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INTRODUCTION 


S'il  est  vrai  que  Thistoire  générale  d'un  État  n'est  que  le  résumé 
des  histoires  particulières  des  provinces  qui  le  composent  et 
des  hommes  illustres  qui  y  sont  nés,  ou  les  ont  gouvernées; 
nous  aurons  rendu  service  aux  sciences  historiques  en  analysant 
les  chartes  de  la  plus  puissante  famille  de  Provence  qui  a  disputé, 
avec  des  chances  diverses  et  pendant  plus  d'un  siècle,  cette  province 
aux  Comtes  des  maisons  de  Barcelone  et  d'Anjou.  Elle  fut  puissam- 
ment aidée  dans  ses  guerres  incessantes  par  une  partie  de  la 
noblesse  Provençale,  et  plus  lard  par  les  républiques  d'Arles, 
d'Avignon  et  de  Marseille  qu'elle  sut  entraîner  dans  son  alliance. 

On  trouverait  difiicilement  chez  les  généalogistes  et  les  historiens 
anciens  et  modernes  une  famille  aussi  mal  connue  que  celle  des 
Baux  dont  nous  allons  esquisser  l'histoire.  L'abbé  Robert  de  Brian, 
çon  (l'État  et  le  nobiliait^  de  la  Provence)  n'en  donne  guère  que  Tin- 
dication  des  diverses  branches.  Avteîeuïl  (Hiittoire  de  la  noblesse 
de  Provence)  l'a  passée  sous  silence,  sous  prétexté  qu'elle  était 
éteinte  de  son  temps.  Lachesnaye  des  Bo[s{Dict.  herald,  de  France) 
fait  son  histoire  dans  quelques  lignes  ;  elle  commence  pour  lui 
à  Guillaume-Hugues,  petit-fils  de  Pons  le  jeune,  et  finit  à  Ber- 
nardin de  Baux  en  1527. 

Pithon-Curt  (Histoire  de  la  noblesse  du  Comtat-Vénatssin) 
est  le  seul  auteur  qui  ait  donné ,  à  la  fin  du  dernier  siècle ,  la 
généalogie  complète  de  la  maison  de  Baux,  d'après  les  documents 
manuscrits  et  imprimés  qu'il  put  se  procurer.  Cet  ouvrage,  qui 
a  fait  autorité  jusqu'à  ce  jour  et  que  l'on  trouve  cité  par  tous  les 
écrivains  modernes,  fourmille  d'erreurs  sous  le  rapport  généalo- 
gique. Si  P.  Curt  a  vu,  ce  qui  est  fort  douteux,  les  nombreuses 
chartes  qu'il  cite,  il  en  a  fait  assurément  une  fausse  application. 
Ses  inductions  personnelles  et  celles  des  auteurs  français  et  italiens 
qu'il  a  consultés,  l'ont  trompé  dans  le  classement  par  branches  des 
divers  personnages  dont  il  est  question  dans  les  chartes  ;  en  con- 
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séquence,  son  tableau  généalogique  doil  être  considéré  comme  très 
fautif  et  ne  mérite  qu'une  confiance  très  limitée. 

Pour  éviter  toute  cause  d'erreur  el  arriver  b  la  connaissance  plus 
exacte  de  l'histoire  des  Baux,  nous  avons  dû  faire  abstraction 
complète  de  l'opinion  de  nos  devanciers,  recourir  seulement  aux 
chartes  publiées  dans  divers  cartulaires  et  ouvrages  français,  ita- 
liens et  allemands,  et  dépouiller  les  nombreuses  pièces  qui  exis- 
tent dans  les  dépôts  publics. 

Notre  inventaire  des  chartes  de  la  maison  de  Baux,  portant  avec 
lui  son  certificat  d'origine,  c'est-à-dire  l'indication  des  lieux  où  les 
actes  sont  pas.iés  et  seront  retrouvés,  formera  la  justification  de 
notre  travail,  11  fournira  aux  savants  qui  voudront  étudier  plus 
complètement,  et  dans  ses  moindres  détails,  l'histoire  trop  négligée 
des  diverses  villes  et  localités  de  la  Provence,  du  Comtat  et  du 
Dauphiné,  la  facilité  de  recourir  aux  chartes  citées  sans  faire 
aucune  recherche.  Cet  ouvrage  est  le  résultat  du  dépouillement 
en  France  des  fonds  civils  et  ecclésiastiques  des  départements 
des  Bouches-du-Rhône,  de  l'Isère,  de  la  Drame  et  de  Vaucluse, 
des  chartes  et  des  diverses  collections  des  archives  et  de  la  biblio- 
thèque nationales,  et  à  l'étranger  des  archives  du  Vatican  et  de  celles 
de  Naples  oti  se  trouvent  les  nombreux  registres  angevins  de  nos 
Comtes  de  Provence,  Rois  de  Sicile.  Nous  avons  mis  à  contribution 
les  archives  municipales  de  plusieurs  villes,  dont  les  plus  impor- 
tantes sont:  Marseille,  Arles,  Orange,  Avignon  et  Carpentras, 
celles  d'Aubagne,  notre  ville  natale,  de  Toulon  et  de  La  Cadtère, 
et  nous  avons  poursuivi  nos  recherches  jusque  dans  de  nombreux 
registres  des  notaires  de  Courtheson,  d'Orange  et  de  Marseille. 

Lorsque  les  chartes  nous  ont  fait  défaut,  nous  avons  utilisé  l'his- 
toire manuscrite  de  Montmajour  par  Chantelou,  et  divers  inven- 
taires qui  méritent  créance,  tels  que  celui  des  Dauphins  Viennois, 
publié  par  M.  l'abbé  Ulysse  Chevalier,  ceux  de  Montmajour,  du 
Chapitre  de  Marseille,  et  principalement  un  manuscrit  du  XVIII* 
siècle,  sans  nom  d'auteur,  ayant  appartenu  ii  notre  excellent  et 
regretté  ami  le  docteur  Martial  Millet,  d'Orange,  qui  contient  une 
analyse  étendue  de  divers  actes  concernant  les  Baux,  et  porte  encore 
l'ancienne  cote  des  chartes  de  la  ville  d'Orange. 

Nous  ne  saurions  passer  sous  silence,  en  terminant  celte  aride 
énumération,  im  manuscrit  intitulé  Noblesse  de  Provence,  nouvel- 
lement acquis  par  notre  ami  le  savant  bibliophile  M.  Paul  Arbaud, 
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viiice,  tirées  des  registres  des  notaires  d'Arles,  et  la  copie  intégrale 
de  quelques  actes  passés  dans  cette  ville  par  divers  membres  de 
la  famille  dont  nous  allons  tracer  brièvement  Thistoire. 

Sans  nous  arrêter  à  la  fable  qui  fait  descendre  les  Baux  de  lun 
des  trois  Mages  qui  allèrent  à  Bethléem,  sous  le  guide  de  Tétoile  , 
pour  adorer  le  Sauveur  du  monde ,  ni  au  dire  des  écrivains  qui 
leur  donnent  pour  origine  les  Balthes ,  Tune  des  plus  puissantes  et 
illustres  familles  des  Goths  et  Visigoths,  nous  essayerons  de  fixer 
Torigine  de  cette  illustre  maison  sur  les  documents  que  nous 
fournit  le  cartulaire  de  Saint-Victor,  documents  dont  personne  ne 
s'est  servi  jusqu'à  aujourd'hui  pour  éclairer  cette  question. 

Robert  de  Briançon  est  le  premier  auteur  qui  ait  soulevé  le  voile 
qui  cachait  l'origine  des  Baux,  en  les  disant  issus  d'une  noble  fa- 
mille de  Provence,  sans  fournir  cependant  aucune  preuve  à  l'appui 
de  son  opinion.  Feu  notre  savant  confrère  le  docteur  Damase  Arbaud, 
à  la  perspicacité  duquel  nous  nous  plaisons  à  rendre  hommage,  a 
fait  faire  un  pas  de  plus  à  la  science,  en  nous  donnant  connaissance, 
par  le  rapprochement  des  chartes  du  cartulaire  de  Saint-Victor, 
de  la  grande  étendue  des  domaines  de  cette  famille  dans  le  Var  et 
les  Bouches-du-Rhône,  et  de  la  filiation  de  Geoffroy  de  Rians  ix 
Pons-le-Jeune.  La  charte  267,  datée  du  16  octobre  1059,  ne  laisse 
aucun  doute  à  cet  égard.  Elle  contient  une  donation  de  l'église  de 
Sainte-Marie  et  Saint-Jean  dans  le  territoire  d'Esparron-de-Pal- 
lières,  faite  au  monastère  de  Saint-Victor  par  Geoffroy  et  Hugues, 
fils  et  héritiers  de  Pons-le-Jeune  (1). 

Or,  ce  Geoffroy  et  son  frère  Hugues  possédaient  en  commun  des 
biens  héréditaires  dans  la  vallée  du  Rhône,  dans  l'Argence,  à  Gi- 
gnac  et  à  Marignane,  localités  dépendantes  du  comté  d'Arles ,  en 
qualité  d'héritiers  de  leur  père  Pons-le-Jeunei 

Ce  même  Hugues,  mari  d'Enaurs,  fut  le  fondateur  de  la  dynastie 
des  Baux;  Geoffroy  par  son  mariage  avec  Scocia,  fille  de  Guigo  et 
de  Gualdrada,  posséda  des  biens  considérables  dans  les  environs 
de  Brignoles,  comme  on  peut  le  voir  par  les  nombreuses  donations 
faites  au  monastère  de  Saint- Victor.  Il  fut  seigneur  d'une  vallée 
dont  la  circonscription  franchissait  la  Durance  et  s'étendait  jusqu  a 


(1)  Nos  omnes  coheredes,  Gausfreduê  et  Vfjo  et  vxores  nostre,  scilicet 
Scocia  cum  /iliis  nostris  Vtiillelmo  et  Pontio,  et  Inauris  cum  nui;^  fUii»  Vull- 
Iclmo  et  Vyone  et  Poniio  concedinius  et  donamus...  (cari.  îSl-Victur.  cli.  267)* 


PertuLs  ;  son  fils  Pons  fut  la  souche  de  la  famille  de  Rians  dont 
il  prît  le  nom. 

M.  Blancard,  archiviste  des  Bouches-du-Rhône,  va  plus  loin  que 
ses  devanciers;  ses  études,  encore  inédiles,  sur  les  comtes  de  Pro- 
vence font  remonter  de  trois  degrés  la  Allât  on  de  Pons-Ie-Jeune. 
Ce  dernier  et  Lambert-Ie-Juge,  père  d'Odille,  femme  de  Foulque, 
vicomte  de  Marseille,  sont  les  fils  du  Pondus,  qualiQé  de  Vice- 
corner  au  mois  de  mars  965  (ch.  29  du  cart.  Saint- Victor),  et  que 
nous  retrouvons  à  Arles  le  20  août  967  (ch.  290)  avec  la  qualification 
de  Major,  immédiatement  après  le  nom  du  Juge  Bérenger,  qui  est  le 
premier  nommé  de  tous  les  grands  seigneurs  cités  dans  l'acte. 

D'après  l'authentique  d'Arles  et  le  même  cartulaire  de  Saint- 
Victor,  cePonciua  mo/or, mari  de  Bellitrude(ch.  169),  et  Lambert 
Judex  avaient  un  troisième  frère  appelé  Raiarabert,  propriétaire 
aussi  en  Argence.  Leur  père  Ison  et  leur  oncle  paternel  Humbert, 
évoque  de  Vaison,  descendaient  à  leur  tour  d'un  /^o/iciu*,  pareille- 
ment propriétaireen  Argence,  qui  vivait  vers  le  milieu  duneuvièrae 
siècle. 

Les  documents  nous  faisant  défaut  pour  poursuivre  l'origine  de 
la  famille  de  Baux  au-delà  du  neuvième  siècle,  nous  concluons  en 
disant  que  ces  titres  de  Vicecomea  et  /udex,  portés  par  Pons 
Major  et  Laroberl,  ne  sont  que  la  désignation  de  fonctions  peu 
connues,  exercées  par  divers  seigneurs  de  la  cour  des  Comtes  de 
Provence  ;  que  ces  fonctionnaires,  riches  propriétaires  du  Comté, 
toujours  nommés  au  premier  rang  dans  les  chartes  précitées, 
doivent  être  considérés  commede  hauts  personnages  et  les  premiers 
feudataires  de  ce  Comté.  Nous  croyons  qu'ils  descendent  directe- 
ment par  leur  père  Ison  et  leur  aïeul  Poncîus  du  comte  Leibulfe, 
vivant  vers  la  Un  du  huitième  siècle,  qui  possédait  comme  eux, 
d'après  les  chartes,  de  vastes  propriétés  en  Argence. 

Quelle  que  soit  la  valeur  que  l'on  voudra  donner  à  notre  opinion 
sm'  l'origine  de  la  famille  des  Baux,  qu'elle  soit  comtale  ou  non, 
les  critiques  les  plus  exigeants  ne  nous  refuseront  pas  de  la 
placer  au  premier  rang  des  familles  nobles,  originaires  de  Pro- 
vence. Quant  au  nom  patronymique  adopté  par  Hugues,  fils  de 
Pons-le-Jeune,  il  sera  facile  de  reconnaître  sa  provenance  dans 
la  donation  faite  en  9ftl  par  Silvius  aux  moines  de  Montmajour 
d'une  terre  démembrée  des  domaines  de  Pons,  située  dans  le  comté 
d'Arles,  secus  castrum  qui  vocaiur  Balcius. 
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Jeune,  avec  Etiennelte,  fille  du  comte  Gilbert,  vint  donner  une  nou- 
velle illustration  à  cette  famille  en  la  rapprochant  du  trône  des  com- 
tes de  Provence  ;  mais  il  fut  en  même  temps  la  cause  des  guerres 
civiles  qui  ensanglantèrent  cette  province  depuis  le  milieu  du  dou- 
zième siècle  jusqu'à  la  fin  de  la  républicjue  marseillaise,  et  se  termi- 
nèrent par  la  soumission  définitive  de  Barrai  de  Baux  à  Charles  I 
d'Anjou,  beau-fils  de  Raymond-Bérenger  V. 

Les  historiens  de  Provence  nous  paraissent  s'être  gravement 
trompés  en  traitant  de  factieux  Raymond  de  Baux,  et  en  attribuant 
exclusivement  la  guerre  civile  suscitée  par  lui,  après  la  mort  de 
Raymond  Bérenger  I",  au  partage  inégal  des  domaines  de  leur 
beau-père  Gilbert,  et  à  la  revendication  d  une  part  plus  grande 
d'héritage. 

Jusqu'à  ce  jour,  aucun  écrivain  n'a  prouvé,  les  documents  à  la 
main,  cette  prétendue  revendication.  Lorsque  le  Comte  eut  la  fai- 
blesse, par  nécessité  politicjue,  de  donner  sa  fille  Douce  en  mariage 
à  un  prince  étranger,  et  lorsque  sa  femme  Gerberge  aggrava  cette 
première  faute  en  donnant,  contrairement  à  la  loi  féodale,  tous 
ses  domaines  à  sa  fille  aînée,  qui  les  rétrocéda  à  son  mari,  il  ne  fut 
nullement  question  de  partage.  Raymond,  seigneur  de  Berre,  resta 
possesseur  des  seuls  biens  de  sa  famille,  augmentés  de  la  dot  de  sa 
femme  Etiennette,  dont  on  ignore  Timportance  et  la  nature  ;  s'il 
obtint  en  1116  de  son  beau-frère  Raymond  Bérenger  la  souverai- 
neté de  Berre  et  de  son  territoire,  d'une  portion  de  la  Crau  et  des 
domaines  au-delà  de  la  Durance  confisqués  sur  les  meurtriers  du 
comte  Gilbert,  ce  fut  en  dédommagement  des  dépenses  faites 
à  la  poursuite  des  assassins,  et  comme  indemnité  des  onze  mille 
sous  qui  lui  étaient  dus.  (B.  1069,  fol.  230.  v.  arch.  B.-du-Rj. 

La  cause  déterminante  de  cette  première  guerre  et  de  celles  qui 
l'ont  suivie  jusqu'à  la  soumission  définitive  de  Barrai  de  Baux  à 
Charles  d'Anjou,  doit  être  recherchée  dans  un  mobile  plus  élevé 
que  la  revendication  d'une  part  d'héritage,  et  la  satisfaction  d'une 
ambition  exagérée  souvent  reprochée  à  la  famille  de  Baux  ;  cette 
ambition  serait  d'ailleurs  doublement  légitimée  par  la  naissance 
de  Raymond  et  par  son  mariage  avec  Etiennette,  fille  du  dernier 
Comte.  Le  mobile  qui  le  poussait  à  cette  guerre,  ne  fut  autre  qu'un 
ardent  patriotisme  et  le  désir  de  soustraire  la  Provence  au  pouvoir 
d'un  prince  étranger,  sous  lequel  elle  devint  vassale  de  la  Catalogne, 
non  par  conquête,  mais  par  la  volonté  de  deux  femmes  et  l'assistance 
d'une  partie  de  la  noblesse  trop  oublieuse  de  l'honneur  national. 


Les  chartes  noas  manquent  pour  donner  à  notre  opinion  l'auto- 
rité d'une  démonstration  ;  mais  si  l'on  admet,  avec  les  bistorieas, 
que  la  donation  de  la  Provence  à  Raymond-Bérengerpar  sa  femme 
Douce  était  conforme  à  la  constitution  féodale,  que  l'on  nous  dise 
alors  pourquoi  la  moitié  de  notre  noblesse,  au  risque  d'y  perdre 
son  patrimoine,  se  rangea  sous  la  bannière  du  premier  feudataire 
du  Comté  ?  A  coup  sur  ce  ne  fut  pas  pour  satisfaire  l'ambition  per- 
sonnelle de  Raymond  de  Bnux  et  se  créer  un  nouveau  maître. 
Voyons  plutAt  dans  ce  soulèvement  la  formation  d'un  parti  national 
qui,  malgré  ses  revers,  ne  s'est  jamais  démenti  pendant  une 
période  de  cent  ans,  et  a  fini  par  entraîner  dans  ses  élans  patrioti- 
ques les  \-ilIes  d'Arles,  Avignon  et  Marseille,  qui  s'étaient  déjà 
constituées  en  républiques,  et  voulaient  maintenir  leur  indépen- 
dance. 

Nous  ne  connaissons  aucun  des  incidents  de  cette  première 
guerre,  nous  savons  seulement  qu'elle  fut  désastreuse  pour  le  parti 
des  Baux,  et  que  Raymond  vaincu  mourut  en  1150  à  Barcelone 
oii  il  était  allé  implorer  la  clémence  de  son  vainqueur.  Le  prince 
Catalan  fut  implacable  ;  il  mit  provisoirement  sous  séquestre  les 
biens  du  vaincu,  et  obligea  Hugues  de  Baux,  fils  aîné  de  Raymond, 
h  se  constituer  prisonnier.  S'il  suspendit  plus  tard  ces  mesures  de 
rigueur,  ce  ne  fut  qu'après  avoir  obtenu  d'Eliennette  et  de  ses  quatre 
fils  une  soumission  complète  à  ses  exigences.  A  ce  prix,  les  domai- 
nes furent  rendus  ix  la  famille,  mais  sous  condition  expresse  qu'eux 
et  leurs  descendants  reconnaîtraient  la  suzeraineté  du  prince  et  de 
ses  successeurs,  et  leur  prêteraient  hommage  et  serment  de  fidélité 
comme  tous  les  feudataires  du  Comté. 

Hugues  de  Baux  ne  pouvant  supporter  cet  état  de  vassalité,  tenta 
de  nouveau  le  sort  des  armes  en  s'alliant  au  Comte  de  Toulouse.  Il 
eut  même  la  faiblesse  de  se  rapprocher  de  l'empereur  Frédéric 
Barberousse,  dont  il  espérait  un  secours  matériel  :  mais  il  n'en 
obtint  que  la  confirmation  de  l'invcstiLure  des  terres  possédées  par 
son  père  Raymond,  Guillaume-Hugues,  et  le  comte  Gilbert,  son 
aïeul  maternel.  Assiégé  en  mars  1 162  dans  son  château  des  Baux 
par  les  comtes  Bérenger-Raymond  et  Raymond-Bérenger,  en  per- 
sonne (B,  278,  B.-du-R.),  il  lui  fallut  de  nouveau  fairesa  soumission 
aux  princes  Catalans.  Quelques  mois  après,  il  eut  la  douleur  de 
voir  l'Empereur  céder  aux  sollicitations  des  ennemis  de  sa  famille 
et  annuler  sous  divers  prétextes  la  charte  d'investiture  du 
comté  de  Provence  accordée  à  Raymond  son  père,  en  1U5,  par 
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l'Empereur  Conrad  son  prédécesseur,  et  confirmée  en  sa  faveur 
en  1160  par  Frédéric  lui-même,  pour  la  donner  à  Raymond- 
Bérenger  III  auquel  il  accorda  sa  nièce  Richilde  en  mariage. 
Hugues,  ne  pouvant  consentir  à  rester  le  vassal  des  Comtes  de 
Barcelone,  s'exila  volontairement  en  Sardaigne,  où  nous  le  retrou- 
verons plus  tard  fondant  une  nouvelle  dynastie  dont  les  princes 
prirent  le  titre  de  Juges  d'Arborée. 

Après  la  mort  de  Raymond,  fils  de  Hugues  de  Baux,  son  oncle 
Bertrand,  quatrième  fils  de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Berre, 
devint  prince  d'Orange  par  son  mariage  avec  Tiburge,  fille  de 
Raimbaud  III  ;  il  obtint  pour  prix  de  sa  soumission  à  Raymond- 
Bérenger  et  &  la  politique  de  l'Empereur,  la  confirmation  des 
biens  de  sa  maison  dont  il  était  seul  héritier. 

Par  la  mort  de  son  beau-frère  Raimbaud  IV,  Bertrand  hérita  de 
Cûurtheson  et  d'une  nouvelle  partie  de  la  principauté  d'Orange.  Son 
règne  fut  de  courte  durée,  il  n'est  guère  connu  que  par  son  alliance 
avec  le  roi  d'Aragon,  ses  démêlés  avec  l'ordre  de  Saint-Jean-de- 
Jérusalem,  ses  donations  à  divers  couvents  et  ses  largesses  à 
Tabbaye  de  Silvacane.  Les  historiens  prétendent  qu'il  fut  assassiné, 
mais  le  rouleau  des  morts  de  ce  prince  édité  par  M.  Léopold 
Delisle,  directeur  de  la  Bibliothèque  nationale,  rectifie  cette  asser- 
tion et  nous  apprend  qu'il  mourut  de  mort  naturelle  vers  1181.11 
laissa  quatre  fils,  dont  l'un  Guillaume-Hugues  devint  chanoine 
d'Arles,  et  les  trois  autres  Hugues,  Bertrand  et  Guillaume  furent 
la  souche  des  trois  branches  principales  dont  nous  allons  parler. 
Leurs  descendants  devinrent  maîtres  d'une  grande  partie  de  la 
Provence,  du  Dauphiné  et  du  Comtat  par  successions,  contrats  et 
conquêtes. 

Dans  le  partage  des  biens  paternels  de  Bertrand,  Hugues  reçut 
les  châteaux  des  Baux,  Trinquetaille,  etc.;  Bertrand  ceux  de  Berre, 
Istres,  Miramas,  Marignane,  Meyrargues,  Puyricard,  et  Guillaume 
hérita,  du  chef  de  sa  mère,  d'une  partie  de  la  principauté  d'Orange. 

Branche  des  seigneurs  des  Baux,  vicomtes  de  Marseille, 

et  plus  tard  comtes  d'Avellin. 

Hugues,  que  nous  croyons  Talné  des  enfants  de  Bertrand  de 
Baux,  prince  d'Orange,  passe  un  traité  d'alliance  offensive  et  défen- 
sive en  1206  avec  Udefonse,  comte  et  marquis   de  Provence ,  et 


reçoit  en  don  de  ce  dernier  le  Bourg-Neuf  d'Arles,  les  cli&teaux 
deMouriès  et  Maussane.  Udevint  vicomte  de  Marseille  par  son 
mariage  avec  Barrale,  fille  de  Barrai,  et  par  le  partage  de  la 
vicomte  de  Marseille  fait  en  12t2  entre  le  vicomte  Ronceiin  et  ses 
nièces  Barrale  et  Mabile,  cette  dernière,  fdle  de  Guillaume-le- 
Gros,  et  femme  de  Giraud  Adiiemar  de  Monteil,  il  reçut  en  partage 
une  portion  de  la  ville  vicomtale  de  Marseille,  les  chdteaux  du 
Castellet,  La  Cadière,  Ceireste,  et  un  tiers  d'Aubagne  et  de  son 
territoire. 

Héritier  de  la  haine  de  ses  aïeux  rontre  la  maison  de  Barcelone, 
il  entraîna  dans  sa  révolte  quelques  membres  de  sa  famille,  vendit, 
pour  supporter  les  frais  de  la  guerre,  ses  droits  sur  la  ville  vicom- 
tale à  la  commune  de  Marseille,  qui  cherchait  à  s  ériger  en  Répa- 
blique,  et  diverses  terres  et  châteaux  dans  la  Cran.  Cette  seconde 
guerre  ne  fut  pas  plus  heureuse  que  la  première  ;  lingues  devir.t, 
avec  son  fils  Gilbert,  prisonnier  de  Raymond  Bérenger  V  et  sur- 
vécut peu  d'années  à  sa  défaite.  Il  avait  eu  deux  fils,  Gilbert  st 
Barrai  ;  le  premier  mourut  sans  enfant  en  1243,  de  sa  femme 
Sibylle,  fdle  de  Geoffroy  de  Trets,  vicomte  de  Marseille,  peu  de  mois 
après  avoir  fait  donation  au  comte  Raymond  de  ses  domaines 
d'Aubagne,  Saint-Marcel,  La  Cadière,  Ceireste,  CugeselRoqueforl. 

Barrai  de  Baux,  l'homme  le  plus  remarquable  de  sa  race,  prit  part 
à  la  guerre  suscitée  par  son  père  et  les  princes  de  sa  maison  à  Ray- 
mond Bérenger  V;  homme  de  guerre  d'une  incontestable  valeur, 
doué  d'une  activité  h  toute  épreuve  et  ne  reculant  devant  aucune 
mesure  pour  arriver  à  son  but,  il  fut  le  plus  fidèle  allié  du  comte  de 
Toulouse,  Raymond  VII,  dont  il  avait  épousé  la  nièce.  Il  envahit 
une  grande  partie  du  Comtat  comme  Sénéchal  [lour  le  Comte  de 
Toulouse,  et  reçut  de  lui  la  donation  de  diverses  lerres  qui  devinrent 
plus  tard  l'apanage  de  la  branche  cadette  de  sa  famille. 

Cette  guerre  désastreuse  s'étant  terminée  par  la  réconciliation 
du  Pape  avec  le  Comte  de  Toulouse  et  par  le  mariage  de  la  fille  de 
Raymond  VII  avec  Alphonse,  comte  de  Poitiei-s,  fils  de  Louis  VIII. 
roi  de  France,  Barrai  se  liàta  de  faire  la  paix  avec  la  commune 
d'Arles  qui  s'était  emparée  de  ses  biens,  et  de  prêter  hommage  et 
serment  de  fidélité  k  la  comtesse  Béatrix  que  son  père,  en  mourant, 
avait  nommée  seule  héritière  du  comté  de  Provence. 

Comme  témoignage  de  satisfaction,  la  Comtesse  rendit  â  Barrai 
les  terres  de  Roquefort,  de  la  Cadière  et  du  Castellet,  etc.,  données 
par  Gilbert  de  Baux  à  Raymond  Bérenger  V  ;  mais  la  soumission 
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(le  Barrai  ne  fut  pas  durable  ;  le  nouveau  corate  de  Provence, 
Charles  d'Anjou,  venait  à  peine  de  partir  pour  la  croisade,  que  Bar- 
rai, espérant  relever  l'éclat  de  sa  maison,  terni  par  la  défaite  récente 
de  son  père,  tenta  d'enlever  la  Provence  à  la  maison  d'Anjou.  Il 
profita  habilement  des  difficultés  qu'entraînent  toujours  un  chan- 
gement de  dynastie,  et  de  Tesprit  d'indépendance  et  de  liberté 
dont  les  populations  du  Midi  étaient  affolées,  pour  soulever  la  Pro- 
vence entière  ;  il  l'avait  enchaînée  à  son  entreprise  par  un  traité 
d'alliance  précédemment  conclu  en  1247  avec  les  villes  d'Arles, 
Avignon  et  Marseille. 

Ce  grand  agitateur,  maître  alors  de  la  situation,  et  reconnu  par- 
tout comme  chef  incontesté  de  la  révolte,  ne  recula  devant  aucune 
mesure  politique,  quelque  grave  qu'elle  fût,  pour  satisfaire  son 
ambition  et  sa  haine  personnelle  contre  le  nouveau  Comte  que  les 
populations  et  lui-môme  considéraient  comme  prince  étranger. 
Podestat  d'Arles  et  d'Avignon,  il  fit  chasser  de  leurs  palais  l'Ar- 
chevêque et  l'Evêque  de  ces  deux  villes  qui  s'opposaient  à  ses 
desseins,  et  autorisa,  par  sa  présence  et  ses  conseils,  les  ordon- 
nances arbitraires  et  iniques  lancées  contre  ces  deux  prélats  et 
leurs  partisans. 

Lorsque  la  réaction  leva  la  tête  contre  ces  excès  démagogicjues, 
il  ne  fut  plus  possible  à  Barrai  de  la  réprimer  parce  qu'il  était 
entouré  de  mécontents.  Oublieux  du  traité  qui  le  liait  aux  républi- 
ques provençales,  il  écrivit  secrètement  à  la  reine  Blanche,  le 
f  mars  1249,  pour  lui  promettre  la  soumission  des  villes  d'Arles 
et  d'Avignon  aux  comtes  de  Provence  et  de  Toulouse,  leur  vie 
durant,  à  la  condition  que  ces  villes  reprendraient  le  gouverne- 
ment de  leur  choix  à  la  mort  des  princes.  Il  était  trop  tard,  Charles 
d'Anjou  prévenu  de  la  rébellion  de  ses  vassaux  accourait  en  toute 
hâte  pour  châtier  les  rebelles.  Les  villes  d'Arles  et  d'Avignon  se 
rendirent  sans  combat,  et  Barrai,  réduit  à  l'impuissance,  accepta  à 
son  tour,  après  quelques  mois  de  trêve,  les  conditions  imposées 
par  le  Comte  de  Provence;  il  s'engagea  même  à  faire  une  vive 
guerre  à  Marseille,  son  ancienne  alliée,  qui  refusait  obstinément 
de  reconnaître  la  suzeraineté  de  Charles  d'Anjou.  La  soumission 
de  Barrai  fut  définitive,  il  suivit  son  nouveau  maître  en  Italie  et  y 
mourut  en  1268  après  avoir  été  Podestat  de  Milan  et  grand  Justi- 
cier du  royaume  de  Sicile. 

Bertrand  de  Baux,  son  fils,  accompagna  le  Comte  de  Provence  en 
Italie  ;  sa  bravoure  et  sa  belle  conduite  à  la  bataille  de  Bénévent 


attirèrent  sur  lui  l'attention  de  Charles  d'Aiyou  qui  lui  donna  en 
apanage  diverses  terres  et  le  comté  d'Avellin  transmlssible  à  ses 
descendants.  Seul  héritier  des  domaines  de  son  père,  il  les  aocnit 
d'une  partie  de  la  baronnie  de  Pertuis  que  lui  légua  son  cousin  ger- 
main Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  mort  en  Italie  en  1375.  Revenu 
en  Provence  pour  soigner  ses  intérêts  fortement  compromis  par  son 
absence,  il  vendit  ou  engagea  plusieurs  terres  el  mourut  en  Pro- 
vence en  l'année  1305. 

Il  laissa  de  son  premier  mariage  avec  Philippine  de  Poitiers, 
fille  d'Aymar,  comte  de  Valentinois,  Raymond  de  Baux  I",  qui 
fut  héritier  du  titre  de  comte  d'Avellin.  De  son  second  mariage 
avec  Agathe  de  Mévouillon,  il  eut  Barrai  II  et  Agout  de  Baux,  qui 
formèrent  la  branche  des  seigneurs  de  Caromb. 

Comtee  d'Avellin.  —  Raymond  de  Baux  continua  la  branche  des 
comtes  d'Avellin.  Il  eut  pour  successeurs  Hugues  II,  Robert, 
Raymond  II  et  son  âls  Jean,  mort  en  bas  Age  ;  Alix  de  Baux,  fille 
de  Raymond,  tat  la  dernière  comtesse  d'Avellin,  elle  mourut  le 
7  octobre  1428  sans  héritier  direct  de  ses  deux  maris,  Odon  de 
Villars,  et  Conrad,  comte  de  Frîbourg,  A  partir  de  Bertrand  de  Baux, 
tous  ces  princes  prirent  le  titre  de  seigneurs  d'Aubagne. 

Seigneurs  de  Caromb,  —  Agout  de  Baux,  sénéchal  de  Beaucaire 
et  de  Nimes  en  1340,  de  Toulouse  et  d'Albi  en  1342,  fut  la  tige  des 
seigneurs  de  Caromb,  Brantes  et  Plaisians.  11  mourut  en  1346, 
laissant  de  son  mariage  avec  Catherine  Artaud  de  Cbâtillon 
divers  enfants  qui  n'eurent  aucune  postérité.  L'un  d'eux,  Amiel, 
Amelîn  ou  Amédée  de  Baux,  devint  sénéchal  de  Beaucaire  et  de 
Nîmes  en  1367.  Son  frère  Bertrand,  marié  à  Catherine  de  Cour- 
théaon,  fut  sénéchal  de  Saintonge  en  1346,  bailli  de  Sentis  en  13ô5. 
Il  mourut  en  1375,  en  nommant  pour  son  héritière  Alix  de  Baux, 
comtesse  d'Avellin. 

Branche  des  seigneiin  de  Bsrre,  Mayrargnes,  Pnyricard 
et  Harlgnano. 

Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  et  fils  de  Bertrand 
prince  d'Orange  (1),  est  fort  peu  connu  dans  l'histoire,  si  ce  n'est 

(1)  Bertrand  de  Baux  I,  prluee  d'Orange,  devenu  chef  de  la  lamtlle  par  l'exil 

volontaire  de  son  frère  Hugues  et  la  mort  de  son  neveu  RaTmoad,  doit  Être  con- 
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par  des  donations  faites  à  divers  couvents.  Il  mourut  vers  1201  en 
laissant  deux  fils  nés  de  son  mariage  avec  Etiennette  de  Baux, 
fille  de  N. . .,  Raymond -Hugues,  dont  la  destinée  est  inconnue  et 
Raymond  II,  seigneur  de  Berre,  Meyrargues,  Puyricard  et  Mari- 
gnane. Ce  dernier  devint  vicomte  de  Marseille  par  son  mariage 
avec  Alasacie,  fille  de  Hugues  Geoffroy  III.  Il  vendit  en  1296  sa 
part  de  vicomte  à  la  commune  de  Marseille,  et  fit  la  guerre  au  comte 
Raymond-Bérenger  avec  son  oncle  Hugues  de  Baux.  De  son  ma- 
riage, il  eut  trois  fils,  Guillaume,  Bertrand  et  Gilbert  ;  le  premier 
continua  la  race  et  les  deux  autres  formèrent  les  branches  de  Mey- 
rargues et  de   Marignane. 

Seigneurs  de  Berre ^  ducs  d'Andrie,  —  Guillaume  I,  seigneur 
de  Berre,  Istres,  VitroUes,  Lançon,  etc.,  épousa,  d'après  Pithon- 
Curt,  Eugaris  de  Tournel.  Bertrand  II,  son  fils,  vécut  plus  souvent 
en  Italie  à  la  suite  des  comtes  d'Anjou,  qu'en  Provence;  il  eut  de 
sa  femme  Bérengère  trois  fils,  Guillaume  II,  seigneur  de  Berre, 
Hugues,  chambellan  du  roi  de  Sicile,  comte  de  Montfort,  morts 
sans  postérité,  et  Bertrand  III.  Ce  dernier  fut  doté  du  comté  de 
Monlescaglioso  et  du  duché  d'Andrie  par  le  roi  Charles  H,  qui  lui 
donna  sa  fille  Béatrix  en  mariage,  en  1309.  Il  n'eut  d'elle  que  la 
princesse  Marie,  femme  d'Humbert  II,  dauphin  viennois.  De  son 
second  mariage  avec  Marguerite  d'Aulnay,  naquit  François  de 
Baux,  seigneur  de  Berre,  duc  d'Andrie,  célèbre  par  sa  révolte 
contre  la  reine  Jeanne,  qui  lui  confisqua  tous  ses  domaines  de  Pro- 
vence. Après  avoir  fait  la  paix  avec  la  Reine,  il  vécut  en  Italie  et 
mourut  en  1422. 

François,  duc  d'Andrie,  épousa  :  1*  Louise  de  Saint-Sévérin , 
d'après  P.  Curt  ;  2'  Marguerite  d'Anjou  -  Tarente,  impératrice  de 
Constantinople,  dont  il  eut  Jacques  de  Baux,  prince  de  Tarente  et 
d'Achaïe,  mort  sans  postérité  légitime  de  son  mariage  avec  Agnès 
de  Duras,  ayant  légué,  en  1383,  ses  titres  et  terres  à  Louis  I  d'Anjou, 
roi  de  Sicile  ;  3'  Suève  des  Ursins,  qui  lui  donna  Guillaume,  duc 


sidéré  comme  seigneur  de  Berre,  bien  qu'il  n*en  t^renne  jamais  le  titre  et  qu'il 
n'ait  fait  aucun  acte,  à  notreconna!ssance,constatant  sa  seigneurie.  Pour  éviter 
Umta  confusion  avec  les  personnages  du  môme  nom  qui  ont  existé  dans  les 
trois  branches  de  oette  famille,  nous  avons  pensé  qu'il  serait  utile  de  ne  les  nu- 
méroter qu'à  dater  de  la  mort  du  dit  Bertrand,  et  du  partage  de  ses  biens 
entre  ses  trois  iils,  Guillaume,  Bertrand  et  Hugues.  Nous  n'avons  fait  d'excep- 
tion que  pour  Raymond  de  Baux,  mari  d'Etiennette,  que  toutes  les  chartes 
appellent  seignetur  de  Berre. 


d'Andrie,  héritier  de  la  comtesse  d'Avellin,  et  Bianchino  de  Baux. 
La  descendance  de  ces  deim  frères  s'est  perpétuée  en  Italie,  elle  esl 
représentée  aujourd'hui  dans  la  ville  de  Naples  par  une  famille 
très  honorablement  connue  sous  le  nom  de  Balxo. 

Seigneurs  de  Meyrargues  et  Puyricard.  —  Bertrand,  deuxième 
fUs  du  vicomte  Raymond,  forma  la  souche  des  seigneurs  de  Meirar- 
gues,  Puyricard  et  Eguilles.  Son  premier  mariage  avec  Eudiarde,SIle 
deGiraudAdhemar  et  de  Mabile,  vicomtesse  de  Marseille,  ajouta  à 
ses  domaines  les  seigneuries  de  Gardanne,  Roquevaire,  Gémends,  et 
diverses  terres  dans  le  Var  et  les  Basses-Alpes.  De  ce  premier  ma- 
riage, naquit  Hugues  de  Baux,  qui  fit  alliance  avec  les  Marseillais 
dans  leur  guerre  contre  Charles  I  d'Anjou,  et  fut  exilé  par  le  Comte 
après  la  soumission  de  Marseille.  Il  mourut  sans  héritier  en  1305, 
après  avoir  vendu  ses  lerres  à  Charies  II  d'Anjou.  Bertrand  épousa 
en  deuxièmes  noces  Alix  N il  eut  pour  fils  et  héritier  Ray- 
mond I,  qui  continua  la  postérité.  Son  petit-fils  Raymond  H,  sei- 
gneur de  Puyricard  et  d'Eguilles,  mourut  sans  enfant  de  sa  femme 
Bronde  Adhemar  en  1349,  et  laissa  son  héritage  à  Raymond  de 
Baux  n,  comte  d'Avellin. 

Seigneurs  de  Marignane.  — Gilbert  de  Baux,  troisième  fils  de 
Raymond,  eut  en  partage  la  seigneurie  de  Marignane  et  de  Saint- 
Victoret.  De  son  mariage  avec  Adalmodis  N...,  naquirent  plusieurs 
enfants  que  nous  croyons  inutile  de  désigner  ici.  Il  eut  pour  suc- 
cesseur son  fils  Raymond,  qui  donna  naissance  à  Guillaume,  sei- 
gneur de  Marignane,  marié  à  Beliinde  Hugolen.  Ce  dernier  fut 
vice-sénéchal  du  comté  de  Provence  en  1IÎ70  et  mourut  en  1381, 
laissant  deux  enfants:  l'un,  François  de  Baux,  marié  à  Urbaine 
d'Agout,  fut  le  dernier  seigneur  de  Marignane  ;  il  vendit  ses 
domaines  à  la  reine  Yolande,  le  27  octobre  1423,  pour  le  prix  de 
six  mille  florins  d'or.  Le  deuxième  ,  Guillaume ,  fut  viguîer  de 
Marseille  en  1419,  etcoseigneur  de  Lambescet  La  Barben,  en  sa 
qualité  dTiéritier  substitué  de  son  neveu  Guillaume  de  Pontevès, 
11  eut  pour  successeur  son  fils  Guillaume  de  Baux  de  l'isle.  Celui- 
ci,  obéré  de  dettes,  vendit  tout  ce  qu'il  possédait  au  roi  René, 
et  Jean  de  Baux,  son  flls  unique,  ayant  épousé  Agnès  de  Tégrin, 
continua  la  postérité  dans  le  Comtat. 
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Branche  d'Orange,  de  Courtheson,  Suze  et  Camaret. 

Guillaume  de  Baux  I ,  prince  d'Orange ,  troisième  fils  de  Ber- 
trand I  et  de  Tiburge ,  succéda  à  son  père  dans  la  principauté 
d'Orange.  Ce  prince  troubadour  embrassa  le  parti  du  Pape  contre 
les  Albigeois  et  Raymond  VI ,  comte  de  Toulouse  ,  qui  avait  fait 
assassiner  son  père;  tombé  entre  les  mains  des  partisans  du  Comte, 
il  fut,  dit-on,  écorché  vif  et  coupé  par  morceaux  en  juin  1218  dans 
la  ville  d'Avignon.  De  son  mariage  avec  Ermengarde  de  Mévouillon, 
il  eut  trois  fils,  Guillaume  H,  Bertrand  II  et  Raymond  ï,  qui  régnèrent 
en  même  temps  avec  le  titre  de  princes. 

Ce  dernier,  soit  habileté,  ambition,  ou  droit  d'aînesse,  sut  toujours 
se  placer  au  premier  rang  dans  les  transactions  concernant  la  prin- 
cipauté. A  la  mort  de  ses  frères ,  il  finit  même  par  écarter  ses 
neveux,  leurs  héritiers  directs,  de  toute  initiative  et  participation 
sérieuse  aux  affaires,  tout  en  leur  conservant  le  titre  de  princes. 
L'infériorité  de  ces  seigneurs  était  telle,  qu'en  1279  Bertrand  in , 
héritier  de  son  père  Raymond  II  et  de  son  oncle  Guillaume  III,  ne 
possédait  plus  qu'un  quart  de  la  principauté,  se  composant  des 
châteaux  de  Courtheson,  Barri,  Suze  et  Solérieux,  qui  devinrent 
l'apanage  de  la  branche  cadette  dont  nous  parlerons  plus  tard. 

Raymond  I,  prince  d'Orange,  mourut  en  1282.  Il  eut  deux  fils  de 
sa  femme  Malberjone,  fille  d'Isoard  d'Aix  ;  Guillaume  IV  mort  avant 
son  père,  et  Bertrand  IV,  seul  héritier  de  toute  la  principauté.  Ce 
dernier  épousa  Eléonore  de  Genève ,  fille  du  comte  Henri ,  de 
laquelle  naquirent  Guillaume  mort  avant  son  père  ,  et  dont  les 
enfants  formèrent  la  branche  des  seigneurs  de  Camaret  et  Sérignan, 
et  Raymond  de  Baux  IV,  qui  continua  la  postérité.  Celui-ci ,  mari 
d*Anne  de  Viennois,  fille  de  Guy  de  Montauban,  eut  pour  fils  et 
successeur  Raymond  V,  dernier  prince  d'Orange. 

De  son  premier  mariage  avec  Constance ,  fille  du  comte  de 
Tallard,  Raymond  V  n'eut  point  d'enfants.  Jeanne  de  Genève ,  sa 
deuxième  femme ,  ne  lui  donna  qu'une  fille  ,  la  princesse  Marie, 
qui  reçut  en  dot  la  principauté  d'Orange  en  1386,  et  la  transmit  par 
testament  en  1417  à  Jean  de  Châlons,  son  mari,  et  à  ses  descen- 
dants. 

Seigneurs  de  Camaret  et  de  Sérignan.  —  Par  son  testament  du 
21  juillet  1314,  Bertrand  IV,  prince  d'Orange^  légua  aux  deux 


enfants  de  son  (ils  aîné  Guillauine,  les  seigneuries  de  Camaret, 
Sérignan,  Travaillaiifi,  etc.  L'alné,  Bertrand,  premier  seigneur  de 
Camaret,  mourut  sans  alliance  en  1342.  Son  frère  el  héritier  Guil- 
laume épousa  Marquise  d'Albaron,  il  mourut  en  1361  laissant 
pour  Ois  et  successeur  Jean  de  Baux,  lequel  n'eut  de  son  mariage 
avec  Florencie  de  Saint-Martial  que  trois  filles  ;  l'une  d'elles , 
Catherine,  épousa  Raymond  de  Laudmi,  seigneur  de  Lers  et  de 
Rocbefort,  dont  les  descendants  fonuëreut  la  branche  des  Laudun 
de  Baux. 

Seigneurs  de  Courtheaon,  Sute,  Barri  et  Solérieux.  •  ■■  Le  pre- 
mier prince  d'Orange  qui  ait  pris  la  qualiflcatioa  de  seigneur  de 
Suze  el  Courtlieson  est  Raymond  II,  héritier  de  son  frère  Guil- 
laume m,  mari  de  Galburge  de  Mévouillon,  lequel  partagea  la 
principauté  d'Orange  avec  son  oncle  Raymond  I.  Ces  princes  de 
la  branche  cadette  perdirent  peu  à  peu,  comme  nous  l'avons  déjà 
dit,  la  plus  grande  partie  de  leur  principauté  à  la  suite  de  diverses 
transactions  avec  Raymond  I  et  son  Sis  Bertrand  IV,  princes 
d'Orange,  et  reçurent  en  apanage  les  seigneuries  de  Courthesoo, 
Barri,  Suze  et  Solérteus,  sous  la  suzeraineté  des  princes  de  la 
branche  atnée.  Le  titre  de  prince  qu'ils  portèrent  jusqu'à  la  fin 
du  XIU'  siècle  ilLiil  être  considéré  comme  purement  nominatif  et 
ne  leur  cunféi'ant  qu'un  pouvoir  très  secondaire,  car  Bertrand  IH 
ne  possédait  plus  qu'un  quart  de  la  principauté  en  1279  ;  son  fils 
Raymond  III,  seigneur  de  Courtlieson,  fut  le  dernier  qui  se  décora 
quelques  fois  de  ce  titre  honorifique. 

Les  quatre  fds  de  Bertrand  III,  seigneur  de  Courtheson  ,  Amiel , 
Bertrand,  Hugues  et  Raymond,  portant  leur  ambition  vers  l'ilalie , 
quittèrent  la  Provence  pour  s'enrùler  dans  les  armées  des  rois  de 
Sicile,  comtes  de  Provence,  qui  les  comblèrent  d'honneurs  et  leur 
firent  donation  de  terres  considérables.  Amiel ,  viguier  de  Flo- 
rence ,  grand  justicier  du  royaume ,  mourut  en  Italie.  Bertrand , 
capitaine  général  en  133T,  mourut  sans  alliance.  Hugues  devint 
comte  de  Solelto  et  Sénéchal  du  Piémont  et  de  Sicile,  et  eut  de  sa 
femme  Jacqueline  délia  Marra,  Raymond  de  Baux  qui  hérita  de 
son  litre,  fut  maréchal  de  Sicile  en  1340 ,  el  mourut  sans  postérité 
en  1376.  Suève,  lune  des  fdles  de  Hugues,  épousa  Robert  des  Ursins, 
comte  de  Nola,  dont  le  fils  Raymond  ajouta  àson  nom  celui  de  sa 
mère  et  forma  la  branche  des  Ursins  de  Baux. 
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mont  en  1309;  il  eut  de  sa  deuxième  femme,  Constance  de 
Montolieu  d'Arles ,  Bertrand  de  Baux ,  seigneur  de  Courtheson , 
lui  aussi  sénéchal  du  Piémont  et  de  la  Lombardieen  1340.  La  ûUe 
unique  de  ce  dernier,  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson  et 
de  Gaudissart,  mourut  en  1393  sans  postérité  de  son  mariage  avec 
Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Brantes. 

Seigneurs  de  Suze,  Barri  et  Solérieux.  —  Âpres  la  mort  de 
Raymond  de  Baux  II,  seigneur  de  Suze  et  de  Courtheson,  ses  fils 
Bertrand  in  et  Raymond  partagèrent  les  domaines  de  leur  père 
le  4  décembre  1281.  Bertrand  conserva  les  droits  seigneuriaux  de 
sa  famille  sur  Orange,  et  les  châteaux  de  Courtheson,  La  Gar- 
de-Paréol  etc.  Raymond  eut  en  partage  Suze,  Barri,  et  Solé- 
rieux. Il  épousa  en  premières  noces  Catherine  de  Lagonesse, 
de  laquelle  naquit  Amiel  de  Baux.  Sa  deuxième  femme,  Mar- 
guerite, comtesse  d'Ascoli,  fille  de  Théodora  de  Saint-Sévérin, 
qu'il  épousa  en  1331,  ne  lui  donna  aucun  enfant. 

Amiel  de  Baux  épousa,  d'après  Pithon-Curt,  Albaronne  d*Agout, 
qui  lui  donna  pour  héritier  Raymond,  mari  de  Cécile,  ou  Filette 
de  Mévouillon,  de  laquelle  naquit  Amédée  de  Baux  dont  la  desti- 
née nous  est  inconnue. 

La  succession  d' Amédée  passa,  nous  ne  savons  comment,  entre  les 
mains  de  Raymond  V,  prince  d'Orange,  dont  les  ancêtres  avaient 
toujours  conservé  la  suzeraineté  sur  les  domaines  aliénés  de  leur 
principauté.  Ce  dernier  prince  abandonna  à  son  frère  cadet 
Bertrand,  seigneur  de  Gigondas,  la  seigneurie  de  Suze,  qui  sortit 
définitivement  de  la  principauté  d'Orange  par  le  mariage  de 
Marguerite,  fille  de  Bertrand,  avec  Hugues  de  Saluées. 

» 

Nous  ne  saurions  terminer  cette  notice  généalogique  sans  parler 
de  divers  personnages  issus  de  cette  noble  maison  de  Baux ,  à 
laquelle  nous  ne  pouvons  cependant  les  rattacher  faute  de  docu- 
ments historiques,  et  de  plusieurs  familles  de  Provence  et  du 
Comtat  portant  le  môme  nom  sans  avoir  la  même  origine* 

1*  D'après  Robert  de  Briançon  (Art.  Castellane ,  p.  486),  Boniface 
de  Castellane  IV,  qui  prête  hommage  au  comte  de  Provence  en 
1226,  aurait  eu  d'Agnès  de  Spata  deux  fils  portant  tous  deux  le 
même  nom.  L'un  d'eux,  appelé  Boniface  de  Riez ,  aurait  épousé  : 
1*  Alix  de  Baux,  fille  de  Hugues  I,  vicomte  de  Marseille  ;  2*  Sibylle 


de  Trets,  dame  de  Tuuloii,  et  veuve  de  Gilbert  de  Baux  eti  1*243, 
.  dont  il  n'eut  pas  de  postérité.  De  sa  première  femme  Alix  seraient 
nés  deux  enfants:  Boniface  qui  accompagna  Charles  d'Aryou  en 
Italie  et  mourut  en  1264  :  Hugues,  son  frëre,  prit  le  nom  de  Baux 
à  cause  de  son  aïeul  maternel. 

Cette  généalogie  nous  parait  un  peu  fantaisiste:  l'parce  qu'Alix 
fille  de  Hugues  n'a  jamais  existé  et  qu'on  ne  la  trouve  citée  dans 
aucune  charte.  Il  est  vrai  que  le  vicomte  Hugues  eut  pour  fille 
Alasacie  dont  le  nom  pourrait  être  confondu  avec  celui  d'Alix  ; 
mais  Alasacie,  qui  n'était  point  encore  mariée  en  l'243,  lorsque  son 
frère  Gilbert  lui  légua  300  marcs  d'argent  pour  dot,  épousa  avant 
1251  Guillaume  de  Pertuisdela  famille  desSabran,  duquel  naquit 
Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  mort  en  Italie  en  1375;  comment  donc 
aurait-elle  épousé  en  première  noce  Boniface  de  Castellane  ,  et  en 
aurait-elle  eu  Hugues  de  Baux  déjà  majeur  en  1257  ?  2'  parce  que, 
dans  une  charte  de  125^^,  ce  même  Hugues,  qualîQé  de  seigneur 
d'Allemagne,  est  dit  flls  et  héritier,  ainsi  queson  frère  et  ses  sœurs, 
de  Boniface  de  Castellane  et  d'Agnès  de  Spata  (supplément,  n*  75). 

Or,  si  Alix  de  Baui:  n'a  pas  existé;  s'il  est  impossible,  malgré  la 
conformité  des  noms,  qu'Alix  et  Alasacie  soient  la  même  personne, 
puisque  cette  dernière  était  mariée  à  Guillaume  de  Pertuis  avant 
1251;  si  d'autre  part,  Hugues  et  son  frère  Boniface  se  disent  en 
1258  fils  et  héritiers  de  Boniface  et  d'Agnès  de  Spata,  que 
devient  l'opinion  de  Robert  de  Briançon  ?  On  peut  certainement  la 
considérer  comme  non  avenue. 

Ce  même  Hugues,  seigneur  d'Allemagne,  que  nous  voyons  appa- 
raître pour  la  première  fois  en  125"  confirmant  la  vente-  d'un  pâtu- 
rage à  Aurafrède  (supplément  n"  7i),  et  disparaître  le  2  novembre 
1304,  est  pour  nous  un  personnage  que  nous  ne  pouvons  relier  d'une 
manière  certaine  à  notre  famille  de  Baux,  quoi  qu'il  en  porte  le  nom 
et  que  nous  l'en  croyions  issu.  Nous  ne  connaissons  pas  d'avantage 
le  nom  de  sa  femme  qui,  d'après  les  tableaux  généalogiques  de 
Peyresc(Bibl.  de  Carpentras),  serait  Forte  d'Esparron,  de  laquelle 
seraient  nés  Boiiiface  d'Esparron  et  Geoffroy  de  Castellane  (Invent. 
des  M"  de  Peyresc ,  t.  2 ,  p.  4G0_).  Nous  ne  saurions  infirmer  ni 
confirmer  cette  opinion,  mais  nous  pouvons  certifier  par  une  charte 
du  3  novembre  1339  que  son  fils  Boniface  de  Castellane  était  sei- 
gneur d'Allemagne  et  d'Aurafrède  (supplément  n°  84). 

2*  Vers  la  même  époque,  le  28  novembre  1237,  vivait  dans  les 
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et  de  chevalier,  que  nous  ne  pouvons  non  plus  rattacher  à  notre 
famille.  Il  apparaît  une  seule  fois  dans  les  chartes  avec  d'autres 
seigneurs  de  la  contrée  ,  réglant  avec  Raymond-Béranger  V,  ses 
droits  de  juridiction  et  la  perception  des  droits  régaliens  dus  aux 
comtes  de  Provence  dans  le  bailliage  de  Sisteron.  Nous  voyons  de 
plus  que  ses  descendants  Allemand,  Bertrand,  Guillaume,  Hugues, 
Pierre,  Raymond  et  les  dames  Huguette  et  Sibylle  de  Baux  régula- 
risent de  concert  avec  les  autres  coseigneurs  d'Enlrepierres,  le  27 
avril  1320,  leurs  droits  respectifs  sur  les  pâturages  et  revenus 
seigneuriaux  dans  le  territoire  de  cette  localité  (supplément  n-  81). 
L'absence  de  tout  document  entre  les  dates  extrêmes  de  123X  et 
1320  ne  nous  permet  pas  de  préciser  le  degré  de  parenté  de  ces 
divers  personnages,  ni  de  leur  donner  une  place  dans  notre  grande 
famille  de  Baux. 

3'  Il  est  un  autre  membre  de  la  noble  maison  de  Baux  dont  aucun 
historien  ne  peut  nous  indiquer  la  naissance  ;  nous  voulons  parler 
de  frère  Bernardin  de  Baux,  chevalier  de  Saint-Jean.  Pithon-Curt 
cite  deux  personnages  de  ce  nom,  issus  de  la  branche  des  comtes 
d'Alessano,  descendant  eux  mêmes  de  celle  de  Marignane.  Suivant 
cet  auteur,  le  premier,  fils  de  Raymond  de  Baux,  baron  de  Rutino, 
aurait  épousé,  en  1491,  Altabella  de  Gesualdo,  morte  sans  enfants; 
le  deuxième  ,  fils  de  Jean  François  de  Baux  ,  comte  d'Alessano  , 
aurait  eu  pour  femme  Isabelle  d'Acquaviva  d'Aragon  qui  ne  lui 
donna  aucune  postérité.  Ni  Tun  ni  Tautre  de  ces  Bernardin  n'étant 
connus  de  Pithon-Curt  comme  chevaliers  de  Saint-Jean ,  nous 
restons  dans  l'ignorance  sur  le  degré  de  parenté  de  ce  Bernardin 
avec  les  diverses  branches  de  la  famille  de  Baux. 

Nous  le  voyons  apparaître  pour  la  première  fois  dans  nos  chartes, 
en  1509  comme  capitaine-armateur  de  navires,  et  en  1512  comme 
capitaine  des  galères  ,  conseiller  et  maître  d'hùtel  de  Louis  XII, 
pendant  la  guerre  faite  par  ce  Roi  à  la  république  de  43lénes.  Le  4 
mai  1513,  le  Roi,  voulant  le  récompenser  des  services  rendus  à  son 
royaume,  lui  donne  à  viager  la  seigneurie  des  Baux  ;  il  en  prit 
possession  le  5  juillet  suivant.  François  I,  successeur  de  Louis  XII, 
conserva  les  titres  de  conseiller  et  maître  d'hôtel  à  Bernardin  de 
Baux  et  le  combla  de  faveurs.  Ce  dernier  seigneur  de  Baux,  che- 
valier de  Saint-Jean,  commandeur  de  Saint-Vincent,  capitaine  des 
galères  royales,  conseiller,  chambellan  et  maître  d'hôtel  de  deux 
Rois,  mourut  en  décembre  1527  en  emportant  dans  sa  tombe  le 

secret  de  sa  naissance.  Elle  ne  nous  est  révélée  que  par  l'acte  de 
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donation,  faite  par  FrançoisI,  en  mars  lâ-28,  à  Aiuie  de  Motitmo- 
rency,  iiiaréclial  de  France,  de  tous  les  meubles  et  immeubles  de 
frère  Bernardin  de  Baux,  auxquels  l'ordre  de  Saint-Jean  avait 
renoncé,  et  dont  iî  s'est  saisi  par  droit  d'aubaine,  parce  que  Bernar- 
din était  eairanr/ier  albain,  né  hors  du  l'Oijaume,  illégitime  et 
incestueux.  (B.  28.  F.  293). 

4*  Divers  auteurs  ont  parlé  d'une  prétendue  branche  de  la  famille 
de  Baux  qui  aurait  régné  en  Albanie  pendant  une  centaine 
d'années,  sous  le  nom  de  Baischa,  Balsa  et  Balza.  M.  François 
Lenormant,  ii  propos  d'un  mémoire  publié  dans  la  Reçue  de 
Numismatique  en  1861,  sur  les  monnaies  de  Baischa  III,  prince  de 
Monténégro  et  de  Zenta.  s'est  fait  le  propagateur  de  cette  opinion, 
presque  adoptée  avant  lui  par  Dncange  dans  son  Histoire  de 
l'empire  latin  de  Constant Inople  (T.  3,  p.  285,  collection  Buchon.) 

a  11  est  très-probable,  dit  Ducange  d'après  certains  auteurs 
H  slaves  et  divers  chroniqueurs  latins  et  italiens,  que  les  premiers 
B  princes  indépendants  rie  la  Zenta  étaient  originaires  de  la  mai- 
e  son  de  Baux,  qui  s'habitua  dans  l'Albanie  au  temps  que  Charles, 
«  premier  de  nom,  roi  de  Sicile,  le  roi  Charles  son  fils,  et  Philippe, 
B  prince  de  Tarenle,  lils  du  dernier,  possédèrent  la  ville  de  Duras 
tt  et  une  bonne  partie  de  l'Albanie....  Le  nom  de  Balsa  ou  Balza 
«  confirme  ceci,  étant  celui  dont  les  Italiens  se  servent  pour 
Il  exprimer  l'illustre  famille  de  Baux  qui  s'habitua  au  royaume  de 
«  Naples,  d'oii  les  Sciavons  ont  formé  cehii  de  Baoscia  (lisez 
■  Baischa)  ;  joint  que  rétoile  à  plusieurs  raies  qu'Orbini  donne 
«  aux  Balsa  pour  aimes,  lève  toute  difficulté  qu'on  pourrait  for- 
«  mer  sur  cette  origine,  étant  celles  que  porte  la  maison  de 
«  Baux.  » 

M.  Lenormantest  plusexplicile  ;  pour  lui  l'origine  des  Baischa, 
dont  il  donne  la  géiiéaiogie,  n'est  pas  douteuse.  i>  I.a  première 
0  mention,  dit-il,  que  l'histoire  fasse  des  descendants  de  la  maison 
a  des  Baux  au  milieu  des  Schkypétars  ne  remonte  qu'à  l'année 
«  1356;  ils  possédaient  alors  simplement  quelques  châteaux  dans 
a  la  ûuégarie  ou  Albanie  septentrionale,  et  ils  avaient  même 
«  donné  à  un  de  ces  châteaux  le  nom  de  la  ville  provençale  d'oti 
a  ils  tiraient  leur  origine,  nom  qui  s'est  conservé  dans  le  village 
8  de  Balscb,  près  deScutari.  n 

L'opinion  de  ces  auteurs  ne  repose  que  sur  des  probabilités 
démenties  par  l'histoire.  Apres  la  mort  sans  enfants  de  Philippe  III, 
prince  li'Achuieet  deTid'ente,  dernier  empereur  de  Constaiitinople, 
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sa  sœur  Marguerite,  veuve  d'Edouard,  roi  d'Ecosse,  hérita  de  ses 
titres  et  biens,  et  les  transmit  en  mourant  à  son  fils  unique  Jac- 
ques, né  de  son  deuxième  mariage  avec  François  de  Baux,  duc 
d'Andrie.  Or,  ce  Jacques  de  Baux  s'étant  révolté  contre  la  reine 
Jeanne  fut  privé  de  ses  domaines,  et  se  retira  en  Grèce  où 
il  possédait  quelques  terres  du  chef  de  sa  mère  et  de  son  oncle. 
Il  eut  plus  tard  l'Ile  de  Corfou,  donnée  en  dot  à  sa  femme  Agnès  de 
Duras  par  Charles  III  le  16  septembre  1382.  Il  mourut  l'année  sui- 
vante, après  avoir  déclaré  dans  son  testament,  fait  au  château  de 
Tarente  le  15  juillet  1383,  que  n'ayant  point  d'enfant  légitime  et  ne 
voulant  pas  laisser  son  héritage  à  son  père  François  de  Baux,  il 
lègue  son  empire,  son  despotat  et  ses  principautés  à  Louis  d'Anjou, 
duc  de  Calabre,  son  cousin  au  troisième  degré  par  la  ligne  mater- 
nelle, et  lui  recommande  d'entretenir  et  de  marier  ses  filles  natu- 
relles Magdeleine  et  Catherine  (Reg.  P.  1354,  n*  ST/,  —  Arch. 
nation,). 

En  présence  d'une  déclaration  aussi  formelle  et  en  l'absence  de 
documents  contraires,  il  nous  parait  difficile  d'adopter  l'opinion 
des  savants  auteurs  que  nous  venons  de  citer,  quelque  spécieuse 
qu  elle  soit.  Nous  ne  saurions  non  plus  nous  contenter  d'une 
simple  analogie  de  noms  pour  admettre,  sans  preuves,  l'implan- 
tation dans  ces  contrées  d'un  membre  de  la  famille  de  Baux, 
alors  surtout  que  toutes  les  données  historiques  semblent  s'opposer 
à  cette  possibilité. 

Les  auteurs  slaves  et  les  chroniqueurs  latins  et  italiens  qui  ont 
les  premiers  soulevé  cette  question  auront  été  trompés  par  le 
souvenir  d'un  prince  de  la  famille  de  Baux  qui  a  régné  en  Ro- 
manie  et  en  Servie.  N'en  connaissant  pas  la  descendance,  ils  l'auront 
identifié  avec  Georges  Balsa,  comte  deZante,  pauvre  gentilhomme 
de  cette  province,  qui  assiégea  les  Français  à  Duras,  où  il  fut 
défait,  d'après  Orbini.  Ducange  admet  bien  l'existence  de  ce  Geor- 
ges Balsa,  mais  il  a  de  la  peine  à  le  croire  originaire  du  pays, 
et  déclare  (p.  283)  que  très  probablement  il  est  d'origine  fran- 
çaise. Jusqu'à  plus  ample  informé,  nous  considérons  l'opinion 
de  Ducange,  adoptée  par  M.  Lenormant,  comme  erronée;  nous  ne 
pouvons  pareillement  admettre  un  deuxième  Jacques  de  Baux, 
despote  de  Servie,  indiqué  dans  l'ouvrage  de  Pithon-Curt,  comme 
fils  illégitime  du  despote  de  Romanie,  parce  qu'il  n'en  est  pas 
parlé  dans  le  testament  de  son  prétendu  père, 

5*  Pendant  le  cours  de  nos  recherches,  nous  avons  trouvé  dans  le 


cartulaire  de  Séiianque  (aich.  de  Vaucluse),  dans  celui  des  évéques 
de  Carpentras  {Biblioth.  de  la  ville),  et  dans  les  registres  du  no- 
taire Urbain  André,  de  Barbentanne  ,  des  actes  concernant  deux 
familles  qui  vivaient  du  XIII*  au  XV  siècle  dans  les  dépar- 
tements des  Boucties-du-Rlione  et  de  Vaucluse,  etportaient  le  nom 
de  Baux,  sans  la  qualilication  de  «itVe*  et  nodiUs  précédant  leur 
nom.  Ces  deux  familles,  établies  à  Avignon  et  à  Carpentras,  avaient- 
elles  une  même  origine?  Avaient-elles  donné  naissance  à  la  branche 
vivant  au  XV'  siècle  à  Barbentanne?  Ce  sont  là  des  problèmes  que 
nous  ne  saurions  résoudre.  Toujours  est-il  que  nous  n'avons  trouvé 
aucun  indice  qui  puisse  nous  faire  croire  que  ces  familles  de 
notaires  et  de  marchands  descendaient  des  princes  de  Baux  ;  néan- 
moins nous  devons  ajouter  qu'elles  possédaient  des  biens  assez 
considérables  dans  les  localités  od  elles  avaient  leur  résidence ,  et 
qu'elles  s'alliaient  à  des  familles  très  influentes  du  pays. 

6"  Une  autre  famille  portant  le  même  nom  vivait  à  Aix  vers  la  fin 
du  XIII*  siècle.  Elle  y  est  représentée ,  le  11  janvier  1285,  par  un 
Raymond  de  Baux,  qui  fait  héritière  sa  femme  Douce  de  Baux 
(Baucenca).  Cette  famille  s'est  perpétuée  jusques  au  milieu  du  XV" 
siècle,  sans  que  nous  puissions  relier  ses  membres  à  la  maison 
de  Baux.  Les  deux  derniers  dont  parlent  les  chartes  du  Chapitre 
de  Saint-Sauveur  d'Aix  sont  Jacques  el  Pierre  de  Baux  ,  père  et 
lils,  notaires  d'Aix.  Le  premier  fut  consul  de  celte  ville  en  1417 
d'après  l'historien  Pithun  {Hint.  d'Air,  p.  1  i2j. 


En  terminant  ce  court  exposé  de  notre  travail  sur  l'origine  de  La 
maison  de  Baux  et  sur  les  liommes  illustres  qu'elle  a  produits,  qu'il 
nous  soit  permis,  connne  conclusiuu,  d'indiquer  les  résultais  aux- 
(juels  nous  sommes  parvenus  en  suivant,  pendant  une  période  de 
400  ans,  les  divei-s  membres  de  cette  famille  k  travers  la  Provence, 
le  Dauphiiié,  leComtal  et  jusques  en  Italie. 

\os  laborieuses  recherches  nous  ont  permis  de  refaire  une 
généalogie  que  nos  devauciei's,  et  particulièrement  Pithon-Curt,  le 
plus  complet  de  tous,  avaient  entièrement  dénaturée.  Nous  n'eus- 
sions pas  été  nous-mèine  plus  heureux,  sans  le  secours  des  docu- 
ments consignés  dans  les  registres  angevins  de  Naples. 

C'est  f^ràfo  aux  cliarles  ti'ouvées  ihuis  ce  riclie  dépùl  et  à  lour 
émeut  avec  celles  qui  existent  eu  France  que  nous  avons 
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pu  compospr  cette  nouvelle  fçénéalogie  ,  malgré  la  répétition  des 
mêmes  noms  de  personnes,  sans  qualités,  ni  indice  de  fdiation. 
Désormais,  avec  le  secoui's  de  nos  tableaux  ,  il  ne  sera  plus  pos- 
sible de  confondre  les  princes  d'Orange  avec  les  comtes  d*Avellin, 
et  ceux-ci  avec  des  membres  d'une  autre  branche ,  ainsi  que 
l'ont  fait  trop  souvent  beaucoup  d'écrivains,  d'ailleurs  très-sérieux. 

Nous  avons  analysé  dans  notre  ouvrage  une  foule  d'actes  com- 
plètement inconnus  jusqu'à  ce  jour ,  en  indiquant  soigneusement 
les  sources  où  nous  les  avons  retrouvés.  Plusieurs  de  ces  actes 
sont  d'une  importance  capitale,  ils  éclairent  d'un  jour  nouveau  les 
relations  des  comtes  de  Provence  avec  les  seigneurs  des  Baux , 
ceux  de  Berre  et  les  princes  d'Orange.  Ils  expliquent  la  cause  des 
débats  de  ces  derniers  avec  les  Dauphins  Viennois.  D'autres  non 
moins  importants  nous  révèlent  les  efforts  faits  par  les  populations 
pour  se  soustraire  au  joug  de  leurs  seigneurs  ou  en  obtenir  diverses 
libertés  communales. 

Nous  avons  condensé  dans  une  carte  géographique ,  et  noté 
par  un  point  rouge  toutes  les  localités  sur  lesquelles  les  seigneurs 
de  Baux  ont  exercés  une  juridiction  quelconque  à  quelque  titre  que 
ce  soit.  Il  sera  facile  de  voir,  en  inspectant  cette  carte ,  de  combien 
nous  avons  dépassé  le  chiffre  des  79  fiefs  connus  sous  le  nom  de 
terres  Baucenques,  attribués  en  propriété  aux  divers  membres  de 
l'illustre  famille  des  Baux. 

Nous  donnons  comrrie  complément  de  notre  inventaire  la  sigil- 
lographie des  Baux ,  dont  personne  avant  nous  ne  s'était  spécia- 
lement occupé.  M'  li.  Blancard  est  le  seul  auteur  qui  ait  publié 
une  série  de  sceaux  dans  sa  précieuse  Iconographie  du  départe- 
ment des  Bouches-du-Rhône.  Ils  sont  au  nombre  de  15,  y  compris 
le  sceau  d'Eudiarde,  femme  de  Bertrand  de  Baux  de  Meyrargues, 
et  celui  de  Galburge  ,  femme  de  Guillaume  lïl,  coprince  d'Orange. 
Nous  les  avons  réédités  en  y  ajoutant  31  sceaux  nouveaux,  ou  des 
variétés,  entièrement  inconnus. 

Cet  ouvrage ,  dont  les  savants  habitués  à  faire  des  recherches 
comprendront  la  difficulté,  ne  contiendra-t-il  pas  d'erreurs  sensi- 
bles? Nous  avons  cherché  à  les  éviter  en  utilisant  de  préférence 
pour  nos  analyses  les  chartes  originales;  à  défaut  de  celles-ci,  nous 
avons  eu  recours  aux  copies  les  plus  anciennes,  et  enfin  k  celles 
des  siècles  derniers ,  transcrites  quelquefois  par  des  scribes  peu 
attentifs.  En  l'absence  des  originaux  et  des  copies,  nous  n'avons 
même  pas  hésité  i\  mettre  à  contribution  les  indications  de  chartes 


fournies  par  divers  inventaires,  lorsqu'elles  nous  offraient  un 
certain  degré  de  certitude. 

Sera-t-il  complet?  Les  ouvrages  de  celte  nature  ne  le  devien- 
dront quo  lorsque  les  archives  départementales  et  communales 
seront  inventoriées,  et  lorsque  l'on  aura  réuni  dans  les  dépôts 
publics,  ou  dans  les  chambres  syndicales  les  anciens  registres 
des  notaires.  Ces  registres  si  précieux  se  perdent  tous  les  jours 
par  négligence  ou  vétusté  sans  aucun  profit  pour  l'histoire  générale 
des  provinces,  des  communes  et  des  familles. 

A  ceux  qui  trouveraient  que  certaines  chartes  analysées  dans 
notre  inventaire  sont  d'une  très-mince  utilité  pour  l'histoire ,  nous 
répondrons  qu'elles  nous  ont  paru  indispensables  sous  le  rapport 
généalogique,  ou  pour  indiquer  certains  droits  féodaux  possédés 
par  la  famille  de  Baux  dans  diverses  localités,  quoique  ces  dernières 
fussent  sous  la  domination  d'autres  seigneurs. 

Kn  terminant  cette  introduction,  nous  croyons  devoir  prévenir  le 
lecteur  que  les  chiffres  placés  dans  nos  tableaux  généalogiques  au 
dessus  des  noms  de  personnes,  n'indiquent  nullement  le  moment 
de  leur  naissance  ou  de  leur  mort,  mais  seulement  les  dates 
extrêmes  où  ils  apparaissent  et  disparaissent  dans  nos  chartes.  En 
conséquence,  ces  chiffres  ne  sont  pas  définitifs  ;  ils  pourront  être 
corrigés  par  ceux  qui,  plus  heureux  que  nous,  auront  trouvé  des 
actes  qui  permettront  de  les  modifier. 

Dans  ces  mômes  tableaux  nous  avons  inscrit  entre  crochets,  et 
fait  suivre  des  lettres  L.  (Louvet),  R.  de  B.  (Robert  de  Brianron)et 
P.C.  (Pithon-Curt),  certains  noms  et  alliances  que  les  chartes  ne 
nous  ontpoint  fait  connaître,  mais  que  nous  avons  admis  sur  la  foi 
de  ces  auteurs  comme  détail  généalogique  ;  en  conséquence ,  s'il  y 
a  erreur,  nous  en  déclinons  la  responsabilité. 

Une  dernière  remarque  relative  h  nos  tableaux  et  à  l'analyse 
des  chartes  porte  sur  la  branche  cadette  des  princes  d'Orange. 
Depuis  ie  partage  de  la  principauté  fait  en  1218  entre  Ber- 
trand n,  Guillaume  II,  et  Raymond  I,  fils  de  Guillaume  I,  prince 
d'Orange  ,  plusieurs  princes  régnèrent  en  même  temps,  et  possé- 
dèrent à  des  degrés  divers  une  part  de  juridiction,  et  des  droits 
féodaux  sur  cette  principauté.  Bertrand  III,  seigneur  de  Cour- 
theson,  fut  le  dernier  prince  de  la  branche  cadette  qui  porta  ce 
titre,  comme  nous  l'avons  déjà  indiqué.  La  simultanéité  de  la 
coexistence  et  la  similitude  des  noms  qui  reviennent  souvent  ont 
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occupés  des  Baux.  Pour  éviter  à  Tavenir  cette  cause  d'erreur 
résultant  du  règne  simultané  de  deux  ou  trois  princes  qui  ont 
porté  le  même  nom,  nous  avons  cru  qu'il  était  indispensable  de 
faire  suivre  du  mot  coprince  le  nom  de  ceux  qui  appartiennent  à  la 
branche  cadette.  Bien  que  le  mot  ne  soit  pas  tout-à-fait  inconnu  > 
l'application  qui  en  est  faite  de  notre  part  aux  princes  d'Orange 
est  toute  nouvelle.  Nous  pensons  que  Ton  nous  pardonnera  ce  néo- 
logisme en  faveur  du  motif  qui  Ta  dicté.  Sans  cette  innovation ,  il 
nous  paraît  impossible  de  bien  connaître  le  rôle  joué  dans  l'histoire 
par  chacun  des  princes  régnant  en  môme  temps,  ou  portant  le 
même  nom,  et  de  fixer  leurs  droits  respectifs. 


Nous  plaçons  ici  l'analyse  de  quelques  chartes  trouvées  après 
l'impression  de  la  table,  et  qui  ne  sont  pas  sans  intérêt. 


1318  —  26  avril. 

Alasacie  et  Etiennette  de  Baux,  religieuses  du  Nazareth  d'Aix , 
approuvent,  ainsi  que  les  autres  sœurs,  l'acte  d'abandon  fait  par 
leur  prieure,  Oria  de  Castellane,  en  faveur  des  Prêcheurs  de  Mar- 
seille, de  tous  les  biens  qui  leur  furent  donnés  par  Raymonde  de 
Saint-Saturnin,  béguine  de  Roubaud.  Cette  cession  est  faite  pour 
éviter  un  procès,  et  sous  la  condition  que  le  couvent  du  Nazareth 
conservera  la  haute  seigneurie  sur  les  biens  cédés  et  percevra  les 
droits  de  lods  et  de  trézain  —  Acte  à  Aix. 

Charte  du  fonda  des  Prêcheurs  de  Marseille.  —  B.-du.-Rh. 

1350  —  2  septembre. 

Lettre  d'Antoine  de  Baux,  Prévôt  de  la  Major  de  Marseille, 
ordonnant  à  son  Viguier  général  Bertrand  Rostaing,  chanoine  de 
Marseille,  de  hâter  la  perception  des  revenus  de  sa  prévôté,  et 
d'envoyer  le  plus  d'argent  qu'il  pourra  à  Blacas  Câpre,  son  cla- 
vaire des  Baux,  parce  qu'il  en  a  le  plus  pressant  besoin  pour 
la  réussite  d'une  affaire  qui  exige  de  fortes  dépenses.  —  Donné 
au  château  des  Baux. 

Protoc.Je  Jac,  Ayrard,  n*.  —  Etude  de  M*  Decormis, 


U5\  —  3juillet. 
En  vertu  des  inslnictîons  reçues  de  Robert,  êvèqno  de  Marseille, 
Bertrand  de  Baux,  sous-viguier  des  terres  de  l'Evéché  depuis  le 
10  novembre  1350,  commande  à  Pierre  Chaudoin,  crieur  public  de 
Signes,  de  se  transporter  au  château  d'Aurovènes,  d'y  détruire  et 
brûler  les  fourches  patibulaires  dressées  au  mépris  des  droits  de 
l'évéque  et  de  son  église,  et  de  proclamer  qu'il  est  défendu  à  toute 
personne  d'arborer  un  signe  quelconque  indiquant  un  pouvoir 
fîeîgneuriat  dans  cette  localité.  —  Acte  à  Signes. 
Livre  sert  île  l'éi:M.ê.  f  87.  —  B.-dii.-Hh. 
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■  -29  aoiU. 


En  vertu  d'une  procuration  donnée  .'i  Naples  par  François  de 
Baux,  duc  d'Andrie,  baron  de  Berre  et  de  Téano ,  Roger  de  Reil- 
lane,  sous-viguier,  et  Ange  de  Villana,  de  Naples,  trésorier  du  duc 
en  Provence,  nomment  M'Primarc  Mirepoix.de  Marseille,  à  l'effet 
d'exiger  toutes  les  sommes  qui  lui  sont  dues  par  ses  vassaux.  — 
Acte  à  Marseille. 

ProlOC.  de  Jar..  A'/canl  «'.—  Ktiitle  de  M'  Di-cormif. 
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-  2  mai. 


Bulle  du  pape  Innocent  VI  ordonnant  i  l'archevêque  d'Arles 
d'inlliger  toutes  peines  qu'il  croira  nécessaires,  et  d'excommunier 
Robert  de  Duras  et  ses  complices,  chevaliers  ou  non,  qui  après 
s'être  emparés  du  cliàteau  des  Baux,  y  détiennent  prisonnier 
Antoine  de  Baux,  prévAt  de  Marseille,  au  mépris  des  libertés  de 
i'ftglise,  et  malgré  les  exhortations  faites  au  nom  du  Pape  pour  la 
délivrance  du  Prévôt.  — Donné  à  Villeneuve-les-Avignon. 

HpK.  228.  —  nyl-.'lii   Vnlicaii. 

KtTO  —  2  janvier. 

Avant  la  signature  du  traité  de  paix  passé  au  nom  de  la 
reine  Jeanne  par  Raymond  d'Agoul,  sénéchal  de  Provence,  et  au 
nom  du  roi  de  France  et  du  duc  d'Anjou  par  Amédée  de  Baux, 
sénéchal  de  Beaucaire,  en  présence  du  Cnrdinal-Kvéque  de  Pales- 
trina  ,  Raymond  d'Agout  se  réserve  la  faculté  de  punir  divers  pri- 
sonniers faits  à  Tarnsconqui  sont  rebelles  à  la   Reine;  !c  Sénéchal 

■  Reniicairc  nrnlrstc  > 
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clauses  du  traité  doivent  être  égales  pour  tous.  —  Acte  à  Avignon 
dans  la  maison  du  cardinal. 

Reg.  bï,Arc/iev.  d'Aix,  —  B.-du.-Rh. 

1370  —  15  juillet. 

Par  suite  d'une  récente  convention  passée  entre  Raymond  de 
Baux  II,  comte  d'Avellin,  et  ses  frères,  pour  le  partage  des  biens  de 
leur  père  et  mère,  les  châteaux  et  territoires  de  la  vallée  d*Auba- 
gne  échurent  à  François  et  à  Antoine  de  Baux,  prévôt  de  Marseille, 
sous  l'obligation  de  prêter  hommage-lige  et  serment  de  fidélité  à 
la  Cour  ainsi  que  l'avaient  fait  leurs  prédécesseurs.  Geoffroy  de 
Sellions,  procureur  du  prévôt  et  de  son  frère  François,  déclare  à 
Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  vice-sénéchal  de 
Provence,  qu'il  ne  prêtera  hommage  et  reconnaissance  que  s  il  y  est 
contraint  par  le  droit.  —  Acte  à  Aix  dans  la  salle  du  Conseil. 

Reg.  54,  Archi'v,  tr.M.c.  —  B.-du.-Rh, 

1370.  —  8  août. 

Noble  Antoine  Flotte,  coseigneur  de  Cuébris  (Cobris),  déclare  à 
Guillaume  de  Baux  ,  seigneur  de  Marignane  et  lieutenant  du 
sénéchal  Raymond  d'Agout,  qu'il  reconnaît  tenir  sous  la  suzerai- 
'neté  de  la  reine  Jeanne,  les  châteaux  et  territoires  de  la  Croix 
Saint-Léger  (CrocisJ,  de  Ssi'mi-Anion'm  (Antliollitio)  et  de  Touet 
(Tohet),  qu'il  a  achetés  le  2G  juillet  1369  des  frères  Jacques  et 
Geoffroy  de  Chàteauneuf,  —  Acte  à  Nice. 

Reg.  54,  Archec,  d'Aiv.  —-  R.-du,-Rh. 

1370  —  20  août. 

Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Marignane  ,  Louis  Marquisan, 
Juge-mage,  divers  maîtres  rationaux,  et  le  Trésorier  de  Provence, 
se  portent  cautions  de  la  sonnne  de  2000  florins  d  or  empruntés  à 
Giraud  de  Villeneuve,  seigneur  de  Vence.  Ils  promettent  de  rendre 
cette  somme  à  la  Toussaint,  et  la  payeront  des  revenus  de  la  Cour 
dont  ils  s'engagent  à  ne  point  disposer  avant  complet  rembour- 
sement. —  Acte  à  Nice. 

Reg.  5i,  A7'chev,d\\ix.  —^  B.-du*Rh. 

1370  —  30  septembre. 

Guillaume  de  Baux  ,  seigneur  de  Marignane  ,  trésorier  des 
Trois-États  et  lieutenant  du  Sénéchal  de  Provence,  donne  quittance 


à  François  Laydet  de  Barcelonnetle  d«  la  somme  de  UO  florins, 
re<;us  par  Antoine  Giitramand,  notaire  d'Aix  et  trésorier  des 
comtés,  et  payés  par  diverses  communautés  du  bailliage  de  Sîste- 
ron,  qu'il  affraucliit  des  poursuites  encourues  pour  défaut  de 
payement.  —  Acte  à  Nice. 

Heg,  S4,  Arclier.  d'Aix.  —  R-du.-Rli. 

1408  —  25  octobre. 

Odon  de  Villars,  comte  d'Avellin  et  baron  d'Aubagne,  approuve 
le  compromis  passé  entre  ses  officiers  et  Bertrand  Candole  ; 
ce  dernier  se  reconnaît  tenu  au  payement  de  20  florins  d'or 
pour  avoir  changé  le  lit  de  l'Huveaune  et  dérivé  ses  eaux,  k  l'effet 
de  faciliter  l'arrosage  de  ses  prés  nouveaux  du  quartier  de  Camp- 
Major  et  de  ceux  de  Creissac,  touchant  le  pré  du  prieuré  de  Saint- 
Mitre.  Odon  pardonne  au  coupable  d"avoir  enfreint  l'ordonnance 
défendant  à  quelque  personne  que  ce  soit  de  détourner  le  cours 
ordinaire  des  eaux,  et  déclare  qu'en  considération  de  son  amitié 
pour  Bertrand  Candole,  les  travaux  faits  par  lui  resteront  en  l'état 
où  ils  se  trouvent.  —  Acte  dans  le  fort  d"Aubague. 
Reg.  (Itt  J.  tiuraïul,  n'  —  Etuila  <le  Af  de  Ldijet 

1433  -  6  avril. 

Bertrand  Roubaud,  ministre  provincial  des  frères  mineurs  de 
Marseille,  donne  à  acnpte  et  à  eniphitéose  h  "Urbaine  d'Agoul, 
femme  de  François  de  Baux,  présent  et  acceptant,  une  maison 
rurale  avec  terres  cultes  et  incultes  au  territoire  de  Saint-Marcel, 
confrontant  les  terres  de  la  Bastide  de  La  Sale  et  le  clieniin  royal 
allant  à  Aubagne. 

Le  23  octobre  1433,  François  (le  Baux  et  sa  femme  Urbaine 
d'Agout  prêtent  130  llorins  il  divers  juifs  de  Marseille.—  Acte  ii 
Marseille. 

Protur.ilu  Murqiw^ijRwjiiaiHl.  —  Etude  ilc  ^f•  ÙL-coi-mU. 
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15  La  Bourdigue  neuve,  lire  :  Le  Bourdigue  neuf. 
27  Pélegrin,  lire  :  Pérégrin. 
30  Solliês-Pont,  supprimer  :  Pont. 
53  Raymond  Bérenger  II,  lire  :  Raymond-Bérenger  III. 
G5  Possède  sur  ses  domaines,  lire  :  Possède  eu  propre  sur  ces  domaines. 
87  1198,  L/re:  1189. 
90  Ildefonse  I,  lire  :  Ildefonse  II. 
100  Imbert,  lire  :  llumbert. 

137  Montmirail  et  eu  Clarensac,  lire  :  Montmiral  et  Giarensac. 
170  Une  meilleure  leclurc  de  la  charte  nous  oblige  à  changer  la  date,  lire 

Î20O  —  20  mai. 
207  Raymond- Bérenger  IV,  lire  :  Raymond-Bérenger  V. 
212  Raymond  VI,  lire:  Raymond  VII. 
228  Prince  coprinces,  lire  :  prince  et  coprince. 
392  Reg.  B.  1029,  lire  :  Reg.  B.  1209. 

418  Après  communauté,  lire  :  Le  cens  de 

•iOi  Gassende,  lire  :  Garsende. 

508  Hugues  de  Baux  de  Berre,  lire  :  Hugues  lils  de  Barrai. 
513  Au  lieu  de  :  10  juin,  lire  :  10  juillet. 
570  Supprimer  Paternels  et  maternels. 
717  Quinson,  lire  :  Janson. 
803  Pierre  Guiraud,  lire  :  Pierre  Giraud. 
811  Roquevaire,  lire;  Roquemaure. 
813  Grest.  lire  :  Crestet. 

95i  Baux  de  Berre,  lire  :  Baux  de  Trebillane.  —  Gen,  lire:  Gent. 
901  Sa  belle-sœur,  lire  :  Sii  belle- mère. 
1000  Baux  de  Berre,  lire  ;  Baux  de  Trebillane. 
1178  Jean  I,  roi  de  France,  lire  :  du  prince  Jean. 
1200  Blonde,  lire  :  Bronde. 
1385  Prieuré  de  Salarse.  lire  :  Salaise. 
1451  Gantelme  d'Espinassous,  lire  :  Guillaume  d'Espinous. 
1622  Belin  de  Hugolin,  lire  :  Belinde  Hugolen. 
1752  Jacques  Sôna,  lire  :  Jacques  Geva. 


INVENTAIRE  CHRONOLOGIQUE 


DES 


CHARTES  DE  LA  FAMILLE  DE  BAUX 


1  971  —  14  mai. 

Pons  le  Jeune  assiste  comme  témoin  à  l'acte  de  donation  d'une 
église  de  la  vallée  d'Ulieria  au  Comté  d'Arles,  faite  au  monastère 
de  Montmajour  par  Boson  et  sa  femme  Folcoare.  —  Acte  dans 
ledit  monastère. 

Hist.  de  V Abbaye  de  Montmajour,  par  M.  F.  de  Marin  de  Carran- 
rais,  p.  148.—  Marseille,  in-8%  1877. 

2  975  —  9  avril. 

Donation  faite  par  Pons  le  Jeune,  pour  la  rédemption  de  son 
âme  et  le  pardon  de  ses  péchés,  à  l'église  Saint-Étienne  d'Arles  et 
aux  chanoines,  d'une  partie  de  propriété  située  dans  le  terroir 
d'Argence,  au  comté  d'Arles.  —  Acte  à  Arles. 

Liv.  authent,  du  Chap.  d'Arles,  t?  22.  —  B.-du-R.—  i/ist.  rfe Pro- 
vence de  Papon,  t.  2  ;  Preuves. 

«  3  981. 

Donation  par  Silvîus  et  ses  fils  Aymeric  et  Pons  à  Saint-Pierre 
de  Montmajour  et  aux  moines  d'une  terre  à  eux  donnée  par  leur 
seigneur  Pons  le  Jeune  et  sa  femme  Profecte,  à  cause  de  nom- 
breux services  rendus  à  leur  fils  Hugues;  laquelle  terre  est  dans 
le  comté  d'Arles,  touchant  le  château  appelé  Balcius,  et  con- 
fronte  —  Cette  donation  est  faite  pour  le  soulagement  de  leurs 

âmes  et  celles  de  leur  seigneur  Pons ,  de  sa  femme  et  d'Hugues 
leur  fils. 

Chartes  de  Montmajour^les-Baux,  ch.  201.  —  B.-du-R.  —  Hist^ 
de  Provence  de  Papon,  t.  2  ;  Preuves. 
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*  10O8  ou  1009. 

Confirmation  par  Pons  le  Jeune  et  Hugues  son  fils  à  l'église 
Sainte-Marie  d'Istres  et  aux  chanoines  de  Saint-Trophime  de  la 
■  donation  de  terres  qui  leur  a  été  faite  par  PonsAmilio  et  sa  femme 
Anastasie.  —  Acte  dans  le  cloître  d'Arles. 

Uv.  avtlient.  d'Arles,  [•  1 19,  v.  —  B.-du-R. 

5  1026  à  1059. 

Donation  par  Enaurs  et  ses  fils  Guillaume-Hugues,  Pons  et 
Hugues,  fils  de  Hugues,  au  monastère  Saint-Césaire  et  àGalburge, 
abbesse,  des  droits  d'albergue  possédés  par  leur  père  Hugues, 
Enaurs  et  ses  fils  sur  le  domaine  d'Agon  afin  que  Dieu  tout  puis- 
sant les  absolve  de  leurs  péchés,  et  que  Saint-Césaire  et  son 
monastère  prient  pour  eux.  —  Sans  nom  de  lieu. 

ChartrUr  de  Saint-Césaire,  ch.  ÎG.  re^.  H.  —  B.-du-R. 

6  XI"  siècla. 
Sommaire  de  dons  faits  au  monastère  Saint-Victor,  parmi  les- 
quels se  trouve  une  donation  par  la  femme  d'Hugues  de  Baux 
d'une  vigne  près  de  la  rivière  appelée  La  Cadiire,  qui  se  jette  dans 
l'Etang  de  Marignane. 

Cart.  de  Samt-Victor,  ch.  iî. 

7  1028. 
Approbation  par  Pons  le  Jeune  et  Hugues  de  la  donation  de 

quelques  fonds  de  terre  au-delà  du  marais  de  Saint-Césaire,  dans 
le  comté  d'Arles,  par  Aimedrus  et  ses  enfants  en  faveur  de  l'abbaye 
de  Saint-Victor  de  Marseille. 

Cart.  de  Saint-Victor,  ch.  165. 

8  XI"  siècle. 

Hugues  de  Baux  et  sa  femme  Enaurs  assistent  à  la  donation  faits 
par  Rostaing  Oculus  de  Bucco,  sa  femme  et  ses  fils,  au  monastère 
Saint-Victor,  des  droits  qu'ils  possèdent  sur  des  vignes  situées 
50US  l'égllso  de  Saint-Julien  dans  le  Trebons. 

Cart.  rfeSaiiil-Vicfor,  ch,   185. 

9  XI"  siècle. 
Donation  par  Pons-Hugues  aux  frères  de  Saint-Jean  de  Jérusa- 


—  3  ~ 

par  Bonflls,  Ermengauld  et  leurs  épouses  à  Pierre  d'Anduze  et 
aux  autres  frères  de  Thôpital  Saint-Jean. 

Ordre  de  Malte.  —  Liv,  authent.  de  Trinqueiaille,  f»  75  —  B.-du-R. 

10  1032. 

Hugues  de  Baux  donne,  en  présence  de  Raimbaud,  archevêque 
d'Arles,  à  Saint-Etienne  et  à  Saint-Trophime,  la  quatrième  partie 
de  la  ville  et  du  château  de  Marignane,  avec  toutes  leurs 
dépendances,  telles  que  terres  cultes  et  incultes,  vignes,  bois, 
pêcheries,  moulins 

Liv,  authent,  du  Chap.  d'Arles,  f*  51. 

11  1045. 

Confirmation  par  Hugues  de  Baux  à  Saint- Victor  du  don  fait  à 
ce  monastère  par  Franc,  son  épouse  Constance  et  ses  fils,  de  cer- 
taines vignes  qui  sont  au  comté  d'Arles,  dans  la  ville  appelée 
Marignane,  confrontant  la  font  de  Marignane  et  le  ruisseau  appelé 
La  Cadière. 

Cart,  de  Saint-Victor,  ch.  211. 

12  1045  —  19  janvier. 

Hugues  de  Baux  et  sa  femme  Enaurs  font  un  échange  avec  le 
monastère  Saint- Victor  de  diverses  terres  situées  dans  la  vallée 
de  Marignane,  au  comté  d'Arles,  dans  le  lieu  appelé  Aquosa, 

CartuU  de  Saint-Victor,  ch.  213. 

13  1046. 

D'après  le  conseil  de  Guillaume-Hugues  et  de  sa  femme  Vierne, 
les  chanoines  d'Arles  donnent  à  Pons  de  Rians  et  à  sa  femme 
Adalgarde  35  sous  pour  la  terre  de Xa  A^ano/a.  —(Rappel  d'actes). 

Liv,  aut fient,  du  Chap,  d'Arles,  f*  100  —  B.-du-R. 

14  1046. 

Rappel  d'un  acte  de  confirmation  par  Guillaume-Hugues  et  sa 
femme  Vierne  de  la  donation  faite  à  Saint-Etienne,  Saint-Tro- 
phime et  aux  chanoines  de  l'église  Sainte-Marie  de  Marignane, 
et  du  tiers  de  la  dlme  par  Amiel  de  Fos  et  sa  femme. 

Liv,  authent,  du  Chap,  d'Arles,  ^  100  —  B.-du-R. 


15  iOiS. 

(, Rappel  de  divers  actes).  —  Guillaume-Hugues  et  sa  femme 
Vierne  rendent  à  Saint-Trophime  el  aux  chanoines  d'Arles  deux 
parties  de  la  dlme  qu'ils  possèdent  ù  Marignane  en  pain,  vin, 
viande,  poisson,  sel  et  autres  objets  décimabies. 

Ils  donnent  la  dime  sur  les  moulins  vieux  et  neuf  et  sur  les  fours, 
au  dedans  et  hors  de  Marignane,  et  celle  qu'ils  possèdent  dans  le 
port  de  Bagueras  et  de  Bolmon,  et  dans  la  bourdigue  neuve  de 
l'Angle. 

Ils  donnent  l'église  de  Chàteau-Neuf  el  toute  sa  dlme  en  pain, 
vin,  viande  et  poissons  à  prendre  dans  les  roubines  de  Succedon. 

tiD.  autltent.  du  C/iap.  dWrles,  f  lOÏ  V  —  B.-du-H.  ' 

16  milieu  du  xr  siècle. 

Hagues  de  Baux  avertit  Pons  Pérégrin  du  don  do  ses  terres,  cul- 
tes et  incultes,  situées  dans  le  territoire  du  Château  de  Vallon,  & 
l'église  Saint-Césaire  (du  Vernègues).  Acte  souscrit  par  Hugues, 
Guillaume-Hugues,  Pons  Hugues. 

Lie.   atillieiit.    du   Cl'ap.     d'Avlen ,    t*  90.    —   Cotigvéa  arcfiéol. 
d'Arles,  IB7C,  ji.  GtiB.  F.  Reyuaiid. 

17  1054  ? 

Confirmation  du  don  fait  par  Hugues,  son  épouse  Eitaurs,  leur 
filsGuillaume  et  ses  frères,  à  Saint-Trophime  et  aux  chanoines 
de  la  dlme  sur  les  vignes  plantées  par  Pérégrin,  dans  le  territoire 
duCliâteau  de  Vallon  fprès  ilii  ^'crnègues}.  Acte  fait  du  temps  que 
Rambaud,  arclievêque  (d'.\rles)  et  Elfant,  évoque  (d'Apt),  consa- 
crèrent l'église  de  Saint-Césairc. 

Lii\  ciulhei'l.  du  Cl>ap.  rf'.l  ries.  (•  OU  —  B.-du-H.  —  Eil.  iij. 

18  Vers  1055  décembre. 

Donation  par  Hugues  et  son  épouse  Enaurs,  au  monastère  Saint 
Victor,  d'une  partie  de  leur  liérilage  située  dans  la  vallée  appelée 
la  Devance. 

t'art.  de  Saint-Virtov,  th.  !70. 

19  106i— 1073. 
Donation  par  Guillaume-Hiigues  ut  ses  frères  Pons  et  Hugues,  à 
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fait  avec  ce  monastère  de  diverses  terres  et  vignes  dans  les  envi- 
rons d'Albaron,  à  propos  duquel  Guillaume  reçoit  une  soulte. 

Cart.  de  Saint- Victor,  ch.  161. 

20  1069. 

Confirmation  par  Guillaume-Hugues  et  ses  frères  Hugues  et 
Pons  du  don  fait  à  Saint-Victor,  par  Pierre  Isnard  et  sa  famille,  de 
Téglise  de  Saint-Césaire  de  Bozaringe,  du  cimetière  et  d'une  con- 
damine  sur  le  Rhône  contigue  à  Téglise,  suivant  le  conseil  de  Rim- 
baud, archevêque  d'Arles. 

Cart.  de  Saint-Victor,  ch.  160. 

21  1  078 

Restitution  par  Bertrand,  comte  de  Toulouse,  Aycard,  archevê- 
que d'Arles,  et  Guillaume-Hugues,  à  Saint-Etienne  et  Saint-Tro- 
phime,  du  droit  de  dime  possédé  par  Téglise  d'Arles  sur  les  bour- 
digues  et  les  poissons  pochés  dans  l'étang  du  pont  des  pêcheries, 
depuis  la  consécration  de  l'église  Saint-Césaire,  laquelle  dime  fut 
injustement  ravie  aux  chanoines  par  Pons  de  Fos  et  ses  compa- 
gnons. 

Liv.  authent.  du  Chap.  d'Arles,  V  89  —  B.-du-R. 

22  1078. 

Donation  par  Guillaume-Hugues,  Pons  son  frère,  et  leur  mère 
Enaurs,  pour  le  soulagement  de  l'àme  de  leurs  parents  à  Saint- 
Trophime,  d'un  mas  à  Marignane,  et  de  la  moitié  de  la  dime 
d'Azegat.enblé,  orge,  millet,  légumes,  poissons,  oiseaux  et  autres 
denrées. 

Liv.  authent.  du  Cliap.  d'Arles,  ^  115  —  B.-du-R. 

23  1082. 

Restitution  par  Guillaume-Hugues,  Vierne  son  épouse  et  leurs 
fils,  à  Saint-Trophîme  et  aux  chanoines  de  la  dime  du  pont  et  des 
pêcheries  que  Hugues  de  Baux  avait  donnée  injustementà  Tabbaye 
de  Saint-Gervais. 

Lia.  authent.  du  Chap,  dWrles,  ^  95  —  B.-du-R. 

24  1038. 

Donation  à  perpétuité  à  l'église  d'Arles  par  Guillaume-Hugues, 
Vierne  son  épouse  et  leur  fils  Hugues,  de  l'église  Sainte-Cécile, 


d'un  domaine  au  Comté  d'Arles,  dans  le  quartier  appelle  Gh&teau- 

neuf,  y  compris  les  terres,  vignes,  jardins,  prés,  salins,  roubines 
et  tout  ce  qui  lui  appartient.  —Acte  dans  la  maison  de  l'aumône  de 
la  ville  d'Arles. 

Lie.  ajithent.  du  Cliap.  d'Arles,  f  119  —  B.-du-R. 
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Guillaume-Hugues,  touché  de  l'inspiration  divine,  donne,  avec  le 
consentement  de  Vierne  son  épouse  et  de  leurs  fils  Hugues  et  Ray- 
mond, à  l'église  Saint-Trophime  d'Arles,  une  partie  de  son  domaine 
appelé  Pont-des-Pêcheries,  que  son  père  Hugues  de  Baux  pos- 
séda longtemps,  pour  l'avoir  acquis  à  acaple  de  l'archevêque  Raim- 
baud  ;  il  déclare  la  désemparer  à  l'archevêque  pour  sa  subsistance, 
avec  l'obligation  pour  ce  dernier,  de  ne  jamais  la  mettre  en  gage,' 
ni  l'aliéner;  il  se  réserve  la  bourdigue  de  l'Angle,  la  terre  déjà 
donnée  pour  la  construction  de  l'église  Sainte-Marie  de  Marignane. 
—  Acte  à  Arles.  Vierne,  Hugues  et  son  frère  Raymond  confirment 
la  donation. 


26  1104. 

Donation  pour  dix  ans  par  Guillaume  de  Baux,  partant  pour  la 
Terre-Sainle,  à  l'église  Saint-Paul  (du  Mausolée)  de  l'usage  de  tout 
ce  qu'il  possède  dans  le  territoire  de  Brezanne,  en  diine,  lasque, 
prés,  eaux  ;  à  la  fln  desquels,  la  4*  partie  reviendra  pour  toujours  & 
Saint-Paul,  et  Guillaume  conservera  les  trois  autres  parts. 
Cart.  de  Saînt-Paut,  ch.  orig.  a'  ii  —  Vaudusa. 

27  1105  —  31  janvier. 

Raymond  do  Baux  signe  comme  témoin  au  testament  de  Ray- 
mond, comte  de  Saint-Gilles,  qui  ordonne  à  ses  héritiers  de  resti- 
tuer ù  Gibelin,  arclicvèque  d'Arles,  tous  les  biens  et  droits  usurpés 
à  son  église  dans  Arles,  Argence,  Fourques  et  ses  dépendances. 
—  Acte  au  mont  Pélcgrin  en  Syrie. 

Liv.  noir  dWrleB,  C  13-  B.-dii-H. 

28  1114. 

Raymond  de  Baux  assiste  comme  témoin  à  l'acle  par  lequel 


—  7  — 

son  épouse,  accordent  à  Thôpital  de  Saint- Jean,  le  droit  de  péage 
sur  les  denrées  descendant  à  Orgon  par  la  Durance.  —  Acte  à  la 
baume  d'Orgon. 

Ordre  de  Malte.  —  Liv,  authent.  de  Trinquetaille,  ^  74  —  B-du-R. 

29  1116. 

Acte  par  lequel  Raymond-Bérenger  I,  comte  de  Barcelone  et 
Douce,  son  épouse,  donnent  à  Raymond  de  Baux,  sauf  la  ville 
de  Saint-Maximin,  toutes  les  possessions  des  scélérats  accusés 
de  la  mort  du  comte  Girbert,  la  seigneurie  de  Berre,  sa  juri- 
diction et  les  droits  d'albergue,  Talbergue  à  Méjanes,  les  mai- 
sons bâties  et  les  hommes  qui  viendront  y  demeurer.  Le  Comte 
reconnaît  devoir  à  Raymond  onze  mille  sous  et  trente-trois  che- 
vaux qu'il  fournit  pendant  la  guerre,  après  la  mort  de  Girbert,  et 
demande  de  lui  la  renonciation  à  cette  créance,  à  raison  du  don  qui 
lui  est  fait.  —  Acte  à  Fos. 

Reg.  B.  1069,  f  230,  V.  —  B.-du-R. 

30  1116  —  13  juillet 

Raymond  de  Baux  (de  Balz)  I,  seigneur  de  Berre,  assiste  comme 
témoin,  en  présence  de  Raymond  Bérenger  I,  comte  de  Barcelone 
et  marquis  de  Provence,  à  la  transaction  passée  entre  les  moines 
de  Saint-Victor  et  divers  chevaliers  à  propos  de  la  possession  des 
châteaux  de  Nans,  Solliès-Pont  et  Belgencier.  —  Acte  à  Brignoles, 

Cariul,  de  Sainte  Victor,  ch.  805. 

31  1121  —  un  vendredi  du  mois  de  mai. 

Abandon  du  droit  de  lods  sur  une  terre  au  quartier  de  la  Furane 
consenti  par  Raymond  de  Baux,  son  épouse  Etiennelte  et  Hugues 
de  Baux  leur  fils,  témoins  à  Tacte  de  donation  de  cette  terre  faite 
par  Geoffroy  Rapina,  sa  femme  Garsenne  et  leurs  enfants,  à  l'hô- 
pital Saint-Jean  de  Jérusalem  du  prieuré  de  Saint-Gilles. 

Liv,  authent,  de  Trinquet  aille,  t"  75,  v».  —  B.-du-R. 

32  1121  —22  juin. 

Lettre  du  pape  Calixte  n  à  Raymond  de  Baux,  Guillaume  de 
Sabran,  et  autres  partisans  du  comte  Ildefonse,  pour  les  menacer 
d'excommunication  dans  quarante  jours,  s'ils  ne  cessent  de  moles- 
ter les  moines  de  Saint-Gilles  et  ne  les  laissent  libres  et  tranquilles. 


—  Donné  dans  le  territoire  de  Tivoli,  (ffist.  de  Ntmes  de  Menard. 
T.  1",  p.  301. 

TaMe»  de  Bréqaigny,  t.  2',  p.  439. 

33  1130. 

Bertrand,  Guillaume  et  Hugues  de  Baux  frères  accordent  le  droit 
de  passage  en  franchise  sur  leurs  domaines  aux  religieux  du 
monastère  de  Boscodon,  diocèse  d'Embrun. 

GaîUa  christ.,  t.  3,  p.   1103. 

34  1132  —  15  mai. 

Raymond  de  Baux  assiste  comme  témoin  à  l'acte  d'hommags 
fait  à  Bernard,    archevêque    d'Arles,    par    Raymond-Geoffroy, 
vicomte  de  Marseille,  pour  tous  tes  domaines  qu'il  possède  sous 
la  seigneurie  de  l'archevêché.  —  Acte  à  Aix. 
Lio,  autogr.  d'Arles,  f*  90.  —  B,-du-R. 

35  1137  — 29  juin. 

Francou  Artaud  ayant  donné  à  viager,  le  12  août  1131,  aux  frères 
hospitaliers  de  Saint-Jean,  ses  maisons,  deux  clos  de  vignes,  son 
domaine  touchant  le  Rhône  à  Port-Arnaud,  et  la  moitié  de  ses 
salins  de  Fournelet  :  Raymond  de  Baux  et  Hugues  son  fds  confir- 
ment ce  don,  et  abandonnent  leur  droit  de  lods  en  faveur  del'hôpî- 
tal,  en  présence  de  Gilbert  fils  de  Raymond,  et  de  Pierre  Isnard  de 
Baux.  —  Acte  à  Saint-Thomas. 

Ordre  de  Malle.  —  Liv.  authent.  de  Trinquetaille,  l'  76  —  B.-du-R. 

36  1140. 

Donation  des  satins  près  de  Marignane  par  Etiennette  de  Baux 
et  Hugues  son  fils,  au  monastère  de  Florége.  —  (Mention  d'acte). 

GalUa  christ.,   1.   1",  p.   449. 

37  1142. 

Donation  par  Pierre  de  Lambesc,  avec  le  consentement  de  son 
épouse  Atasacie  {de  B.ius,)  de  ses  fils  Pons,  Pierre,  Raymond,  de 
son  frère  Hugues,  et  de  Raymond  de  Baux  et  autres  seigneurs,  à 
l'archevêque  d'Arles  et  à  son  église  de  tout  le  château,  ville  et 
territoire  de  Salon,  avec  promesse  de  n'y  rien  acheter  à  l'avenir 
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dernier  lui  donne  en  fief,  à  titre  d'écliange,  les  châteaux  de  Vernè- 
gues  et  Vallon,  et  leurs  dépendances,  à  Texception  des  dîmes  qui 
appartiennent  à  l'église,  de  la  haute  juridiction,  des  droits  d'hom^ 
mage  et  serment  de  fidélité,  et  de  celui  d'albergue  pour  vingt 
cavaliers  par  an.  —  Donation  confirmée  par  Alasacie  et  ses  fils  à 
La  Barben. 

Liv.  rouge  d'Arles,  f»  221  v.  —  B.-du-R. 

38  1143. 

Donation  par  Raymond  de  Baux,  avec  le  consentement  de  sa 
femme  Etiennette  et  de  ses  fils,  à  Saint-Trophime  d'Arles,  de  tout 
ce  qu'il  possède  dans  les  églises  Saint-Nicolas  et  Sainte-Marie  de 

Marignane,  pour  le  prix  de  200  sous  de  melgoriens.  Témoin 

Pons  de  Baux. 

Etiennette  et  ses  fils  approuvent  la  vente  en  présence  des  mômes 
témoins. 

Ext.  d*un   livre  appelé  Authentique  ;  }JLss,  de  Peyresc,  reg.  74, 
f  286.  Biblioth.  de  Garpentras. 

39  1143  —  2  septembre. 

Restitution  par  Ildefonse,  comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne, 
marquis  de  Provence,  avec  le  conseil  de  Raymond  de  Baux,  d'Hu- 
gues son  fils,  et  autres  barons ,  à  Raymond  archevêque  d'Arles, 
et  à  son  église,  des  dîmes  établies;  et  acceptation  de  celles  à  établir 
sur  les  terres  d*Argence  et  autres,  qu'il  possède  et  qu'il  reconnaît 
tenir  en  fief  de  cette  église,  avec  promesse  de  protéger  toutes  les 
possessions  de  l'archevêché. 

Hist.  de  Prov.  Bouche,  p.  117. 

40  1145  —  4  août. 

Privilège  accordé  par  fempereur  Conrad  III  à  Raymond  de  Baux 
et  à  Etiennette  sa  femme  de  faire  battre  monnaie  à  Arles,  Aix  et  à 
leur  château  de  Trinquetaille,  avec  droit  de  circulation  dans  tout  le 
royaume  de  Provence  ;  suivi  de  la  donation  en  fief  de  tous  les 
domaines  de  son  père  Guillaume-Hugues,  de  tout  ce  qu'il  a  acquis 
depuis  sa  mort  ;  et  de  toutes  les  possessions  du  comte  Girbert  et 
de  la  comtesse  Françoise  Gerberge,  père  et  mère  d'Etiennette, 
avec  pouvoir  de  les  disputer  contre  toute  personne.  —  Donné  à 
Wurzbourg. 

Hist.  de  Provence,  Papon,  t.  2,  page  XIV.  —  Mss  du  D'  Martial 
liUlet,  d'Orange. 


41  1146? 

Testament  de  Tiburge,  princesse  d'Orange,  par  lequel  elle  donne 
à  Bertrand  de  Baux,  mari  de  sa  fille  Tiburge,  une  condamine,  le 
moulin  de  Saleles,  divers  domaines  aux  environs  d'Orange,  et  un 
quart  des  terres  et  habitants  de  Courtheson.  Elle  lègue  à  Raim- 
baud  IV,  son  (Ils,  la  moitié  d'Orange,  Courtheson,  et  un  tiers  de 
Jonquières,  Gigondas ,  Saint-André ,  Tulelte ,  Saint- Marcelin, 
Suze,  Saint-Veran,  et  tout  ce  qu'elle  possède  dans  les  Ovêchés  de 
Gap,  Sîsteron,  Nice  et  Uzès.  Le  deuxième  tiers  appartiendra  à 
Bertrand,  et  le  dernier  ft  son  fils  Guillaume  V  et  à  Adheraar  de  Mur- 
vieux,  mari  de  sa  fille  Tiburgete,  auxquels  il  a  déjà  été  donné  à  la 
condition  que  Causans  et  Montmirail,  déjà  donnés  à  Tiburgete, 
relèveront  de  son  fils  Guillaume.  Elle  donne  le  château  de  Redor- 
tiers  aux  religieuses  de  Prébayon  avec  la  faculté  de  faire  paître 
leur  bétail  dans  tout  le  territoire.  —  Suivent  diverses  substitutions 
en  faveur  de  Raimbaud,  si  Bertrand  de  Baux,  son  gendre,  et  son 
ÛIs  Guillaume  mouraient  sans  enfants. 
Mae  du  U*  Martial  Millet. 

42  1147. 

Donation  par  Raymond  de  Baux,  pour  le  soulagement  de  son 
ftme  et  celle  de  ses  parents,  à  l'abbé  et  aux  moines  de  Sainte- 
Marie  de  Morimond,  du  lieu  de  Silvacane  pour  y  construire  un 
monastère  suivant  les  statuts  de  l'ordre  des  Cisterciens. 
Gallia  christ.,  t.  1",  p.  311. 

43  1147  ? 

Raymond  de  Baux  jure  ù  Raymond,  archevêque  d'Arles,  de 
protéger  sa  personne  et  son  église,  de  défendre  les  châteaux  de 
Salon  et  de  Saint-Chamas,  et  toutes  les  propriétés  de  l'église 
d'Arles  contre  quiconque  viendrait  les  attaquer. 

En  1152,  Hugues  de  Baux,  fils  de  Raymond,  renouvelle  la  môme 
promesse. 

Actes  faits  en  présence  d'Aldebcrt,  évoque  de  Nimes, 

Lia.  noir  d'Arles,  l'  18  v.  —  Liv.  rouge,  I'  SOI  —  B.-du-R. 

44  1150  —  Lune  10"  —  Série  quatrième. 
Procès  d'Hugues  de   Baux  et  ses  frères  avec  Pons,  abbé  de 
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prononcée  par  des  juges,  en  présence  de  Raymond-Bérenger  II, 
comte  de  Barcelone  ;  lesquels  déclarent  que  Hugues  et  ses  frères 
n'ont  aucun  droit  sur  ce  château  et  ses  dépendances,  et  qu'il 
appartient  au  monastère. 

Hist,  manusc.  de  Montmajour  de  C.  Ghantelou,  p.  201.  —  B.-da-R, 
—  Hist  de  Prov,  Papon,  t.  2,  p.  15. 

45  1150. 

Raymond  de  Baux,  mari  d'Etiennette,  et  ses  fils,  après  avoir  fait 
la  guerre  à  Bérenger-Raymond  pour  la  revendication  de  la  Pro- 
vence, dont  il  se  prétendait  héritier,  se  rend  à  Barcelone  pour 
faire  la  paix  avec  le  comte  Raymond-Bérenger  II,  dont  le  père 
venait  de  mourir;  il  fait  sa  soumission  entre  les  mains  du  nouveau 
comte,  qui  lui  rend  le  château  de  Trinquetaille.  Raymond  de 
Baux  étant  mort  avant  de  quilter  l'Espagne  ;  sa  femme,  ses  ûls 
Hugues,  Guillaume,  Bertrand  et  Gilbert  se  soumettent  dès  l'arri- 
vée du  nouveau  comte  en  Provence. 

Reg.  B.  2.  f  30.  —  B.-du-R.  —  Hist.  de  Prov.,  Bouche,  p.  124. 

46  1150. 

Etiennette  et  ses  fils  Hugues,  Guillaume,  Bertrand  et  Gilbert 
déclarent  à  Raymond-Bérenger  II,  comte  de  Barcelone,  et  à  son 
neveu  Raymond-Bérenger  III,  fils  de  son  frère  Bérenger-Raymond 
et  à  leurs  successeurs  qu'ils  abandonnent  définitivement  leurs  pré- 
tendus droits  sur  le  comté  de  Provence,  leur  reconnaissent  le  châ- 
teau de  Trinquetaille  et  ses  fortifications,  promettent  fidélité  et 
l'abandon  des  châteaux  de  Meyrargues,  Trans,  Cordolor,  Ledinans, 
Aix,  et  de  tout  ce  qu'ils  possèdent  à  Berre  et  dans  son  territoire,  ils 
déclarent  qu'ils  ne  feront  aucune  fortification  à  Méjanes,  s'enga- 
gent à  leur  livrer  le  château  de  Portaldose,  lorsqu'ils  en  seront 
requis,  à  les  aider  contre  leurs  ennemis  et  à  rendre  le  gage  de  la 
Camargue  que  feu  Raymond  de  Baux,  leur  père,  avait  reçu  de 
Raymond-Bérenger  I,  son  beau-frère,  pour  le  prêt  de  130  marcs 
d'argent.  —  Acte  â  Arles. 

Reg.  B.  2.  £•  30  —  B.-du-R.  — //t3^  c/e  Prov.,  Bouche.  — L.  B.  282. 

47  1150. 

Etiennette,  fille  de  la  comtesse  Gerberge  et  ses  fils  Hugues  de 
Baux,  Guillaume,  Bertrand  et  Gilbert  jurent  à  Raymond-Béran- 
ger  II,  comte  de  Barcelone,  prince  d'Aragon,  marquis  de  Provence, 
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et  à  son  neveu  Raymond-Bêrenger  ni,  fils  de  son  frère  Bérea^r- 
Roymond,  serment  de  fidélité  pour  le  château  de  Portaldose 
(Bourg  neuf  d'Arlesj  et  la  ville  d'Arles,  suivant  les  conventions 
passijes  entre  son  père  le  comte  Raymond-Bérenger  et  le  comte 
Ililefonse. 

Guillaume,  Bertrand  etGilbert,  fils  d'Etiennette,  prêtent  le  même 
serment  au  comte  Raymond  pour  le  château  de  Trînquetaille.  oa 
de  Portaldose,  et  pour  tous  les  châteaux  qui  arriveront  en  leur 
possession  par  quelque  moyen  que  ce  soit.  —  Acte  à  Arles. 

Ueg.  B.  lia,  t-  72-  B.-du-R.  -  llUt.  </?  Pror..  B>>uche,  p.  lïî. 


48 


1150. 


Ktiennclte,  fille  de  la  comtesse  Gerberge,  et  Hu^es  de  Baux  son 
fils,  juroiit;i  Hayniond-Béienger  II,  comte  de  Barcelone,  marquis 
dcl'riivi'ni'c,  fils  de  la  comtesse  Dou.^c,  et  à  son  neveu  Raymond- 
niirenKi'r,  lUs  de  sun  frùre  Bérengiir-Rayniond,  de  leur  être  fidèle 
It  l'avenir  pi>ur  l<'  Ciiàteau  et  ville  de  Trinquelaille  et  ses  forteres- 
ses, de  k'S  aider  contre  leurs  ennemis,  et  de  leur  laisser  la  libre 
entrée  cl  sortïo  du  Château,  de  la  ville  et  de  ses  fortifications. 
ll.-g.  II.  3,  |<,  17  —  H.-.IU-II.  -  //..■'f .  <lc  Pfor..  Bouche,  p.  126. 


49  1 1 50  —  septembre. 

Mliennctle  de  B:inK  et  ses  fils  Hugues,  Guillaume.  Bertrand  et 
Gilbeil,  olu'-issaiilâ  l'ordre  de  Raymond-B^'- renier  II.  comte  de 
Barfi'lniit-  el  <\f  l'riivi-nce.  diVlarenl  renoncer  à  toute  foire  et  mar- 
chi'  à  'Iriiuju  tiiilli',  à  la  perception  de  tout  droit  féodal,  ou  i 
l'abandiinnrr  au  comte  et  il  l'archevêque  d'Arles,  s'ils  en  possèdent 
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aux  frères  de  Saint-Jean  de   Jérusalem  pour  rétablissement  de 
diverses  maisons  de  leur  ordre  en  Provence. 

Ordre   de  Malte.  —  Liv,  authent.    de  Trinquetaille ,  £•  50  vv  — 
B.-du-R. 

51  1150  —  septembre. 

Rostang  de  Posquières  promet  sous  serment  à  Raymond-Béren- 
ger  n  et  à  son  neveu  Raymond-Bérenger  III  de  se  mettre  entre  leurs 
mains  et  de  rester  leur  otage,  si  Etiennette  de  Baux  et  ses  fils  ne 
rendent  pas  aux  comtes  le  château  de  Trinquetaille  dans  le  délai 
accordé  par  le  traité  de  paix,  ou  si  Hugues  de  Baux  ne  se  constitue 
prisonnier.  Pierre  Isnard  de  Baux  est  témoin  de  Tacte. 

L.  B.  280.  —  B.-du-R. 

52  1155? 

Transaction  entre  Raymond,  archevêque  d'Arles,  Hugues  de 
Baux  et  ses  frères,  avec  les  seigneurs  du  Bourg  de  Gênes,  portant 
liberté  de  circulation  pour  les  navires  génois  sur  le  Rhône,  sécu- 
rité pour  leurs  marchandises  et  marins  dans  le  port  et  ville 
d'Arles,  et  l'obligation  pour  les  matelots  des  deux  nations  de  se 
prêter  un  appui  mutuel  pour  leurs  navires  naviguant  en  pleine  mer. 
L'archevêque  et  Hugues  de  Baux,  au  nom  de  ses  frères,  jurent  d'ob- 
server la  convention. 

Hiet.  Patr,  Monumenta.  —  Liber  Jurium,  t.  2,  p.  5,  chart.  5. 

53  1156. 

Hommage  d'Etiennette  de  Baux  et  de  sesfils  àRaymond-Béren- 
gerlI,  prince  d'Aragon,  marquis  de  Provence,  et  à  son  neveu  Ray- 
mond-Bérenger  II,  fils  de  Bérenger-Rayraond,  pour  les  châteaux 
et  territoires  de  Trinquetaille,  Castillon  et  VitroUes  qu'ils  s'enga- 
gent à  leur  livrer  à  la  première  réquisition,  ainsi  que  toutes  leurs 
possessions  à  Arles  et  dans  son  territoire,  à  l'exception  du  château 
des  Baux  et  de  ses  dépendances.  Hugues  de  Baux  promet  de  se 
mettre  entre  les  mains  du  comte  pour  l'observation  du  traité  de 
paix  de  1150.  Acte  dans  l'église  Saint-Trophime. 

L.  B.  282.  —  B.-du-R. 

54  1156. 

Guillaume-  et  Rostaing  de  Sabran  s'engagent  envers  Raymond- 
Bérenger  et  son  neveu,  pour  le  cas  ou  Etiennette  de  Baux  et  ses 
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fils  ne  rendraient  pas  aux  comtes  le  château  de  TrinquetaiUe  et  les 
forteresses  qui  en  dépendent,  à  se  mettre  en  leur  pouvoir  dans  les 
dix  jours  qui  suivront  leur  réquisition,  à  rester  enfermés  dans  l'ile 
de  Vallabrègues,  sur  le  Rtiûne,  à  payer  cliacun  d'eux  10,000  sous 
de  melgoriens,  et  à  n'en  sortir  qu'après  la  reddition  du  château. 

Raymond  Raynal  de  Roquemaure  et  autres  seigneurs  font  la 
même  promesse,  suivie  de  l'obligation  de  payer  1,000  sous  delà 
même  monnaie. 

L.B.283.— B.-du-n. 
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1156. 


Pierre  Laurel  promet  à  Raymond-Bérenger,  si  Etiennelte  de  Baux 
et  ses  fils  ne  lui  rendent  pas  le  château  de  Trinquelaille  et  ses  forti- 
fications dans  dix  jours,  de  lui  payer  mille  sous  de  melgoriens;  et 
s'ils  persistent  à  ne  pas  le  rendre  à  la  demande  du  comte,  iljure 
de  ne  les  aider,  ni  secourir  dans  leur  révolte. 
L.  b.  283.  -  B.-du-R. 

56  1156. 

Bemiond  d'Uzès  et  ses  fils  promettent  aux  comles  Raymond-Bé- 
renger de  ne  point  s'allier  à  Etiennette  de  Baux  et  à  ses  fils  dans 
le  cas  où  ils  ne  voudraient  rendre  le  château  de  TrinquetaiUe  et 
ses  fortifications,  de  se  constituer  prisonniers  dans  l'Ile  de  Valla- 
brègue  sur  le  Rhône,  avec  leurs  compagnons,  et  de  ne  pas  en  sortir 
jusqu'à  ce  que  le  chùleau  soit  rendu.  S'il  n'est  pas  livré  aux  comtes 
do  Barcelone,  Bermond  et  ses  compagnons  s'engagent  ù  payer  dix 
mille  sous  de  melgoriens,  Raymond  de  Saint-Privat  promet,  dans 
ce  cas,  de  payer  mille  sous  de  la  môme  monnaie. 
L.  B.  m.  —  B.-du-R. 


57 


1160. 


Confirmation  par  Frédéric  1  (dit  Barberousse),  empereur  des 
Romains,  à  nobles  Hugues  de  Baux,  Bertrand  et  Gilbert  ses  frères, 
à  leur  mère  Etiennette  et  à  leurs  descendants  du  privilège  accordé 
par  Conrad  III,  le  4  août  1145,  de  faire  battre  monnaie  à  Arles,  Aii 
et  TrinquetaiUe.  Il  leur  donne  en  fief  toulcs  les  terres  possédées 
par  leur  aïeul  Guillaume-Hugues  et  leur  père  Raymond,  ainsi  que 
tout  ce  qu'ils  ont  légitimement  acquis  depuis  le  décès  de  leurs 
ancêtres,  et  toutes  les  terres  possédées  par  feus  Gilbert,  comte  de 
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58  1160. 

Sous  le  règne  de  Tempereur  Frédéric.  Cession  par  Etiennette  de 
Baux  et  ses  fils  Hugues,  Bertrand  et  Gilbert,  à  l'hôpital  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  à  la  maison  de  Saint-Thomas  et  à  Laugler  son  pré- 
cepteur, de  leurs  droits  sur  les  sept  muiées  de  terre  inculte  dans 
le  quartier  de  la  Furane,  données  autrefois  à  cet  hôpital  par  Fran- 
cou  Artaud,  moyennant  la  somme  de  200  sous  de  melgoriens  pour 
acapte,  et  sous  la  réserve  des  droits  de  tasque  et  dime  à  percevoir 
comme  sur  les  autres  terres.  —  Acte  à  Trinquetaille. 

Ordre  de  Malte.  —  Lio,  authent,  de  Trinquetaille,  ^6.—  B.-du-R. 

59  1160. 

Etiennette  de  Baux  et  ses  fils  Hugues,  Bertrand  et  Gilbert  don- 
nent à  acapte  à  Pons  de  Lavalette  et  aux  siens,  une  pièce  de  terre 
située  près  du  port  de  Saint-Gilles,  avec  la  réserve  des  décimes, 
tasque,  etc.,  et  à  la  condition  de  payer  soixante  sous  melgoriens 
nouveaux  pour  droit  d'acapte.  Acte  à  Trinquetaille. 

Regr.  B.  1037,  f'  211  v.  —  B.-du-R. 

60  1160  —  11  janvier. 

Hugues  de  Baux  s'engage  à  observer  les  termes  de  la  reconnais- 
sance faite  par  Raymond  V,  comte  de  Toulouse,  en  son  nom  et  pour 
son  frère  Alphonse,  à  Raymond,  évêque  de  Carpentras,  de  toutes 
les  possessions  de  son  église  depuis  la  rivière  d'Ouvèze  jusques  à 
la  Sorgue,  promet  de  défendre  sa  personne  et  ses  biens,  et  de  lui 
faire  restituer  les  droits  de  lods  que  les  seigneurs  et  habitants  de 
Monteux  ont  usurpés  sur  son  évêché.— Acte  sur  le  pont  du  Vidourle. 

GaUia  christ,,  t.  1 ,  p.  149.  —  Pièces  justif. 

61  1160  —11  janvier. 

Bertrand  de  Baux  est  témoin  de  la  donation  par  Raymond  V, 
comte  de  Toulouse,  à  Raymond,  évêque  de  Carpentras,  pour  le 
prix  de  2,000  sous  de  melgoriens,  du  château  de  Venasque  avec  ses 
dépendances,  qui  sont  les  châteaux  de  Baux  et  de  Malemort,  les 
domaines  Saint-Didier  et  Saint-Félix  ;  sauf  et  réservé  pour  lui  et 
son  frère  Alphonse,  les  droits  d'albergue  et  de  cavalcade  sur  ces 
châteaux. 

Layette  du  trésor  des  Chartes,  t.  1,  p.  82; 


62  1162  -  18  août. 

Lettre  d'investiture  de  l'empereur  Frédéric  I",  en  faveur  de  Ray- 
mortd-Bérenger  III,  des  comLûs  de  Provence  et  de  Forcalquier,  des 
viiles  d'Avignon,  Aries,  et  autres  châteaux  étant  du  domaine  de 
l'empire,  à  ia  condition  d'un  cens  annuel.  Il  déclare  que  les  deux 
diplômes  d'intéodation  dont  se  prévaut  Hugues  de  Baux  sont  sans 
valeur,  l' parce  que  Conrad,  auteur  du  premier  acte,  n'avait  jamais 
vu  Hugues,  et  n'avait  pu  lui  donner  l'investiture  tangible  ;  2'  Parce 
que  lui,  Fi'édéric,  auteur  du  deuxième  acte,  en  investissant 
Hugues  des  terres  du  comte  Gilbert  et  de  la  comtesse  Gerberge,  son 
aïeul  et  aïeule,  ignorait  que  ces  domaines  étaient  le  comté  de  Pro- 
vence, —  Acte  à  Turin. 

L.  B.  2(t5.  —B.-ùa-h.—  Recherdtea  sur  Ai;ignort,  parP[e(rel<n*3, 
—  Bouche,  Higt.  de  Prov.,  p.  132, 


63  1162  —  18  août. 

Accord  passé  entre  l'empereur  Frédéric,  et  les  comtes  de  Pro- 
vence et  de  Barcelone.  Il  est  dit  dans  cette  charte  que  s'il  plaît  aux 
comtes  de  poursuivre  comme  parjure  et  homicide  Hugues  de 
Baus,  et  qu'il  ne  veuille  pas  se  défendre,  ou  se  reconnaisse  coupa- 
ble, l'empereur  fera  justice  de  cette  accusation  en  sa  cour  ;  s'ils  le 
traitent  de  trailre  et  félon,  et  que  Hugues  de  Baux  ne  veuille  pas 
tenter  l'épreuve  du  duel,  ou  y  soit  vainnu,  ou  s'avoue  coupable 
pendant,  ou  hors  du  co!'ibat  ;  l'empereur  donnera  lee  Baux  en  fief 
au  comte  de  Provence,  et  Hugues  perdra  tout  son  héritage. 

Si  Hugues  accepte  le  duel,  les  comtes  de  Provence  et  de  Barce- 
lone lui  feront  justice  devant  la  cour  de  l'empereur  ;  mais  dès 
maintenant,  ils  rendront  le  château  des  Baux  aux  délégués  impé- 
riaux, et  non-seulement  ne  lâcheront  pas  de  le  leur  reprendre, 
mais  ils  les  aideront  ù  s'y  maintenir. 

L.  U.  îdj.  —  li.-tiu-lt.  —  Vongr.   nrrh.}ol.    dWilfs,   1776,  p.    393, 


Ci 


UCT 


Hugues  de  Baux  et  Raymond  son  fils  assistent  i  l'acte  de  dona- 
tion d'iidefonse  I,  roi  d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  duc  de  Pro- 
vence, au  monastère  Saint-Victor  de  Marseille  et  aux  religieuses 
du  monastère  de  la  Celle,  dépendant  de  Saint-Victor,  des  églises 

.    Col 
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Benoît,  et  Georges  de  Bormette,  et  de  toutes  leurs  possessions  de 
Bormes,  Bras,  Saint-Pierre  de  Brignoles  et  Sainte-Marie  de 
Cabasse.  —  Acte  à  la  Celle,  en  présence  de  Guillaume,  prieur  du 
lieu,  et  de  dame  Boniface,  prieure. 

GàlL  christ,  t.  !•',  p.  67.  —  Pièces  justif. 


65  1170—7  septembre. 

Testament  de  Raymond  de  Baux,  fils  de  Hugues.  Il  laisse  à  l'hô- 
pital de  Saint-Jean,  son  château  de  la  Galla  et  toute  la  vallée  de  Ma- 
rignane, excepté  le  four  et  le  moulin  qu'il  donne  aux  frères  Pierre 
et  Bertrand  Bérengier  ;  il  réserve  le  revenu  de  ses  biens  pour  vêtir 
cinquante  pauvres,  en  nourrir  mille  pendant  vingt  ans ,  et  dire 
mille  messes  pour  son  âme  ;  lègue  â  Raymond  de  Villeneuve ,  à 
Pierre  de  Lambesc ,  son  cousin ,  ce  qu'il  possède  à  Puyricard  et  à 
Meyrargues,  donne  la  liberté  de  pâturage  sur  toutes  ses  terres  aux 
maisons  religieuses  qui  y  sont  établies  ;  lègue  à  Pierre  Garnier,  ses 
possessions  d'Istres.  Il  nomme  son  oncle  Bertrand  de  Baux,  héri- 
tier de  toutes  ses  terres  à  VitroUe,  Châteauneuf,  au  Port  et 
au  pont  Saint-<}eniès,  Istres,  Miramas,  Cornillon,  Lançon,  Berre, 
La  Fare,  La  Garde, Ventabren,  etc.;  lègue  au  comte  Raymond  ce 
qu'il  possède  sur  ses  domaines  et  les  parts  de  Bertrand,  son  oncle^ 
et  de  Pierre  de  Lambesc,  s'ils  attaquaient  son  testament. 

Mss.  du  D' M.  Millet,  d*Orange. 

66  1171  —  décembre* 

Division  en  deux  parts  des  biens  communs  entre  Bertrand  de 
Baux  I,  prince  d'Orange,  et  Raymond  de  Baux,  son  neveu.  Sont  pla- 
cés à  la  première  partie,  le  château  d'Istres  et  ses  dépendances  ;  à 
la  deuxième,  le  château  des  Baux,  ses  dépendances  et  les  pâtura- 
ges de  la  Grau.  Ce  partage  est  fait  pour  cinq  ans,  à  l'expiration  des- 
quels, Raymond  choisira  la  part  qui  lui  conviendra.  En  cas  de  mort 
de  part  et  d'autre  sans  enfants,  les  biens  reviendrort  au  dernier 
survivant.  Guillaume  de  Sabran,  Dragonet  et  les  fils  de  Pierre  de 

Lambesc  approuvent  cet  accord.  —  Acte  fait  en  présence  de 

et  d'Hugues  de  Baux. 

Reg.  B.  1069,  f«  215.  —  B.-du-R.  Congr,  archéol  d^Arles,  1776, 
p.  389,  D'  Barthélémy. 
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1173. 


Bertrand  de  Baux  et  Guillaume  de  JuUans  se  rendent  garants  du 
prêt  de  2,000  sous  de  melgorîens  fait  par  Raymond,  archevêque 
d'Arles,  à  Guillaume  de  Beaulieu,  procureur  du  roi  d'Aragon,  à  la 
condition  de  recevoir  en  gage  le  château  d'Eyguières,  avec  droit 
d'albcrgue,  de  faire  ratifier  cet  acte  par  le  roi,  et  de  pouvoir 
garder  en  leur  possession  ce  château  jusqu'à  entier  payement. 
Livre  noir  d'A  ries,  f  40  v.  —  B.-du-R, 

68  1173. 

Testament  de  Raimbaud  IV,  d'Orange,  par  lequel  il  donne  à  Ber- 
trand de  Baux,  son  beau-frère,  mari  de  Tiburge,  et  à  ses  enfants 
Guillaume,  Bertrand  et  Hugues  de  Baux,  tout  ce  qu'il  possède  à 
Orange,  Courtheson,  et  en  deçà  du  Rhûne  ;  à  Adhemar  de  Murvieux 
et  aux  enfants  qu'il  a  eus  de  sa  sœur  Tiburgette,  ses  possessions 
d'au  delà  du  Rhône,  et  à  l'hôpital  Saint-Jean  de  Jérusalem,  deux 
condamines  à  Orange. 

Mss.  du  D*  Martial  Uillat,  d'Orauge. 

69  1175 —  octobre. 

Par  suite  de  discussions  soulevées  entre  Bertrand  de  Baux, 
Autart  Guillaume  et  sa  sœur  Douceline,  sur  la  possession  de  diver- 
ses terres,  Raynaud  Arvier,  nommé  arbitre,  déclare,  que  parmi 
ces  terres,  situées  à  Badasacs,  la  petite  appartient  par  droit  de 
fief  à  Autard  et  à  sa  sœur,  et  que  Bertrand  de  Baux  ne  doit  possé- 
der que  la  moitié  de  la  grande  terre. 
Beg.  B.  lOliO.  f-  336.  —  B.-du-H. 


70 


1177  —  1" 


Bertrand  de  Baux  donne,  pour  le  salut  de  son  âme,  à  l'église 
de  Sainte-Marie  d'U!met,une  condamine  sur  les  bords  du  Rhône, 
sous  le  cens  de  4  deniers.  —  Acte  fait  dans  la  maison  d'Ulmet. 
Beg.  B.  1069.  f  23S  v.  -  B.-du-H. 


71 


1178  —juillet. 


L'empereur  Frédéric  I  siégeant  sur  son  tribunal,  Bertrand  de 
Baux  I,  prince  d'Orange,  prouve  par  divers  témoins  les  dernières 
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Bertrand  et  à  ses  fils  toutes  ses  possessions  d'Orange,  Courtheson 
et  autres  lieux,  avec  ordre,  en  mariant  ses  filles,  de  leur  donner 
en  dot  seulement  de  l'argent  et  des  immeubles,  et  nuls  châteaux 
et  seigneuries.  L'Empereur  approuve  les  dernières  volontés  du 
testateur,  et  en  concède  acte  à  Bertrand  et  à  ses  successeurs.  — 
Acte  à  Orange. 

Mss.  du  D'  M.  Millet,  d'Orange. 

72  1178  — 22  juillet. 

Frédéric  I,  empereur,  siégeant  sur  son  tribunal,  Bertrand  de 
Baux  fait  certifier  par  témoins  que  Hugues  de  Baux,  son  frère, 
institua  héritier  par  son  testament  Raymond,  son  fils,  avec  ordre, 
s'il  venait  à  mourir  sans  enfants,  de  laisser  son  héritage  à  Bertrand 
et  à  ses  flls.  Bertrand  de  Baux  jure  de  respecter  la  volonté  du 
testateur,  et  TEmpereur  lui  concède  acte  de  sa  déclaration.  —  Acte 
à  Arles. 

Mss.  du  D'  M.  Millet,  d'Orange. 

73  1180  —  avril. 

Des  discussions  s'étant  élevées  entre  Odin,  prieur  de  Saint- 
Gilles,  et  Bertrand  de  Baux,  à  propos  de  l'héritage  de  Raymond 
de  Baux,  son  neveu,  le  légat  du  Saint-Siège,  après  avoir  pris  con- 
naissance du  testament  et  des  conventions  passées  entre  Bertrand 
et  Raymond  de  Baux,  déclare  que  le  Prieur  remettra  à  Bertrand, 
en  présence  des  religieux,  les  sommes  déjà  touchées,  et  abandon- 
nera ses  prétentions  sur  le  legs  concernant  les  châteaux  d'Eguilles 
et  de  Marignane. 

Bertrand  de  Baux  cède  à  l'hôpital  Saint-Jean,  pour  la  rédemption 
de  son  âme  et  celle  de  son  neveu,  sa  condamine  du  petit  Rhône, 
une  terre  à  Marignane,  la  moitié  des  vignes  qu  il  y  possède,  des 
places  pour  bâtir  des  maisons  autour  du  château,  et  la  faculté  de 
tenir  une  barque  sur  Tétang  de  Bolmon  sans  payer  aucun  cens.  — 
Acte  à  Avignon. 

Ordre  de  Malte,  Trhiquetaille,  domaine,  eh.  1.  —  B.-du-R. 

Le  même  jour,  Odin,  en  présence  de  ses  frères  en  religion  et  de 
Guillaume  de  Baux,  déclare  abandonner  sa  demande  en  délivrance 
de  legs  sur  les  châteaux  d'Eguilles  et  Marignane.  —  Acte  à 
Avignon. 

Reg.  B.  1069,  !•  238  v.  —  B.-du-R. 
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1180  —  31  octobre. 


L'archevêque  d'Arles  et  son  chapitre  donnent  au  prévôt  de 
Saint-Paul  du  Mausolée,  avec  le  consentement  de  Tiburge  d'Oran- 
ge, dame  des  Baux,  les  églises  de  Saint-André,  Saint-Vincent,  et 
de  la  Vierge-Marie,  existant  dans  le  château  des  Baus,  sous  le  cens 
annuel  de  40  sous. 

Tiburge ,  dame  des  Baux,  et  ses  fils ,  abandonnent  au  prévôt 
de  Saint-Paul  leur  droit  de  lods  sur  ces  églises  données  par  l'ar- 
chevêque, à  la  condition  par  le  donataire,  de  ne  tenir  dans  le 
territoii'e  que  des  ofEciers  de  probité. 

Livre  rouge  d'Arles,  f°  369  v°.  —  Reg.  lovent.  H.  1209.  —  B.-du-R, 
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Privilège  accordé  par  Tiburge  d'Orange,  veuve  de  Bertrand  de 
Baux  I,  et  ses  fils  Bertrand,  Guillaume  et  Hugues  de  Baux,  pour  le 
repos  de  l'ùme  de  son  mari  et  celles  de  ses  parents,  àChabert. 
prieur  de  Durbon,  de  la  faculté  de  faire  traverser  leurs  domaines 
pour  le  transport  du  sel  sans  droit  de  péage,  et  la  liberté  d'y  faire 
circuler  et  paître  les  troupeaux  du  couvent  sans  payer  aucun 
droit. 

Reg.  B.  78,  f"  iî7.  -  B.-du-R, 
76  1181— 5  avril. 

Rouleau  de  prières  que  les  moines  de  Silvacane  font  souscrire  à 
tous  les  monastères  qui  leur  sont  alTiIiés,  pour  le  repos  de  l'ûme  de 
Bertrand  de  Baux,  mari  de  Tiburge,  héritière  du  comté  d'Orange, 
enseveli  sous  l'habit  monastique  dans  l'abbaye  de  Silvacane  qu'il 
avait  fondée. 

Clinrtcs  lie  Silvacane.  —  B,-du-K. 


77 


(182. 


Donation  par  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  avec  la 
volonté  de  sa  mère  Tiburge  li'Orange,  au  monastère  de  la  Char- 
treuse (Prébayon),  lic  20  saumées  de  sel  it  prendre  annuellement 
dans  la  ville  de  Bcrre,  avec  la  faculté  pour  les  frères  de  ce  nionas  - 
tère,  et  celui  de  Saint-André  ('des  Ramières),  qui  en  dépend,  de 


—  21  — 

payer  aucun  droit  de  passage,  ou  autre.  —  Acte  dans  le  monastère 
Saint-André,  en  présence  de  Tîburge. 

Gall,  christ.,  t.  1",  preuves,  page  133. 

78  1182. 

Donation  par  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  fils  de 
Tiburge,  et  ses  frères  Guillaume  et  Hugues,  au  monastère  Saint- 
Césaire  et  à  Eudiarde,  son  abbesse,  de  la  faculté  de  dépaissance  en 
Caraargues,  dans  la  Crau  et  dans  tous  ses  domaines,  sans  payer 
aucun  droit  ni  à  lui  ni  à  ses  baillis.  —  (Sans  nom  de  lieu). 

Chartrier  de  Saint-Césaire.  —  Privilèges.  —  Reg.  7.  —  Ch.  1.  — 
B.-du-l^. 

79  1182  — 27  octobre. 
Les  frères  Bertrand  I,  seigneur  de  Berre,  et  Guillaume  de 

Baux  I,  prince  d'Orange,  donnent  à  Guillaume,  abbé  du  monastère 
de  Boscodon,  le  droit  de  passage  et  de  pâturage  sur  leurs  do- 
maines pour  tous  leurs  troupeaux,  sans  payer  aucune  redevance. 
—  Acte  à  Orange. 

Biblioth,  nation.  Mes  latins,  N»  13915. 

80  1184. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  sa  mère  Tiburge  étant 
présente  et  consentante,  prend  sous  sa  protection  l'église  d'Orange, 
lui  confirme  ses  possessions  anciennes,  celles  qu'elle  vient  d'ac- 
quérir, et  qu'elle  pourra  posséder  à  Tavenir.  —  Acte  dans  la  salle 
capitulaire  d'Orange,  en  présence  de  l'évêque  et  des  chanoines. 

GalL  christ.,  t.  1",  page  133. 

81  1184. 

Bertrand,  Guillaume  et  Hugues  de  Baux,  frères,  confirment  au 
monastère  de  Notre-Dame  d'Ulmet  tout  ce  que  leur  père  Bertrand 
de  Baux  I,  d'Orange,  leur  avait  donné  :  le  Canadel,  la  terre  entre 
Ulmet  et  le  territoire  de  Tort,  les  vignes  de  Saint- Vincens,  etc.,  etc., 
etc.,  et  le  dispensent  de  tout  péage  et  autres  droits  dans  l'étendue 
de  leur  juridiction;  ils  donnent  au  même  monastère  tous  les  droits 
qu'ils  possèdent  de  la  part  de  leur  mère  sur  les  hommes  de 
Saint-Symphorien  et  de  Lançon,  sur  la  terre  de  la  Combe,  et  autres 
terres  à  Lançon,  Castillon,  etc.  —  Acte  à  Courtheson,  en  présence 
de  Raymond,  prieur  de  Saint-Michel  de  Frigolet. 

Reg.  B.  1069,  f  227.  —  b.-du-R. 


82  1184  — mois  d'août. 

Hugues  de  Bau^,  cédant  à  ramitié  et  aux  prières  de  Guillaume- 
Hugues,  son  frère,  chanoine  régulier  de  Saint-Trophime,  et  aux 
conseil  et  volonté  de  sa  mère  Tiburge  et  des  prud'hommes  de 
Trinquetaille,  remet  à  perpcluilé,  aux  chanoines  de  Saint-Tro- 
phime, le  droit  qu'il  percevait  sur  les  raisins,  dans  les  clos  et  vignes 
soumis  à  la  seigneurie  des  dits  chanoines,  et  que  feu  Bertrand  de 
Bauxl,  son  père  leur  avait  donné. 

L.  autlient.  du  Chapitre  d'ArUê,  i'  124. 

83  1 184  — 7  octobre. 

Donation  par  Hugues  de  Baux  I,  seigneur  des  Baux,  à  l'église 
Saint-Pierre  et  Sainte-Marie  do  rile,  et  à  G.,  prévôt,  et  aux  cha- 
noines, du  droit  de  pêche  dans  le  fossé  qui  touche  Hautes-rives,  et 
s'étend  jusques  au  port  de  Sainte-Marie  de  l'Ile,  au  cens  annuel  d'un 
denier  payable  à  la  Toussaint.  Le  prévôt  donne  pour  acapte  la 
somme  de  mille  et  dix  sous,  afin  que  Hugues  de  Baux  et  ses  suc- 
cesseurs puissent  le  défendre  et  protéger  dans  la  propriété  de 
cette  pêcherie,  et  de  celles  que  possède  son  église. — Acte  au 
château  des  Baux  dans  la  chambre  du  seigneur. 
liée.  1*.  10G9.  '*  200-  -  B.-du-R. 

84  1184  — 9  octobre. 

L'empereur  Frédéric,  reconnaissant  des  services  qui  lui  furent 
rendus  par  Bertrand  de  Baux  I  et  ses  frères,  accorde  à  ses  fils 
Guillaume,  Bertrand  cl  Hugues  l'autorisalinn  de  battre  monnaie 
dans  la  ville  d'Orange  et  d'en  garder  le  produit,  le  droit  de  porter 
leurs  enseignes  des  Alpes  jusques  au  Rhône,  et  de  l'Iscre  h  la  mer, 
privilège  qui  leur  fut  donné  par  l'empereur  Cunrad,  son  aïeul;  il 
ratifie  la  donation  de  Villeneuve,  qui  leur  fut  faite  par  Giraud- 
Adheraar,  y  compris  l'immunité  dont  jouissent  les  habitants  de 
cette  ville  d'être  dispensés  de  payer  certains  droits  curiaux,  tels 
que  l'albergue,  et  l'exonération  pour  les  hommes  de  leurs  domai- 
nes de  tout  nouveau  péage  sur  terre,  ou  sur  eau. —  Donnée  à  Pavie. 
Ikg.  U.  1UG9,  I"  229.  -  U.-du-R. 

85  1180. 

Donation  par  Hugues  de  Baux  ii  l'iiùpital  Saint- Thomas  de  tout 
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donnée  par  son  père  au  même  hôpital  ;  contenant  la  confirma- 
tion de  tous  autres  dons  faits  par  ses  prédécesseurs  pour  raison 
des  pâturages,  ou  des  ports,  et  pour  quelque  objet  que  ce  soit.  — 
Acte  à  Trinquetaille  dans  la  maison  d'Hugues  de  Baux. 

Ordre  de  Malte.  —  Trinquetaille,  —  Domaine.  —  Ch.  2,  —  Livre 
authent.  de  Trinquetaille,  f*  2.  —  B.-du-R. 

86  1189. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur 
de  Berre,  à  Pierre,  archevêque  d'Arles,  pour  le  château  de  Trinque- 
taille  et  ses  dépendances,  ses  domaines  du  pont  de  Saînt-Geniès, 
de  Barbegal,  le  port  de  Saint-Gilles,  et  pour  toutes  les  possessions 
que  ses  ancêtres  reconnurent  tenir  en  fief  des  archevêques,  avec 
promesse  de  défendre  sa  personne,  son  église,  les  châteaux  de 
Salon,  Saint-Chamas,  et  autres  propriétés,  contre  toute  attaque. 

Reg.  autog.  de  l'arch.  d'Arles^  f»  33.^  Livre  vert  d'Arles,  ^  33,  248. 
—  B.-du-R. 

87  1198  — 13  août. 

Hugues  de  Baux,  avec  le  conseil  de  sa  mère  Tiburge,  donne  en 
fief  à  Hugues  Pélissier,  la  lone  Juliane,  à  la  condition  de  donner 
annuellement,  lui  et  les  siens,  aux  frères  de  Silve-Bénite,  16  muids 
de  très  bon  sel,  pour  le  repos  de  son  âme  et  celle  de  ses  parents.  — 
Acte  à  Trinquetaille. 

Reg.  B.  1069,  f  233  V.  —  B.-du-R. 

88  1191  — 3  janvier. 

Promesse  par  Hugues  et  Guillaume  de  Baux,  à  Guillaume  Vivaud 
et  à  Botin,  de  défendre  et  conserver  la  quatrième  partie  du  port  de 
Marseille  que  Geoffroy  de  Trets,  seigneur  et  vicomte  de  Marseille, 
leur  a  donnée  en  gage,  avec  abandon  des  revenus,  à  l'occasion  d'un 
prêt  de  20  mille  sous  de  royaux  coronats.  Geoffroy  accorde  à  Hu- 
gues de  Baux  la  possibilité  de  racheter  ce  gage,  soit  après  son 
mariage  avec  sa  fille,  soit  à  la  veille  du  dit  mariage.  —  Acte  à 
Marseille. 

Série  D.  D.  q»  1.  —  Aroh,  munie,  de  MaraeiUe, 

89  1192. 

Sous  le  règne  d'Henri,  empereur  des  Romains,  Hugues  de  Baux, 
fils  de  Tiburge  d'Orange,  cède  pour  le  prix  de  2,000  sous  de  raymon- 


dins  au  bailli  de  l'hôpital  Saint-Thomas,  tout  droit  de  tasque  ou 
pension  annuelle ,  qu'il  peut  avoir  sur  diverses  propriétés,  dans 
le  territoire  de  Saint-Gilles.  —  Acte  dans  la  maison  de  Bertrand 
Baston. 

Ordre  de  Malte.  —  Lie.  avthent.  de  TringuetaUte,  ^  2.—  B.-du-R. 

90  1192  — 21  janvier 

Hommage  d'Hugues  de  Baux  à  Imbert,  archevêque  d'Arles, 
pour  le  château  de  TrînquetaîUe  et  ses  dépendances,  le  domaine 
de  Barbegal,  les  ports  de  Saint-Gilles  et  du  petit  Rhône,  et  pour 
tout  ce  que  ses  ancêtres  tenaient  de  l'église  d'Arles. —  Fait  à  Arles, 
à  coté  de  la  porte  Saint-Etienne. 

Livre  rouge  d'Arle»,  f  310.  —  Livre  autog.  f»  67.  —  B.-du-R, 

91  1192  -  mai. 

Hugues  de  Baux,  flls  de  Tiburge  d'Orange,  accorde,  au  prix 
de  1 ,500  sous  raymondins,  à  Bernard  Catalan,  commandeur  de 
l'Ordre  du  Temple  à  Saint-Gilles,  l'investiture  féodale  de  toutes 
les  terres  achetées,  ou  prises  à  acapte,  avec  ou  sans  approbation, 
à  Salliers,  et  dans  le  cros  de  Gachon  jusques  à  Albaron,  et  dans  la 
Corrège',  avec  promesse  de  défendre  les  Templiers  en  temps  de 
paix  ou  de  guerre.  —  Acte  dans  la  maison  du  temple,  à  Arles. 

Copie  du  17"*  siècle,  communiquée  par  M.  RolioUy,  aucicn  archiviste 
d'Arles. 

92  1 192  —  août. 

Réception  d'Hugues  de  Baux  par  Bertrand  de  Milhau  comme 
confrère  de  l'Ordre  de  Saint-Jean,  et  pour  frère  au  moment  de  sa 
mort,  ainsi  que  les  autres  religieux,  pour  qu'il  soit  participant,  au 
nom  de  Dieu  tout  puissant,  de  la  vierge  Marie  et  de  Saint-Jean- 
Baptiste,  ii  tous  les  biens  de  l'hôpital  destinés  à  ta  nourrilure  des 
pauvres,  à  toutes  les  aumônes,  jeûnes  et  veilles,  et  à  la  défense  de 
la  chrétienneté,  de  quelque  manière  que  ce  soit.  Hugues,  en  ren- 
dant grâce  à  Dieu,  se  reconnaît  comme  confrère  et  frère,  choisit  sa 
sépulture  dans  le  cimetière  de  l'hôpital,  et  s'engage  à  donner  tous 
les  ans  en  cette  qualité  de  frère,  à  la  confraternité,  une  saumée  de 
blé  annône.  —  Acte  sous  le  portique  devant  l'égl  ise  Saint-Thomas. 

Ordre  de  Malle.  —  Lie.  authent.  de  Saint-T/iomaa  île  Trinque- 
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93  1193  —  Henri  régnant. 

Guillaume  de  Baux  et  ses  frères  Hugues  et  Bertrand,  se  confor- 
mant à  la  volonté  testamentaire  de  Bertrand  de  Baux  I,  leur  père, 
donnent  au  monastère  de  Sénanque,  tout  ce  qu'ils  possèdent  dans 
les  isoles  de  Berre,  ainsi  que  les  possessions  tenues  sous  leur  sei- 
gneurie par  Hugues  Brunet  dans  les  salins  de  cette  ville.  —  Acte  à 
Berre. 

Cette  charte  originale,  qui  fait  partie  des  chartriers  de  l'abbaye  de 
Sénanque.  sous  le  n*  273  (Vaucluse),  porte  la  lettre  R  (initiale  de 
Raymond).  Nous  pensons  qu'il  y  a  là  une  erreur  de  l'écrivain. 
Toutes  les  chartes  donnent  le  nom  de  Bertrand  au  troisième  Ûls 
du  premier  prince  d'Orange  de  la  famille  de  Baux. 

94  1193. 

Hugues  de  Baux,  fils  de  Tiburge  d'Orange,  donne  à  Bertrand  de 
Milhau,  prieur  de  Thôpital  de  St-Jean,  à  St-Gilles,  et  commandeur 
de  rOrdre,  et  à  Jean  Franc,  son  précepteur,  pour  le  prix  de  3,000 
sous  de  raymondins,  Tinvestiture  féodale  des  terres  touchant  Alba- 
ron  que  Tordre  a  acquis  des  enfants  de  Pierre  de  Bouvière,  à  la 
condition  de  payer  les  dettes  qui  les  grèvent,  et  promet  de  le  défen- 
dre en  temps  de  paix  ou  de  guerre.  Pour  la  somme  de  mille  sous 
de  raymondins,  Hugues  se  départ  de  ses  prétentions  sur  les  domai- 
nes possédés  par  TOrdre  à  Salliers ,  et  sur  ceux  qu'il  pourra 
acquérir.  —  Acte  à  Arles  dans  l'hôpital  Saint-Thomas  inporticu. 

Copie  sur  papier,  de  1655,  communiquée  par  M.  Robolly,  ancien 
archiviste  d'Arles. 

95  1193  — avril. 

Sentence  d'Hugues  de  Baux,  bailli  de  Raymond-Bérenger,  assisté 
de  Pierre  de  Léon,  qui  termine  le  différend  survenu  entre  Foul- 
ques de  Cabanes,  Abbé  de  Montmajour,  et  Guillaume  Cabace  de 
Trinquetaille,  à  propos  du  droit  réclamé  par  l'Abbé  de  recevoir  de 
qui  que  ce  soit  le  premier  Esturgeon  chargé  d  œufs,  péché  chaque 
année  dans  le  Rhône.  —  Acte  dans  Téglise  Saint-Pierre  dal  Pezol. 

Hist,  manusc,  de  Montmajour,  par  Ghantelou,  (•  829. 

96  1193— juin. 

Convention  entre  Ildefonse  I",  roi  d'Aragon,  marquis  de  Pro- 
vence, Hugues  et  Guillaume  de  Baux  frères  ;  le  roi  concède  à 
Hugues,  la  moitié  de  la  ville  de  Marseille  et  de  ses  revenus,  qui  lui 
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a  été  promise  en  dot  par  Hugues-Geoffroy  et  Raymond  son  frère. 
Il  garde  l'autre  moitié  qui  restera  indivise  entre  lui,  el  Hugues  de 
Baux,  tout  en  lui  cédant  ce  qui  appartenait  aux  seigneurs  de  Trets. 
Le  Roi,  Hugues  et  Guillaume  de  Baux  s' entr 'aideront  à  l'acquisi- 
tion des  choses  sus  dites,  et  elles  deviendront  communes  entre 
eux.  Si  Hugues  de  Baux  mourait  avant  son  mariage  avec  la  Ûlle 
d'Hugues-Geoffroy,  ou  s'il  refusait  de  l'épouser,  le  Roi  promet  de 
la  marier  à  leur  neveu  fils  de  Bertrand,  ou  au  fils  de  Guillaume. 
Hugues  et  Guillaume  aideront  le  Roi  à  acquérir  la  ville  de  Mar- 
seille et  les  châteaux  et  domaines  qui  furent  de  Guillaume  le  Gros 
et  de  Barrai,  et  le  Roi  leur  fera  remise  de  la  dette  qu'ils  avaien* 
contractée  envers  Guillaume  le  Gros  et  Barrai,  vicomtes  de  Mar- 
seille-î  —  Acte  à  Aix. 

L.-B.  294,  B.-dii-R.  —  Hi»t.  de  Proo.  Papon,  t.  î,  page  XXVIIl. 

97  1195. 

Hugues  de  Baux  I,  seigneur  des  Baux,  vicomte  de  Marseille,  fils 
de  Bertrand,  accorde  à  l'abbaye  de  Boscodon,  la  faculté  d'acheter 
et  de  vendre  leurs  biens,  sur  tous  ses  domaines  et  dans  la  ville 
de  Marseille,  sans  payer  aucun  droit  de  lods,  ou  autres  redevances; 
il  prévient  ses  baillis  el  vassaux  qu'il  prend  l'abbaye  sous  sa  pro- 
teclion,  et  leur  commande  d'obéir  à  ses  ordonnances.  —  Acte  dans 
la  maison  do  Pierre  Vidal. 

Bibliol.  nation.,  Mss,  latinf,  ii"  12GU3. 

98  1199  —  mois  de  mai. 

Vente  par  Hugues  de  Baux  à  Guillaume  Raymond,  maître  de 
l'hûpital  Saint-Thomas,  d'une  terre  entre  le  Rhône  et  le  petit 
Rhûne,  pourleprix  de  350  sousderaymondins  vieux,  qu'il  aban- 
donne pour  cause  de  piété  à  Martin  Amanoit  ;  à  condition  que  si  la 
terre  vaut  davantage,  la  plus  value  appartiendra  aux  hospitaliers 
de  Saint-Thomas,  el  qu'il  lui  sera  payé  par  eux  4  deniers  de  cens 
annuel. 

OrdrcdeMallo.— Lu',  ouf/i,  île  Trinquetaille.fZv.  —  B.-du-R. 

99  1300  — <  5  juin. 

Donation  par  noble  Pierre  Truilhas  de  Baux  à  Hugues  de  Baux 
de  trente  émines  de  blé  qui  lui  étaient  dus  comme  cens  annuel  par 
les  habitants  possédant  des  vignes  àMaussane. 
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100  1201  —  mars. 

Imbert,  archevêque  d'Arles,  Hugues  de  Baux,  Guillaume  Por- 
cellet  et  les  consuls  d'Arles,  reconnaissant  tous  les  bienfaits  de  la 
paix  entre  leur  ville  et  celle  de  Gênes,  promettent  au  Podestat  de 
défendre  de  tout  leur  pouvoir  les  citoyens  génois  venant  à  Arles 
avec  ou  sans  marchandises,  et  jurent  sur  les  Évangiles  d'observer 
leur  promesse.  (Sans  nom  du  lieu  où  l'acte  est  fait.) 

Hist.patr.  monum.  —  Liber  JuiHum,  t.  1,  p.  4U7. 

101  1201  —  25  août 

Testament  d'Alasacie  Porcellet  par  lequel  elle  institue  sa  flUe 
Barrale,  femme  d'Hugues  de  Baux ,  héritière  universelle  de  ses 
biens,  sous  l'obligation  d'acquitter  divers  legs  faits  par  la  testatrice 
à  sa  mère,  à  la  maison  du  Temple  de  Saint-Gilles.  —  Sans  nom  de 
lieu. 

Liv,  authent.  de  TrinquetaUle,  f*  43.  —  B.-du-R. 

102  1201  —  novembre. 

Traité  de  paix  entre  Hugues,  Raymond  et  Guillaume  de  Baux 
avec  Hugues  Sacres  tan ,  par  Tinter  médîaire  de  Guillaume  Por- 
cellet et  autres  seigneurs  choisis  pour  arbitres,  à  propos  de  la 
guerre  survenue  entre  les  parties  pour  le  fait  du  château  de  Cor- 
nillon.  Les  arbitres  déclarent  absous  de  tous  méfaits  les  partisans 
des  deux  parties ,  et  spécialement  Guillaume,  Hugues  et  Raymond 
de  Baux  pour  tout  ce  qui  a  été  fait  au  château  de  Senas  contre  les 
habitants,  leurs  troupeaux  et  possessions.  Hugues  Sacrestan  est 
également  absous  de  tout  vol  fait  sur  les  chemins  aux  habitants 
d'Orange  et  aux  vassaux  des  domaines  de  Guillaume.  Raymond  de 
Baux  aura  son  droit  d'albergue  sur  les  hommes  de  Cornillon  deux 
fois  par  an,  et  pour  sept  bêtes  et  demi.  —  Hugues,  Raymond  de 
Baux  et  Hugues  Sacrestan  approuvent  le  traité  de  paix  et  promet- 
tent de  s'y  conformer—  Acte  à  Arles  dans  l'appartement  de  l'arche- 
vêque. —  Au  mois  d'avril  1202,  Guillaume  de  Baux  jure  d'observer 
le  contenu  de  la  sentence  arbitrale.  (Vidimé  à  la  date  de  1275.) 

Clvartrier  de  Salon,  ch,  136.  —  B.-du-R. 

103  1202  —  janvier. 

Donation  en  fief  par  Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  à 
Ricau  de  Caromb  et  aux  siens  du  château  de  Suze  avec  ses  dépen- 


dances,  k  la  charge  par  le  dit  Ricau  de  faire  reconnaissance,  prê- 
ter hommage  au  prince  et  à  ses  successeurs,  l'aider  en  cas  de 
guerre,  ou  lui  remettre  le  château  muni  d'armes  et  de  vivres.  Le 
Priace  promet,  la  guerre  finie,  de  le  rendre  muni  de  semblables 
munitions. 

Mssdu  lyu.  Mtltet. 

104  1202-1"  décembre. 

Guillaume  et  Hugues  de  Baux  frères  signent  comme  témoins 
l'acte  par  lequel  Raymond,  duc  de  Narbonne,  comte  de  Toulouse, 
marquis  de  Provence,  confirme  à  Bertrand  de  Pierrelatte,  évêque 
de  Saint-Paul-Tmis-Chàteaux,  la  possession  de  cette  ville,  son 
église  et  son  territoire,  ainsi  que  les  châteaux  de  Baume,  Saint- 
Restitut  etla  moitié  de  Chamaret.  L'évêque  et  le  Comte  se  jurent 
une  mutuelle  protection.  —  Acte  à  la  tour  de  Sabran. 

Hiat.  de  Saint-Paul-lrois-Clititenuj;,  iiar  le  père  Boyer.  —  Gallia 
christ.,  t.  l,p.  2îl. 

105  1203  —  16  février. 

Hermeline  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de 
Marseille,  achète  d'Aycard  d'AUauch,  au  prix  de  63  livres  de  royaux 
coronats,  une  terre,  pré  et  jardin  avec  leurs  droits  et  dépendances, 
confrontant  les  possessions  du  monastère,  et  situés  au  Porlalel 
d'AUauch  le  vieux  —  Acte  à  Marseille. 

Ch.  iU  Sai-it-Suuvcur  de  Marseille,  n-  5.  —  B.-dii-R. 

lûC  1203—  mars. 

Convention  de  paix  entre  Guillaume  de  Baux  1,  fils  de  Tiburge, 
et  Raimbaud  d'Orange,  fils  de  dame  Chauze.  Guillaume  jure  sur  les 
saints  Évangiles  de  conserver  la  vie  à  Raimbaud,  de  ne  faire  tuer 
ni  lui,  ni  ses  héritiers,  et  de  les  laisser  en  liberté  ;  de  conserver  ^ 
lui  et  aux  siens  les  droits  qu'ils  possèdent  dans  Orange,  si  quel- 
qu'un voulait  s'en  emparer  ;  de  n'abandonner  ii  personne  son  droit 
de  seigneurie  dans  celle  ville  sans  son  consentement,  si  ce  n'est 
comme  héritage,  en  cas  de  mort,  et  toujours  h  quelqu'un  de  sa 
famille,  etc.,  etc.,  etc.... 

Raimbaud  d'Orange  promet  à  Guillaume  de  Baux  de  défendre 
de  tout  son  pouvoir  la  vie  et  les  biens  de  son  frère  Hugues  et  de 


—  29  — 

Les  deux  parties  promettent  de  faire  ratilBer  ces  conventions 
par  les  membres  de  leurs  familles  —  Acte  dans  Téglise  de  Sainte- 
Marie. 

L.  B.  309.  —  B.-du-R. 

107  1203  —  mars. 

Transaction  entre  Guillaume  de  Baux  I  prince  d'Orange,  héritier 
de  son  père  Bertrand,  et  Raimbaud  d'Orange,  successeur  de  son 
père  Guillaume  in,  servant  à  limiter  les  diverses  possessions  des 
parties  dans  la  ville  et  ses  environs,  et  réglant  les  droits  de  juri- 
diction sur  les  habitants  et  sur  certaines  parties  de  la  ville  ;  suivie 
de  la  déclaration  que  le  domaine  de  Martignan,  le  péage  et  le  pro- 
duit de  la  monnaie,  resteront  indivis.  Raimbaud  aura  dans  sa 
part  la  maison  de  Tare  avec  ses  fossés  et  murs ,  et  celle  des  tours 
sera  remise  par  lui  entre  les  mains  de  Guillaume  de  Baux  —  Acte 
dans  Téglise  de  Sainte-Marie  d'Orange. 

L.  B.  309.  —  B.-du-R. 

108  1203  —  21  mars. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  Hugues  de  Baux,  son 
frère,  vicomte  de  Marseille^  et  Raymond  leur  neveu,  accordent 
diverses  franchises  à  la  maison  de  la  Sainte- Trinité  de  Marseille, 
aux  autres  maisons  du  môme  ordre,  et  à  Jean  de  Matha  ministre  de 
Tordre.  Ils  ordonnent  à  leurs  sujets  et  amis  de  prendre  sous  leur 
protection  les  frères  de  ces  maisons  voyageant  en  Provence,  ainsi 
que  leurs  biens ,  meubles  et  immeubles  —  Acte  à  Fos  en  présence 
d'Ildefonse,  marquis  de  Provence. 

Antiquité  de  VEglise  de  Afarseille,  t.  2,  p.  13,  Belsunce.  —  L.  636 
Mss  Peyresc  ;  Bibliot.  de  Carpentras. 

109  1203  —  avril. 

Raymond  de  Baux  U,  seigneur  de  Berre,  donne  en  aumône  au 
monastère  de  Silvacane,  12  deniers  de  raymondins  qu'il  perçoit 
annuellement  sur  une  maison  située  dans  la  dite  ville,  et  qu'il  a 
vendue  au  monastère  ;  elle  sera  affranchie  à  lavenir  de  tout  droit 
de  lods  et  trezains.  —  Acte  à  Marseille. 

Sûtacane ,  avcfu  Saint-Sauveur  d*Aix.  —  B.-du-R. 


110  1203— juillet. 

Hommage  par  Hugues  de  Baux  à  Michel,  archevêque  d'Arles, 
pour  ie  château  de  Trinquetaiilc  et  ses  dépendances,  le  domaine 
de  Barbegal,  les  ports  de  Saint-Gilles  et  du  petit  Rtiôiie,  et  toutes 
les  terres  pour  lesquelles  ses  ancêtres  iirent  hommage  et  serment 
de  fldclité  aux  archevêques  et  ù  l'église.  —  Acte  à  Arles,  centre  la 
porte  Saint-Étienne. 

Lic.aiitoij.d'Arlef.t'  111.  —  tû*.  j-oiiûfirAWt'i,  (■  311.  — B.-da-B. 
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1203  —  4  novembre. 


Guillaume  de  Sainte-Marie  et  Guillaume  Auriol,  arbitres  choisis 
pour  aplanir  les  dlfïicultés  survenues  entre  llerraeline  de  Baux, 
abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de  Marseille,  et  Rodolphe, 
prOtre,  précepteur  de  l'hùpital  Sahit-Esprit  de  la  nifime  ville,  dé- 
clarent qu'à  l'avenir  Rodolphe  et  ses  successeurs  n'administreront 
point  les  sacrements  aux  malades,  qu'ils  ne  fourniront  aucun  linge 
pour  l'ensevelissemcut  des  morts,  et  que  les  malades  décédés 
dans  ledit  hôpital  ne  seront  point  inhumés  hors  du  cimetière  nou- 
vellement construit.  —  Acte  dans  la  cour  du  monastère. 

Cil.  du  mon.  Saint-Sauveur  de  Marseille,  n'H.  ~  B.-du-R. 

112  1204  — 15  juin. 

Guillaume  de  lîaux  d'Orange,  Hugues  son  l'rèrc,  et  Ronceliu, 
vicomtes  et  soigneurs  de  Marseille,  assistent  au  mariage  de  Marie, 
fille  de  feu  Guillaume,  seigneur  de  Monliiellier,  avec  Pierre,  roi 
d'Aragon,  comte  de  Uarcelone,  et  servent  de  caution  au  comte 
pour  l'exécution  des  clauses  du  contrat.  —  Acte  dans  la  maison  de 
la  milice  du  Temple,  près  de  Monipollier. 

Le  17,  ils  sont  témoins  do  l'acte  d'hommage  prêté  à  Guillaume, 
évêque  de  Montpellier,  par  Pierre,  roi  d'Aragon,  seigneur  de 
Montpellier. 

Laijvttc:' do  Trésor  dc.<  CV-ditcM.  l.  1',  jui^'e ÎjS.—  ibidoui.  page 251, 

113  1204— 25  août. 

llermeline  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de 
Marseille,  donne  à  acaple,  pour  le  prix  de  'lO  sous  de  royaux  coro- 
nats,  ft  Guillaume  Amat,  le  terniii  prés  du  monastère  sur  lequel 
il  a  fait  bâtir  ipielques  maisons,  avec  la  faculté  d'en  faire  bâtir 


—  31  — 

devra  toujours  en  conserver  la  haute  seigneurie,  et  toucher  annuel- 
lement de  Guillaume  Amat  six  sous  de  cens,  avec  prohibition  à 
toute  personne  de  bâtir  aucun  four,  ou  église,  sur  les  emplace- 
ments vendus.  —  Acte  dans  la  cour  du  monastère. 

C/i.  de  Saint-Sauveur  de  Marseille,  —  B.-du-R. 

114  1204  —  4  octobre. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  et  Guillaume  de  Baux  I, 
prince  d'Orange,  assistent  comme  témoins  au  testament  fait  par 
les  deux  frères  Pierre,  roi  d'Aragon,  seigneur  de  Montpellier,  et 
Ildefonse,  comte  de  Barcelone,  contenant  la  donation  réciproque 
de  leurs  biens,  pour  le  cas  où  ni  Tun  ni  Tautre  de  ces  princes 
n'aurait  d'enfants  mâles,  nés  d'un  légitime  mariage.—  Acte  à  Mar- 
seille. 

Hlst,  de  Provence,  Bouche,  t.  2,  p.  1060. 

115  1204  —  novembre. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  déclare  se  séparer  de  sa 
femme  Ermengarde,  à  cause  de  leur  degré  de  parenté,  en  présence 
de  Raimbaud,  évêque  de  Vaison ,  et  jure  de  n'avoir  plus  aucune 
relation  avec  elle,  si  elle  ne  veut  obéir  aux  ordres  du  Pape.Il  hypo- 
thèque sur  ses  biens  de  Jonquières  et  Tulette  les  sept  mille  sous 
de  raimondins,  reçus  en  dot  de  Raymond  de  Mévouillon,  son 
beau-père,  et  douze  mille  sous  de  viennois  de  son  beau-frère  Ray- 
mond ;  il  abandonne  le  domaine  de  Revest  qui  lui  avait  été  donné 
à  l'occasion  de  son  mariage.  —  Acte  dans  le  château  de  Valréas. 

Ch,  orig,  —  L.  14,  princ,  d'Orange.  —  Vaucluse. 

116  1 204  —  1 0  novembre. 

Lettre  du  pape  Innocent  III,  constatant  que  Pierre  II,  roi  d'Ara- 
gon, comte  de  Barcelone,  seigneur  de  Montpellier,  s  est  rendu  en 
Italie  avec  une  flotte  de  5  navires  ;  qu'il  a  débarqué  près  d'Ostie, 
emmenant  avec  lui  l'archevêque  d'Arles,  Sanche,  son  oncle  pater- 
nel, Hugues  de  Baux,  Roncelin  de  Marseille  et  autres  nobles  et 
puissants  seigneurs  ;  qu'il  s'est  rendu  à  Rome  pour  recevoir  des 
mains  du  Pape  la  couronne,  et  se  faire  armer  chevalier;  qu'il  a  été 
coui'onné  le  jour  de  la  fête  de  Saint-Martin,  a  prêté  serment  de 
fidélité  au  Pape,  et  juré  de  défendre  la  foi  catholique  et  les  libertés 
de  l'Eglise.  —  Donné  à  Rome. 

Lettres  d'Innocent  IIL  —  Edit.  Migne.  —  Liv,  7,  ^  229i 


117  1205  -  13  avril. 

Hermeline  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de 
Marseille,  accorde  le  droit  de  lods  à  Pierre  Serrallier  pour  l'acbal 
d'une  maison  près  de  l'église  des  Accoules,  servile  à  son  couvent, 
au  cens  annuel  de  trois  deniers  et  une  obole.  Elle  déclare  avoir 
reçu  le  trézain  à  propos  de  cette  vente.—  Acte  à  Marseille  daii3  le 
couvent. 

Ch.  S  de  Saini-Sauv&ur  de  Mareeille.  —  B,-du-R. 

118  1205  —  novembre. 

Donation  par  Guillaume  de  Baux  I,  par  la  grâce  de  Dieu,  prince 
d'Orange,  pour  la  rédemption  de  son  âme  et  celle  de  ses  prédéces- 
seurs, à  Deude,  maître  de  la  maison  de  Richerenches,  et  à  ses 
frères,  de  tous  les  droits  qu'il  a,  ou  peut  avoir,  sur  les  biens  possé- 
dés par  la  milice  du  Temple,  et  qu'il  pourra  acquérir,  sur  les 
maisons,  vignes,  pâturages,  eaux,  terres  cultes  et  incultes  en  tous 
ses  domaines  d'Orange,  Courthésonet  Jonquières.  Cette  donation 
confirmant  d'autres  privilèges  plus  anciens  est  suivie  de  l'appro- 
bation du  bailli  de  dame  Tiburge  et  de  Raimbaud  d'Orange.  — 
Acte  à  Orange, 

Ordre  de  Mal lo.   — (Jommanderie  d'AEzijnoii, —   Orange  ch,  2.  — 

Ii.-(lLl-R. 

119  1206  —  8  octobre. 

Donation  en  fief  par  Ildefonse,  comte  et  marquis  de  Provence, 
des  châteaux  de  Mouriès  et  Maussane  avec  leurs  dépendances,  à 
Hugues  de  Baux  et  à  ses  successeurs,  avec  confirmation  de  tout 
ce  qu'il  possède  de  la  part  de  sa  femme  Bavrale,  dans  le  comté  de 
Marseille,  te  bourg  d'Arles,  ou  ailleurs.  —  Hugues  de  Baux  prête 
serment  de  fidélité.  —  Suit  un  traité  d'alliance  offensive  et  défen- 
sive par  lequel  ils  promettent  de  se  défendre  unituellement,  soit 
en  guerre,  soit  en  Justice.  Le  Comte  se  réserve  sur  les  domaines 
donnés,  el  ceux  que  Hugues  pourrait  acquérir  en  Provence,  le  droit 
de  haute  seigneurie  et  les  cavalcades.  —  Acte  à  Saint-Gilles. 

Reg-  B.  14a.  (~  .'W.  —  Rog.  B.  1008.  {'  'îî.  —  h.  B.  M3.  —  Reg.  B.  2. 
l"-;9.  —  B.-du-R. 

120  1-206  —  décembre. 
Vente  par  Barrale,  dame  de  Baux,  en  son  nom  et  au  nom  de 


—  sa- 
les millerolles  légales  de  Marseille,  avec  lesquelles  esl  mesuré  le 
vin  vendu  ou  acheté,  suivie  de  la  faculté  de  les  louer  à  q  li  il  vou- 
dra au  prix  d'une  obole  par  jour.  Barrale  recevra  un  cens  annuel 
d  une  raasmodîne  d'or.  —  Acte  à  Marseille.  — -  Bertrand  Gombert 
rétrocède  ce  droit  de  millerolles  à  la  commune  de  Marseille,  au 
prix  de  200  livres  de  royaux  coronats,  le  19  octobre  1221. 

Série  G.  G.  n^  1  et  4.  —  Arc/i.  munie»  de  Mar, 

121  1207  -  25  avril. 

Hugues  de  Baux,  consul  d'Arles,  terminant  Tannée  de  son  consu- 
lat, ne  peut  s'entendre  avec  les  autres  consuls  pour  le  choix  de  leurs 
successeurs  ;  Michel,  archevêque  de  la  ville,  nomme  de  sa  propre 
autorité  ceux  qui  devront  leur  succéder. 

Liv.  rouge  clArles,  t*  47.  —  B.-du-R. 

122  1207  —  13  mai. 

Sentence  arbitrale  réglant  les  différents  survenus  entre  Herme- 
line  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de  Marseille, 
avec  Ancelme  aîné,  à  propos  d'une  propriété  servile  du  couvent 
sous  le  cens  annuel  de  12  deniers  de  royaux  coronats,  qu'Ancelme 
voulait  donner  à  acapte  à  diverses  personnes.  Les  arbitres  décla- 
rent que  le  couvent  abandonnera  à  perpétuité  la  moitié  du  droit  de 
trézain,  et  que  loi'sque  la  propriété  sera  aliénée,  en  toutou  en  partie, 
Ancelme  et  ses  descendants  payeront  à  Tabbesse  l'autre  moitié  du 
trézain.  —  Acte  dans  le  couvent. 

Ch,  orig.  de  Saint-^Sauceur  de  Marseille.  —  B.-du-R. 

123  1207  —  juillet 

Confirmation  par  Ildefonse,  marquis  de  Provence,  du  don  fait  à 
Hugues  de  Baux,  du  bourg  neuf  d'Arles  avec  ses  dépendances,  et  de 
laquatrième  partie  delà  domination  et  juridiction  de  la  ville  d'Arles 
pour  en  jouir  en  toute  liberté,  ainsi  que  d'un  domaine  situé  près  de 
l'hôpital  du  Saint-Esprit  ;  suivie  de  la  promesse  de  lui  faire  rendre 
le  château  de  Saint-Gabriel.  Les  parties  posent  des  articles  de 
convention  de  défense  mutuelle  avec  livraison  d'otages  de  part  et 
d'autre  pour  en  assurer  l'observation.  —  Acte  dans  le  Bourg 
d'Arles. 

Li  Bi  305.  —  Reg.  B.  10G8,  f«23.  —  B.-du-R. 
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i-207 


-  juillet. 


Ildefonse,  comte  et  marquis  de  Provence,  fuit  donation  entre  vifs 
àGuillaume  Porcellet,  Hugues  de  Baux,  Bertrand  Porcellet  et  autres 
seigneurs  du  bourg  dArles,  de  tout  le  méjan  qui  part  du  milieu  du 
chemin  existant  entre  les  murs  de  la  cité  et  ledit  mi.*jan  vers  le 
Bourg,  avec  toute  sa  largeur  comprise  entre  le  milieu  du  chemin 
et  le  Boury,  et  sa  longueur  depuis  le  portait  des  Curies  jusques  au 
Rliûne  ;  de  telle  sorte  qu'eux  et  leur  successeurs  ayent  sur  ledit 
méjan  la  même  juridiction  et  seigneurie  qu'ils  possèdent  dans  le 
Bourg,  sur  les  hommes  qui  y  habitent  et  habiteront  à  l'avenir;  il 
autorise  tout  navire  montant  par  le  Rhône  vers  le  Bourg  ,  û 
s'arrêter  au  port  sans  pouvoir  le  dépasser,  k  l'exception  des 
navires  armés,  mais  ne  portant  aucune  espèce  de  marchandises.  — 
Suivent  certains  règlements  de  juridiction  entre  les  citoyens 
d'Arles  et  ceux  du  Bourg.  —  Acte  dans  la  maison  de  Guillaume 
Fabri  Duporl. 

Reg.  B.  1000.  f-  iJl.  -  B.-du-R. 
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1207 


-juillet 


Acte  de  donation  par  Ildefonse,  comte  et  marquis  de  Provence, 
et  Hugues  de  Baux  ù  Guillaume  d'F.y  gui  ères,  Bertiand  Porcellet 
et  autres  seigneurs,  du  droit  de  percevoir  une  taxe  niiifiirnie  de 
six  deniers  par  charge  de  toutes  marcliandises  entrant,  ou  sortant 
de  la  ville  et  bourg  d'Arles,  par  terre  ou  par  eau,  au  lieu  de  celle 
dedeux  deniers  par  niuid  île  sel  montant  le  Rhùne,  d'une  obole 
par  charge  de  sel  sortant  de  la  ville,  et  de  six  deniers  sur  autres 
marchandises,  telles  que  bois,  blé  et  farines,  perçus  jusqu'à  ce 
jour. 

Kcg.  invoiit.  B.  120y,  ir  r.S.  -  B.-du-It, 


1-26  1-207  —  23  septembre. 

Sentence  arbitrale  terminant  les  contestations  soulevées  entre 
Raymond  de  Baux  II  de  Berre  et  Raymond  Geoffroy,  agissant  en 
son  nom  et  pour  les  seigneurs  et  tiabitants  de  Fos,  â  propos  de 
certains  prétendus  droits  de  navigation exigéy,  parles  baillis  de  ce 
dernier  lieu,  des  mariniers  qui  traversaient  l'élaiig  de  Caronle. 
Après  avoir  ouï  le  dire  des  parties,  les  arbitres  déclarent  que 
;  de  Ha' 


—  35  — 

personnes,  pourront  passer  à  Taveiiir,  avec  leurs  barques  chargées, 
à  travers  Tétang,  sans  rien  payer  aux  seigneurs  et  habitants  de  Fos. 

Reg.  B.  147,  f^  100.  ^  B.-dii-R, 

127  1208— janvier. 

Pierre  Bermond,  prévôt  de  la  Major,  Roncelin,  vicomte  de  Mar- 
seille, Hugues  Fer,  viguier  de  la  ville,  au  nom  deGiraud-Adhemar, 
Guide  Dalnias,  bailli  à  Marseille,  pour  Hugues  de  Baux  el  Barrale, 
donnent  à  acapte,  en  leurs  noms  et  comme  mandataires,  une  aire 
qui  est  dans  la  circonscription  du  château  Babon  pour  servira  une 
construction.  —  Acte  à  Marseille. 

C7ï.  ovif/.,aH.v  Arrhircs  (fc  la  Major.  —  B.-du-H. 

128  1208—1209. 

Lettre  d'Othon  IV,  empereur  des  Romains,  ii  Guillaume,  Hugues 
et  Raymond  de  Baux  pour  les  réprimander  de  favoriser  Guillaume 
de  Sabran,  qui  conserve  Pertuis  et  la  condamine  de  Graveson, 
enlevés  au  monastère  de  Montmajour,  par  feu  son  oncle,  le  comte 
de  Forcalquier,  dont  il  se  dit  héritier  ;  il  leur  enjoint,  s'ils  tiennent 
à  conseiTer  son  amitié  et  ses  faveurs,  de  faire  restituer  au  monas- 
tère, par  amitié  ou  par  force,  cette  ville  et  la  condamine  dans  vingt 
jours  après  la  réception  de  sa  lettre  ;  si  non,  il  agira  de  rigueur 
contre  eux. 

lîiiit,  manus.  de  Monitnajour,  par  Cliantelou,  p.  VA.  —  B.-du-R. 

129  1208  —  avril. 

Permission  donnée  par  Guillaume  de  Baux  I",  prince  d'Orange, 
aux  religieux  de  Saint-Antoine,  de  faire  passer  par  le  terroir  de 
celte  ville  quatre  bétes  chargées  de  sel  sans  payer  aucun  péage.  Il 
déclare  prendre  sous  sa  sauvegarde  les  biens  et  les  religieux  du 
couvent.  —  B.,  notaire  d'Orange. 

Reg.  invent,  ck  Montmajour,^  .SVa'at-Aafo«/u%  n"  1.  —  B.-du-R 

130  1208  —  21  août. 

Lettre  d'Innocent  III  à  l'archevêque  d'Arles  pour  lui  apprendre 
que  les  Marseillais  sont  en  désaccord  avec  les  évéques  à  propos  de 
la  mort  de  Barrai,  seigneur  de  Marseille,  dont  ils  ont  déshérité  la 
fille  Barrale,  par  Tenlèveraent  du  monastère  Saint-Victor  du  moine 
Roncelin,  abbé  dudit  couvent,  frère  de  Barrai,  qu'ils  ont  reconnu 


comme  seigneur  de  la  ville  avec  son  consentement,  après  lut  avoir 
déchiré  l'tiabit  monacal.  Sur  la  plainte  d'Hugues  de  Baux,  mari 
deBarrale,  el  deGuiltaume  I",  son  frère,  prin;e  d'Orauge,  le  pape 
ordonne  ù  l'archevêque  de  tenir  pour  excommunié  Roncelin,  apos- 
tat et  parjure,  et  de  faire  rendre  k  Barrale  son  héritage,  sous  peine 
d'excommunication  des  habitants  et  d'interdiction  des  églises.  — 
Donné  à  Viterbe. 

Epit.  critinocent  III,  t.  2,  p.  63,  Baluie. 

131  1208  — octobre. 
Confirmation  par  Hugues  de  Baux  à  Berraond,  précepteur  de 

l'hôpital  Saint- Thomas  et  aux  frères  hospitaliers,  de  tous  les  biens 
et  droits  à  eux  donnés  par  feu  Pierre  Reboul,  avec  l'autorisation 
d'en  jouir  comme  seuls  propriétaires  ;  se  réservant  le  droit  de  tas- 
que  et  de  trézain  que  doivent  payer  ces  propriétés.  —  Acte  à  Trln- 
quetaillc  devant  la  cliapelle  d'IIugues  de  Baux. 

Onire  de  Malle.  —  JM\  avtUent.  <le  Trinqiwlaille.  f'  82.— B.-du-R. 

132  1208  — 26  octobre. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  ne  pouvant  doter  l'église 
de  cette  ville,  k  la  demande  et  réquisition  des  évèques  d'Orange, 
Toulouse  et  Saint-Pau l-lrois-cbûteaux  ,  venus  en  cette  ville  par 
mandement  du  métropolitain  d'Arles,  pour  la  consacrer  à  la  vierge 
Marie,  prend  celte  église  sous  sa  protection,  ainsi  que  tout  ce  qui 
lui  appartient  et  appartiendra,  et  lui  concède  la  faculté  de  pouvoir 
'  jouir  entièrement  de  tous  ses  biens.  —  Acte  dans  l'église  devant 
l'autel  de  Saint-Jean-Baptisle. 
M-is.ilM  D'  M,  Millet, 

133  (308  —  décembre- 
Hugues  de  Baux  déclare  faire  avec  les  consuls  de  Gènes,  en  son 

nom  et  pour  les  autres  seigneurs  et  la  commune  de  Marseille,  une 
trêve  sur  terre  et  sur  mer  qui  durera  jusques  à  la  mi-caréme,  el 
s'obliger  pendant  toute  s:i  durée  à  protéger  les  citoyens  génois  et 
leurs  niarclianilises.  Les  Génois  font  la  même  promesse  en  faveur 
de  Mareeîlle  et  de  ses  habitants  ,  ils  exceptent  de  cette  protection, 
le  Comte  de  Syracuse,  les  iies  de  Malte  et  de  Crète,  et  les  corsaires 
de  Sicile,  qu'il-s  engageront  ù  ne  pas  courir  sur  les  navires  marseil- 
lais, si  telle  était  leur  intention. — Acte  à  Gènes. 
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134  1209  —  mars. 

Donation  par  Hugues  de  Baux  et  sa  femme  Barrale  au  prieur  de 
Saint-Gilles  et  aux  frères  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  pour  le 
salut  de  leur  âme  et  celle  de  leurs  parents,  de  la  faculté  de  passer 
librement  eux  et  leurs  marchandises,  à  l'aller  et  au  retour,  par 
les  ports  de  Trinquetaille,  du  petit  Rhône,  du  Bourg,  de  Saint- 
Gilles,  et  par  tous  autres  ports  étant  sous  leur  domination.  —  Acte 
à  Arles  dans  la  maison  d'Hugues  de  Baux. 

Ordi'e  de  Malte.  —  Liv,  authent,  de  Trinquetaille,  ^  56.  —  B.-du-R. 

135  1209  —  mars. 

Vente  par  Barrale,  à  cause  des  besoins  de  son  mari  Hugues  de 
Baux,  à  Arnaud  de  Compagnol,  précepteur  de  l'hôpital  Saint-Tho- 
mas et  aux  frères  hospitaliers,  de  deux  terres  à  elle  obvenues  en 
l'héritage  de  sa  mère  Alasacie ,  pour  le  prix  de  8,500  sous  de  nou- 
veaux raymondins  qu'elle  a  reçus.  Hugues  confirme  la  vente  faite 
par  sa  femme,  et  lui  donne  hypothèque  pour  pareille  somme  sur  un 
domaine  qu'il  possède  en  son  propre  nom.  —  Acte  dans  la  maison 
de  Pierre  de  Léon. 

Ordre  de  Malte  —  Trinquetaille,  —Gimeh  'î/'.  7.  —  Liv.  authent. 
de  Trinquetaille,  ^  59.  —  B.-du-R. 

136  1209  — 2  mai. 

Lettre  d'Innocent  III  reprochant  aux  consuls  et  chevaliers  de  la 
ville  et  du  bourg  d'Arles,  à  Hugues  de  Baux  et  autres  seigneurs  de 
la  ville,  de  chercher  à  s'affranchir  du  joug  léger  de  l'église,  mal- 
gré le  serment  prêté  au  comte  de  Provence  de  la  protéger  et 
défendre  dans  toutes  les  occasions.  Il  les  exhorte  à  rendre  à  l'église 
les  privilèges  et  libertés  qui  lui  sont  dus,  et  à  ne  plus  rien  tenter  à 
l'avenir  contre  les  immunités  dont  elle  jouit.  — Donné  à  Saint-Jean 
de  Latran. 

Lettres  d'Innocent  lU.  —  Liv.  XL 

137  1209— juin. 

Remise  par  Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  Hugues  et 
Raymond  de  Baux,  à  Milon,  légat  du  Saint-Siège,  des  châteaux  de 
VitroUes,  Montmirail  et  en  Clarensac,  en  garantie  de  l'observation 
des  chapitres  de  paix  sur  les  péages  et  autres  droits,  sur  les  juifs 
et  les  hérétiques.  —  Acte  à  Saint-Gilles. 

Lettres  d'Innocent  IIL^Liv,  III,  t.  2,  p.  350.  Baluze. 


138 


1209- 


juin. 


Raymond  Aureille  reconnaît  tout  ce  qu'il  possède  en  fief  à  Tres- 
sauses  à  Hugues  de  Baux,  à.  sa  femme  Barrale  et  à  sa  mère  Alazais 
Porcellet,  et  promet  de  ne  rien  aliéner. —  Acte  à  Trînquetaille, 
Jteg.  h.  Vm.  :•  331.  -  B.-du-R, 
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1209  — 18  juin. 


Milon.légatdupape  ClémentlV,  ordonne  aux  barons  Guillaume, 
Hugues  et  Raymond  de  Baux,  à  Dragonel  et  autres  seigneurs,  de 
n'avoir  aucun  commerce  avec  les  hérétiq  les,  d'éloigner  les  jiiife 
des  administrations  publiques,  de  protéger  les  maisons  religieuses, 
de  détruire  les  églises  fortifiées,  ,'i  la  première  réquisition  des  évo- 
ques, et  de  passer  toute  convention  de  trêve,  ou  de  paix,  qui  leur 
sera  commandée  par  l'église. 

TliP!',  onecd.  de  Dom  Marleiuie,  1. 1",  p.  8lï. 
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1309  —  19  juin. 


Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  accorde  à  toutes  les  égli- 
ses et  maisons  religieuses  de  son  domaine,  le  privilège  de  ne  payer 
aucune  taille,  prestation  et  albergue,  promet  de  ne  jamais  s'em- 
parer des  biens  il'un  évêquc  décédé,  mais  de  les  réserver  enlière- 
msiità  son  sujccsspur  ;  de  ne  jamais  s'immiscer  par  violence,  ou 
auti'cment.  dans  l'élection  des  évOques,  si  elle  se  fait  canonique- 
ment ,  et  de  rendre  aux  églises  tout  ce  qu'il  leur  a  enlevé  injuste- 
ment.—  Acte  à  Saint-Gilles. 

Lellves  iri->-iocciif  lll,  1.  ,'.  p.  %1. 
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120! 


-  u  jum. 

Donation  par  Raymond  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  pour  la 
rémission  de  ses  pécliés  ,  à  Raymonde  de  Mesara  prieure  de 
la  inai,^on  de  Bertaud,  de  la  faculté  do  faire  passer  à  travers  son 
domaine  le  cuir  et  le  sel  nécess:iires  ii  cette  maison,  sans  droit  de 
péage.  —  Acte  dans  le  cliàtjau  de  Meyrargues. 

Hee.  B.  -,X.  !"  W7. -H,-.ln-l{. 

143  1319  — M  juillet. 

Les  consuls  et  conseillers  d'Orange,  avec  le  consentement  et  la 
volonté  de  leur  prince  Guillaume  de  Baux  I,  promctlent  au  légat 
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Toulouse,  l'engagement  qu'il  avait  contracté  envers  TEglise  avant 
son  excommunication,  sous  peine  de  ne  lui  donner  aucun  secours. 
Ils  jurent  obéissance  aux  ordres  de  TEglise,  promettent  de  proté- 
ger ses  libertés  et  les  maisons  religieuses  de  leur  ville  et  district  ; 
et  s'obligent  à  n'exiger  d'elles  aucun  droit  de  péage  sur  terre  ou 
sur  eau,  à  ne  s'immiscer  en  rien  dans  l'élection  des  évêques,  et  à 
observer  tout  traité  de  trêve  ou  de  paix.  —  (Sans  nom  du  lieu  où 
l'acte  est  passé.) 

Let,  d'Innocent  III.  '-'Lie.  i^,  Baluze. 

143  1209  —  2  août. 

Serment  par  Hugues  de  Baux  et  Raymond  son  neveu  de  livrer  à 
Milon  légat  du  Pape,  ou  à  son  mandataire,  et  à  sa  première  réqui- 
sition, le  château  de  Lançon  ;  ils  déclarent,  dès  ce  jour,  le  tenir 
au  nom  de  l'Eglise  et  le  garder  à  leurs  dépens. 

Let.  d'Innocent  III,  X.  2,  p.  372,  Baluze. 

144  1210  —  28  mars. 

Sentence  arbitrale  de  Michel,  archevêque  d'Arles,  pour  terminer 
les  différends  survenus  entre  Hugues  de  Baux,  seigneur  des  Baux, 
et  Guillaume  d*Eyguières,  à  propos  de  la  seigneurie  du  château 
de  Barbegal,  sur  lequel  Hugues  prétendait  avoir  droit  de  suzerai- 
neté et  hommage,  tandis  que  Guillaume  assurait  n'être  tenu  qu'à 
faire  reconnaissance.  L'archevêque  déclare  que,  désormais,  Guil- 
laume et  ses  successeurs  seront  tenus,  à  chaque  changement  de 
seigneur  de  part  et  d'autre,  de  laisser  Hugues  de  Baux  et  ses 
descendants,  suivis  d'un  seul  écuyer,  planter  leur  bannière  armo- 
riée sur  le  fort  ;  et,  à  leur  sortie,  Guillaume  et  ses  héritiers  feront 
reconnaissance  et  prêteront  serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Arles, 
dans  le  palais  de  l'archevêque. 

Cfiartrier  do  Saint-Césaire,  t.  22,  f  13.  —  Reg.  B.  1069,  (•  198, 
B.-du-R. 

145  1210  •-  avril. 

Hugues  de  Baux  donne  à  la  maison  de  la  milice  du  Temple  de 
Saint-Gilles,  et  à  Guillaume  de  Nimes,  sous-précepteur  de  la  dite 
maison,  une  sienne  terre  fermée  par  des  fossés  pour  la  défense  du 
pasquier,  confrontée  du  levant  par  la  corrége  de  Rousty,  à  la 
condition  que  les  bœufs  de  labour  des  hommes  de  son  domaine 


puissent  7  entrer  et  paître,  comme  ceus  de  la  maison  du  Temple. 
—  Acte  au  château  de  Ti-inque  taille. 

Ordre  de  Malte.  —  Salliere,  ch.  35.  —  Rog.  B.  1069,  f  234.  —  B.-du-R. 

146  1210  — 20  mai. 

Serment  prêté  au  Pape  par  Guillaume  de  Baux  I,  prince 
d'Orange,,  de  concéder  aux  églises  et  maisons  religieuses  de  son 
domaine  l'immunité  et  la  liberté  qui  leur  est  assurée  par  les  sta- 
tuts canoniques,  c'est-à-dire  de  n'exiger  albergues,  tailles  et 
exactions,  de  ne  pas  s'immiscer  dans  l'administration  de  l'Eglise, 
ni  à  i'éleclion  de  l'évêqne,  ou  des  recteurs,  si  elle  se  fait  suivant 
les  règles.  Il  jure  de  défendre  t'Eglise  de  tout  son  pouvoir.  — 
Acte  à  Saint-Gilles. 

Lettres  d'Innocent  III,  l,  1.  p.  367,  Baluio. 

147  1210  — 23  mai. 

Les  consuls  et  conseillers  d'Orange,  du  consentement  et  delà 
volonté  de  leur  prince  Guillaume  de  Baux,  jurent  à  Milon,  légat 
du  Sainl-Siége,  de  faire  leur  possible  pour  que  Raimnnd  VI,  comte 
de  Toulouse,  obéisse  aux  ordres  de,  l'Eglise,  comme  il  l'a  juré 
avant  son  absolution;  s'il  n'observe  son  serment,  ils  ne  lui  don- 
nero.it  ni  aide,  ni  conseil,  et  obéiront  aux  ordres  du  Pape  ou  de 
son  légat,  maintiendront  la  srtreté  des  clieniins  publies,  n'exige- 
ront des  passants  que  les  péages  ordinaires,  détendront  les  églises 
et  maisons  religieuses,  et  ne  si  mêleront  pas  des  élections. 

Le(Ci-es  d'Innocenl  III,  l.  2.  p.  3G8,  Baluze. 

148  1210  -  juillet. 
Hugues  de  Baux  vend  ù  acapte  aux  habitants  de  Castillon,  et  à 

toute  persoime  venant  y  habiLer,  un  marais  dans  les  environs  de 
Barbegal,  avec  la  faculté  de  cueillir  les  joncs  et  de  s'y  livrer  à  la 
pèche,  suivant  le  droit  qu'il  a  toujours  eu  de  le  faire  ;  et  défend  à 
qui  que  ce  soit  de  pC'cher  et  couper  les  joncs  sans  le  consentement 
des  habitants.  —  Hugues  autorise  ces  derniers  à  défricher  et 
cultiver  le  marais,  et  à  vendre  les  tei'res  livrées  à  la  culture, 
sauf  et  réservé  au  seigneur  son  droit  de  juiidiclion  et  un  cens 
annuel  de  32  sous,  payable  par  tous  les  habitanis  du  lieu  qui 
défricheront  et  cultiveront.  Il  déclare  avoir  reçu  d'eux  la  somme 
de  sept  livres  et  demie  de  nouveaux  raymondins,  comme  droit 
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149  1210  — 14  juillet. 

Transaction  et  traité  de  paix  entre  Raymond,  comte  de  Tou- 
louse, et  Guillaume  de  Baux,  fils  de  Bertrand,  par  lequel  ce  der- 
nier désempare  au  Comte  et  à  ses  successeurs  le  château  de  Vac- 
queyras  et  tous  les  droits  qu'il  y  possède.  Le  Comte  lui  donne  en 
retour,  et  à  fief,  les  droits  qu'il  peut  avoir  sur  le  château  d'Uchaux 
et  son  territoire,  ce  qu'il  possède  à  Frigolet,  à  Barbaras  devant 
Tulette  et  Barbaras  devant  Courtheson,  à  la  condition  de  lui 
prêter  hommage  et  serment  de  fidélité,  et  de  le  défendre  contre 
ses  ennemis  quels  qu'ils  soient.  —  Acte  à  Saint-Gilles. 

Layettes  du  Trésor  des  Chartes,  t.  1",  page  353.  —  Hist.  de  Lan^ 
guedoc  de  Dom  Vaissette,  t.  3"*,  preuves. 

150  1210  —  10  août. 

Hugues  de  Baux  et  son  épouse  Barrale  donnent  la  liberté  de 
pâturage  et  lafi'ranchissement  de  tout  péage  sur  leurs  domaines 
à  l'abbaye  Notre-Dame  de  La-Val-Benite.  —  Acte  à  Arles. 

Hist.  Ecoles,  du    Dawphiné,   1. 1.  p.  47.—  Guy-Allard.  Biblioth. 
de  Grenoble. 

151  1210  — 27  août. 

Déclaration  par  les  envoyés  de  Roncelin  et  Hugues  de  Baux, 
vicomte  de  Marseille,  Hugues  Fer,  viguier  de  la  ville,  et  ses  con- 
suls, et  par  Gottifred,  vicomte  de  Pise,  d'observer  fidèlement  le 
traité  de  paix  survenu  entre  les  deux  villes,  avec  promesse  de 
défense  mutuelle  contre  leurs  ennemis.  —  Acte  à  Pise,  sous  Téglise 
Saint-Pierre. 

Série  A.  A.  n*  13  bis.  —  Arch.  munie,  de  Mar. 

152  1210  —  octobre. 

Donation  par  Hugues  de  Baux  à  Eudîarde,  abbesse  du  monastère 
Saînt-Césaire,  et  à  son  couvent,  de  tout  le  droit  qu'il  prétendait 
avoir  sur  Talbergue  d'Orgon  et  son  territoire,  avec  renonciation  à  la 
demande  de  30  sous  de  melgorîens  dus  pour  cette  albergue.— Acte 
à  Arles,  dans  la  maison  de  Bernard  Ferréol. 

Reg.  14.  —  Chartier  de  Saint-Césaire.  —  B.-du-R. 

153  1211- janvier. 

Donation  par  Hugues  de  Baux,  pour  le  soulagement  de  son  âme  et 
celles  de  ses  prédécesseurs,  aux  monastères  de  Saint-André  et 
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de  Prébayon.delamoitiédeson  coussou  delà  Crau,  appelé  Baus- 
»enque,  et  de  10  livres  de  potvi-e  de  cens  annuel  à  prendre  à  Trin- 
quetaîUe,  il  donne  aux  mômes  religieuses  îe  cens  annuel  d'une 
saumée  de  poisson  péché  dans  Tétang  de  Valcarès;  accorde  k 
perpéluité  auxdils  couvents  l'exemption  de  tout  péage  ou  impo- 
sition sur  les  objets  desdits  monastères,  passant  sur  ses  domaines, 
avec  promesse  de  faire  ratifier  celte  donation  par  son  frère 
Guillaume  de  Baux  d'Orange.  —  Acte  à  Orange ,  en  présencs 

de Guillaume  de  Baux. 

Cft.  orig.  de  Saint-Càtaii-e.  —  Notre-Dame,  n*  1.  —  B.-du-K. 

154  1211 -14  janvier. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  et  seigneur  de  Marseille,  prend  sous 
sa  sauvegarde  l'iiopital  Saint-Esprit  de  cette  ville,  et  celui  du  pont 
Saint-Geniès.  —  Indication  d'acte. 

Beg,  invent.  l'es  Mpitnii:t:  de  Marseille.  —  Mss  de  1390,  ^  58  v. 

155  1211  —avril. 

Pierre  Bermond,  prévùt  de  la  Major,  autorisé  par  le  Chapitre, 
Roncelin,  vicomte  de  Marseille,  Hugues  Fer,  viguier  de  la  ville,  au 
nom  de  Giraud-Adhéniar,  Guide  DaJmas, bailli  à  Marseille  d'Hugues 
de  Baux  el  Barrale,  donnent  à  diverses  personnes  l'autorisation 
d'établir  leurs  métiers  de  cordiers  dans  uno  rue,  à  de  certaines 
conditions.  —  Acte  à  Marseille. 

fh.  f,,-!.,.  de  h<  Miijnr.  —  B,-ilii-», 

loi)  in-2  —  n  mai. 

Partage,  par  voie  de  tiraf,'e  au  sort,  des  terres  et  châteaux  de  la  ■ 
vicomte  de  Marseille,  hors  liu  territoire  de  cette  ville,  entre  Ron- 
celin, Giranil-AdliL-mar  et  Hugues  rli;  Banx,  vit-omles  de  Marseillp. 

Hugues  de  Baux  aura  les  châteaux  du  Castellet,  la  Cadière, 
Ceyrestc,  Sellions,  un  tiers  d'Anba'^ne,  el  leurs  dépendances  en 
terres  el  habitants. 

Roncelin,  les  châteaux  de  Saint-Marcel,  Roquefort,  Jullans, 
Mazaugues  et  leurs  dépendances,  de  plus  un  dousièiiic  tiers  d'Au- 
bagne,  ses  dépendances  cl  liahilanls. 

Giraud'-Wliémar,  les  châleaux  deGardannc.Roquevaire,  Géme- 
nos,  le  PInn  d'Aups  fl  Taulre  tiers  d'Auhagne.  —  Aclc  dans  le 
Tolonéc  de  Marseille. 
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157  1213— 2  avril. 

Vente  pour  le  prix  de  80  mille  sous  de  royaux  coronats  par  Ray- 
mond de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  et  son  épouse  Alasacie,  filU 
de  feu  Hugues-Geoffroy  de  Trets,  à  Hugues  Fer,  de  deux  huitièmes 
des  droits  de  la  vicomte  et  du  territoire  de  Marseille,  à  prendre 
sur  diverses  marchandises.  Ils  vendent  également  deux  parts  des 
droits  de  trézains,  lods  et  cens  annuels  qu'ils  perçoivent  à  Mar- 
seille et  dans  le  territoire  de  Trets.  —  Acte  au  château  de  Meyrar- 
gues. 

Série  A.  A.  n"  17.  — Avch,  munie,  de  Mar, 

158  1213  —  29  mai. 

Donation  par  Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  et  Barrale 
sa  femme,  pour  le  salut  de  leur  àme,  au  couvent  de  Saint-Pons  et 
à  Garsende,  prieure  ,  de  tout  ce  qu'ils  possèdent  à  Aubagne  en 
terres,  cultes  et  incultes,  paluns,  condamines,  prés,  gallegues,  à 
Texception  des  vignes,  jardins  et  droits  qu'ils  peuvent  avoir  sur 
ladite  maison  de  Saint-Pons  à  raison  de  cette  donation.  Le  couvent 
est  autorisé  à  prendre  sur  leurs  terres  du  bois  pour  brûler  ou  bâtir 
des  maisons.  —  Acte  au  Tolonée. 

Ij.  C36.  —  Mss  ffo  Po>/rcfic.  Bibliot.  de  Carpentras. 

159  1213  —  14  octobre. 

Giraud-Adhemar,  seigneur  de  Montélimar,  vicomte  de  Marseille, 
et  la  vicomtesse  Mabile,  promettent  à  Raymond  de  Baux  de  donner 
leur  fille  Eudiarde  en  mariage  à  son  fils  Bertrand,  lorsqu'elle  sera 
nubile,  et  lui  donneront  en  dot  les  châteaux  de  Gardanne,  Roque- 
vaire,  Gemenos  et  le  Plan  d'Aups. 

Mabile  donnera  en  outre  la  moitié  de  ce  que  sa  mère  Laure  lui  a 
laissé  à  Saint-Julien,  Artigues,  Vinon,  Ginasservis,  Manosque, 
Cereste,  Rians,  PourCieux,  Pourrières  et  Rousset. 

Raymond  de  Baux  donnera  à  son  fils  le  château  de  Meyrargues. 
—  Acte  à  Montélimar. 

L.  B.  338.  —  B.-du-R.  —  Congr.  archéol.  d'Arles,  1876,  p.   403.  — 
D'  Barthélémy. 

IGO  1214  —  8  janvier. 

Frédéric  II,  roi  des  Romains  et  de  Sicile,  renouvelle  à  Guillaume 
de  Baux  !•',  prince  d'Orange,  à  Hugues  son  frère  et  à  Raymond  leur 
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neveu,  le  privilège  donné  par  Conrad  IH  et  confirmé  par  son  ateul 

Frédéric  I",  de  porter  librement  leurs  enseignes  depuis  les  Alpes 
jusques  au  Rhilne,  et  depuis  l'Isère  jusquesà  la  mer,  avec  faculté 
de  battre  monnaie  où  ils  voudront  par  toute  la  Provence.  Il  leur 
cède  en  fief  les  terres  possédées  par  feu  Guillaume  d'Orange,  parce 
qu'il  n'était  point  venu  en  recevoir  l'investure  des  mains  ds 
l'Empereur  loi-squ'il  était  à  Arles. 
Hss  du  D'  M.  Millet,  d'Orange. 

161  1214— avril. 

Le  Bailli  de  Saint-Gilles  donne  à  acapte  par  l'ordre  d'Hugues  de 
Baux,  à  Pierre  Marquis  de  Saint-Gilles,  et  à  ses  frères,  la  terre 
qui  est  dans  la  corrége  de  Trinquetaille,  au  quartier  de  Rousty,  et 
déclare  avoir  reçu  50  sous  de  nouveaux  raymondins.  —  Acte  à 
Trinquetaille. 

Reg.  B.  1060.  f  231.  —  B.-dii-R. 
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1214— mai. 


Sentence  arbitrale  prononcée  par  Guillaume  de  Baux  à  propos 
des  difCérenls  survenus  entre  Dragonet  de  Montauban  et  Raymond 
de  Mévnuillon  pour  la  moitié  des  seijîneuries  des  châteaux  de 
Valréas,  Montbrison,  Grillon,  Roussieu  et  Cayrane  ;  à  la  suite  de 
laquelle  il  est  déclaré  que  les  seigneurs  de  Monlauban  devront 
céder  à  Raymond  de  Mévouillon  ce  qu'ils  poss(>dent  dans  le  châ- 
teau lie  Saint-Marcelin  et  son  terrîloire. 

Invont.  tlt'«  m-r/,.  ,U:'   Dni'phin.-' .  art,   1136-7.   p,   ïriO,   M,   l'abbé 


163  1211  — 20  juin. 

Sentence  arbitrale  prononcée  par  Michel,  archevêque  d'.\rles,  et 
Bertrand,  doyen  de  cette  église,  juges  délégués  du  Pape  pour 
régler  les  différents  survenus  entre  Ilermeline  de  Baux,  abbesse 
du  couvent  de  Saint-Sauveur  de  Marseille,  et  .\ncclme  Fer,  ù  propos 
de  la  seigneurie  sur  diverses  maisons,  ré;'iam;e  par  l'abbesse  et 
par  Ancelnie,  qui  en  touchait  un  cens  annuel.  Les  arbitres  décla- 
rent qu'Ancelme  tiendra  les  maisons  en  litige  sous  la  seigneurie  du 
couvent  ;  qu'il  en  payera  le  cens  annuel  de  trois  sous  el  demi  de 
royaux  coroiiats  ;  qu'en  cas  de  vente,  chacune  des  parties  recevra 
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percevra  le  droit  de  lods  des  acheteurs  et  vendeurs,  Herraeline  en 
confirmera  laliénalion.  —  Ancelme,  à  cause  de  Tattribution  à  lui 
donnée  de  la  seigneurie,  payera  au  couvent  cinquante  sous  de 
royaux  coronats  pour  droit  d'acapte.  —  Acte  dans  le  couvent  de 
Saint-Sauveur. 

Ch.  orig.  de  Saini^Sauceur  de  Marseille,  n'  10.  —  B.-du-R. 

164  1214  —  13  août. 

Hunon  Sanclie  promet  à  Hugues  de  Baux  de  faire  consentir  le 
comte  Sanche,  son  père,  et  son  neveu  Raymond-Bérenger,  à  la  ratîf- 
fîcatîon  de  la  convention  qu  ils  font  à  propos  de  la  guerre  d'Arles. 
vSanche  pr  .met  d'aider  Hugues  et  Raymond  de  Baux,  de  leur  four- 
nir trente  chevaliers,  ou  arbalétriers,  pendant  toute  la  durée  de  la 
guerre,  et  d'exhorter  ses  vassaux  à  lui  venir  en  aide.  Les  seigneurs 
de  Baux  s'engagent  à  leur  tour  à  se  conduire  loyalement,  et  à  ne 
faire  aucune  Irève  sans  le  consentement  de  Sanche.  La  guerre 
finie,  le  partage  du  butin  sera  fait  entre  les  parties  contractantes, 
et  les  chevaliers,  ou  soldats,  qui  auront  fait  la  guerre,  après  avoir 
prélevé  mille  marcs  d'argent  pour  les  dépenses  déjà  faites. 

Ch,  orig.  avec  sceaux.  —  L.  B.  30S.  —  B.-dii-R. 

165  1214  —  21  octobre. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  et  sa  femme  Barrale,  con- 
firment la  donation  faite  à  l'église  de  la  Major  de  cette  ville  pat 
Pierre  Bermond,  son  ancien  prévôt,  et  accordent  aux  chanoines  la 
faculté  de  pouvoir  acquérir  toutes  sortes  de  propriétés  dans  Tévê- 
ché  de  Marseille,  sans  demander  leur  consentement.  —  Acte  au 
château  des  Baux. 

Lie.  jaune  de  la  Major,  V*  5.  —  Lie.  vert  de  l'Ecéché,  ^  28  v».  — 
B.-du-R. 

166  1214  —  13  décembre. 

Raymond  de  Baux  et  Alasacie  son  épouse,  vicomte  et  vicomtesse 
de  Marseille,  confirment  à  Hugues  Béroard,  prévôt  de  la  Major  de 
cette  ville,  la  donation  faite  à  cette  église,  par  Pierre  Bermond,  son 
ancien  prévôt,  et  lui  accordent  le  privilège  de  pouvoir  acquérir,  au 
nom  du  chapitre,  toutes  sortes  dé  propriétés  dans  l'étendue  de 
révêché  de  Marseille,  sans  demander  l'autorisation  à  eux  et  à  leurs 
successeurs.  —  Acte  à  Meyrargues. 

Liv,  jaune  de  la  Major,  (•  5  v«.  —  B;-du-R. 


167  1215  —  8  janvier. 

Piivilége  de  Frédéric  II,  roi  des  Romains  et  de  Sicile,  concédant 
le  royaume  de  Vienne  et  d'Arles  à  Guillaume  de  Baux  I,  prince 

d'Orange,  à  cause  des  nombreux  et  grands  services  rendus  à  sa 
famille,  et  de  ceux  que  lui  ou  ses  successeurs  pourront  lui  rendre 
il  l'avenir,  avec  promesse  de  le  faire  couroimer  ;  ordonnant  à  tous 
les  habitants  de  ce  royaume,  clercs  on  laïques,  noliles  ou  roturiers, 
de  lui  obéir  et  prêter  le  serment  de  fidélité.  —  Donné  à  Metz. 

Reg.  B.  176,  f°  G  V.  —  B.-tlu-R.  —  publiée  jiar  M.  Blnucui-d  dans  la 
Revv.-  .7-',»  SoriVf.'^  mr«j,(<->. ,  IM?:.. 

16«  1215  —  février. 

Donation  par  Hugues  de  Baux  à  la  maison  de  Saint-Jean-de- 
Jérusalem  de  la  facullé  pour  tous  les  fiôrcs  et  leurs  messagers, 
voyageant  à  pied  ou  à  cheval,  portant  ou  non,  des  objets  de  la 
susdite  maison  dans  les  ports  de  Saint-Gilles,  du  petit  Rhâne  et  de 
Trinquetaille  ,  de  ne  payer  aucun  droit  de  péage. —Acte  dans  le 
château  de  Trinquetaille. 

Ordre  de  Malle.  ~  PrieiU-iji-i.  —  B.-dii-II. 

16U  l'2lj  —  'i  fé\Tier. 

Lettre  du  pape  liinoi'enl  III,  ;i  P.  le.^at  du  Suinl-Siége,  pour  lui 
annoncer  que  Raymond  ,  comte  de  To\Uouse,  lui  ayant  demandé 
pardon  de  ses  crimes,  il  doit  se  faire  reiiieitre  toutes  les  terres  pos- 
sédées par  le  Comte  eu  Pruveiicc,  et  les  donner  eu  garde  à  Guil- 
laume de  Baux,  qui  profitera  de  leurs  revenus  jusqu'à  ce  qu'il  eu 
ait  décidé  autrement.  —  Donné  ii  Lalran. 


170  1215—  15  avril. 

Hugues  de  Baux  et  Barrale  son  épouse  vendent  à  perpétuité  à 
Hugues  Béroard,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  tous  les  droits 
qu'ils  ont  sur  le  cliileau  Babon,  pour  le  prix  de  cinq  mille  sous  de 
royaux  coronats  qu'ils  déclarent  avoir  reçus.  —  Acte  ii  Trinque- 
taille. 

Ur.  yuinc  -k  la  Mojoi;  [•  11.  —  B.-iia-R. 

171  1215  — 15  avril. 
Hugues  de  Baux  et  Barrale,  sou  épouse,  approuvent  et  conllr- 
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autrefois  entre  révoque  Pierre  et  les  vicomtes  de  Marseille,  Hu- 
gues-Geoffroy ,  grand-père  de  Barrale,  Bertrand  son  frère  et 
Hugues-Geoffroy  le  Sarde,  leur  neveu,  fils  de  Geoffroy  de  Mar- 
seille, par  rintermédiaire  de  Tarchevêque  d* Arles  et  de  Tévêque 
de  Carpentras,  et  jurent  d'en  observer  le  contenu.  —  Acte  à  Trin- 
quetaille. 

Liv.   jaune  de  la  Major,  f"  11  %•*•.—  B.-du-R.  —  Gh.  1118.  Cart. 
(^c  Sain  t-  Victor. 

172  1215  —  mai. 

Confirmation  par  Hugues  de  Baux,  à  Pierre  de  Dieu,  précepteur 
de  la  maison  de  Saint-Gilles,  à  la  suite  de  discussions  entre  les 
parties,  de  tout  ce  que  Tordre  du  Temple  possède  depuis  le  mas  de 
Gachonjusqiies  au  château  d'Albaron,  et  spécialement  le  marais 
qui  est  entre  les  lieux  susdits;  suivie  de  la  renonciation  à  tous 
droits  qu'il  pourrait  prétendre,  et  de  l'approbation  de  Barrale,  son 
épouse.  —  Acte  à  Trinquetaille. 

Ordre  de  Malte.  —  Salliera,  ch.  38.  —  B.-du-R. 

173  1215  —  mai. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  cède  en  fief  noble  le  lieu 
d'Esclans  et  son  territoire  à  Dragonet  et  Raymond  de  Montauban, 
père  et  fils,  qui  le  possédaient  en  franc-alleu,  et  reçoit  d'eux 
rhommage  et  serment  de  fidélité.  —  Acte  à 

Ch.  du  Carton  3150.  —  Isère. 

174  1215  -  15  août. 

Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  aft'ranchit  la  Chartreuse 
de  Villeneuve-les-Avignon  du  droit  de  péage  pour  tous  les  objets 
nécessaires  au  couvent,  traversant  ses  domaines  par  terre  ou  par 
eau. 

Reg,  78,  p.  207»  —  Mss  de  Peyresc,  Biblioth.  de  Garpenti'aSi 

175  1215  — 16  mai. 

Sentence  de  Tarchevôque  d'Aix  et  de  Tévêque  d'Avignon,  arbi- 
tres de  l'abbé  de  Montmajour  et  de  Raymond  de  Baux  II,  seigneur  de 
Berre  et  d'Istres.  L'abbé  payera  annuellement,  à  cause  de  là  haute 
seigneurie  que  possède  Raymond  de  Baux  dans  le  château  de  Mi- 
ramas,  la  somme  de  200  sous  qu'il  pourra  lever  sur  les  hommes  du 
lieu.  Raymond  de  Baux  donnera  200  autres  sous  au  monastère  pour 
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le  repos  de  son  âme,  de  ses  parents  et  successeurs.  L'abbé  promet 
de  ne  point  faire  la  guerre  à  Raymond,  lequel  Jure  à  son  tour  de 

défendre  les  possessions  de  l'abbaye. 

Ree-  B.  176,  t'  41  ^■'.  —  B.-du-H, 

176  1215  — 20  mai. 

Traité  de  paix  entre  Roncelin,  vicomte  de  Marseille,  Hugues  de 
Baux,  assisté  de  Banale  sa  femme,  et  Mabile,  femme  de  Giraud- 
Adhemar,  dont  les  conditions  fixées  par  Reynier,  évèquc  de  Mar- 
seille, et  huit  seigneure  provençaux,  sont  jurées  par  les  parties. 
Elles  déclarent  accepter  la  sentence  arbitrale  attribuant  à  chacun, 
à  l'exception  du  Tolonée,  le  tiers  des  possessions  vïcomlales  de 
Marseille  et  de  son  territoire  ;  suivie  de  la  promesse  faite  par  les 
parties  de  se  défendre  mutuellement  en  temps  de  paix,  ou  de 
guerre,  et  de  n'aliéner  aucune  portion  de  leur  domaine  pendant 
dix  ans  au  comte  de  Provence,  ni  à  toute  autre  personne.  —  Acte 
à  Marseille  dans  la  maison  du  Temple. 

Ch.  Wi, —  Saint- Victor.  —  Q.-du-R. 

177  Uib  —  14  aoùL 

Hugues  de  Baux,  fils  de  feu  Tibui'ge  d'Orange,  rappelle  l'inves- 
titure féodale  ai;cordée  en  1193  à  Bertrand  de  Mîlhau,  comman- 
deur  de  l'ordre  de  .Sainl-Jean,  des  terres  aciietées  des  héritiers  de 
Pierre  de  Houvière  dans  la  corrége  de  Triiiquetaiiie,  avec  pro- 
messe de  défendre  Ihopitai  contre  tous  ses  ennemis  en  temps  de 
paix,  ou  de  guerre.  Il  s'engngc  moyennant  le  payement  d'une 
somme  de  500  sous  do  raymondins  à  laisser  pailre  librement  et 
sans  redevance  les  troupeaux  de  l'ordre  dans  ses  domaines.  — 
Acte  à  Saint-Gilles. 

Cu[»i3  liu  17"'  siùde,  coniiiiuiiUiiiéo  ]mi-  M.  Roliolli'.  ancien  archi- 
viste d'Arles. 

178  1215  —  26  septembre. 

Sentence  arbitrale  altribiiaiil  à  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusa- 
lem, comme  donalaire,  les  biens  dans  Orange  et  son  territoire  qui 
furent  de  Tiburge,  veuve  de  Raimbaud  Guiraii  et  de  Raimbaud, 
son  petit-fils,  suivant  le  partage  fait  au  mois  de  mars  1303,  malgré 
les  prétentions  de  Guillaimie  de  Baux  I,  qui  tin  percevait  les  reve- 
nus depuis  longtemps;  à  l'exception  touleloîs  des  propriétés  appar- 
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batîon  de  cette  sentence  par  Guillaume,  et  la  promesse  de  la  faire 
ratifier  à  son  frère  Hugues  et  à  Raymond,  leur  neveu  ;  le  prieur  de 
Saint-Gilles,  Martin  d'Andos,  cède  au  prince  tous  les  revenus  con- 
testés, et  renonce  à  la  faculté  de  faire  des  acquisitions,  dans  la 
ville  seulement,  sans  l'autorisation  du  prince  qui  Tavait  accordée  à 
son  ordre.  Les  parties  s'engagent  mutuellement  à  n*aliéner  aucune 
parcelle  de  leurs  possessions  dans  la  ville  et  son  territoire  à  quel- 
que personne  que  ce  soit,  si  ce  n'est  à  l'hôpital  de  Saint-Jean,  à 
Guillaume  de  Baux,  ou  à  ses  héritiers.  —  Guillaume  de  Baux,  fils 
de  Guillaume  I,,  d'Orange,  ratifie  la  convention.  —  Acte  dans 
l'église  Sainte-Marie  d'Orange,  en  présence  de  la  plupart  des 
prieurs  et  commandeurs  de  l'ordre  de  Saint-Jean. 

L.  B.  309.  —  B.-du-R. 

179  1216  —  7  février. 

Achat  par  Hugues  de  Baux  à  la  mère  du  chevalier  Caulier,  pour 
le  prix  de  six  livres  et  dix  sous  de  nouveaux  raymondins,  du  droit 
perçu  par  son  mari  sur  le  sel  et  sur  certaine  quantité  de  poissons 
péchés  dans  l'étang  de  Valcarès.  —  Acte  à  Trinquetaille. 

Reg.  B.  lOSO.  f  234.  -  B.-du-R. 

180  1216  —  septembre. 

Frédéric  II,  roi  des  Romains  et  de  Sicile,  confirme  à  la  demande 
de  frère  Ayraeric,  précepteur  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusa- 
lem, les  donations  faites  au  dit  hôpital  de  Saint-Jean  par  Tiburge 
d'Orange,  fille  de  feu  Guillaume,  épouse  de  Raymbaud  Guiran,  par 
Raymond  d'Orange,  fils  de  Guillaume  et  de  Chauze,  et  notamment, 
de  ce  que  Guillaume  d'Orange,  père  de  Tiburge  et  grand-père  de 
Raîmbaud,  possédait  dans  la  dite  ville.  Il  leur  accorde  de  plus  les 
châteaux  de  Barret,  Serignan,  Camaret  et  Martignan  avec  leurs 
dépendances  ;  il  confirme  également  l'accord  survenu  entre  l'ordre 
de  Saint-Jean  et  Guillaume  de  Baux  I,  à  propos  des  différents  occa- 
sionnés entre  eux  par  la  donation  de  la  moitié  d'Orange  et  de  ses 
dépendances,  faite  au  dit  hôpital  par  Tiburge  et  Raymond 
d'OrangCâ 

Orange.  —  Beg.  78.  —  Mss  de  Peyresct  Blbliot.  de  Garpentras. 

181  1216—11  septembre. 

Le  doyen  de  Tarchevêché  d'Arles,  avec  le  consentement  du  cha- 
pitre et  de  beaucoup  de  fidèles,  donne^  par  évidente  nécessité  et 

5 
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pour  le  bien  de  son  église,  à  Hugues  de  Baux,  vassal  de  l'arche- 
vêque, le  château  de  Mornas  pour  eu  avoir  la  garde,  ainsi  que  la 
perception  du  péage  de  Piolenc  el  tout  ce  qui  dépend  du  dit  châ- 
teau, à  la  condition  de  le  défendre  de  tout  son  pouvoir,  et  de 
rendre  te  tout  à  la  première  réquisition  de  l'archevâque.  Hugues 
donne,  en  garantie  de  l'observation  de  la  convention,  les  châteaux 
de  Ti-inquelaille,  Villeneuve,  Méjanes  et  leui-s  dépendances.  Bar- 
rait ralifie  l'engagement  de  son  mari.  —  Acte  à  Triiiquetaille. 
Lia.  vert  d'Arles,  f  357.  —  B.-du-R. 

182  1-216  —  8  octobre. 

Approbation  par  Raymond  de  Baux  II,  vicomte  de  Marseille,  de 
l'échange  fait  par  Astor^ue,  abbâ  de  Franquevaiix,  du  coussou  des 
Saules  don  lé  à  sou  monastère  par  ses  aijuls  Bertrand  de  Baux  I, 
seigneur  d'Orange,  et  Tiburge  son  épouse  ;  échange  déjà  approuvé 
par  Élîennetle  de  Baux,  sa  mère,  dans  le  château  d'Istres,  avec  pro- 
messe de  ne  jamais  exiger  aucun  droit  de  passage  et  de  pâturage 
sur  ce  coussou.  —  Acte  dans  la  maison  d  Etienne  Parpesse. 

Ch.  de  Saint-Céaaire.  —  Notre-Dame,  W  2.  —  B.-dj-fl. 

183  1217. 

Raymond  de  Baux,  vicomte  da  Mars.Mlle,  accorde,  pour  la  rémis- 
sion de  ses  pécliéà  et  ceux  dâ  sis  parents,  à  B.,  abbé  du  monastère 
de  Senantjua,  exemption  de  péage  et  tous  autres  droits  sur  ses 
terres,  a. ec  fajulté  d'entrer  et  sortir  de  ses  domaines  saua  être 
soumis  à  aucuns  charge.  —  Acte  à  Meyrargues,  en  présence  de  B,, 
archevêque  d'.\is. 

Cart.  (le  l'ubba'je  de  Sciuinquc,  cli.  ÎSi.  —  VauclusB. 

184  1217  —  4  mars. 

Raymond  de  Baux  II,  vicomte  de  Marseille,  voulant  terminer  les 
difCércnls  siirvetm-^  entre  les  habitants  d'Lslres,  Fos,  et  ceux  de 
Berre,  à  propos  des  prétentions  qu'avaicjit  les  premiers  d'empé- 
chcr  les  habitants  de  Bcrre  de  picher  avec  certains  filets  dans 
j'étanj  du  Martigues,  déclare  û  Raymond  Geoffioy,  mandataire 
des  hommes  d'Istres  et  Fos,  que  les  habitants  de  Bcrre  auront 
droit  de  pjoher  dans  l'étang  sous  certaines  restrictions  exprimées, 
el  seulement  sur  diveis  puinls.  Raymond  Geo;lroy  accepte  cette 
■  f.-ii 
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peine  de  cent  marcs  d'argent.  —  Acte  dans  le  château  d*Istres,  en 
présence  d'Étiennette  de  Baux. 

Rej.  B.  147,  ^  198  v.  —  Keg.  B.  2,  f  94  v.  —  B.-du-R. 

185  1217  —8  avril 

Confirmation  par  Hugues  de  Baux,  en  présence  de  Barrale  et  de 
leurs  fils  Gilbert  et  Barrai,  de  la  vente  faite  par  diverses  personnes 
à  Etienne,  abbé  de  Pîerredon,  de  la  seigneurie  d'une  sixième  par- 
tie du  château  de  Mouriès  et  son  territoire  ;  il  se  réserve  les  caval- 
cades, lalbergue  et  autres  droits,  et  confirme  à  la  même  abbaye 
tous  les  biens  présents  et  à  venir  qu'elle  pourra  acquérir,  à  la 
réserve  des  droits  seigneuriaux  qu'il  pourrait  avoir  sur  ces  posses- 
sions, à  propos  de  la  concession  qui  lui  fut  faite  par  P.,  roi  d'Ara-, 
gon.  —  Acte  au  château  de  Trinquetaille,  en  présence  de  Raymond, 
Hugues  et  Jauffret  d'Aubagne. 

R3g.  B.  1039,  f  208  v.  -  B.-du-R. 

186  1217  —  2  juillet. 

Donation  à  acaple  par  Hugues  de  Baux  à  Arnaud  Gras  des 
abords  d  j  marais,  confrontant  du  levant,  la  terre  de  l'hôpital  des 
Pauvres,  du  couchant  celle  de  l'hôpital  Saint-Thomas,  avec  faculté 
d'aliénation  en  faveur  de  tonte  personne,  à  l'exception  des  cheva- 
liers et  maisons  religieuses,  et  à  la  condition  du  payement  d'un 
cens  annuel  de  12  deniers,  et  pour  acapte  de  la  somme  de  13  livres 
et  10  sous  de  nouveaux  raymoadins.  —  Acte  dans  la  maison  de 
dame  Sacrestane. 

Reg.  B.  1069.  f»  233.  —  B.-du-R. 

187  1217  —  1"  octobre. 

Sentence  arbitrale  de  Pierre  Audibert  et  Raymond  Vayentor, 
terminant  les  différents  survenus  entre  Raymond  de  Baux  et  Ray- 
mond Geoffroy,  agissant  pour  lui  et  au  nom  des  coseigneura  et 
habitants  de  Fos,  à  propos  de  la  navigalion  par  le  canal  du  Comte, 
des  saisîes-gageries  et  de  Timposltion  de  12  deniers  exigée  depuis 
longtemps  par  les  seigneurs  et  habitants  de  Fos  des  vassaux  de 
Raymond  de  Baux,  qui  traversent  le  dit  canal  avec  leurs  barques 
chargées.  De  l'enquête  il  résulte  que  Raymond  Geoffroy  et  les 
habitants  de  Fos  possèdent  les  bourdigues  et  leurs  fermetures 
pour  retenir*  l'eau  des  canaux  de  l'étang  de  Caronte,  qu'ils  s*y 
livrent  à  la  pèche,  et  que  les  habitants  de  Berre  passent  habituel- 
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l«ment  par  le  grand  chenal  avec  leurs  barques.  En  conséquence, 
les  arbitres  déi;!arent  les  vassaux  de  Raymond  de  Baux  dispensés 
de  payer  les  12  deniers  réclamas  de  tout  marinier  pour  le  passage  ; 
car  il  n'est  pas  permis  de  croire  que  quelqu'un  ait  jamais  empêcha 
de  traverser  l'étang  de  l'ironie.  —  Acte  à  (sans  nom  de  lieu.) 
Reg.  B.  2,  («  93  v.  —  B.-du-R. 

188  1218  — 30  juillet 

Bulle  du  pape  Honorius  m  aux  prélats  pour  les  engager  à  fo- 
menter la  guerre  contre  les  Toulousains,  Avignonais  et  autres 
hérétiques,  dans  laquelle  il  est  déclaré  que  Guillaume  de  Bauxl, 
prince  d'Orange,  tréa  illustre  et  pieux  personnage,  a  été  sssassîai 
par  les  Avignonais. 

Lxyetm  du  Triaor  des  Chartta,  p.  46S,  L  !•*. 

189  1219. 

Le  pape  Honorius  III,  donne  une  bulle  de  sauvegarde  â  la  veuve 
de  Guillaume  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  à  Guillaume  de  Baux  II, 
et  &  ses  frères,  et  prend  sous  sa  protection  leurs  personnes  et  les 
biens  qu'ils  possèdent  à  Sablât,  Seguret,  Gamaret  et  Sérignan.  — 
Doimé  à  Latran. 

Ms3  du  D'  M.  Millet,  d'Oran^a. 

190  1219  —  19  février. 

Promesse  par  Hugues  de  Baux,  en  son  nom  et  au  nom  de  son 
neveu  Raymond,  aux  recteurs  de  Marseille,  d'employer  tous  ses 
elTorts  pour  obtenir  paix  et  cjiicorde  entre  eux,  la  communauté, 
les  particuliers  et  l'église,  et  de  s'interposer  auprès  du  cardinal, 
de  l'archevOque  d'Arles  et  de  Tévèque  de  Marseille  pour  avoir  au 
plutôt  la  levée  de  l'excommunicalion  ou  interdit,  qui  pèse  sur  la 
ville.  —  Il  promet,  après  leur  absolution,  de  les  défendre  contre 
tous  leurs  ennemis,  —  Acte  dans  l'église  des  Accoules. 

Série  G-  G.  n*  11.  — Arc'i.  munie,  de  Alar.  —Hist.  da  Prov.,  L  2, 
p.  m.,  Papon. 

191  1219  — 2  avril. 

Hommage  et  reconnaissance  par  Hugues  de  Baux  à  Hugues, 
archevêque  d'Arles,  pour  ce  qu'il  tient  en  fief  de  son  église,  c'est-à- 
dire,  le  château  et  ville  de  Trinquetaille,  et  tout  ce  qu'il  possède 
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192  1219  —  mai. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  le  vicomte  Raymond 
de  Baux  de  Berre  à  larchevôque  d'Arles,  pour  ses  terres  du  port 
de  Saint-Genîës  et  son  droit  de  pâturage  dans  la  Crau.  ----  Acte  à 
Salon. 

Uv.  rouge  d'Arles,  ^  333  v».  —  B.-du-a 

193  1219 -24  juin. 

Donation  par  Raymond  de  Baux  II  de  Berre,  vicomte  de  Mar- 
seille, à  la  maison  de  Bertaud,  Raymonde  de  Mesara  étant  prieure, 
de  la  faculté  de  faire  traverser  ses  domaines  par  terre,  ou  par  eau, 
à  Taller  et  au  retour,  à  tous  les  objets  nécessaires  au  monastère» 
sans  payer  aucun  droit  de  péage.  —  Acte  au  château  de  Mey« 
rargues. 

Reg.  a  78.  f  m  V.  -  B.-<ltt-R. 

194  1219  — 17  juillet 

Promesse  à  rarchevéquô  d* Arles  par  Barrale,  épouse  d^Hugues 
de  Baux,  de  faire  donner,  pour  la  rédemption  de  son  âme,  à  Téglise 
de  Saint-Trophîme,  la  dime  de  toutes  les  possessions  qui  furent  de 
sa  mère.  —  Acte  à  Trinquetaille  en  présence  de  Gilbert  (Giberni) 
et  Barrai  de  Baux  frères,  de  Cécile,  fille  d'Hugues  de  Baux,  de 
Pétronille  et  de  sa  nourrice,  etc. 

Chartrier  de  Salon,  f«  412.  —  Lit?,  vert  d'Arles,  382  v^.  —  B.-du-R. 

195  ,  1219  —  8  décembre. 

Hermeline  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Saint-Sauveur  de 
Marseille,  confirme  la  vente  d*une  maison  servile  au  couvent,  faite 
par  Guillaume  Bernard  de  Massis  â  Bertrand  Hugolin,  sous  un 
cens  annuel  de  8  deniers  de  royaux  coronats  ;  elle  reconnaît  avoir 
reçu  le  trézain  â  propos  de  cette  vente.  —  Acte  â  MarseilUi  dans  le 
monastère. 

Ch,  de  Saint^auveur,  —  B.-du-R, 

196  1220 T 

Hermeline  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Salnt^Sauveuf  de 
Marseille,  signifie  à  Pierre  de  Montlaur,  évêque  de  oeltê  ville» 
qu'elle  faitappsl  devant  le  Pape  de  la  sentence  qui  condamne  les 
religieuse»  à  iortir  de  leur  couvent^  parce  qu'ellee  ne  possèdeût  M 
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dehors  de  la  ville  aucun  logement  où  elles  puissent  habiter,  qu*il 
n'est  poinl  convenable  qu'elles  soient  dispersées  et  que  chacune 
d'elles  rentre  d^ns  la  maison  paternelle  ;  d'autant  plus  que  leur 
sortie  de  Marseille  ne  peut  servir  à  pacifier  les  discussions  sur- 
venues entre  l'évêque  et  les  habitants.  Elle  déclare,  au  nom  des 
religieuses,  qu'elle  met  sous  la  protection  du  Pape  tous  les  biens, 
droits  et  dépendances  de  son  couvent,  et  spécialement  l'église  des 
Accoules  et  les  prêtres  qui  ta  desservent.  —  Acte  à  Marseile. 
Ch.  de  Saint-Sauueur  de  Marseille.  —  B.-du-R. 

"197  1220 -avril. 

Hugues  de  Baux,  choisi  pour  arbitre  k  propos  de  différents  sur- 
venus entre  les  enfants  et  la  veuve  de  Bernard  Arnaud,  prononce 
sa  sentence  dans  le  château  de  Trinqnetaille,  en  présence  de  Bar- 
raie  de  Baux.  La  décision  est  approuvée  par  les  parties,  qui  pro- 
rasttent  de  s'y  conformer.  —  Hugues  d'Aubagne  et  sa  femme 
Maris  l'approuvent  également  comme  parties  intéressées.  —  Acte 
à  Trinque  taille. 

Ch.  de  Saint -Ci}aaire.  —  Cirton  8.  B.  2.   —  Sainte-Geneviève, 
n-  3.  -  R-du-R. 

198  1220  —  27  novembre. 

Donation  par  Hugues  de  Bans,  vicomte  de  Mnrseille,  et  Barrale, 
son  épousa,  à  Pons,  abbé  de  Saiiitj-Mariij  de  SiKacane,  de  la 
moitié  de  soncoussou  de  la  Crau,  app3!é  coussou  Bausa^nque, 
confrontant  En  ressen  et  Istrcs,  en  écliaiig.^  de  7  muids  et  i  setiers 
de  vin  qu'il  est  ob'ifîé  île  d  inner  annuellement  aurlit  couvent,  par 
suite  de  la  donation  de  feu  Bertrand  de  Baux,  sin  père.  —  Acte  à 
Aubagne,  dans  le  cloître  de  l'égliss.  —  Gilbert  cl  Barrai  leurs  lils 
confii-menl  cet  acte. 

Le  G  des  ides  du  mois  de  janvier,  le  vicomte  Raymond  de  Baux 
et  Bertrand  son  fils  approuvent  et  confirm;;nt  cet  éch:mgo.  —  Acte 
&  Marseille,  dans  la  cour  du  Temple. 

Ch.  de  Sili-acane.  —  Ch.  du  monastcre  Saint-Ciiaire  dWrtes.  — 
B.-du-R. 

199  1220  —  27  novembre. 

Donation  pnr  Hugues  de  Bnux,  Barrale  son  épouse,  Gilbert  et 
Barra)  leurs  fds,  au  monastère  de  Silvacane  et  à  Pons  abbé,  du  pri- 
vilège de  faire  passer  sur  leurs  domaines  t:us  les  bestiaux  dudil 
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espèce  de  droit  à  eux  et  à  leurs  successeurs.  Ils  déclarent  de  plus 
prendre  sous  le  ir  protection  tons  les  biens  du  monastère,  et  ordon- 
nentà  leurs  descendants,  leurs  barons,  vassaux  et  amis,  d'obserrer 
cette  déclaration  et  de  protéger  les  biens  du  monastère  comme 
ceux  des  donateurs  et  comme  la  prunelle  de  leurs  yeux.  —  Acte 
dans  le  château  d'Aubagne,  c'est-à-dire  dans  le  cloître  de  Téglise, 

Çh,  de  Silvacane.  —  B.-du-R. 

200  1220  —  Il  décembre. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  vend  à  Guillaume  Vivaud 
le  Jeune,  fils  de  feu  Guillaume  Vivaud,  le  château  de  Cuges,  son 
territoire  et  toutes  ses  dépsndances,  pour  le  prix  de  25  mille  sous 
de  royaux  coronals,  et  le  cens  annuel  d'une  masmodine  d'or.  Il  se 
réserve  les  calvalcades  telles  que  les  fait  le  château  d'Aubagne. 
Barrale  de  Baux,  son  épouse,  confirme  cetle  vente,  ainsi  que  leurs 
fils  Gilbert  et  Barrai,  quoique  mineurs.  —  Acte  à  Aubagne. 

Lit.  jaune  de  la  Major,  {•  38  v.  —  B.-du-R. 

201  1221  -^15  janvier. 

Confirmation  par  Étiennelte  et  le  vicomte  Raymond  de  Baux,  en 
faveur  du  prévôt  et  de  l'archevêque  d'Arles,  du  coussou  de  Mal- 
crasset,  qui  fut  lai^^sé  par  testament  à  cette  église,  à  la  réserve  du 
droit  de  tiézain  et  de  l'acapte  ordinaire  qui  est  de  8  livres  de  ray- 
mondins.  —  Acte  à  Istres,  dans  la  chambre  d'Éliennelte. 

Lie.  noir  d'Arles,  V  157.  —  Liv.  rouge  d' Arles jt''  156  v\  — B.-du-R. 

202  ■  1221  —23  janvier. 

Compromis  entre  Bonfils,  abbé  de  Saint-Victor,  et  Hugues  de 
Baux,  sa  femme  Barrale  et  leurs  fils  Barrai  et  Gilbert,  avec  sen- 
tence arbitrale  de  Bermond  Cornut,  archevêque  d'Aix,  qui  remet 
Saint-Victor  en  possession  de  la  troisième  partie  du  Tolonée  de 
Marseille,  dont  Hugues  s  était  emparé  violemment  —  Acte  dans  la 
cour  du  Temple. 

Ch.  de  SainUVictor,  n»  521.  —  B.-du-R. 

203  1221—9  février. 

Hugues  de  Baux,  et  Barrale,  sa  femme,  déclarent  en  présence  de 
leurs  fils  Gilbert  et  Barrai,  à  Raymond  Julien,  prévôt  de  la  Major, 
qu'ils  vendirent  autrefois  à  Hugues  B^roard,  prévôt  de  Marseille, 
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maintenant  archevêque  d'Arles,  le  château  Babon  et  toutes  sei 
dépendances,  droils  de  cens,  trézains,  etc.,  pour  le  prix  de  huit 
mille  sous  de  royaux  coronats.  —  Acte  dans  le  cb&teau  d'Auhagne, 
dans  la  chambie  où  Barrale  venait  d'accoucher. 

cil.  de  VEaédié.  —  B.-du-H.  —  Antiq.  de  VEgliae,  t  2,  p.   (OS. 
BelBUQce. 

204  1221  —5  juin. 

Balte  du  Pape  Honorius  III,  ordonnant  à  l'archevêque  d'Aix,  à  la 
demande  de  l'abbé  de  Saint-Victor  de  Marseille  et  d'Hugues  de 
Baux,  présents  à  Rome,  de  lever  l'interdit  auquel  était  soumis  le 
château  de  Saint-Marcel,  parce  que,  d'après  la  déclarotionderabbô 
et  d'Hugues,  un  compromis  avait  élé  passé  par  les  parties,  en  pré- 
sence de  l'archevêque.  Ce  dernier  ne  devra  lever  l'interdit  qu'aprâs 
avoir  reçu  une  caulîon  stifTisante,  et  pourra  le  renouveler  si  l'une 
ou  l'autre  des  parties  contrevenait  aux  clauses  de  ce  compromis.— 
Donné  à  Latran. 

Bulle  n"  eO.  —  Arc/i.  de  SaiM-Victor.  —  B.-du-R. 

205  1222  -  9  mai. 

Contestation  entre  Bcrmond  de  Clausonne,  abbé  du  monastère 
Saint-André  d'Avignon,  et  Giraud-Amic,  (ils  de  feu  Giraud-Amic  et 
de  Tiburga,  gsndre  d3  Gui[lau:n3  dj  Biux  I",  prince  d'Orange,  à 
propos  des  prés  de  Todono,  qui  furent  adjugés  par  sentence  arbi- 
trale à  l'abbé. 

■n,  (•  18  V,  -  Ms3  latin,  n'  13016.  de  la 


SOC  1223— 29  octobre. 

Donation  et  investiture  par  Birenger,  prévôt  de  la  Major  de 
Marseille,  et  les  chaiioin3s,  a  Hu, 'lies  lie  Baus,  Gilbsvt  et  Barra', 
de  la  troisiè;n3  pirlie  du  ch.V.eau  d'Aulnjiie,  dj  canx  de  Roqie- 
fort  et  Juilaiis  qui  avaie:il  app  irteiv.i  à  Roni:eli:i  et  étaient  tombés 
en  C)rii-ni:iec;itre  le  U'S  m  lins,  niul^pu-lui  d'avoir  p:iyj  le  cens 
obli^îitoire  dspuis  phK  ai  quinzu  ans.  Les  sil^neu/s  de  Baux 
do:in3nl  103  livres  d;  roya  ix  cora:iat-i  et  p-ôt:nt  liomuiagâ  etser- 
mi.iK  de  II  lélité.  —  Acte  à  laprJvilê  d^  M.irs:i!le. 
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207  1224  —  25  janvier, 

Hugues  de  Baux,  Barrai  son  fils  et  Raymond  de  Baux  assistent 
comme  témoins  à  l'acte  d'investiture  des  châteaux  de  Brégançonet 
d'Hyères,  donnés  par  Raymond-Bérenger  IV  à  la  commune  de  Mar- 
seille. —  Acte  dans  Thôtel  de  la  Masque. 

Série  A.  A.  ch.  28.  —  Arch.  munie,  de  Marseille. 

208  1224  —  8  mai. 

Quittance  donnée  par  Barrale,  épouse  d'Hugues  de  Baux,  à  Pierre 
Bertrand,  syndic  de  la  cité  vicomtale  de  Marseille  et  manda- 
taire de  la  commune,  de  la  somme  de  20,000  sous  de  royaux  coro- 
nats,  de  1,700  sous  de  la  môme  monnaie,  qui  lui  étaient  dus,  et  de 
10,000  sous  dus  à  Raymond  de  Baux,  son  neveu,  sur  les  40,000  que 
la  ville  doit  payer  par  suite  d'une  transaction  passée  entre  les  sei- 
gneurs de  Baux,  elle-même,  Alasacie,  épouse  de  Raymond  de 
Baux,  et  la  commune.  La  somme  qui  reste  due  sera  payée  par  la 
ville  à  son  mari  Hugues  ou  aux  siens,  suivant  leurs  volontés.— Acte 
à  Marseille,  devant  la  tour  du  Tolonée. 

Série  C.  G.  ch.  6.  —  Arch.  munie,  de  Mars, 

209  1224  —  15  mai. 

Qnttance  donnée  par  Hugues  de  Baux  à  Spine  de  Surrexina, 
podestat  de  Marseille,  de  la  somme  de  435  livres  de  royaux  coro- 
nats  que  la  commune  a  promis  de  payer  par  son  ordre  à  divers 
créanciers,  sur  la  pension  de  500  livres  qu'elle  lui  devra  à  Saint- 
Michel  prochain,  à  l'occasion  de  la  transaction  passée  entre  lui, 
Raymond  de  Baux,  son  neveu,  et  ladite  ville.  —  Acte  dans  le  Cha- 
pitre de  Marseille. 

Série  C.  G.  ch.  7.  —  Arch.  munie,  de  Mars, 

210  1224  —  9  juillet 

Hugues  de  Baux  reconnaît  que  ses  prédécesseurs  ont  donné  à 
emphithéose  à  divers  particuliers  pour  le  prix  de  1,500  sous  de 
raymondins,  le  marais  appelé  Boca  lacosa,  à  la  condition  d'en 
opérer  le  dessèchement.  Il  renouvelle  aux  ayants  droit  la  donation 
ancienne,  les  affranchit  du  droit  de  lodspour  leur  faciliter  la  culture 
des  terres  desséchées,  sous  la  réserve  de  quelques  parcelles  de 
terrain  qu'il  désire  donner  à  divers  habitants  de  Trinquetaille, 
demeurant  sur  ces  terres,  et  de  la  septième  partie  des  revenus  qui  lui 
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seront  payés  après  le  prélèvement  des  dépenses  faites  et  de  la  dlme 
ordinaire  due  à  l'église.  —  Acte  au  ctiâteau  de  Trinquetaille, 
Reg.  B.  1069,  ^  S27  v.  —  B.-du-R. 

211  1224  — 10  août. 

Traité  de  paix  entre  Garin  de  Montaigu,  grand- maître  de  l'iiôpital 
Saint-Jean  de  Jérusalem,  et  GuillauTiie  de  Baux  I!,  co-prince  d'Oran- 
ge, à  la  suite  de  nombreuses  contraventions  faites  par  Guillaume 
aux  traités  passés  :  1*  entre  l'hôpital  et  Guillaume  de  Baux,  I,  son 
père  ;  2"  entre  les  hommes  d'Orange  et  le  même  Guillaume,  par 
l'intermédiaire  de  frère  Emmanuel,  alors  prieur  de  la  maison  de 
Saint  Gilles.  Par  cette  nouvelle  convention,  les  parties  jurent 
l'observation  des  anciens  traités,  ainsi  que  dame  Esmeniartz,  au 
nom  de  ses  flis  Guillaume,  Raymond  et  Bertrand  ;  elles  prometteat 
d'oublier  les  injures  et  voies  de  fait  commises  contre  elles  par  les 
habitantsd'Orange,  et  de  restituerlesbienssaisis  sur  ceux  qui  quit- 
tèrent la  ville,  à  la  condition  qu'ils  y  rentreront  en  prêtant  serment 
de  fidélité,  et  pourront,  en  cas  de  nouvelles  contestations,  recourir 
au  tribunal  ordinairement  établi  par  le  grand  maître  et  le  seigneur 
d'Orange.  Hugues  de  Baux ,  Lambert  de  Monteil  et  autres 
nobles  jurent  sur  les  Saints  Evangiles  de  faire  observer  ce  nou- 
veau traité  de  paix.  Guillaume,  sa  mère,  ses  frères,  Hugues  de 
Baux,  leurs  amis  et  lesprincipaux  habitants  de  la  ville  se  soumet- 
tent,  en  présence  d"IIngues,  archevêque  d'Arles,  et  d'Amie, 
cvèque  d'Orange,  à  encourir  les  peines  rie  l'excommunication,  s'ils 
contreviennent  aux  clauses  du  traité.  —  Acte  dans  la  cour  de  la 
maison  de  l'hôpital. 

L.  R.  un.  -U.-(lo-R. 

212  1234  —  24  août. 

Raymond  VI,  duc  rie  Narbonne,  comte  de  Toulouse,  marquis  de 
Provence,  restilue  ii  Isnard,  évéqtie  rie  Carpsntras,  les  châteaux  de 
Baux  cl  de  Malemort,  les  domaines  de  Saint-Didier  el  de  Saint- 
Fi'lix,  el  toutes  leurs  riéfiondances,  se  réservant  seulement  les 
droits  qu'il  a  sur  les  cavalcades,  et  l'argent  di'i  annuellement  par 
les  habitants  pour  raison  de  l'albergue,  avec  défense  à  ses  baills 
d'exiger  rien  au-delà  de  ces  droits.  —  Acte  à  Montpellier, 
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213  1224  —  2  novembre. 

Cession  par  Rotond  d'Aubagne  à  Spine  de  Surrexîna,  podestat 
de  Marseille,  agissant  au  nom  de  la  commune,  de  tous  les  droits 
et  actions  qu'il  a  contre  Hugues  de  Baux,  Barrale,  son  épouse,  et 
leurs  biens,  à  l'occasion  d'un  prêt  de  210  livres  de  coronats,  pour 
lequel  ils  lui  ont  donné  en  gage  tout  leur  domaine,  ainsi  que  la 
seigneurie  et  tous  les  droits  qu'ils  possèdent  dans  le  château  d'Au- 
bagne  et  son  territoire,  tels  que  quistes,  péages,  leydes,  fournage, 
mouture,  cens,  droits  de  lods  et  tous  autres  droits.  —  Acte  à  Mar- 
seille. 

Série  C.  C.  ch.  8.  —  Arch,  munie,  de  Mars, 

214  1225  ? 

Le  procureur  d'Hugues  de  Baux  et  de  Barrale  réclame,  en  leurs 
noms,  à  la  commune  de  Marseille,  pour  leur  droit  de  suzeraineté 
sur  la  ville  et  dommages  soufferts,  la  somme  de  5,000  sous  de 
royaux  coronats  pour  cause  d'une  donation  ;  la  restitution  du  tiers 
d'Aubagne  que  la  commune  tient  en  gage,  pour  4,000  sous  ;  du 
Castellet,  de  La  Cadière  et  Ceireste,  que  Hugues  de  Baux  avait 
donnés  en  nantissement  à  Anselme  Fer,  pour  20,000  sous  ;  celle  de 
30,000  sous  due  par  suite  d*une  convention  passée  entre  eux  et  la 
ville;  un  hôtel  de  la  valeur  de  15,000  sous  de  royaux,  à  cause  de 
la  destruction  du  Tolonée,  dont  ils  estiment  la  perte  à  la  valeur  de 
3,000  marcs  d'argent,  sauf  leur  droit  sur  son  emplacement,  et  une 
indemnité  pour  les  pertes  causées  par  cette  destruction  ;  la  resti- 
tution du  château  de  Roquefort  qui  leur  fut  violemment  enlevé  par 
les  Marseillais,  et  qu'ils  ont  été  condamnés  à  leur  rendre  ;  celui 
de  Saint-Marcel  qui  leur  fut  aussi  saisi  ;  et  la  remise  par  leurs 
créanciers,  habitants  de  la  ville,  des  dettes  qu'ils  pourraient  récla- 
mer. —  (Charte  en  parchemin  sans  date.) 

li.  B.  315.  —  B.-du-R. 

215  1225  —  14  mars. 

Ratification,  par  Barrale  et  ses  fils,  de  la  vente  faite  à  la  com- 
mune d'Arles  par  Bernard  Ybilion,  du  château  d'Aureille, 
de  son  territoire  et  de  tous  droits  en  dépendant,  pour  le  prix 
de  36,000  sous  de  raymondins  nouveaux.  —  Hugues  de  Baux,  en 
présence  des  témoins  de  cette  confirmation  de  vente,  pose  les 
limites  de  l'étang  de  Valcarès. 

Reg.  Trinquetaille,  t.  !•'.  —  Arch,  muuic,  d'Arles, 


216  1225  -  27  mais. 

Donation  par  Bairale,  avec  le  consentement  de  son  mari  Hugues 
et  de  ses  jlls  Gilbert  et  Barrai,  au  précepteur  de  l'hâpital  Saint- 
Thomas,  de  tout  son  domaine  des  Avergnes  avec  ses  charges  et 
les  droits  qu'elle  y  possède;  lequel  domaine  est  soumis  à  une 
obligation  de  1,100  sous  de  raymondins,  envers  Guillaume-Be» 
nard  Giradatz.  Le  précepteur  s'engage  à  faire  toutes  les  années 
une  neuvaine  et  dire  trois  messes  pour  l'àme  de  sa  mère,  la  sienne, 
celle  de  son  mari  et  de  ses  ancêtres.  —  Acte  dans  ta  chapelle 
d'Hugues  de  Baux. 

Ordre  de  Maltt.  —  Tnnquetaille-les-Av«rgnn,  ch,  3.  —  B.-du-R, 

217  1225  —20  novembre. 

Convention  entre  Spine  de  Surrexina,  podestat  de  Marseille,  et 
Raymond  de  Baux,  son  épouse  et  ses  ills,  pour  la  cession  de  ses 
droits  seigneuriaux  sur  la  ville  et  son  district,  avec  promesse  de 
défendre  les  Marseillais  contre  toute  personne  voulant  faire  la 
guerre  à  la  commune,  et  de  faire  la  paix  avec  ses  ennemis,  à 
la  demande  du  podestat.  —  Les  deux  parties  contractantes  s'ab- 
soudront muiueUemenl  des  mûfails  commis  de  part  et  d'autre  pen- 
dant la  guerre. —  Raymond  dounera  en  garantie  le  chùteau  de 
Vitrolles,  pendant  trois  ans,  tons  ses  biens  et  la  seigneurie  de 
Châteauneuf,  que  la  commune  gardera  à  ses  dépens  ;  il  n'imposera 
aucun  nouveau  droit  ni  péage  sur  son  domaine,  si  ce  n'est  avec  le 
consentement  de  la  commune,  —  Le  podestat  promet  à  son  tour 
de  recevoir  Raymond  et  ses  fils  comme  citoyens  de  Marseille,  de 
lut  donner  une  maison  de  la  valeur  de  10,000  sous  et  3,000  sous 
de  royaux  coronats  comme  pension  annuelle  ù  lui  et  à  ses  héri- 
tiers. —  Acte  à  Marseille,  en  Parlement  public,  devant  l'église  des 
Accoules.  —  Adalasie,  son  épouse,  Bertrand  et  Guillaume,  ses  fils, 
jurent  d'observer  la  convention  ainsi  que  Raymond  et  de  Baux 
son  autre  fils. 

Lio.  7toir,  f  G5  v.  — Ch.  S.  U.  D.  —  Arch.  munie,  de  MaratiOe. 

218  1226  —  15  janvier. 

Vente  par  Raymond  de  Baux  et  Adalasie  son  épouse,  Bertrand 
et  Guillaume  de  Baux  leure  fils,  au  podestat  et  au  syndic  de  la 
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tion  sur  Marseille  et  son  terroir,  au  prix  de  10,000  sous,  payés  par  la 
cession  d'une  maison  près  de  Téglise  des  Âccouies,  et  pour  une 
pension  de  3,000  sous  payable  annuellement  et  à  perpétuité  à  eux 
et  leurs  héritiers  le  jour  de  Saint-André.  ^  Acte  dans  la  maison 
de  Raymond  de  Baux. 

Série  A.  A.  ch.  31.  —  Arch,  munie,  de  Marseille, 

219  1226  — 17  janvier. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  désireux  de  conserver 
Villeneuve,  le  château  de  Montpaon,  les  péages  et  autres  droits 
qu'il  possède  sur  les  rives  du  Rhône  et  à  Trinquetaille,  donnés  en 
gage  à  ses  créanciers,  vend  au  prix  de  36,000  sous  de  raymondins 
nouveaux,  à  la  commune  d'Arles,  Tétang  de  Valcarès  avec  tous 
les  droits  et  propriétés  qu'il  possède  sur  ses  bords,  tels  que  :  la 
juridiction,  les  droits  sur  les  maisons  de  ses  vassaux,  le  transport 
des  marchandises  et  la  pêche,  à  la  condition  néanmoins  que  les 
habitants  de  Villeneuve  en  Camargue  et  ceux  de  tous  ses  domaines 
jouiront  des  mêmes  droits  sur  Tétang  que  les  citoyens  d'Arles.  Est 
comprise  dans  cette  vente  la  Lone  longue  qui  est  sur  les  confins 
de  Valcarès. ,..,  etc.  Barrale  et  ses  fils  confirment  cette  vente. 
—  Acte  à  Arles.  —  Hugues  de  Baux,  en  présence  des  témoins  de 
cet  acte,  donne  la  délimitation  de  l'étang. 

Ch,  orig.  d?  1.  —  Aux  arch.  d'Arles.  —  L.  B.  315.  — B.-du-R. 

220  1226  —  18  janvier. 

Convention  entre  Hugues  de  Baux  et  Dragonet  de  Mondragon, 
podestat  d'Arles,  et  le  conseil  de  la  ville,  par  laquelle  il  est  promis 
à  Hugues  de  ne  point  recevoir  les  hommes  de  Villeneuve  comme 
citoyens  et  habitants  d'Arles  et  son  district  ;  que  dans  le  cas  où 
quelques-uns  seraient  reçus  citoyens  de  leur  ville,  Hugues  de 
Baux  aura  le  droit  de  reprendre  les  maisons  et  possessions  qui 
leur  furent  données  à  condition  d'habiter  sur  ses  terres.  Les  vols 
et  délits  commis  par  les  habitants-forains  des  domaines  d'Hugues  de 
Baux  seront  déférés  à  la  Cour  d'Arles,  et  jamais  ni  lui,  ni  ses  descen- 
dants ne  pourront  être  assignés  devant  ladite  Cour.—  Acte  à  Arles. 

Reg.  B.  1069.  ^  236  v,  —  B.-du-R. 

221  1226  —  24  janvier. 

Moyennant  la  somme  de  25  mille  sous,  Raymond-Bérenger  V, 
comte  de  Provence»  ratifie  les  acquisitions  faites  par  la  commune 


de  Marseille  des  parts  de  seigneurie  de  cette  ville  possédées  par 
Raymond  de  Baux,  Adalasie,  son  épouse,  et  par  Roncelin,  et  pro- 
met de  ratifier  celles  que  pourrait  faire  la.  même  commime  des 
deux  autres  parts  d'Hugues  de  Baux  et  Giraml-Adbemnr  qu'ils 
prétendent  avoir  du  chef  de  leurs  femmes  Barrale  et  Mabille.  — 
Acte  à  Marseille,  dans  la  salle  du  Conseil. 

Série  A.  A.  ch.  33.  —  Arch.  munie,  de  Mu  r'.~'.  J 


222 


1-2-26 


-  l"  octobre. 


Raymond  de  Baux,  Alasacie  son  épouse,  et  leurs  Tils  Bertrand  et 
Raymond  confirment  à  la  commune  de  Marseille,  la  convention 
passée  entre  eux  et  la  dite  ville,  le  20  novembre  1325,  et  promet- 
tent d'en  observer  fidèlement  la  teneur.  —  Acte  à  Marseille,  dans 
l'église  des  Accoules. 

Le  6  octobre,  Guillaume  de  Baux,  fils  de  Raymond,  ratifie  la 
môme  convention  pour  obéir  à  la  volonté  de  son  père.  —  Acte  à 
Marseille. 

Liv.-noir.  > 98.  —  Arch.  munie.- de  hla,K. 
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1227  —26  mars. 


Sous  le  règne  de  Frédéric,  empereur  des  Homaiiis.  Dragonet  dei 
Montdragon  étant  podestat  d'Arles ,  Hugues  de  Baux,  en  présence 
et  avec  le  consentement  de  sa  femme  Barrale  et  de  son  fils  Gilbert, 
donne,  pour  le  repos  de  l'ûmede  ses  parents  et  la  rédemption  de 
ses  péchés,  12  deniers  de  cens  et  tous  autres  droits  qu'il  possède 
sur  un  domaine  appelé  Donaurta,  àont  il  vend  la  moitié,  achetée  â 
Raveline,  au  précepteur  de  l'hôpital  Saint-Thomas  de  Jérusalem, 
pour  le  prix  de  5,005  sous  de  nouveaux  raymondins.  Barrale  et 
Gilbert  son  fils  approuvent  celte  donation  et  vente.  —  Acte  au  châ- 
teau de  Trinquetaille,  devant  la  chapelle  d'Hugues  de  Baux. 

Ordre  de    Uaile.  —  Ti-iiiguctailte-Camarsue,  cli.  5.  —  B.-du-B. 
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1228  —  15  mai. 


Lettre  de  Frédéric  II,  empereur  des  Romains,  roi  de  Sicile,  à  ' 
Bertrand  Porcellet  et  à  son  neveu,  pour  les  prévenir  des  plaintes 
que  Hugues  de  Baux,  a  portées,  en  son  nom  et  au  nom  de  sa  femme, 
contre  la  ville  de  Marseille  qui  détient  injustement  la  possession 
et  les  droits  qu'il  a  sur  la  Ville,  les  châteaux  et  lieux  de  la  vicomte. 
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vendre  à  cette  commune  ;  il  ordonne  à  Dragouet  de  Montdragon  et  à 
Blacas  de  commander  vivement  à  la  ville  de  Marseille  de  restituer 
dans  un  mois,  à  Hugues  et  à  Barrale,  les  droits  et  revenus  qu'ils 
possèdent  dans  la  ville  et  la  vicomte,  tels  que  les  avait  possédés 
Barrai,  père  de  Barrale.  —  Donné  à  Barjols. 

Série  G.  C.  n«  12.  --Arch.  viunic.  de  Mari*. 

225  1228  —  2  juin. 

Lettre  de  Frédéric  II,  empereur  des  Romains,  roi  de  Sicile  et  de 
Jérusalem,  enjoignant  au  podestat  et  à  la  commune  d*Arles,  à  la 
demande  d'Hugues  de  Baux,  de  n'exiger  des  hommes  de  ses 
domaines,  que  les  péages  et  droits  établis  par  lui  ou  ses  prédéces- 
seurs, et  de  ne  percevoir  que  les  impositions  raisonnablement  dues 
sur  les  marchandises  qu'ils  viendront  vendre  ou  acheter  à  Arles. 
—  Donné  à  Tarente. 

Reg.  B.  10G9,  f»  236  v.  —  B.-du-H. 

226  1228  -  12  juin. 

Vente  par  Raymond  de  Baux,  à  la  ville  de  Marseille,  des  sei- 
gneurie, haute  et  moyenne  juridiction,  droits  et  revenus  qu'il  pos- 
sède à  Roquevaire,  ainsi  que  sa  belle-fille  Eudiarde,  épouse  de 
Bertrand  et  fille  de  Mabile  et  de  Giraud-Adhemar,  pour  le  prix  de 
10,000  sous  de  royaux  coronats,  qu'il  déclare  avoir  reçus,  et  moyen- 
nant une  pension  annuelle  et  perpétuelle  de  100  sous  de  royaux, 
payables  le  15  août;  il  s'engage  à  faire  ratifier  cette  vente  dans 
Tannée  par  Eudiarde  et  Mabile,  et  par  son  fils  Bertrand,  deux 
mois  après  sa  sortie  de  la  prison  où  il  est  détenu.  —  Acte  dans  la 
salle  du  Conseil  communal  de  Marseille. 

L.  B.  318.  —  B.-du-R. 

227  1228  —  23  décembre. 

Sentence  arbitrale  de  Guillaume,  comte  de  Genève,  réglant  les 
conditions  de  paix  entre  Raymond  de  Baux,  Bertrand  son  fils,  et 
Raymond  Bérenger  V,  comte  de  Provence*  Les  constructions  que 
doit  faire  le  Comte  dans  File  Saint-Geniès  seront  protégées  par  les 
seigneurs  de  Baux  et  faîtes  avec  leur  concours  ;  ils  abandonneront 
au  Comte  leurs  droits  sur  cette  localité  et  l'étang,  à  l'exception  du 
droit  sur  la  pêche  et  les  salins  ;  ils  s'abstiendront  de  toute  coali- 
tion avec  quelque  ville  ou  communauté  que  ce  soit,  qui  pourrait 
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être  nuisible  au  prince,  ou  à  son  comté  de  Provence,  et  s'oblige- 
ront à  faire  la  guerre  à  tous  ses  ennemis.  Raymond,  Bertrand  son 
iils  et  leurs  héritiers,  n'auront  rien  à  prétendre  sur  la  seigneurie  de 
Roquevaire,  qu'ils  la  vendent  ou  non;  en  cas  de  contestation,  elle 
sera  réglée  par  le  tribunal  du  Comte.  Comme  garantie  de  la  paix, 
l'arbitre  tiendra  dans  ses  mains  le  château  d'Eguilies,  et  le  Comte 
celui  de  Gardaune,  pendant  deux  ans.  Les  prisonniers  faits  de  part 
et  d'autre  seront  mis  en  liberté.  Le  Comte  s'engage  à  ne  faire  ni 
trêve  ni  paiii  avec  les  Marseillais,  sans  maintenir  les  droits  de 
Raymond  de  Baux  et  de  son  épouse  sur  la  pension  annuelle  de 
3,000  sous  qu'ils  doivent  lui  faire.  —  Acte  à  Aix. 

B.   318.  —  B.-du-R.  —  Cougr.   arcltéol.    d'AHei  iSJS .    p.  397. 


228  1229  -  19  avril. 

Du  consentement  de  l'évéque  d'Orange,  RostaTig  de  Cadolet  et 
Albert  Eventi  sont  choisis  pour  arbitres  afin  de  terminer  le  diffé- 
rent survenu  entre  Pierre  de  Scrignan,  prévôt  de  l'église  d'Orange, 
et  son  chapitre  d'une  part,  et  Raymond  de  Baux  I,  Guillaume  n 
et  Bertrand  II,  frères,  prince  co-princes  d'Orange.  —  N*  Ros- 
tang  Gras. 

Reg.  Inveiit.  <ie  l'ÊL-ê-:hé  d'Orange,  n'  1.  —  Vaucluse. 

259  1229  —  2  novembre. 

Transaction  entre  Hugues  de  Baux,  les  hommes  de  Castillon 
et  des  Baux  d'une  part,  et  l'archevêque  d'Arles,  à  l'occasion  de 
lâchasse  aux  lapins  dans  une  partie  du  territoire  de  Vacquières 
appartenant  à  l'archevêque.  —  Acte  dans  l'appartement  de  Bar- 
raie  de  Baux,  dans  le  bourg  d'Arles. 

lie.   noir  'l-Artr^,  1"  iM.  —  Lit:  i:vrl   (/'.li'lw.  f- Ii3.  -  B.-du-R. 

230  Avant  1230. 

Dans  l'énumération  des  revenus  de  Charles  d'Anjou,  comte  de 
Provence,  tl  estdil  que  le  château  de  Contes  (comté  de  NiceJ  avait 
appartenu  à  la  famille  de  Baux,  qui  l'hypolhéqua  aux  seigneurs  de 
Chateauneuf  pour  la  somme  de  cinq  mille  et  quatre  sous;  que 
longtemps  après,  Guillaume  de  Baux  (d'Orange),  qui  alla  en  Sar- 
daigne,  au  nom  de  siens  et  autres  princes  de  sa  maison,  le  recou- 
vra et  le  vendit  ix  Bertrand  Richier,  sur  lequel  il  fut  saisi  par  Ray- 
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pliis  tard  aux  seigneurs  de  Châteauneuf,  et  en  toucha  les  revenus 
pendant  sa  vie.  Aujourd'hui  il  ne  rapporte  plus  rien  à  la  cour. 

Reg.  B.  170.  —  Polyptique  de  Charles  I  d'Anjou.  —  B.-du-R. 

231  1230  — 14  janvier. 

Hugues  de  Baux  I  reconnaît  avoir  donné  au  monastère  de  Saint- 
Victor  tout  ce  qu'il  possédait  dans  Marseille,  et  hors  de  cette  ville,  à 
l'exception  des  châteaux.  Il  renouvelle  la  môme  donation ,  promet 
à  l'abbé  Bonfils  de  la  faire  confirmer  par  son  épouse  Barrale,  et  de 
lui  faire  abandonner,  en  faveur  de  son  monastère,  tout  ce  qu'elle 
possède  dans  Marseille  et  son  territoire.  —  Suit  la  confirmation  du 
don  et  de  la  promesse  d'Hugues  par  Gilbert  et  Barrai  de  Baux  ses 
fils.  —  Acte  à  Marseille. 

Cart.  de  Saint-Victor,  —  Ch.  908. 

232  1230  — 16  janvier. 

De  graves  discussions  ayant  lieu  entre  Hugues  de  Baux,  son 
épouse  Barrale,  leur  fils  Barrai  et  Gilbert,  et  la  commune  de  Mar- 
seille, les  parties  passent  un  compromis  devant  le  cardinal  de 
Saint-Ange,  légat  du  pape,  et  choisissent  pour  terminer  leurs  dif- 
férents Gilbert  de  Baux  de  Marignane  et  Vivaud  de  Lamure  ;  en 
cas  de  défaut  d'entente  des  arbitres,  elles  nomment  l'évêque  de 
Nîmes.  —  Acte  à  Aix. 

Liv,  noir  de  Marseille,  ^  88  v*.  —  Ardu  munie. 

233  1230  — 16  janvier. 

Vente  par  sentence  arbitrale  de  l'évêque  de  Nimes,  à  la  com- 
mune de  Marseille,  des  seigneurie,  juridiction  et  droits  possédés 
par  Hugues  de  Baux,  Barrale  son  épouse  et  leurs  fils  Gilbert  et 
Barrai,  dans  la  ville  vîcomtale  de  Marseille  et  son  territoire,  pour 
le  prix  de  quarante-six  mille  sous  de  royaux  coronals  ;  dont  qua- 
rante mille  pour  la  cession  de  la  seigneurie  et  juridiction  de  la 
ville,  et  six  mille  pour  le  Tolonée.  La  commune  affranchira  de 
toute  dette  et  obligation  la  troisième  partie  du  château  d'Aubagne 
et  de  ses  dépendances,  et  spécialement  de  celle  contractée  par 
Hugues  envers  Rotond  d'Aubagne.  Elle  agira  de  même  pour  les 
châteaux  du  Castellet,  La  Cadière  et  Ceiresle,  dont  les  habitants 
seront  libérés  de  tout  engagement  envers  Marseille,  ainsi  que  ceux 
de  La  Cadière,  qui  seront  dispensés  de  tout  serment  ou  obligation 
quelconque.  La  commune  payera  à  perpétuité  à  Hugues,  à  Barrale 
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et  à  leurs  hénlîers  el  successeurs,  une  pensîou  annuelle  de  trois 
mille  sous  de  royaux  coronats  pour  la  cession  de  cette  juridiction 
et  seigneurie,  —  Acte  en  parlement  public  dans  l'église  Sainte- 
Marie-des-AccouIes. 

SÔrieA,  A.  cil.  35.— Là".  iioi'j'</c.Un»-8P(/(c,(-C8v.—A.Wt.  munie 

234  1230  — 30  janvier. 

Hugues  de  Baux  et  divers  chevaliers  se  déclarent  cautions  envers 
Benoit,  évëque  de  Marseille,  pour  l'exécution  de  la  sentence  qu'il 
prononcera,  en  sa  qualité  d'arbitre,  afin  de  terminer  les  différents 
survenus  entre  le  monastère  de  Saint-Victor  et  la  commune  de 
Marseille,  à  propos  de  la  juridiction  de  la  ville  vlcomtale,  de  la 
perception  de  certains  revenus,  et  de  l'exercice  de  la  juridiction 
sur  le  château  de  Roquefort,  et  la  3"'  partie  de  celui  d'Aubagne, 
doonésau  monastère  par  le  vicomte  Roncelin.  —  Acte  à  Marseille. 
L.  112,  foiidf  de  Saint-Victor.  —  B.-da-K 

235  1230  — 6  février. 
Barrale,  avec  le  consentement  de  son  mari  Hugues  de  Baux  et 

de  ses  fils  Gilbert  et  Barrai ,  donne  de  sa  pleine  volonté  et  pour  le 
repos  de  son  âme,  au  monastère  de  Saint- Victor,  tout  ce  qu'elle  pos- 
sède de  la  part  de  son  oncle  Roncelin  dans  la  ville  de  Marseille  et 
son  territoire,  exceplé  les  chàleaus  el  domaines  qui  sont  hors  de 
cette  ville.  —  .A.cte  dans  la  commune  des  Baux. 
Cartid.  de  Saint-Vi'-Ioi:  -  Ch.  'J09. 

236  1230  —  4  avril. 

Compromis  el  sentence  arbitrale  entre  Raymond  I,  Guillaume  II 
et  Bertrand  11,  ses  frères,  priiice  et  co-prînces  d'Orange,  Raymond 
des  Monts,  précepteur  de  l'hùpilal  de  Saint-Jean  d'Orange ,  avec 
l'abbé  du  monastère  Sainl-André  d'Avignon,  à  propos  de  la  sei- 
gneurie de  Campredons  (indication  d'acte). 

Msj.  latin  de  la  Bibliut.  iiatiun.  ii'  lo9IG.  l-  19. 

237  1230  —  26  septembre. 

Reconnaissance  par  Hugues  de  Baux  là  Guillaume  ,  abbé  de 
Montmajour,  de  tout  le  territoire  de  la  Viscléde,  contenant  renon- 
ciation à  tout  droit  auquel  il  pourrait  prétendre  à  l'avenir,  moyen- 

t  la 
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avoir  reçus.  L  abbé  abandonne  en  fief  un  tiers  de  ce  territoire,  sous 
la  promesse  faite  par  Hugues  de  Baux  pour  lui  et  ses  successeurs 
de  faire  reconnaissance  au  monastère  et  de  prêter  hommage. 

Invent,   de  Mont  ma  jour  :  Visclède ,  n"  125.  —  Hist.  maints,  de 
Montmajour  de  Chantelou,  p.  230.  —  B.-du-R. 

238  1230  —  21  octobre. 

Les  mandataires  des  prévôt  et  chapitre  de  la  Major  demandent 
à  Barrale,  fille  de  feu  Barrai,  vicomte  de  Marseille,  la  restitution 
au  chapitre  de  la  3"*  partie  d'Aubagne,  dont  Hugues  Béroard,  pré- 
vôt de  la  Major,  s'était  emparé  après  la  mort  de  Roncelin,  et  qu'il 
avait  livrée  à  Hugues  de  Baux,  son  mari,  à  la  condition  de  la  rendre 
à  sa  première  demande.  Barrale  obéit  à  cette  injonction.  Les  man- 
dataires la  lui  donnent  immédiatement,  et  elle  prête  hommage  et 
serment  de  fidélité  avec  son  fils  Gilbert  pour  tout  le  château  d'Au- 
bagne  elj  ceux  de  Gémenos,  Roquefort,  Cuges  et  JuUans.  Les  pro- 
cureurs du  prévôt  se  font  restituer  également  le  tiers  possédé  par 
son  mari  Hugues,  et  le  troisième  tiers  de  Mabile  de  Monteil,  pour 
défaut  de  payement  de  cens  ;  Barrale  livre  les  clefs  du  château  ; 
les  chanoines  font  arborer  Tétendard  de  la  Vierge  Marie  sur  la 
tour ,  et  donnent  en  commande  tout  le  château  à  Barrale,  jusqu'à 
la  fête  de  Saint'-André,  à  la  condition  de  venir  à  Marseille  avec 
ses  fils  et  Mabile,  pour  faire  hommage.  —  Acte  à  Aubagne. 

C/i.  ong»  de  la  Major,  —  B.-dii-R. 

239  1230  —  7  novembre. 

Les  syndics  de  la  ville  de  Marseille,  assemblés  en  Parlement 
dans  le  cimetière  des  Accoules,  donnent  à  viager,  avec  le  consen- 
tement du  peuple,  à  Raymond  Vil,  comte  de  Toulouse,  pour  cause 
de  nombreux  services  rendus,  la  ville  vicomtale,  y  compris  la 
juridiction  et  tous  les  droits  que  possède  la  Commune  sur  les 
terres  de  la  vicomte,  avec  pouvoir  d'en  prendre  possession.  Ray- 
mond jure,  en  présence  des  syndics  et  du  peuple,  de  défendre  les 
Marseillais,  leur  ville  et  leurs  propriétés,  et  de  conserver  leurs 
franchises  et  libertés,  se  réservant  la  faculté  de  rendre  la  vicomte 
à  la  commune  lorsqu'il  le  jugera  à  propos.—  Acte  dans  le  cimetière 
des  Accoules,  en  présence  d'Hugues  et  de  Raymond  de  Baux. 

Layettes  du  trésor  des  Chartes,  t.  2,  p.  188.  —  Ch.  orig,  avec  le 
sceau  de  la  ville  de  Marseille,  —  Série  A.  A.  n*  37  bis.  —  Ardu 
munie* 


240  123Û  —  18  novembre. 

Ratification,  par  Hugues  de  Baux  et  son  fils  Gilbert,  de  la  vente 
faite  par  divers  propriétaires  de  la  guab-ième  partie  qu'ils  possè- 
dent par  indivis  sur  le  moulin  vieux  de  Mouriës  à  Guillaume  de 
Sauso,  abbé  de  Sainte-Marie  de  Pierredon,  pour  le  prix  de  trois 
cents  sous  de  nouveaux  raymondîns;  sauf  leurs  droits  de  sei- 
gneurie. —  Acte  dans  la  ville  de  Saint-Remy. 
B«.  B.  1069,  MOT  V.  —  B.-du-R 

241  I  1230  —  5  décembre. 

Hugues  de  Baux,  Barrale  sa  femme  et  leurs  nis  Gilbert  et  Bar- 
rai, reconnaissent  au  prévAt  et  au  chapitre  de  la  Mujor  de  Mar- 
seille les  ch&teaux  d'Aubagae,  Gémenos,  Roquefort,  Cuges  et 
Jullans,  l'obligation  de  payer  un  cens  annuel,  et  la  faculté  pour  le 
prévôt,  seigneur  suzerain,  de  pouvoir  faire  flotter  sur  ces  châteaux 
Tétendard  de  la  Vierge-Marie  à  la  volonté  du  Chapitre.  Ils  prêtent 
hommage  et  serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Marseille,  dans  la  mai- 
son de  la  prévôté. 

Ch,  de  la  Majon  —  B.-du-R. 

242  1231 -16  février. 

Hugues  de  Baux  I,  seigneur  des  Baux,  donne  en  franc-alleu  à  Guil- 
laume Arnaud  età  sa  mère  unjardin  dans  le  territoire  de  Trinque- 
taille,  au  quartier  de  Gallègues,  sous  réserve  de  la  faculté  de  rachat 
par  préférence  â  toute  personne  s'il  vient  à  être  vendu.  Guillaume 
et  sa  mère  donnent  en  contre-échange  à  Hugues  de  Baux  la 
partie  de  seigneurie  qu'ils  possèdent  dans  le  fief  cominal.  — 
Acte  dans  la  maison  de  Barrale. 

Reg.  B.  1039,  !•  228  v.  —  B.-du-R. 

243  1231-  14  juillet. 

Promesse  parle  podestat,  Parceval  Doria,  et  les  syndics  d'Arles 
de  payer  au  procureur  de  Raymond-Bérenger  V,  mille  marcs  d'ar- 
gent pour  la  délivrance  d'Hugues  de  Baux,  si  de  ce  jour  au  mois  de 
septembre,  ce  dernier  n'est  pas  parvenu  à  conclure  une  trêve  entre 
les  comtes  de  Toulouse  et  de  Provence,  si  pendant  ce  temps  le 
comte  de  Toulouse  traverse  le  Rhône  avec  son  armée  pour  entrer 
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en  prison  à  Aix  où  il  est  détenu.  —  Acte  dans  le  palais  de  la  com^ 
mune  d'Arles. 

Hist.  de  Prov.  t.  2,  page  59,  Papon.— Reg.  B.  16,  !•  69.  —  B.-du-R, 

244  1232  —  19  septembre. 

Lettre  de  l'empereur  Frédéric,  roi  de  Jérusalem  et  de  Sicile, 
prévenant  Caille  de  Gurzan,  son  mandataire,  qu'il  vient  d'engager 
Raymond-Bérenger  à  marcher  au  secours  du  Saint-Siège  avec 
une  armée  convenable  ;  ce  qu'il  ne  peut  faire  à  cause  de  sa  guerre 
avec  la  ville  basse  de  Marseille,  les  seigneurs  de  Baux,  Guillaume 
de  Sabran  et  autres  seigneurs  de  Provence  ;  il  lui  ordonne  de  se 
rendre  auprès  des  belligérants  et  du  Comte  de  Toulouse,  et  d'en 
obtenir  un  traité  de  paix  ou  de  trêve,  sous  peine  d'être  assignés 
devant  sa  cour  et,  en  pas  de  désobéissance,  d'être  mis  au  ban  de 
l'empire.  —  Acte  à  M^fi. 

Ch.  orig,  —  L.  B.  324,  —  B.-du-R. 

245  1233  —  mars. 

Promesse  par  le  vicomte  Raymond  de  Baux  le  vieux.  Bertrand  et 
Guillaume  ses  fils.  Barrai  de  Baux,  fils  de  Hugues,  Raymond  de 
Baux  I  d'Orange,  Giraud-Amic  et  Guillaume  de  Sabran,  avec  le 
consentement  de  Raymond  VII ,  comte  de  Toulouse,  à  Caille  de 
Gurzan,  envoyé  de  l'empereur  Frédéric,  d'obéir  aux  ordres  de 
l'Empereur  touchant  la  guerre  qui  existe  entre  les  comtes  de  Tou- 
louse, de  Forcalquier,  eux-mêmes,  la  ville  basse  de  Marseille  et 
Tarascon,  contre  Raymond-Bérenger,  comte  de  Provence,  et  la 
ville  d'Arles,  suivie  de  l'obligation  de  lui  donner  en  garantie  leurs 
châteaux  ou  tout  autre  gage ,  suivant  sa  volonté  ou  celle  de  l'Em- 
pereur. 

L.  B.  325.  —  B.-du-R. 

246  1233  —  23  mars. 

Barrai  de  Baux  et  Guillaume  I  de  Berre,  fils  de  Raymond, 
approuvent  la  promesse  faîte  par  Jourdan  de  Lantar,  viguier  de 
Marseille,  et  les  conseillers  de  la  ville,  d'obéir  aux  ordres  des 
envoyés  de  l'empereur  Frédéric,  au  sujet  de  la  guerre  existant  en 
Provence  entre  Marseille,  le  comte  de  Toulouse ,  Tarascon  et  les 
seigneurs  de  Baux,  contre  Raymond-Bérenger,  comte  de  Provence, 
et  la  ville  d'Arles,  et  de  se  transporter,  à  la  première  réquisition 
de  l'empereur,  en  quelque  lieu  que  ce  soit.  —  Acte  à  Marseille. 

L.  B.  325.  —  B.-du-R. 


247 


1333  — Ornai.. 


Donation  par  le  vicomte  Raymond  de  Baux  TI,  de  Berre,  sei- 
gneur de  Meyrarguea,  au  chevalier  Bérenger  de  Piiyricard,  en 
reconnaissance  de  services  rendus,  d'une  partie  du  territoire  de  ce 
lieu,  confrontant  le  chemin  de  Saint-Jean  de  la  Salle,  le  cliAleau  de 
Rognes,  le  territoire  d'Eguilles  et  celui  de  Saint-Cannat.  Il  lui 
cMe  également  tous  les  droits  de  juridiction  et  chasse  qu'il  a  sur 
ce  territoire,  et  autres  droits  sur  les  terres,  defTends,  vignes, 
moulins...,  etc....,  avec  réserve  seulement  de  la  suzeraineté  pour 
loi  et  ses  descendants.—  Acte  au  château  de  Meyrargties,  dans 
le  oimetiire  de  l'église,  et  devant  la  porte  de  cette  église. 
Rsg.  —  Trétor  de  l'Areh.  if  Ai»,  ^  3S  f .  —  B.-du-R. 
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Convention  entre  Raymond-BérengerV,  comte  et  marquis  de 
Provence  et  de  Forcalquier,  et  noble  Caille  âeGurzan,  envoyé  de 
l'empereur  Frédéric,  sur  la  délivrance  d'Hugues  de  Baux  et  son 
flts  Gilbert.  —  Hugues  de  Baux  donnera  pour  lui  et  son  lils,  1,500 
marcs  d'argent,  pour  lesquels  il  rendra  le  château  et  domaine  du  J 
Castellet  avec  ses  dépendances,  et  spécialement  tous  les  droits 
qu'ils  ont  sur  Ceireste  et  La  Cadière  et  leurs  appartenances,  à 
noble  Caille,  qui  mettra  le  château  sous  la  garde  de  Guillaume  de 
Cotignac,  jusqu'à  la  conclusion  de  la  paix.  Si  elle  ne  peut  être 
faite,  Hugues  payera  pour  son  rachat  et  celui  de  son  fils  raille 
marcs  d'argent  et  le  château  lui  sera  rendu.  S'ils  préfèrent  retour- 
ner dans  la  prison  du  comte  sans  rien  payer,  le  château  sera  rendu 
à  eux  ou  à  Barrai  de  Baux.  Ils  garantiront  la  délivrance  de  quatre 
de  leurs  compagnons  d'armes,  moyennant  500  marcs  d'argent.., 
etc.,  etc....  —  Acte  à  Aix,  dans  le  palais  du  Comte,  en  présence 
de  Parceval  Doria,  podestat  d'Avignon. 

L.  B.  3ÎI.  -  B-du-R.  —  Congr.  archéol.  d'Arles.  187$,  p.   «4. 
D' Barthélémy. 
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1233  —  18  mal. 


Ordonnance  de  Caille  de  Gurzan,  commissaire  de  l'empereur, 
portant  injonction  aux  habitants  de  Marseille  de  comparaîtra 
devant  lui  dans  la  quinzaine,  et  de  mettre  entre  ses  mains  des 
otages  pour  la  sûreté  de  la  paix  conclue  entre  eux,  les  Comtes  de 
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Marseille,  Tarascon,  d'une  part,  et  le  Comte  de  Provence  et  la  ville 
d'Arles,  d'autre  part,  sous  peine  d'être  mis  au  banc  de  l'empire.  — 
Acte  à  Marseille,  en  présence  du  Conseil  général  de  la  ville  et  de 
Parceval  Poria,  podestat  d'Avignon. 

Ch.  orig,  —  L.  B.  32i.  -  B.-du-R. 

250  1233  —  27  juillet. 

Hugues  I  et.Raymond  de  Baux  son  neveu,  ratifiant  la  promesse 
faite  par  les  Marseillais,  donnent  en  garantie  à  Caille  de  Gurzan, 
ambassadeur  de  Frédéric,  empereur  des  Romains,  les  châteaux 
des  Baux  et  d'EguIUes,  pour  sûreté  de  l'observation  de  la  trêve 
faite  par  le  comte  de  Toulouse  et  les  Marseillais  avec  Raymond- 
Bôrenger,  comte  de  Provence.  Us  s'engagent  à  déterminer  leurs 
fils  Gilbert  et  Barrai,  Bertrand  et  Guillaume  de  Baux  de  Berre,  à 
faire  jurer  fidélité  à  l'empereur  par  les  habitants  de  ces  châteaux, 
—  Acte  à  Tarascon  vers  Jarnègues,  sur  les  bords  du  Rhône. 

L.  B.  324.  -  B.-du-R. 

251  1233  —  1*'  octobre. 

Raymond  de  Baux  II  de  Berre,  seigneur  de  Meyrargues,  en  pré- 
sence de  Supramont  Loup,  podestat  d'Arfes,  reconnaît  devoir  à 
cette  commune  la  somme  de  70  mille  sous  de  raymondins  qu'elle 
lui  a  prêtée,  et  pour  sûreté  de  laquelle  il  a  donné  en  gage  le  château 
d'Istres  et  ses  dépendances.  Il  promet  au  podestat  de  payer  l'inté- 
gralité de  cette  somme  à  Noël  et  à  l'entrée  du  Carême.  Guillaume 
de  Baux,  jure  d'observer  l'obligation  contractée  par  son  père  ;  ils 
promettent  tous  les  deux  de  la  faire  agréer  à  Bertrand,  fils  de  Ray- 
mond et  frère  de  Guillaume,  et  de  la  faire  accepter  par  les  habi- 
tants d'Istres,  Berre,  Châteauneuf,  Marignane,  VitroUes,  Rognac, 
Eguilles,  Puyricard  et  Meyrargues,  —  Acte  à  Istres. 

Le  2  octobre,  la  communauté  d'Istres  s'engage  pour  huit  mille 
sous  ;  Marignane  et  VitroUes  pour  10  mille  sous  chacun. 

Ch  orig.  —  L.  B.  324.  —B.-du-R, 

252  1233  —  28  octobre. 

Les  chanoines  de  la  Major  donnent,  à  nouveau  bail,  à  Hugues  de 
Baux  et  à  ses  fils  Gilbert  et  Barrai,  la  3*  partie  du  château  d'Auba- 
gne  et  ceux  de  Roquefort  et  Jullans,  revenus  au  chapiti^e  par  droit 
de  commise  pour  défaut  de  payement  du  cens  annuel  depuis  15  ans^ 
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par  feu  Honcelia,  dernier  .possesseur  ;  lequd  censêsrdrïoâôusdB 
^royaux  coronats  pour  la  3'  partie  d'Aubagne,  20  sous  pour  le  cliâ- 
teau  de  Roquefoït,  et  6  sous  pour  Jullans.  Hugues  de  Baux  et  ses 
Ois  promettent  de  faire  hommage,  et  de  payer  en  sus  40  sous  de^ 
royaux  coronats  pour  le  tiers  d'Auliagne  qu'ils  possèdent  déjà,  eti 
14  sous  pour  Cuges.  —Acte  &  Marseille  dans  lamaiïion  du  Prévât.! 
CA,  orig.  de  Ut  Major.  —  B.-du-K.  ' 


253 


1234 -Il  août. 


Hommage  et  serment  de  fidélité  d'Hugue&  de  Baux  I,  entre  leÉj 
nuins  de  Jean,  archevêque  d'Arles,  pour  le  cbâteau  de  Trinqi 
taille  et  son  territoire,  son  port  et  ceux  de  la  ville  d'Arles,  du  Boui^ 
du  petit  Rhftne,  et  pour  la  domaine  de  Barbegal.  —  Acte  dans  bll 
maison  de  l'archevêque. 

£tv.  vert  d'ArUa.  P  281  V.  —  B.-du-H. 


254 


1234— 21  novembre.  ■ 


Hatldcation  par  Hugues,  seigneur  des  Baux,  d'une  donation 
faite    autrefois  à  la  maison   de  l'ordre  du  Temple   de  Saint- 
Gilles,  d'une  perprese  (enclos)  dans  le  quartier  de  Salliers  ;  conte^  J 
nant  cession  du  droit  de  p&turage  et  autres  qu'il  s'était  réservé  lors 
de  cette  donation. 

Le  22  novembre,  Gilbert,  fils  d'Hugues  de  Baux,  confirme  cette 
donation  à  Hugues  de  Monllaur,  maître  du  Temple,  et  abandonne 
tous  les  droits  qu'il  pourrait  avoir  sur  les  biens  dotaux  de  sa  mère. 
—  Acte  à  TrinquetaiUe. 

Le  28  novembre,  Barrai  de  Baux  approuve  la  même  donation,— 
Acte  au  châEeau  des  Baux. 

Ordre  de  Malle.  — Salliers,  ch.  Si.  —  B.-du-R. 


255 


1234  —  23  novembi«. 


Donation  en  gage  par  Hugues  de  Baux  I,  vicomte  de  Marseille,  en 
présence  et  avec  l'agrément  de  son  filsGilbert,  à  Hugues  deMonllaur, 
maître  de  l'ordre  du  Temple  en  Provence  et  en  Espagne,  de  la  ville 
de  Lansac,  avec  ses  appartenances  et  dépendances  qui  sont  vers  le 
Rhône,  la  Visclède,  Saint-Gabriel  et  Montmajour,  et  de  tous  les 
droits  de  seigneurie  qu'il  peut  avoir  sur  ces  terres,  tels  que  :  tas- 
ques,  cens,  dîme,  droits  de  poche  et  de  chasse,  etc.,  il  promet  de 
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cie  sa  fille,  héritiers  de  la  dot  de  Barrale,  leur  mère.  Gilbert  rati- 
fie la  donation.  —  Acte  dans  la  maison  du  Temple  d'Arles. 

Le  28  novembre,  Barrai  de  Baux  ratifie  la  présente  donation.  — 
Acte  au  château  des  Baux. 

Ordre  de  Malte.  —  Com,  de  Saint e-Luce-Méjanes.  —  C/i.  orig,  -^ 
Reg.  B.  1069,  f  239  v  et  Reg.  B.  1121,  f  103  \-.  —  B.-du-R. 

256  1234  —  23  novembre. 

Donation  en  gage  par  Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  à 
Hugues  de  Montlaur,  maître  de  Tordre  du  Temple  en  Provence  et 
en  Espagne,  de  tout  le  droit  qu'il  a  sur  Tile  de  la  Camargue,  fer- 
mée d'une  part,  par  la  grande  mer,  et  de  tous  autres  côtés,  par  le 
Rhône,  et  spécialement  les  châteaux  et  villes  de  Trinquetaille, 
Villeneuve,  Méjanes,  leurs  dépendances  et  appartenances,  et  tous 
droits  qu'il  a  sur  ces  châteaux  et  territoires,  pour  le  prix  de 
100  mille  sous  de  nouveaux  raymondins,  qu'il  avoue  avoir  reçus. 
La  maison  du  Temple  jouira  de  tous  les  revenus  des  gages  don- 
nés juscpi'à  ce  qu'elle  ait  été  complètement  payée  de  la  somme 
prêtée  à  Hugues  de  Baux  ;  ce  dernier  s'engage  à  faire  approuver 
cette  convention  par  Barrai,  Gilbert  et  Adalascie  de  Baux,  ses 
enfants.  Suivent  les  ratifications  données  par  Gilbert  de  Baux  à 
Arles,  dans  la  maison  du  Temple  et  par  Barrai,  le  28  novembre,  au 
château  des  Baux. 

Ordre  de   Malte.  —  Com,  Sainte-Luce-Méjanes.  —  Ch.   n*    1,  — 
Reg.  B.  1161,  fMl.  — B-du-R. 

257  1234  —  26  novembre. 

Sentence  arbitrale  réglant  le  partage  des  biens  d'Hugues  de  Baux, 
en  Camargue,  entre  ses  fils  Gilbert  et  Barrai.  Gilbert  eût  pour 
sa  parties  domaines  situés  entre  Neian,  Albaron  et  TrinquetaillC; 
avec  leurs  appartenances  et  dépendances,  telles  que  droit  de  tas- 
que,  cens,  trézain,  chasse,  etc..  Barrai  devint  possesseur  pour  sa 
part  de  Villeneuve,  Méjanes,  Malmissane,  la  mergue  et  la  roubine 
Baussenque  avec  leurs  appartenances  et  dépendances,  les  mômes 
droits,  la  moitié  du  péage  des  ports  de  Trinquetaille,  et  du  petit 
Rhône.  Hugues  de  Baux,  leur  père,  manifeste  le  désir  de  voir 
ses  fils  vivre  en  paix  et  se  prêter  une  mutuelle  défense  (la  date  du 
partage  est  au  reg.  B.  1209). 

Reg.  B.  1069,  ^  239.  —  B.-du-R, 


258  1234 -27  décembre. 

Hugues  de  Baux,  vicomte  de  Marseille,  donne  quittance  de  la 
somme  de  cent  mille  sous  de  nouveaux  raymondins  empruntée  aux 
frères  Isnard  et  à  Guiraud,  précepteur  de  la  maison  du  Temple 
d'Arles,  leur  donne  en  gage  ses  châteaux  et  dépendances  de  Trin- 
qnetaille,  Villeneuve  et  Méjanes,  sous  l'obligation  de  faire  distri- 
buer cette  somme  h  ses  créanciers  par  le  précepteur  de  la  maison 
de  Saint-Gilles.  Soixante  marcs  d'argent  seront  donnés  &  l'arche- 
vêque, à  cause  de  la  sentence  d'excommunication  lancée  contre  lui 
et  sonfils  Gilbert  ;  dix-huit  mille  sous  pour  le  gage  de  Trinque- 
taille,  dix-huit  mille  sous  pour  celui  de  Méjanes,  quatre  cent  trente 
sous  pour  Montpaon,  etc.,  trois  mille  sous  légués  au  monastère  de 
Saint-Pons  de  Gémenos,  par  Barrale  de  Baux.  —  Acte  dans  la 
maison  du  Temple  d'Arles. 

Ordre  de  UaHe.—Saiiite-Luce-liUjaHes,  —  Ch,  arig.  2.—  B.-du-R, 

259  1235 -23  juin. 

Hommage  et  reconnaissance  du  vicomte  Raymond  de  Baux  n  de 
Berre  à  Jean,  archevêque  d'Arles,  pour  la  pêcherie  du  pontSaint- 
Geniès,  la  crau  d'istres,  le  droit  de  pâturage  et  autres  qu'il  possède 
dans  la  crau  d'Arles,  avec  promesse  de  défendre  sa  personne,  son 
église  et  toutes  leurs  possessions. —  Acte  dans  le  château  de  Salon. 
Bot'.  B.  1060,  [•  m  V.  -  tii;.  iCo,-.  -  Ch.  257.  -  B.-du-R. 

260  1236  — 3  janvier. 

Sentence  d'excommunication  prononcée  par  J.,  archevêque  de 
Vienne,  légat  du  pape,  avec  l'assentiment  des  archevêques  de 
Narbonne,  Arles,  Aix  et  Carcassonne,  contre  Taurel  de  Strata, 
citoyen  de  Pavie,  et  Barrai,  seigneur  des  Baux,  à  propos  du  Comtat 
venaissin  qu'ils  détenaient  injustement  au  mépris  de  la  sentence 
d'excommunication  lancée  à  Monteux,  par  Pierre  de  Colmieu, 
commissaire  du  pape,  contre  les  envahisseurs  en  générai  et  en  par- 
ticulier contre  Barrai,  qui  refusait  de  lever  le  siège  du  château  de 
Mornas,  et  contre  ledit  Taurel,  qui  avait  envahi  divers  prieurés  de 
Saint-Saturnin,  et  en  avait  chassé  les  moines.  Il  lance  l'interdit 
contre  les  églises  de  Malaucène,  Monteux,  Pernes,  Serres,  Oppède, 
et  le  château  et  Bourg  de  Mornas,  avec  ordre  aux  archevêques, 
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dans  leurs  églises  la  sentence  (l*excommunication  et  de  la  faire 
observer. 

Copie,  ArcK  d'Arles,  —  HUt,  de  Provence^  Papon,  t.  2,  p.  74;  aux 
preuves. 

261  1236  —  26  mars. 

Gilbert  de  Baux,  seigneur  d'Aubagne,  confirme  à  Geoffroy  Garin, 
bailli  de  la  maison  de  TAumône,  la  vente  ou  échange  de  trois 
pièces  de  terre  dans  le  territoire  de  Campmajor  et  les  affranchit 
de  tout  cens.  —  Acte  à  Aubagne  devant  le  château  de  Gilbert. 

Ch.  1125.  —CaH.  de  Saint- Victor. 

262  1236  —  2  mai. 

Hugues  de  Baux  I,  Barrai  son  ûls,  Bertrand  et  Guillaume  de 
Baux  I  de  Berre,  signent  comme  témoins  la  convention  passée 
entre  Raymond  VU,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Provence, 
seigneur  de  Marseille,  avec  Guillaume  de  Signe  et  son  fils,  par 
laquelle  les  parties  s'engagent  à  se  soutenir  mutuellement,  et 
promettent  de  défendre  de  tout  leur  pouvoir  la  cité  vicomtale  de 
Marseille  contre  tous  leurs  ennemis,  et  notamment  contre  le  Comte 
de  Provence.  —  Acte  dans  la  maison  du  palais  à  Marseille. 

Série  A.  A,  —  Ch.  30.  —  Arc/i.  munie,  de  Mars. 

263  1236  — 11  juin. 

Ordre  donné  par  Raymond-Bérenger  V,  comte  et  marquis  de  Pro- 
vence, et  comte  de  Forcalquier,  à  frère  Isnard,  moine  duThoronet, 
de  porter  ses  lettres  à  Guillaume,  comte  de  Forcalquier,  Bertrand 
de  Baux  de  Berre,  et  Guillaume  son  frère,  à  Pierre  de  Lambesc,  au 
gouverneur  de  la  ville  vicomtale  de  Marseille,  à  Hugues  de  Baux  I 
et  ses  fils  Gilbert  et  Barrai,  et  de  recevoir  d'eux  la  réponse  aux 
demandes  y  contenues.  —  Acte  à  Draguignan. 

L.  B.  327.  —  B.-du-R. 

264  1236  —  3  juillet. 

Barrai  de  Baux,  sénéchal  du  comte  de  Toulouse,  assiste  comme 
témoin  de  la  convention  passée  entre  le  comte  Raymond  VII  et  les 
seigneurs  du  château  de  Caderousse,  à  propos  de  cavalcades.  Le 
Comte  leur  accorde  la  haute  seigneurie  et  dispense  d'hommage, 
s'il  venait  à  mourir  sans  enfants.  Suit  la  concession  de  divers  pri- 


1336  — 24  août. 
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TilâceB  faite  aux.  ulgDeara  et  habitants 
Orange. 

IxtyetteÊ^  triêor.da  Chartég.  t.  t,p.  310. 

365 

Confirmation  par  Raymond  Vn,  comte  de  Toulouse,  marquis  de 
Provence,  des  franchises  et  Utœrtés  rendues  aux  chevaliers  et  à  la 
ville  d'Avignon  par  l'ordre  spécial  qpi'il- eii  avait  donné  h  Banal 
de  Baux,  son  s&Qéchal  du  Comtat  Venaîssin.  —  Acte  apitd  La»^ 
raieum,  M 

Ch.  orig.  —  Ih  B.  334,  —  B.-dii-R.  H 

366  1236  —  24  septembre. 

Reconnaissance  de  Guillaume  de  Baux  1,  seigneur  de  Berre,  à 
Jean ,,  archevêque  d'Arles,  pour  le  flef  des  pêcheries  du  pont 
'  Saint-Geniès.laCraud'Istres,  le  droit  de  pâturage  dans  la  Crau  et 
tout  ce  qu'il  y  possède;  suivie  de  l'hommajge  et  serment  de  fidélité 
pour  lui  et  ses  successeurs,  avec  promesse  de  le  défendre  contre 
ses  ecuaemis.  —.Acte  à  Salon. 

Beg.ai069,  tmv.  —  tÀv.à'or.  —  Ui.2iS.  — B.-du-R. 


267 


1337  — 20  mai. 


Hugues  de  Baux,  Barrai  son  fils  et  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange,  assistent  comme  témoins  à  l'acte  d'hommage  et  serment 
de  fidélité  prêtés  h.  Raymond,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Pro- 
vence, par  Guillaume  de  Sahran,  après  avoir  reçu  de  lui  la  bastide 
de  Montdevergue,  ses  dépendances  et  les  droits  sur  le  péage,  à 
l'exclusion  de  la  haute  seigneurie,  des  cavalcades  et  autres  droits 
dus  par  tout  feudaLaire  à  son  seigneur.  —  Acte  à  Avignon. 
Layette»  du  Trisor  des  CItartes.  —  t.  2. 


368 


1237  -  30  mai. 


Raymond,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Provence,  donne  en 
flef  à  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  et  à  ses  héritiers  natu- 
rels, les  châteaux,  villes  et  territoires  de  Camaret,  Travaillans  et 
Serignan,  et  tous  les  droits  de  juridiction  et  autres  qui  en  dépen- 
dent ;  sousia  réserve  de  la  haute  seigneurie,  cavalcades,  et  tous 
droits  dus  par  tout  feudataire  à  son  seigneur.  —  Acte  à  Avignon. 

Layettes  du  Trésor  îles  C/iartM.— t,î.  p.  3)1.— Copiedu  13*siâcle. 
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269  1237  —  21  novembre. 

Hugues  de  Baux  I  reconnaît  avoir  donné  autrefois,  au  monastère 
Saint-André  de  Prébayon,  la  moitié  de  son  coussou  de  la  Crau, 
appelé  coussou  Baussenque,  en  présence  de  feu  Guillaume  de 
Baux  son  frère,  et  Tautre  moitié  au  monastère  de  la  Vierge- 
Marie  de  Silvacane,  en  échange  d'une  certaine  quantité  de  vin 
qu'il  était  obligé  de  fournir  annuellement  audit  monastère,  suivant 
la  volonté  de  Bertrand  de  Baux  son  père.  —  Il  confirme  cette 
donation  au  monastère  de  Saint-Césaire  qui  a  acquis  ce  cous- 
sou du  couvent  de  Silvacane.  —  Acte  dans  le  cloître  du  mo- 
nastère. 

Ch.  de  Saint-Césaire  d'Arles,  Carton  S.  B.  2.  —  Notre-Dame,  n*  7. 
—  B.-du-R. 

270  1237  —  25  novembre. 

Donation  par  Guillaume  de  Baux  I,  de  Berre,  âgé  de  plus  de  25 
ans,  pour  le  soulagement  de  son  âme  et  celle  de  ses  père  et  mère, 
par  le  conseil  de  Raymond-Hugues  de  Baux,  son  oncle  paternel, 
au  monastère  de  Saint-Césaire  d'Arles,  dont  Florencie  est  abbesse, 
de  son  coussou  Baussenque  de  la  Crau,  compris  dans  son  domaine 
d'Istres,  confrontant  du  levant  Tétang  d'Entressens.  —  Acte  dans 
le  château  dlstres,  en  présence  d'Hugues  de  Baux. 

Ch,  Saint-Césaire  d'Arles,  —  Carton  S.  B.  2.  —  Ch.  orig»  avec 
sceau,  —  Notre-Dame,  n»  8.  —  B.-du-ll. 

271  1237  —  28  décembre. 

Convention  entre  Raymond-Bérenger  V,  comte  et  marquis  de 
Provence  et  deForcalquier,  et  Amphoux  de  la  Baume,  Lantelme  de 
Montclar,  Arnaud  deClaret,  Raymond  de  Baux  d'Entrepierres,  et 
autres  chevaliers,  ses  fidèles  vassaux,  réglant  l'exercice  respectif 
delà  juridiction  sur  leurs  terres  pour  les  affaires  civiles  et  crimi- 
nelles, telles  que  vols,  rapines,  homicides  et  adultères,  le  mode  dô 
fourniture  des  cavalcades,  de  Talbergue,  et  la  perception  'd'autres 
droits  sur  chaque  château  du  bailliage  de  Sisteron.  —  Acte  àSis- 
tcron. 

L*  B.  328i  —  B.-du-.Ili 


Î72 

ActedecoQfirmationdaâroît  de  péage Bur  le  poil  de  Trinqiu 
taille,  par  Frédéric  0,  empereur  des  Romaios,  roi  de  Jérusaleui  fi 
de  Sicile  en  faveur  de  Barrai  de  Baux. 
Reg.  B.  110».  ~  B.-dii-R. 

S7S 

Barrai  de  Baux  acdiète  de  IHerre  Jaufret.  chevalier  d'Arles,  la  8 
partie  dupoDt  d'Arles,  et  tous  lu  droits  qui  se  raltachent  à  cettd 
posBeasIon,  pour  le  prix  de  600  sous  de  rarii>ondiiis  nouveaux.  • 
Acte  &  Trloquetaille. 

.  Rog.  B.  106B,  M37.  —  B.-dn-R. 


274 


1338  —  20  aoûtj 


Barrai  de  Baux  assiste  comme  témoin  à  l'acte  d'hommage  et  i 
serment  de  fidélité  prêtés  ft  Raymond  VU,  coinle  de  Toulouse,  p 
divers  nobles,  qui  reconaaissent  tenir  en  flef  du  Comte,  marquis  dd 
Provence,  la  ville  d'Orgueil  et  lui  promettent  obéissance  comm«] 
a.  — '  Acte  à  Toulouse. 

Lagettta  du  tritor  dn  Chmtn,  t.  S,  p.  SBT. 
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121 


8  août 


Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  assiste  à  la  donation  laite 
par  Jean,  évoque  de  Maguelone,  au  Comte  de  Toulouse,  de  tous  ses 
droits  sur  les  châteaux  de  Montpellier,  Lattes  et  autres  châteaux  et 
possessions  que  le  roi  d'Aragon  tenait  en  fief  de  son  église,  les- 
quels étaient  tombés  en  commise,  par  suite  de  forts  dommages 
portés  par  le  roi  à  son  diocèse.  Le  comte  Raymond  promet  de  lui 
faire  hommage,  de  le  protéger  et  lui  donner,  après  avoir  pris  pos- 
session de  Montpellier,  les  châteaux  de  Mireval,  Frontignan  et 
Balaruc.  —  Acte  à  Mllhau. 

Laijettet  rfu  l7\-eor  des  Chartes,  l.  2,  p.  388. 


2Î6 


1239  —  6  lanvier. 


Hommage  et  serment  de  fidélité  par  Barrai  de  Baux  I,  seigneur 
des  Baux,  à  Jean,  archevêque  d'Arles,  pour  le  château  de  Trinque- 
taille  et  ses  dépendances,  les  ports  de  la  ville  et  du  bourg  d'Arles, 
du  petit  Rhône,  de  Fourques  et  de  Saint-Gilles,  pour  ses  droits  de 


—  79  — 

taille,  la  seigneurie  et  Talbergue  de  Cornillon,  le  Bourg  neuf  et  ce 
qu'il  y  possède,  le  pâturage  de  la  crau  et  Barbegal;  suivis  de  Tin- 
vesliture  de  tous  ces  flefs  et  droits  cédés  par  Tarchevôque,  avec 
promesse  de  la  part  de  Barrai  de  donner  à  son  suzerain,  pour  les 
domaines  de  Trinquetaille  et  de  la  Camargue,  un  cens  annuel  de 
dix  paires  de  lapins  en  poil  —  Acte  dans  le  palais  de  la  commune 
d'Arles. 

Lit*,  rouge  cV Arles,  f*  307  v*«.—  Lu*.  7ioir  d'Arles,  f* 99  v*.  —  B.-du-R. 

277  1239  —  24  février. 

Barrai  de  Baux  assiste  comme  témoin,  à  Tacte  par  lequel  Ray- 
mond VII,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Provence,  seigneur  de 
Marseille,  reconnaît  devoir  à  Jean  Orlac  de  Montpellier,  la  somme 
de  1330  livres  melgoriennes,  pour  le  payement  desquelles  il  lui 
assigne  tous  les  revenus  qui  lui  appai*tiennent  dans  la  ville  de 
Marseille.  —  Acte  à  Saint-Gilles. 

Layettes  du  trésor  des  Chartes,  t.  2,  p.  398. 

278  1239  —  9  avril. 

Hugues  de  Baux  et  son  fils  Barrai,  assistent  comme  témoins  à 
l'acte  d'hommage  prêté  à  Raymond  Vn,  comte  de  Toulouse,  par 
Aymar  III,  comte  du  Valentinois,  qui  reconnaît  tenir  du  Comte  de 
Toulouse,  comme  terre  allodiale,  les  châteaux  de  Baix,  Saint- 
Alban,  Toumon,  Privas,  Durfort,  etc.  —  Acte  à  L'Isle. 

Layettes  du  trésor  des  Chartes,  t.  2,  p.  401. 

279  1239  —  15  mai. 

Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  Barrai  I,  seigneur  des 
Baux  et  Guillaume  de  Sabran  assistent  comme  témoins  à  l'acte 
d*hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  de  Guillaume, 
évoque  de  Carpentras,  à  Raymond  VII,  comte  de  Toulouse,  mar- 
quis de  Provence,  pour  les  châteaux  et  villes  de  Carpentras,  de 
Vénasque,  le  Baucet,  Saint-Didier,  Malemort,  Saint-Félix  et  leurs 
territoires.  L'évéque  reconnaît  devoir  les  cavalcades  et  les  droits 
d  albergue.  —  Acte  à  Orange. 

Layettes  du  trésor  des  Cfiartes,  t.  2.  p.  400. 

280  1239  — 17  juin. 

Isoard  d'Aix,  seigneur  de  Châtillon,  et  Dragonette^  son  épouse, 
donnent  en  ddt  à  Raymond  de  Baux  I^  prince  d'Orange^  et  à  Mal- 


berjone,  leur  flUe,  les  châteaux  et  seigneuries  de  Condorcet,  Mont- 
jouic,  Teyssières,  Aubres,  Venlerol,  Noveysan,  Rocheblave,  Mar- 
sanne  avec  leurs  territoires  et  dépendances,  et  dix  mille  sous  de 

Viennois, 

Mss  du  U'  M.  HiUet. 

28!  1239  —  1"  novembre. 

Bertrand  de  Mévouillon,  seigneur  de  Mison,  donne  sa  flile  Gal- 
burge  en  mariage  à  Guillaume  de  Baux,  fils  de  feu  Guillaume  U, 
co-prince  d'Orange,  et  lui  assigne  en  dot  tout  ce  qu'il  possède 
dans  le  diocèse  de  Gap,  châteaux,  villes,  seigneuries,  vassaux, 
terres  cultes  et  incultes,  moulins,  eaux...,  etc.;  se  réservant  seu- 
lement d'en  être  le  seigneur  usufruitier.  S'il  a,  à  l'avenir,  un  ou 
plusieurs  fils  de  sa  femme  Béatrix,  ils  auront  la  moitié  de  ses  do-r 
maines  à  l'âge  de  puberté  ;  s'il  a  une  ou  plusieurs  filles,  son  gea- 
dre  sera  tenu  de  leur  donner  une  somme  convenable  pour  les 
marier,  ou  les  faire  entrer  dans  un  couvent.  Il  reconnaît  à  Béatriz 
sa  femme,  10  mille  sous  de  viennois  de  sadotetveut  qu'on  lui  donne 
après  sa  mort,  en  augmentation  de  douaire,  30  mille  sous  qui  seront 
assignés  sur  tous  ses  biens,  et  spécialement  sur  le  château  de 
Mison  et  ses  dépendances,  desquels  elle  jouira  sa  vie  durant. 
Guillaume  de  Baux  prenijra  imuiédiatenient  possession  de  cette 
dot  après  le  mariage.  Béatrix,  mère  de  Gaiburge,  approuve  cet 
acte  de  donation.  —  Acte  au  châleau  de  Mison,  en  présence  de 
Bertrand  de  Baux  frère  de  Guillaume 
L.  B.  330.  -  B.-du-n. 

2îi2  1239  —  20  décembre. 

Bulle  du  pape  Grégoire  IX,  portant  dispense  de  mariage  pour 
cause  de  parenté  entre  Guigues  Vil,  dauphin-viennois,  et  Cécile, 
fille  de  Barrai  de  Baux.  —  Mention  d'acte. 

Msslalin,  n°  lOOôi,  r'20H.  — Bibliol.  nation. 

283  1240. 

Convention  entre  Haymond,  VII,  comte  de  Toulouse,  marquis  de 
Provence,  et  Guigues,  comte  du  Viennois,  à  propos  de  son 
mariage  avec  Cécile,  sa  nièce,  fille  de  Barrai  de  Baux. 


—  81  — 

284  1240  —  6  avril. 

Vente  par  Gilbert  de  Baux  à  frère  Girard,  précepteur  de  l'ordre 
du  Temple  d*Arles,  de  la  ville  de  Méjanes  et  ses  dépendances  et  de 
tous  les  droits  qu'il  y  possède,  de  quelque  nature  qu'ils  soient, 
pour  le  prix  de  43  mille  sous  de  raymondins  dont  il  se  déclare 
payé.  Il  oblige  ses  biens  pour  la  ratification  de  cette  vente,  et 
spécialement  Villeneuve  en  Camargue,  et  ses  dépendances,  et 
tout  le  droit  qu'il  a  sur  le  péage  de  Trinquetaille,  avec  promesse 
de  faire  approuver  la  vente  par  son  frère  Barrai.  —  Acte  dans 
le  parloir  de  la  maison  du  Temple. 

Heg.  B.  1126,  f  43  v.  —  B.-du-R. 

285  1240  —  13  avril. 

Raymond  de  Baux  I  et  Guillaume  III,  prince  et  co-prince  d'Orange, 
donnent  leur  consentement  à  l'acte  d'échange  par  lequel  Guillaume 
Cornelis  et  sa  femme  abandonnent  à  Giraud-Amic,  commandeur 
de  rhopital  Saint-Jean  de  Jérusalem,  tout  ce  qu'ils  possèdent  au 
terroir  de  Martignan,  sous  la  haute  seigneurie  des  princes  et 
du  commandeur,  et  reçoivent  en  contre-échange,  de  Giraud- 
Amic,  tous  les  droits  dus  à  son  hôpital  de  Courtheson. 

Mss  du  D'  M.  MiUet. 

286  1240  —  (déchirure)  —  juillet. 

Emprunt  par  Barrai  de  Baux,  fils  de  feu  Hugues,  aux  syndics  de 
Marseille,  de  la  somme  de  1100  livres  de  royaux  coronats,  qu'il 
s'engage  à  rendre  dans  trois  ans;  il  donne  en  garantie  les  deux 
parts  qu'il  possède  des  châteaux  d'Aubagne  et  de  Roquefort  avec 
tous  leurs  droits,  revenus,  juridiction,  et  la  faculté  pour  la  com- 
mune de  Marseille  d'y  établir  des  baillis,  ou  châtelains,  pendant 
ces  trois  ans,  sous  l'obligation  par  elle  de  maintenir  les  libertés  et 
privilèges  des  habitants.  —  Acte  à  Marseille. 

Série  C.  G.  —  Gh.  14.  —  Arch.  munie,  de  Mar, 

287  1240  —  15  juillet. 

Sentence  d'excommunication  lancée  par  Zoen,  vicaire  du  cardi- 
nal-légat, contre  le  comte  de  Toulouse  et  ses  partisans  Dragonet 
de  Montauban  et  Barrai  de  Baux,  à  cause  des  vols  et  dégâts  com- 
mis dans  plusieurs  lieux  du  Comtat,  et  spécialement  à  Avignon, 
Barbentane  et  Vaucluse,  en  les  envahissant  au  mépris  de  ses 


:9i  IÎ4I  —  30  mai. 

Barrai,  seigneur  des  Baux,  assiste  comme  f^uiotaà  l'acte  d'hom- 
mage de  RayiiiMn'f.  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Pro\-ence,  à 
Jean,  archevêque  d'Arles,  par  lequel  il  déclare  tenir  en  fief  de 
son  église  les  châteaux  de  Beaucaire  et  d'Argence,  avec  promesse 
(le  défendre  les  droits  de  l'égi'ise  d'Arles  contre  tous  ses  ennemis 
et  d'observer  les  conventions  passées  entre  cette  église  et  ses  pré- 
décesseurs. —  Acte  à  Cavaillon. 

La-j^-dcg  ,:»  Ii\toi-  d^rÇ  m'et,  l.  î,  p.  il9. 


2V6 


1241— 20  juillet. 


Barrai  de  Baus  déclare  que  les  frères  Rostan  et  GeofTroy  de 
Vènasque.  ayant  aclielé  de  Bertrand  de  Mison,  la  huitième  partie 
de  la  juridiction  de  Monteux,  ils  devront  recevoir  des  consuls  et 
baillis,  un  huitième  des  revenus  des  amendes  et  du  péage  de  ce 
château.  —  ('Vidinié  du  li  mais  131l>.) 

Cartui.  'U-  rji('c/.t-  rie  Carpentra!,  t.  %  V  lSO.-BibI[oth.  de  larlllfl. 


Î97 


1342  —  9  mars. 


Barrât,  seigneur  des  Baux,  donne  en  fief,  à  Albe  de  Tarascon  et 
Si  ses  héritiers,  ce  qu'il  possède  â  Lansac  et  à  la  Visclêde,  en  pro- 
priétés, cens,  droits,  près  et  marais,  sous  l'obligation  de  l'hom- 
mage et  du  serment  de  fidélité.  —  Acte  â  Montpaon. 
L.  B.  335.  -  B.-du-a 

S98  1212— 3  mai. 


—  83  — 

lui,  depuis  qu'il  a  envahi  à  main  armée  le  château  de  Condorcet, 
appartenant  à  leur  père  Dragonet.  —  Acte  à  Treschenu. 

Chart.  orig.  —  Carton  de  Mévouillon, -^  Isère. 

299  1242  —  16  mai. 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  traite  avec  les  seigneurs 
de  Châteauneuf,  pour  les  cavalcades  obligatoires  à  fournir  par 
Chàteauneuf,  VitroUes  et  Rognac,  et  reçoit  le  serment  d'obéissance 
aux  articles  spécifiés  dans  cette  convention.  —  Acte  dans  la  ville 
de  Berre. 

L.  B.  335.  —  B.-du-R. 

300  1242  — 27  juillet. 

Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles,  choisi  pour  arbitre  par  Ray- 
mond, abbé  de  Montmajour,  et  Guillaume  de  Sabran,  comte  de 
Forcalquier,  déclare  que  la  ville  de  Perluis  sera  indivise  entre  les 
parties,  réglemente  le  partage  des  revenus  des  moulins,  droits  de 
chasse,  tasques,  leydes...,  etc.,  etc.,  et  ordonne  au  Comte  de 
rendre  à  Tabbé  la  barque  qu'il  tenait  en  commun  avec  Raymond 
de  Baux  II  de  Berre,  sur  la  Durance,  dans  le  territoire  de  Pertuis. — 
Acte  dans  le  château  de  Salon ,  en  présence  de  Guillaume  de  Baux 
de  Berre. 

L.  B.  335.  —  Reg.  B.  2.  f  175.  —  B.-du-R. 

301  1242  —  19  décembre. 

Barrai  de  Baux  assiste  comme  témoin  à  l'hommage  et  serment 
de  fidélité  prêtés  à  Guillaume  de  Sabran,  comte  de  Forcalquier,  par 
divers  coseigneurs  de  Ménerbes,  pour  ce  château,  sa  juridiction 
et  dépendances.  Ils  reconnaissent  le  tenir  en  fief  libre  sous  sa  suze- 
raineté, promettent  d'être  de  fidèles  vassaux,  et  de  l'aider  contre 
ses  ennemis.  —  Acte  à  Ménerbes,  dans  le  cimetière  de  Sainte- 
Marie. 

L.  B.  356.  —  B.-du-R. 

302  1243-7  mars. 

Gilbert  de  Baux  fait  donation  à  Raymond-Bérenger  V,  comte  de 
Provence  et  de  Forcalquier,  dont  il  reconnaît  la  haute  seigneurie, 
de  tout  ce  qu'il  possède  dans  les  châteaux  et  territoires  d'Aubagne, 
Saint-Marcel,  Le  Castellet,  La  Cadière,  Ceireste,  Cuges  et  Roque- 


—  82  — 

anciens  serments  et  du  traité  de  paix  contracté  pour  la  défense  du 
pape  Grégoire,  et  pour  avoir  favorisé  les  ennemis  de  l'Eglise,  en 
occasionnant  de  grands  dommages  u  larchevêtiue,  à  la  ville  d'Ar- 
les et  au  Comte  de  Provence. —  Donnée  à  Viviers. 
L.  B.  331.  -  B,-du-H. 


288  1240—  U  août. 

Barrai,  seigneur  des  Baux,  assiste  comme  témoin  à  l'acte  da 
résignation  delà  podestarie  d'Avignon  entre  les  mains  du  comte 
Gallier,  vicaire  général  de  l'empereur  pour  le  royaume  d'Arles  et 
de  Vienne,  faite  par  le  Comte  de  Toulouse,  qui  prétendait  n'avoir 
accepté  cette  charge  que  pour  le  bien  de  l'empereur  et  à  la  de- 
mande expresse  de  la  ville  d'Avignon.  —  Acte  i  l'isle. 
Layettes  du  trésor  des  Chartes,  t.  2,  p.  i3ï. 


289 


1210  —  28  octobre. 


Compromis  entre  Guillaume  I,  seigneur  de  Berre,  agissant  au 
nom  de  cette  ville  et  autres  lieux,  et  Berirand  Porcellet,  en  son 
nom  spécial  et  pour  les  coseigneurs  de  Fos.  Les  parties  choisis- 
sent pour  arbitre,  Jean,  archevêque  d'Arles,  leur  suzerain,  et  pro- 
mettent d'obéir  il  la  sciilenciî  ijui  dnit  tenuiniM'  les  disi-ordes  exis- 
tant entre  elles  ;ï  propos  de.s  domaines  ([u'i'llos  tiennent  en  fief  de 
rarulievèqne,  dans  la  Cran,  sur  la  mer  i.t  ses  borda,  depuis  le  port 
de  Bouc  jusqnea  à  la  p.u'te  do  Berrc  et  an  Martiiiues.  Giiillaunift 
donne  poiti-  garant  lie  sa  prumcsse  smi  frèrf  ilerirand  de  Baux,  — 
Acte  au  château  de  Suloti. 

ti'f.  rovge  dWvlc.  I-  îliO  v,  T.i.  —  li.-ilii-H. 


soo 


IJil  —  14  janvier. 


Les  frères  B.'rlrand,  GiiillauiiiL;,  Gilbert  de  IJanx  de  Berre.  et 
Pierre  Amie,  seigneur  d'Eyra:.;ni's,  se  purtcnl  luution  du  contpro- 
mîs  passé  le  Dl  décembre  l'^iO.  cnln.'  R;iymon(i,  abbé  de  Montma- 
jour,  cl  Giiillaumo,  Cv>mle  deForcalqnier,  et  appiouveiitle  choix  de 
Jean,  arcbcvèipie  d'Arles,  pour  aplanir  les  ilillicultés  soulevées 
entre  les  parties,  à  propns  de  la  haute  seigneurie  de  Perluis  et  <ie 
son  tcrrilnirc.  —  Acte  à  Arles. 

HUi.  m.-s.   (U'  ^h^^rmnjou,■  lii'  Clniit,.|oii.  p.  -WJ.  —  n.-du-H. 


-  83  - 

291  1241  — 30  janvier. 

Donation  par  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  fils  de 
feu  Raymond,  au  prieur  et  aux  frères  de  la  maison  de  Durbon,  du 
privilège  de  faire  passer  par  ses  domaines  les  marchandises  néces- 
saires à  leur  maison,  sans  donner  aucun  droit  de  péage  ou  autres. 
—  Acte  à  Meyrargues. 

Rcg.  B.  78,  f'  4Î8.  —  f3.-du-R. 

292  1241  —  24  février. 

Raymond  VII,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Provence,  donne, 
s  il  meurt  sansenfanls  légitimes,  à  sa  nièce  Cécile  de  Baux,  fille 
de  Barrai,  et  à  ses  héritiers,  tout  ce  qu'il  possède  au-delà  du 
Rhône,  en  châteaux,  villes,  fiefs,  propriétés  et  droils  quelconques. 
Il  jure  à  Barrai  de  respecter  pour  toujours  cette  donation  et  d'agir 
de  tout  son  pouvoir  pour  la  faire  confirmer  par  Tempereur.  —  Acte 
à  Monteil  dans  le  château  de  Giraud-Adhemar,  en  présence  de 
Raymond  I  et  Guillaume  de  Baux  III,  prince  et  co-prince  d'Orange, 
Dragonet  de  Montauban,  Guillaume  de  Sabran. 

Ch.  n*  835.  — Arch.  de  la  commune  d'Orrjon,  publié  par  Ch.  de 
Tourtoulon  dans  son  HUt.  de  Jaimc  I 

293  1241  —  27  février. 

Vente  par  Gilbert  de  Baux,  fils  de  feu  Hugues,  seigneur  des 
Baux,  ù  frère  Bertrand  de  Barre,  prieur  de  Saint- Gilles,  à  cause 
de  ses  grands  besoins,  de  la  haute  seigneurie  qu  il  possède  dans 
la  ville  appelée  Villeneuve  en  Camargue ,  et  de  ses  droits  décimaux 
et  autres  sur  ce  domaine,  pour  le  prix  de  40  mille  sous  de  raymon-. 
dins,  dont  il  déclare  avoir  été  payé  ;  avec  promesse  de  faire  ratifier 
cette  vente  par  Sibile  son  épouse  et  son  frère  Barrai.  —  Acte  à 
Saint-Gilles,  dans  la  maison  de  Saint-Jean  de  Jérusalem. 

L.  B.  333.  —  B.-dii-R. 

294  1241  -  23  avril. 

Barrai,  seigneur  des  Baux,  assiste  comm3  témoin  à  l'acte  de 
trêve  et  convention  de  paix,  pour  deux  ans,  passée  entre  Jacques  I, 
roi  d'Aragon,  et  le  Comte  de  Toulouse.  —  Suivent  les  conditions 
de  la  trêve.  —  Acte  â  Montpellier. 

Laifettes  du  trésor  des  Chnrîc?,  t.  '2«  p.  iiô; 


299 


1241  -  30  H 


Bàrral,sei{^tiurâe3Baux,  assiste  comme  lénioin à  l'acte  cl 
mage  de  Raymond,  comte  de  Toulouse,  marquis  de  Provence,  i 
Jean,  archevêque  d'Arles,  par  lequel  il  déclare  t(?nir  en  lîef  d 
soa  ^lise  les  chftteaui  de  Beaucaire  et  d'Argenue,  avec  promes 
de  défendre  les  droits  de  l'église  d'Arles  contre  tous  ses  ennemift-l 
et  d'observer  les  conventions  passées  entre  celle  église  et  ses  pré-] 
décesseurs.  —  Acte  à  CavaiUon. 

Laj/ettn  du  trétor  deê  C'arttf,  (.  3,  p.  1 19. 


296 


uni 


-  30  juillet.] 


Barrai  de  Baux  déclare  que  les  frères  Ftustan  et  Geoffroy  ds-l 
Vénasque,  ayant  acheté  de  Bertrand  de  Mieon,  la  huitième  partifr'l 
de  la  juridiction  de  Monteux,  ils  devront  recevoir  des  consuls  et] 
baillis,  un  huitième  des  revenus  des  amendes  et  du  péage  de  oâ'l 
château.  —  (Vidimé  du  14  mare  1316.) 

Corful.  de  l'évécM  de  Carpentra».  t.  2,  l~  IgO.-BMioth,  delà  vi 
=  297  1212 -9  mars 

Barrai,  seigneur  des  Baux,  donne  en  fief,  h  Albe  de  Tin-ascon  e 
à  ses  liérltiers,  ce  qu'il  possède  à  Lansac  et  à  la  Visclède,  en  pro- 
priétés, cens,  droits,  près  et  marais,  sous  l'obligation  de  l'hom- 
mage et  du  serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Montpaon. 
L.  B.  335.  -  B.-du-R. 

298  1242  -  2  mai. 

Sentence  arbitrale  rendue  par  Raymond  de  Mévouillon  aîné, 
pour  terminer  les  différents  survenus  entre  Raymond  de  Baux  I, 
prince  d'Orange,  et  Dragonet  de  Montauban,  et  leurs  compagnons 
d'armes.  L'arbitre  déclare,  du  consentemeiil  des  parties,  que  Dra- 
gonette,  fille  de  feu  Dragonet  de  Montdragon,  épouse  d'Isoard 
d'Aix,  Raymond  de  Monlauban,  et  Malberjone,  épouse  de  Raymond 
de  Baux,  enfants  d'Isoard  d'Aix,  céderont  à  Dragonet  de  Montau- 
ban tous  les  droits  et  actions  qu'ils  pourraient  avoir  pour  cause  de 
succession,  dot,  échange  ou  autrement,  sur  les  cliùteaux  de  Mont- 
joux,  Teyssières,  la  Bâtie  de  Pierre  Roux,  d'Aubres,  Venterol, 
!Noveysan,  Rocheblave  et  leurs  territoires,  et  le  tiendront  quitte  de 
ml  dninm.i;,"?  el  'k' .5  revenus  p-M'''MS  in'iut'ni'^nt  jusr|ii';i  ce  jourj^ar 
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lui,  depuis  qu'il  a  envahi  à  main  armée  le  château  de  Condorcet, 
appartenant  à  leur  père  Dragonet.  —  Acte  à  Treschenu. 

Chart.  orig.  —  Carton  de  Mévouillon, -^  Isère. 

299  1242  —  16  mai. 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  traite  avec  les  seigneurs 
de  Châteauneuf,  pour  les  cavalcades  obligatoires  à  fournir  par 
Châteauneuf,  Vitrolles  et  Rognac,  et  reçoit  le  serment  d'obéissance 
aux  articles  spécifiés  dans  cette  convention.  —  Acte  dans  la  ville 
de  Berre. 

L.  B.  335.  —  B.-du-R. 

300  1242  — 27  juillet. 

Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles,  choisi  pour  arbitre  par  Ray- 
mond, abbé  de  Montmajour,  et  Guillaume  de  Sabran,  comte  de 
Forcalquier,  déclare  que  la  ville  de  Perluis  sera  indivise  entre  les 
parties,  réglemente  le  partage  des  revenus  des  moulins,  droits  de 
chasse,  tasques,  leydes...,  etc.,  etc.,  et  ordonne  au  Comte  de 
rendre  à  Tabbé  la  barque  qu'il  tenait  en  commun  avec  Raymond 
de  Baux  II  de  Berre,  sur  la  Durance,  dans  le  territoire  de  Pertuis. — 
Acte  dans  le  château  de  Salon,  en  présence  de  Guillaume  de  Baux 
de  Berre. 

L.  B.  335.  —  Reg.  B.  2.  f  173.  -  B.-du-R. 

301  1242  —  19  décembre. 

Barrai  de  Baux  assiste  comme  témoin  à  l'hommage  et  serment 
de  fidélité  prêtés  à  Guillaume  deSabran,  comte  de  Forcalquier,  par 
divers  coseigneurs  de  Ménerbes,  pour  ce  château,  sa  juridiction 
et  dépendances.  Ils  reconnaissent  le  tenir  en  fief  libre  sous  sa  suze- 
raineté, promettent  d'être  de  fidèles  vassaux,  et  de  l'aider  contre 
ses  ennemis.  —  Acte  à  Ménerbes,  dans  le  cimetière  de  Sainte- 
Marie. 

L.  B.  356.  —  B.-du-R. 

302  12i3  -  7  mars. 

Gilbert  de  Baux  fait  donation  à  Raymond-Bérenger  V,  comte  de 
Provence  et  de  Forcalquier,  dont  il  reconnaît  la  haute  seigneurie, 
de  tout  ce  qu'il  possède  dans  les  châteaux  et  territoires  d'Aubagne, 
Saint-Marcel,  Le  Castellet,  La  Cadière,  Ceireste,  Cuges  et  Roque- 
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fort,  avec  résen'e  de  riisufruii  pendatil  sa  vie  et  celle  de  son  fila 
légitime,  s'il  en  avall  avant  sa  mort,  Il  exeeple  de  cette  donation  h 
viager  50  marcs  d'argent,  dont  une  partie  sera  donnée  à  sa  si£ur4 
Alasacle,  et  défend  au  Comte  de  donner  ses  chaieaus  à  quelqu'un  1 
de  su  race.  —  Acte  à  Marseille. 
l.  B.  33li.  -  B.-du-B. 

303  1213  — 25  juitt 

Te3tament  da  Gilbert  de  Baux,  (Ils  de  Hugues.  —  Il  lègue  à  d 
verses  personnes,  à  l'église  de  Toulon  et  à  son  chapilre,  aux  r 
gieuses  de  Saint-Pons,  une  terre  qu'il  possède  dans  la  palun  d'Au- 
bagDe;à  la  Vierge-de-ta-Garde,  vingt  sous:  ii  sa  sa'ur  Alasacle; 
Sibylle  sa  femme,  toute  sa  terre  et  tous  les  droits  el  revenus  qu'il 
possède;  si  elle  se  remarie,  elle  aura    6,000  sous   de  ropujd 
coronats  seulement.  Il  nomme  son  frère  Barrai,  hiiiiticr  de  sqd'^ 
domaine  d'Aubagne  et  de  tous  les  droits  qu'il  a  sur  les  cliâteauK  ] 
duCastellet,  La  Cadiëre,  Ceireste  etCuges...,  etc.,  etc....  — ActeJ 
à  Toulon  dans  la  Chambre  de  Sibylle. 

L.  D.  sao.—  B^u-B.—  Con</r. arcttéol. d'Artee,  p.  i3a,  D' Bnrlhileiiir, J 
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Hommage  et  serment  de  fidélité  de  Barrai  de  Baux  à  Jean,  arctie- 
vôque  d'Arles,  pour  Villeneuve,  Méjanes  en  Camargue,  avec  tous 
leurs  territoires  et  dépendances,  et  généralement  pour  tout  son 
domaine  de  Camargue.  —  Acte  dans  le  cloître  de  Beaucaire. 
Lie.  rouga  d'Arles,  f  SiH  v.  —  Liv.  d'or,  ch.  403.  —  B.-du-R. 

305  1243  — 29  juin. 

Barrai  de  Baux,  représentant  le  Comte  de  Toulouse,  assiste  k 
l'acte  de  trêve  passé  jusqu'à  la  Toussaint  entre  le  Comte  Raymond, 
Jean,  archevêque  d'Arles,  et  Raymond-Bérenger  V,  comte  de  Pro- 
vence. —  Acte  dans  la  maison  du  péage  de  Janiègues. 

Le  même  jour  le  Comte  de  Toulouse  accepte  la  trêve  par  un 
acte  fait  à  Beaucaire,  en  présence  de  Uossolin,  moine  de  Saint- 
Victor. 

Layettes  du  trieor  des  Ch:irtei,  l,  2.  p.  SIS. 


1243— 25  juillet. 
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les  droits  qu'elle  pouvait  avoir  sur  les  terres  baussenques,  avant  et 
après  la  mort  de  son  mari. 

Reg.  B.   1209.  —  B.-du-R. 

307  1243  —  31  juillet. 

Hommage  de  Barrai  de  Baux  fils  de  Hugues,  à  Tévêque,  au  pré- 
vôt et  chapitre  de  Marseille,  pour  deux  parties  du  château  d'Au- 
bagne,  pour  Cuges,  Roquefort  et  Jullans,  avec  promesse  de  dé- 
fendre TEglise  contre  ses  ennemis,  et  de  faire  la  guerre  en  sa 
faveur.  —  Acte  dans  la  chambre  de  Tévêque  de  Marseille. 

Ch,  orig.  de  la  Major.  B.-du-R. 

308  1243  —  13  octobre. 

Grégoire,  évêque  de  Vaîson,  demande  au  légat  Zoen,  évoque 
d'Avignon,  de  lui  faire  restituer  par  le  Comte  de  Toulouse  ce  qui 
lui  a  été  pris  par  Barrai  de  Baux,  son  sénéchal  du  Venaissin, 
depuis  1236  jusqu'à  ce  jour,  et  de  Tobliger  à  indemniser  son  évéché 
des  dommages  ca-isés  par  ses  troupes,  évalués  par  lui  à  80  raille 
sous  et  55  livres  de  raymondins. 

L.  B.  336.  —  B.-du-R. 

309  1243  —  25  octobre. 

Fondation  par  Barrai  de  Baux  d  une  chapellenie  dans  la  maison 
dn  temple  d'Arles,  dont  le  recteur  sera  obligé  de  dire  à  perpétuité 
des  prières  pour  le  repos  de  Tâme  d'Hugues  et  Barrale,  ses  père 
et  mère.  Barrai  abandonne  en  faveur  de  cette  chapellenie,  à  frère 
Guirand,  commandeur,  les  huit  mille  sous  de  raymondins  dus  par 
le  Temple  à  son  frère  Gilbert  de  Baux,  à  l'occasion  de  la  vente  de 
Méjanes,  dont  il  est  aujourd'hui  seigneur  suzerain  par  droit  d'hé- 
ritage. —  Acte  dans  la  maison  épiscopale  de  Marseille. 

Ordre  de  Malte.  —  Commanderie  Sainte-Luce,  ch.  3.  —  B.-du-R 

310  1243—13  novembre. 

Barrai  de  Baux  donne  à  emphitéose  perpétuelle  au  moine  Ber- 
trand Cadacte,  agissant  au  nom  de  ses  frères,  une  terre  du  domaine 
de  Plujalax,  confrontant  le  chemin  qui  mène  à  Montmajour,  à  la 
condition  de  lui  porter  annuellement  et  à  titre  de  cens,  dans  son 
château  des  Baux ,  ou  de  Montpaon ,  deux  saumées  de  blé.  —  Acte 
au  château  des  Baux. 

Reg.  B.  1069,  (•  245  v*.  —  B.-du-R. 


1244  —  1"  févrlW 

Bsrtrand  de  Baux,  de  Meyrargues,  flis  de  feu  Raymond,  donnft' 
pour  ta  rédemption  do  son  âme  et  celle  de  ses  pnrents,  à  frère 
Martin  et  à  tons  les  fièpcs  donats  et  messagers  de  la  maison  de 
Dmbon,  la  faculté  de  faire  pnsser  parses  domaines. et  sotis  la  sau- 
vegarde de  ses  omis,  toutes  les  marchandises  et  objets  nécessaires 
ft  cette  maison,  avec  frnnchtse  de  tout  pénge  et  autres  droits,  et 
déclare  avoir  reçu  en  compensation  dix  livres  de  royaus  corona) 
—  Acle  à  Meyrargues. 

neg.  B.  78,  ('  i-27  V,  -  B.-du-a. 
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Aymar  de  Poitiers  III,  comte  du  Valenlinois,  fils  de  feu  Guîl 
laume  et  de  Florîe,  déclare  vouloir  s'unir  par  des  liens  de  parenté 
avec  Barrai,  seigneur  des  Baux,  et  donner  en  maringe  sa  fille  Phi- 
lippine à  Hugues  fils  aine  de  Barrai,  lorsqu'ils  seront  arrivés  à  l'&ge 
de  puberté,  et  qu'il  en  sera  requis.  Si  Hugues  venait  à  décéder,  ou 
si,  par  cas  fortuit,  il  était  inhabile  au  mariage.  Philippine  sera 
donnée  pour  épouse  à  Bertrand,  fils  cadet  de  Barrai,  et  sa  dot 
devra  être  déteimlnée  par  Raymond,  comte  de  Toulouse,  dans  les 
deux  mois  qui  suivront  sa  rentrée  en  Provence.  Il  s'engage  à  don- 
ner dix  mille  sous  de  viennois  le  jour  du  mariage,  et  autres  pa- 
reilles sommes  de  dix  en  dix  ans  jusqu'à  entier  payement  de  la 
dot  fixée  par  le  Comte.  S'il  meurt  sans  héritier  mâle,  le  mari  de  sa 
fille  sera  de  droit  possesseur  de  ses  terres  et  seigneuries  ;  chacune 
des  filles  qu'il  aura  au  moment  de  son  décès  recevra  pour  dot 
mille  marcs  d'argent;  s'il  avait  un  fils,  celui-ci  sera  son  héri- 
tier universel  et  pourra  disposer  de  son  héritage  en  foveur 
de  ses  enfants;  dans  ce  cas.  Philippine  et  son  mari  devront  se 
contenter  de  mille  marcs  d'argent  pendant  sa  vie  et  celle  de  soa 
fils.  Barrai  voulant  témoigner  toute  son  amitié  au  comte  du  Valen- 
linois, déclare  que  celui  de  ses  fils  qui  épousera  Philippine  sera 
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convention  par  les  barons  et  chevaliers  de  ses  domaines  désignés 
par  Barrai,  sous  l'obligation  de  leurs  personnes  et  biens,  et  promet 
de  donner  sa  fille  à  Barrai,  ou  à  Raymond  de  Baux  (d'Orange), 
qui  la  garderont  jusqu'à  ce  qu'elle  soit  en  âge  d'être  mariée.  — 
Giraud-Adhemar,  Dalmas  de  Chùteauneuf,  Giraud-Bastet...,  etc.... 
sont  donnés  pour  cautions  à  Barrai,  qui  donne  à  Aymar  pour  ga- 
rants de  sa  promesse,  Raymond  de  Baux  d'Orange,  Giraud-Amic, 
Guillaume  de  Sabran,  Adhemar  de  Grignan,  Lambert  de  Monteil.., 
etc....  —  Acte  à  Monteux  dans  l'église  de  l'hôpital  de  Saint- Jean. 

Ch.  orig.  n»  3,  avec  sceau  en  cire  de  Barrai.  —  Fonds  du  Valen- 
tinoU.  —  Isère. 

314  1244  —  22  novembre. 

Les  envoyés  d'Amédée  IV,  comte  de  Savoie,  marquis  d'Italie, 
chargés  de  traiter  du  mariage  projeté  entre  lui  et  Cécile,  nièce  de 
Raymond,  comte  de  Toulouse  et  fille  de  Barrai  de  Baux,  présentent 
au  comteRaymond  leurs  lettres  de  procuration  données  par  le  prince 
à  Chambéry,  et  promettent,  au  nom  de  leur  seigneur,  d'accepter 
Cécile  pour  son  épouse.  Le  comte  de  Toulouse  promet  de  lui  faire 
agréer  pour  époux  le  comte  de  Savoie,  de  la  doter  de  six  mille 
sous  de  viennois  après  le  mariage,  et  présente  pour  garants  de  la 
dot  les  évoques  de  Toulouse,  Cahors,  Albi,  Rhodez,  et  Raymond 
de  Baux  I,  prince  d'Orange.  Les  envoyés  d'Amédée  promettent  en 
son  nom  de  donner  à  Cécile,  en  augmentation  de  dot,  mille  marcs 
d'argent  assignés  sur  les  châteaux  de  Chambéry  et  Montmeillan.— 
Acte  à  Toulouse.  —  (Barrai  de  Baux  est  appelé  dans  cette  charte 
Barraudus  del  Bauz.) 

Layettes  du  trésor  des  Chartes,  t.  2,  p.  541. 

315  1244  —  18  décembre. 

Célébration  du  mariage  d'Humbert  de  Seyssel,  procureur  d'Amé- 
dée IV,  comte  de  Savoie,  marquis  d'Italie,  avec  Cécile,  fille  de  Bar- 
rai de  Baux.  La  future  épouse  déclare,  en  face  de  l'église,  connaître 
parfaitement  la  volonté  du  prince  et  consentir  à  le  prendre  pour 
époux.  —  Acte  dans  la  chapelle  Sainte-Marie  d'Orange,  en  pré- 
sence de  Raymond  de  Baux  I,  de  son  neveu  Raymond  II,  prince  et 
co-prince  d'Orange,  Guillaume  de  Sabran,  et  B.  de  Baux,  chanoine 
d'Avignon. 

Hist.  de  Savoie,  Guichenon,  t.  2,  p.  71.  —  Cet  auteur  a  mal  lu  les 
noms  des  princes  de  Baux  qu'il  nomme  Rodulphus  et  Ubertut . 
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I?4ô  -  21  décembii 


Traité  de  paix  ds  la  commone  d'Ariw  vna  Barrnl  de  Baux,  pu 
lequri  11  est  déclaré  que  les  vassaux  'de  Barrât  et  les  clioyeni 
d'Arles  se  tiendront  quittes  de  tous  les  méftilts  Commis  de  parte 
d'antre,  que  la  commune  rendra  à  Barrai  ses  pi^ssessions,  censJ 
tasques  et  seigneuries,  telles  qu'il  les  possédât  lorsque  le  comtd^ 
de  Toulouse  entra  eu  Camargue,  que  le  pont  sur  le.  WMne  resteri 
toujours  tel  qu'il  est,  que  la  tour  qui  est  à  la  tète-  du  pont  pourraj 
suivant  le  désir  du  gouverneur  de  la  ville,  être  dt^molie  ou  rendul 
à  Barrai,  que  l'accord  passé  autrefois  entre  Hugues  son  père  i 
I}ragonet,pode8tàt4' Arles,  sera  observé,  et  que  la  liberté  de  pai 
sage  sur  le  pont  sera  accordée  sans  prestation  aucune....  - 
dana  la  salie  du  CoosaU  d'Arles. 

Bas.  B.  10S7,  f  »!.  -  B.-Axh-ti 

«t7  12i6  —  37  Janvie»^ 

Barrai  de  Baux  prèle  hommage  fc  Beatrlx,  oomtesne  de  Provenci 
pour  tout  ce  qu'il  possède  daos  la  villa  vlcomta  le  de  Marseille  ( 
pour  les  ch&teaux  de  Saint-Marcel,  du  Gaslellet,  La  Cadière,  CaU 
reste,  Seillons  et  Mazaugues,  à  l'exception  de  ceux  d'Aubagne, 
Roquerort,  Cuges  et  JuUans,  dont  il  doit  l'hommage  au  chapitre 
de  Marseille.  Il  reconnaît  devoir  au  Comte  les  cavalcades,  l'hom- 
mage et  serment  de  fidélité  pour  la  quatrième  partie  du  bourg 
d'Arles,  ses  possessions  dans  la  Camargue  et  autres  lieux,  tels  que 
Arles,  Mouriès.  —  Acte  k  Aix. 
L.  B.  340.  —  B.-du-B. 
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1246  -  5  février. 


Beatrlx,  comtesse  de  Provence,  sachant  que  la  terre  d'autrui  ne 
peut  être  mise  sous  la  domination  du  Comte,  reconnaît  l'acte  de 
partage  fait  entre  Barrai  de  Baux  et  son  frère  Gilbert.  En  souvenir 
de  son  père  Raymond-Bérenger,  et  comme  son  héritière,  elle 
restitue  à  Barrai  les  châteaux  de  Roquefort,  du  Castellet,  La  Ca- 
dière,  Ceireste  et  leurs  dépendances,  sous  la  réserve  des  mille 
marcs  d'argent  qui  furent  donnés  en  garantie  à  son  père  à  propos 
de  ces  châteaux.  —  Acte  à  Aix. 
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319  1246  —  17  mars. 

Confirmation  par  Barrai  de  Baux  au  précepteur  de  Thôpital 
Saint-Thomas,  du  legs  d'une  terre  située  dans  le  domaine  de  la 
Furane;  laquelle  restera  mouvante  de  la  directe  de  Barrai  de 
Baux,  à  condition  que  la  tasque  de  tous  les  fruits  en  provenant 
sera  portée  dans  le  château  du  seigneur  à  Trinquetaille.  —  Acte 
dans  la  maison  de  l'hôpital. 

Ordre  de  Malte.—  Trinquetaille,  —  Domaine.  —  Gh. 3.—  B.-du-B. 

320  1246  — 13  juin. 

Partage  entre  Raymond  de  Baux  I  et  Guillaume  III  son  neveu, 
prince  et  co-prince  d'Orange.  Raymond  prend  pour  sa  part  le 
Chàteauneuf  d'Orange,  la  moitié  de  l'étang  d'Aglan  et  des  terres 
voisines,  de  Frigolet,  des  revenus  du  péage  du  grand  et  petit 
Rhône,  de  la  monnaie  au  cornet  battue  à  Orange ,  la  moitié  du 
fief  d'Esclans,  Jonquières,  Gigondas,  Causans,  Violés,  Saint-André 
des  Ramières,  Prébayon,  Montmirail,  Suzette  et  Chàteauneuf  de 
Redortier,  le  domaine  de  Seguret,  la  moitié  des  cavalcades  de 
Tulette,  de  Barbaras,  des  droits  seigneuriaux  des  enfants  de  Dra- 
gonet  de  Montauban,  de  Solerieux,  et  lOOsaumées  à  prendre  sur  le 
château  de  Courtheson.  —  Guillaume  reçoit  la  grosse  tour  et  le 
restant  du  château  d'Orange,  l'autre  moitié  de  tout  ce  qui  a  été 
spécifié  dans  la  part  de  Raymond  son  oncle,  le  château  de  Cour- 
theson et  ses  dépendances,  la  seigneurie  de  Barbaras  et  10  mille 
sous  de  raymondins  pour  égaliser  le  partage.  Il  promet  de  le  faire 
agréer  à  ses  frères  Bertrand  et  Raymond,  et  à  Précieuse  de  Baux 
leur  sœur.  —  La  seigneurie  d'Orange,  la  ville  et  les  cavalcades  à 
exiger  restent  par  indivis  d'un  commun  accord  entre  les  coparta- 
geants. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

321  1246  — 11  juillet. 

Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  reçoit  en  prêt  des  syn- 
dics de  Marseille  la  somme  de  200  livres  de  royaux  coronats,  et 
donne  en  gage  diverses  créances  aux  mêmes  conditions  de  l'acte 
de  1240.  Les  syndics  lui  livreront  les  deux  parties  du  château 
d'Aubagne  et  le  château  de  Roquefort,  lorsque  cette  somme  de 
200  livres  sera  rendue.  —  Acte  dans  la  claverie  de  Marseille. 

Ch,  —  Arch.  munie,  de  Marseille, 


Barrai  de  Baux  donne  à  Bertrand  Gantelme  l'investiture  d 
fief  que  possédaient  les  parents  de  sa  femme  dans  le  territoire  de 
Mouriès  et  reçoit  de  lui  l'hommage  et  serment  de  Mélilé.  —  Acte  à 
Triiiquetailte. 

Reg.  B.  1069,  l'  203  \~.  —  B,-du-R. 
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1346  -  16  aoilt 


L 


Donation  par  Isoard  d'Aix,  seigneur  de  CIiflHIIon,  à  Raymond  de 

Baux  I,  son  gendre,  prince  d'Orange,  des  uhàleaux  de  Cliùtillon, 
Ravel,  Mensac,  Treschenu  et  sa  vallée,  des  seigneuries  de  Botile 
avec  le  collet  de  Glandage,  des  châteaux  de  Borne,  Bonneval,  de  la 
bastide  de  Beauvoir  et  du  chùteau  de  Valdrûme  ave;;  tous  les  droits 
qu'il  y  possède.  Si  cette  donation  n'est  pas  valable,  il  déclare 
substituer  son  pelit-fils  Guillaume  de  Baux,  fils  de  Baymond  et  de 
Malbeijone  sa  fille,  et  faire  toute  réserve  pour  les  droits  que  pour- 
raient avoir  à  exercer  sur  ces  localités  l'évéque  et  le  chapitre  de 
Die.  —  Acte  à  Die,  devant  les  chanoines. 

Ms3.  du  D-  M.  Millût.  - 

324  1247  —  1"  janvier. 

Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  promet  de  payer  à  Guil- 
laumette,  femme  du  chevalier  G.  Carbonel,  la  somme  de  trois  mille 
sous  de  raymondins,  en  sa  qualilé  d'héritier  de  son  père  Hugues 
de  Baux,  et  lui  cède  à  viager  la  mergue  Baussenque  qui  lui  fut 
donnée  en  garantie,  à  la  condition  de  ne  jamais  l'aliéner  en  tout 
ou  en  partie. 

Reg.  B.  1069.  f  ÎÎ9  v.  —  b.-du-R. 


3-25 


Achat  par  Barrai  de  Baux  de  la  troisième  partie 
tion  d'Entraîgues. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  -  U.-du-R. 


1247— 9  février, 
la  juridio- 


326  1247  —  18  avril. 

Confirmation  par  Mabile  et  sa  lllle  Ëudîarde,  épouse  de  Bertrand 
de  Baux  de  Meyrargues,  dames  de  Roquevaire,  au  monastère  de 


—  93  — 

sion  de  tous  les  domaines  situés  à  Roquevaire,  tenus  en  arrière-fief 
et  reconnus  au  couvent  par  les  frères  Audibert  et  Hugues  d'Auriol. 
—  Acte  au  monastère  de  Saint-Pons,  dans  la  chambre  de  Mabile. 

Ch.  orig  de  la  Major  avec  les  sceaux  en  cire  de  Mabile  et 
d'Eudiarde.  —  B.-du-R. 

327  1247  —  29  février. 

Rostaing  de  Mouriès  reconnaît  tenir  en  fief  de  Barrai  de  Baux 
la  sixième  partie  de  la  ville  de  Mouriès  et  de  ses  dépendances,  et 
certains  droits  de  bans,  tasques,  décimes...,  etc.,  pour  lesquels 
il  fait  hommage.  —  Acte  à  Arles. 

Reg.  B.  10G9,  f»  203.  --  Reg.  B.  10C8,  (•  2i  %-•.  —  B.-du-R. 

328  1247  —  mai. 

Traité  d'alliance  offensive  et  défensive  entre  les  villes  de  Mar- 
seille, Arles,  Avignon  et  Barrai  de  Baux.  Les  signataires  s'enga- 
gent à  se  prêter  un  mutuel  appui  pendant  cinquante  ans,  et  à  se 
défendre  réciproquement,  en  cas  de  guerre,  contre  toute  puissance, 
à  l'exception  seulement  de  la  cour  de  Rome,  envers  laquelle  les 
parties  doivent  rester  neutres.  —  Acte  fait  à  Arles. 

Série  A.  A.  n*  41  bis.  —  Arc/i.  munie,  de  Mars.  —  Ch.  orig.  — 
L.  B.  341.  —  B.-du-R. 

329  1247  —  6  mai. 

Ratification  par  Barrai  de  Baux,  à  la  demande  de  R.,abbé  de 
Montmajour,  de  l'acte  d'accord  passé  par  son  père  Hugues  à  G., 
abbé  dudit  monastère  en  1230.  —  Acte  dans  l'église  de  Saint-Isi- 
dore. (Indication  d'acte.) 

llist.  mss,  de  Montmajour,  par  Chantclon,  p.  291. 

330  1247  —  14  mai. 

Barrai  de  Baux,  après  avoir  déclaré  à  l'abbé  de  Montmajour 
que  tout  le  terroir  de  la  Visclède  appartient  à  son  abbaye  depuis 
les  accords  passés  entre  le  monastère  et  son  père  Hugues  de  Baux, 
reçoit  de  l'abbé  Raymond  la  confirmation  de  la  propriété  du  tiers 
de  ce  territoire. 

Invcnl.  de  Montmajour.  —  Visclède  n"  128.  —  B.-du-R. 
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1217  —  26  mai? 


El  présence  des  procureurs  de  la  communauté  il'Orange  et  des, 
habitants  révoitôa  contre  leurs  seigneurs  Raymond  1,  et  Guillaume 
de  Baux  III.  prince  et  co-prince  d'Orange,  et  Gîraud-Amic,  prii- 
cepleur  fie  riii'jpital  Sain  t-.leau  <le  Jérusalem  ,  François  de  Barcauto 
prieur  de  Saîut-Gilles,  arbiti-e  des  parties,  déclare  Ji  rassemblée 
que  les  princes  pardonnent  au  peuple  sa  révolte  â  main  armée.  En 
signe  de  réconciliation,  les  seigneurs  embrassent  les  syndics,  l4 
peuple  à  genoux  demande  pardon,  jure  serment  de  fidélité,  et  recoltj 
l'absolution  des  mains  d'Amie,  évéque  d'Orange  ;  après  ces  préll- 
minaires,  i'arbilre  ajoute  que  désormais  le  peupîrî  no  conlracten 
plus  aucune  alliance  sans  le  eonsciitenicnt  des  princes,  qu'il  pri 
tera  serment  tous  les  dis  ans,  que  nul  n'aura  les  clefs  de  la  villt^ 
que  celui  ou  cous  k  qui  le  prince  ou  son  bailli  les  contiera,  que  les 
habitants  ne  pourront  faire  ni  mur,  ni  barrière  dans  la  ville  et  ses 
faubourgs,  que  celles  faites  par  eux  seront  conservées  ou  détruites 
h  la  volonté  des  princes,  et  qu'ils  ne  feront  aucun  mur  de  clôture, 
pouvant  empêcher  leui's  seigneurs  d'entrer  ou  sortir  de  leur  ch4< 
tean.  —  Acte  à  Orange,  M'  Roslaing  Benott. 

rii.  n,'!tj,  ar.ee  i^reau  i-rt  lilouih  nu.r  nixl-.  <>•'  Ln  Niv/e 
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1247 


■  7  juillet 


Guiltaumette  Imbilota,  épouse  du  chevalier  Carbonel,  pi'ésent  à 
l'acte,  reconnaît  tenir  le  cMteau  de  Barbegal,  sous  la  suze- 
raineté de  Banal  de  Baux,  avec  obligation  de  défendre  ce  château, 
et  la  personne  de  Barrai,  contre  toute  attaque,  et  de  prêter  hom- 
mage et  serment  de  fidélité  à  chaque  changement  de  seigneur  de 
part  et  d'autre.  —  Acte  dans  le  palais  de  la  Trouille,  à  Arles. 
Beg,  B.  lOr.!).  f-  mi  —  Il.-riii-H. 


1241 


-16  août. 


Guillaume  dt  Baux  111,  co-piince  d'Orange,  fait  recevoir  par  son 
notaire  Rostaing,  le  droit  de  lods  et  donne  la  confirmation  d'ans 
vente  de  terres  situées  sur  son  domaine,  au-delà  de  la  rivière  d'Ou- 
vèze.  —  Acte  à  Orange. 
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334  1247  —  !•'  octobre. 

Hommage  de  Raymond  Amorosi  à  Barrai  de  Baux,  seigneur 
suzerain  d'Entraîgues. 

Reg.  Invent  B.  1209.  —  B.-du-R. 

335  1247  —  15  décembre. 

Les  procureurs-syndics  déclarent  au  nom  des  chevaliers  de 
Monteux  et  de  leurs  familles,  céder  volontairement  à  Barrai  de 
Baux,  seigneur  de  Monteux,  fils  de  Hugues,  les  diverses  franchises 
et  libertés  qu'il  leur  avait  octroyées,  ainsi  que  les  droits  que  leur 
conférait  la  possession  du  consulat  sur  les  notaires  et  le  sceau  de 
la  ville,  et  tous  autres  qui  en  sont  la  conséquence.  Ils  renoncent 
pour  l'avenir  à  la  nomination  de  consuls  à  Monteux  et  promettent 
de  laisser  jouir  leur  seigneur  de  la  faculté  de  nommer  des  no- 
taires et  de  disposer  du  sceau  de  la  ville.  —  Suit  l'approbation  des 
prud'hommes  de  la  communauté.  —  Acte  à  MotUeux. 

CIk  du  Cariai  de  VEi\  de  Carpcntras,  t.  2,  f  I8i.—  Biblioth.  de  la 
ville. 

336  1248-1257. 

Enumération  des  revenus  de  Barrai  de  Baux  perçus  actuellement 
par  Charles  I,  d'Anjou,  comte  de  Provence,  sur  diverses  marchan- 
dises du  pays,  admises  à  Timportation  ou  exportation,  en  descendant 
ou  remontant  le  Rhône  à  Trinquetiiille,  suivie  du  tarif  des  mar- 
chandises du  Levant,  telles  que  :  poivre,  cire,  cannelle,  gingembre 
et  autres,  du  péage  et  droits  de  cens  au  Bourg  Neuf  d'Arles,  des 
services  et  corvées  à  Saint-Gilles,  des  droits  de  chasse  sur  les  ter- 
ritoires du  petit  Rhône,  Saint-Gilles,  Trinquetaille,  et  revenus  du 
pâturage  dans  la  Grau. 

Refir.  B.  170,  f  168  à  182  v.  —  B  -du-H. 

337  1248  —  29  janvier. 

Reconnaissance  de  Guiliaume-Raynoard,  à  Barrai,  seigneur  des 
Baux,  pour  le  château  et  la  ville  d'Entraigues. 

Le  30  janvier,  la  ville  d'Avignon  cède  îi  Barrai  de  Baux,  tous  ses 
droits  sur  le  château  d'Entraigues,  moyennant  quittance  de  la 
somme  de  15  mille  sous  dus  par  la  ville  à  Barrai. 

Le  13  février,  hommage  d'Elzéar  de  Sabran,  pour  le  château  et 
la  juridiction  d'Entraigues  qu'il  tient  en  fief  de  Barrai  de  Baux. 

heg.  Invenl.  B.  1209.  ~  B.-du*^R. 


.388 


1248  — 26  février. 


Bertrand  de  Baux  de  Berre,  seipiear  de  Mcyrargues,  se  rccon- 
natt  débiteur  envers  Charles  I,  d'Anjou,  <ie  la  somme  de  20  mille 
Bousde  royaux  coronats  qu'il  payera  d'aujourd'hui  à  Piques,  au 
nom  des  consuls  et  de  la  ville  d'Arles,  et  dunue  tous  ses  biens  en 
garantie  de  cette  dette.  —  Acte  à  Aix.  ■ 

CA.  orv-  —  a  311.  —  B^-âtt^B.  ■ 

839  1248  —  5  mars™ 

.  Albert  de  Lavagne,- podestat  d'Arles,  jure  ndâlité  à  Jean,  arche- 
vêque d'Arles,  pour  tout  le  temps  de  sa  podeslarie,  avec  promesse 
de  dôtoidre  sa  persomte,  les  (^anoioes,  leurs  biens,  privilèges  et 
libertés,  et  d'observer  les  clauses  du  traité  d'Eliiance  survenu  entre 
les  villes  d'Arles,  Marseille,  Avignon  et  Barrai  de  Baux.  —  Acte 
palais  de  l'archevêque. 

JÀtre.  rang»  ttArUs,  P  IS.  —  B.-du 

S40 

Accord  et  sentence  arbitrale,  entre  Raymond,  abbé  de  Montma^ 
jour  et  Guillaume  des  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  pour  le  pâlurage 
de  Miramas,  dé !a  Crau  et  dlstres,  par  lequel  il  est  déclaré  que 
Guillaume  de  Baux  ne  pourra  faire  pattre  son  bétail  que  dans  la 
Grau.  —  Acte  du  notaire  Guillaume  Barthélémy,  d'Arles. 

Reg.  lovent,  de  Montmajour.  —  Miramas  u- 10.  —  B.-du-R. 

341  1248-1"  juin. 

Testament  de  Guillaiime  de  Baux  III,  co-priiice  d'Orange,  fils  de 
feu  Guillaume  II,  prince,  et  de  dame  Précieuse,  Il  veut  que  toutes 
les  dettes  de  son  père  et  de  ses  ayeux  soient  payées  sur  son  héri- 
tage, suivant  l'arbitrage  de  Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux, 
et  de  Giraud-Amic,  seigneur  de  Cliàteauneuf,  ses  exécuteurs  tes- 
tamentaires. Il  choisit  sa  sépulture  au  cimetière  de  la  maison 
Saint-Jean  d'Orange,  à  laquelle  il  lègue  un  cheval  et  un  palefroi, 
ou  un  mulet  muni  de  toutes  choses  nécessaires  à  un  chevalier 
armé,  et  nomme  pour  son  héritier  universel,  liriéme  pour  les  biens 
qu'il  a  en  Sardaigne,  a  le  ventre  de  sa  femme  »  Galburge,  si  elle  est 
enceinte  d'un  gar(.^on  ;  si  elle  accouche  d'une  fille,  il  lui  laisse  500 
marcs  d'argent.  Il  lègue  à  sa  femme  quinze  mille  sous  de  raymon 


;  Baux.  —  Acte  a»^^— 

1248  —  26  mari^^l 

abbé  de  Montma^^^H 
,  pour  le  pâlurage^^^^ 


(iins  bhn 


^\n\ 


1   h;' 
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■:ind  de  M^;^^ 


uli-m. 
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Si  elle  n'est  point  enceinte,  il  institue  pour  héritier  Bertrand  son 
frère,  à  condition  d'être  sécularisé  par  le  Pape  et  de  se  marier; 
s'il  ne  peut  obtenir  dispense,  ou  si  lui,  testateur,  meurt  sans  en- 
fants, il  nomme  pour  son  héritier  Raymond  de  Baux  I,  son  oncle, 
prince  d'Orange,  sous  la  réserve,  en  faveur  de  Bertrand,  de  la 
jouissance  des  revenus  de  Courtheson  et  d'une  partie  de  son  do- 
maine, à  l'exception  d'Orange  et  de  Courtheson,  qu'il  lègue  à 
Raymond  de  Baux  son  frère,  seigneur  de  Suze,  pourvu  que  ses 
deux  frères  approuvent  le  testament.  —  Acte  au  château  de  Ray- 
mond de  Baux  I.  —  N'  Guill.  Coste,  d'Orange. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 

342  1248  —  18  juin. 

Autorisation  donnée  au  notaire  par  Bertrand  de  Baux,  seigneur 
de  Meyrargues,  et  Hugues  son  fils,  de  recevoir  Tacte  de  donation 
au  monastère  de  Silvacane  d'un  domaine  dans  le  territoire  de 
Puyricard,  faite  par  Agnès,  épouse  de  Guillaume  de  Molliers,  sei- 
gneur d'Entrevennes.  —  Acte  à  Entrevennes. 

Ch.  65.  —  Gai'tons  de  Silvacane.  —  B.-du-R. 

343  1248  -  6  juillet. 

Bertrand  de  Baux  I  de  Meyrargues,  fils  de  feu  Raymond  de  Baux, 
donne  à  la  maison  religieuse  de  Val-Sainte  et  au  couvent  de  Sil- 
vacane, la  liberté  de  passage  sur  ses  domaines,  sans  payement 
d'aucuns  droits,  pour  tout  ce  qui  appartiendra  à  cette  maison.  — 
Acte  à  Puyricard. 

Ch.  de  Silvacane.  —  B.-du-R. 

344  1249. 

Donation  par  Raymond  VII,  comte  de  Toulouse,  à  Barrai  de 
Baux  de  la  cavalcade  due  par  Bédarrides. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

345  1249  —  1"  mars. 

Lettre  de  Barrai  de  Baux  promettant  à  Blanche,  reine  de 
France,  que  la  ville  d'Avignon  se  soumettra  à  Alphonse,  comte  de 
Toulouse,  sa  vie  durant,  et  qu  il  en  percevra  tous  les  revenus  ; 
sauf  et  réservé  les  franchises  des  habitants,  et  à  la  condition 
qu'après  la  mort  du  Comte,  la  commune  rentrera  en  possession 
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d'elle-même.  La  même  promesse  est  faite  pour  la  ville  d'Arles,  et 
aux  mêmes  conditions,  en  faveur  du  prince  Charles  I  d'Anjou, 
comte  de  Provence.  Il  demande  que  les  fils  de  la  Reine  lui  rendent 
leurs  bonnes  grâces,  et  que  ses  droits  sur  Arles  et  hors  de  cette 
ville  lui  soient  ihaintenus. 

Hùt.  du  Languedor  de  Dom  Vaissète,  t.  3,  page  479.  —  Layttte» 
du  trésor  des  Cltartei',  t.  2,  p.  97. 

346  1249  -  24  mai. 

L'évèque  d'Avignon  ayant  lancé  une  sentence  d'excommunica- 
tion contre  Barrai  de  Baux,  et  d'interdit  contré  la  ville  et  ses  habi- 
tants, coupables  d'avoir  créé  des  consuls,  podestats  et  recteurs 
sans  sa  participation,  et  au  mépris  des  droits  de  son  église,  exer- 
cés par  ses  prédécesseurs  et  lui-même  lors  de  la  création  des  offi- 
ciers de  la  ville  :  frère  Jean,  cardinal  de  Saïnt-Laurens  in  Lu- 
cina,  député  du  Pape,  déclare  qu'il  n'y  a  pas  lieu  de  lever  l'inter- 
dit et  l'excommunication,  après  avoir  énuméré  tous  les  méfaits 
commis  par  Barrai  de  Baux  et  la  commune  envers  i'évêque  et  les 
prêtres  de  son  église  qu'ils  ont  troublés  dans  l'exercice  de  leurs 
fonctions  sacerdotales.  —  Donné  à  Lyon. 

Ch.  orig.  cot6c  J.  —  BiiUaire  ri'.-lrti/Jioii,  —  Vaucluae. 

347  12i!l  — l"juin. 

Testament  de  Mabilo,  épouse  de  Giraud-Adiioniar,  seigneur  de 
Montcil,  vicomte  de  Marseille.  Elle  désire  étri-  inJiumée  dans  le 
monastère  de  Sainl-Pojis,  et  lègue  à  Kudiurde  sa  fille,  épouse  de 
Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues.  une  rente  annuelle  de 
50  livres  de  royaux  curouats,  et  diverses  sommes  h  la  maison  du 
Temple  et  aux  munastères  des  frères  Prêclieurs  et  Mineurs  de 
Marseille.  Elle  donne  à  sa  fille  Giraude  •2Ô  livres  ii  jjrendre  sur  les 
100  livres  qu'elle  lui  doit,  cl  abandonne  tontes  ses  prétentions  sur 
le  château  d'Aub;if;ne,  à  raison  de  la  donation  qu'elle  lui  en  a 
faite.  Elle  lègue  à  sa  lillc  Marie,  roligiense  au  monastère  de  Saint- 
Pons,  la  somme  de  vingt  livres...,  etc.,  etc.,  et  nonnue  pour  son 
héritier  universel  son  fils  Adhemar.  auquel  elle  lègue  sa  dot  de 
31,000  sous  de  royaux,  pour  la  sûreté  desquels  son  mari  lui  avait 
donné  en  ga^e  la  seigneurie  de  Gri;^nan.  —  Acte  à  Saint-Pons, 
dans  la  chambre  de  Mabile.  —  fNï'  Bernard,  de  Ceyrcsle.) 
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348  1249  —  4  juin. 

Achat  par  Bertrand  de  Romanil,  au  nom  de  Barrai  de  Baux,  et 
pour  le  prix  de  13  livres  de  raymondins,  d'une  partie  des  tasques 
et  pâturages  possédés  par  le  chevalier  Guasta,  du  chef  de  sa  femme, 
dans  le  fief  Cominal  en  Camargue.  —  Acte  dans  la  maison  de 
Pons  de  Roquemaure. 

Reg.  B.  1069,  f  231  \\  —  B.-<lu-R. 

349  1249  —  18  août. 

Barrai  de  Baux,  voulant  récompenser  les  services  nombreux  de 
Pierre  d'Eyguières,  confirme  à  lui  et  à  ses  héritiers  tout  ce  qu'il 
possède  en  fief  et  juridiction  à  Barbegal,  et  tous  ses  droits  de  pêche 
et  de  chasse,  avec  pouvoir  d'aliéner  ses  terres,  sous  la  réserve  en 
faveur  de  Barrai  et  de  ses  successeurs,  de  la  haute  seigneurie  et 
du  droit  de  trézain.  Barrai  s'engage  à  lui  faire  bâtir  un  poste  de 
défense  et  à  le  protéger  contre  toute  attaque.  Pierre  d'Eyguières 
à  son  tour,  oblige  tous  ses  biens,  et  déclare  faire  hommage  et 
reconnaissance.  —  Acte  à  Arles  dans  la  maison  de  Barrai. 

Chartes  de  Saint-^Césaire  cl* Arles,  t.  22,  f^  17.— Reg.  B.  1069,  f»  198  v. 
—  B.-du-R. 

350  1249  —  6  décembre. 

Pierre  de  Caderousse  reconnaît  tenir  en  fief  de  Raymond  de 
Baux  I,  prince  d'Orange,  tous  les  biens  possédés  par  son  père  Ber- 
trand de  Taulignan  et  par  lui  dans  les  châteaux  de  Montbrison, 
Montaigu,  Noveysan,  Mastinac  ;  il  prête  hommage  et  serment  de 
fidélité,  et  déclare  être  tenu  à  servir  le  prince  en  temps  de  paix 
ou  de  guerre,  et  à  lui  remettre  les  dites  places  et  forteresses  pour 
en  faire  à  son  plaisir  et  volonté.  Après  la  guerre,  le  prince  les  lui 
restituera,  et  promet  de  n'en  rien  aliéner,  sans  l'autorisation  du 
sieur  de  Caderousse,  qui  restera  toujours,  lui  et  ses  héritiers,  hom- 
mageable  au  prince  et  à  ses  successeurs. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

351  1250 -l"  janvier. 

Donation  à  perpétuité,  par  Barrai  de  Baux  I,  seigneur  des  Baux, 
à  Pierre  Geoffroy,  procureur-syndic  et  économe  des  habitants  de 
Bédouin,  du  Mont-Ventoux,  avec  toutes  les  terres  cultes,  incultes 
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cl  pâtures,  qu'il  possède  à  quelque  titre  que  ce  soit  ;  avec  autori- 
sation pour  eux  et  leurs  descendants  de  mener  paitre  leur  bétail, 
gros  et  menu,  sur  la  montagne,  d"y  établir  des  bergeries  sans 
payer  aucun  droit  de  cens,  de  couper  toute  espèce  de  bois  pour 
leur  usage,  d'extirper  les  garigues  et  de  semer  les  terres  défri- 
chées. Il  leur  accorde  en  outre  la  banalité  du  four  et  moulin,  et  se 
réserve  seulement  le  droit  d'hommage,  et  le  payement  par  la  com- 
munauté d'un  florin  d'or  pour  albergue  k  sa  première  réquisition. 

Copie,  aux  Arch.  munie,  de  Bédouin. 

352  1250  —  12  janvier. 

Lettre  de  Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles,  aux  prieurs  et  prê- 
tres de  la  ville  d'Arles,  pour  les  préienîr  que  Barrai  de  Baux,  au 
mépris  du  serment  de  fidélité  et  de  l'hommage  dus  à  l'archevêque, 
exerce  la  charge  de  podestat,  qui  lut  confère  le  gouvernement  de  la 
ville,  et  que,  par  ce  fait,  il  a  encouru  la  peine  d'excommunication, 
ainsi  que  ceux  qui  l'ont  élu.  Il  leur  ordonne,  après  avoir  prévenu 
inutilement  Barrai  pendant  trois  jours  consécutifs  d'abandonner 
sa  charge,  sous  peine  de  la  perte  du  fief  qu'il  tient  de  son  église, 
de  signifier  aux  chefs  des  métiers,  aux  conseillers  de  la  ville  et  au 
peuple  d'enlever  ii  lîarriil  son  litre  dp.  pndcsial.  —  Donné  à  Saint- 
Pierre  '^e  Caiiipo-Piihl'co. 

He;r.  An(il^:-hi  .'-.■'•t-i.  c'c\.:>\.  —  HlhlioUi.  ii'Ai'l.-=. 
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Pierre  el  Motol,  prèlres,  P.  Fcrrrol.  pvieur  ilf  Sainte-Croix 
d'Arles,  api'os  avoir  reijii  la  lettre  de  rarclicvi'iiue  d'Arles  qui 
i;ontienl  les  peines  résnilaiil  ili;  la  sentence  d'excommunication 
encourue  par  Barrai  de  Baux  et  ses  adhérents,  s'ils  ne  réparent 
les  préjudiixs  caust's  à  l'an.'hevr'<|iie  et  à  son  église,  se  transpor- 
tent dans  le  i)aktis  di:  la  commune  d'Arles  et  si;;nifient  à  Barrai 
l'ordre  renu  di'  rarclit'vé((ue  de  donner  communication  de  celte 
lettre  à  lui.  aux  juj^cs,  an  Grand-Omsi'il  el  aux  chefs  des  métiers 
réunis  en  assemblée.  Barrai  .se  fait  livrer  la  lettre  el  le  mandai, 
promet  d'en  faire  la  lecturo  au  Grand-Conseil,  iVvn  déliiiérer  avec 
les  semainiers  et  li.>sjuj,'es,  leur  ordonne  de  partir  el  entre  immé- 
diatenienl  dans  la  salle  du  CouselL 
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354  1250  —  9  mai. 

Excommunication  lancée  par  Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles, 
contre  les  Arlésiens  et  Barrai  de  Baux,  qui  ne  veulent  venir 
à  récipiscence,  contre  la  ville  et  son  district,  et  spécialement 
contre  le  château  d'Aureille,  les  habitants  d'Arles,  qui  ont  nommé 
Barrai,  podestat  de  la  ville,  et  tous  ceux  qui  ont  participé  à  la  ré- 
volte contre  Taulorité  de  TEglise.  L'archevêque  frappe  d'interdit 
tous  les  domaines  de  Barrai. 

Livre  d'or,  de  Varch,  d'Arles,  ch.  20S.  —  B.-du-R. 

355  1250  —  17  décembre. 

Transaction  enlre  les  frères  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de 
Meyrargues,  et  Gilbert  de  Baux  seigneur  de  Marignane,  fils  du 
vicomte  Raymond,  à  la  suite  de  la  demande  faite  par  Gilbert  à  son 
frère  de  la  3"'  partie  des  châteaux  de  Meyrargues,  Puyricard, 
Eguilles,  le  Sambuc,  Saint-Jean-de-la-Salle,  leurs  territoires  et 
dépendances^  et  de  la  haute  seigneurie  sur  ces  châteaux  faisant 
partie  de  la  succession  de  leur  père  ;  du  tiers  de  tous  droits  et 
revenus  possédés  par  Bertrand  sur  la  ville  de  Marseille,  lesquels 
revenus  furent  d'Alasacie  leur  mère,  et  du  tiers  de  sa  dot  sur  les 
autres  biens  et  revenus  perçus  jusqu'à  aujourd'hui.  —  Bertrand 
abandonne  à  son  frère  plusieurs  domaines  à  Puyricard,  la  seigneu- 
rie et  juridiction  du  château  Saint-Jean  de  la  Salle  et  ses  dépen- 
dances qui  sont  sous  la  suzeraineté  de  l'archevêque  d'Aix,  la  faculté 
de  faire  moudre  son  blé  et  faire  cuire  son  pain  à  Puyricard  sans 
payer  aucun  droit,  divers  cens  et  cent  livres  de  royaux  coronats  à 
percevoir  annuellement  sur  le  péage  de  Meyrargues.  —  Acte  à 
Puyricard. 

Reg.  Thesaurusi  de  Varch,  d'Aix,  f^  lô.  —  B.-du-R. 

356  1251  —  29  avril. 

Dans  l'acte  de  soumission  de  la  ville  d'Arles  à  Charles  I"  d'An- 
jou, le  Comte  s'engage  à  procurer  la  paix  à  la  ville,  et  à  sauvegar- 
der ses  intérêts  et  ceux  des  habitants.  Il  déclare  que  le  prix  des 
objets  pillés  par  Barrai  de  Baux  et  pour  lequel  il  a  donné  en  gage 
ses  domaines  à  la  commune,  sera  pris  sur  les  biens  propres  de  Bar- 
rai, et  non  sur  ceux  qu'il  tenait  du  Comte,  ou  d'autres  personnes  les 
tenant  elles-méme  sous  la  même  seigneurie.  11  accorde  à  tous  les 


habitants  le  pardon  des  olïenses  faites  à  sa  personne  et  des  dom^ 
mages  causés  à  ses  biens,  à  iexeiiision  de  Barrai  de  Baux  et  de  son 
domaine,  qu'il  soit  citoyen  ou  non  de  lu  ville  d'Arles.  —  Acte  dans 
le  palais  d'Arles. 

Res.  B.  3,  I*  233.  —  B,-du-B. 

357  1251  -  21  juin. 
Trêve  entre  Barrai  de  Baux  et  Charles  d'Anjou,  par  laquelle 

Barrai  jure  de  préserver  de  tout  dommage  et  danger  la  terre  et 
les  vassaux  du  Comte  jusqu'au  lendemain  de  l'Ascension  qui  doit 
terminer  la  Iréve;  pendant  toute  sa  durée,  le  château  et  la  ville  des 
Baux  seront  sous  la  garde  du  Comte  ;  Barrai  s'en  défend  l'entrée, 
et  ri'serve  pour  lui  et  sa  suite  la  faculté  de  pouvoir  parcourir  la 
province,  demeurer  à  Marseile,  ouii  Aubagne,  aller  dans  le  Comté 
de  Forcalquier,  sans  entrer  dans  aucune  ville  soumise  à  la  juridic- 
tion du  Comte.  Les  prisonniers  des  deux  camps  seront  délivrés,  et 
les  habitants  des  Baux,  Casltllon  et  Monpaon  auront  la  liberté  de 
cultiver  leurs  terres.  —  Acte  à  Saint-Remy. 

L.  B.  J0ict3i5.  —  Sceau di;  Barrai  de  Baux.  —  B.-du-R, 

358  l'351  —  2  octobre. 

Coufirmalion  par  Giiillannic  t\c  Baux  I,  sûigiicui'  do  B^rre,  lils  et 
héritier  du  vicomtf^  Itiiymonl  scii^ncur  i\<:  Mcyrargues,  de  la 
vente  d'un  conssou  dans  la  crau  {i'Islres.  appelé  communément 
Calissane.  par  Pierre,  préci'pleur  do  riii'ipilal  de  JOriisaleni  de  Ca- 
lissane,  ix  frère  l'iticnne,  ]iréoe pleur  de  celui  de  Saint-Thomas  de 
Trîuquelaille,  qui  l'avait  r.i:i\>-  à  cotle  iiiaison.  Ce  coussou  tombé 
en  commise,  pour  avoir  éti'  veiKÎu  sans  le,  consentement  île  Guil- 
laume de  Baux,  re  dernier  le  retient  oi  le  dnuuo  à  riiOpital  Saint- 
Thomas  dcléruSLilem  |)oui'  lo  prix  de  ûOOsnus  deraymondins.avec 
promesse  ifuc  les  baliitauls  de  Miramas,  ijui  oui  droit  de  p:\tura::;e 
dans  ce  coussou,  ne  le  Iroubloroni  pas  dans  sa  jnuîssance.  —  Acte 
dans  le  château  de  Lanoon,  apjiarleiianl  ;i  Guillaume  de  Baux. 

Giiillauine  rceonnait  que  le  cniivenl  possède  ilaiis  son  château 
d'Istrcs  les  coussous  de  l.nquier  et  d'Areliimbaul. 

Ordre  du  NLiUfi.  -  T,'ii"/H<'t,y;n.:  -  r,;-„-.  <■!..  II.  -  B,-d-B. 

350  12ril  —30  octobre. 

Barrai  de  Baux  déclare  à  r;tili|ii)c,,iri.dievi"'que  d'Aix,  à  Hugues 
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les  I  d'Anjou,  que  d'aujourd'hui  en  quinze,  11  reconnaîtra  auComt 
toutes  les  terres  qu'il  possède  dans  le  comté  de  Provence,  et  spé- 
cialement le  château  des  Baux  et  ses  dépendances,  à  l'exception 
de  celles  qu'il  tient  de  l'église  de  Marseille,  et  fera  hommage  et 
serment  de  fidélité.  Il  fournira  les  cavalcades  suivant  l'importance 
de  ses  domaines  et  la  coutume  de  la  province,  et  promet  pour  lui 
et  ses  successeurs  de  n'invoquer  aucun  privilège  impérial  pour 
s'affranchir  de  leurs  obligations  envers  les  Comtes.  Comme  gage 
de  son  serment,  il  promet  de  donner  2000  marcs  d'argent,  et  pour 
cautions  les  frères  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues, 
et  Guillaume  I  de  Berre,  les  seigneurs  de  Trets  et  d'Hyères  et 
celui  de  Castellane.  Dans  le  courant  du  mois,  il  fera  prêter  le  même 
serment  à  ses  Vassaux,  et  déliera  ces  derniers  de  tout  devoir  envers 
lui,  s*il  devenait  parjure.  L'archevêque  et  les  conseillers  promet- 
tent de  lui  faire  rendre  les  bonnes  grâces  du  comte  de  Provence. 
—  Acte  dans  le  Castellet  de  Montmajour. 

L.  B.  SOÏ  et  345.  —  B.-du-R. 

360  1251  —  30  octobre. 

Barrai  de  Baux  promet  à  l'archevêque  d'Aix,  au  sénéchal  et  aux 
conseillers  de  Charles  d'Anjou  d'agir  de  tout  son  pouvoir  pour 
amener  la  paix  entre  le  Comte  et  les  Marseillais.  En  cas  d'insuccès, 
il  leur  fera  une  vive  guerre  en  personne  avec  ses  vassaux  et  par- 
tisans, et  cent  chevaux  qu'il  tiendra  équipés  à  ses  dépens  jusques  à 
Pâques,  et  se  fera  suivre  par  ses  vassaux  des  châteaux  d'Aubagne 
et  autres  lieux  qui  sont  sous  sa  juridiction,  dès  qu'il  pourra  les 
recouvrer.  Il  promet  en  outre  de  les  donner  en  garde  à  l'archevê- 
que, ou  à  la  personne  qui  sera  désignée  par  le  Comte,  et  s'effor- 
cera de  faire  rentrer  sous  le  pouvoir  de  ce  dernier  le  comté  de  Gap. 
Comme  gage  de  sa  promesse  et  fidélité,  il  donnera  pour  otage  dans 
la  quinzaine  son  fils  unique,  et  son  neveu  Guillaume  de  Pertuis,  et 
leur  fera  livrer  ce  château.  S'il  se  parjure,  Pertuis  et  tous  ses 
domaines  situés  dans  la  vicomte  de  Marseille  tomberont  en  com- 
mise entre  les  mains  du  Comte.  —  Acte  dans  le  Castellet  de  Mont- 
majour. 

L.  B.  304  et  345.  —  B.-du-R. 

361  1251  —  19  novembre. 

Barrai  de  Baux  promet  à  Charles  d'Anjou,  comte  de  Provence, 
de  faire  une  vive  guerre  aux  Marseillais  avec  ses  vassaux  et  amis, 
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et  cent  cheveaux  équipés  à  ses  dépens,  qu'il  gardera  jusquesO 
quinzaine  de  Pflques,  et  plus  longtemps  si  cela  est  nécessaire.  B-l 
fera  la  guerre  avec  ses  vassaux  d'Aubagne  et  ceux  des  autre»'! 
localités.  Lorsqu'il  aura  pu  recouvrer  ses  châteaux,  il  les  mettraJ 
sous  la  garde  de  rarchevéque,  du  sénéchal,  ou  de  toute  autre  per-J 
sonne  jusques  à  ce  que  le  Comte  en  ait  dticidû  autrement.  PoutiI 
éloigner  tout  soupçon  de  parjure,  et  pour  la  sécurité  du  Comte,  il.J 
promet  de  lui  livrer  en  otage  pour  un  mois  sou  fils  unique  et  soal 
neveu  Guillaume  de  Pertuis,  et  de  lui  donner  en  commise,  s'il'l 
manque  à  son  serment,  le  chileau  de  Pertuis,  celui  d'Aubagne  e 
ceux  de  la  vicomte  de  Marseille.  —  Acte  à  Aix. 
L.  a  aOiet  315.  —  B.-dii-B. 

362  12âl  —  22  novembre,'! 
Barrai  de  Baux  reconnaît  tenir  en  fief  de  Charles  I  d'Anjou,  pri 

sent  à  l'acte,  toutes  ses  terres  de  la  Durance  à  la  mer  et  des  Alpeal 
jusques  k  l'ancien  Rhùne,  et  spécialement  le  cliilteau  des  Baux  etl 
ses  dépendances,  k  l'exception  de  celles  qu'il  tient  de  l'église  dQg 
Marseille.  Il  prèle  hommage  et  serment  de  lldélilé  avec  promesï 
de  défendre  le  Comte  envers  et  contre  tous  ses  ennemis,  et  â&l 
fournir  les  cavalcades  suivant  la  coutume  de  Provence  et  la  qua- 
lité de  ses  domaines,  sans  pouvoir  être  forcé  de  les  racheter  pécu- 
niairement. II  renonce  pour  lui  et  ses  successeurs  à  tout  privilège 
impérial  que  ces  ancêtres  auraient  pu  obtenir,  et  donne  en  garantie 
de  sa  promesse  ,20n0  marcs  d'argent,  et  pour  cautions  Bertrand  de 
BauxdeMeyrargues,  les  frères  Foulques  dePontevès  et  Isnard  d'En- 
trevennes,  Guillaume  de  Sabran  frère  de  Gîraud-Amic,  Guillaume 
Hlsdu  feu  comte  de  Forcalquier,  Guillaume  de  Baux  I  de  Berre.les 
seigneurs  de  Trets  et  d'Hyères  et  celui  de  Castellane.  Il  promet  en 
outre  de  faire  prêter  le  môme  serment  dans  ie  courant  d'un  mois, 
par  tous  les  chevaliers  et  vassaux  de  ses  terres,  et  de  les  délier  de 
toute  obligation  envers  lui,  s'il  se  parjurait.  Ce  serment  sera  renoii- 
velabie  tous  les  dix  ans  par  ses  vassaux  sous  peine  d'excommu- 
niation  de  l'archevêque  d'Aix. — Acte  à  Alx,  dans  le  palais  du 
Comte  en  présence  de  l'archevêque,  de  l'évoque  de  Marseille  et  de 
Vicedominus,  prévôt  de  Grasse. 

II.  B.  304  et  3».  -  B.-du-R. 

363  1251  —  26  décembre. 
Barraî  de  Baux  comparait  devant  l'archevêque  d'Arles  accompa- 
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d'Anjou,  pour  engager  Tarchevôque  à  pardonner  à  Barrai  et  à 
l'absoudre.  Ce  dernier  demande  à  rarchevêque  de  vouloir  bien 
lever  les  censures  et  l'interdit  lancés  contre  lui,  promettant  pour 
l'avenir  d'obéir  à  ses  ordres.  —  Acte  à  Beaucaire. 

Liv.  noir  d'Arles,  f  108.  —  B.-du-R. 

364  1232  —  1"  avril 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  rend  aux  habitants  leurs 
libertés  et  franchises  municipales,  moyennant  la  somme  de  100 
livres,  un  cens  annuel  de  12  deniers,  un  impôt  proportionnel  à  leur 
fortune,  et  une  contribution  spéciale  dans  le  cas  où  il  marierait  ses 
fllles,  armerait  son  fils  chevalier,  ou  serait  fait  prisonnier.  —  Acte 
à  Berre. 

Série  B.  —  Ai^ch.  munie,  de  Berre, 

365  1252  —26  juillet. 

Qiarles  d'Anjou  et  Béatrix,  son  épouse,  nomment  pour  leurs 
procureurs ,  Gui,  seigneur  de  Miliaco,  Barrai  de  Baux  et  Vice 
dominus,  prévôt  de  Grasse,  à  TefTet  de  recevoir  en  leurs  noms  le 
serment  de  fidélité  des  habitants  de  Marseille,  et  principalement 
des  conseillers,  chefs  de  métiers  et  autres  officiers  de  la  ville,  sui- 
vant les  accords  passés  dans  le  traité  de  paix  conclu  entre  Mar- 
seille et  le  comte  de  Provence.  —  Donné  à  Aix. 

L.  B.  348.  —  B.-du-R. 

366  1252  —  19  septembre. 

Testament  d'Amédée  IV,  comte  de  Savoie,  dans  lequel  il  est 
déclaré  par  le  testateur  que  Cécile  de  Baux,  son  épouse,  conservera 
les  terres  qu'elle  possède  dans  le  comté  pendant  son  veuvage.  Si  elle 
vient  à  se  remarier,  ses  héritiers  lui  restitueront  sa  dot,  et  lui  don- 
neront en  sus  mille  livres  viennoises  à  prendre  sur  ses  biens.  — 
Acte  apud  Rupetulam, 

Hist.  de  Savoie  de  Guichenon,  t.  2,  p.  69. 

367  1253. 

Barrai  de  Baux  achète  de  Bertrand  de  Cavaillon,  la  seigneurie 
de  cette  ville  et  des  châteaux  de  Villars  et  Roussillon.  Le  droit  de 
lods  lui  est  concédé  par  le  sénéchal  du  Venaissin,  au  nom  d'Al- 
phonse de  Poitiers,  fils  du  Roi  de  France,  marquis  de  Provence. 

Reg.  B.  1209,  -  B.-du-R. 


368  1253  —  janvier.^ 

Lettre  d'Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse,  marquis J 
de  Provence,  rendant  à  Barrai  de  Baux,  à  la  sollicitation  de  s 
mère  et  de  son  frère  Charles ,  les  terres  du  comtat  VenatssÎB' J 
tombées  en  commise  entre  ses  mains,  et  qu'il  avait'  reçues  daJ 
son  beau-père  Raymond  VU,  comte  de  Toulouse.  —  Donné  ii  Vin-^ 


Layettei  du  Tréaur  de»  ChariM,  X.  3,  p.  173. 
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1253  —  janvlerj 


Hommage  et  serment  de  ndêlité  do  Barrai  de  Baux  à  Alphonse,! 
comte  de  Poitiers,  de  Toulouse  el  marquis  de  Provence,  par  iequal'l 
Il  reconnaît  que  c'est  à  sa  bonté  et  aux  prières  de  sa  mère  et  de  son  I 
frère  Charles  d'Anjou,  comte  de  Provence,  qu'il  doit  la  restitution  1 
de  ses  lerres  du  comlat  qui  lui  furent  données  par  son  beau-pèrô'  i 
Raymond  VII,  comte  de  Toulouse,  il  jure  de  s'acquitter  avec  bonne  ] 
foi  de  ses  obligations  de  vassal,  et  de  le  reconnaître  toi^ouni  , 
comme  son  souverain  seigneur.  En  cas  de  parjure,  ses  terres  tom- 
beront en  commise  aux  mains  de  Charles  d'Anjou,   qui  pourra  le  i 
chasser  de  la  Provence.  Il  s'engage  k  traverser  la  mer  pour  allM  \ 
en  terre  sainte  avec  10  chevaliers  et  10  arbalétriers  :i  cheval,  équi- 
pés à  ses  frais,  du  mois  d'août  prochain  en  un  an,  à  moins  que  le 
prince  ne  lui  proroge  le  terme  de  son  engagement.  —  Acte  à  Vin- 
cennes. 

Layettes  du  Trémr  lies  C/iartes,  I.  3.  p.  171. 


1253  —janvier. 
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Lettre  de  Barrai  de  Baux  accordant  k  ses  vassaux  du  comtat,  le 
pardon  des  offenses  commises  envers  lui,  d'après  la  demande  de 
son  très  cher  seigneur  Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse, 
qui  vient  de  lui  rendre  ses  domaines,  sous  la  condition  de  ne  cau- 
ser aucun  préjudice  ni  dommage  aux  habitants,  pour  cause  du  ser-- 
ment  de  fidélité  juré  au  prince.  —  Donné  à  Vincennes. 
Layettes  du  Trésor  des  Chartes,  t.  3,  p.  175. 

371  1253  —janvier. 

Barrai  de  Baux  promet  k  Alphonse,  comte  de  Poitiers,  de  partir 
du  mois  d'août  prochain  en  un  an  pour  son  voyage  en  terre  sainte. 
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à  ses  frais,  suivant  sa  précédente  promesse.  S'il  décédait  dans  cet 
espace  de  temps,  il  déclare  que  son  fils  Bertrand,  ou  tout 
autre  à  sa  place,  sera  tenu  de  le  remplacer  avec  les  mêmes 
hommes  d'armes,  et  suivant  les  mêmes  conditions.  —  Acte  à  Vin- 
cennes. 

Layettes  du  Trésor  des  Chartes,  t.  3.  p.  175, 

372  1253 -2  juin. 

Pierre  Vassal  reconnaît  tenir  sous  la  suzeraineté  de  Barrai  de 
Baux,  représenté  par  Bertrand  de  Romanil,  une  terre  dans  la 
correge  de  Trinquetaille,  touchant  le  chemin  de  Saint-Gilles,  sous 
Tobligation  de  donner  à  Barrai  la  moitié  de  la  tasque  et  de  la  dîme 
de  Tavoine  et  de  tous  les  fruits  provenant  de  cette  terre,  après 
en  avoir  déduit  les  dépenses  faites  sur  Taire  pour  le  dépicage  et 
prélevé  la  dime  des  moissons.  —  Acte  dans  la  maison  de  Raymond 
d'Aurillac,  notaire  d'Arles. 

Reg.  B.  1069,  ^  235  v.  —  Arch.  des  B.'dwR, 

373  1253  — 24  juin. 

Partage  des  biens  saisis  sur  les  habitants  de  Monteux,  empri- 
sonnés pour  cause  d'hérésie  vaudoise,  par  Raymond  Etienne, 
bailli  de  Barrai  de  Baux,  seigneur  pour  sept  parts  de  la  juridic- 
tion et  seigneurie  de  Monteux,  et  les  frères  Rostang  et  Geoffroy  de 
Vénasque,  coseigneurs  de  la  huitième  partie.  —  Suit  Ténuméra- 
tion  des  terres  attribuées  à  chacun  des  copartageants.  —  Acte  à 
Monteux. 

Cart.  de  l'Evêché  de  Carpentras,  t.  2,  f  194.— Biblioth.  de  la  ville. 

374  1253  —  5  août 

Barrai  de  Baux  ratifie  l'incarcération  des  hérétiques  vaudois,  la 
saisie  et  partage  de  leurs  biens  situés  dans  le  territoire  de  Mon- 
teux, dont  il  est  le  seigneur  pour  sept  parts.  —  Acte  à  Monteux. 

Cart.  de  VEvéché  de  Carpentras,  t.  2,  f«  190.—  Blblioth.  de  la  ville. 

375  1253  —  23  août. 

Bertrand  de  Baux  de  Meyrargues,  d'une  part ,  et  Bérenger  de 
Puyricard  et  autres  coseigneurs,  ayant  nommé  pour  arbitres  de 
leur  différents  Philippe,  archevêque  d'Aix,  et  Barrai  de  Baux,  avec 
promesse  d'obéir  à  leur  sentence  sous  peine  de  payement  d'une 
somme  de  5000  livres  tournois  à  la  partie  respectant  l'arbitrage  et 
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autres  5000  livres  aux  arbitres.  Ces  derniers,  après  avoir  ëme 
les  prétentions  des  parties,  déclarent  que  la  juridiction  sur  les  J 
habitants  des  clûinaiiies  des  coseigneurs  de  Trans  sera  communal 
aux  parties,  de  leile  sorte  que  Bertrand  en  aura  une  moitié  et  1 
Bérenger  et  les  coseigneurs  auront  l'autre.  —  Suivent  d'autresJ 
décisions  concernant  les  droits  juridictionnels,  ruraux  el  urbains,  1 
droits  de  chasse,  etc.,  etc.,  etc. —  Acte  dans  l'église  de  SainWJ 
André,  d'Aix. 

Reg.  Tliesaiiruê  de  Vavch.  tfAii:  ;•  3.  —  B.-du-R. 
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1353  —  33  aoûti 


Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Bertrand  de  Baux  I,  J 
seigneur  de  Meyrargues,  ii  Pliilippe,  archevêque  d'Aix,  pour  s 
domaines  du  château  de  Puyricard,  pour  les  châteaux  du  Sambuo,  | 
d'Eguilles  et  leurs  territoires,  droits  et  appartenances,  qu'il  recoi^l 
nait  tenir  en  fief  de  l'église  d'Aix,  ainsi  que  ses  ancêtres,  —  AcUl 
à  Aix,  dans  la  ville  archiépiscopale  des  Tours,en  présence  de  Bar^i 
rai  de  Baux.  —  Le  20  septembre  1îj3  et  le  37  mars  1258.  Hom-T 
mages  prêtés  A  l'archevêque  par  les  nobles  de  Puyricard  pour  toute»  1 
leurs  possessions  dans  ce  territoire,  à  l'exclusion  toutefois   dftl 
l'hommage  dû  au  seigneur  de  Baux,  qui  se  trouvait  présent  aux 
deux  Jictes. 

Reg.  Thésaurus  de  l'arcli.  ri'Aûe,  !'  'i  V  et  ('  4.  —  B.-du-R. 
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1253  —  IC  novembre. 


Hommage  de  Raymond  de  Baux  1,  prince  d'Orange,  à  Guil- 
laume, évêque  de  Carpentras,  procureur  d'Alphonse,  comte  de 
Poitiers  et  de  Toulouse,  suivi  de  la  reconnaissance  en  faveur  du 
Comte,  de  la  ville  de  Camaret  avec  ses  droits  el  dépendancs,  des 
vallées  de  Travaillans,  Sérignan  et  autres  lieux  ou  domaines,  il 
reconnaît  également  avec  Guillaume  de  Baux  lU,  co-prince 
d'Orange,  les  seigneuries  d'Uchaux,  Frigolet,  Barbaras  près  de 
Courthéson,  Barbaras  près  de  Tulette,  Montsegur,  Montbrison, 
Marlignan  et  Vairéas.  —  Acte  à  Orange  dans  la  maison  de  Raymond 
de  Baux. 

Reg.  B.  19,  l'  19,  —  Vaucluse. 
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La  veuve  de  Bertrand  < 


1253  —  6  décembre. 
î  Chàteauneuf,  et  ses  fils  Nicolas  et  Ber- 
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demander  à  la  Cour  Romaine  des  lettres  papales  contre  Guillaume 
de  Baux,  seigneur  de  Berre,  baron  de  Provence,  et  toute  personne 
les  troublant  dans  leur  seigneurie  et  droit  de  juridiction  des  châ- 
teaux de  Chateauneuf.  Carri  et  le  Rouet,  leurs  territoires  et  dépen- 
dances, afin  d'obtenir  la  perception  de  certains  droits,  et  le  paye- 
ment de  quelques  dettes  des  habitants  de  leurs  domaines.  —  Acte 
à  Marseille. 

Ch.  du  monaat,  Saint^Sauveur  de  Marseille.  —  B.-du-R. 

379  1254  —  23  janvier. 

En  présence  de  Guillaume  Bremond,  notaire,  et  de  Guillaume, 
évéque  de  Carpentras,  commissaires  députés  par  Alphonse,  comte 
de  Poitiers  et  de  Toulouse,  Barrai  de  Baux  reconnaît  tenir  en  fief 
sous  la  suzeraineté  du  Comte,  le  château  de  Monteux  et  ses  dépen- 
dances. L'évèque  proteste  énergiquement  parce  que  les  frères 
Rostang  et  Geoffroy  de  Vénasque  en  possèdent  un  huitième  qu'ils 
tiennent  en  fief  de  son  évéché,  et  continuent  à  lui  prêter  hommage 
et  serment  de  fidélité,  et  parce  qu'un  autre  huitième,  vendue 
Barrai  de  Baux,  par  Imbert  d'Agout,  sans  le  consentement  obliga- 
toire de  révéché  et  malgré  sa  protestation,  était  soumis  au  môme 
hommage.  —  L'évèque  demande  acte  au  notaire  de  son  acte  pro- 
testatif.  —  Acte  à  Carpentras  dans  la  maison  de  l'évêché. 

Liv.  roufje  des  Comtes  de  Toulouse.  —  Biblioth.  de  Carpentras. 

380  1254  —  26  janvier. 

En  présence  de  Guillaume  Bremond,  notaire,  et  de  Guillaume, 
évêque  de  Carpentras,  commissaires  députés  par  Alphonse,  comte 
de  Toulouse,  Barrai  de  Baux  reconnaît  tenir  en  fief  sous  la  suze- 
raineté du  Comte,  les  châteaux  et  domaines  de  Loriol,  Bedarrides, 
Entraigues,  Carorab,  Bédouin,  Savoillans,  Saint-Léger,  Brantes, 
Guibert,  Aulan,  Saint-Saturnin,  avec  tous  leurs  droits  et  dépen- 
dances. Il  déclare  être  tenu  de  faire  hommage,  prêter  serment  de 
fidélité,  et  fournir  les  cavalcades  en  temps  de  paix  ou  de  guerre,  à 
la  première  réquisition  du  Comte.  — -  Acte  à  Monteux. 

Liv.  rouge  des  Comtes  de  Toulouse.  — Biblioth.  de  Carpentras. 

381  1254  —  I"  février. 

Charles  I,  comte  de  Provence,  étant  seigneur  d'Arles,  il  fut  passé 
compromis  entre  Barrai  de  Baux,  et  le  conseil  de  la  ville  d'Arles 
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k  l'occasion  des  droits  à  percevoir  sur  les  ports  de  la  ville  et  du 
bourg,  et  pour  le  passage  du  pont  sur  le  Rhône.  Barrai  cède 
à  la  communauté  de  la  ville  tous  ses  droits  sur  la  traversée  des 
ports,  et  le  passage  sur  le  pont  pour  cause  de  gelée,  vent,  ou  autre 
mauvais  temps.  Pendant  que  !a  ville  sera  propriétaire  des  ports  et 
du  pont,  ses  pontonniers  pourront  percevoir  tous  les  droits  que 
recevait  Barrai,  sous  la  condition  d'un  payement  annuel  de  15 
livres  tournois,  et  de  la  dispense  en  faveur  de  Barrai,  et  des  gens 
de  sa  maison,  de  payer  aucun  droit  de  passage  pour  eux  et  leurs 
barques.  —  Acte  à  Arles. 

Ti-inqueiaitle,  l.    )■'  F.   F.  ch.   li.   —  Arch.    munie.   d'Arleê.— 
Reg.  B.  1069,  f  ÏÏ8,  -  B.-du-fl, 

382  1254  —  25  mara. 

Lettre  de  Barrai,  seigneur  des  Baux,  à  son  1res  illustre  et  1res 
cher  seigneur  Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse,  pour  lui 
apprendre  que  Jean  de  Monteux  lui  a  rendu  ce  château,  au  vu  des 
lettres  du  prince.  —  Datée  de  Monteux. 

Loyftii'ï  du  Trùfor  dis  Cliaylei-.  t.  3,  p.  20S. 

383  1254  —  27  mai. 

Barrai  de  Baux  nomme  Guillaume  Castellan  bailli  de  la  vallée 

de  Mouriiis,  et  lui  vend  pour  4  ans,  au  prix  de  l(iO  livres  tournois, 

les  herbes,  pùlurages,  abreuvoirs,  droits  de  chasse etc.,  qu'il 

possède  comme  scignuur,  à  l'exccptiuii  du  produit  des  bans,  et 
sous  cerlainus  condilioiis  ruriccrn^nt  le  iiiodc  de  pâturage  des 
troupeaux,  et  le  payement  des  donunages  qu'ils  pourraient  occa- 
sionner sur  ses  domaines.  —  Ai/te  au  château  dos  Baux  touchant  la 
citerne. 

n.■^',  lî,  Um.  fïliivelîlO.  ~H,-dii-H. 

384  l-ÎM  —  23  septembre. 
Ratification  par  Bertrand  de  Baux,  Bérenyer  Om  Puyricard  et 

Guillaume  de  Trans,  de  !a  sentence  arbitrale  prononcée  par 
l'archevêque  d'Aix  et  Barrai,  seigneur  des  Baux,  sur  les  droits  res- 
pectiTs  qu'avait  Bertrand  sur  les  liuinmcs  du  domaine  de  Trans,  à 
Puyricard,  .sur  d'autres  domaines,  cl  sur  les  droits  prétendus  de 
Bérenger  et  autres  r,o  seigneurs  sur  Ifs  qtiistcs,  les  droits  de  lods, 
les  Ireiiains,  acaptes,  criées,  cens,  services  et  juridiction.  Les  parties 
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nent  chacune  diverses  cautions  du  nombre  desquelles  fut  Barrai  de 
Baux.  —  Acte  à  Aix  dans  la  ville  des  Tours,  en  présence  de  Gilbert 
de  Baux. 

Après  cette  ratification,  il  fut  déclaré  par  les  arbitres  que  les 
clefs  des  deux  portes  de  Puyricard  seraient  mises  entre  les  mains 
des  personnes  choisies  par  les  parties,  et  que  Ton  pourrait  entrer 
et  sortir  à  volonté,  le  jour  et  la  nuit,  sans  payer  aucun  droit.  — 
Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus    de  Varch.  cVAix,  i"  3.  —  Arc  h,  des  B.-du-R. 

385  1254  —  23  septembre. 

Philippe,  archevêque  d'Aix,  et  Barrai  de  Baux  choisis  comme 
arbitres  pour  terminer  les  différents  survenus  entre  Bertrand  de 
Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  au  nom  de  ses  enfants  Hugues  et 
Mabile,  et  Raymond,  chevalier  de  Gardanne,  au  nom  des  autres 
chevaliers  et  de  la  coumiunauté,  déclarent  le  consulat  aboli  et  qu'à 
l'avenir  la  ville,  les  seigneurs  et  les  chevaliers  ne  pourront  créer 
des  consuls,  que  Ton  s'en  rapportera  pour  l'administration  du  lieu 
à  l'acte  donné  par  Roncelin,  vicomte  de  Marseille,  le  16  avril  1211 
et  daté  du  monastère  de  Saint-Victor,  dans  lequel  il  est  dit  que  les 
seigneurs  de  Gardanne  n'ont  jamais  imposé  aux  habitants  aucune 
taille,  quîste,  ou  exaction  quelconque  ;  qu'ils  y  ont  administré  la 
justice,  reçus  les  cavalcades  et  perçus  autres  droits  seigneuriaux. 
Les  arbitres  demandent  Toubli  de  toute  haine,  et  maintiennent 
toutes  les  libertés  et  immunités  du  lieu,  à  l'exception  du  consulat 
qui  vient  d'être  aboli.  —  Acte  à. ...  ? 

Le  15  novembre,  Hugues  de  Baux  jure  d'observer  la  sentence. 

L.  B.  350.  —  B.-du-B. 

386  1254  —  12  octobre. 

Philippine,  fille  d^Aymar  de  Poitiers ,  comte  du  Valentinois, 
épouse  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin ,  déclare  savoir  que  son 
père  a  donné  pour  sa  dot  la  somme  de  mille  marcs  d'argent  à  son 
beau  père  Barrai,  et  qu'elle  n'a  plus  rien  à  prétendre  sur  les  biens 
paternels.  Acte  à  Monteux  en  présence  de  son  marj  Bertrand.  ' 

Fonds  du  Valentinois,  ch.  n"  4.  —  Isère. 

387  1254  —  24  octobre. 

Cession  pour  sept  ans  par  Bertrand,  prévôt  de  l'église  de  Saint- 
Paul-du-Mausolée,  à  Rostang  de  Saint-Hilaire,  de  Tarascon,  de  tou- 
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tes  les  terres,  pâturages,  revenus  el  droits  qui  appartiennent 

l'église  Sainle-Marie  de  l'Ile,  sous  l'obligation  de  payer  annuelle- 
nient  à  Barrai  de  Baux  sept  livres  tournois,  300  anguilles  dain 
et  une  livre  de  poivre,  —  Acte  à  Beaucaire.  I 

Reer.  B.  lOeg,  r-  soi.  —  B.-du-R.  I 

388  1254  —  21  novembre. 

Pierre  Aurîol  d'Aureille  prête  hommage  et  reconnaît  tenir  sous 
la  seigneurie  de  Barrai  de  Baux,  trois  terres  dans  ta  vailiSe  de  Mou- 
rîès,  et  fout  ce  qu'il  pourra  y  défricher  jusqu'au  Luquier  de  la  Crau. 
Pons  Rogat,  bailli  de  Barrai  à  Mouriès,  lui  donne  la  faculté  de 
prendre  possession  définitive  de  ses  terres,  reçoit  10  sous  tournois 
pour  acapte,  et  fait  réserve  en  faveur  de  Barrai  de  la  tasque  de 
tous  le  fruits  provenant  de  ces  terres.  —  Acte  au  château  des  Baux, 
dans  la  chambre  du  bailli.  J 

Heg.  B.  1U69,  f-  218  \-.  —  B.-(iii-H.  H 
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1255  —  13  février. 


Sentence  arbitrale  prononcée  par  Philippe,  archevêque  d'AJx,  et 
Barrai  de  Baux,  sur  les  différents  existant  entre  Bertrand  de  Baux 
coseigneur  de  Bcrre,  et  fiuillaumo  I  son  frère,  ils  déclarent  que 
tout  le  château  de  Lançon  appartiendra  à  Guillaume  et  à  ses  des- 
cendants, malgré  la  réclamation  de  Bertrand  ;  que  les  vassaux  de 
Guillaume  seront  afCrancliïs  de  tout  droit  de  péage  el  autres  qu'ils 
n'avaient  pas  l'habitude  de  payer  en  passant  par  le  château  de 
Meyrargues,  à  l'exception  des  habitants  de  Vitrolles,  qui  domient 
à  Bertrand,  suivant  l'ancien  usage,  deux  deniers  melgoriens  par 
bote  chargée,  et  que  Guillaume  de  Baux  n'empêchera  pas  les  hom- 
mes de  Bertrand  de  prendre  du  sel  sur  ses  terres,  et  de  le  trans- 
porter où  ils  voudront.  —  Acte  à  Aix. 
Heg.  B.  15,  (•  2G7.  -  B.-dii-H. 
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1255  — 11  aoÙL 


Vente  pour  le  prix  de  17  livres  tournois  par  Guillaume,  châtelain 
de  Barrai  de  Baux  dans  la  vallée  de  Mouriès,  à  frère  Etienne  pré- 
cepteur de  l'hôpital  de  Saint-Jean-de-Trinquetaille,  des  herbages 
et  pâturages  de  la  Crau,  et  des  abreuvoirs  de  la  vallée  de  Mouriës, 
depuis  le  jour  de  Saint-Michel  jusques  à  la  fête  de  Pentecôte.  — 
u\  Baux  ilcvant  lîi  .l'i-;uiiîo  cileri 
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Le  5  décembre,  quittance  donnée  aux  Baux,  touchant  la  petite 
citerne. 

Reg.  B.  1069,  f  217  v.  —  B.-du-B. 

391  1255  —  16  octobre. 

Sentence  arbitrale  terminant  les  différents  survenus  entre  Jean, 
archevêque  d'Arles,  et  noble  Barrai  de  Baux,  à  Toccasion  du  châ- 
teau et  territoire  de  Mouriès,  des  seigneuries,  château  et  domaine 
de  Vaquières,  et  des  pâturages  de  Saint-Martîn-de-Crau,  que  Tar- 
chevôque  prétendait  lui  avoir  été  enlevés  injustement  par  Barrai, 
auquel  il  demande  20,000  sous  de  raymondins  d'indemnité.  Les 
arbitres  déclarent  à  Barrai  qu'il  devra  restituer  tout  ce  qu'il  a  pris 
injustement,  que  l'archevêque  jouira  de  tous  ses  droits  anciens 
sur  Mouriès ,  que  les  banniers  seront  nommés  par  chacune  des 
parties,  etc. .  L'archevêque  et  ses  successeurs  feront  reconnais- 
sance à  Barrai  pour  le  château  de  Vaquières  et  son  territoire.  — 
Suivent  d'autres  ordonnances  sur  la  liberté  des  pâturages,  etc.,  etc. 
—  Acte  au  château  des  Baux,  dans  le  cloître  de  Saint-André. 

Liv,  rouge  d'Arles,  f»  181.  —  B.-du-B. 

392  1255  —  15  décembre. 

Donation  par  Barrai,  seigneur  des  Baux,  à  Surdel  de  50  livres 
de  royaux coronats,  à  prendre  sur  les  150  livres  de  pension  annuelle 
que  lui  sert  la  commune  de  Marseille. 

^Qg.  B.  1029.  —  B.-du-R. 

393  '  1256  à  1263. 

Divers  procès  devant  la  cour  archiépiscopale  d'Aix  entre  Ber- 
trand de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  ses  officiers  et  le  cheva- 
lier Bérenger  de  Puyricard  et  quelques  particuliers  pour  divers 
cens.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch.  d'Aix,  f»  13  à  18.  —  B.-du-R. 

394  1256  —  14  avril. 

Pierre  Audier,  Raymond  Aicard  et  Pierre-Guillaume  de  Lançon, 
s'offrent  pour  cautions,  en  cas  de  condamnation  de  Guillaume 
Castellan  devant  le  tribunal  de  Pierre  de  Vintimille,  juge  delà  terre 
de  Barrai  de  Baux,  dans  le  procès  intenté  par  Bertrand  Artigue^ 

9 
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son  frère  Gilbert  et  la  Commune.  Barrai  devra  faire  approuver 
ce  compromis  ijar  son  fils  Bertrand,  lorsqu'il  aura  25  ans,  et  par  le 
Comte  de  Provence,  si  la  ville  l'exige  à  l'avenir.  La  commune 
payera  annuellement  50  livres  de  royaux  coronats  à  Barrai  en  sus 
de  la  pension  de  3,000  sous,à  prendresurlesrevenusquisontcom- 
munsà  la  ville  et  au  Comte,  si  celui-ci  y  consent;  si  non,  elle  don- 
nera 25  livres  setilement  de  ces  mêmes  revenus,  et  Barrai  s'enga- 
gera à  demander  le  consentement  du  prince  pour  le  payement  des 
50  livres.  En  vertu  de  ce  compromis,  la  Ville  lui  donnera  égale- 
ment la  somme  de  600  livres  d'aujourd'hui  à  quatre  ans,  etc.  Ber- 
trand, fils  de  Barrai,  approuve  la  sentence.  —  Acte  dans  la  salle 
verte  du  palais  de  Marseille. 


r  de  Marf.  t'  71-  —  Arch.  i 
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9  décembre. 


Donation  par  Guillaume  de  Baux  1,  seigneur  de  Berre,  fils  du 
vicomte  Raymond,  à  Cécile  de  Tarascon,  prieure  du  monastère 
Saint-Césaire  d'Arles,  et  aux  religieuses  de  son  couvent,  de  150 
livres  tournois  à  prendre  sur  ses  biens  après  sa  mort.  —  Acte  à 
Istres  dans  te  château  de  Guillaume  de  Baux. 

Chartrii;-  l'c  Saint-Cêsaii-c.  n"  7.  —  Cli.  3j.  —  B.-du-B. 
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l-2r>(i  --  -21  décembre. 


Guillaume  de  liaiix,  si;i,,'neui-  do  Bjito,  déi^iarc-  ;i  la  demande  de 
Nicolas  et  Bennuiid  de  Cluitoa'iiieuf,  qu'il  v;inomnn!i-  des  juges  de 
Marseille  pour  ai'bilri;r  les  dilïér^iils  sui"veniH  cnlri^  eux,  à  propos 
de  leurs  droits  dans  le  lieu  de  Cliàteaiiueuf.  —  Vule  ;'t  Marseille. 
L.  n,  X)T.  —  li.-.lu-H. 


40.7 


1357 


Lettres  pxécutnriiiles  contre  Giiillauinj  do  Baux  1,  de  Berrc,  qui 
avait  fait  siaisir  iiiiii'iiiit.'nt  certain  bûtail  paissant  dans  son 
coussou  di;l:i  Crau,  sùus  priitexlo  d'un  droit  de  pâturage  qui  n'était 
dû  qu'à  l'arclievèquc  d'.\rles. 

Hr.|,.-d.  -'.■.'  !ih;'^  ■'<■  !',■•.■'■!,,■'•.  .'■AWo.-.  -  ll.-d(i-R. 
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1-r.- 


-  18  février. 


Si,s:niiicalion  dos  cliaiioiiies  cl'Aix, 

ïjérant  les  aiïaires  de  l'arche- 

!cbé  pi'nilaut  la  vacance  du  siè^-o. 

à  Bertrand  de  B:iux.  seigneur 
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aux  vassaux  des  seigneurs  de  Trets,  les  bêtes  saisies  injustement, 
avec  offre  de  lui  faire  payer  les  sommes  qui  peuvent  lui  être  dues  ; 
suivie  de  l'assignation  à  comparaître  dans  quelques  jours  devant 
la  cour  de  Téglise  Saint-Sauveur.  Bertrand  répond  qu'il  avisera  et 
demandera  conseil. 

Reg.  Thésaurus  de  Varc/i,  d'Aix,  f"  13.  —  B.-du-R. 

407  1257  —  24  février. 

Comparution  de  Bertrand  de  Baux  dans  le  cloître  de  l'église 
d'Aîx,  par  devant  les  chanoines,  qui  s'engagent  à  observer  fidèle- 
ment les  conventions  passées  autrefois  par  l'entremise  de  l'arche- 
vêque d'Aix  et  Barrai  de  Baux,  entre  lui  et  les  seigneurs  de  Trans, 
avec  prière  de  restituer  les  bœufs  et  autres  bêtes  saisies  sur  Pons 
Arria.  Bertrand  répond  qu'il  a  toujours  observé  ces  conventions,  et 
qu'il  est  prêt  à  révoquer  ceux  de  ses  officiers  qui  ne  les  auraient 
point  exécutées,  —  Acte  à  Aix. 

Heg.  Thésaurus  de  l'arch.  d'Aix,  f»  13  v*.  —  B.-du-R. 

408  1257  —  24  mars. 

Le  chevalier  Raymond  de  Ventabren,  procureur  de  Bertrand  de 
Baux,  déclare  qu'il  est  prêt  à  plaider  devant  le  chapitre,  ou  son 
juge  délégué,  à  propos  des  plaintes  portées  contre  Bertrand  par 
Pons  Arria  et  Bérenger  de  Puyricard  ;  suit  renoncé  des  sujets  de 
plainte  devant  le  juge  d'Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch.  d'Aix,  !•  14.  —  B.-du-R. 

409  1257  —  17  avril. 

Permission  donnée  par  Barrai  de  Baux  aux  religieuses  de  la 
Celle,  de  faire  passer  à  perpétuité  parle  lieu d'Aubagne  et  son  ter- 
roir, tout  ce  qui  sera  nécessaire  pour  leur  usage  en  pain,  viande, 
vin,  fruits,  laines  et  autres  marchandises,  sans  donner  aucun 
droits  de  péage,  lods  ou  autres  imposés,  ou  à  imposer  en  faveur  de 
Barrai  et  de  ses  successeurs  —  Acte  à  Aix. 

Gh.  n»  30.—  Cartul.  du  inonast.  de  la  Celle.  —  Biblioth.  Méjanes  à 
Âix. 

410  1257  —  7  mai. 

Testament  d'Eudiarde,  fille  de  feus  Giraud-Adhemar  et  Mabile, 
par  lequel  elle  choisit  sa  sépulture  dans  le  monastère  de  Saint- 
Pons  de  Gémenos,  et  institue  son  fils  Hugues  de  Baux  héritier 
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universel  de  ses  terres  et  seigneuries  de  Gardanne,  Roquevaîre, 
Gémenos  et  pian  d'Aups,  et  de  celies  qu'eile  eût  en  héritage 
de  Laure,  son  aïeule,  après  la  mort  de  sa  mère  Mabile.  Elle 
lègue  à  sa  fiiie  Mabile  100  marcs  d'argent  fin  à  prendre  sur  ses 
biens.  Si  son  fiis  meurt  sans  enfants,  Mabile  sera  héritière  univer- 
selle de  ses  domaines,  qui  lui  seront  livrés  pour  sa  dot,  et  dans  ce 
cas,  elle  donnera  lùû  marcs  d'argent  au  couvent  de  Saint-Pons.  Si 
elle  meurt  sans  enfanls,  Eudiarde  substitue  h  sa  fllle  son  frère 
Adhémar,  qui  sera  obligé  de  payer  100  marcs  d'argent  au  susdit 
monastère.  —  Acte  au  couvent  de  Saint-Pons,  dans  la  chambre  de 
Mabile,  où  sa  mère  était  malade,  témoins:  Guillaume,  Hugues 
et  Barrièle,  chevaliers  d'Aubagne,  etc. 

Fonds  latin  n"  0Î30,  c/i.  «•  4  parch.  —  BUiUot.  nation. 

411  1257  — 14  juin. 

La  Cour  archiépiscopale  d'Aix  ordonne  à  Bertrand  de  Baux  do 
Meyrargues  et  à  son  procureur  Raymond  de  Ventabren  de  payer, 
de  ce  jour  à  la  fête  de  Sainte-Marie-Magdeleine,  au  chevalier 
Moyssac  d'Aix,  la  somme  de  13  livres  de  royaux  coronats  qu'il 
doit  par  acte  notarié.  — Donné  à  Aix. 

Beg.  Tliesaurus  de  l'arch.  d'Aix,  f  H  V.  B.-du-R. 
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1237  —  28  juin. 


Divers  particuliers  reconnaissent  tenir  en  flcf  de  Barrai  de  Baux, 
et  de  ses  ancêtres  certaine.-;  tt^rres  et  droits  dans  le  territoire  de 
Mouriès  et  prét^nl  honimai^e.  —  Anlre  reconnaissance,  f"  201  v*. 
Reg.  ».  lO'ja.  t'  201  V.  —  U.-Ju-R. 
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1257—  13  juillet. 


Charles  I  d'Anjou,  conite  de  Provence,  donne  à  la  demande  de 
Bai-ral  de  Raux,  à  Gilbert  de  Baux,  seigneur  de  Marignane  et  à  ses 
héritiers  nés  d'un  iégitinie  mariage,  nue  partie  des  revenus  du  lieu 
de  Pavie  jusqu'à  la  somme  de  III  livres  tournois;  se  réservant 
néanmoins  le  ilroil  d'bomrnnge  et  Ions  les  revenus  du  lieu  et  de  ses 
appartenances  au-dessus  des  10  livres  données,  la  bautc  seigneu- 
rie, les  cav^ilcades,  \-î  deniers  tournois  par  feu,  et  une  qnîsie  géné- 
rale dans  les  .six  cas  féodaux,  suivant  la  coutume  générale  de  Pro- 
vence. Gilb.'rt  reco.inait  au  dnnte  et  à  ses  héritiers  .Marignane  et 
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faire  à  l'avenir  hommage  aux  Comtes  de  Provence.  —  Acte  à  Bri- 
gnoles. 

L.  B.  354.  —  B.-du-R. 

414  1257  — 15  juillet 

Acte  constatant  que  Barrai  de  Baux  a  le  droit  de  pacage  sur  toute 
rétendue  de  la  Crau,  excepté  dans  la  partie  qui  appartient  à  la 
communauté  d'Arles. 

Reg.  B.  1209,  -  B.-du-R. 

415  1257  — 17  juillet. 

En  présence  de  Barrai  de  Baux  et  autres  témoins,  Guy,  comte 
du  Forez,  déclare  à  Charles  !•'  d'Anjou,  en  son  nom  et  au  nom  de 
Guignes  VII,  dauphin  viennois,  que  pour  éviter  des  contestations, 
ils  lui  abandonnent  les  terres  possédées  par  eux  dans  le  Gapençois, 
et  le  comté  de  Forcalquier,  s'ils  meurent  sans  héritiers.  Charles 
d'Anjou  accepte  la  donation  et  leur  donne  immédiatement  l'inves- 
titure de  ces  domaines.  —  Acte  dans  la  maison  épiscopale  de  Riez, 

Reg.  B.  176,  ^  2.  —  B.-du-R. 

416  1257  -  17  juillet. 

Sentence  prononcée  sur  le  procès  existant  entre  le  bailli  de 
Barrai  de  Baux  et  les  syndics  de  la  communauté  des  nourriguierê 
d'Arles,  à  Toccasion  du  pâturage  de  la  Crau.  —  Acte  dans  le  palais 
d'Arles. 

Reg.  B.  1069,  f  215  v.  —  B.-du-R. 

417  1257  —  août. 

Par  suite  des  discussions  survenues  entre  le  chapitre  et  Ray- 
mond de  Baux  I,  prince  d'Orange,  qui  prétendait  que  les  chanoines 
ne  pouvaient  posséder  des  biens  temporels  sans  la  permission  de 
leur  suzerain;  Amie,  évêque  d'Orange,  choisi  pour  arbitre,  déclare 
que  les  chanoines  céderont  pour  le  prix  de  70  sous  de  raymondins 
au  prince  Raymond,  en  sa  qualité  de  haut  seigneur  de  Camaret  et 
Sérignan,  successeur  et  cessionnaire  du  Comte  de  Toulouse,  tous 
les  biens  qu'ils  possèdent  dans  ces  localités,  à  l'exception  du  bois 
dit  Cabassole,  et  des  propriétés  possédées  par  l'église  de  Saint-» 
Andéol.  —  Acte  à  Orange. 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 


418  1257  -  23  août. 

Cession  par  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  Ûls  de  feu 
Guillaume  I  et  d'Ennengarde  à  Charles  I"  d'Anjou,  comte  de  Pro- 
vence, de  ses  droits  sur  les  royaumes  de  Vienne  et  d'Arles,  qui 
pourront  être  mieux  défendus  par  le  Comte  ;  lesquels  droits  furent 
donnés  à  son  père  Guillaume,  par  Frédéric,  roi  des  Romains  et  ds 
Sicile.  — Acte  à  Orange. 

Revue  des  Sociétés  aacantei,  iS7S,  p.  410  ;  U.  Blancard. 

419  1257  — 23  août. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  à  Charles  d'Anjou,  fils  du  roi  de 
France,  marquis  de  Provence,  par  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange,  fils  de  feu  Guillaume  I  et  d'Ermengarde,  et  par  Raymond 
de  Baux  II  son  neveu,  à  l'occasion  des  droits  qu'ils  pourraient 
avoir  sur  les  royaumes  de  Vienne  et  d'Arles,  que  le  prince  d'Anjou 
a  dernièrement  acquis.  Ils  déclarent  reconnaître  cette  possession, 
et  la  feront  reconnaître  par  leurs  amis,  à  l'exception  des  libertés, 
franchises,  seigneuries  et  autres  droits  dont  eux,  et  leurs  prédé- 
cesseurs, ont  toujours  Joui  dans  ces  royaumes.  Le  prince  Charles 
leur  promet,  en  son  nom  et  au  nom  de  ses  successeurs,  la  conser- 
vation de  leurs  privilèges  àOranfie  et  sur  tous  leurs  domaines,  s'en 
réservant  seulement  la  suzeraineté;  il  leur  assure  la  possession 
complète  1.1e  cette  ville  et  siiécialemcnt  de  la  partie  que  possède 
riiôpital  de  Saint-Jean  avec  sss  dépendances.  —  Acte  dans  le 
château  d'Orange  en  présence  de  Barrai,  seigneur  des  Baux.... 

Le  18  janvier  I28J,  Bertrand  IV  et  Bertrand  de  Baux  Itl,  prince 
etco-prince  d'Oranga,  fils  et  héritiers  des  susdits  Raymond  I  et 
Raymond  de  Baux  II,  font  faire  une  copie  de  cet  acte. 

Copie  du  la-sLÙcle  du  D'   Millel. 

420  1257  —  30  aoùL 

Barrai  1,  seigneur  dos  Baux,  Vicedominus  ,  archevêque  élu 
d'Aix  et  G.,  évéque  de  Fréjus,  assislent  comme  témoins  et  experts 
à  la  convention  par  laquelle  Benoit  d'Aiignaiio,  évéque  de  Mar- 
seille, abandonne  à  Charles  I  d'Anjou,  cûmti?  do  Provence,  et  ;i  la 
comtesse  Béatrix,  déjà  maitr.^s  de  la  ville  inf.'rieure  de  Marseille, 
sa  juridiction  sur  la  ville  supérieure  on  ét)iscopale,  et  tous  ses 
droits  temporels,  à  l'exceplioii  dos  cens,  services  et  autres  droits 
r  les  tu; 
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mouture  et  foumage  pour  lui  et  sa  maison,  sous  la  réserve  de  sa 
juridiction  entière  sur  les  religieux  et  les  affaires  ecclésiastiques. 
Le  Comte  et  sa  femme  lui  donnent  en  échange  une  pension  an- 
nuelle de  500  livres  fixée  par  les  experts,  et  les  châteaux  de  la 
Roque-Brussane  ,  Chàteauvert ,  Neoules  ,  Signes,  châteauvieux, 
Mérindol,  Mallemort,Alleins,  Valbonnette  et  toutes  leurs  dépen- 
dances, ainsi  que  les  droits  qu'ils  peuvent  avoir  sur  ceux  de  Saint- 
Cannât,  Ners,  Pichauris,  Meinarguette,  Méoune,  Orves  et  leBeaus- 
set ,  sous  la  réserve  des  calvalcades  comme  elles  se  font  en 
Provence,  et  le  droit  d'hommage  et  serment  de  fidélité  que  Tévêque 
prête  à  l'instant.  —  Acte  àSaint-Rémy,  en  présence  de  Barrai  de 
Baux. 

Le  31,  Tarchevôque  d'Arles,  en  sa  qualité  de  métropolitain, 
approuve  cet  acte  d'échange  qui  doit  être  profitable  à  l'église  da 
Marseille. 

Reg.  B.  2,  f  26  V.  —  B.-du-R. 

421  1257  —  5  octobre. 

Barrai  de  Baux  assiste  comme  témoin  aux  actes  d'hommages 
prêtés  à  Charles  d'Anjou  par  le  prévôt  de  l'église  d'Aix  pour  les 
possessions  du  chapitre,  et  par  l'archevêque  Vicedominus,  pour 
tout  ce  que  possède  son  église  dans  les  châteaux  du  Puy-Sainte- 
Réparade,  Peyrolles,  Jouques,  Bormes,  la  ville  d'Aix  et  leurs  ter- 
ritoires, et  spécialement  pour  la  haute  seigneurie  et  droits  qu'il 
peut  avoir  sur  Bertrand  de  Baux,  qui  lient  en  fief  de  l'église  d'Aix, 
Meyrargues,  Puyricard,  le  Sambuc  et  leurs  territoires.  —  Acte  à 
Tarascon. 

L.  B.  356.  —  B.-du-R. 

422  1257  —  8  octobre. 

Confirmation  par  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues, 
à  frère  Bérenger,  précepteur  des  maisons  de  Saint-Jean-de-Jéru- 
salem, de  Manosque  et  d'Aix,  de  la  liberté  et  franchise  qui  leur 
fut  accordée  par  Raymond  de  Baux  II  son  père  et  dont  suit  la 
teneur:  «  Moi,  Raymond  de  Baux. .  .etc. . .  Je  donne  et  concède  à 
Dieu  et  à  la  sainte  maison  de  Jérusalem,  la  liberté  de  passage  par 
terre  ou  par  eau  à  travers  mes  domaines  de  tout  ce  qui  lui  appar* 
tient  sans  payer  aucun  droit.  »  —  Acte  dans  l'hôpital  de  Saint-Jean- 
de-Jérusalem  de  Manosque,  Tan  120G,  au  mois  de  février.  —  Acte 


au  château  de  Meyrargues,  en  présence  de  son  épouse  Atix  et 
de  Hugues  de  Baux  son  fils. 

Corps  de  l'Ordre  de  Halte.  —  Privûêges.  —  B.-du-R. 

423  1357  —  30  octobn. 

Les  religieux  du  monastère  Sainte-Marie-de-Pierredon  voulant 
s'acquitter  de  leurs  dettes  envers  Barrai  de  Baux  ;  Rostaing,  abbi 
de  leur  roanastère,  vend  à  Barrai  tous  les  droits,  seigneurie,  cens 
et  tasques  qu'ils  possèdent  à  Mouriès.  —  Acte  dans  le  cloître  da 
monasfÈre. 

Reg.  B.  1069.  ^^i3  V.  —  B.-du-R. 

424  1257  — 16  novembre. 

Barrai  de  Baux  achète  des  chevaliers  Bertrand,  Rostan  et  Guil- 
laume Autard,  citoyens  d'Arles,  de  Raymond  Guibert  et  Pierre 
Aureille,  tous  les  droits  qu'ils  peuvent  avoir  sur  le  château  de  Mou- 
riès, sa  vallée  et  son  territoire,  dans  la  Crau  et  sur  les  coussous 
dudit  quartier,  sur  les  pâturages,  cliasse,  pèche,  eaux,  terres  cultes 
et  incultes,  pour  la  somme  de  3,000  sous  tournois.  —  Acte  à  Arles, 
dans  la  maison  de  Barrai  de  Baux. 

Reg.  B.  1069,  I*  204  V.  —  B.-du-R. 

425  1257  —  28  décembre. 

Les  précepteurs  de  l'hûpital  Saint- Jean -de-Jérusalem  et  de  Trin- 
quetaille  ayant  achctû  pour  faire  paître  leurs  troupeaux  deux  cous- 
sous, situés  en  Crau  dans  le  territoire  rie  Mouriè,?,  appelés  l'Orme 
et  Corcrose,  sans  le  consentement  de  Barrai,  seigneur  du  lieu,  et 
sans  payer  le  droit  de  lods  et  do  Irézain,  Barrai  s'en  empare, 
comme  étant  tombés  en  commise,  et  ne  les  abandonne  aux  frères 
de  Saint-Jean  qu'après  avoir  rc.qn  d'eux  50  livres  tournois  à  la  suite 
d'un  compromis  surverui  entre  les  parties,  en  se  réservant  toutefois 
la  haute  seigneurie  et  le  droit  de  trézain,  si  ces  coussous  étaient 
aliénés  par  lesfrères  hospilaliers.  —  Acte  aux  Baux. 

Ordre  de  Malle.  -  TrinquQtaiiic.  —  Crau.  ch.  ii.  —  B.-du-B. 

426  1258  — 7  mars. 

Barrai  de  Bnux  reçoit  l'hommage  et  serment  de  fidélité  de  Lau- 
dune,  veuve  ti'Allje  de  Tarascon,  pour  tout  ce  qu'il  avait  donné  en 
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donation  en  faveur  de  ses  enfants.  —  Acte  dans  l'église  Sainte-Ma- 
rie du  château  des  Baux. 

Reg.  B.  1069,  f  244  v.  —  B.-du-R. 

427  1258  —  27  mars. 

Hommage  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  fils  du 
vicomte  Raymond  à  Vicedominus,  archevêque  d'Aix,  pour  les 
châteaux  de  Meyrargues,  Puyricard,le  Sambuc  et  leurs  territoires, 
droits  et  appartenances,  qu'il  déclare  tenir  en  flef  de  l'église  d'Aix 
et  en  être  le  vassal.  —  Acte  dans  Téglise  de  Puyricard. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch,  d'Aiœ,  ^  3  v*.  —  B.-du— R. 

428  1258  —  2  juin. 

Privilège  accordé  à  Barrai  de  Baux.  —  En  présence  d'Hugues  de 
Baux  et  sur  sa  demande,  Richard,  empereur  de  Rome,  roi  de 
Sicile  et  de  Jérusalem,  écrit  au  podestat  et  à  la  commune  d'Arles 
d'empêcher  la  perception  sur  les  vassaux  d'Hugues  de  Baux,  de 
tout  péage,  ou  impositions,  qui  n'auraient  pas  été  approuvés  par 
ses  prédécesseurs,  de  leur  permettre  de  vendre  leurs  marchandises, 
d'en  acheter  des  citoyens  d'Arles,  avec  faculté  de  pouvoir  les  expor- 
ter en  payant  ce  qui  est  raisonnablement  dû.  —  Donné  à 
Tarente. 

Reg.  B.  1068,  ^  3  v.  —  B.^u-R. 

Cet  acte,  sauf  le  changement  du  nom  de^rEmpereur,  est  la  transcrip- 
tion pure  et  simple  du  privilège  accordé  le  27  juin  1228,  à  Hugues 
de  Baux,  père  de  Barrai,  par  l'Empereur  Frédéric. 

429  1258  —  27  juin. 

Vente  par  Raymond  Giraud  à  Guillaume  de  Cairon,  procureur  de 
Raymond  de  Baux  P',  prince  d'Orange,  de  la  I2"*  partie  des  servi- 
ces et  tasque  qtkil  perçoit  dans  le  château  de  Sérignan  et  son  ter- 
ritoire au  prix  de\40  sous  de  viennois,  dont  il  donne  quittance.  — 
Acte  dans  la  maisohi  de  Garssende. 

L.  21.  —  Princù)auté  d'Orange.  —  Vauduse. 

430  \^..__^^  1258^19  août. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés,  par  Gilbert  (Jusbert)  de 
Baux,  seigneur  de  Marignane,  à  Vicedominus,  archevêque  d'Aix, 
pour  tout  ce  qu'il  tient  en  flef  de  l'église  d'Aix  dans  les  châteaux 
et  territoires  de  Meyrargues  et  Puyricard,  les  100  livres  qu'il  per- 
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çoit  sur  le  péage  de  Meyrargues  et  pour  toutes  ses  possessions 
dans  le  château  de  Saint-Jean  de  la  Salle  et  son  terroir.  —  Acte  k 
Aix,  dans  la  cour  de  l'archevêque. 

Reg.  Thésaurus  de  l'arch.  d'ALe,  f  3  v.  —  B.-du-R. 

431  1258  —  7  octobre. 

Vente  par  Pierre  Codonel,  bailli  de  Mouriès,  et  Pierre  Durand, 
bailli  de  la  Camargue,  au  nom  de  Barrai  de  Baux,  à  frère  Ber- 
trand Artigue,  précepteur  du  bailliage  de  la  maison  du  Temple 
d'Arles,  pour  le  pri\  de  50  livres  tournois  d'aujourd'hui  à  la  Pente- 
côte, de  tous  les  pâturages  et  abreuvoirs  possédés  par  Barrai  dans 
la  vallée  de  Mouriès,  avec  la  faculté  de  prendre  du  bois  à  brûler 
pour  son  usage.  —  Acte  à  Trinquetaille. 
Reg.  h.  10G3.  f  in.  —  B.-du-R. 

433  1258  —  16  novembre. 

Hommage  et  reconnaissance  de  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange,  à  l'évêque  de  Carpentras,  procureur  d'Alphonse,  comte 
de  Toulouse  et  de  Poitiers,  pour  les  châteaux  de  Camaret,  Tra- 
vaillans,  Uchaus,  les  domaines  de  Frigolet,  Barbaras  de  Courthe- 

son,  B;i;'bii'as  de  Ttibtlj,  et  les  s*:îisneuries  do  Montaigu,  Montbri- 
son,  Mas[in;icct  Valréas.  —  Acte  ^  Orange. 

Mss,   </(■,'   titiw   ih  Scn^nan.  \'  W.  —  llibliolli.   de  Mars. 

433  1258  —  20  novembre. 

Transaction  entre  Raymond  de  Baux  1,  son  neveu  Raymond  II, 
prince  et  co-prince  d'Oi-auRC,  la  communauté  de  la  ville, 
l'évOque  d'Orange  et  le  prévôt  du  chapitre  au  nom  de  l'église  et  de 
toutes  les  paroisses  d'Orange  et  du  district,  à  propos  de  la 
dime  entière  du  blé,  vin,  légumes.,.,  etc.,  due  au  clergé.  Il  fut  dé- 
claré que  les  liabitaiils  d'Orange  payeraient  û  l'avenir  le  13"'  de  la 
dime  du  blé,  raisins,  légumes,  agneaux  et  pourceaux,  el  qu'elle 
serait  prisi?  en  gi'rbi-',  ou  sur  la  vigne  dans  les  champs,  ou  en 
grains  sur  l'aire.  Quant  au  droit  sur  les  testaments,  l'évêque  ne 
pourra  forcer  personne  à  niontrer  tes  Icstaments  de  ses  père  et 
mère,  aïeuls  ou  collatéraux,  ni  chercher  à  s'informer  des  legs  y 
contenus  du  t^mps  de  ses  prédécesseurs...,  etc.  —  Acte  à  Orange. 
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434  1258— 27  décembre. 

Raymond  de  Baux,  fils  du  vicomte  Raymond,  et  sa  femme  Guil- 
laumetle  de  Bédos  reconnaissent  tenir  à  acapte  et  emphithéose 
perpétuelle  de  Raymond  Saure,  précepteur  de  la  maison  de  Thôpi- 
tal Saint-Thomas  de  Trînquetaille,  une  pièce  déterre,  outre  celle 
du  petit  hôpital  des  Allemands,  sous  l'obligation  d'un  cens  annuel 
de  six  sous  tournois.  —  Acte  fait  dans  le  parloir  de  cet  hôpital ,  en 
présence  de  Guillaume  de  Baux,  de  Berre. 

Ordre  de  Malte.  —  Trinquetatlle,  —  Saiiit-'Medier-en-'Camavgue. 
—  B.-du-R. 

435  1259  —  15  février. 

Lettre  de  Vicedominus,  archevêque  d'Aix,  ordonnant  à  Ber- 
trand de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  de  faire  conduire  devant 
la  Cour  son  bailli  de  Puyricard  et  les  hommes  de  ce  lieu  qui  ont 
injurié  et  exercé  des  sévices  sur  un  des  officiers  qu'il  avait  envoyés 
à  Puyricard,  des  mains  duquel  ils  ont  enlevé  Guillaume  Roux,  en 
le  menaçant  de  recourir  aux  armes,  et  pour  avoir  dérobé  certain 
bétail.  Il  déclare  vouloir  agir  sévèrement  contre  les  coupables 
pour  que  leurs  crimes  ne  restent  point  impunis.  —  Donné  à  Alx. 

Reg.  Thésaurus  de  Varcli,  d'Aix,  t"  15.  —  B.-du-R. 

436  1259  —  25  février. 

Convention  de  paix  entre  Barrai  de  Baux  et  la  commune  d'Arles, 
terminant  leurs  contestations  pour  tous  dommages  causés  de  part 
et  d'autre  pendant  la  guerre  du  comte  de  Toulouse  et  jusqu'à  au- 
jourd'hui. —  Barrai  rentrera  en  possession  de  tout  ce  qu'il  possé- 
dait dans  la  commune  avant  la  guerre,  en  péages,  cens,  tasques  et 
seigneurie,  et  abandonnera  à  perpétuité  aux  consuls  de  la  ville  les 
faculté  et  liberté  de  passage  pour  toute  personne,  de  nuit  et  de 
jour,  sur  le  pont  d'Arles.  —  Acte  à  Arles,  en  assemblée  du  Conseil. 

Reg.  B.  1069,  f  237.  —  B.-du-R. 

437  1259—7  mars. 

Barrai  de  Baux  achète  d'Etiennette  Audibert  tout  ce  qu'elle  pos- 
sède de  l'héritage  de  sa  mère  dans  le  château  de  Mouriès  et  son 
territoire,  en  maisons  et  terres,  bois  et  pâturages,  pour  le  prix  de 
7  livres  tournois.  —  Acte  dans  rés:lise  de  la  Sainte-Trinité. 

Reg.  B.  1069,  f  216  \-.  —  B.-du-R. 
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par  Philippe,  archevtfiue  d'AIx,  et  Barrai  de  Baux  sur  les  droits 
respectifs  de  chacun  dans  le  chftteau  de  Puyricard  et  son  territoire. 
Les  parties  choisissent  pour  arbitres  l'archevêque  et  plusieurs 
docteurs  en  droit,  pour  terminer  leurs  dilTérents,  et  promettent 
d'obéir  à  leur  déclaration.  Bertrand  donne  pourcautlon  Guillaume 
de  Baux  de  Berre,  son  frère.  — Acte  h  Aix. 

Reg.  r/icaaurus  de  l'arcli.  d'Aix:  P  5  v.  —  B.-du-R. 

444  1250  —  11  novembre. 

Condamnation  portée  par  l'archevêque  d'Aix  contre  Bertrand  de 
Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  son  bailli  de  Puyricard,  et  quelques 
hommes  de  ce  lieu  pour  injures  et  révoltes  contre  l'official  de  l'ar- 
chevêché, avec  obligation  de  payer  une  amende  de  250  livres 
tournois  imputée  aux  coupables.  Bertrand  consent  à  payer  la 
somme  de  100  livres,  et  s'engage  à  abandonner  à  l'archevêque  les 
revenus  du  péage  de  Pnyricard  jusqu'à  entier  payement.  —  Acte  k 
Aix  dans  la  ville  archiépiscopale. 

Reg.  Thenaurus  de  Varch.  d'Aix,  f  i3.  —  B.-du-R. 

445  1250  —  2  décembre. 

llonunage  de  B;u'ral  d^  Bius  à  l'arcticvèrjue  d'Arles,  pour  toutes 
les  possessinns  que  si;s  luicètros  teuaieut  en  (lïf  de  l'église  d'Arles, 
dans  le  château  île  Tritii[uctailliî  cl  ses  dépendances,  les  ports 
d*.\rles,  de  Fourqnos  et  de  Suiut-Gilles,  les  péages  et  autres  droits, 
l'alberguc  de  Cornillon,  laCraui'l  Barijesal.  —Acte dans  le  monas- 
tère de  Saint-Césairc  d'Arles. 

Re?.  B.   iOfiT.  E"  r,\.  —  ll.-'ln-j!. 

i'iG  125'J  —  2  décembre. 

Cession  en  fief  ù  Barrai  de  Bans  ol  ii  ses  descendanU  des  châ- 
teaux de  Mirabel,  Vinsobres,  \yons  et  leurs  territoires,  au  prix  de 
3,200  sous  tournois  par  Kruiesscndi',  abbessc  du  monastère  Saint- 
Césairc  d'Arles,  à  cause  (lu  uiiKiliiui:  revenu  produit  par  ces  chù- 
teaux.  Le  ninnastêre  so  résiTVL'  la  iiaule  seigneurie  et  le  cens 
annuel  d'un  marc  d'argent  ouvn''.  l'I  la  reconnaissance  et  serment 
de  fidélité,  —  .\cle  dans  i'éi^lise  Saint-Pierre  dudit  monastère. 
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447  1260  —  4  février. 

Donation  à  acapte  par  Barrai  de  Baux  à  Geoffroy  d'Aureille  et  à 
son  frère  Hugues,  d'une  terre  située  dans  son  coussou  de  Luquier 
de  la  vallée  de  Mouriès,  avec  la  faculté  de  pouvoir  la  vendre  et 
donner  en  gage  avec  son  autorisation  à  toute  personne,  excepté  aux 
clercs,  chevaliers  et  maisons  religieuses,  et  sous  la  réserve  de  la 
seigneurie,  de  la  perception  annuelle  du  quart  des  produits  de  cette 
terre,  et  de  deux  moutons  pour  droit  d'acapte.  —Acte  dans  la  curie 
des  Baux. 

Reg.  B.  1069,  f  22i  v^.  —  B.-du-R. 

448  1260  —  13  février. 

Acte  de  quittance  donnée  par  Pierre  Codonel,  bailli  de  la  vallée 
de  Mouriès,  pour  Barrai  de  Baux,  à  Pierre  Pélégrin,  payant  en 
son  nom,  pour  les  prud'hommes  de  Saint-Martin  de  Grau  et  la 
communauté,  des  10  moutons  que  Barrai  perçoit  annuellement  dans 
ce  lieu  pour  raison  des  pâturages  et  eaux  de  la  vallée  de  Mouriès. 
Acte  au  château  de  Saint-Martin. 

Reg.  B.  1069,  V  224.  —  B.-du-R. 

449^  1260  —  23  juillet. 

Bonafos,  prieure  du  monastère  Sairit-Césaire  de  Nyons,  menacée 
d'un  appel  au  Pape  par  Raymond  de  Mévouillon,  religieux  de 
Tordre  des  prêcheurs,  et  Dragonet,  seigneur  de  Montauban,  son 
frère,  contre  la  donation,  vente,  ou  aliénation  du  château  de  Nyons 
faite  en  1259,  en  faveur  de  Barrai  de  Baux,  par  Tabbesse  Ermes- 
sende,  sans  avoir  consulté  son  couvent,  déclare  désapprouver  cette 
vente.  Le  seigneur  de  Montauban,  voulant  reconnaître  l'obéissance 
de  la  prieure  confirme  à  son  monastère  toutes  les  acquisitions  fai- 
tes par  son  église,  les  dons  et  legs  qui  lui  seront  faits  à  l'avenir,  et 
se  réserve  la  haute  seigneurie  sur  le  château  de  Nyons  et  son  ter- 
ritoire. —  Acte  à  Visan,  dans  le  cloître  de  Sainte-Marie. 

Relig.  Saint-^ésaire  de  Nyons.  —  Copie.  —  Arc/i.  de  la  Drame. 

450  1260— 28  juillet. 

De  nouvelles  difficultés  étant  soulevées  par  les  officiers  de  Bar- 
rai de  Baux  et  ceux  de  l'archevêque  d'Arles  à  propos  de  l'exécution 
de  la  sentence  arbitrale  du  16  octobre  1255,  Imbert  d' Aurons,  l'un 
des  premiers  arbitres,  règle  définitivement  les  droits  réciproques 
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des  pai'ties  sur  la  perception  des  tans  et  leurs  privilèges  respec- 
life  de  compascuité  eï  de  chasse  sur  le  territoire  de  Mouriès. 
1(0.  de  ïa  Crau.  f  102  v.  — B.-Uu-H. 

451  1360  —  15  septembre. 
Cession  par  Bertrand  fiédos  de  Tarascon  à  Barrai  de  Baux , 

seigneur  suzerain  du  territoire  appelé  Grès  de  Saint-Jean  de  Grès, 
des  droits  qu'il  possède  sur  ce  quartier  sou5  la  réserve  de  seize 
pièces  de  terre  avec  indication  de  leurs  confronts.  Barrai  accepte 
la  donation  qui  lui  est  faite  et  accorde  toute  franchise  aux  terres 
que  s'est  réservées  Bertrand.  —  Acte  dans  la  grande  salle  du 
chftteau  des  Baux. 

1{«.  B.  1069,  ^  245.  —  IMu-R. 

452  1260  —  18  septembre. 

Nouveau  bail  fait  par  Barrai  de  Baux,  en  faveur  de  son  ami  Guil- 
laume Bonflls,  d'un  domaine  en  Camargue  appelé  Gageron,  con- 
sistant en  terres  cultes  et  incultes,  patis,  marais,  bois,  droits  de 
pôcberie  et  chasse.  —  Acte  dans  l'église  Saint-Pierre  de  Trin- 
quetailte. 

Lie.  tTor.  cil.  29i.  -  Rog.  B.  1069,  f  ÎÎS  v.  -  B.-du-R. 

453  1-2G0  —  25  septembre. 

Mai-quise  Pigi-oncsse  tie  Tarascon,  reconnaît  tenir  sous  la  sei- 
gneurie de  Barrai  de  lîaus  une  lerre  touchant  celles  de  Montma- 
jour.  située  dans  le  territoire  lio  Moiitiiaori,  c'est-à-dire  dans  le 
Grîïs  do  Saint-Jean  ilo  Gr^s,  avec  promesse  de  lui  payer  la  tasque 
dotons  les  rovonus  qu'ello  produira.  Barrai  lui  en  conlirnie  ia 
possession,  perçoit  le  droit  de  lods  et  se  réserve  ceux  de  tasque  et 
trozain  et  la  haute  sei^-nourie.  —  .Vie  au  château  des  Baux  devant 
la  cliapollc  (le  Sainte-Marie. 

Hoi,-.  U.  liiVA  ('rù\  .  —  n..,in-it. 

454  1260  —  28  septembre. 

Vidinuis  par  lîevlraud.  arilievOijuo  d'Arles,  à  la  demande  de 
Barrai  do  Baux  et  pour  le  niaiiilieii  de  se;^  droils.  avec  le  consente- 
ment iVKriuossonJe,  ahhesse  -ie  Sainl-Césuire  dWrlos,  d'un  acte 
de  donalion  fait  à  ee  Monaslèro  en  mai  lC-2o  par  rrédéric  II,  cmpe- 
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monastère  et  toutes  ses  possessions,  lui  accorde  de  nombreuses 
propriétés  dans  la  ville  d'Arles  et  en  Camargue,  et  lui  confirme 
les  châteaux  de  Nyons,  Vinsobres  et  Mirabel  dans  le  diocèse  de 
Vaison,  la  maison  de  Visan  dans  le  diocèse  de  Trois-Châteaux,  et 
diverses  propriétés  situées  à  Lagoy,  Robions  et  Brignoles.  —  Acte 
à  Arles. 

Reg.  B.  1069,  t-  238  v\  -  B.-du-R. 

455  1260  —  21  octobre. 

Grimier  Vicedominus,  oflQcial  d*Aix,  ordonne  à  Bérenger,  che- 
valier de  Puyricard,  de  payer  au  nom  de  Bertrand  de  Baux,  à  Jac- 
ques Fornier,  38  émines  de  blé,  et  4  livres  de  royaux  à  Hugues 
d'Aix  pour  confection  d'une  salle  peinte. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch,  d'Aix,  l"  IG.  —  B.-du-R. 

456  1260  —  23  novembre. 

Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  ayant  été  dénoncé  à 
Vicedominus,  archevêque  d'Aix,  pour  avoir  poursuivi,  blessé  de 
son  épée  et  détenu  prisonnier  un  messager,  après  avoir  lu  les 
lettres  dont  il  était  porteur,  est  assigné  pour  ce  fait  à  comparaître 
devant  la  cour  de  Tarchevôque  et  à  dire  la  vérité  sur  cette  accu- 
sation ;  il  demande  un  délai  pour  consulter  ses  parents  et  amis  et 
promet,  en  attendant,  d'élargir  son  prisonnier.  Le  renvoi  demandé 
est  accordé. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch,  d*Aix,  f"  IG.  —  B.-du-R. 

457  1260  —  23  novembre. 

Lettre  de  Vicedominus,  archevêque  d'Aix,  enjoignant  à  Ber- 
trand de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  de  payer  d'aujourd'hui  à 
la  Noël  la  somme  de  100  sous  de  royaux  sur  les  15  livres  qu'il  doit 
à  Raymond  Garot  de  Marseille,  et  qu'il  aurait  dû  payer  à  la  Tous- 
saint passée.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch.  d*Aix,  f*  16.  —  B.-du-R. 

458  1261. 

Bulle  du  pape  Alexandre  IV  relatant  à  l'abbé  de  St-Chaffre  ou 
le  monaslier,  que  Guignes  Dauphin  détenu  en  prison,  hors  de  ses 
domaines,  contracta  mariage  avec  Cécile,  fille  de  Barrai  I,  seigneur 
des  Baux,  nulla  camali  copula  aubsequta;  et  qu'arrivé  à  Fâge  de 
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15  ans,  il  a  diiclaré,  en  sorlaiil  Je  prison,  que  ce  mariage  laffl 
diiplaisait  et  a  contraclii  depuis  un  deuxième  mariage  avec  Bëatrix  I 
de  Savoie,  tille  du  comle  Piurre,  de  laquelle  il  a  une  progéniture, 
et  que  Cécile  a  épousé  Amédéc  IV,  comte  de  Savoie,  dont  elle  a  eu  | 
des  enfants.  Le  pape  ordonne  à  l'abbé  de  voir  si  les  faits  sont  vmis,,] 
et  dans  ce  cas,  il  lui  ordonne  de  prononcer  la  légitimité  du  inariagda 
du  Dauphin- Viennois. 

Invont,  ch'i  arcliivet  ilf^  [kiiipliim  du  Vi'ymioi'?,  jinr  M.  l'abli^fl 
Chevalier,  arl.  317,  pogoCI. 

459  1261  — UjanvierJ 

Vente  à  acapte  el  empSiitéoHB  perpétuelle  par  Bertrand  d^ 
Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  à  Pierre  Valclos  de  tout  ce  qu^l 
possède  dans  le  chùtcau  de  Puyncard  et  son  territoire  en  seigneU'—l 
rie  et  juridiction  sur  les  hommes  et  les  propriétés,  et  de  tous  laBï 
droits  qu'il  per(;oit  sur  la  partie  de  ce  territoire  confrontée  par  le'1 
Puy,  Saint-Cannat,  Rognes,  Eguille5,Aix  et  Venelles,  et  de  tous  s 
revenus  de  Saint-Jean  de  la  Salle,  sous  l'obligation  d'un  cf^l 
annuel  de  cent  livres  tournois,  et  du  payement  de  G.OOO  sous  tour-iJ 
nois  pour  acapte.  Il  se  réserve  également  la  sureraineté  sur  le»  j 
propriétés  et  droits  vendus,  la  perception  des  trezaiiis  et  acapteEt,  j 
et  tous  autres  droits  qu'uu  seigneur  a  l'habitude  de  percevoir  sur 
les  biens  donnés  à  emphitéose.  —  Acte  dans  le  cb&teau    de 
Meyrargues, 

Reg.  Tliesaurui  de  Viircli.  d'M.v,l-\i\'.  —  B.-du-R. 

460  1261  —  15  janvier. 

Vente  par  Pierre  Valclos  à  Alix,  épouse  de  Bertrand  de  BauTt, 
de  tous  les  droits  qu'il  possède  dans  le  château  de  Puyricard  et  son 
territoire,  tels  que  juridiction,  quistes,  bans,  péages  et  tous  autres 
droits,  sauf  et  réservé  ù  Bertrand  de  Baux  son  droit  de  seigneurie 
sur  ce  qui  lui  a  été  vendu  à  emphitéose,  c'est-à-dire,  le  cens 

annuel  de  cent  livres  tournois,  etc —  Acte  au  château  de 

Meyrargues  dans  la  maison  de  Bertrand  de  Baux  et  en  sa  présence 
comme  autorisant  cette  vente. 

Beg.  Tliusaurua  de-  l'arch.  U'Aix.  1'  18  V.  —  B.-du-R. 


4C1  1261  -  24  mai. 

Convention  par  laquelle  Barrai  de  Baux  cède  aux  frères  Rostan 
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terre  située  au  delà  de  la  Sorgue  comme  indemnité  d'une  somme 
reçue  d'eux  et  dont  il  ne  leur  avait  point  tenu  compte.  —  Acte  à 
Monteux. 

Ch,  orig.  avec  sceau.  —  CartuL  de  Vèvêcliéde  Carpentras,  t.  2, 
f  215.  —  Biblioth.  de  la  ville. 

462  1261  —  25  août. 

Pons,  seigneur  de  Mondragon,  nomme  par  testament,  Raymond 
de  Baux  I,  prince  d'Orange,  tuteur  de  ses  enfants  et  de  leurs 
domaines.  —  Acte  dans  la  maison  de  Pons. 

Liv,  rouge  d* Arles,  f»  437.  — Li'y.  vert  f°  356  V.  — B.-du-R. 

463  1261  —  11  novembre. 

Isoard  d'Aix,  seigneur  de  Chatillon,  lègue  en  augmentation  de  la 
dot  de  Malberjone,  sa  fille,  à  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange, 
tout  ce  qu'il  avait  donné  à  son  fils  Raymond  de  Montauban,  qu'il 
déclare  déshériter  pour  avoir  manqué  à  la  foi  jurée  à  son  père,  et 
marché  les  armes  à  la  main  contre  lui  et  ses  amis  en  s'emparant 
de  leurs  biens. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

464  1262  —  21  mars. 

Charles  I  d'Anjou,  comte  de  Provence,  considérant  la  fidélité  de 
Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  et  le  service  rendu  en 
obtenant  par  sa  persuasion  des  habitants  de  Roquevaire  et  de 
Gassende,  sa  belle-fille,  épouse  d'Hugues  de  Baux,  allié  aux  Mar- 
seillais rebelles  pour  faire  la  guerre  au  Comte,  l'abandon  du 
château  de  Roquevaire  garni  de  munitions ,  promet  à  Bertrand, 
en  prenant  possession  de  ce  château,  de  le  lui  rendre  après  la 
guerre,  avec  la  faculté  de  pouvoir  en  disposer,  en  cas  de  mort,  en 
faveur  de  ses  enfants  nés  de  son  épouse  Alix.  Il  déclare  également 
lui  abandonner  les  domaines  d'Eudiarde,  mère  de  Hugues.  —  Acte 
à  Aix  en  présence  de  Barrai  et  de  Guillaume  de  Baux  I,  seigneur 
de  Berre. 

L.   B.    361.   —    B.-du-R.    —  Congr.    archéol.    d'Arles,   p.    406. 
D'  Barthélémy. 

465  1262  —  22  avril. 

Nouvelle  sentence  arbitrale  réglant  les  difl'érents  survenus  entre 
Bertrand,  archevêque  d'Arles,  et  Barrai  de  Baux,  à  l'occasion  des 
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domaines  et  territoires  de  Mouriès  et  Vaquières,  de  l'établissement 

des  baillis,  de  certains  droits  réciproques  des  parties,  et  de  la  pos- 
session de  diverses  propriiitOs.  Les  arbitres,  après  avoir  limité  les 
deux  territoires,  déclarent  que  les  baillis  seront  rais  en  commun  par 
les  parties  pour  exercer  la  justice,  que  Barrai  ne  touchera  que  les 
deux  tiers  des  revenus  des  bans  et  restituera  diverses  terres  k 
l'archevêque  ;  que  ce  dernier  pourra  tenir  despécheurs  avec  une 
barque  dans  l'étang  de  Mondes  et  y  pûcher  librement  ;  que  les 
habitants  de  Vaquières  pourront  dessécher  l'étang  sur  la  frontière 
de  leurs  propriétés,  et  en  cultiver  la  terre. — Acte  à  Vaquières 
dans  la  chambre  do  l'archevêque. 

lU:  rouoc  (l'Arle/,  V  I7G.  —  Lh:  vert,  t-  Vi\.  —  fl.-du-B. 

466  1262  —  22  avril. 

L'archevêque  d'Arles,  après  le  prononcé  de  la  sentence  arbitrale 
par  Raymond,  prévôt  d'Arles,  fait  hommage  et  reconnaît  à  Barrai 
de  Baux  et  à  ses  successeurs  la  troisiL-mc  partie  du  château  et  ter- 
ritoire de  Mouriès  et  tout  ce  qu'il  y  possède,  avec  promesse  de  lui 
être  fidèle.  Il  reconnaît  pareillement  te  domaine  de  Vaquières  et 
son  territoire,  qu'il  tient  sous  la  suzeraineté  de  Barrai,  lequel  pro- 
met à  son  tour  de  défendre  l'archevêque  dans  toute  occasion.  — 
Acte  î"!  VaqiiiL'res,  dans  la  cliamluv  r!c  j'nn'linvi'qne, 

ReK.  ».  10110,  t'îi;L  — Hi>~.  n.  ims.  i  nv'.  —  rp?,  r  1121.  i-41  \-. 

—  L.  U.  301.  —  B.-(lu-H, 

467  136-2  —  7  juin. 
Pons  Arria,  procureur  de  Bortraud  do.  Baux,  ivquicrt,  en  présence 

de  Grimicr  Viccdominus,  iin'ici:d  (V.-Vix.  Ferrari  cl  Isiiard  frères, 
clievalicrs  de  l'uyiûcard,  ili*  livr.;r  à  li -rtranil  de  Baux,  seifïneur 
do  Meyrargues,  toul  ce  qui',  sa  foinnii-'-  Alix  l..nir  avait  acheté  en 
maisons,  terres  et  cous  à  Puyricard,  et  sl'  dr'i'iare  prêt  ;"»  payer  ce 
qui  restera  dii.  —Acte  à  .Vix,  ilans  le  (ioitrL^  Saînl-Saiiveur. 
HcK,  r/'CM('i-»#  '!,■  l\u:-h.  ,rMx.  V  17  V.  —  K-ilii-R. 


468 


I2112  —  15  septembre. 


Barrai  de  Baux,  on  sa  qnaiil. 

■    dt!    Si'i- 

[ifiu    suzerain,  confiruie  à 

Bertrand  Bcdos  ilo  Tarasrnn. 

la   pn.s. 

ssi.in  de  li'i  pièces  de  terre 

dans  le  domaino  ;qipoli>  Hiv^  il 

i-  Sailli-.! 

(l'an-ile-Givs.  situé  dans  le 

territoire  de  Moiitiiaon.  —  \ç\> 

■  ail  L-liàti. 

MuiJ.sBans, 
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469  1262—9  décembre. 

Vente  à  Barrai  de  Baux ,  seigneur  des  Baux,  fils  de  feu  Hugues 
et  de  Barrale,  par  Giraude  de  Monteil,  fille  de  feus  Giraud-Adhe- 
mar  et  Mabile ,  veuve  de  Guillaume  Anselme  de  Marseille ,  de  la 
3*'  partie  de  la  seigneurie  et  juridiction  du  château  d'Aubagne, 
et  des  terres  qui  en  dépendent,  de  la  bastide  qui  est  devant  le  châ- 
teau d'AUauch,  et  de  tout  ce  qu'elle  possède  dans  son  territoire, 
pour  le  prix  de  quatre  mille  livres  tournois.  Barrai  donne  pour 
gage  de  payement  les  châteaux  du  Castellet,  la  Cadière,  Ceireste  et 
leurs  territoires,  et  promet  de  faire  ratifier  cet  achat  par  Bertrand 
son  fils.  —  Acte  à  Marseille  dans  Téglise  des  frères  mineurs. 

Le  môme  jour  Geoffroy  Rostan,  prévôt  du  chapitre,  confirme  la 
vente  en  présence  d'Hugues  André,  prieur  d'Aubagne,  et  de  plu- 
sieurs chanoines,  et  permet  à  Barrai  de  prendre  possession  de  ce 
tiers  d'Aubagne  à  la  condition  d'un  cens  annuel  de  40  sous  de 
royaux  coronats  payable  à  Noèl  et  à  Pâques. 

Charte  de  la  Major,  —  B.-du-R. 

470  1262  —  9  décembre. 

Hommage  de  Barrai  de  Baux  et  de  son  fils  Bertrand  à  G.  Ros- 
tan, prévôt  du  Chapitre  de  Marseille,  pour  le  château  d'Aubagne 
et  ses  appartenances,  et  la  Bastide  devant  le  château  d'AUauch 
et  terres  qui  en  dépendent.  —  Acte  à  Marseille  dans  la  maison  de 
la  Prévôté. 

Ch,  de  la  Major.  —  B.-du-R. 

471  1262  —  22  décembre. 

Barrai  de  Baux  accorde  au  prévôt  et  au  chapitre  de  la  Msgor  de 
Marseille,  l'autorisation  de  faire  du  bois  dans  sa  terre  pour  leur 
usage  particulier,  et  la  faculté  de  pâturage  pour  leurs  troupeaux, 
pendant  sa  vie  seulement.  —  Acte  à  Marseille. 

Ch,  de  la  Major,  —  B.-du-R. 

472  1262  —  22  décembre. 

Acte  de  procuration  de  Barrai  de  Baux,  contenant  promesse  de 
mettre  Giraude  de  Monteil  en  possession  du  château  de  Castellet, 
suivi  de  la  quittance  de  payement  du  cens  annuel  d'Aubagne,  don- 
née par  le  prévôt  du  Chapitre  de  Marseille, 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 


\ 


Acte  de  quitlaiico  de  la  dot  de  Philippine,  fille  d'Aymar  ni, 
comte  du  Valentînois,  épouse  de  Bertrand  de  Baux,  fds  de  Barrai, 
(Mention  d'acte). 

Mb3  latin,  Q"  10951,  f  218.  —  Bihliot.  aatloii. 


471 


1363. 


Vente  k  acapte  par  Barrai,  seigneur  des  Baux,  à  Raymond  Ta- 
biéar,  d'un  domaine  dans  le  marais  de  Mourite,  confrontant  le 
moulin  do  Bninesens,  les  clienûos  de  Vaqiiièrcs  et  de  Salon, 
sous  la  condition  de  payer  la  sixième  partie  dea  revenus,  et  sou» 
la  réserve  de  la  haute  seigneurie  de  Barrai.  i 

Reg.  Invenl.  B.  1209.  —  B.-dn-R,  I 
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13G3  —  23  mars. 


Complément  du  compromis  passé  entre  l'archevCquc  d'Arles  et 
Barrai  de  Baux,  k  raison  des  domaines  et  territoires  de  Vaquiêrea 
et  Mouriès,  servant  h  régler  l'exercice  de  certains  droits  communs  ■ 
aux  parties  sur  la  moyenne  juridiction  et  la  chasse  des  botes  fau-  ■ 
ves,  et  à  déterminer  définitivement  la  limitation  de  Vaquières,  avec 
faculté  aux  habitant'5  de  ce  lieu  de  dessocher  l'étang  et  le  mettre  en 
culture. 

Reg.  Invent,  de»  Baux  do  1792,  n-  IG.  —  B.-du-R. 


476 


1263  — 19  avril. 


Robert,  chapelain  et  bailli  de  Vaquières,  au  nom  de  Florent, 
archevêque  d'Arles,  et  Pierre  Codonel,  bailli  de  Mouriès,  poar 
Barrai  de  Baux,  parcourent  les  divers  quartiers  du  territoire  de 
Mouriès  à  l'effet  d'en  défendre  l'entrée  à  toute  personne  étrangère. 
Ils  signifientà  Raymond  Nicolas,  berger  d'Arles,  faisant  paitreses 
troupeaux  dans  un  quartier  appelé  Monros,  dépendant  du  coussou 
de  Pierredon,  de  sortir  immédiatement  et  de  ne  plus  venir  paître 
dans  le  terroir,  sous  peine  de  dommages  et  intérêts  en  faveur  de 
l'archevêque  et  de  Barrai.  —  Acte  dans  la  vallée  de  Mouriès. 
Rag.  B.  1069,  [•  255.  —  B.-du-R. 

477  1263— juin. 

En  présence  de  P.,  évoque  d'Orange  et  du  juge  de  la  ville. 
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de  Baux  I  et  de  Raymond  n  son  neveu,  prince  et  co-p  rince  d'Orange, 
tout  ce  qu'il  possède  dans  cette  ville  et  son  terroir,  leur  fait 
hommage  et  promet  d'observer  toutes  les  obligations  contenues 
dans  le  serment  de  fidélité.  Les  princes  déclarent  lui  pardonner 
ses  fautes,  et  Raymond  de  Sahune  jure  de  ne  plus  rien  attenter 
contre  les  habitants  d'Orange  et  de  Gourthézon  et  les  tient  quittes 
de  tous  les  dommages  qu'ils  lui  ont  occasionnés. 

Mss  du  D'  M.  Millet. 

478  1263  — 1"  juin. 

Donation  par  Bertrand  de  Baux,  coseigneur  de  Berre,  seigneur 
de  Meyrargues,  à  sa  fille  Sancie,  épouse  de  Pierre  (ou  Pons)  de 
Cadaval,  de  quelques  terres  situées  dans  le  territoire  du  Sambuc. 

Reg.  Invent.  H,  12. — Notre-Dame  du  iVa^aret/i  rf'Awj.  —  B,-du-R. 

479  1263  —  10  juin. 

Révocation  par  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  en 
présence  de  Vicedominus,  archevêque  d'Aix,  de  toute  donation, 
émancipation,  concession  et  legs  qu'il  pourrait  avoir  faits  en  faveur 
d'Hugues  de  Baux  son  fils,  qu'il  accuse  d'ingratitude  envers  sa 
personne. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch.  d'Aix,  f"  17.  —  B.-du-R. 

480  1263  — 10  juin. 

L'archevêque  d'Aix  ratifie  la  donation  entre  vifs  faite  par  Ber- 
trand de  Baux  à  son  fils  Raymond  I,  des  châteaux  et  territoires  de 
Meyrargues  et  du  Sambuc,  et  lui  en  donne  l'investiture  en  approu- 
vant l'obligation  de  60  mille  sous  de  tournois  faite  en  faveur  d'Alix, 
femme  de  Bertrand,  sur  le  premier  de  ces  châteaux. —  Acte 
à  Meyrargues. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch,  d'Aix  f»  17.  —  B.-du-R. 

481  1264  —12  janvier. 

Lettre  du  roi  Charles  d'Anjou,  ordonnant  à  Jean  de  Bonnemène, 
son  juge-mage  de  Provence,  et  à  Nicolas  Faramia,  juge  de  Taras- 
con,  de  terminer  immédiatement  l'enquête  déjà  commencée  à  pro- 
pos de  discussions  sur  les  pâturages,  survenues  entre  ses  vassaux 
d'Arles  et  de  Tarascon  et  Barrai  de  Baux,  son  grand  justicier  du 
royaume  de  Sicile.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  1068,  f- 17  v.  —  B.-du-R. 


482 


1264  -  30  fanvia 


Confirmation  par  Barrai,  seiEneiir  des  Baux,  à  Marie  deMonteïlJ 
abbesse  du  monastère  de  Saint-Pons,  et  à  frère  Podionchus,  syndi 
du  monaslère,  de  l'achat  fait  parle  couvent  de  laMayon  d 
veaune,  vendue  par  Bonsignour,  fils  de  Nauloscus  de  Naulï, 
tous  les  droits  qui  s'y  rattachent,  et  celui  de  la  lasque  que  le  couveafl 
tient  de  Barrai  sur  un  champ  appelé  champ  de  Bada,  dans  le  ter- 1 
ritoire  d'Aubagne,  confrontant  le  chemin  de  Roquevaire,  Il  dispenî 
'es  religieuses  de  lui  payer  à  l'avenir  levingtain  pour  leurs  posse 
sions,  !i  moins  qu'elles  ne  les  donnent  à  arrentement,  et  leur  con-l 
firme  enfin  toutes  les  donations  h.  elles  faites  par  Hugues  de  Baux,r 
et  Barrale,  ses  père  et  mère,  et  Gilbert  son  frère  sur  les  terres  du^ 
paluns,  ainsi  que  le  droit  de  couper  du  bois  ù  brûler  et  pour  con-^ 
struction  de  maisons.  —  Acte  k  Marseille. 

L.  033.  —  Manus.  <k'  Peyri-sc.  —  Bîltlint.  dB  Carpontrafl, 


483 


1264- 


Hommago  et  reconnaissance  k  Barrai  de  Baux  par  le  chevatifi^ 
Pierre  de  Barjols,  en  son  nom  et  au  nom  do  son  frère,  pour  la  mot-"" 
tié  du  marais  de  Gaudegues,  pour  l'Écluse  et  !e  droit  de  passage  à 
Barbegal,  qu'ils  déclarent  posséder  francs  de  toute  servitude. 
—  Acte  dans  la  maison  de  l'Hôpital  Saint-Thomas  de  Trin- 
quelaille. 

Reg.  B.  1069,  f  200  V.  -  B.-du-R, 


484 


1264  —  9  mars. 


Barrai  de  Baux  déclare  k  Reynaud  de  Miramont,  viguier  da 
Tarascon,  Altavès  et  Camargue,  et  devant  le  juge,  qu'il  est  prêt  à 
répondre  devant  eux  et  le  sénéchal  de  Provence  pour  ce  qu'il  pos- 
sède dans  la  vallée  des  Baux,  les  châteaux  de  Montpaon,  Castillon, 
Mouriès,  Lansac,  Mamussane  et  leurs  territoires  ;  devant  l'arche- 
vêque pour  ses  possessions  de  Trinquetaille  et  ses  dépendances  * 
devant  le  juge  et  la  cour  ordinaire  pour  celles  situées  dans  le  dis- 
trict d'Arles,  et  pour  le  tout,  devant  quiconque  aura  le  droit  de 
faire  des  enquêtes.—  Acte  à  Trinquetaille,  dans  la  cour  de  l'hôpital 
Saint-Jean. 

Ree.  B.   1069,  fï46.  —  B.-du-R. 


—  139  — 

485  1264  —  U  mars. 

Barrai  de  Baux  reconnaît  qu'il  a  été  constitué  en  dot  à  Philip- 
pine, fllle  d'Aymar  de  Poitiers  III,  comte  du  Valentinois,  lors  de 
son  mariage  avec  Bertrand  de  Baux,  son  fils,  la  somme  de  mille 
marcs  d'argent  qu'il  déclare  avoir  employée  à  payer  ce  qu'il  devait 
à  Giraude  de  Monteîl  pour  l'achat  d'Aubagne  et  son  territoire.  Il 
assigne  cette  dot  sur  les  châteaux  de  Marsanne,  Sauzet,  La  Laupie, 
Octavion,  le  Puy-Saint-Martîn,sur  les  revenus  qu'il  perçoit  dans  la 
vallée  de  Poët-Laval,  et  les  cinquante  livres  viennoises  produites 
par  le  péage  du  château  de  l'Étoile.  —  Acte  dans  le  cloître  de 
Monteux. 

Gh.  orig.  n*»  6.  —  Fonds  du  Valentinois,  —  Isère. 

486  1264  —  17  mars. 

Procuration  donnée  par  Barrai  de  Baux  à  Dalmas  de  Roque- 
maure,  pour  recevoir  en  son  nom  une  somme  de  15  mille  sous  de 
valentinois  que  lui  doit  Aymar  de  Poitiers,  comte  de  Valentinois,  à 
l'occasion  du  mariage  de  Philippine  avec  Bertrand  son  fils.  Il 
donne  quittance  de  cette  somme  comme  s'il  l'avait  reçue,  et  promet 
d'avoir  pour  agréable  tout  ce  que  fera  son  procnreur.  —  Acte  à 
Monteux  dans  la  chambre  de  Barrai. 

Ch.  orig.  n"»  6.  —  Fonds  du  Valentinois.  —  Isère. 

487  1264  —  17  mars. 

Barrai  de  Baux  reconnaît  tenir  en  fief  du  monastère  Saînt- 
Césaire  d'Arles,  dont  Adélaïde  de  Caslar  est  abbesse,  les  châteaux 
de  Mirabel ,  Vinsobres,  Nyons  et  leurs  territoires,  et  spéciale- 
ment le  droit  d'hommage  et  serment  de  fidélité  à  recevoir  de  Dra- 
gonet  de  Montauban  et  des  habitants  de  ces  châteaux.  Il  promet 
de  donner  chaque  année  au  monastère  une  coupe  d'argent  avec 
son  pied  et  sept  marcs  d'argent  le  jour  de  Saint-Césaire.  —  Acte 
dans  l'église  Saint-Pierre  du  monastère  d'Arles. 

Relig,  de  Saint-Césaire  de  Nyons,  —  Ch.  —  Drôme. 

488  1264  —  24  avril-juillet. 

Enquête  avec  production  de  témoins  par  le  juge  de  Tarascon, 
pour  régler  les  différents  survenus  entre  le  baîlli  de  Barrai  de 
Baux  et  certains  habitants  de  Tarascon  à  propos  d'un  droit  de 


Mrage  qu  exigeait  Barrai  sur  les  terres  de  Planes,  ou  Trëbon, 
et  sur  les  territoires  de  la  Crau,  Lansac,  Vaquières  et  Mourï&s. 
Rog.  D.  )0G8.  (■  17.  —  B.-du-R. 
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1264  —  23  mai. 


Barrai  de  Baux  vend  pour  cinq  ans  el  au  prix  de  13  livres  tour- 
nois h  Pierre  Morachin,  un  coussou  en  Crau,  appelé  Poutouse  el  la 
moitié  d'un  autre  appelé  Belleponse  avec  droit  d'y  couper  du  iïois 
et  d'en  toucher  les  revenus, 

Reg.  li.  lUIi'.i,  l'in  —  U.-du-B. 

400  1364 -3  juin. 

Les  envoyés  rie  Barrai  tic  Baux  ayant  saisi  quelques  brebis  de 
Pierre  Barrallier  paissant  dans  le  territoire  appelé  Le  Trébon,  ou 
Planes,  sont  condamnés  h  les  rendre  par  sentence  de  la  cour  de 
Tarascon  â  la  demande  de  Barralier,  qui  prétendait  avoir  le  droit 
exclusif  de  pâturage  dans  ce  quartier.  Sur  l'appel  du  bailli  des 
Baux,  et  la  production  des  témoins  certifiant  que  Barrai  et  quelques 
particuliers  de  Tarascon  jouissaient  de  ce  droit  depuis  de  nom- 
breuses années,  le  juge  de  Tarascon,  Allavès  el  Camargue  déclare 
nulles  les  prétentions  de  Barralier  et  rend  à  Barrai  el  aux  copro- 
priétaires le  droit  de  pàtura^îe.  —  Acte  devant  la  cour  de  Tarascon. 
Heg.  R.  lOGO.  f  Ï43.  —  B.-dii-R. 

491  1264  — 6  juillet 

Barrai  de  Baux  dispense  pour  toujours  Tauraiinier  du  monastère 
Saint- Victor  de  Marseille  de  payer  le  vingtain  ordinaire  pour  les 
biens  qu'il  possède  dans  la  maison  de  l'Aumône,  au  territoire  d'Aa- 
bagne.  Il  lui  accorde  également  la  faculté  de  tenir  et  de  faire 
paître  ses  troupeaux  de  cochons  dans  les  territoires  d'Aubagne  et 
de  Saint-Marcel. 

Cl.  Ile  Saint-Victor,  if  738.  —  B...du-R. 


402 


1264  —  22  septembre. 


Sentence  arbilrale  par  Bornizieu  et  Raymond  d'Entraigues  pour 
limiter  les  parties  afférentes  à  Guillaume  de  Sabran  el  à  Arnaud 

du  Mondra^on,  coscigneurs  de  Derboux,  dan«  le  cliâleaii  el  fort  lie 
ce  nom,  h  l'exception  de  la  tour  cohuliuih?  aux  parties,  el  sous  la 


—  141  — 

co-prince  d'Orange,  seigneur  de  Suze,  sur  les  habitants  du  lieu.— 
Acte  à  Derboux  en  présence  de  Raymond  de  Baux  II.  —  N% 
Pierre  Rabanel. 

Copie  ea  parchemin  servant  de  couverture  au  reg.  n»  22  de  Bertrand 
Laboureur,  n*  du  Chapitre  d'Avignon.  —  Vaucluse. 

493  1264  —  1"  octobre. 

Barrai  de  Baux,  en  considération  des  services  rendus  par  la 
communauté  de  Loriol,  accorde  de  sa  pleine  volonté  aux  habitants 
la  faculté  de  porter  leur  domicile  hors  du  lieu,  de  vendre  leurs 
meubles  et  immeubles  à  qui  que  ce  soit,  de  ne  payer  aucune  taille, 
ni  imposition  quelconque  à  leur  seigneur,  la  franchise  du  trezain 
en  cas  de  mutation  de  propriété,  le  pouvoir  de  vendre,  ou  acheter 
sans  payer  aucun  droit  ;  il  accorde  à  la  commune  la  faculté  d'em- 
prunter, de  nommer  des  syndics  pour  défendre  leurs  privilèges  et 
de  poursuivre  en  justice  les  officiers  du  seigneur  en  cas  de  contra- 
vention aux  libertés  du  pays.  Barrai  s'interdit  la  levée  des  sol- 
dats, si  ce  n'est  par  ordre  du  Comte,  il  cède  aux  habitants  le 
droit  de  chasse  des  bêtes  fauves  et  se  réserve  celui  de  chasser  aux 
pigeons  et  lapins  etc.;  il  promet  de  faire  agréer  ces  franchises 
au  prince  Alphonse,  comte  de  Provence  et  de  Toulouse,  et  à  son 
sénéchal,  ainsi  qu'à  Sibylle,  son  épouse,  et  Bertrand  de  Baux  son 
fils.  Les  syndics  de  Loriol  donnent  en  signe  de  reconnaissance  à 
Barrai  de  Baux  la  somme  de  6,000  sous  tournois. 

Jean  d'Arscis,  sénéchal  du  Comtat,  et  Bertrand  de  Baux  confir- 
ment immédiatement  cette  charte  de  concession.  —  Acte  à  Orange. 

Le  8  novembre.  Sibylle,  épouse  de  Barrai  de  Baux,  donne  son 
approbation  par  un  acte  daté  de  Monteux. 

Reg.  B.  1429,  ^  280  v.  —  B.-du-R. 

494  1264  —  29  novembre. 

Galburge,  dame  de  Mison,  fille  de  feu  Bertrand  de  Mévouillon  et 
veuve  de  Guillaume  de  Baux  III,  co-prince  d'Orange,  voulant  être 
agréable  à  Charles  d'Anjou  et  à  son  épouse  Béatrix,  fait  donation, 
entre  les  mains  de  Gilles  de  Berenius,  bailli  du  prince  à  Sisteron, 
des  droits  qu'elle  possède  sur  les  château,  ville  et  territoire  de 
Mison,  en  s'en  réservant  l'usufruit  pour  un  seul  jour.  —  Acte  dans 
le  fort  d'Orpîerre. 

L.  B.  364.  —  B.-du-R. 
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1264  —  5  décenihn 


Bcrtranil  Ruirabaud,  procureur  de   Galburge    de  MévouïUoi 
veuvtj  de  Guillaume  de  Baux  III,  co-prince  d'Orange,  vend  k  Charlefl 
d'Anjou  et  à  la  comtesse  Béalris  le  cliùleau  et  territoire  de  Mise 
pour  le  prix  de  2,000  livres  tournois,  dont  bO  seront  réservées  poia 
Decan,  abbô  de  Saint-Michel  de  Cluse,  comme  haut  seigneur  de  o 
château,  pour  son  droit  de  lods  et  trézain  et  pour  les  arriSrages  dal 
cens  annuel  d'une  obole  d'or.    Le   prince  retient  la  somme  i 
300  livres  déjà  réclamée  à  cause  des  violences  exercées  par  lei 
vassaux  de  Galburge  sur  le  bailli  du  Comte  à  Pomet.  —  Acte  h 
Tarascon  dans  la  chambre  du  Comte. 
L.  U.  361.  —  B.-du-R. 


49G 


1364  —  10  décembre;.! 


Lettre  de  Barrai  de  Baux,  grand  justicier  du  royaurao  de  Sicila,. 
acceptant  la  commission  donnée  par  Charles  d'Anjou  à  Jean  (la 
Bonnemène,  juge-mage  de  Tarascon,  et  à  Nicolas  Faramia,  juge  d6 
cette  ville,  de  compléter  sans  retard  l'enquête  commencée  à  propos 
de  ses  discussions  avec  les  habitants  d'Arles  et  Tarascon  sur  1bh_ 
pâturages  et  territoires  de  Lansac,  la  Crau,  la  Mçrgue  Bausseni 
lesfrancbisuïi  et  libcrlês  de  ses  vassaux,  et  ses  droits  sur  le  bourg 
d'Arles.  —  Donné  à  Tarascon. 

Ro^.  B.  lOliS,  f  18.  —  Ch.  130.  Chartrier  de  Marùjixanc.  —  B.-du-B. 


497  1265  —  1-  janvier. 

Barrai  de  Baux  nomme  Ricard,  bailli  des  Baux,  pour  le  repré- 
senter devant  Jean  de  Bonnemène,juge-mage,  et  Nicolas  Faramta, 
juge  de  Tarascon,  à  propos  de  tout  procès  qui  pourrait  être  soulevé 
contre  lui.  —  Acte  au  Castellet. 

Reg.  1068,  M8  V,  -  B.-du-R. 


498  1265  —  5  janvier. 

Sentence  arbitrale  de  B.  de  Saint-Etienne  et  Irabert  d'Aurons, 
pour  aplanir  les  différents  survenus  entre  Barrai  de  Baux  et  l'abbé 
de  Saint- Victor  à  propos  des  abus  commis  par  leurs  baillis  sur  les 
territoires  de  Ceireste  et  La  Cadière.  Les  arbitres  déclarent  que  la 
haute  seigneurie  appartiendra  à  Barrai  ;  que  l'abbé,  le  prieur,  ou 


—  143  — 

Saint-Damien  dans  les  cas  prévus  par  une  première  transaction  ; 
que  le  droit  de  criée  sera  commun  aux  parties  pour  la  conservation 
de  leurs  droits  respectifs  ;  que  Barrai  abandonnera  au  monastère 
la  part  qu  il  percevait  sur  les  leydes  et  le  four  de  La  Cadière,  et 
Tabbé  aura  la  connaissance  du  vol  des  gerbes ,  incendies  acciden- 
tels, etc.  —  Acte  dans  Téglise  Saint-Damien. 

Gh.  Inéd.  de  Saint-Victor.  —  L.  149,  ch.  T6ï.  —  B.-du-R. 

499  1265  — 19  janvier. 

Les  procureurs  de  Pierre  Martin,  bailli,  et  des  habitants  de  Saint- 
Martin  de  Crau,  offrent  à  celui  de  Barrai  de  Baux  le  payement  de 
10  moutons  que  la  communauté  donne  annuellement  à  titre  de 
cens  pour  son  droit  de  pâturage  en  Crau  et  d'arrosage  par  les  eaux 
de  Castillon  et  Mouriès.  Le  bailli  de  Barrai  donne  quittance  sans 
préjudice  du  droit  possédé  par  son  seigneur  d'exiger  le  payement 
du  cens  dans  son  château  des  Baux  la  veille  de  Noël.  —  Acte  à 
Mouriès. 

Reg.  B.  1069,  !•  225  v\  —  B.-du-R. 

500  265  —  23  janvier. 

Barrai  de  Baux,  Guillaume  I  de  Berre,  Bertrand  de  Baux  de 
Meyrargues,  et  autres  seigneurs  assistent  comme  témoins  au  traité 
d'alliance  offensive  et  défensive  par  lequel  divers  seigneurs  mila- 
nais s'engagent  à  aider  Charles  d'Anjou  pour  la  conquête  du 
royaume  de  Sicile  et  de  la  Fouille,  et  à  faciliter  le  passage  de  ses 
troupes  à  travers  la  Lombard ie.  —  Acte  à  Aix  dans  la  chambre  du 
Comte. 

L.  B.  365.  —  B.-du-R. 

501  1265  —  2  février. 

Transaction  entre  Raymond  de  Baux  I,  Raymond  n  son  neveu, 
seigneur  de  Suze,  prince  et  co-prince  d'Orange,  et  Roncelin  de 
Fos,  maître  de  l'ordre  du  Temple  en  Provence;  par  laquelle, 
moyennant  l'abandon  de  trente-huit  saumées  de  terres  laboura- 
bles dans  les  territoires  de  Camaret  et  Jonquières,  et  cinq  mille 
sous  de  viennois  donnés  par  Raymond  I,  et  onze  mille  sous  par 
Raymond  II,  son  neveu,  Roncelin  abandonne  tous  les  droits  des 
chevaliers  sur  les  biens  qui  leur  furent  légués  par  Guillaume  de 
Baux  in^  co-prince  d'Orange,  qui,  au  mépris  de  son  testament  de 


Enquête  avec  audition  de  nombreux  témoins  faite  par  Jean  < 
Boimemène,  juge-mage  de  Provence,  et  Nicolas  F'aramia,  juge  d 
Tarascon,  pour  régler  les  diUércnls  survenus  entre  Barrai  dB^ 
Baux,  grand  justicier  du  royaume  de  Sicile,  et  divers  habilaoU 
d'Arles  et  de  Tarascon,  vassaux  du  Roi,  au  sujet  de  divers  droîï 
prétendus  par  les  parties,  sur  les  territoires  de  Lansac,  Mouriât 
laMergue-Baussenque.  Valcarès,  le  Triihon  et  Saint-Jean-de-tirÔ! 
Reg.  11.  100».  —  Ch.  IW,  Chartrk-r  iln  Mungnane.  —  B.-di 


Vente  par  Pierre  Codonel,  bailli  de  Barrai  de  Baux,  ii  Guillauni 
Vallet,  k  Jean  Roubaud,  religieux  du  monastère  de  Lure  et  à  Ii 
bergers,  do  toutes  les  herbes  et  droîls  de  pâturage  et  d'abreuvoif 
dans  la  vallée  de  Mouriès  et  sur  les  terres  avoisinant  le  chemin  de 
VerquiÈres  à  Salon,  à  dater  du  jour  de  Saint-Michel  prochain  & 
Pâques,  pour  le  prix  de  33  livres  tournois.  —  Acte  aux  Baux. 
Reg.  1).  J009,  (■  225  v».  -  B.-du-H. 


504  1265  — 2  juin. 

Lettre  du  pape  Clément  IV,  au  Comte  de  Toulouse  et.de  Poiliers, 
pour  l'informer  que  Barrai  de  Baux,  conformément  à  l'engagement 
pris  d'aller  à  la  croisade  lorsqu'il  prêta  hommage  au  Comte,  se 
tient  h  sa  disposition  avec  ses  hommes  d'armes  ;  qu'il  a  refiisé  de 
céder  â  ses  sollicitations  et  à  celles  de  Charles  d'Anjou,  quoiqu'ils 
aient  un  pressant  besoin  de  sa  personne  pour  faciliter  la  conquête 
du  royaume  de  Sicile ,  à  moins  que  le  comte  Alphonse  ne  le 
dégage  de  son  serment.  Le  pape  prie  le  prince  de  rendre  à  Barrai 
sa  liberté,  et  l'avise  qu'il  a  donné  des  ordres  au  prévût  de  l'église 
de  Carpentras,  pour  le  délier  de  son  engagement.  —  Donné  k 
Pérouse. 


—  145  — 

505  1265  —  22  septembre. 

Lettre  de  Clément  IV,  manifestant  à  Barrai  de  Baux,  podestat  de 
Milan,  F  impossibilité  où  il  se  trouve  de  Tabsoudre  de  Texcommu- 
niation  encourue  par  Tancien  podestat  Palavicini  et  ses  partisans 
qui  s'étaient  rendus  coupables  envers  Téglise  de  cette  ville,  de 
méfaits  qui  n'ont  point  encore  été  réparés,  et  dont  il  subit  les  con- 
séquences comme  successeur  à  la  podestarie.  Il  exprime  l'espoir 
de  satisfaire  à  son  désir  dès  l'arrivée  des  ambassadeurs  milanais,  si 
leurs  prétentions  n'y  mettent  aucun  obstacle.  —  Donné  à  Pérouse. 

Thc8.  anecd,  de  Dom  Martenne,  t.  2.  p.  202, 

506*  1265  —  26  octobre. 

Confirmation  par  Bertrand  de  Romanil,  au  nom  de  Guillaume 
Augier,  lieutenant  de  Barrai  de  Baux,  de  la  vente  faite  à  Pons  Tro- 
pin,  par  le  bailli  des  Baux,  des  herbes  et  droits  de  pâturage  appar- 
tenant à  Barrai  dans  un  defens  dépendant  du  domaine  de  Mourîès 
et  au  lieu  appelé  Mouro,  pour  le  pâturage  de  ses  troupeaux  avec  la 
faculté  d'user  pour  les  abreuver  de  toutes  les  eaux  appartenant  à 
Barrai.  —  Acte  dans  la  maison  de  Bertrand  de  Romanil. 

Reg.  B.  1069,  ^  223  v.  —  B.-du-R. 

507  1266  —  9  janvier. 

Lettre  du  pape  Clément  IV,  à  Charles,  comte  d'Anjou,  pour  lui 
demander  de  rapprocher  Barrai  de  Baux  de  sa  personne  à  cause 
de  l'utilité  qu'il  pourra  en  retirer,  et  de  le  faire  remplacer  dans 
son  office  de  podestat  à  Milan.  —  Donné  à  Pérouse. 

Thés,  anecd.  de  Dom  Martenne,  t.  2,  p.  268. 

508  1266  —  26  février. 

Extrait  d'une  lettre  d'Hugues  de  Baux  de  Berre,  à  ses  nobles 
amis  d'Anjou  et  de  Touraine,  pour  leur  raconter  les  détails  de  la 
bataille  de  Benevent  à  laquelle  il  a  assisté,  et  qui  fut  gagnée  par 
Charles  d'Anjou  sur  le  prince  Mainfroi. 

Cod.  diplom,  de  Napîes,  de  G.  Gludice,  t.  1",  p.  110. 

509  1266  —  10  mars. 

Lettre  du  pape  Clément  IV  annonçant  à  Barrai  de  Baux,  podestat 
de  Milan,  qu'il  a  écrit  nouvellement  à  Charles  d'Anjou  pour  obte- 

11 
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nir  son  rappel,  que  la  réponse  du  roi  a  été  d'engager  Philippe  de 
Montfort  il  accepter  la  charge  <Je  porlestal,  et  que,  dans  ce  cas  seule- 
ment, Barrai  pourra  retourner  auprès  de  lui  ;  en  attendant,  le  pape 
prie  ce  dernier  d'envoyer  un  messager  auprès  du  Roi  pour  obtenir 
sa  grâce.  —  Donné  à  Pérouse. 

Tlief,  aiierd.  de  Dom  Martùue,  l.  2,  p.  28il. 


510 


1266  —  28  mai. 


Lettre  du  pape  Clément  IV  ordonnant  à  l'évèque  d'Albano, 
légat  du  Saint-Siège  ,  d'absoudre  des  censures  ecclésiastiques 
Barrai  de  Baux,  qui  n'est  pas  auteur  lui-même  de  la  spoliation  de 
rarchcvèque  et  des  maux  que  soufTre  l'église  de  Milan,  depuis 
Hubert  Palavicini  jusqu'à  ce  jour,  après  avoir  obtenu  de  lui,  tou- 
tefois, le  serment  d'obéir  ù  la  volonté  du  Souverain  Pontife,  en  ce 
qui  regarde  le  sujet  de  son  excommunication.  — Donné  à  Viterbe. 
Thés,  anecd.  do  Dom  Mart6iiâ,  t.  3,  p.  333. 


511 


1266  —  28  mai. 


Lettre  du  pape  Clément  IV  à  Barrai  de  Baux,  pour  l'ei^ager  à 

persévérer  daus  la  foi  qu'il  doit  au  Hoi,  et  le  prévenir  qu'il  a  écrit  à 

l'évéqui;  d'Albano,  10;:!at  du  Saint-Siéye,  do  lui  accorder  l'absolu- 
tion, afin  do  jiouvoir  le  traiter  d'uni*  iiiauiore  plus  amicale.  En 
attendant  de  rculror  eu  ^nicc.  il  doit  toujours  avoir  confiance  dans 
la  boulé  de  Gliark'S  d'Anjou,  et  s'abstenir  d'exercer  aucune  charge 
en  Loiubardio,  à  niuius  d'un  ordre  forincl,  —  Donné  à  Viterbe. 
Tlw.  une;!,  di;  Dum  Marlriie,  l.  2.  |i.  3Ltl, 


51-> 


12G(>- 


(  juin. 


Hommage  el  sermcnl  de  litlélilé  par  !e  chevalier  Bertrand  de 
Baux  II,  seigneur  de  Berre,  lils  di'  l'eu  Guillaume  de  Baux  I,  pour 
ses  cliâteaus  de  Berre,  Chàteaiuieur,  Lamuii  et  Istres,  suivis  de  la 
reconnaissance  l'aile  il  rarehcvéïjue  d'Arlos  pour  sou  domaine 
situé  au  pont  et  dans  les  oaux  de  Sainl-(ieuiés  et  dans  la  Crau.  Il 
déclare  faire  ces  hounuage,  seruieiil  cl  recHnnaiss;uice,  conformé- 
ment à  ceux  de  Ilayuioud  de  Baux,  l'un  de  ses  prédécesseurs.  — 
Acte  à  Salon. 
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513  1266  —  16  juin. 

Raymond  d'Agout,  seigneur  du  Luc,  choisi  comme  arbitre  pour 
terminer  les  différents  survenus  entre  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange  et  Raymond  de  Montauban,  son  beau-frère,  à  propos  de 
diverses  seigneuries,  juridictions  et  droits  d'héritage,  déboute  les 
parties  de  leurs  demandes  réciproques,  et  déclare  que  les  châteaux 
de  Chatillon  et  de  Condorcet  appartiendront  à  Raymond  de  Baux, 
à  son  épouse  Malberjone  et  à  leurs  descendants  ;  que  les  châteaux 
de  Montmaur  et  Vol  vont  sont  attribués  à  Raymond  de  Montauban, 
qui  tiendra  en  fief  sous  la  suzeraineté  du  prince,  la  seigneurie  de 
Bue,  donnée  à  son  épouse  en  augmentation  de  dot^  et  que  le  res- 
tant dû  de  la  dot  de  Malberjone  sera  à  compenser  avec  la  demande 
faite  par  Raymond  de  Montauban,  d'une  partie  de  la  dot  de  Drago- 
nette,  sa  mère,  assignée  sur  le  château  de  Chatillon.  Suit  l'appro- 
bation de  la  sentence  par  les  parties.  —  Acte  au  Buis-les-Baron- 
nies. 

L.  52.  —  Ch.  orig.  avec  sceau.  —  Vaucluse. 

514  1266  —  30  juin. 

Barrai  de  Baux ,  seigneur  du  château  des  Baux ,  assiste  en 
qualité  de  témoin  au  testament  de  Béatrix,  reine  de  sicile,  comtesse 
d'Anjou  et  de  Provence,  femme  de  Charles  I".  — Acte  à  Lagopesole. 

L.  B.  365.  —  B.-du-R. 

515  1266  —  avant  le  mois  d'août. 

Testament  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  par 
lequel  il  choisit  sa  sépulture  dans  le  cimetière  du  monastère  Notre- 
Dame  de  Silvacane,  auquel  il  lègue  100  marcs  d'argent,  sur  les- 
quels on  prendra  dix  livres  tournois  pour  deux  anniversaires 
destinés  au  repos  de  son  âme,  de  celle  de  Raymond  de  Baux,  son 
père,  de  ses  parents,  et  pour  la  bâtisse  de  l'église  du  monastère.  Il 
lègue  à  celle  de  Téglise  des  frères  prêcheurs  de  Marseille,  donne 
100  sous  tournois  à  la  bâtisse  de  Téglise  des  frères  des  Aygalades 
de  Marseille,  et  fait  divers  legs  aux  églises  de  Meyrargues,  Aix, 
Puyricard  et  autres  lieux  ;  nomme  sa  fille  Mabile  héritière  pour 
1,000  sous  de  royaux  sur  les  10,000  qui  furent  promis  pour  dot  à  feu 
son  mari  Ermengaud,  et  dont  il  n'a  donné  que  5,000  plus  100  sous 
de  royaiix  qu'il  promit  de  lui  donner  lors  de  son  émancipation.  Il 
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ligne  et  accorde  en  plus  à  Alaisette  sa  fille,  15,000  sous  lournois 
pour  sa  dot  ;  il  veut  que  sa  fille  Béatrix  soit  religieuse  et  qu'on  lui 
donne  100  marcs  d'argent;  il  déclare  déshériter  complètement,  s'il 
le  peut,  son  fils  Hugues,  si  non,  il  lui  lègue  seulement  100  marcs 
d'argent,  parce  que  contre  sa  voloiiti-  et  malgré  sa  défense,  il  a  fait 
la  guerre  à  Charles  d'Anjou,  comte  de  Provence,  et  a  forlilié  contre 
lui  le  cMtcau  de  Roquevaire.  Si,  cependant,  il  se  réconcilie  avec 
le  Comte,  il  aura  le  tiers  de  tous  ses  biens,  à  l'exception  des 
châteaux  de  Meyrargues  et  du  Sambuc,  qu'il  a  déjà  donnés  à  son 
fils  Raymond ,  qu'il  institue  son  héritier  universel.  II  nomme 
son  épouse  Alix  tulriœ  de  ses  enfants  Raymond,  Alaisette,  Béa- 
trix et  autres  s'il  venait  à  en  avoir  ;  dans  ce  cas,  il  laisse  aux 
mâles  lùO  mares  d'argent,  aux  filles  100  livres  lournois,  et  les 
uns  et  les  autres  entreront  dans  des  couvents,  ou  se  consacreront 
au  service  de  Dieu.  Il  nonnne  sa  femme  usufruitière  de  tous  ses 
biens,  reconnaît  avoir  reçu  pour  sa  dot  30  mille  sous  tournois  et  lui 
avoir  fait  donation  en  se  mariant  de  30  autres  mille  sous.  —  Acte 
dans  le  château  de  Puyricard. 

Cupie  sur  parchumin  et  sans  dalc.  —  CVmi'd'jt  de  Saint-Sauveur 
d-Aix.  — B.-ûa~H. 

510  1266  —  19  août. 

Alix,  veuve  de  Herlrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargucs, 
tutrice  de  lîiiyiiiond  de  Uaiix  I,  el  de  ses  autres  enfants,  assigne  en 
leurs  noms  aux  anniversaires  du  chapitre  d'Aix,  vingt-cinq  sétiers 
{le  bon  blO  sur  1rs  lasques  lU;  cuttc  nalurc  qu'elle  doit  percevoir 
pour  eux  dans  le  territoire  de  PiiyricTrd,  lesquels  séliers  seront 
(lornios  annueliciucnt  au  diapilrc  Icjour  de  la  mort  de  son  mari, 
suivant  la  Iciicnr  de  son  lustaïucnt.  Klle  promet  de  faire  jurer 
l'ubscrvation  de  cet  acte  ;i  liiiyuioiid  do  Baux,  lorsqu'il  sera  arrive 
à  un  ùyc  plus  avancé,  —  Acte  au  château  de  Meyrargucs. 
a'in-l,:-:.lL-S«h,l-S<ii>ccur  dWU.  —  R-iiu-H- 

517  1?GG  —  1  septembre. 

Ilommage,  recuiiiiaissance  el  serment  de  fidélité  de  Bertrand  de 
Maidéon,  fils  de  feu  lUcau  de  Caromii,  à  Raymond  de  Baux  I, 
prince  d'Orange,  pour  les  châteaux,  villes  el  lerrilriircs  de  Causans 
et  Miiulmirail.  Le  prince  le  reconnaît  comme  seigneur,  à  la  condi-  ■ 
lion  de  faire  les  cavalcades  el  du  ne  pouvoir  jamais  se  dispenser 
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518  1266  —  26  novembre. 

Sentence  arbitrale  terminant  le  procès  survenu  entre  Raymond 
de  Baux  I,  prince  d'Orange,  et  Bertrand  de  Mauléon,  suivie  de  la 
limitation  des  territoires  de  Jonquières,  Causans,  Gigondas  et 
Montmirail. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

5J9  1266  —  18  décembre. 

Agnès  de  Caromb,  femme  de  Raymond  Aucel  d*Orange,  recon- 
naît tenir  en  fief  de  Raymond  de  Baux  I,  prince  d*Orange,  la  5* 
partie  des  châteaux  et  villes  de  Causans,  Jonquières,  Montmirail, 
et  fait  hommage  et  serment  de  fidélité.  Elle  déclare  être  tenue  de 
faire  au  prince  et  à  ses  successeurs  les  cavalcades,  lorsqu'ils  les 
demanderont  à  tous  leurs  autres  vassaux,  et  de  les  aider  en  temps 
de  guerre  contre  leurs  ennemis,  excepté  contre  le  Comte  de  Tou- 
louse, Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux  et  leurs  descendants.  Le 
prince  Raymond  déclare  reconnaître  à  la  dame  Agnès  et  aux  siens 
leur  droit  de  juridiction  sur  les  châteaux  précités.  —  Acte  à  Orange. 

L.  28.  —  Principauté  cVoraiifje,  —  Vaiicluse. 

520  1266  —  20  décembre. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  nommant  Bertrand  de 
Baux  n,  de  Berre,  au  justiciariat  des  Abruzzes  pour  gouverner  les 
affaires  générales  de  la  Province.  —  Donné  à  Capoue. 

Cod.  Diplom.  de  Giudice,  1. 1",  p.  255. 

521  1267  —  13  janvier. 

Lettre  du  roi  Charles  d*Anjou  nommant  Philippe  de  Borisiaco 
aujusticiariat  des  Abruzzes  en  remplacement  de  Bertrand  de  Baux 
appelé  à  gérer  d'autres  affaires  plus  importantes  et  non  détermi- 
nées. —  Donné  à  Naples. 

Cod,  Diplom.  de  Giudico,  1. 1".  p.  225. 

522  1267  —  25  avril. 

Raymond  de  la  Baume,  bailli  de  Trinquetaille  pour  Barrai  de 
Baux,  confirme  à  Bertrand  de  Romanil,  la  vente  à  lui  faite  d'une 
terre  à  Azégat,  lui  concède  le  droit  de  la  vendre  à  [ouïe  personne, 
excepté  aux  chevaliers  et  maisons  religieuses  ;  sauf  et  réservé  le 


—  150  — 

droit  (le  seigneurie  de  Barrai  de  Baux  et  le  quart  des  revenus  de 
cette  terre,  après  qu'il  en  aura  iirélevé  la  semence,  la  dlme  des 
moissons,  et  celle  du  dC'picage  des  grains  par  les  juments.  —  Acte 
sur  la  place  de  TrinquctaiUe. 

Reg.  U.  iOCa,  I'  S30.  —  B.-du-R. 


523 


-  27  mai. 


Barrai  de  Baux,  fçrand  justicier  du  royaume  de  Sicile,  assiste 
comme  témoin  au  traité  d'alliance  entre  Charles  !,  d'Anjou,  et  Bau- 
douin, empereur  de  Constantinople,  chassé  de  ses  états  par  Michel 
Paléologue  ;  par  ce  traité,  le  prince  Charles  promet  de  lui  faire 
recouvrer  ses  états,  de  donner  en  mariage  sa  filleBéatrix  à  Philippe 
fils  de  Baudouin,  lorsqu'elle  sera  arrivée  ix  l'ûge  de  puberté,  à  la 
condition  que  ce  dernier  lui  codera  en  toute  souveraineté  les  prin- 
cipautés d'Achaie  et  de  Morée  que  possède  Guillaume  de  Villehar- 
doin,  et  diverses  terres  en  Grèce.  —  Acte  à  Viterbe. 
Coil.  Diiiloin.  do  (lludico,  t.  2,  p.  30. 


524 


1267- 


8  juin. 


Bertrantl  de  Baux,  fils  de  Barrai,  ot  Bertrand  Albo,  seigneur  de 

lîoquoiiiartiuc,  vonl:ini  lorininoi-  [l'urs  contoslatioiis  à  propos  des 
lerriUiirrs  di's  cbiitoaux  do  MonriOs  et  d'AureilIe,  nomment  pour 
arhitt'c  Guiraiid  di^  l.niro,  qui  devra  en  oiiércr  la  limitation.  —  Acte 
sur  les  liiMix.  —  Le  -iJ  jinûi,  l'arbitn^  pose  les  termes  nécessaires 
après  avoir  pri.'i  connnissanri^.  des  actes  et  entendu  les  témoins  des 
parties. 

lies.  HIllO,  r^lO  V.—  H,-llil-1{, 


1267 


■  10  juin. 


Roconiuiissanco  |)ar  BiM-traml  de  jiaiix  II,  fils  do  feu  Guillaume 
de  Baux,  sei.^'UL'urdn  Bcrri-,  i^hi'itnaininuf,  Istres  et  Lançon,  ;"»  B., 
arclievt'qiio  (i'Arle-;,  p'inr  tout  CI-  i|iL"il  tienleufiofde  son  église, 
(■t  pour  liius  !(■■«  droils  Tu'il  iinsst''i!o  dnns  son  domaine  du  pont 
Saint-'lenirs,  d.-nis^  s's  eau\,  1 1  dans  l.)utcs  ses  terres  de  laCrau; 
suivit^  de  riioNimay;!:  el  sci-moni:  de  li'I.Hité.  —  Acle  il  Tarascon 
dans  le  rloitro  di.>  SainU^-Mariiic  o.w  [nôsence  de  Bertrand  deBaux, 
liLsde  Barrai. 
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526  1267  —  !•'  août. 

Vente  par  Pierre  Codonel,  bailli  de  Mouriès,  en  présence  de  B. 
Romanil,  lieutenant  de  Barrai  de  Baux,  à  frère  Durand  Cler,  pré- 
cepteur de  la  maison  de  Bertaud,  pour  le  prix  de  40  livres  de 
provençaux  coronats,  des  pâturages  du  domaine  de  Mouriès,  du 
jour  de  Saint-Michel  prochain  à  la  fête  des  saints  Philippe  et  Jac- 
ques, avec  la  permission  d'y  prendre  du  bois  à  brûler  et  pour  faire 
une  cabane  à  l'usage  des  troupeaux  paissants  dans  ces  pâturages. 
—  Acte  dans  la  maison  de  Bertrand  de  Romanil. 

Reg.  B.  1069,  ^  222  v.  —  B.-du-R. 

527  1267  —  23  novembre. 

Lettre  de  Clément  IV  à  Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux, 
grand  justicier  du  royaume  de  Sicile,  pour  le  prévenir  que  Lau- 
rens  Tiepolo,  le  plus  grand  ennemi  de  l'église,  vient  d'être  nommé 
podestat  de  Ferme,  et  montre  des  lettres  de  Barrai  considérant 
cette  nomination  comme  très-utile  à  Charles  d'Anjou.  Il  espère 
conserver  son  amitié  à  cause  de  sa  constante  bienveillance  pour 
lui,  mais  il  déclare  que  si  ses  anciens  amis  l'abandonnent,  il  s'en  pro- 
curera de  nouveaux  ;  que  dans  tous  les  cas,  il  est  décidé  à  soutenir 
la  guerre  qui  lui  est  faite,  quoiqu'il  puisse  en  arriver,  parce  qu'il 
sait  que  Dieu  n'abandonne  jamais  son  église.  —  Donné  à  Viterbe. 

Thés,  anecd.  de  Martène,  t.  2.  p.  543.  —  Cod,  Dipl,  de  Gludice 
t.  2,  p.  97. 

528  1267  —  19  décembre. 

Vente  par  Vicedomînus,  archevêque  d'Aix,  à  Alix,  veuve  de 
Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  tutrice  de  Raymond 
de  Baux ,  son  fils,  de  la  barque  du  Puy-Sainte-Réparade,  sur 
la  Durance,  dont  il  possède  les  cinq  parts  sur  six,  pour  le  prix  de 
35  livres  de  cens  annuel,  sous  la  condition  d'exemption  du  cens,  si 
la  circulation  de  cette  barque  venait  à  être  empêchée,  ou  cessait 
totalement.  L'archevêque  promet  qu'il  n'y  aura  jamais  d'autre  bar- 
que sur  la  Durance,  le  long  du  territoire  du  Puy ,  et  que  dès  aujour- 
d'hui Alix  peut  percevoir  le  péage  et  autres  droits  de  tous  les  pas- 
sagers, de  leurs  bêtes  et  marchandises,  suivant  la  coutume;  excepté 
des  vassaux  de  l'archevêque,  de  lui  même  et  de  ses  familiers.  Si 
ces  accords  ne  conviennent  pas  à  Raymond  de  Baux,  lorsqu'il  aura 


25  ans,  il  pourra  faire  annuler  la  vente.  —  Acte  dans  le  ch&teau 
de  Meyrargues,  en  présence  de  Gilbert  de  Baux,  etc. 

a  de  Varch.  d'Aùc,  MOT.  -  Beg.  B.  l4l,^32^.— 


529  1267  —  19  décembre. 
Convention  entre  Vicedorainus ,  archevôque  d'Aîx ,  et  Alix , 

veuve  de  Bertrand  de  Baux  de  Meyrargues,  tutrice  de  Raymond 
de  Baux  son  Sis,  aidée  du  conseil  de  Gilbert  de  Baux  et  autres,  & 
propos  de  la  prise  des  eaux  de  la  Durance  pour  l'utilîté  des  deux  par- 
ties. Alix  aura  la  faculté  de  prendre  l'eau  sur  les  conflns  du  territoire 
de  Peyrolles,  et  de  la  conduire  par  ce  territoire  pour  les  moulins  et 
paroirs  de  son  fils.  L'arclievôque,  ou  autres  pour  lui,  prendront 
l'eau  aux  dits  moulins,  et  la  conduiront  jusque  dans  le  territoire 
du  Puy-Sainte-Réparade.  Alix  payera  une  indemnité  aux  hommes 
dont  les  terres  seront  traversées  et  accordera  à  l'archevêque  la 
liberté  de  prendre  cette  eau  sortant  des  moulins  de  Raymond, 
situés  sur  la  rive  de  la  Durance,  pour  la  conduire  dans  le  territoire 
de  Meyrargues.  Les  dépenses  à  faire  pour  la  dérivation  de  cette 
eau  par  le  moyen  d'une  écluse  seront  faites  en  commun.  —  Acte 
dans  l'église  du  château  de  Meyrargues,  en  présence  de  Gilbert 
de  Baux ,  etc.... 

neti.The:i(Xii)-ii^di-Varvh.  (CAi.i^.  [•  100.  —  lî.-du-R. 

530  1-268—  Il  mars. 
Bertrand  de   Baux  de  Pcrtuis,  seigneur  de  la  terre  de  Troja,  dé- 

clarc  avoir  rc(,'a  en  priH  du  Charles  d'Anjou  la  somme  de  120  onces 
d'or  qu'il  s'oblige  à  rendre  au  Roi  a  Pâques. —  Acte  ù.  Naples. 
Hefc'.  aiig.  fil!!'  (li'iKnfef,  n"  I,  t"  :i.  —  G.  arcli.  de  NiL[ile.s. 
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'2\  mni. 


Lettre  du  roi  Cliarles  d'Anjou  ordonnant  à  son  justicier  de  la 
terre  de  Bari  en  Basilicalc,  d'acheter,  aux  dupons  do  la  Cour,  un 
bon  cheval  pour  Barrai  de  Baux,  justicier  du  royaume  de  Sicile. — 
Donné  à  Lucera  pendant  le  siège. 

Coil.  Iiiplom,  dt!  i;.  Giiidico,  1. 3.  |i.  lJ3.  —  l\es.  ang.,  n°  2.  f  11,  — 
l;.  arcli.  <Jc;  NniiIt'S. 

532  13C8  ~  22  juin. 

Lettre  de  Charles  I"  d'Anjou  au  justicier  des  Abruzzcs,  pour  lui 


—  1S3  — 

de  Berre,  son  conseiller,  s'il  l'appelle  devant  lui  ainsi  que  les  autres 
barons  feudataires  soumis  à  sa  juridiction,  de  ne  prendre  aucune 
détermination  avant  sa  rentrée  dans  le  royaume  ;  avec  ordre  de 
faire  rendre  à  Bertrand  les  châteaux  qui  lui  ont  été  saisis.— Donné 
à  Sora,  dans  la  Terre  de  Labour. 

Reg.  ang. ,  n*  1,  !•  59.  —  G.  arch,  de  Naples. 

533  1268  —  24  juillet. 

Guillaume  de  Foromville,  prévôt  de  Téglise  de ,  notifie  au 

sénéchal  du  royaume  de  Sicile  que  Raymond  de  Baux,  fils  de  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  est  reçu  membre  de  la  maison  du 
roi  avec  cinq  chevaux,  dont  trois  pour  sa  personne  et  deux  pour  un 
domestique  demeurant  avec  lui.  —  Acte  à  Lagopesole. 

Reg.  ang.,  n"  2,  ^  45.  —  G.  arch.  de  Naples. 

534  1268  — dernier  juillet. 
Codicille  du  testament  de  Barrai  de  Baux.  —  (Mention  d'acte.) 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

535  1268  —  2  août. 

Pons  Rogat,  bailli  des  Baux,  vend,  par  Tordre  de  Bertrand  de 
Baux  d'Avellin,  à  frère  Guillaume  Vallet  du  monastère  de  Lure,  et 
à  Martin  Codonel  de  celui  de  Cruîs,  pour  le  prix  de  40  livres  tour- 
nois, les  herbes,  pâturages,  et  la  faculté  de  faire  paître  tous  leurs 
troupeaux  dans  la  vallée  de  Mouriès,  dans  la  Crau  et  sur  toutes  les 
montagnes  de  ses  domaines ,  de  ce  jour  à  Saint-Michel  et  jus- 
qu'après la  quinzaine  de  Pâques.  —  Acte  aux  Baux. 

Reg.  B.  1069,  f  220.  —  R.-du-R. 

536  1268  —  !•'  septembre. 

Pierre ,  évêque  d'Orange,  ayant  protesté  vainement  dans  son 
église  contre  l'ordonnance  des  seigneurs  de  Baux,  oncle  et  neveu, 
princes  d'Orange,  portant  création  d'école  sans  en  avoir  demandé 
Tautorisation  à  l'évoque,  au  mépris  des  droits  de  l'Eglise,  et  déplus 
contre  le  non-payement  d'une  somme  importante  qui  lui  était  due 
par  Raymond  oncle ,  menace  d'excommunication  et  d'interdit  les 
professeurs,  s'ils  continuent  à  enseigner,  et  les  élèves  s'ils  se  ren- 
dent à  leurs  leçons.  Des  amis  communs  des  parties  interviennent 
dans  le  débat,  et  obtiennent  de  l'un  des  seigneurs  qu'il  déclarera  en 


_  iS4  - 

a^emblée  publique  que  l'ordonaance  a  été  publiée  &  son  insu, 
qu'elle  est  contraire  aux  droits  de  l'Eglise  et  de  i'évéque,  et  qu'il 
la  révoque  complètement  L'évéque  promet  à  son  tour  de  ne  plus 
mettre  aucun  empôcliement  aux  études.  L'archevêque  d'Arles, 
Bertrand,  présent  ii  la  transaction,  ratifie  la  promesse  de  I'évéque 
et  déclare  qu'après  la  révocation  de  l'ordonnance,  les  professeurs 
auront  la  liberté  d'enseigner,  et  que  I'évéque  aura  le  droit  d'appré- 
ciation pour  tout  ce  qui  concerne  les  études,  les  maîtres  et  les 
élèves.  —  Acte  à  Orange,  dans  l'église  de  Saint-Jean. 

Ch.  orig.  —  Arcli.  munie.  d'Orange,  publiée  par  le  D*  HUIet. 

537  1268  —  38  septembre. 

Bulle  du  pape  Clément  IV  confirmant  ii.  Raymond  de  Baux  I  et 
à  Guillaume  son  fils,  princes  d'Orange,  les  chfkteaux  et  territoires 
de  Sablet,  Segurel,  Camaret,  Serignan,  TravaiUans,  et  toutes 
leurs  autres  possessions,  avec  défense  à  toute  personne  de  les 
troubler  dans  la  jouissance  de  leurs  biens. — Donné  à  Viterbe. 
h.  7.  —  Princi'iiautâ  d'Oraiise.  —  Vniicluso. 

538  1268  -  5  octobre. 

Ordonnance  du  roi  Charles  d'Ary'ou  nommant  Bertrand  de  Baux 

de  Pcrtuis,  capitaine  de  la  milice  cri  Campanie,  ;ï  ia  requO'le  du 
cardinal  tle  Saint-Cùnn'.  et  Sairit-DaniÎL'n,  avL'i;  ordre  à  tous  ses  ba- 
rons et  ofTicicrs  de  lui  obéir  ot  faciliter  l'emprunt  de  trois  onces 
d'or  qu'il  désire  faire  sur  cliaque  négociant  de  la  province.  — 
Donné  à  Aquino, 

Reg.  aog.  11°  1,  f  218.  —  Ci.  arch.  dn  Naplps, 

539  1208—12  octobre. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  k  l'archevêque 
d'Arie.'j,  par  Bertrand  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  fils  de  Barrai, 
pour  le  ciiiteau  de  Trinquetaillc  et  son  district,  les  ports  de  la 
ville  et  bourg  d'.\rlcs,  du  petit  Rliùne,  de  Fourques,  Sainl-GîUos 
et  tout  ce  qu'il  peut  posséder  en  péage  et  droits  ;  il  roconnait  éga- 
lement tenir  en  arriére  fief  la  seigneurie  et  l'albergue  de  Coriiiilon, 
du  Bourg  neuf,  Barbegai  ,  Villeneuve,  Méjaiics  en  Camargue, 
avec  leurs  territoires,  et  in'Oinel  île  ne  rien  aiiûiier  sans  son  con- 
sentement, ou  eelui  de  ses  successeurs.  —  Acte  ii  Arles  dans  la 
chambre  de  l'archevêque. 


—  155  — 

540  1268  —  25  novembre. 

Hommage  et  serment  de  fidélité,  prêtés  par  Bertrand  de  Baux, 
fils  et  héritier  universel  de  Barrai,  seigneur  des  Baux,  aux  prévôt 
et  chanoines  de  la  Major  de  Marseille,  au  devant  du  grand  autel 
sur  le  haut  duquel  se  trouve  placée  la  tête  de  Saint-Lazare,  pour 
les  châteaux  et  territoires  d'Aubagne,  Cuges,  Roquefort,  Jullans  et 
la  Bastide  devant  le  château  d'Allauch.  —  Acte  à  Marseille,  dans 
réglise  de  la  Major. 

C/i.  de  l'Evêché.  —  Liv,  vert  de  VEvéché,  ^  27  V.  —  B.-du-R, 

541  1268  —  29  novembre. 

Lettre  de  Ténand,  seigneur  de  Flayosc,  lieutenant  du  sénéchal 
de  Provence,  aux  viguier  et  juge  de  Tarascon,  pour  les  prévenir 
d'une  plainte  portée  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  devant 
les  conseillers  du  Roi,  contre  divers  habitants  de  Tarascon  et  Lau- 
rade  à  propos  du  blé  qui  lui  a  été  saisi  dans  le  territoire  de  Grès, 
de  certaines  condamnations  prononcées  contre  Pons  Rogat,  Ber- 
trand Sabatier  et  Pierre  Isnard,  ses  vassaux,  et  sur  divers  gages 
saisis  de  part  et  d'autre  par  les  parties  en  contestation,  comman- 
dant de  faire  restituer  le  blé  aux  hommes  de  Bertrand  de  Baux, 
les  gages  pris  sur  les  deux  parties,  de  terminer  par  voie  de  jus- 
tice le  différent,  et  d'ordonner  une  enquête,  si  elle  est  nécessaire, 
pour  la  division  des  territoires  de  Tarascon,  Laurade  et  Montpaon, 
—  Donné  à  Aix. 

Reg.  B.  1069,  f  244.  —  B.-du-R. 

542  1268  — 18  décembre. 

Pons  Ancelme,  clavaire  de  Tarascon,  se  tenant  à  l'extrémité  de 
la  vallée  d'Entremont,  s'oppose  à  la  perception  du  droit  de  pâtu- 
rage que  voulait  exiger  Pons  Rogat,  bailli  de  Bertrand  de  Baux, 
des  habitants  de  Tarascon  qui  entraient  avec  leurs  troupeaux 
dans  les  quartiers  du  Trébon,  des  Planes  et  du  Grès,  sous  prétexte 
que  son  seigneur  jouissait  de  ce  droit  depuis  longtemps.  Ancelme 
déclare  qu'il  continuera  à  protester^contre  cette  perception  jusqu'à 
sentence  du  viguier  et  juge  de  Tarascon,  parce  que  les  terroirs 
sur  lesquels  Rogat  veut  percevoir  ce  droit  appartiennent  au  roi 
Charles  d'Anjou.  —  Acte  sur  le  lieu. 

Reg.  B.  1069,  f»  246.  —  B.-du-R. 


543  1S69. 

Lettre  d'Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse,  ordounant 
au  sénéchal  du  Venaissin,  d'autoriser  Bertrand  de  Baux  d'Avellin, 
à  hypothéquer  sur  son  château  de  Monteux  la  dot  de  son  épouse 
Philippine,  en  faveur  d'Aymar  de  Poitiers  III,  comte  de  Valenti- 
nois,  son  beau-pére,  sous  la  réserve  de  ses  droits  de  suzeraineté. 
Acte  à.... î 

a  et  des  Comtet  du 


Preuves,  p.  10.  —  HM.  des  Dauplûi- 
Valentînoif,  parUiiclicsno. 
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1369—  2  janvier. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence  et 
de  Forcalquier,  ordonnant  à  A.,  évêque  de  Sisteron  et  à  Guillaume 
de  Gonesse,  son  sénéchal,  de  recevoir  de  Bertrand  de  Baux  d'Avel- 
lin, flls  et  héritier  de  Barrai,  le  serment  de  fidélité  dû  au  prince 
ainsi  qu'à  ses  fds  nés  de  Béatrix,  son  épouse,  et  de  procéder 
k  la  limitation  des  territoires  d'Arles,  Tarascon  et  de  ses  autres 
domaines.  —  Donné  à  Foggia. 

Beg.  B.  loug.l'  1.  —  B.-du-R. 

545  1269  —  17  janvier. 

Lettre  de  Cliarles  d'Anjou  ordonnant  à  ses  justiciers  et  tréso- 
rier de  prêter  an  chevalier  Bcitraiid  de  Baux  de  Pertuîs,  la 
somme  de  fH)  oncus  d'or  à-cmiiptc  sur  sus  KUSes.  —  Donné  à 
Capoue. 

Reg.  aug.  Il*  j,  (ML  — (i-:ircli.  i\r:  N:i|i!?s. 
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12(l!i  —  2C  février. 


Charles  I  d'Anjou,  fait  donation  îi  Bfrtrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  et  à  ses  héritiers  de  l'un  et  de  l'autre  sexe,  de  ii^O  onces 
d'or  â  prendre  sur  les  revenus  d'Avellin  ,  ^'20  à  Calvi,  201)  à  Lauro, 
40  sur  la  terre  de  Cnnza,  et  le  suijslilue  aux  droits  de  la  Cour  sur 
ces  terres  et  leurs  dépendances. 

Hc?,   <'-■.<    (',.(;,((/-„(.-:  ih;  Chailes   1".  iv^.   7.  f"   105.  -  C.  ardi.  (U 
Naples, 


—  1S7  — 

Abruzzes  résignée  par  Jourdan  Delile  entre  les  mains  du  Roi,  sous 
la  réserve  des  charges  et  obligations  imposées  sur  cette  terre.  — 
Donné  à  Capoue. 

Reg.  ang.  n»  8,  f"  239.  —  G.  arch.  do  Naples. 

548  1269  —-4  octobre. 

Guillaume  de  Gonesse,  sénéchal  de  Provence,  donne  lecture  à 
Hugues  de  Baux  de  Meyrargiies,  d'une  lettre  de  Charles  d'Anjou, 
sénateur  de  Rome,  vicaire  général  de  TEmpire  romain,  datée  du 
siège  de  Lucera  le  14  mai,  par  laquelle  il  demande  à  savoirs! 
Hugues  de  Baux,  depuis  sa  sortie  de  Marseille,  n'a  rien  tenté 
contre  lui,  qu'elle  a  été  sa  conduite  dans  le  Comté,  à  Montpellier,  ou 
ailleurs.  Si  elle  est  irréprochable,  le  Sénéchal  pourra  lui  donner 
des  lettres  d'introduction  auprès  de  sa  personne,  après  avoir  reçu 
de  lui  à  Nimes  ou  à  Saint-Gilles,  le  serment  d'obéissance  et  fidé- 
lité au  Roi,  et  de  ne  point  entrer  en  Provence.  Hugues  remercie 
humblement  le  roi,  jure  d'obéir  à  ses  ordres,  et  promet  de  deman- 
der au  sénéchal  une  lettre  d'admission  auprès  du  duc  d'Anjou  lors- 
qu'il sera  prêt  à  faire  son  voyage.  En  attendant,  il  profitera  de 
l'autorisation  qui  lui  a  été  donnée  pour  envoyer  ses  compagnons  et 
ses  effets  en  Provence.  —  Acte  à  Saint-Gilles  en  présence  de  Ber- 
trand de  Baux,  fils  de  Barrai . 

L.  B.  367.  -  B.-du-R. 

549  1269  —  5  octobre. 

Lettre  de  Charles  I  d'Anjou  ordormanl  à  tous  les  chevaliers, 
barons  et  autres  officiers  de  la  province  de  faire  reconnaître  comme 
capitaine  le  chevalier  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  qui  est  allé 
faire  la  guerre  en  Campanie  à  la  demande  de  J.  diacre-cardinal  de 
Saint-Cosme  et  Saint- Damien.  —  Donné  à  Aquino. 

Reg.  ang.  1269B.  f71.— G    arch.  de  Naples. 

550  1269  —  7  octobre. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  comparait  devant  A.,  évêque 
de  Sisteron,  et  Guillaume  de  Gonesse,  sénéchal  de  Provence,  dans  la 
maison  du  Temple  à  Arles,  et  demande  à  faire  la  preuve  par 
témoins  de  l'étendue  de  ses  possessions  à  Arles,  Trinquetaille, 
Villeneuve  en  Camargue,  Malmissane,  Castillon,  Mouriès,  Mont- 
paon,  Lansac  et  autres  lieux,  et  produit  à  l'appui  de  sa  demande 


une  grande  (luautitc  d'acles  prouvant  sa  possession.  —  Acte  à 
Arles. 

Reg.  B.  lOOO.Cl.-B.-dii-Tl. 

551  1269  —  9  octobre. 

Enquête  ordonnée  par  Charles  d'Anjou  pour  la  limitation  des 
territoires  d'Arles  et  Tarascon  et  la  séparation  des  terres  de  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Aveliin,  de  celles  du  prince  avec  produc- 
tion de  témoins  de  part  et  d'autre,  et  faite  par  l'évéque  de  Sisteron 
et  le  sénéclial  de  Provence  devant  la  cour  d'Arles. 
Keg.  B.  10Û3.  — B.-au-H. 

552  1269  —  28  octobre. 

Vente  par  Pierre  Rogat,  bailli  de  Bertrand  de  Baux,  à  Pierre 
Runa  de  Bédos,  pour  le  prix  de  4  livres  tournois,  du  droit  de  faire 
paître  ses  troupeaux  dans  le  defens  du  dit  Bertrand  qui  confronte 
celui  de  Pierredon  et  le  chemin  conduisant  &  Salon,  avec  l'usage 
de  l'eau  d'arrosage  de  Mouriès.  —  Acte  aux  Baux. 
Reg.  B.  10C9.  ^  220  V.  -  B.-du-R. 

553  1269  —  2  novembre. 

Nûliledame  Pôtronillc,  Opouse  de  Guillaume  Estcndard,  maré- 
chal ilu  rojaume  de  Sicile,  et  ses  frères  Eustache  et  Hugues  de 
Mcsnil-Royiiard  recouuaissent  avoir  roi.ui  en  prêt  gracieux  de 
Raynioiiil  de  Baux  I,  fils  de  feu  Bertrand  de  I!;iux,  seigueur  de 
Mcyrargues,  40,000  sous  lounjriis  qu'ils  promettent  de  paver  aux  ter- 
mes snivanis:  1"  le  premier  jour  r[uc  Raymond  contractera  mariage 
avec  Eustachefle,  nilc  de  Pétrouille,  10,000  sous  ;  2"  à  la  fin  de  l'an, 
5,000  suus,  etc.  —  Pélronîlle  donne  pour  garants  Bertrand  de  Baux, 
soigneur  des  Baux,  comte  d'Aveliin,  et  Bertrand  de  Baux  II,  sei- 
gneur de  Bcrrc.  —  Acte  .'i  Aix  dans  le  palais  de  Charles  d'Anjou. 

L.  H.  .187.  —  U,-dii-R. 

55i  1^69  —  2  novembre. 

Lettre  de  Charles  d'.-\njoii  oxpo.sant  à  son  justicier  les  plaintes 
des  habitants  du  Casai  Muntanario  cl  de  Tr'ano  contre  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Aveliin,  qui  veut  soumettre  leurs  lerres,  fraiiclies 
jusqu'à  ce  jour,  à  une  iinposition  de  taille  mise  sur  la  comnmnauté 

deCalvi.aPU?  prtjtoste  que   ec^   [rrw-^  sonf  ilcs  dépcnd:)]n;es 
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cette  dernière  ville,  qui  lui  fut  donnée  par  le  Roi.  Le  Justicier 
informera  sur  les  prétentions  des  plaignants ,  et  s'il  reconnaît 
leur  droit  de  franchise,  il  leur  fera  rendre  toutes  les  saisies  faîtes 
contre  eux.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  1269  A.  ^  20.—  G.  arch.  de  Naples. 

555  1269  —  23  novembre. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou  à  propos  de  certaines  plaintes  des 
habitants  des  environs  de  Naples,  mentionnant  une  transaction 
passée  sous  l'administration  de  Barrai  de  Baux,  grand  justicier  du 
Royaume,  entre  les  habitants  des  faubourgs  et  ceux  de  Naples,  à 
propos  de  la  perception  de  tailles.  —  Donné  à  Averse. 

Reg.  ang.  1269  A.  f»  25.  —  G.  arcb.  de  Naples. 

556  1269  —  25  décembre. 

Donation  en  flef  noble  par  Oiarles  d'Anjou  à  Bertrand  de  Baux 
de  Pertuis  et  à  ses  successeurs  des  terres  et  châteaux  d'Archi, 
Santo-Valentîno,  Fîlelto,  Miglianico,  Corbara,  Ripa  Teatina,  Santo- 
Eusanio,  Caramanico,  Sparpalia  de  Thetis,  Santo-Giorgio,  situés 
dans  le  ressort  judiciaire  des  Abruzzes,  avec  tous  leurs  droits 
et  dépendances  ,  représentant  un  revenu  annuel  de  230  onces, 
à  la  condition  de  prêter  l'hommage  et  serment  de  fidélité  comme 
vassal  du  roi,  et  sous  la  réserve  en  sa  faveur  de  la  connaissance 
des  crimes  commis  sur  ces  localités,  et  de  la  faculté  d'en  exiger 
des  tailles.  —  Acte  à  Naples. 

Liv,  des  donations,  reg.  7.  —  Reg.  ang.  n«  6,  i*  7.  —  G.  arch.  de 
Naples. 

557  1269  —  27  décembre. 

Lettre  de  Charles  I  d'Anjou  ordonnant  à  ses  officiers  de  mettre 
en  possession  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  des  terres  qui  lui  ont 
été  données  dans  les  Abruzzes,  avec  injonction  de  lui  faire  prêter 
serment  de  fidélité  par  ses  vassaux,  suivant  l'usage^  et  sous  la 
réserve  en  faveur  de  la  Cour  des  troupeaux  et  biens  mobiliers  qui 
furent  de  ses  prédécesseurs.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  n*  6,  !•  238  v.  —  G.  aich.  de  Naples. 

558  1270  —  2  mars; 

Suivant  l'ordre  donné  par  Charles  I  d'Anjou,  le  prince  Charles, 
son  fils,  écrit  aux  officiers  du  Royaume  que  la  communauté  d'Avel- 
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lin  s'étant  soulevée  contre  Bertrand  de  Baux,  elle  assassine  et 
commet  des  injures  graves  sur  les  religieuses  de  la  ville  ;  il  leur 
ordonne  de  se  transporter  sur  les  lieux,  de  faire  une  enquête 
sérieuse,  et  de  porter  l'affaire  devant  la  Cour,  suivant  le  comman- 
dement de  son  père.  —  Donné  à  Caserte, 

Reg.  ang.  n*  9,  P  175.  —  G.  arch.  de  Naples. 


550 


1270- 


-  6  juin. 

Lettre  du  Roi  Charles  I"  d'Anjou  au  justicier  de  la  Terre  de  La- 
bour, à  propos  d'une  plainte  portée  par  l'abbé  du  couvent  de 
Santo-Vincenzo-a-Volturno,  qui  accuse  Bertrand  de  Baux ,  comte 
d'Avellin,  de  causer  de  grands  dommages  à  quelques  vassaui  de 
son  couvent,  situé  dans  le  territoire  de  Calvi,  par  ses  exactions, 
Temprisonnement  de  certaines  personnes  riches  du  pays  qui  ont 
refusé  de  lui  prêter  de  l'argent,  en  contraignant  ses  vassaux  à  'lui 
bâtir  les  maisons  qui  lui  sont  nécessaires,  et  leur  enlevant  certains 
animaux  domestiques.  Les  plaignants  ajoutent  que  la  noble  com- 
tesse d'Avellin,  renchérissant  sur  les  méfaits  du  comte,  a  imposé 
de  nouvelles  charges  aux  habitants  de  ses  domaines,  malgré  les 
ordres  du  Roi.  Le  prince  ordonne  ime  enquête  dont  le7ustîcier  sou- 
mettra le  résultat  à  la  Cour.  —  Donné  à  Caserte. 

Itei,'.  aiig.  Il'  9,  [•  ÏVl  v°.  —  G.  arclL,  de  Naples. 


51)0  1271  —32  janvier. 

Lettre  de  Cliarles  1"  d'Anjou  ordonnant  h  ses  ofiiciers  de  payer  a 
Dertrarid  de  Baux  fie  l'ertuis,  son  fidèle  ciievalier,  '240  livres 
tournois  pour  quinze  chevaux  morts  au  service  du  Roi.  —  Donné  à 
Mesai,'nc. 

Hfg.  aiig.  Il-  in.  [°  :,{\—  G.  arch.  ilu  Naples. 
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19  mai. 


Raymond  de  Baux  I  et  Raymond  de  Baux  II,  son  neveu,  prince  et 
co-prince  d'Orange,  déclarent  à  la  cuniinutiauLc  irOraiige,  assem- 
blée dans  le  lieu  de  ses  séances,  que  de  leur  ])lein  gré,  et  en  con- 
sidération des  servii;.es  à  eux  rendus  par  les  Iiabitauls  de  la  ville, 
ils  consentent  à  régler  les  peines  encourues  pour  crime  d'adultère 
et  l'emploi  de  taux  puids  et  de  fausses  mesures  pour  le  viii,  l'huile 
elaulfcs  marchandises.  —  Acte  à  Orange. 
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562  1272. 

Compromis  et  sentence  arbitrale  entre  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange,  et  Respiendine  de  Monteux,  veuve  de  Pons  d'Atys,  qui 
accorde  le  moulin  de  Cairadel  au  prince,  moyennant  la  somme  de 
7,500  sous  de  viennois  et  meta  néant  les  prétentions  de  la  dame  de 
Monteux. 

Mss.  du  D'  M.  Millet, 

563  1272  —  22  janvier. 

Lettre  du  prince  Charles,  fils  du  Roi,  et  son  procureur,  au  justi- 
cier de  la  terre  de  Labour  et  de  la  ville  de  Molise,  pour  lui  com- 
mander de  lever  sur  les  vassaux  de  Guillaume  Étendard  une  sub- 
vention convenable  à  cause  du  mariage  de  sa  fille  Eustachie  avec 
Raymond  de  Baux  I,  de  Meyrargues  en  Provence,  et  de  les  y 
contraindre  s'ils  ne  consentent  pas  à  la  donner  volontairement.  — 
Donné  à  Calvi. 

Reg.  ang.  13,  f«  232.—  G.  arch.  de  Naples. 

564  1272  —  18  février. 

Guillaume  de  Gonesse,  sénéchal  de  Provence,  se  rend  au  château 
des  Baux  pour  demander  au  nom  de  Charles  d'Anjou,  aux  procu- 
reurs de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  de  faire  jurer  les 
hommes  de  ses  domaines  d'assister  le  comte  de  Provence  dans  ses 
guerres,  suivant  la  convention  passée  autrefois  entre  Barrai  de 
Baux,  père  de  Bertrand,  et  le  comte  Charles.  L'hommage  et  ser- 
ment de  fidélité  sont  prêtés  par  les  habitants  des  Baux,  de  Mont- 
paon  et  de  Castillon.  —  Acte  aux  Baux. 

L.  B.  372.  —  B.-du-R. 

565  1272  —  15  mars. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou  ordonnant  à  son  sénéchal  de  Provence 
de  faire  cesser  sans  retard  tous  les  actes  de  spoliation  commis  par 
les  habitants  d'Arles  et  de  Tai*ascon  sur  les  propriétés  et  droits  de 
Barrai  de  Baux  et  de  Bertrand  son  fils,  comte  d'Avellin,  depuis  que 
ces  seigneurs,  entrés  à  son  service,  sont  venus  faire  la  guerre  en 
Italie,  et  de  faire  payer  à  Bertrand  par  le  clavaire  de  Marseille  les 
sommes  dues  à  son  père.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  aiig,  n"  17,  f"  57.  —  G.  arch.  de  Naples. 
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1372—  lOmàf.1 


Raymond  de  Baux  le  Jeune  II,  co-prince  d'Orange,  seigneur  d^' J 
Suze  et  de  Solérieux,  reconnaît  tenir  en  iief  franc  ces  deux  châteaus*! 
et  leurs  dépendances  sous  la  seigneurie  de  Bertrand  de  Clansayes,  | 
évèque  de  Saint-Paul-Trois-Châteaux,  avec  l'obligation  de  lui  prô-  | 
ter  hommage  et  serment  de  fidélité,  et  de  l'aider  en  temps  de  paixl 
ou  de  guerre,  faute  de  quoi,  il  s'engage  à  remettre  le  chùleau  dfl  i 
Suze  au  pouvoir  des  évÉques  ses  successeurs  ;  tl  déclare  avuir  reça  1 
de  l'évûque,  en  raison  de  cethommage  et  reconnaissance,  la  somma  1 
de  C,000  sous  de  viennois.— Acte  â  Trois-Chiiteaux,  en  présence  dft-| 
Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  oncle  du  reconnaissant. 

Le  15  mai,  l'évoque  pose  son  étendard  pendant  un  jour  sur  la  I 
fort  de  Suze,  comme  signe  de  suzeraineté,  en  présence  de  Ray^l 
mond  de  Baux  II,  de  Laure  son  épouse,  et  de  leur  iils  Bertrand  (l),  f 
qui  ratifient  l'acte  du  10  mai,  —  Acte  à  Suze. 

Hwf.  itv  Sainl-Pavl-troie-CI'iMvuux,  <lu  père  lîojur.  p.  307. 

(1}  Quclrguct  clurlci  le  diicut  Gli  de  Digiic, 

5G7  1272  — 4JUÎIÏ1. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  ordonnant  à  son  sénéchaï'| 
de  Provence  de  prendre  possession  iln  ch;'itcan  de  Serres,  que  Gal- 
burge,  veuve  de  Guillaume  de  Baux  d'Orange,  dame  de  Serres, 
avait  donné  en  fief  à  Robert  de  Laveno,  et  qu'elle  désire  voir 
aujourd'hui  au  pouvoir  du  Roi,  tout  en  s'en  réservant  le  revenu  et 
le  droit  de  juridiction. — Donné  à  Rome. 

L.  B.  372.  -  B.-d«-R. 
568  1272— 22  juin. 

Le  chevalier  Bertrand  de  Roinanil,  lieutenant  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  présente  à  Guillaume  de  Gonesse,  sénédbal 
de  Provence,  divers  actes  d'accusation  concernant  les  vols,  usurpa- 
lions  de  droits  et  crimes  commis  sur  les  terres  de  son  seigneur  à 
Montpaon,  Trinquetaille,  Malmissane  et  Mouriés,  à  son  préjudice 
et  à  celui  de  ses  vassaux  ;  lesquelles  usurpations  et  vais  ont  été 
commis  par  les  clavaires  de  Tarascon  en  le  dépouillant  de  ses 
droits  de  pâturage  et  de  la  perception  des  revenus  des  bans  dans 
les  quartiers  du  Grès,  Trébon  et  les  Planes  ;  par  ceux  d'Arles,  en 
s'emparanl  depuis  plus  de  trois  ans  de  son  droit  de  juridiction  et 
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neuve,  la  Furane,  Rousty, . .  .etc. . .  Cette  plainte  est  suivie  de  cinq 
lettres  de  Charles  d'Anjou,  datées  de  Naples,  ordonnant  de  pour- 
suivre les  coupables.  —  Acte  au  château  de  Tarascon. 

Reg.   Trinquetaille,  t.  1",  F.  F.  ch.  5.  —  Arch.  munie.  \d* Arles.  — 
Reg.  10G7,  t>  10.  —  B.-du-R. 

569  1272  — 18  juillet. 

Transaction  de  Raymond  de  Baux  I  et  Raymond  II,  son  neveu, 
prince  et  coprince  d'Orange,  avec  Raymond  de  Grasse,  commandeur 
de  l'Hôpital  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  portant  que  la  monnaie  sera 
frappée  par  moitié  à  Orange  au  nom  des  princes  et  des  comman- 
deurs, que  les  revenus  des  péages  du  Rhône,  les  terroirs  de  Sainte- 
Marie,  d'Esclans  et  de  Martignan,  leur  juridiction  et  les  droits  de 
bans  seront  partagés.  Les  copartageants  auront  chacun  la  moitié  de 
la  juridiction  et  bans  de  Tétang  d'Aglan  et  de  ses  dépendances,  les 
fossés  de  la  forteresse  de  l'Arc  appartiendront  aux  hospitaliers  ainsi 
que  la  juridiction.  Le  commandeur  s'engage,  au  nom  de  son  ordre,  à 
tenir  en  fief  sous  la  suzeraineté  des  princes  la  moitié  du  territoire 
de  la  ville,  pour  laquelle  il  sera  prêté  hommage  à  chaque  mutation 
de  prince  ou  de  commandeur.  Les  princes  de  Baux  ne  pourront 
transférer  qu'aux  personnes  de  leur  race  leur  part  de  seigneurie, 
et  rOrdre  de  Saint-Jean  ne  pourra  rien  aliéner  sans  leur  consen- 
tement. —  Suit  la  division  du  territoire  d'Orange  entre  les  parties. 

Mss.  du  D'  M.  Miilot. 

570  1273  — 11  mars. 

Lettre  de  Charles  d'Anjou  ordonnant  à  son  sénéchal  de  Provence 
de  terminer  les  différents  survenus  entre  son  fidèle  conseiller  Guil- 
laume de  Cotignac  et  Barrai  de  Pontevès,  son  frère,  mari  de  Bar- 
raie  de  Baux,  sœur  de  Bertrand  II,  seigneur  de  Berre,  à  propos  du 
partage  des  biens  paternels  et  maternels  de  leur  père  et  mère,  fait 
pendant  la  minorité  de  Guillaume.  —  Donné  à  ?... 

Reg.  ang.  1273  A.  f«  17  v.  —  G.  arch.  de  Naples. 

571  1273— 17  mars. 

Le  procureur  du  roi  Charles,  comte  de  Provence,  déclare  aux 
mandataires  de  l'archevêque  d'Aix  réunis  dans  le  cloître  du  cha- 
pitre, et  dans  la  salle  où  se  rend  la  justice,  qu'il  va  leur  donner 
connaissance  de  divers  actes  originaux  cjui  pourraient  s'égarer  et 
les  prie  de  les  faire  transcrire  dans  les  minutes  d'un  notaire.  Ces 


actes  sont  de  l'année  1150,  et  contiennent  la  relation  de  l'origiDe  de 

la  guerre  eiitre  Raymond  de  Baux,  Etiennette  et  ses  fils  contre  le 

Comte,  la  mort  de  Raymond,  etc. .  et  le  serment  prêté  par  Etiennettc, 

fille  de  la  comtesse  Gerberge,  Hugues,  Guiliaurae,  Bertrand  &t^ 

Gilbert,  ses  fils,  à  Raymond,  comte  de  Barcelone.  —  Acte  â  Aix. 

Keg.  i).  1007, 1-  3 lit  siiivauts.  —  B-ilii-R. 


573 


1273—  13  mai. 


L 


Commission  donnée  par  Charles  d'A.njou  à  l'arclievilque  d'Arlea  1 
de  juger  l'appol  porté  par  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Bcrre,  J 
et  ses  vassaux  du  chùteau  de  MonLfort,  pour  la  révision  des  senten-  1 
ces  et  condamnations  prononcées  par  le  juge  de  Sisteroii,  et  Id'l 
juge-mage  de  Provence  contre  les  habitants  de  ce  château. 

Cnil.  itijilam.  do  G.  GiiuIicE.  t.  î,  ii,  M. 


57lt 


1273  — U  mat.  J 


Lettre  du  roi  Cliarlus  d'Anjou  onjoignant  au  sénéchal  de  Provenc* 
da  terminer  sans  jugement  les  dilTOrents  survenus  entre  Bertrand  j 
de  Baux  II,  seignevir  de  Berre,  et  les  habitants  de  Saint-Genièa  fi  J 
propos  de  la  limitation  de  ce  territoire  avec  celui  de  ChAtoamieuf 
du  Martigues. 

Cod,  diplom.  duG,  Giudici:,  t.  2,  p.  03. 


574 


1273  — 15  mai. 


Lettre  de  Charles  d'Anjou  h  Raymond,  scribe  d'Aix,  pour  lui 
demander  d'envoyer  une  copie  do  laote  de  constitution  de  dot  de 
Marguerite,  mère  de  Bérengère,  épouse  de  Bertrand  de  Baux  D, 
seigneur  de  Berre,  destiné  à  celte  dernière  comme  héritière  de 
sa  mûre.  —  Donné  à  Rome. 

Cif'J.  ilipliiiii.  diiti.  (iiiidifr:.  l.  i.y.'M. 

575  1273  —  24  décembre. 

A  la  suite  d'un  compromis  daté  du  ^0  juillet,  Bertrand  Duclos, 
chevalier  d'Orange,  et  Giraud  de  Verdcl,  jurisconsulte  d'Avignon, 
choisis  pour  arbitres,  prononcent  une  sentence  qui  termine  les 
difi'érents  survenus  entre  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  et 
les  frères  Giraud,  nobles  de  Camaret,  qui  revendiquaient  la  sixième 
partie  de  la  seigneurie  de  Camarcl,  SOrignan  et  leurs  dépendan- 
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des  droits  de  lods  et  trézain  sur  toutes  les  aliénations  de  propriétés 
faites  par  les  frères  Giraud.  Les  arbitres  déclarent  que  le  prince 
aura  la  suzeraineté  de  Camaret,  Sérignan  et  leurs  dépendances  ; 
que  les  frères  Giraud  conserveront  la  faculté  qu'avait  leur  père  de 
percevoir  la  sixième  partie  des  bans,  et  qu'ils  seront  dispensés  à 
l'avenir  de  payer  aucun  droit  de  lods  et  trézain  pour  toutes  les 
parcelles  de  terre  qu'ils  voudront  aliéner,  pourvu  qu'ils  en  aient 
obtenu  l'autorisation  du  prince.  —  Acte  à  Orange. 

Mss.  des  titres  de  Sèriqnan,  f"81.  —  Biblioth.  de  Mars. 

576  1274  — 31  janvier. 

Lettre  du  roi  Charles  I  ordonnant  i\  son  justicier  de  la  Capitanate 
de  mettre  une  imposition  convenable  sur  chaque  vassal  de  noble 
Jean  Bricaldi,  qui  doit  marier  sa  fille  Etiennettc  avec  Raymond  de 
Baux,  fils  du  comte  d'Avellin,  qui  consent  au  mariage.  -—  Donné  à 
Brindes. 

Keg.  ang.  21,  f*  140.  —  G.  arch.  de  Naples. 

577  1274  —  11  février, 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  jure  pour  obéir  à  la  demande 
du  Pape,  hommage  et  serment  de  fidélité  à  ses  délégués,  Bernard, 
archevêque  d'Arles,  et  à  Guillaume  de  Saint-Laurens,  son  camer- 
lingue, pour  toutes  ses  possessions  du  Comtat  et  le  château  de 
Monteux  et  ses  dépendances  ,  sous  la  réserve  des  droits  de  tout 
autre  suzerain,  malgré  la  protestation  de  Jonard,  procureur  de  B., 
évéque  de  Carpentras,  qui  déclare  vouloir  prêter  le  môme  hom- 
mage et  serment  pour  le  quart  de  ce  château  et  son  territoire, 
soumis  à  la  juridiction  et  à  la  seigneurie  de  son  mandant.  —  Acte 
à  Cavaillon  dans  la  maison  de  l'évêque. 

Cart.  de  VEvêché  de  Carpentras,  t.  2,  f  217.—  Biblioth.  de  la  ville. 

578  1274— 13  avril. 

Testament  de  Bertrand  de  Baux,  fils  émancipé  de  Guillaume, 
seigneur  de  Pertuis,  par  lequel  il  choisit  sa  sépulture  dans  l'église 
des  frères  mineurs  de  Reillane,  au  comté  de  Forcalquier,  et  désire 
que  son  tombeau  soit  près  de  celui  de  sa  mère  Alasacie  de  Baux,  il 
lègue  mille  livres  tournois  à  distribuer  à  la  volonté  de  ses  exécu- 
teurs testamentaires,  donne  à  perpétuité  trente  livres  de  revenus 
annuels  à  trois  prêtres  qui  diront  des  prières  pour  le  salut  de  son 
àme  ;  suivent  d'autres  legs  aux  églises  de  Pertuis,  Reillane,  etc.,  il 
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lègue  à  son  p^rc  Guillaume  mille  livres,  et  déclare,  à  propos  de  ]| 

Uol  ifui  lui  fut  promise  par  son  bcnu-pèrc  Dragonct,  lors  de  s 
mariage  avec  Dragoriète,  qu'il  reçoit  les  revenus  du  château d9^ 
Saint-Aubnn.  situé  dans  la  vallée  do  Ruegne,  qui  sont  de  cinquante 
livres  viennoises  par  an,  il  veut  que  cette  somme  soit  donnée  h  sa 
femme,  à  laquelle  il  16gue  10,000  soiis  tournois  et  tous  ses  meubles 
et  bijoux.  Il  ordonne  à  Bertrand  de  Baux,  comlo  d'Avellin, 
de  donner  aux  exécuteurs  de  son  testament  l'argent  qu'il  lui  a  prôté, 
et  les  sommes  qui  lui  sont  dues  sur  la  dot  de  sa  raère  Alasacie.  Si 
sa  femme  est  enceinte  d'un  garçon,  il  sera  son  héritier;  si  eltoj 
meurt  sans  enfants,  il  laisse  tous  ses  hiens  à  la  maison  du  tempiff  I 
d'Ascoli.  —  Acte  à  Tlsle  dans  la  maison  de  lliôpital  vieux. 

Fouds  latin,  cart.  n'  9Î39.  —  Charte  n-  6  sur  parrJi.—  Bibi.  oaUoa 

57'J  1274— juillet.1 

Donation  par  le  prince  Charles,  fils  de  Charles  I  d'Anjon  et  son 
vicai régénérai,  k  Bertrand  de  Baux  11,  de  Berre,  de  la  baronnie  et 
terre  Trogessana,  située  dans  le  ressort  judiciaire  des  AbruzzeSgj 
revenue  à  la  cour,  avec  tous  ses  droits  et  dépendances,  par  le  décûs 
sans  enfants  légitimes,  de  Bertrand  de  Baux  de  Pertuls,  sous  Ii 
réserve  de  certains  droits  de  vasselage,  et  à  la  condition  que  Ber-  ~ 
h-and  fora  prêter  serment  de  fidi^lité  au  Rni  pnr  ses  vnssaux  avanl 
d'en  prendre  possession.  —  Acte  à  Naples. 

Beg.  ang.  n°î).  f°  166  v".  —  G.  arcli,  de  Naples. 
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1274  —4  novembre. 


Reconnaissance,  hommage  et  serment  de  fidélité  par  Raymond 
de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  fils  de  feu  Bertrand,  à  Grîraier, 
archevêque  d'Aix,  pour  les  châteaux  de  Meyrargues,  Puyricard, 
le  Sambuc,  leurs  territoires  et  dépendances,  qu'il  tient  en  fief  de 
l'église  d'Aix,  et  pour  la  barque  sur  la  Durance,  et  autres 
possessions,  que  son  père  reconnut  autrefois  aux  archevêques 
Philippe  et  Vicedominus.  —  Acte  à  Aix  dans  la  ville  des  tours. 

Reg.  Thésaurus  de  l'aixh.  iVAix,  l-  If.  —  B.-dti-R. 

581  1275 -26  janvier. 

Diverses  lettres  de  Charles  Ik  son  justicier,  à  propos  d'une  dona- 
tion d'argent  faite  ù  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin.  ■ 
de  Rome. 


—  167  — 

582  1275  —  dernier  février. 

Raymond  de  Baux  II,  co-prince  d*Orange,  seigneur  de  Suze  et 
do  Bauzon,  fait  hommage-lige  à  Bertrand  deClansayes,  évoque  de 
Saint-Paul-Trois-CMteaux,  et  reconnaît  tenir  en  flef  noble,  sous  sa 
suzeraineté,  le  château  de  Bauzon,  excepté  le  domaine  deMontenes, 
qu'il  tient  du  pape,  parce  qu'il  est  enclavé  dans  le  comtat,  et  pro- 
met à  Tévéque  de  l'assister  en  temps  de  paix  ou  de  guerre.  —  Acte 
à  Saint-Paul-Trois-Châteaux. 

Hist.  de  Saint'Paul-'troiS'^hàteaux ,  du  père  Boyer,  p.  105   — 
Gallia  christ,  t.  1",  p.  121. 

583  1275  —  22  mars, 

Lettre  de  Charles  I  d'Anjou  ordonnant  à  ses  officiers  de  livrer  à 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  tous  les  biens  mobiliers  qui 
appartinrent  à  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis  jusqu'à  sâ  mort,  — 
Donné  à  Rome. 

Reg.  ang.  22,  ^  17.  —  G.  arch.  de  Naples. 

584  1275  -  17  juin. 

Lettre  de  Charles  I  d'Anjou  ordonnant  à  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  de  terminer  ses  débats  avec  ses  vassaux  des  terres 
Capouanes,  et  de  cesser  de  porter  de  graves  dommages  à  leurs 
biens,  ainsi  qu'à  ses  vassaux  de  Calvî,  et  aux  officiers  royaux  qui 
ont  également  souffert  de  ses  déprédations,  sous  peine  de  compa- 
raître devant  sa  cour.  —  Donné  à  Naples. 
Reg.  ang.  22.  —  G.  arch.  de  Naples. 

585  1275  —  25  juin. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  flls  de  Barrai,  seigneur  des 
Baux,  reconnaît  tenir  en  fief  de  B.  archevêque  d'Arles,  le  château 
de  Trinquetaille,  son  district  et  ses  dépendances.  —  (Mention 
d'acte). 

Autre  mention  de  reconnaissance  pour  le  môme  château  faite  à 
R.,  archevêque  d'Arles,  le  11  octobre  1287. 

Reg.  B.  1121.  f  97.  —  B.-du-R. 

586  1275  —  26  juin. 

Lettre  de  Charles  I,  ordonnant  à  Simon  de  Tafo,  juge  de  la  terre 
de  Labour  et  du  comté  de  Molise,  d'aplanir  toutes  les  difficultés 


Giraud-Adliemar,  seigneur  de  Monlelimar,  Raymond  de  Baux  l,  \ 
prince  d'Orange,  eL  Gaucher,  seigneur  de  Cereste,  au  nom  de  Lam-: 
bcrt,  coseigneur  de  Montùlimar,  autorisent  Bertrand  Ricaud  etfl 
cinq  de  ses  compagnons,  députés  par  les  habitants,  à  diriger  l'ad- 1 
rainistration  de  cette  ville,  ïi  la  protéger  et  défendre  contre  toute | 
personne  séculière  ou  ecclésiastique,  lever  de  tailles  ou  i: 
tions  pour  l'utilité  et  la  défense  du  lieu,  recevoir  le  sern 
Odélité  des  habitants,  forcer  les  récalcitrants  k  payer  leur  quotepi 
d'impôt,  et  remplacer  ceux  d'entre  eux  qui  viendront  à  décédeïj 
En  cas  de    discussinii,  ils  seront   ublifîés  de  sen  rapporter  à  la 
décision  de  Raymond  de  Baux,  Giraud-Adhemar,  Tiburge  Amie, 
sa  mère.  Raymond  de  Baux  et  Gaucher  jurent  mutuellement  de 
défendre  la  ville  contre  toute  attaque. 

Le  même  jour,  Lambert-Adhemar  ratifie  cette  convention  el 
jure  de  ne  laisser  entrer  dans  le  territoire  etdans  la  ville  de  Monté- 
limar  aucune  personne  capable  de  nuire  à  ses  habitants  de  quelque 
manière  que  ce  soit.  —  Acte  à  Monteil. 

Ch.  22   du  Cart.    munie,   di:   Montélimar,  publié  par  M.    t'abbè 


Chevalier. 
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1-275  —  27  décembre. 


Lettre  de  Charles  I  h  son  justicier  pour  le  prévenir  que  Bertrand 
de  Baux,  comte  d'Avellin,  s'étant  engagé,  par  l'intermédiaire  d'un 
sien  ami,  à  restituer  h  la  Cour  ce  qui  pourrait  lui  être  dû  sur  tes 
biens  meubles  de  l'héritage  de  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  il 
doit  être  mis  en  possession  après  avoir  vériQé  si  la  Cour  n'a  plus 
rien  à  exiger.  —  Donnée  à  Naples. 


—  169  — 

590  1276  —  29  janvier. 

Lettre  de  Charles  I,  ordonnant  à  son  justicier  de  se  faire  rendre 
à  Pâques,  la  somme  de  120  onces  d'or  qu'il  a  prêtée  à  Bertrand  de 
Baux,  seigneur  de  Berre,  et  de  le  forcer  à  faire  un  emprunt  s'il  ne 
pouvait  payer  le  jour  de  Téchéance.  —  Donné  à  Viterbe. 

Reg.  ang.  27,  !•  10.  —  G.  arch.  de  Naples 

591  1276  —  18  février. 

Ordonnance  du  roi  Charles  I,  d*Anjou,  commandant  à  ses  offi- 
ciers de  faire  une  enquête  sérieuse  sur  les  vols  commis  à  Lanciano 
et  Archi  par  le  viguier  de  la  comtesse  de  Téano  et  quelques  hom- 
mes soumis  à  sa  juridiction,  au  préjudice  des  vassaux  de  Bertrand 
de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  de  citer  les  coupables  devant  la 
Cour  et  de  faire  rendre  bonne  justice.  —  Donné  à  Rome. 

Rog.  ang.  n"  27,  f»  10  v.  —  G.  arch.  de  Naples. 

592  1276  —  18  février. 

Lettre  du  roi  Charles  à  son  justicier  concernant  la  plainte  portée 
devant  lui  par  Bertrand  de  Baux  de  Berre,  son  fidèle  chevalier, 
contre  quelques-uns  de  ses  vassaux  des  terres  Trogessanes,  cher- 
chant à  s  affranchir  des  charges  obligatoires  envers  leur  seigneur, 
en  transportant  leur  domicile  dans  d'autres  lieux  soumis  à  son 
ressort  judiciaire,  avec  Tordre  de  faire  une  enquête,  et  de  rendre 
justice  à  Bertrand,  à  moins  que  le  nouveau  domicile  de  ses  vassaux 
ne  soit  sur  le  domaine  de  la  Cour.  —  Donné  à  Rome. 

Reg.  ang.  27,  f*  Il  v«.  —  G.  arch.  de  Naples, 

593  1276  —  17  avril. 

Nicolas  de  Chàteauneuf  donne  quittance  de  la  somme  de  10  mille 
sous  de  provençaux  coronats  pour  le  prix  d'un  domaine  qu'il  pos- 
sédait dans  ce  lieu  et  qu'il  a  vendu  au  procureur  de  Bertrand  de 
Baux  II,  seigneur  de  Berre.  —  Acte  à  Marseille. 

Xi.  B.  381.-B.-dii-R. 

594  1276  —  11  décembre. 

Lettre  de  Charles  I  prévenant  Jean  de  Maira  de  la  donation  faite 
à  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  et  à  ses  descendants,  des 
terres  Trogessanes,  dans  les  Abruzzes,  qui  étaient  du  domaine  de 


•  —  170  — 

Bertrand  de  Baux  de  Pcrtuis,  et  sont  revenues  k  la  Cour  par  ! 

mort  sans  héritiers  légitimes,  à  la  condition  fiue  certains  droits  cl 
possessions  déjà  donnés  sur  ces  ten-es  à  quelques  particuliers 
soient  libres  de  toute  charge  ;  et  sous  la  réserve,  en  faveur  de  la 
Cour,  des  salins,  droits  de  navigation,  coupes  de  bois,et  des  feuda- 
laires  qu'elle  pourrait  avoir  sur  celle  baronnie.  —  DonniS  à  Viterbe. 
Reg.  ang.  25. 1'  23.  —  G.  nrcli.  do  Naploa. 
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1276  —  29  décembre. 


En  présence  de  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  de  Ber^ 
tranddc  Reillane,  procureur  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avel- 
lin,  de  Guillaume  de  Sahran,  des  évoques  de  Carpentras,  Vaison 
et  Cavaillon  et  des  autres  seigneurs  du  Comlat,  le  Commandeur 
d'Orange,  sénéchal  du  comtit,  sous  le  rectorat  de  Guillaume  de 
Villaret,  grand  prieur  de  Sainl-Gilles,  ordonne,  après  avoir  pris 
l'avis  des  assistants,  que  pour  éviter  les  fraudes  commises  contre 
leurs  créanciers  par  les  débiteurs  qui  font  cession  de  leurs  biens, 
cette  cession  sera  faîte  désormais  devant  le  juge,  et  qu'après  avoir 
énuméré,  devant  le  peuple  assemblé,  l'état  exact  de  ses  biens, 
meubles  et  immeubles,  le  débiteur  se  dépouillera  de  ses  vôtcraenté;J 
les  metlra  sur  la  tôtc,  et  frappant  trois  fois  de  la  partie  postérieure 
de  son  corps,  mise  à  découvert,  sur  une  pierre  placée  en  un  lieu 
élevé,  il  prononcera  à  haute  vois  et  à  chaque  fois  les  mots  :  Je  fait 
cession  de  mes  biens,  après  quoi,  cette  cession  deviendra  irrévo- 
cable. —  Acle  à  Cavaillon. 

SÉriB  AA.  1,  n-  13.  —  Arcli.  munie,  de  Cavaillon.  —  Origine 
hisEor.  d'un  dicton  populaire.  —  Mémoires  de  ta  Sgclâtë  do  Statis- 
tique de  Mars.,  1879,  parle  U' Barthélémy. 


596  irn. 

Ordonnance  de  Martin,  bailli  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur 

de  Puyricard  et  de  Gardanne,  aux  habitants  de  ces  localités,  de 
faire  reconnaissance  et  inscrire  leurs  biens  et  les  cens  qu'ils  doi- 
vent au  seigneur  pour  l'année  1277. 

Reconnaissances  faites  â  Pierre  Bebolli,  bailli  d'Hugues  de 
Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  de  toutes  les  possessions  des  habi- 
tants de  Gardanne  pour  les  années  1289  à  1292  (même  registre). 

Ree  H.  1(17.  —  n.-ilu-R. 


—  n\  —  . 

597  1277  —  3  février. 

Donation  en  fief  noble,  suivant  les  usages  du  royaume  de  Sicile, 
par  Charles  I,  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellîn  et  à  ses  suc- 
cesseurs, en  récompense  de  ses  services,  et  en  échange  d'un  revenu 
annuel  de  600  onces  d'or,  des  terres  d'AvelIino,  Galvi,  Lauro  et 
autres  domaines  dans  leressortjudiciairedela  Terre  de  Labour 
avec  tous  leurs  droits  et  dépendances,  enterres,  vignes,  prés,  mou- 
lins, etc.,  et  tous  droits  de  juridiction,  le  Comte  sera  tenu  envers  le 
Roi  et  ses  successeurs  au  service  de  32  chevaliers  y  compris  sa  per- 
sonne, avec  les  émoluments  de  20  onces  d'or  par  chevalier  suivant 
l'usage.  Bertrand  se  soumet  au  désir  du  Roi,  sous  la  condition 
que  si  cet  échange  ne  convenait  plus  à  ses  héritiers,  le  Roi  et  ses 
successeurs  reprendront  ces  terres,  et  leur  fourniront  la  pension 
annuelle  de  600  onces  d'or.  —  Acte  à  Belvédère  en  Calabre. 

Reg.  ang.  31,  !•  2.  —  G,  arch.  de  Naples 

598  1277  —  20  avril. 

Testament  d'Aymar  de  Poitiers  III,  comte  du  Valentinoîs,  insti- 
tuant sa  fille  Philippine,  épouse  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Ave- 
lin,  son  héritière  particulière  pour  dix  livres  de  viennois  à  prendre 
sur  le  péage  de  l'Etoile,  et  son  héritière  universelle  dans  le  cas  du 
décès  sans  enfant  de  son  frère  Aymar,  sous  l'obligation  de  laisser 
son  héritage  à  son  petit  fils  Raymond  de  Baux.  —  Acte  à  Roche- 
maure. 

Preuves,  p.  11.  —  Hist.  des  Dauphins  viennois  et  (les  Comtes  de 
VcdentinoiSt  parDuchesne. 

599  1277  —  4  mai.  • 

Convention  entre  le  comte  d'Avellin  et  Guillaume  de  Pertuis, 
avec  confirmation  du  testament  de  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis, 
son  fils,  et  de  la  substitution  faite  en  faveur  du  Comte,  si  Guillaume 
décédait  sans  enfant,  de  deux  parties  du  château  et  de  la  juridic- 
tion de  Pertuis. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

600  1277  —  25  septembre. 

Lettre  de  Charles  1  à  son  procureur  des  principauté  et  Terre  de 
Labour  pour  le  prévenir  de  la  donation  faite  dernièrement  à  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  son  fidèle  conseiller,  en  récom- 


—  172  — 

"pense  Së^és  services,  d'im  revenu  annuel  de  IKH)  onces  d'or  ass^ 
sur  les  terres  d'AvcUino  et  Cfilvi,  y  compris  Ions  leurs  droits  t 
appartenances;  et  du  nouveau  don  fait  gracieusomcnt  au  ComU 
pour  plus  forte  assurance  de  ce  revenu,  du  cliilteau  de  Laiiro  dam 
la  Terre  de  Labour,  appartenant  au  comte  de  Caserte,  et  de  la  terrfl 
d'Oslie  avec  leurs  dépendances.  Pour  ces  diverses  donations,  1 
comte  d'Avellin  s'oblige  à  fournir  trente-deux,  cavaliers  au  Roi  et  A; 
ses  successeurs,  lorsqu'il  en  sera  requis.  —  Donné  à  Melfl. 
HeB.  aiig.  28,  l'  10.  —  G.  areh.  do  Naples. 


tiOi 


1271  —  2»  déceinbraj 


Gilbert  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  R'gue  en  mourant  i 
livres  de  provençaux  pour  un  anniversaire  à  célébrer  dans  l'églM 
Saint-Sauveur  d'Aix. 

MarlyrolOfio  d'Adon,  f-  7.  —  M»>.  U'Aix.  —  Blblioi.  de  la  vdle. 


m-i 


1278 


Acte  d'assignalion  de  la  somme  de  quarante  mille  sous  de  dql 
pour  le  mariage  d'Alasacie  de  Baux  llilc  d'Alix,  veuve  de  BertraiM 
de  Baux  I  de  Meyrargues. 

Rog.  iiivoni,  H.  iwn.  —  n.-ciu-n. 


603 


1378  —  28  janvier. 


Demande  faite  à  G.  Finaud,  juge  de  Marseille ,  par  Ricard 
Bérenger  prêtre ,  syndic  et  procureur  du  monastère  Notrc- 
Dame-de-Sion,  agissant  au  nom  de  Mabile  de  Baux,  religieuse,  et 
d'Adalacié,  son  abbesse,  pour  élrc  autorisé  à  prendre  copie  du  tes- 
tament de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  par 
lequel  sa  fllle  Mabile  est  instituée  héritière  de  certaines  sommes, 
dont  elle  veut  poursuivre  le  payement.  —  Acte  à  Marseille. 

Ch.  dti  Fonda  tie  Sniiil-i'duut-ui-  (CAtar.  —  i).-du-R. 


GOl 


1278  —  8  avril. 


Délivrance  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  ù  l'archevê- 
que d'Arles,  du  produit  commun  de  toutes  les  condamnations  pro- 
noncées dans  la  troisième  partie  du  château  de  Mourièsetson 
territoire,  et  des  droits  de  tasque  sur  les  novalcs  et  les  pâturages 
qui  leur  sont  indivis,  des  trézains,  acaptcs,  droils  de  chasse.,  etc., 

j  linul 


—  173  — 

seigneur,  suivant  les  accords  passés  autrefois  entre  Barrai  de 
Baux  et  Tarchevôque  d'Arles.  —  Actes  à  Mouriès. 

Liv.  roufje  d'Arles,  f*  468.  —  B.-du-R. 

603  1278  —  6  mai. 

Déclaration  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues, 
avec  le  consentement  de  son  curateur  Pierre  de  Cadaval ,  par 
laquelle  il  reconnaît  que  les  juges  de  Farchevôque  d*Aix,  ont  le 
droit  de  punir  les  juges  et  baillis  de  Puyricard  manquant  à  leur 
devoir.  Le  procureur  de  Tarchevôque  reconnaît  de  son  côté  que  les 
juges  et  baillis,  commettant  quelques  délits  comme  hommes 
privés,  sont  soumis  de  droit  à  la  juridiction  de  Raymond  de  Baux, 
seigneur  du  lieu.  Si  les  noms  de  juge  et  bailli  venaient  à  changer, 
pour  prendre  ceux  de  viguier,  podestat  ou  juge  assesseur,  la  con- 
naissance des  délits  commis  par  ces  officiers  dans  l'exercice  de 
leur  charge  appartiendra  à  Tarchevôque  comme  seigneur  suzerain. 
—  Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  l'arch.  d'Aix,  f*»  22  v-.  —  B-du.-R. 

606  1278  —  31  octobre. 

Transaction  entre  Raymond  de  Baux  I,  son  neveu  Raymond  de 
Baux  II,  prince  et  co-prince  d'Orange,  etisnard  Albi,  chanoine  de 
l'église  de  la  môme  ville,  agissant  avec  le  consentement  et  au  nom 
d'Hugues,  prévôt  de  la  dite  église,  et  des  chanoines.  Raymond  de 
Baux  donne  à  Isnard  Albi  diverses  terres  franches  de  tous  droits 
situées  à  Travaillans  et  dans  le  territoire  de  Vêlage.  Isnard  donne 
en  échange  divers  droits  de  tasque  et  cens  que  possède  son  église 
dans  le  château  de  Travaillans.  —  Acte  à  Orange. 

L.  7.  carton.  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

607  1278  —  24  novembre. 

Hommage  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  fils  et  héritier  univer- 
sel de  Barrai  de  Baux,  au  prévôt  et  chanoines  de  l'église  de  la 
Major,  devant  le  grand  autel  où  se  trouve  la  tête  de  Saint-Lazare, 
pour  tout  ce  qu'il  tient  de  ladite  église,  et  les  châteaux  d'Aubagne, 
Roquefort,  Cuges,  JuUans,  leurs  territoires  et  juridictions,  et  la 
Bastide  devant  le  chî\teau  d'AUauch  et  ses  dépendances,  y  compris 
certains  droits  qu'il  a  sur  les  habitants  de  ce  lieu.  —  Acte  à  Mar*- 
seille. 

Charte  de  la  Major.  —  B.-du-U. 
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1279  —  17  mar»l 


Autorisation  donnée  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  la] 
prieur  de  Saint-Gilles,  l'abbé  de  Saint- Victor  de  Marseille  et  ï 
trand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  au  chevalier  Jean  de  Burlat 
sénéchal  de  Provence,  de  traiter  des  conditions  d'une  trêve  ave( 
noble  Pierre  Balb,  comte  de  Vintimîlle,  agissant  en  son  nom  ( 
au  nom  de  son  frère  et  son  neveu,  à  cause  de  la  guerre  existanfl 
entre  le  Comle  et  le  Rot  de  Sicile. —  Suivent  les  conditions  de  It| 
trêve. 

HeK.  B.  113.  ^  T&.  -«,-aii-R 
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1279  —  30  niara 


Lettre  de  Bertrand,  archevêque  d'Arles,  ordonnant  aux  cliaiw 
lains  des  églises  de  Mirabel  et  de  Nyons  de  s'opposer  à  la 
projetée  de  ces  cliilfeaux  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  | 
Haymond-Geoffroy,  seigneur  de  Montaubau,  et  son  épouse  Raa-^ 
done,  qui  les  tiennent  en  fief  de  l'abbesse  de  Sainl-Césaîre,  et  celles 
ci  de  son  archevêché  comme    seigneur  suzerain.  Si  malgré  Iftf 
défense  d'aliéner  ces  châteaux  et  celui  de  Vinsobres,  Rayinond- 
GeotTroy,  ou  sa  veuve,  ont  véritablement  passé  un  compromis  de 
vente  en  faveur  de  Guillaume  de  Villaret,  prieur  de  Saint-Gilles, 
et  recteur  du  Comlat,  il  leur  ordonne,  s'ils  peuvent  se  procurer  une 
copie  de  ce  compromis,  de  prononcer  dans  les  églises  et  sur  les 
places  publiques  une  sentence  d'excommunication,  d'interdit,  et 
de  confiscation  de  fief,  si  la  dame  de  Montauban  n'annulle  ce  com- 
promis dans  les  trois  jours.  —  Donné  à  Arles. 
ChartrierUe  Salon,  cti.  383.—  B.-Uu-R. 
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1279  — 17  avril. 


Lettre  de  Guillaume,  seigneur  de  Pertuis,  notifiant  à  Bernard, 
abbé  de  Montmajour,  qu'en  émancipant  son  fils  Bertrand  de  Baux, 
il  lui  fit  donation  de  ses  biens  sous  la  réserve  de  l'u-sufruit  ;  que  ce 
dernier  en  mourant  a  légué  deux  tiers  de  ses  biens  à  son  cousin 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et  l'autre  tiers  à  son  père  à  la 
condition  de  l'abandonner  au  Comte,  s'il  meurt  sans  enfants.  Il 
déclare  que  voulant  exécuter  la  volonté  du  testateur,  il  abandonne 
au  Comte  tout  ce  que  possédait  son  lils  dans  Pertuis,  la  Bastide  de 
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l'abbé  Bernard  d'en  donner  l'investiture  au  Comte.  —  Donné  à 
Manosque. 

Reg.  1420.  —  B.-du-R. 

611  1279  —  9  juin. 

Exécution  du  testament  de  Barrai  de  Baux.  L'archevêque  d'Aix, 
en  présence  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  après  avoir 
pris  le  conseil  des  évoques  de  Vaison,  Saint-Paul-Trois-Châteaux, 
Carpentras  et  Toulon,  déclare  que  le  Comte,  quoiqu'il  prétende 
que  depuis  son  retour  de  la  Fouille  personne  n'a  pu  ou  voulu  lui 
montrer  le  testament  de  son  père,  lui  assignera,  pendant  cinq  ans, 
18  mille  sous  de  royaux  coronats  ;  dont  10  mille  seront  donnés, 
chaque  année,  au  noble  comte  de  Rodez,  veuf  de  la  sœur  de  Ber- 
trand, pour  la  dot  non  payée  de  sa  femme,  et  les  8  mille  restant 
seront  partagés  pour  le  payement  de  divers  legs.  Si  cet  espace  de 
cinq  ans  n'est  pas  suflisant,  Bertrand  s'oblige  à  verser  annuelle- 
ment la  môme  somme ,  jusqu'à  entier  payement  de  toute  dette.  Il 
donne  en  garantie  de  son  engagement  sa  terre  du  comtat  Venais- 
sin,  bien  qu'elle  ne  provienne  pas  de  l'héritage  de  son  père,  mais 
de  ce  que  Raymond,  comte  de  Toulouse,  en  avait  fait  donation, 
comme  on  le  dit,  à  Sibylle,  mère  du  comte  d'Avellin,  et  celle-ci  à 
Bertrand,  son  fils  ;  il  engage  pareillement  ses  autres  terres  depuis 
la  Durance  jusques  à  la  mer,  excepté  le  château  des  Baux  et  son 
territoire.  —  Acte  à  Arles. 

Chartrier  de  Mondragon,  ch.  123.  —  B.-du-R. 

612  1279  — 18  juillet. 

En  présence  de  Beatrix  du  Viennois,  comtesse  d'Albon,  dame  de 
Faucigny,  et  du  dauphin  son  fils ,  Aymard  de  la  Tour,  seigneur  de 
Vinay,  fait  donation  irrévocable  à  son  fils  aîné  Henri  de  tous  les 
biens,  droits  et  juridictions  qu'il  possède  par  indivis  sur  la  moitié 
de  la  Tour-du-Pin  dans  l'archevôché  de  Vienne,  les  châteaux  de 
Vinay,  Armieu,  Nerpol,  Murinais,  Vatillieux  et  leurs  territoires, 
réversibles  sur  les  enfants  à  naître  de  Béatrix  de  Baux,  sa  future 
épouse,  flUe  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  et 
d'Alix.  La  Comtesse  et  le  dauphin  Jean  approuvent  la  donation.  -* 
Acte  à  Cornillon,  dans  la  maison  du  dauphin. 

Reg.  B.  29Ô0.  p.  496.  —  Isère. 
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1279  — saoctobi 


Letlre  de  Bertraml  de  Baux  HI,  coprince  d'Orange  en  pariage 
son  frère  Raymond,  à  ses  viguier,  juge  et  cliâtelain  de  Gigondi 
et  ù  tous  ufflciers  de  la  principauté,  pour  les  prévenir  de  la  plaîi 
portée    par  le   procureur   des  religieuses  de  Saint-André-d( 
Romièrcs  contre  le  cMtclain  de  Gisondas,  qui,  au  mépris  défi 
sentence  arbitrale  prononcée  le  25  juillet  1362  par  Giraud  deVt 
del,  arbitre  de  Feu  son  père  Raymond  II  et  des  religieuses, 
trouble  dans  la  faculté  qu'elles  ont  de  vendre  et  céder  leurs  droi 
de  pâturage,  de  ligueirage,  de  chasse  et  de  poche  sur  le  tcrritoi 
du  monastère,  confronlant  ceux  de  Gigondas,  Sablet,  Rastall 
Cairanne,  Travaillans,  Camarct  et  Violés,  et  d'en  percevoir 
revenus  dus  à  tout  seigneur,  eu  faisant  des  criées  et  confisquant 
troupeaux  des  religieuses,  ou  de  leurs  ayants  droit.  H  ordonne 
châtelain,  sous  peine  de  100  marcs  d'argent  lin,  applicables  à 
Cour,  de  suspendre  tuules  ses  machinations.  —  Donné  à  Avignt 
N'  Chabridelli. 

Ckipio  —  Hee.  'le  l':iii  1IJ13.  ^  872.  —  Uroffe  d'Uraiige. 
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1279  —  4  décembra 

'  Orange  et  son  terroir  à 


Cession  h  viager  dn  droit  d'encan  dai 
Girard  Peillerio  par  Raymond  I,  oncle,  Bertrand  m,  et  Raymond 
de  Baux,  prince  et  co-princes  d'Orange,  et  le  procureur  de  l'ht^pilal 
Saint-Jean-de-Jérusalem  sous  le  cens  annuel  de  60  sous  de  viennois, 
et  à  ia  condition  que  le  fermier  ne  prendra  que  dix  deniers  sur 
vingt  sous  du  produit  de  cet  encan.  —  Acte  à  Orange. 
Mss.tIuU' M.  Millet. 
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1280- 


4  juillet. 


Transaction  entre  Bertrand,  archevêque  d'Arles,  et  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  par  laquelle  l'archevêque  confirme  à  Ber- 
trand la  vente  des  cli;\leanx  de  Mirabel,  Nyons  et  Vinsobres,  faîte  à 
son  père  Barrai  par  l'abbesse  de  Sainte  Césaire,  sans  le  consente- 
ment de  son  chapitre,  et  ;'i  son  grand  préjudice,  et  déclare  en 
accepter  les  conditions.  En  reconnaissance  de  celte  confirmation, 
Bertrand  de  Baux  déclare  donner  à  Tarchevéquc  tout  ce  qu'il  pos- 
sède dans  le  chiiLeau  de  Cornillon  au  diocèse  d'Arles,  toutes  ses 
possessions  de  Confoux  près  de  Salon,  et  promet  de  lui  faire  resti- 
r  K-s  ilruils  dr  son  rjli-iç  ut  du  im^ii^istOrc  sur  li^s  ch;\tcaiix  de 
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Mirabel,  Nyons  et  Vinsobres,  par  leurs  détenteurs.  L'archevêque,  à 
son  tour,  Taidera  à  recouvrer  ces  droits  de  l'église,  à  la  demande 
de  Tabbesse,  ou  sans  son  consentement,  même  par  le  moyen  de 
Texcommunication  et  de  Tinterdit.  Bertrand  de  Baux  jure  d*être 
fidèle  vassal  de  Tarchevêque  et  du  monastère.  —  Acte  à  Arles, 
dans  le  palais  archiépiscopal. 

Chartrier  de  Salon,  ch.  154  —  B.-du-R. 

616  1280  —  3  octobre. 

Bertrand  III,  co-prince  d'Orange,  et  Raymond,  son  frère,  fils  et 
héritiers  de  Raymond  II,  seigneur  de  Suze  et  co-prince  d'Orange, 
donnent,  en  présence  de  leur  oncle  Raymond  de  Baux  I,  à  leur 
cousin  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  tous  les  droits  qu'ils 
possèdent  sur  la  terre  de  Bardineto,  province  de  Gênes,  et  même 
dans  le  judicat  de  Torres,  Arborée,  Gallura  et  au  château  de  Bosa. 

Mss.  du  D'  Millet.  —  Hist.  d'Orange,  de  La  Pise,  p.  78. 

617  1280  —  18  octobre. 

Philippe  de  Lavèno,  sénéchal  de  Provence,  voulant  terminer  les 
différents  survenus  entre  Guide  de  Bouc,  procureur  de  la  Cour 
Royale,  et  certains  marchands  de  Marseille,  avec  Raymond  de 
Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  d'Eguilles,  à  propos  de  nouveaux 
droits  de  péage  exigés  par  lui,  au  mépris  des  anciennes  franchises 
et  libertés,  déclare,  en  présence  d'Alasacie,  sœur  de  Raymond, 
que  les  gages  saisis  et  l'argent  reçu  seront  rendus  par  son  frère,  et 
qu'à  son  tour,  la  Cour  restituera  ceux  qui  ont  été  pris  sur  les  vas- 
saux du  seigneur  de  Puyricard  et  de  sa  sœur.  Raymond  s'abstiendra 
à  lavenir  d'exiger  toute  nouvelle  imposition  jusqu'à  ce  que 
l'enquête  soit  terminée.  —  Acte  à  Aix,  dans  le  palais  de  la  Cour 
du  Roi. 

Lit;,  noir  de  Marseille,  f*  79.  —  Arch.  munie. 

618  1280  —  14  décembre. 

Alix,  dame  de  Roquemartine,  appelée  en  témoignage,  à  la  suite 
d'un  procès  survenu  entre  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et 
la  communauté  de  Tarascon,  pour  refus  de  payement  par  Bertrand 
des  tailles  exigées  par  cette  ville  sur  les  possédants  biens  dans  son 
territoire,  sous  prétexte  qu'il  n'habite  pas  sur  le  lieu  où  se  trou- 
vent ses  propriétés  imposables,  déclare  à  la  Cour  qu'elle  paye  ses 

13 


tailles  au  Trébon  pour  )es  (erres  labourables  possédées  par  elle  h 
la  VisclÈde.  —  Acte  à  Tarascon. 

Série  F.  F.  —  Arch.  de  Taraseon. 

619  1281  -  10  avril. 

Testament  de  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange  ;  il  choisit  sa 
sépulture  dans  le  couvent  des  frères  mineurs  d'Orange,  révoque 
les  legs  faits  dans  des  actes  antérieurs,  et  principalement  celui  fidt 
en  faveur  de  feu  Guillaume  de  Baux,  son  Sis.  Il  lègue  à  l'hâpital 
de  Saint-Jean-de-Jérusalem  100  livres  pour  des  messes  à  dire  pour 
son  âme,  celles  de  ses  père  et  mère,  pour  Guillaume  de  Baux  Œ, 
son  neveu,  Guillaume  de  Baux,  son  fils,  Guillaume  de  Baux  II,  son 
frère;  lègue  à  l'église  Sainte-Marie  d'Orange ;  donne  au  mo- 
nastère de  Bouchet  100  livres  viennoises,  aux  monastères  de  Saint- 
André  de  RamièreSj  d'Ayguebelle. . .,  lègue  50  livres  à  l'œuvre 
du  POHl-Saint-Esprit  sur  le  Rbùne ,  près  de  Saint-Saturnin , 
25  livres  viennoises  à  celle  du  Pont-Saint-Benolt  d'Avignon, 
25  livres  à  l'œuvre  du  Pont-sur-l'Ouvèze ,  près  du  château  de 
Jonquières,  et  donne  10  mille  sous  pour  le  mariage  de  50  Qlles 
nobles  et  pauvres,  vivant  sur  ses  domaines  ;  il  lègue  aux  Tem- 
pliers d'outre-mer,  â  l'église  des  frères  mineurs,  et  à  la  paroisse 
de  Courtheson  ,  pour  faire  des  calices  et  ornements.  Il  laisse  50  li- 
vres pour  acheter  des  vêlements  à  200  mendiants,  et  veut  qu'on 
restitue  13  mille  sous  aux  hommes  (i'Avignon,  Boaucaire,  Saiiit- 
Salurnin,  bourg  Sairit-Andéoi  et  antres  lieux,  qui  Iransporlaient  le 
sei  par  le  Rliûnc,  avant  que  l'Einporeur  lui  ei"it  acconlù  le  privilège 
de  percevoir  le  péage  du  soi  passant  par  le  Rhùne,  et  qu'il  exigeait 
cependant.  11  lègue  au  monastère  de  Saint-Pierre  de  la  Vallée  de 
Vaison,  et  veut  qu'on  donne  à  Gui/e  de  Lunel,  veuve  ilc  Guillaume 
de  Baux,  son  fils,  la  sumiue  de  100  livres  sur  les  revenus  du  péage 
de  Jonquières  et  Courllieson,  Il  nonune  pour  exéculeurs  testamen- 
taires l'évéque  d'Orange,  son  épouse  Malberjotie,  le  gardien  des 
frères  mineurs  d'Orange  cl  le  clievalier  Girard  de  Mordolia;il 
reconnaît  avoir  reçu  pour  la  dot  de  sa  femme  Malberjone  1.")  mille 
sous  de  viennois,  pour  la  silreté  <lo  laquelle  il  lui  donne  en  gage  ses 
château,  territoire  et  déiiendanccs  de  Gi^omlas,  jusqu'à  ce  qu'elle 
soit  intégralement  payée.  Malberjone  aura  à  viager,  les  revenus  de 
ce  château  et  sera  maîtresse  absolue  de  tous  ses  biens.  Il  ordonne 
que  la  communauté  d'Orange  juuissu-  pour  toujours  de  ses  franchises 
et  libertés,  et  les  eonlirnie  par  ce  testaincut  11  institue  pour  son 
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héritière  particulière  Etiennette,  fille  de  feu  Guillaume  de  Baux, 
son  fils,  et  de  Guize  de  Lunel,  pour  30  mille  sous  à  lui  donner  lors 
de  son  mariage,  et  pour  10  mille  sous,  si  elle  entre  en  religion.  Il 
nomme  pour  héritier  universel  Bertrand  de  Baux ,  son  fils  ;  et 
si  Etiennette  et  lui  mouraient  sans  enfants,  il  leur  substitue  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  son  parent,  et  le  nomme  tuteur  de 
sa  petite  fille.  —  Acte  dans  le  fort  d'Orange. 

Série  AA.  ch.  2.  —  Arch.  d'Orange. 

620  1281  —  18  avril. 

Le  chevalier  Raymond  de  la  Baume,  procureur  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  demande  à  Bernard,  abbé  de  Montmajour, 
de  vouloir  bien  investir  le  Comte  du  fief  de  Pertuis,  de  la  Bastide 
de  Samson  et  de  leurs  territoires  que  possédait  Guillaume  de  Per- 
tuis sous  la  seigneurie  du  monastère,  et  que  ce  dernier  avait  donné 
à  son  fils  émancipé,  Bertrand  de  Baux,  en  s'en  réservant  l'usufruit; 
lequel,  en  mourant,  à  fait  donation  de  deux  parties  de  ses  biens  et 
droits  à  son  cousin  le  comte  d'Avellin,  et  la  3*  partie  à  son  père 
Guillaume,  avec  prière  de  la  léguer  à  Bertrand  ou  à  ses  héritiers  ; 
ce  qui  fut  exécuté  par  Guillaume  de  Pertuis  qui  s'en  réserva  l'usu- 
fruit. —  Acte  au  monastère  de  Montmajour.  (Le  2"*  testament  de 
Bertrand  fut  fait  à  Naples  en  1275.) 

Charte  de  Montmajour,  w  47.  —  B.-du-R. 

621  1281  -  10  mai. 

Procès  entre  Raymond  de  Baux  I,  fils  et  héritier  de  Bertrand  de 
Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  et  noble  chevalier  Bertrand  Audi- 
bert  d'Aix,  coseigneur  du  domaine  de  Trans,  du  château  de  Puy- 
ricard  et  autres  coseigneurs,  par  devant  Grimier,  archevêque 
d'Aix,  à  propos  de  l'inexécution  1*  de  la  sentence  portée  autrefois  par 
l'archevêque  Philippe  et  Barrai  de  Baux  entre  Bertrand  de  Baux, 
Bérenger  de  Puyricard  et  consorts,  portant  une  amende  de  dix 
mille  sous  contre  la  partie  contrevenant  à  ladite  sentence  ;  2*  de 
celle  donnée  par  l'archevêque  Vicedominus,  condamnant  la  partie 
rebelle  à  100  marcs  d'argent.  Bérenger  et  consorts  accusent  Ray- 
mond de  contrevenir  aux  précédentes  sentences,  et  demandent 
l'application  de  la  peine  imposée  à  cause  des  nombreux  et  graves 
préjudices  portés  aux  vassaux,  propriétés  et  droits  de  juridiction 
des  plaignants.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch,  d'Aiv,  t"  33.  —  B.-du-R. 
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— 14  mai. 

Investiture  donnûe  par  Girautl  lie  Reillane,  procureur  Oe Bernard, 
abbé  du  inonaslilre  di;  Monlmajoiir,  ii  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  du  Ikf  de  Pertuis,  de  la  moitié  de  la  Bastide  de  Saïuson 
et  leurs  territoires,  qui  avaient  été  cédés  par  Guillaume  de  Pertuis 
à  son  flls  iSmancipé  Bertrand  de  Baux  avec  réserve  de  rusufruit,  el 
dont  le  comte  d'Avellin  avait  liérité  pour  deux  parts  par  suite 
du  décès  de  Bertrand  de  Baux.  —  Suit  la  prestation  d'hommage 
et  serment  de  fidélité  faîte  an  procureur  de  l'abbé,  avec  pro- 
messe en  faveur  du  couvent  d'observer  la  transaction  p-jssée  le 
28  juillet  1242  entre  l'abbé  Raymond  et  Guillaume,  comte  de  For- 
calquier,  seigneur  de  Pertuis,  et  celle  du  16  juin  1251  entre  le 
même  abbé  et  Guillaume,  fils  du  feu  comte,  sous  la  condition  de 
donner  au  monastère  la  moitié  des  moulins  avec  leurs  dépendances 
et  droits  de  corvée,  el  la  moitié  des  revenus  du  péage  de  Pertuis. 
La  prison  sera  bâtie  à  frais  communs  et  le  bailli  de  chacune  des 
parties  en  aura  la  clef  ;  les  sentences  civiles  ou  criminelles  seront 
prononcées  par  le  juge  commun.  Le  comte  d'Avellin  et  l'abbé 
s'engagent  à  ne  lever  aucune  taille  et  à  n'exiger  aucun  don  gratuit 
de  la  communauté  de  Pertuis  sans  leur  consenleiuent  mutuel.  — 
Acte  dans  la  salie  capitulaire  du  monastère,  en  présence  de 
Raymond  de  Baux,  fils  du  comte  d'Avellin,  et  autres  témoins. 
Reg.  1420,  —  Ch.  orig.  L.  B.  377.  —  B.-du-H. 
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1281 -27  mai. 


Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  confie  le  gouvernement  de 
toutes  ses  terres,  châteaux  et  places  dans  le  Comtal-Venaissin,  en 
Provence,  et  Forcalquier  à  son  oncle  Raymond  de  Baux  I,  prince 
d'Orange. 

M3S,  du  D' M.  Millel. 


624  1281  —  13juia. 

Raymond  de  Baux  I  et  Bertrand  IIÏ,  son  neveu,  prince  et  co-prince 
d'Orange,  seigneur  de  Courthcson,  déclarent  que  les  habitants  de 
cette  localité  payeront  pour  le  mariage  d'Étiennette,  petite-fille  de 
Raymond,  avec  Bertrand  de  Baux,  la  somme  de  25  mille  sous  de 
coronats,  quoique  la  communauté  de  Courtheson  ait  déjà  accordé 
une  certaine  somme  à  Bertrand  i  l'occasion  de  son  mariage. 
Mw  rtiiîl'  M.Millpl 
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625  1281  —  6  septembre  et  18  décembre. 

Bertrand  de  Baux  III  et  son  frère  Raymond,  co-princes  d'Orange, 
reçoivent  l'hommage  et  serment  de  fidélité  de  Giraiid  de  Verdel 
pour  les  château,  juridiction  et  seigneurie  d'Uchaux,  qu'il  a  acheté 
par  divers  actes  de  Guillaume  de  Sabran,  seigneur  des  Taillades,  à 
la  condition  de  les  tenir  en  fief  sous  la  suzeraineté  des  princes 
de  Baux,  qui  lui  en  donnent  Tinvestiture. 

Invent,  de  la  Seigneurie  d'Uchaux,  f**  1.  —  Vaucluse. 

626  1281  — 14  septembre. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  par  Giraud  de 
Verdel  à  Bertrand  de  Baux  III  et  à  son  frère  Raymond,  co-princes 
d'Orange,  de  la  quatrième  partie  de  la  seigneurie  d'Octavion, 
achetée  au  prix  de  69  livres  de  coronats  de  Guillaume  de  Sabran, 
seigneur  des  Taillades,  qui  la  tenait  en  fief  sous  la  suzeraineté  des 
princes  d'Orange.  —Acte  à  Courtheson. 

Mss.  des  titres  de  Sérignan,  f*  4.  —  Biblioth.  de  Mars. 

627  1281  —  4  décembre. 

Partage  des  biens  paternels  et  maternels  entre  Bertrand  de 
Baux  ni  et  son  frère  Raymond,  co-princes  d'Orange  et  seigneurs 
de  Suze.  Raymond  aura  les  châteaux  de  Suze,  Chabrières,  Bari, 
Bauzon,  Bouchet  et  divers  droits  sur  les  châteaux  à'Alburon, 
Derboux,  Rochegude,  Solérieux,  Chantemerle,  La  Palud,  Tauli- 
gnan,  Montaigu,  Stagnol  et  Audifred.  Bertrand  aura  tous  les  droits 
de  la  famille  sur  la  ville  d'Orange,  le  terroir  de  Frigolet,  le  château 
de  Courtheson,  le  domaine  de  Barbaras  et  sur  les  châteaux  d'Octa- 
vion, la  Garde-Paréol,  Tulette  et  Valréas. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

628  1282  —  18  avril. 

Sentence  prononcée  contre  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin, 
pour  avoir  incarcéré,  sans  nul  droit,  Gilles  Durand,  accusé  de 
viol  sur  une  fille  vierge  en  Camargue,  près  du  quartier  appelé 
Gallegues,  que  le  comte  prétendait  avoir  sous  sa  juridiction, 
suivie  d'une  amende  de  mille  marcs  d'argent ,  infligée  par  Jean  de 
Burlac,  sénéchal  de  Provence,  avec  renvoi  de  laffaire  par  devant 
Geoffroy ,  prévôt  de  Baijols ,  qui,  après  l'avoir  étudiée ,  condamne 


Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  les  frères  Targues 
de  Lers,  à  Bertrand  de  Baux  IV  el  à  Bertrand  III,  prince  el  co- 
priiice  d'Orange, et  ft  Raymond  de  Grasse,  commandeur  de  l'hùpîtal 
Saînl-Jean,  pour  leur  domaine  de  Rochebelle,  situé  sur  la  montagne 
Bellebuissone  et  confrontant  le  domaine  de  Lers,  dont  ils  déclarent 
.  bans,  et  reconnaissent  que  la  juridiction  du  lieo 
appartient  aux  princes. 

Mss.  du  D'  M,  Millol,  d'Orange. 
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1282  — 6  décembre. 


Bertrand  de  Baux  IV,  Ois  de  Raymond  I  et  de  dame  Malberjone, 
prince  d'Orange  pour  trois  parts,  et  Bertrand  de  Baux  m,  fils  de 
Raymond  de  Baux  II  cl  de  dame  Bignc,  co-prince  d'Orange  pour 
une  pari,  accordent  aux  syndics  nommés  par  la  communauté 
d'Orange  le  roiisidnt  et  un  conseil  de  ville.  Les  consuls  seront  au 
nombre  de  quatre  et  les  conseillers  de  vingt  ;  les  uns  et  les  autres 
seront  obligés  de  prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  aux  princes 
et  à  leurs  successeurs.  Le  prince,  après  avoir  choisi  vingt-quatre 
hommes  des  meilleurs  de  la  ville,  en  prendra  quatre  pour  consuls 
et  les  autres  seront  conseillers.  A  la  fin  de  la  première  année  et  les 
années  suivantes,  le  jour  de  Saint-Biaise,  la  commune  choisira 
vingt-qualre  hommes  à  sa  volonté,  sur  lesquels  le  prince  ou  son  pro- 
cureur prendra  les  nouveaux  consuls.  Les  charges  seront  obliga- 
toires. Les  consuls  seront  obligés  de  refaire  les  remparts,  surveiller 
les  rues  et  chemins  et  lever  des  tailles.  Les  seigneurs  choisiront 
sur  leur  domaine  un  bailli  qui  ne  sera  nomméque  pour  un  an  et  ne 
pourra  être  renommé  que  deux  ans  après.  Le  juge  d'appel  et  fe 
notaire  seront  choisis  par  le  Prince  qui  réglera  leurs  attributions. 
Suivent  diverses  concessions  sur  le  crime  d'adultère,  la  propriété^ 
la  justice  et  les  poids  et  mesures.  —  Acte  à  Orange,  dans  l'ôglisa 

Sainte-Marie.  —  Témoins  : Hugues  de  Baux,  seigneur  de 

Meyrargues. 
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631  1283. 

Reconnaissance,  hommage  et  serment  de  fidélité  à  Bertrand  de 
Baux  IV,  prince  d'Orange,  par  Pierre  Raybaud  pour  Suze-la- 
Rousse,  Châteauneuf  de  Rodortier  et  toutes  ses  autres  possessions. 
Le  Prince  accepte  Thommage  de  son  vassal  en  tenant  les  pieds  et 
les  mains  de  Raybaud  entre  les  siens,  et  lui  donne  Taccolade  avec 
promesse  de  le  défendre  contre  ses  ennemis.  —  Acte  à  Camaret. 

Copie  sur  papier  L.  24.  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

632  1283. 

Reconnaissance  par  Rostaing,  coseigneur  du  Vemègues,  en 
faveur  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  pour  un  domaine  et 
plusieurs  autres  possessions  dans  cette  localité. 

Bépert.  gén.  de  Varch.  d'Arles,  de  1713.  —  B.-du-R. 

633  1283  -  25  avril. 

Monitoire  du  prévôt  de  Téglise  de  Llsle,  délégué  du  pape,  ordon- 
nant au  vicaire  de  Meyrargues  de  prévenir  le  peuple,  assemblé 
pour  assister  aux  oflSces,  qu'il  ait  à  payer,  suivant  Tusage,  la  dîme 
due  au  vicaire  et  au  prieur,  sous  peine  d'excommunication  des 
fidèles  ;  et  de  se  transporter  au  domicile  d'Alix,  veuve  de  Bertrand 
de  Baux,  mère  de  Raymond  I,  seigneur  de  Meyrargues,  et  proprié- 
taire des  biens  de  son  mari,  et  chez  plusieurs  chevaliers  du  lieti 
pour  leur  annoncer  qu'ils  ont  à  payer  la  dîme  des  moulins  et  fours 
et  des  fruits  de  leurs  possessions.  Le  vicaire  est  prévenu  que  Ray- 
mond de  Baux,  en  sa  qualité  de  seigneur  du  lieu,  ne  devra  pas  être 
soumis  à  la  sentence  d'excommunication,  si  elle  est  prononcée.  — 
Donnée  à  l'Isle. 

Ch.  de  Saint'Sauveur  d'Aix.  —  B.-du-R. 

634  1283  —  2  juillet. 

Bertrand  de  Baux  n,  seigneur  de  Berre,  ayant  fait  proclamer  dans 
la  ville  de  ne  point  porter  du  sel  à  la  gabelle  du  Roi  sans  son  auto- 
risation, ou  celle  de  ses  officiers,  sous  prétexte  que  le  sel  était  volé 
par  des  hommes  du  pays,  ou  des  étrangers,  et  que  ces  vols  étaient 
nuisibles  au  Roi,  au  seigneur  et  aux  habitants  ;  cette  proclamation 
est  considérée  comme  préjudiciable  au  Roi  et  contraire  aux  con- 
ventions passées  entre  ce  dernier  et  Guillaume  de  Baux  I^  père  de 
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Bertrand  par  Raymond-Ruffo  de  Comis,  jt^e-mage  de  Provence, 
qui  déclare,  à  la  demande  du  procureur  royal,  qu'elle  sera  consi- 
dérée comme  nulle,  et  que  toute  personne  pourra  porter  du  sel  à  la 
gabelle  royale  à  la  demande  du  gabellier  du  Roi.  —  Donné  à  Aix. 
L.  B.  379.  -  B.-du-R. 

635  1383  —  2fi  novembre. 
Béatrix  de  Mévouillon,  dame  de  Visan,  veuve  de  Sicard  Alaman 

le  vieux,  et  Bertrand  de  Baux,  comte  d'AvelHn,  en  sa  qualité  de 
mari  d'Agathe  do  Mévouillon,  sœur  de  Béatrix,  reconnaissent 
avoir  reçu  de  Guillaume  de  Villaret,  prieur  de  Saint-Gilles  et 
recteur  du  comtat,  la  somme  de  1500  livres  tournois  pour  la  vente 
qu'elles  lui  ont  faite  du  château  de  Saint-Sulpice.  —  Acte  à  Car- 
pentras.  —  Raymond-Olivier,  notaire  du  Comtat. 

Hs9.  intitulé  :  Noblesse  de  Provence,  aux  mains  de  M.  P.  Ktbtott 
d'Ail,  page  87. 

636  1283  —  4  décembre. 

Hugues  de  Baux,  fils  de  Bertrand,  seigneiu  de  Meyrargues, 
accusé  devant  le  juge-mage  d'Aix  d'avoir  vole,  avec  ses  compa- 
gnons armés,  du  blé,  des  bœufs  et  six  trenteniers  de  brebis  près 
d'une  bastide,  appartenant  A  sa  sœur  Alasacic,  située  sur  les  bords 
de  la  Diiraiiciî,  oi'i  Siï  trouvciii.  les  moulins  dû  Raymond  de  Baux, 
son  fi'iirc,  est  comlrimné  à  la  rûstitiUion  tics  ciioses  volées,  et  au 
payement  de  301)  livre»  de  provençaux  coronats,  qu'il  devra  payer 
dans  dix  jours.  —  Acte  à  Aix. 
L.  li.  a?!).  —  H-dii-U. 

«37  1583  — 10  décembre 

Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Trcbillane,  Raymond  de  Baux, 
seigneur  de  Marignane  et  Gnillaiime  do  Baux,  dianoine  d'Aix,  fds 
de  feu  Gilbert  de  Bans  de  Marignane,  assistent  à  la  translation 
du  chef  de  Sainte-Madeleine  dans  une  chùsse  d'or,  —  Acte  à 
Aix  î  —  Len  qualilés  dcn  sclgnem-s  de  Haux  rCe-risiteni  pas  dans  la 
charte,  nrjvi  croyons  néanmoins  que  notre  rjualification  est  vraie 
Monuments  de  Saintc-Marîe-Ma'lclvùtc,  ilfi  Tabbi-  Kailloii.  preuve* 


638  1-283  — là  décembre. 

Concessinn  a  fief  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avcllin,  h  Bay- 
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de  celle  qui  fat  d'Agnès  de  Donzère,  et  de  la  huitième  partie  du 
château  de  Guibert  sous  diverses  conditions. 

Invent.  des  arch.  des  Dauphins  viennois ^  publié  par  M.  l'abbé  Che- 
valier, art.  1348,  p.  240. 

639  1283  —  16  décembre. 

Le  prince  Charles,  fils  du  Roi,  écrit  à  Mathieu  Captiati,  viguier 
de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  de  payer  sur  les  revenus 
du  Comte  150  onces  d*or  à  Pierre  de  Marra,  citoyen  de  Gênes, 
comme  premier  à  compte  d'une  somme  de  300  onces  d'or,  prêtée 
depuis  longtemps  au  comte  Bertrand,  qui  ne  l'a  pas  encore  rem- 
boursée malgré  ses  promesses,  et  qu'il  ne  pourra  payer  de  long- 
temps à  cause  de  son  absence,  parce  qu'il  est  avec  le  Roi  hors  du 
royaume.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  48,  !•  45  v*.  G.  arch.  de  Naples. 

640  1284. 

Transaction  entre  Bertrand,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin, 
et  Humbert  I,  dauphin  viennois,  et  Anne,  son  épouse,  à  propos  du 
château  du  Visan,  dans  laquelle  il  est  traité  du  mariage  de  Guy, 
fils  du  dauphin,  avec  Béatrix^  dite  Pontessona,  fille  de  Bertrand  de 
Baux. 

Reg.  InYent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

641  1284  —  février. 

Hommage  et  reconnaissance  de  Bertrand  de  Mauléon  à  Bertrand 
de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  pour  les  châteaux,  domaines  et  ter- 
ritoires de  Causans  et  Montmirail,  suivis  du  serment  de  fidélité. 
Le  prince  le  reconnaît  comme  seigneur  feudataire  à  la  condition 
de  faire  les  cavalcades,*  et  de  ne  pouvoir  jamais  s'en  racheter.  — 
Acte  apud  Bastidam. 

L.  28.  —  Principauté  d'Oranrjc.  —  Vaucluse. 

642  1284  —  15  février. 

Acte  par  lequel  Jacques  Arnaud  de  Luques,  habitant  de  Nîmes, 
accorde  en  son  nom  et  pour  ses  associés  de  la  compagnie  des 
Bacasorum  de  Luques,  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  leur 
débiteur,  la  faculté  de  faire  garder  le  château  d'Aubagne  et  son 
territoire,  d'en  percevoir  les  revenus  qui  n'ont  pas  encore  été  tou- 
chés par  lui,  ou  ses  associés,  de  disposer  du  sel  qui  existe  dans  ses 


âÏÏnadëla  raergue  Baussenque,  et  des  droits  de  péage  qu'il  pos-  ^ 
s6de  sur  le  pont  du  Rliône  à  Arles.  On  lui  accorde  aussi  le  pouvoir  ' 
de  faire  des  instructions  judiciaires,  et  punir  les  délits  et  crimes  J 
commis  dans  Trinquelaille. 

Hag.  Inveai  u,  lîm.  —  B.-du-R. 

6«  1284 -30  mars.  " 

Convention  d'arliitrage  entre  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Mey- 
rargues,  et  Guillaume  Geoffroy,  Rostang  Gantcime  et  Mnysaac,  1 
chevaliers  de  Gardanne,  mandataires  du  chevalier  Romiî  d'Au-  I 
bagne  et  autres  chevaliers,  à  l'occasion  de  certaines  enquêtes  etJ 
condamnalions  faites  et  prononcées  par  Hugues,  ou  sa  Cour,  et  da  I 
divers  débals  survenus  entre  les  parties  à  propos  du  château  de  i 
Gardanne  et  de  ia  simple  et  basse  juridiction  du  lieu.  Les  parties  j 
choisissent  pour  arbitre  Bertrand  de  Baux  n,  seigneur  de  Berre, 
et  lui  donnent  plein  pouvoir  de  régler  leurs  différents  avec  pro—  1 
messe  de  ratifier  la  sentence  quelle  qu'elle  soit.  —  Acte  à  MarseiIlBi_ 
dans  la  maison  du  comted'Avellin. 
L,  B.  380.  -  B-du-R. 


eu 


1284  — 22inaf. 


Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  donne  son  jardin  de 
Berre,  situé  au  quartier  appelé  Camridel,en  échange  de  celui  que 
possède  Pierre  Ramel,  à  Cliâtoauneuf 
L.  B.  370.  -  B.-du-R. 


645 


1284  —  1"  octobre. 


Sentence  prononcée  par  le  juge  de  Berre  qui  attribue  à  Bertrand 
de  Baux,  seigneur  de  ce  lieu,  une  terre  vendue,  et  dont  le  nouveau 
propriétaire  avait  pris  possession,  sans  avoir  payé  au  seigneur  le 
droit  ordinaire  de  mutation.  —  Acte  à  Châteauneuf. 
L.  B.  379.  -  B.-du-R. 

646  1284  —  6  octobre. 

Guillaume  de  Pertuis,  fils  de  feu  Guillaume  de  Sabran,  comte  de 
Forcalquier,  cède  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  l'usufruit 
qu'il  possède  de  tous  les  biens  donnés  à  son  fils  Bertrand  de  Baux, 
le  jour  de  son  émancipation,  dans  Pertuis,  sa  baronnie  et  son  terri- 
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teaux  de  Samson,  Villelaure,  Tresemines,  Goult  et  Baumettes. 
Le  comte  d'Avellin  promet  de  donner  aux  créanciers  de  Guillaume 
la  somme  de  6  mille  sous,  plus  12  livres  et  demi  pendant  quatre 
ans,  et  à  Guillaume  lui-même  celle  de  6  mille  sous  de  provençaux 
coronats  par  an ,  sa  vie  durant,  avec  la  garantie  sur  les  revenus 
d'Aubagne  et  de  son  territoire.  Guillaume  jure  d'observer  cette 
convention  sous  peine  de  10  mille  livres  de  provençaux  coronats, 
et  tiendra  compte  à  Bertrand  des  deux  parts  de  mille  marcs 
d'argent  donnés  en  dot  à  feue  Alasacie  de  Baux  son  épouse,  tante 
du  comte  d'Avellin  et  mère  de  feu  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis. 
Bertrand  livrera  en  otage  vingt  chevaliers  ou  roturiers,  des  meil- 
leurs et  des  plus  riches  d'Aubagne,  qui  s'obligeront  eux  et  leurs 
biens,  et  jureront  de  rester  en  otage  à  Aix  jusques  à  ce  que  la 
convention  soit  exécutée,  ou  de  payer  cent  sous  par  jour  d'absence 
de  la  ville.  —  Acte  à  Pertuis. 

L.  B.  379.  —  Gh.  48.  Montmajour.  —  B.-du-R. 

647  1284  —  11  décembre. 

Lettre  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  seigneur  de  Pertuis, 
ordonnant  à  Pierre  de  Manosque,  son  bailli  de  Trinquetaille,  de 
forcer  chaque  habitant  à  contribuer  par  sou  et  livre  à  la  recon- 
struction du  pont  situé  sur  le  Rhône  entre  Arles  et  Trinquetaille, 
ainsi  que  cela  fut  fait  du  vivant  de  son  père  Barrai,  à  la  suite 
d'une  convention  passée  entre  lui  et  les  citoyens  d'Arles.  —  Donné 
à  Arles. 

statuts  et  Privilèges  d'Arles,  t.  1",  p.  51.  —  Mss.  de  Bonnemanl.— 
Bibliot.  d'Arles. 

648  1285 -28  janvier. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  tenant  à  flef  du  chapitre  de 
la  Major  de  Marseille,  la  bastide  d'Allauch  et  tout  ce  qu'il  possède 
dans  le  château  et  son  territoire,  les  donne  avec  tous  ses  droits  et 
dépendances  à  noble  Bérenger  de  Trets  pour  le  récompenser  des 
services  qu'il  en  a  reçus  et  qu'il  espère  en  recevoir.  Bérenger  lui 
prête  hommage  et  serment  de  fidélité.  Cette  bastide  située  dans  le 
territoire  d'Allauch,  confronte  les  territoires  de  Marseille,  Saint- 
Marèel  et  Ners.  —  Acte  à  Aix.  Pons  Meyran,  notaire. 

Copie  aux  Ch.  de  la  Major,  sous  la  date  du  28  janvier  1300.  —  B.-du-R. 
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1285  —  16  mara.  ' 


Protestation  de  Rostaing,  archevâquc  d'Ais,  contre  Raymond  de 
Barix  I,  seigneur  d'Eguiiles,  qui  s'est  montré  vassal  dësobéîssaat  1 
et  rebelle  en  refusant,  après  plusieurs  réquisitions,  de  prêter  hom- 
mage et  serment  de  fidélité  à  sa  personne  et  au  chapitre  pour  les  ] 
fiefs  qu'il  tient  de  son  église.  L'archevêque  déclare  vouloir  con- 
server son  droit  et  celui  de  son  église,  et  demande  acte  au  notaire 
de  sa  protestation.  —  Acte  à  Aix,  sous  le  portique  de  l'archevôehé. 
neg.  Thaaurus  d,-  Vavdi.  d:\U,  !■  2-1.  —  B.-du-B. 


050 


1285  —  27  mars. 


Convention  passée  entre  Bertrand  de  Baux  IV,  lils  de  feu  Ray- 
mond de  Baux  et  de  Malberjone,  Bertrand  de  Baux  III,  fils  de  fea 
Raymond  II  et  de  Bigne.  prince  et  co-prince  d'Orange,  et  Pierre  de  1 
la  Motte,  syndic  de  l'hôpital  Saint-Jean  de  Jérusalem  à  Orange, 
par  l'intermédiaire  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'AvelIin,  et  Guil- 
laume de  Villaret,  prieur  de  Saint-Gilles,  recteur  du  Comtat;  les-  I 
quels  déclarent  que  les  hospitaliers  et  les  princes  auront  égale  I 
juridiction  sur  les  personnes  qui  transporteront  leurs  biens  et  leurs  J 
familles  dans  la  ville,  que  la  garde  des  clefs  des  portes  sera  con-*> 
fiée  aux  deux  parties  et  celle  des  tbrleri^sses  sera  faite  en  commun, 
ainsi  que  les  réparations  aux  remparts.  Lorsque  ie  peuple  devra 
s'assembler  en  parlement  public,  la  convocation  se  fera  en  nom 
commun,  aucune  des  parties  ne  pourra  y  faire  une  proposition 
nouvelle  sans  le  consentement  de  l'autre.  Pierre  de  la  Motte  et 
Raymond  de  Grasse,  précepteur  de  l'hôpital  Saint-Jean  à  Orange, 
donnent  le  domaine  de  Martignan  pour  les  trois  quarts  à  Bertrand 
de  Baux  IV,  et  l'autre  quart  au  procureur  de  Bertrand  de  Baux  m,  à 
l'exception  de  l'église  et  de  ses  droits  et  sous  la  réserve,  en  faveur 
des  Hospitaliers,  des  droits  de  péage  et  de  la  juridiction  qui  leur 
seront  communs  avec  les  priiices.  Les  conventions  faites  autrefois 
seront  maintenues,  excepté  celle  de  1280.  —  Acte  à  Carpentras. 

Le  jour  de  Pâques  1285,  Bertrand  de  Baux  III  confirme  la  con- 
vention à  Courtheson. 

L.  B.  370.  —  Arch.  des  B.-du-R. 

651  1285— 2  juin. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  de  noble  Pierre  de  Caderossse, 


—  189  — 

d'Orange,  pour  tout  ce  qu'il  tient  en  fief  de  son  père  Raymond  I  et 
de  sa  mère  Malberjone  à  Montbrison,  et  son  territoire,  suivant  Tacte 
du  6  décembre  1249,  par  lequel  il  a  déjà  reconnu  tenir  sous  la 
suzeraineté  de  Raymond  de  Baux  ses  possessions  des  châteaux  de 
Montbrison,  Montaigu  et  Noveysan,  avec  obligation  d'observer 
tous  les  devoirs  d'un  vassal  envers  son  seigneur.  —  Acte  à  la  Garde 
Adhemar. 

Ch.  orig.  avec  sceau  du  Prince.  —  JL.  15.  —  Principauté  dVrange. 
—  Vaucluse. 

652  1285  — 13  juin. 

Sentence  arbitrale  prononcée  par  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur 
de  Berre,  choisi  pour  arbitre  par  Hugues  de  Baux,  seigneur  de 
Meyrargues,  Guillaume  Geoffroy  et  Moyssac,  chevaliers  de  Gar- 
danne,  agissant  au  nom  des  autres  coseigneurs  du  lieu,  dans 
laquelle  sentence  il  confirme  une  première  convention  passée  entre 
Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrargues,  père  de  Hugues,  et 
Raymond  de  Gardanne,  syndic  des  chevaliers  et  de  la  communauté 
de  ce  lieu ,  et  déclare  ensuite  qu  a  Hugues  seul  appartiendra  le 
droit  de  proclamation.  Les  chevaliers  devront  lui  faire  hommage 
et  serment  de  fidélité  pour  leurs  possessions,  Hugues  percevra  les 
droits  de  bans,  seulement  des  hommes  de  ses  domaines....,  etc.; 
il  aura  le  droit  de  cavalcades,  de  quiste  et  taille,  suivant  une  an- 
cienne sentence  prononcée  par  Philippe,  archevêque  d'Aix,  et  Bar- 
rai de  Baux.  Les  chevaliers  se  déclareront  vassaux  de  Hugues,  et 
devront  en  remplir  les  obligations  ;  et  ce  dernier,  en  sa  qualité  de 
seigneur  suzerain,  pourra  faire  dresser  des  fourches  patibulaires 
dans  le  territoire.  —  Acte  à  Aix  dans  la  maison  de  Bertrand  de 
Baux,  seigneur  de  Berre. 

L.  B.  350.  —  B.-du-B. 

653  1285  — 27  juin. 

Bertrand,  seigneur  de  Taulignan,  reconnaît  tenir  en  fief  de  Ber- 
trand de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de  Raymond  le  vieux,  la 
12*  partie  des  château,  forteresse  et  terroir  de  Taulignan  ,  qui 
avaient  appartenu  aux  sieurs  de  Camaret,  et  déclare  lui  faire  hom- 
mage et  serment  de  fidélité,  avec  promesse  de  les  renouveler  à 
chaque  mutation  de  seigneur. 

Mss.  (lu  D'  M.  Millet. 


m 


1285— 30  août. 


Bernard  Fcrrier,  procureur  d'Elienne,  abb6  do  Monlmajour, 
donne  quittance  aux  procureurs  de  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avelliii,  de  8  marcs  el  5  onces  d'argent  fin,  moins  3  deniers  de 
coronats,  pour  le  cens  annuel  que  doit  payer  le  Comte  à  la  fête  de 
Saint-Pierre  du  mois  d'août,  à  propos  du  fief  de  Pertuis,  suivant 
les  conventions  passées  entre  les  alibés  du  monastère,  Bertrand 
de  Baux  et  ses  prédécesseurs,  —  Acte  h  Montmajour. 

Cl'arlu  fk-  Montmiiiour.  —  B.-iiii-H, 
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121 


- 1"  février. 


Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  seigneur  de  la  barunnie  de 

Pertuis,  donne  procuration  générale  à  Boniface  de  Reiltane,  Imbi- 
tanl  de  Pertuis,  i)our  administrer  les  affaires  de  la  baronnie  avec 
faculté  du  pouvoir  y  créer  des  juges,  baillis  et  autres  otliciers  pour 
le  seconder.  —  Acte  aux  Baux,  dans  le  palais  du  Comte. 

Cl'.  <U  Mo'itmajoiir.  ii'  51.  —  B.-du-H. 
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128G  —  9  mars. 


Hugues  de  Baux,  chevalier,  fils  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur 

de  Mcyrargucs,  et  d"Eudiarde,  donne  ;i  Bertrand  de  Baux  II.  sei- 
gneur de  Berre,  son  cousin  germain,  les  châteaux  de  Gardanne, 
Gémenos,  Roquevaire,  Artigues,  du  plan  d'Aups  et  de  Saint-Julien 
avec  leurs  territoires  et  les  droits  qu'il  peut  avoir  en  Sardaigne  et 
sur  les  domaines  de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze,  et  tous 
ceux  qu'il  peut  posséder  sur  les  terres,  eaux,  bois,  moulins,  etc., 
sous  la  réserve  de  l'usufruit  pendant  sa  vie  et  de  60  mille  sous 
qu'il  pourra  léguer  à  sa  femme  Garsende,  ou  à  qui  il  voudra.  — 
Suivent  les  confronls  des  territoires,  —  Acte  à  Aix. 
L.  B.  m.  —  B.-du-R. 
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1286- 


9  mars 


Hugues  de  Baux,  fils  de  Bertrand  de  Meyrargues  et  d'Eudiarde, 
donne  à  viager  et  à  fief  à  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre, 
son  cousin  germain,  le  château  de  Meyrargues,  la  bastide  du  Sain- 
buc,  et  leurs  dépendances,  ainsi  que  la  seigneurie  ,  la  juridiction 

et  le  droit  d'y  percevoir  le  péage,  et  ceux  imposés  sur  les  barques 
de  Meyrargues,  Pertuis  et  du  Puy-Sainte-Réparade,  qui  portent 


—  191  — 

des  marchandises  venant  d'Aix  et  Meyrargues  et  traversent  la  Du- 
rance,  les  revenus  des  moulins  et  tous  ses  droits  quelconques  sur 
les  domaines  qu'il  tient  en  fief  de  Téglise  d'Aix.  Bertrand  accepte 
cette  donation,  qui  deviendra  définitive  à  la  mort  de  Hugues,  et  lui 
prête  hommage  et  serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  381.  —  B.-du-R. 

658  1286  —  28  avril. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d*Avellin,  jure  à  Giraud  de  Reillane, 
prieur  de  Carluc,  en  l'absence  de  Tabbé  de  Montmajour ,  d'obser- 
ver les  conventions  passées  entre  Tabbaye  et  le  Comte  de  Forcal- 
quier  pour  ce  qui  regarde  les  deux  tiers  de  la  seigneurie  de  Per- 
tuisà  lui  ob venus  par  l'héritage  de  son  cousin  germain,  Bertrand 
de  Baux  de  Pertuis,  décédé  à  Naples,  et  dont  l'autre  tiers  avait 
été  légué  à  son  père  Guillaume,  fils  de  feu  Guillaume  de  Sabran, 
comte  de  Forcalquier. 

(Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  avait  été  émancipé  le  15  jan- 
vier 12 57 y  et  mourut  à  Naples,  en  1275.) 

Hist.  mss.  de  Montmajour,  de  Chantelou.  page  312. 

659  1286  —  i"  mai. 

Nicolas  de  Saint-Ferréol,  coseigneur  de  ce  lieu,  reconnaît,  en 
son  nom  et  pour  ses  neveux,  fils  de  Raymond  de  Saint-Ferréol, 
tenir  en  fief  sous  la  suzeraineté  de  Bertrand  de  Baux  JV,  prince 
d'Orange,  la  4*  partie  du  château  et  territoire  de  Saint-Ferréol,  se 
déclare  homme-lige  du  prince,  fait  hommage  et  prête  le  serment 
de  fidélité  et  d'obéissance  aux  six  chapitres  féodaux. 

Mss.  du  D*  M.  MiUet. 

660  1286  —  13  mai. 

Défense  par  Tarchevôque  d'Aix  à  Raymond  de  Baux  I,  seigneur 
de  Puyricard,  de  recevoir  dans  ses  maisons  ou  ailleurs,  des  hom- 
mes appartenant  à  son  fief,  d'inviter  à  sa  table  et  de  donner  aide 
et  protection  à  ses  ennemis,  sous  peine  de  perdre  ce  qu'il  possède 
sous  la  seigneurie  de  l'église  d'Aix.  Si  à  cause  de  cette  protection, 
il  venait  à  souffrir  quelque  perte  de  biens,  ou  courait  des  dangers 
pour  sa  personne,  il  ne  devra  s'en  prendre  qu'à  lui-môme.  —  Acte 
à  Aix  dans  la  maison  archiépiscopale. 

Reg.  Thésaurus  de  Varch.  d*Aix,  !•  27.  —  B.-du-R. 


661  1386  -juin. 

Giraude  de  Sabran,  abbcsse  do  Houehet,  reconnaît  au  imm  de 
son  monasière,  leilir  en  fief,  suivanll'acte  du  mois  d'avril  1210, 
sous  la  suzeraineté  de  Bertrand  de  Baux  III,  co*priQce  d'Orange, 
seigneur  de  Courtlieson,  lils  de  Haymoud  de  Baux  II  d'Orange, 
seig(n:ur  Je  Suze,  le  lerroir  appelé  Barbaras,  dans  le  diocèse  de 
Trois-Chàteaux,  prèsde  Tuletle,  coofronlant  ceux  de  Visan  el  de 
Suze  —  Acte  de  M*  Bernard,  notaire  d'Orange, 

Mgs.  tlu  D'  M.  MiUel. 
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1280  — 36  juin. 


Uiivocation  de  condamnations  portées  injustement  par  le  juge  de 
Raymond  de  Baux  I,  de  Puyricard,  contre  cei-lains  serviteurs  et 
plusieurs  hommes  du  Puy-Sainte- Ré  parade  et  écuyers  de  l'arche- 
vêque, ù  la  demande  de  son  procureur.  —  Acte  dans  le  territoire 
de  Puyricard. 

Reg.  ThesauruR  'le  Vavl..  ffAÙ-c,  f  27  V.  —  B,-Uii-R. 


Ii03 


lîaC  —  16  août. 


Bernard  de  Bruguiôre.  prieur  de  Pélissajic  et  procureur  de  l'abbé 
deMontmajour,  donne  quittance  au  chevalier Boniface  de  Reiltane, 
lieutenant  de  Bertrand  de  Baux,  comte d'Avellin,  pour  la  baronnie 
de  Perluis,  de 20  livres  de  provençaux  coronats,  provenant  du  cens 
annuel  de  25  livres  de  monnaie  guillelmine  que  ledit  Comte  est 
tenu  de  donner  â  l'abbé  le  jour  de  Saint-Pierre  du  mois  d'août, 
à  cause  du  fief  de  Pertuis  qu'il  tient  sous  la  seigneurie  dudit  abbé- 
—  Acte  à  Pertuis. 

Ch,  DÎ.  u'  7  de  Montmajoiir.  —  B.-dii-H, 


664  1286  — 3  octobre. 

Condamnation  portée  par  les  juges  d'Aix  sur  la  plainte  du  procu- 
reur royal  contre  Hugues  de  Baux,  fils  de  Bertrand,  seigneur  de 
Meyrargues,  pour  avoir,  suivi  de  sa  bande,  volé  dans  la  Bastide 
de  Raymond  de  Baux,  son  frère,  des  botes  de  somme,  bœufs, 
'  vaches,  moutons,  brebis  el  avoir  battu  les  meuniers  dont  il  avait 
volé  le  blé.  Hugues  est  condamné  à  une  amende  et  à  ia  restilulion, 
dans  dix  jours,  des  objets  volés. 
L.  H.  379,  —  B.-du-R. 


—  193  — 

G65  1286  —  4  octobre. 

Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  d*Eguilles,  déclare 
en  présence  de  Philippe  de  Laveno,  sénéchal  de  Provence,  qu'il 
n'entend  diminuer  en  rien  la  seigneurie  et  juridiction  de  Téglise 
d'Aix,  mais  qu'il  proteste  conti*e  l'ordonnance  lancée  le  14  septem- 
bre 1286  par  l'archevêque  contre  lui,  à  l'occasion  de  certains  démê- 
lés qu'il  a  eus  devant  la  cour  royale  avec  son  frère  Hugues  de 
Baux,  pour  le  partage  des  biens  féodaux  de  leur  père,  c'est-à-dire 
pour  Puyricard,  Meyrargues  et  la  Bastide  du  Sambuc,  qui  sont  des 
fiefs  de  Téglise  d'Aix,  dont  la  connaissance  appartient,  dit-il,  à  la 
cour  archiépiscopale  ;  lesquels  démêlés  se  sont  terminés  par  une 
sentence  arbitrale  attribuant  à  Hugues  le  château  de  Meyrargues  et 
la  Bastide  du  Sambuc,  et  à  Raymond  le  château  de  Puyricard  et 
autres  biens,  etc..  etc..  Suivent  d'autres  plaintes  portées  par 
Tarchevôque  contre  Raymond  au  préjudice  de  l'église  d'Aix,  au 
sujet  du  refus  de  la  prestation  d'hommage  et  du  serment  de  fidélité, 
et  de  la  conduite  de  Raymond  en  cherchant  par  ses  actes  à  se  sous- 
traire à  l'obéissance  due  à  larchevêque,  son  suzerain,  qui  le 
déclare  rebelle  pour  dommages  de  toute  espèce  portés  à  sa  per- 
sonne et  à  ses  droits.  Raymond  de  Baux  proteste  contre  la  con- 
duite de  l'archevêque,  pour  s'être  livré  à  des  actes  injurieux  et  de 
félonie  contre  lui,  principalement  en  autorisant  la  prise  de  posses- 
sion du  château  de  Meyrargues  par  son  frère  Hugues  de  Baux,  con- 
trairement à  la  décision  de  la  sentence  arbitrale,  et  de  la  promesse 
faite  à  ceux  qui  voulurent  s'opposer  à  la  perpétration  de  cet  acte, 
et  pour  l'avoir  fait  citer  à  comparaître  devant  lui  au  château  de 
Sainte-Réparade  dont  il  est  le  seigneur,  et  pour  faute  de  compa- 
rution, l'avoir  fait  insulter  par  ses  hommes,  déclarer  son  ennemi 
et  avoir  pillé  le  château  de  Puyricard  et  ses  habitants.  Le  sénéchal 
et  le  procureur  fiscal,  après  avoir  ouï  les  plaintes  des  deux  parties, 
déclarent  qu'ils  jugeront  ce  différend,  puisque  chacun  des  plai- 
gnants est  vassal  du  Roi,  et  que  la  Cour  royale  est  seule  compé- 
tente pour  connaître  de  leurs  différents.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  T/iesanrH.<  de  Varch.  d'Ai.x,  !•  28  et  suivants.  —  B.-du-R. 

666  1286  —  1"  décembre. 

Bertrand  de  Baux  III,  co-prinee  d'Orange,  fils  de  feu  Raymond, 
rachète  de  Raymond  de  Sahune,  fils  d'autre  Raymond,  et  de 

14 


—  194  — 

Guillaume  ilc  Sahune,  fils  de  Reybaud,  lu  di-uit  sur  le  sceau  i 
prince  au  prix  de  trente  livres  touniûis,  et  eelui  qu'ils  possèdent 
sur  le  vieux  péage  d'Orange  au  prix  de  35  livres. 
MsB.  duU'M.  Mille). 


C67 


128G  — 10  décembre 


Jacques  d'Eyguiôres,  prieur  de  Mallemort,  procureur  de  lalibé 
de  Monlmajour,  donne  quittance  h  Guillaume  Alpliant,  bailli  et 
châtelain  de  Bertrand  do  Baux,  comte  d'Avellîn,  seigneur  de  Per- 
tuis,  de  50  saumées  de  blti  et  seigle,  provenant  du  cens  annuel  que 
le  Comte  est  tenu  de  payer  ii  l'abbii  le  15  août.  —  Acte  à  Pertuia, 
dans  la  cour  de  l'abbiS. 

cil.  fie  Monlmajour.  ii"  8,  —  H,-dii-H, 


6G8 


1286  —  29  décembre. 


Robert  de  Manosque,  bailli  de  Trinquelaille  pour  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  paie,  le  jour  de  Saînt-TrophimEj  le  cens 
obligatoire  de  dix  lapins  avec  leurs  peaux  au  procureur  de 
Guillaume  de  Beaudinard,  bailii  du  chapitre  d'Arles- 

ChdTtritr  'l\i  Chapitre  d'Arle:'.  cb.  3W.  —  B.-dii-H. 


669 


1287. 


Transaction  entre  l'abbé  de  Montmajour  et  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  à  propos  de  la  seigneurie  de  Perluis.  Le  Comte 
donnera  à  Giraud  de  ReiUane,  procureur  de  l'abbé,  la  moitié  de  la 
propriété  des  moulins  qui  existent  à  Pertuis,  et  dont  il  s'attribuait 
l'entière  possession;  ils  resteront  indivis  entre  les  parties,  qui  par- 
tageront leurs  revenus  et  ceux  du  péage  de  Pertuis  et  son  terroir, 
et  payeront  par  égale  part  les  dépenses  à  faire  pour  leur  entrelien 
et  perception.  La  prison  sera  établie  hors  de  la  ville  et  sera  faite  et 
entretenue  à  frais  communs,  le  bailli  de  chacun  des  seigneurs  en 
aura  une  clef.  Les  sentences  au  civil  et  au  criminel  seront  pronon- 
cées par  leur  juge  conunun.  Le  Cuinte  s'enga^je  à  n'exiger  <lcs 
honmiesde  Pertuis  aucune  taille,  quisle.. .  etc. . .,  ou  don  gratuit, 
sans  le  consentement  de  l'abbé,  qui  s'oblige  également  ù  ne  rien 
exiger  des  mêmes  vassaux  sans  l'aulorisatlon  du  Comte.  —  Acte 
fait  dans  le  monastère. 


—  193  — 

070  1-287  —  1"  mars. 

Vente  à  Tencan  de  la  juridiction  et  de  la  haute  et  moyenne  sei- 
gneurie de  Puyricard,  appartenant  à  Raymond  de  Baux  I,  cheva- 
lier, seigneur  d'Eguilles,  faite  par  le  procureur  de  l'archevêque 
JAix,  à  cause  d'une  somme  de  plus  de  5000  livres  que  lui  doit 
Raymond,  par  suite  des  nombreuses  condamnations  encourues  et 
parce  qu  il  ne  possède  pour  le  moment  aucuns  biens  meubles  et 
immeubles  saisissables  sur  les  terres  de  larchevôché.  La  mise  à 
Tencan  faite  sur  le  domaine  de  Tarchevôque  comprend  non-seule- 
ment la  seigneurie  de  Puyricard,  mais  tout  ce  qu'il  possède  dans 
ce  territoire  et  celui  de  Lignane,  et  les  200  livres  annuelles  qu'il 
perçoit  sur  le  péage  de  Meyrargues.  Jean  Gasqui,  procureur  de 
Tarchevêque,  se  rend  adjudicataire  du  tout  pour  la  somme  de 
2500  livres  de  provençaux  coronats,  comme  plus  fort  enchérisseur. 
—  Acte  à  Aix,  dans  la  cour  archiépiscopale. 

Keg.  Titesaurus  de  Vurch.  fl'AU\  f  '  20  v\  —  B.-au-R. 

671  1287  —  4  mars. 

Défense  faite  par  rarchevèque  d'Aix  à  Hugues  de  Baux,  seigneur 
de  Meyrargues,  de  chercher  à  recouvrer,  suivant  son  intention,  du 
sénéchal  de  Provence  ou  de  tout  autre,  les  châteaux  et  forts  de 
Meyrargues  et  du  Sambuc,  et  de  les  donner  à  Bertrand  de  Baux  II, 
seigneur  de  Berre,  à  cause  du  préjudice  porté  à  rarchevôché,  sous 
peine  de  perdre  ce  qu'il  possède  sous  la  seigneurie  et  juridiction 
de  l'église  d'Aix,  ni  de  les  donner  en  gage  à  quelque  personne  que 
ce  soit.  Hugues  déclare  qu'il  obéira  à  la  volonté  de  rarchevèque.— 

Acte  à  Aix,  dans  la  maison  de  feu  Gilbert  de  Baux. 

Reg.  Thesainmif  de  l'arrh.  d'Air,,  (•  43  v«.  —  li.-du-R. 

672  1287  — 7  juin. 

Sentence  arbitrale  de  Philippe  de  Laveno,  seigneur  de  Serres, 
sénéchal  de  Provence,  entre  Jean  de  Commis,  abbé  de  Saint-Vic- 
tor, et  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  qui  maintient  l'arbi- 
trage du  20  juin  1259,  passé  entre  Barrai  de  Baux  et  l'abbé 
Etienne,  et  déclare  qu'à  l'avenir  les  juridiction  et  seigneurie  des* 
châteaux,  terres  et  territoires  de  la  Cadière,  Ceireste  et  Bandol 
appartiendront  par  moitié  aux  parties;  que  le  bailli,  le  juge,  les 
autres  officiers  et  banniers  exerceront  leur  charge  en  leurs  noms 
et  livreront  à  chacune  la  moitié  des  revenus  de  leur  ollice  ;  qu'elles 


I9G  - 


Sevronï  un  cuinmuii  dus  habitants  du  lit;u  l'hommage  et  sermen" 
duûticlitô:  iitu-  las  revenus  d'ancrage  et  antres  droits  sur  les 
barquiiset  navirafl  desporls  dt:  Bandiil,  de  l'Aigle  et  autres  oxii^- 
tnnl  sur  les  susdits  territoires  aaront  partagùs,  et  gae  lu  jugcuicnt 
dit  la  euur  d'Aix,  iiui  i:uiid:iniuu,  pourlc  fait  île  Baiidul,  licrlraili) 
du  Uaux  à  payer  300  livres  au  uijuastére,  sera  aiîiiulé.  —  Acte  ii 
Ceireste. 

L.  172.  ~Ch   inv-l.  .In  Suinl-Victui- ,  n- »W\.  —  IL-ilu-H, 


(173 


1287  —  11  octobre. 


Uustai],  nrcheviM|ne  d'Arles,  jji'éte  serment  de  ûdélUi;  ii  Ber- 
trand des  Hatix,  cuiiilu  d'Aveliin,  et  riiconnail  tenir  snus  sa  haute 
seigneurie  la  troisième  partie  du  cliàteau  de  Muurîès,  la  ville  de 
Vaquiii-es  et  leurs  territoires.  —  Acte  dans  le  monastère  de  Saint- 
Paul  du  Mansolée. 

L.  IJ,  3(H,  -H.-.H   liai--  H,-<lu-H. 


07  i 


1287  —  11  octobre. 


Hommage,  serment  de  Cdtilitù  el  reconnaissanue  de  Bertrand 
de  Baux,  comte  d'Aveliin,  (Ils  et  héritier  de  Barrai,  h  Rostan,  ar- 
chevêque d'Arles,  pour  les  fiefs  Om  Darbegal,  les  ijftturages  de  la 
Crau  et  le  château  de  Salon,  avec  promesse  de  défendre  sa  per- 
sonne, ses  biens  et  ceux  du  chapitre  contre  leurs  ennemis,  —  Acte 
dans  le  monastère  de  Saint- Paul  du  Mausolée. 

Cl.rirli-kr  'k  SmnI-(X->"xii-<-.  n-g.  n   —  H,-<1il-K. 


()-:.  1-287  -  0  décembre- 

M^ibile  de  Baux  de  Meyrargues,  religieuse  du  moiiaslère  de 
Sioii  de  Marseille,  assiste  au  chapitre  tenu  pour  nommer  un  pro- 
cureur de  ce  couvent,  dont  Alasiicie  est  abbesse,  à  l'elTcl  de  pour- 
suivre nn  procès  jusqu'il  senleiice  délînitivc.  —  Acle  dans  le  mo- 
nastè  rc. 


ll,^    l'O 


;  M.iii 


,■  .U.o 


Noble  Sancie,  lille  cl  héritière  de  Puyrich,  seigneur  de  Trc- 
billane,  donne  ce  château  Ci  son  mari  Hugues  de  Baux,  fds  de  ft'i 
Gilbert,  seigneur  de  Marignane, 


—  197  — 

677  1288  —  5  février. 

l/archevôque ,  le  prévôt  et  le  chapitre  d'Aix  font  déclarer  par 
quelques  chanoines  à  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard, 
qu'il  a  occasionné  de  grands  dommages  aux  vassaux  de  larche- 
vôché  par  les  nombreux  vols  et  méfaits  qui  lui  sont  reprochés  et 
notamment  à  Puyricard;  ils  Tadjurent  de  réparer  au  plus  tôt  ses 
torts  envers  TEglise  et  ses  vassaux,  sinon  l'archevêque  sera  obligé 
de  faire  appel  au  bras  séculier.  —  Acte  dans  la  maison  de  Ray- 
mond  de  Baux. 

Rcg.  Tlœsaui'us  de  l'arch.  d'Aix,  f"  32.  —  B.-dii-R. 

678  1288  —  17  février. 

Marie  Gantelmi,  veuve  de  Raymond  Gantelmi ,  coseigneur  de 
Vitrolles,  se  rend  à  Marseille,  dans  l'hôtellerie  de  la  Lune,  où 
logeait  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Bcrrc,  et  proteste  devant 
lui  de  sa  volonté  à  lui  prêter  hommage,  serment  de  fidélité  et 
reconnaissance  pour  les  revenus  et  biens  provenant  de  Théritage 
de  son  mari,  situés  à  Vitrolles  et  dans  d  autres  localités  soumises 
à  sa  juridiction.  Bertrand  de  Baux  déclare  ne  pouvoir  Técoutcr  à 
cause  de  ses  affaires,  et  répond  que  ce  n'est  point  le  moment  ni 
le  lieu  où  de  pareilles  déclarations  peuvent  être  reçues.  —  Acte 
dans  rhôtcllcrie.  —  Marie  Gantelmi  requiert  acte  du  notaire. 

Reçî.  de  Pons  Mane  n^  —  Arc  h.  viunic.  de  Mar.^. 

679  1288 —  5  mars. 

Convention  passée  devant  Raymond  de  Camargue,  bailli  à  Trin- 
quetaille  pour  Bertrand  de  Baux,  comte  d'AvelUn,  au  sujet  d'une 
vigne  relevant  de  la  directe  du  prince  de  Baux.  —  Acte  à  Trinque- 
taille. 

Livre  d'or,  ch.  305.  —  B.-du-R. 

080  1288  — 7  mai. 

Bsrtrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  achète,  par  l'intermé- 
diaire de  Boniface,  coseigneur  de  Rcillane,  tous  les  droits  pos- 
sédés par  les  enfants  de  Cécile  Bequet  de  Marseille  sur  la  cueil- 
lette du  kermès  dans  le  territoire  de  Chilteauneuf,  pour  le  prix  de 
dix  livres  de  petits  marseillais,  dont  il  reçoit  quittance.  —  Acte  à 
Marseille. 

L.  H.  383.  -  B.-dii  R. 


GAI 


I2S8  —  31  mai. 


Guillaume  Mignola,  liailll  do  Raymond  de  Baux  I ,  seigneur 
de  Puyricard,  chasse  de  la  villo  cl  du  cliAtoau  de  Puyricnrd  Jacques 
Thomas,  nommé  bailli  de  l'archevôriiiej  pour  ôtre  venu  demeurer 
dans  une  maison  appartenant  à  l'archevêché,  et  parce  que  l'arche- 
■yéque  ne  possède  dans  Puyricard  auctme  juridiction,  ajoutant, 
d'après  la  volonté  de  Raymond  de  Baux,  que  son  seignem'  ne  sup- 
porterait dans  cette  ville  aucun  officier  ou  vassal  de  l'archevêque , 
et  les  chasserait  lui-même  s'ils  osaient  y  venir. — Acte  à  Puyricard, 
nés.  Tlwaurui-  tle  t'arcl..  d-Aûc.  t>  32.  —  B.-4U-H. 


C82 


128R  —  1"  seplemhre. 


Quittance  donnée  par  Jacques  (i'Eyguiéres,  prieur  de  Mallemort 
ot  procureur  du  monastère  de  Montmajour,  au  chevalier  Bonifacc 
de  Ueillane,  lieutenant  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  sei- 
gneur de  Pertuis  et  sa  baronnie,  et  à  Guillaume  Alphant,  bailli  et 
chUlelain  du  Comte,  de  la  somme  de  25  livres  de  guillernains  pour 
le  cens  annuel  qu'il  est  obligé  de  payer  à  la  fiîle  de  Saint-Pierre  du 
mois  d'août,  pour  son  fief  de  Pertuis  qu'il  tient  sous  la  suzeraineté 
de  l'abbé  de  Montmajour.  —  Acte  k  Pertuis. 

cil.  lie  Montmajour.  —  l(,-(lll-H. 


I 


683 


1288  —  18  septembre. 


Hommage  et  serment  de  lidélité  prêtés  par  soixante-huit  habi- 
tants de  la  Cadière  à  Raymond  Lordel,  abbé  de  Saint-Victor,  et  à 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  recevant  en  commun  ledit 
hommage.  —  Acte  dans  la  cour  du  fort  de  la  Cadière. 

L.  m  <ie  Siunt-Virtov.  —  B.-<l«-R, 


684  1288  —  21  septembre. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  Adhémar  de  lîeillane, 
commandeur  de  l'ordre  de  Saint-Jean,  passent  avec  Guillaume 
rt'Espinous,  évoque  d'Orange,  une  transaction  qui  déclare  l.i  cour 
cpiscopalc  séparée  de  la  séculière  ;  de  telle  sorte  que  les  officiers 
des  princes  el  seigneurs  ne  pourront  plus  prendre  connaissance 
des  affaires  ecclésiastiques  sans  la  permission  de  l'évoque.  —  Acte 
;i  Orange, 


—  199  — 

085  1288  —  3  octobre. 

Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  fils  de  feu  Bertrand 
de  Baux,  donne  irrévocablement  à  Hugues  Cocullat,  à  son  père 
et  à  leurs  héritiers  des  deux  sexes,  toute  liberté  et  franchise  sur 
leurs  biens  et  personnes,  et  les  exempte  de  toute  servitude,  quistes, 
collectes,  prestation  seigneuriale,  personnelle,  ordinaire  et  extra- 
ordinaire, corvées,  gardes,  guet  ou  autres  servitudes,  et  leur  con- 
cède toutes  les  libertés  et  immunités  dont  jouissent  les  chevaliers 
et  leurs  ûls  sur  ses  terres.  —  Acte  à  Meyrargues. 

Reg.  B.  U66,  f«  250  v».  —  B.-du-R. 

686  1288  —  9  octobre. 

Quittance  donnée  par  Jacques  d'Eyguières,  prieur  de  Mallemort 
et  procureur  général  du  monastère  de  Montmajour,  à  la  demande  de 
Guillaume  Alphant,  bailli  et  châtelain  de  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  seigneur  de  Pertuis  et  sa  baronnie,  de  25  saumées  de 
blé  annone  et  25  saumées  de  seigle  pour  le  revenu  de  la  dîme  de 
cette  année,  suivant  Taccord  passé  entre  l'abbé  du  monastère  et 
Guillaume  de  Pertuis,  autrefois  seigneur  de  ce  lieu,  auquel  le  Comte 
d'Avellin  a  succédé.  —  Acte  à  Pertuis. 

Ch.  de  Montmajour.  —  B  -du-R. 

687  1288  —  7  décembre. 

Rachat  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  des  château  et 
territoire  de  Visan,  vendus  par  Raymond  de  Mévouillon,  fils  éman- 
cipé de  Raymond  de  Mévouillon,  avec  le  consentement  d'Albert 
Médici  son  beau-frère,  de  Béatrix  sa  sœur  et  de  Marguerite  leur 
fille,  au  prix  de  cinquante  mille  sous  tournois  et  sous  certaines 
réserves  de  juridiction  en  faveur  de  ces  derniers.  —  Acte  dans  le 
fort  de  Sarrians. 

L.  22.  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

688  1288—10  décembre. 

Bertrand  de  Baux  II ,  seigneur  de  Berre ,  requiert  de  Ferrier , 
damoiseau  de  Châteauneuf,  habitant  des  Pennes,  la  reconnais- 
sance de  la  cinquième  partie  des  terres  possédées  par  lui  dans 
les  eaux  du  pont  de  Saint-Genîès,  comme  héritier  de  son  père 


.  parce  qu'elles  sont  soiiniîsea  à  su  soigncurifi  et  juridiction. 
-  Acte  ô  Berre. 

L.  B.  Î86.  —  B.-du-II 


68» 


I2i 


i  janvier. 


Hommage  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de 
Raymond  et  de  Malberjonc,  ii  Pierre  BroletLo,  maître  de  la  inilice 
du  Temple  en  Provence,  pour  le  cliflteau  de  Visan  et  son  territoire 
qn'il  tient  sous  la  hante  seigneurie  de  son  Ordre,  suivi  de  ia  pro- 
messe d'agir  envers  cette  maison  comme  vassal  fidèle.  —  Acte  dans 
le  fort  de  Visan. 

L.  21.  —  Fo-ol.^  tie  lii  Prin.-iiima.-  .rOi'nn;c.  —  Viiiicliisi-. 


C90  1289  —  11  mars. 

Le  chovaliev  Bonîface  de  RciUane,  procm'eur  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  donne  l'entrée  du  ciiftlcau  de  Pertuis  à 
Etienne,  abbé  de  Monlmajour,  suivi  de  ses  moines,  et  le  met  en 
possession  de  la  seigneurie  de  cette  villo ,  suivant  les  formes  ordi- 
naires. En  sa  qualité  de  seigneur  suzerain,  l'abhii  fait  placer  sur  la 
plus  haute  tour  du  palais  de  Bertrand  de  Baux  une  cuculle  noire 
au  bout  d'une  lance.  —  A(;te  à  Pcrlnis. 

Suit  la  procuration  donnée  le  !"■  février  1380  par  Bertrand  h 
Boniface  de  Rcillanc,  pour  gérer  ses  affaires.  —  Acte  au  chj\te'aa 
des  Baux. 

Charte  lie  Monlmajovr.  —  B.-du-R. 


mi 


1289  — t.3  mars. 


Guillaume  Mayol,  Hugues  Cocullat  et  autres  chevaliers  de  Gar- 
danne  et  de  Meyrargues,  suivant  l'ordre  reçu  d'IIugiies  de  Baux, 
seigneur  de  Meyrargues,  prèlent  serment  de  fidélité  à  Bertrand  de 
Baux  II,  seigneur  de  Berre,  cl  proniettonl  d'exécuter  les  engage- 
ments conlraclés  pour  la  prestation  de  i'iionnnagc  et  serment  de 
fidélité  à  Bertrand  de  Baux  et  à  ses  hOriliers  après  la  mort  d'Hu- 
gues de  Baux.  —  Acte  à  Aix, 

L.  H.  387.  — B,-du-Ii. 


G92 


1289  —  23  r 


Le  procureur  de  l'archevêque  d'Ai.i  demande  à  Pons  de  Saint- 
[..Tiircns,  oiricial  ol  jih;i'  di^  t;\  torre  nrclii(.''piscnp;d(',  <\c  fiiuniii'  nu 


—  201  — 

relevé  des  nombreuses  condamnations  portées  contre  Raymond  de 
Baux,  sa  mère  Alix  et  leurs  baillis  de  Puyricard,  pour  être  pré- 
senté au  Roi  de  Sicile,  et  faire  ce  qui  paraîtra  opportun  à  Tarche- 
vôque  contre  la  désobéissance  et  la  rébellion  de  Raymond  de 
Baux  et  de  sa  mère.  Les  condamnations  des  années  1285, 1286, 1287, 
sont  le  résultat  de  nombreux  délits  commis  par  les  baillis  de  Puy- 
ricard contre  les  hommes  du  lieu  et  les  biens  de  Tarchevêque.  — 
Acte  à  Aix,  dans  la  chambre  de  l'official. 

Rcg.  Thésaurus  de  l'arch.  d'Aix,  V  24  \".  —  B.-du— R. 

G93  1289  —  26  avril. 

Requête  présentée  au  conseil  communal  de  Marseille  par  quel- 
ques habitants  de  la  ville  contre  Bertrand  de  Baux  H,  seigneur  de 
Berre,  fils  et  héritier  universel  de  Guillaume  de  Baux  I,  de  Berre, 
fils  et  héritier  de  Raymond  de  Baux  II,  contre  Hugues  de  Baux  et 
Raymond  de  Baux  frères,  fils  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur 
de  Meyrargues,  fils  de  Raymond  II,  vicomte  de  Marseille,  et 
aussi  contre  noble  damoiseau  Raymond  de  Baux,  seigneur  de 
Marignane,  fils  et  héritier  de  Gilbert  de  Baux,  fils  de  Raymond  II, 
de  Berre,  vicomte  de  Marseille,  à  l'occasion  de  nouvelles  imposi- 
tions, péages,  exactions  et  saisies  faites  au  mépris  des  anciennes 
coutumes,  et  d'une  transaction  passée  autrefois  entre  ces  seigneurs 
et  Spine  de  Surrexina,  podestat  de  Marseille.  Le  conseil  décide  que 
Ton  fera  citer  devant  le  tribunal  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de 
Berre,  Raymond  de  Baux  I,  de  Meyrargues,  seigneur  d'Éguilles  et 
Puyricard,  et  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Marignane. 

Série  CXÎ.  n"  20.   --Livre  noir,  f»  65  v^  —  Arcli.  inunic.  de  Mars. 
—  Congrès  nrchêol.  d'Arles,  \).  401,  par  le  D'  Barthélémy. 

694  1289—2  mai. 

Confirmation  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de 
feu  Raymond  de  Baux  et  de  Malberjone,  à  noble  Bertrand  de 
Baux  III,  co-prince  d'Orange,  seigneur  de  Courlheson,  fils  et  héri- 
tier de  Raymond  de  Baux  de  Suze  et  de  Bigne,  du  droit  pour  lui 
et  ses  successeurs  de  conduire  librement  Teau  de  la  rivière 
d'Ouvèze  par  le  béai  ordinaire,  ou  les  canaux  qui  sont  dans  la  terre 
du  prince  d'Orange,  aux  moulins  de  Courtheson,  avec  la  faculté  de 
les  réparer.  Bertrand  IV  s'engage  h  user  de  tout  son  pouvoir  pour 
le  faire  jouir  pleinement  de  son  droit.  Acte  à  Courtheson. 

L.  28.  —  Principtrutè  d'Ordufjc.  —  Vauclusfî. 
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1289  - 11  mai. 


Rappel  parGuilbiniio.abhéde  Silve-rtal,  au  nom  de  son  monas- 
tère, aux  comiiiissuires  iliipuWs  par  le  Roi  do  Sicile,  du  don  fait 
autrefois  par  feu  Bertrand  de  Baux,  mari  de  Tihurgo,  à  Notrc-Danio 
d'Ulmet,  des  âtangs  appelés  Canadel  et  Foumelet,  qui  sont  en 
Camargue  et  touchent  l'étang  do  Valcarès,  laquelle  donation  fut 
confirmée  par  Bertrand,  Guillaume  et  Hugues  de  Baux  ses  Tils  et 
lièritiers.  qui  ajoutèrent  à  celle  donation  tous  les  droits  qu'ils  pou- 
vaient avoir  sur  ces  litangs. 

Reff,  B.  wn.  fil.  —  B.-rtii-R, 
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1289  —  15  mai. 


Guillaume  de  Baux  et  Guillaume  Esforcier.  chanoines  d'Aix. 
assistent  à  la  prise  de  possession  par  Pierre  Gantelmi  du  prieurô 
de  Sainte-Maric-Magdeleine  d'Aix,  et  k  l'inventaire  des  joyaux, 
ornements  et  elTets  mobiliers  de  cette  église.  —  Acte  à  Aix, 

Cil.  nuji  arch.  de  Suint-Saueeur  d'Aix.  —  b.-du-H. 
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1289  —  21  mai. 


Barras  de  Barras,  viguier  de  Marseille,  en  exécution  de  l'ordre 
donné  par  le  rnnscil  communal  de  la  ville,  se  transporte,  suivi  des 
experts  nommés,  et  des  baillis  de  Saint-Julien,  Allauch  et  Saint- 
Marcel,  représentant  le  chapitre  de  la  Major  et  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin.  dans  ces  diverses  localités,  à  l'effet  d'y  vérifier 
les  termes  posés  pour  la  limitation  du  territoire  de  Marseille  par 
l'ancien  viguier  Isnard  d'Entrevenncs ,  le  13  mars  1279  ;  après  en 
avoir  reconnu  l'existence  ft  Valbarellc,  h  Camp-Cabasson ,  au 
moulin  de  la  Monte  et  à  Antrefolch,  il  confirme  celte  limitation, 
malgré  la  protestation  des  représentants  des  seigneurs  de  Saint- 
Julien,  Allauch  et  Saint-Marcel. 

C/i.  —  Bério  D.  D.  —  Arch.  munie,  de  Mnre. 
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1289  —  30  mai. 


Lettre  du  chevalier  Barras  de  Barras,  seigneur  de  Saint-Etienne, 
viguier  de  Marseille,  assignant  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de 
Berre,  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  d'Rguilles  et  de  Puyricard, 
Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  et  IJugues  de  Baux  de 
Me^Targues,  h  comparaître  devant  lui  dansl5jours  pour  présenter 
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Marseille  de  l'acte  passé  le  20  novembre  1225  entre  le  vicomte 
Raymond  de  Baux,  leur  aïeul,  avec  le  podestat  et  le  syndic  de  la 
ville.  —  Donné  à  Marseille. 

Le  bailli  de  Bertrand  dit  qu'il  préviendra  son  seigneur  absent  ; 
Alix  répondra  après  avoir  consulté  son  fils  Raymond,  seigneur 
d'Eguilles;  Raymond  de  Marignane  répond  qu'il  prendra  conseil  ; 
Hugues  de  Baux  fut  le  seul  qui  se  présenta.  —  Suit  la  transcription 
de  l'acte  malgré  l'absence  des  parties  convoquées. 

Charte.  —  Série  D.  D.  —  Arc/?,  munie,  de  Mars. 

699  1289  —  3  juin 

Prestation  d'hommage  et  serment  de  fidélité  par  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  à  Etienne,  abbé  de  Montmajour,  pour  la 
vtlle  et  château  de  Pertuis,  la  bastide  de  Samson  et  leurs  territoires, 
avec  promesse  d'observer  dans  toute  leur  teneur  les  accords  passés 
entre  l'abbé  et  lui.  —  Acte  à  Pertuis,  dans  la  cour  de  l'abbé. 

Charte  de  Montmajour,  n*  52  (3).  —  B.-du-R. 

700  1290. 

Le  roi  Charles  II  envoie  en  Aragon  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  avec  le  titre  d'ambassadeur,  et  lui  confère  tout  pouvoir 
pour  conclure  la  paix. 

Hist.  d'AvelUno,  par  Scipion  Bellabona. 

701  1290  —  1"  janvier. 

Pierre  Bernard  et  Raymond  Emeric,  au  nom  des  habitants  de 
Berre  et  de  tous  les  lieux  de  la  baronnie  de  Bertrand  de  Baux  II, 
seigneur  de  Berre,  demandent  à  Hugues  de  Baux,  seigneur  de 
Meyrargues,  d'ùtre  dispensés  de  toute  imposition  et  péage  suivant 
la  teneur  de  la  convention  passée  en  février  1255  entre  Bertrand  et 
Guillaume  de  Baux  de  Berre,  sauf  l'exception  pour  les  habitants  de 
VitroUes,  qui  payent  de  toute  antiquité  deux  deniers  melgoriens 
par  bêtes  chargées  et  pour  quelque  marchandise  que  ce  soit,  en 
traversant  le  lieu  de  Meyrargues.  Hugues  de  Baux,  après  avoir 
pris  connaissance  des  articles  du  contrat,  déclare  qu'à  l'avenir,  il 
ne  sera  perçu  aucun  droit  de  péage  dans  Meyrargues  et  son  terri- 
toire, des  habitants  de  Berre,  La  Fare,  Lançon,  Istres,  Château- 
neuf,  Rognac,  Montfort,  Tartonne  et  Vergons  sur  les  marchandises 
et  sur  les  bêtes  chargées,  ou  non,  qui  traverseront  son  château  et 


terroir,  et  promet  rie  défenrlie  les  rûclamaiiLs  contre  loutc  personne 
violant  son  ordonnance.  —  Acte  îi  Marseille, 
HoR,  H.  li,  r- 201),  -  K.-du-H. 
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1290  — janvier.. 


Prncûs  soulevO  par  la  cfminmne  Je  Marseille  contre  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'AvellIn,  en  revendication  de  la  propriété  de  divers 
quartiers  aux  environs  de  la  ville,  dont  quelques-uns  sont  sous  la 
seigneurie  du  Comte,  et  f[ue  la  ville  prétendait  faire  partie  do  son 
domaine,  parce  qu'elle  en  exigeait  les  tailles  de  tous  les  possii- 
danta  biens,  alors  que  Ctiarles  I  d'Anjou  était  seigneur  de  Mar- 
seille. Le  territoire  revendiqué  s'étend  de  Marseille  k  Portniiou, 
h  la  colle  de  Lentil,  au  quartier  de  la  Mort  du  juif,  ii  la  t'ont  d'Ar- 
colas,  Saint-Julien,  La  Dourdonnièrc,  Cliflleau-Gomljerl,  aux 
églises  de  Sainl-Milre,  Septùincs,  et  Notre- Dame-du-Rove  sur  le 
bord  de  la  mer, 

Ki-R,  t\oJa<lwiiture,  a"EWi«QUQAurit!Ull(J.— Ait7(.  munie,  itc  Mnr*. 
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1290  —  4  février. 


Le  Conseil  communal  de  Marseille  charge    plusieurs  de  ses 

membres  do  veiller  h  l'observation  de  la  délimilatinn  de  son  terri- 
toire faite  entre  la  commune,  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avcllin, 
et  les  seijjneurs  de  Saint-Julien  et  d'AIlnucli,  et  de  poursuivre  en 
justice  toute  personne  intr.KUiisant  dans  l!i  ville  viconilale  ou 
épiscopale  du  vin,  on  des  raisins,  qui  ne  proviendraient  pas  du 
territoire  de  la  ville.  —  Acte  à  Marseille. 
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1200  —  8  février. 


C'ïmpromis  entre  Ktionno,  abbé  de  Montnnjonr,  et  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avcllin,  seigneur  d'une  partie  de  Pertnis  et  ili'  sa 
barnnnic,  à  propos  de  la  dîme  des  blés,  raisins,  fruits,  légumes, 
chanvres  et  olives,  que  le  Cninte  n'avait  plus  p;iyé  depuis  quatre 
ans,  par  suite  de  contestations.  Des  amis  communs  déclarent  qu'à 
l'avenir,  et  d'après  une  ancienne  couvenlinn,  Bertrand  de  Baux 
donnera  annuellement  à  Sainl-Micliel  cinquante  saumées  de  grains 
dont  vingt-cinq  d'avoine  et  vingt-cinq  de  seigle  connne  la  payent 
les  habitants  de  Pertnis,  et  sera  tenu  quitte  de  toute  prisstalioii  ;  il 
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mois  d'août;  si  rétablissement  du  marché  a  été  fait  par  le  Comte 
sur  un  terrain  appartenant  aux  deux  parties,  Tabbé  aura  la  moitié 
des  revenus,  en  payant  sa  part  des  dépenses.  Chacun  d'eux  pour- 
voira à  l'entretien  de  ses  prisonniers,  et  Tabbé  pourra  convoquer 
en  parlement  public  les  hommes  de  Perluis,  sans  que  le  Comte 
puisse  dispenser  personne  de  s'y  rendre.  —  Acte  dans  la  salle  du 
chapitre  des  frères  mineurs  de  Tarascon,  en  présence  de  Raymond 
de  Baux,  seigneur  de  Puyricard 

Charte  de.  Montmajonr.  —  H.-dii-H. 

705  1290—12  mars. 

GeolTroi  Castanel  présente  à  Boniface  de  Reillane  une  lettre  de 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  datée  du  6  mars,  de  Carpen- 
tras,  qui  lui  intime  l'ordre  de  se  conformer  aux  instructions  don- 
nées de  vive  voix  à  son  messager.  Ces  instructions  sont  de  recevoir 
dans  le  palais  du  Comte  l'abbé  de  Montmajour,  s'il  va  à  Pertuis, 
de  lui  permettre  de  poser  sa  cucuUe  sur  la  tour  du  château,  s'il  en 
témoigne  le  désir,  de  lui  donner  à  dîner,  et  de  lui  fournir  tout  ce 
qui  est  de  coutume.  —  Acte  à  Pertuis  en  présence  de  plusieurs 
témoins  et  de  Guillaume  Alphant,  bailli  et  châtelain  du  Comte. 

Charte,  aux  arrh.  de  Montmajour.  —  B.-dii-R. 

70G  1290  -  14  avril. 

Ajournement  donné  à  Guillaume  Sarde  ,  notaire  ,  bailli  et  pro- 
cureur de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  par  Alphant  de 
Solliers,  viguier  de  Marseille,  au  nom  des  syndics  de  la  ville,  à 
propos  de  la  délimitation  de  son  terroir  avec  injonction  de  venir 
déclarer  s'il  veut  y  mettre  opposition.  —  Acte  ci  Marseille. 

Si)nc  D.D.  cil.  11"  0.  —  Arrh.  munir,  de  AfrT7\«. 

707  1290  —  17  juin. 

Nomination  de  procureurs  par  un  grand  nombre  de  propriétaires 
d'Aubagne,  Saint-Marcel,  Saint-Julien  et  autres  lieux,  en  faveur 
de  Jacques  Marcel  et  Bertrand  Paul,  citoyens  de  Marseille,  pour 
intervenir  en  leurs  noms  dans  le  procès  pendant  entre  les  syndics 
de  la  ville  et  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  ou  son  procureur, 
au  sujet  de  la  délimitation  du  territoire  de  la  ville,  et  de  l'imposition 
mise  ou  à  mettre  sur  le  vin  et  les  raisins  introduits  dans  Mar- 


seiUe,  avec  promesse  do  ratiflor  tutit  et-  qu'ils  feroat.  —  Acte'S 
Marseille  dans  le  palais  du  Roi. 

Sùrie  D.  D.  -  Arch.  mimU:  de  Mar'. 
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1290  —  31  août. 


Quittance  donnée  par  Bermond  Ferricr.  pi-ocureui-  d'Elionne, 
abbé  de  Monlmajour,  aux  procureurs  de  Bertrand  de  Baux,  coiutu 
d'AvelIîn,  de  huit  marcs  et  cinq  onces  d'argent  liu  moins  trois 
deniers  de  coronats,  que  le  Coinfe  esl  tenu  de  donner  atiuuellemout 
au  nicjnaslÈre  le  jour  de  Saint-Pierre,  du  mois  d'août,  suivant  les 
conventions  passées  entre  i'abbé  et  le  Comte,  ou  leurs  prédéces- 
seurs, pour  les  ville,  cbàteau  et  territoire  de  Perluis,  tenus  sous  la 
suzeraineté  du  monastère,  —  Acte  i\  Moiitmajour  dans  la  cliauibre 
de  i'abbé. 

C''.  'te  M.<^>t.nn}Our.  —  B,-ilii-ll, 
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1231  —  8  mars. 


Lettre  du  voi  Charles  II,  fils  de  Charles  1  d'Anjou,  ordonnant  à 

Keforciat  de  Castellane  de  surveiller,  pour  l'avantage  de   son 

pupille,  les  terres  et  biens  de  Jean  d'Acerno,  celte  ville  étaiit 

assiégée  par  Raymond  de  Baux  li'Aveliin  —  Donnée  â  Fogfîia.    .^1 

[leg  nnj,'.  SI,  (- 121  - 'î.  nreli.  Mo  Naines, 
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1291  - 


13  mars. 


Vente  par  Sancie,  épouse  d'Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Tré- 
bitlanc,  au  monastère  du  Nazareth  d'Aix,  de  quelques  terres  dans 
le  territoire  de  la  Durane.  Hugues  de  Baux,  par  le  même  acte, 
cède  à  sou  épouse,  ses  droits  sur  les  péages  de  Meyrargues, 
Puyricard  et  leur  territoire.  —  M'  Bernard  Audiberl,  notaire. 

E\l.  .iii  Heg.  Iiivoiit.  H.  12  de  Noli-t-Dame-ilu-Na:an-tl'  -rAi.r. 
—  B.-dH-K, 
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12U1  —  4  avril. 


Hommage  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  seigneur  dos 
Baux,  de  Pertuis  et  de  s;i  baronnie,  lils  et  héritier  di;  Harr;d,  â 
Gnillautnc  de  derrières,  prévôt  de  la  major  de  Marseille,  pour  les 
terres  qu'il  tient  à  fief  de  l'église  de  Marseille  et  les  chitoaux  d'Au- 
bagne,  Cuges,  Roquefort,  Jullans,  leurs  territoires  et  juridiction. — 
Acte  à  Marseille  dans  la  maison  de  la  prévôté. 
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712  1291  —  22  juin. 

Transaction  par  devant  Hugues  de  Vicinis,  sénéchal  de  Provence 
et  de  Forcalquler,  entre  Hugues  de  Baux  de  Meyrargues  et  Giraud 
Adhemar,  seigneur  de  Grignan,  à  propos  de  la  demande  faite  par 
Hugues,  du  tiers  de  la  dot  de  sa  mère  Eudiarde,  héritière  de 
Giraud-Adhemar,  aïeul  des  parties ,  pour  les  biens  situés  dans  la 
baronnie  de  Grignan.  Le  sénéchal  déclare  que  Giraud-Adhemar 
donnera  à  la  Cour  170  livres  de  provençaux  coronats.-*  Acte  à  Aix 
dans  la  maison  de  Saint- Victoret. 

Cart.  n*  9230»— Fonds  latio,  ch.  12.  —  Copie  en  parch.  —  Bibl.  oatioa. 

713  1291  — lOjuiUet 

Nouvelle  citation  de  Ra^-naud  Porcellet  d'Arles,  viguier  de  Mar- 
seille, et  de  Hugues  de  Morières,  juge-mage,  à  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  pour  comparaître  dans  15  jours  devant  la  cour 
d'Aîx  à  l'effet  de  terminer  le  différent  existant  entre  les  syndics  de 
la  ville,  et  les  monastères  de  Saint- Victor,  Saint-Sauveur  et  le  pré- 
vôt de  la  Major,  au  siyet  de  termes  à  placer  pour  la  délimitation  du 
territoire.  S'il  néglige  une  deuxième  fois  de  se  rendre  à  cette  invita- 
tion, il  sera  passé  outre  à  ses  risques  et  périls.  —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  1336,  cb.  23.  —  Fonds  Mortreuil.  —  Bîbliot.  nation. 

714  1291  —  août. 

Transaction  entre  Philippe  de  Bemisson,  recteur  du  Comtat,  et 
Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  au  nom  de  sa  mère  Malber- 
jone,  veuve  de  Raymond  I,  à  l'occasion  des  territoires  de  Pilles  et 
Ck)ndorcet,  réglant  les  droits  réciproques  de  ces  communautés 
pour  les  pâturages,  et  déterminant  les  lieux  ou  les  bestiaux  pour- 
ront être  envoyés,  et  le  temps  où  il  est  défendu  de  les  faire  paître 
à  cause  des  cultures.  La  même  contestation  se  renouvela  en  mai 
1304  entre  ces  localités  et  celles  de  Saint-Ferréol  et  d'Aubres.  — 
Acte  à  Pernes. 

L.  E.  3029.  —  Drùine. 

715  1291  —  2  novembre. 

Hugues  de  Baux  de  Meyrargues  jure  qu'étant  débiteur  de  trois 
mille  et  deux  cents  livres  de  provençaux  coronats  à  divers  créan- 
ciers, il  donna  en  garantie  à  Bertrand  de   Baux  II,  seigneur  de 
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le  «listeau  Ue  Meyrargueset  la  bastide  tfuSambuc  qu'il  tient 
à  fief  de  i'ùglise  d'Aix,  qui  les  possède  elle-iuôme  sous  la  suzerai- 
iiaté  de  Charles  II,  roi  iJe  Sicile  et  oomte  de  Provence,  et  d'autres 
châteaux  et  doiiiaiues  dans  les  comtés  de  Provence  et  de  l'urcal- 
quicr,  à  la  condition  que  Bertrand  les  garderait  jusqu'au  reuibour- 
sèment  de  la  somme  prêtée  ;  mais  voyant  qu'il  ne  pouvait  s'acquit- 
ter, cl  voulant  assurer  la  créance  de  Bertrand,  il  lui  aliéna  définiti- 
vement ces  clifiteaus  et  propriétés;  comprenantaujourd'lmi  la  nullité 
de  cette  vente  faite  sans  le  consentement  de  l'éjîlise  d'Aix,  et  com- 
sidéranlliis  services  à  lui  rendus  parCiiarlesI.et  surtout  son  rappel 
lie  l'exil,  il  cijdo  à  Charles  II  ces  mêmes  bien;i,  avec  le  consenlc- 
uienl  de  l'archevêque  et  du  chapitre  d'Aix,  aux  mêmes  conditions 
de  la  précédente  venti:.  Le  Roi  promet  de  payer  aux  créanciers  et 
aux  léi^ataires  qu'il  instituera,  jusqucs  à  la  somme  de  50  mille  sous 
de  provençaux  coronats.  —  Acte  k  Aix. 

L,  B.  3P3,  —  H.-dii-H, 
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151)1  - 


[j  novembre. 


Lettres- patentes  de  Charles  II,  roi  de  Jérusalem,  comte  de  Pro- 
vence, accordant,  à  la  demande  de. Bertrand  de  Baux  II,  seigneur 
de  Berre,  l'autorisation  d'un  marché  dans  celte  ville  tous  les  jeudis, 
et  des  foires  générales  pendant  trois  jours,  le;j  5,  G  et  7  après  la 
fête  de  Saint-Miclicl  du  mois  de  septt;nd)re,  et  les  15,  l(j  et  17 
août  de  chaque  année,  si  la  terre  de  Berre  manque  de  marché  et 
foires.  —  Datées  d'Aix. 

RcK,  B.  tl,  (■  115.—  B.-iiii-R. 
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1"2yi  —  10  novembre. 


Hugues  de  Baux,  ayant  fait  donation  entre  vifs  à  Ciiarles  11,  roi 
de  Sicile,  du  château  dp  Meyrargues  et  de  la  bastide  du  Sambuc, 
qu'il  tenait  en  fief  de  l'église  d'Aix,  qui  les  tenait  elle-même  sous 
la  suzeraineté  dos  Comtes  de  Provence,  l'archevêque  d'Aix  voyant 
l'impossibilité  d'avoir  le  Roi  pour  vassal,  cède  ses  droits  an  Comte 
de  Provence,  qui  lut  donne  en  échange  divers  cens  sur  les  châteaux 
de  Jonques  et  Venelles,  et  la  seigneurie  de  la  bastide  des  héritiers 
de  Foulques  de  Pontevès,  appelée  tjuinson,  située  dans  le  terri- 
toire du  Puy-Sainte-Héparade,  et  l'albergue  de  Tourves.  —  Acte  !x 
Aix. 

L.  li   3'Jj.  —  B.-gu-H. 
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718  1291—20  décembre. 

Raymond  Atanulphe,  chevalier,  coseigneur  de  Peynier,  vend  à 
Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  la  troisième  partie  de 
tous  les  biens  qui  furent  de  son  épouse  dans  Châteauneuf  près  du 
Martigues  (castrum  novum  de  Riipho  prope  MarticumJ,  et  à  la 
bastide  de  Caire  et  son  territoire  avec  tous  les  droits  seigneu- 
riaux lui  appartenant,  tels  que  juridiction  et  droit  de  répression 
tant  sur  la  haute  mer  que  dans  le  Martigues,  dans  Tétang  de  Bol- 
mon  et  autres  eaux  ;  il  cède  également  ses  droits  sur  les  maisons, 
terres  cultes  et  incultes,  bois,  pâturages...,  etc....  La  vente  est 
faite  pour  le  prix  de  trois  mille  sous  de  provençaux  coronats  qu'il 
déclare  avoir  reçus  en  argent.  —  Acte  à  Berre. 

L.  B.  393.  —  Arch.  des  B.-du-R. 

719  1292  — 29  mars. 

Sentence  arbitrale  prononcée  par  le  prévôt  de  l'église  d*Arles  et 
Bertrand  Berard,  jurisconsulte  de  Marseille,  sur  les  débats  exis- 
tants entre  Tarchevôque  d* Arles  et  le  procureur  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  touchant  la  juridiction  de  Mouriès  et  Va- 
quières  et  la  délimitation  de  leurs  territoires,  après  avoir  entendu 
les  plaintes  des  parties.  —  Acte  à  Arles. 

Livre  d'or,  ch.  240.  —  Arch.  des  B.hIu-R, 

720  1292  —  1"  avril 

Douce,  veuve  de  Bermond  de  Arata,  coseigneur  de  Châteauneuf 
près  le  Martigues,  appelé  Châteauneuf-le-Roux,  et  son  frère,  le 
chevalier  Bérenger  Gaudin,  vendent  à  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur 
de  Berre,  la  8*  partie  de  Châteauneuf  et  de  la  bastide  de  Caire 
dont  ils  ont  la  seigneurie,  et  tous  les  biens  qu*ils  possèdent  dans  le 
territoire,  tant  sur  les  étangs  que  dans  la  haute  mer,  au  Martigues 
et  à  Bolmon,  et  tous  les  autres  droits  sur  les  maisons,  vassaux, 
terres  cultes  et  incultes,  bois,  pâturages,  vignes...,  etc.,  pour  le 
prix  de  7  mille  sous  de  provençaux  coronats  qu'ils  déclarent  avoir 
reçus.  —  Acte  à  Istres. 

L.  B.  394.  —  B.-du-R. 

721  1292  —  16  avril. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  requiert  rarchevôque  d'Arles 
de  mettre  en  liberté  les  hommes  de  Castillon  qu'il  retient  prison- 

15 


nters  dans  son  chAleau  de  Vaquiéres,  à  l'oec;ision  de  délits  commis 
sur  l'étang  de  Caslillon  par  les  vassaux  de  l'archevâque, 
Rog.  luvont.  H,  lîlO.  -  B.-du-H, 
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1292  —  ae  avril. 


Le  Conseil  général  de  Marseille  décide  que  toutes  barques,  nefs 
et  bôtea  portant  blés  et  victuailles,  pourront  entrer  et  sortir  de  la 
ville  libreiaenl  sans  iHre  sujets  à  gagerie  ;  excepté  les  marcban- 
dlses  apportées  par  les  hommes  du  domaine  de  Bertrand  de  Baux  II. 
seigneur  de  lîerre,  parce  qu'il  exige  des  Marseillais  un  péage  illi- 
cite et  autres  prétendus  droits.  —  Acte  à  Marseille. 

ftiriu  L'.  B.  ch.  a-  (i.  -  Arch.  munk.  de  Mai-f. 


723  12aS  — 28  janvier, 

Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Trébillanu,  ayant  des  dilïérents 
avec  le  procureur  de  Cliarles  I!,  roi  du  Sicile,  sur  h  possession 
d'une  terre  appelée  Camp-Conital  dans  le  territoire  d'Aix,  la  Cour 
déclare  que  Hugues  de  Baux  restituera  cette  terre  au  procureur 
fiscal  de  la  Cour.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B,  396.  —  i!.-(lu-H. 


7-?i 


1?93  —  mars-nvri! 


Raymond  Gîraud  des  Baux,  procureur  de  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  déclare  à  Pierre  de  Vintimille,  juge  de  la  vallée 
des  Baux,  que  le  bailli  de  Vaquières,  suivi  d'Iioinmes  armes,  a  fait 
prisonniers  et  conduit  à  Vaquières  des  [xicheurs  trouvés  dans 
l'étang  de  Castillon,  après  s'être  emparé  de  leurs  barque  et  filets 
et  du  poisson  péché,  quoique  cet  étang  dépende  du  château  de 
Castillon  et  soit  sous  la  suzeraineté  de  la  famille  du  comte  d'Avellin, 
qui  y  possède  droit  de  poche  et  de  chasse  de  toute  antiquité;  il 
demande  ii  faire  la  preuve  par  témoins  de  son  assertion.  —  Suit 
l'information  prise  par  Pierre  de  Vintimille.  —  Acte  ù  Castillon. 
L.  1!.  a%.  —  1(.-Uu-K. 
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1293  — 7  avril. 


Demande  par  l'archevêque  d'Aix  d'une  copie  notariée  du  partage 
des  biens  entre  Raymond  et  Hugues  de  Baux  frères,  fait  par  sen- 
tence arbitrale  du  5  décembre  1285  ;  par  laquelle  les  arbitres  décla- 
rent quo  Ilu^'ues  de  Baux  aura  k'  ch;\leau  du  Mi;yrurpucs,  les  bas- 
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tides  du  Sambuc,  leurs  territoires,  et  tous  droits  sur  les  péages, 
moulins,  barques  de  Meyrargues  et  du  Puy-Sainte-Réparade,  la 
haute  seigneurie  sur  les  vassaux,  et  tout  ce  qui  fut  adjugé  à  Rai- 
mond  de  Baux  de  Meyrargues,  par  la  sentence  des  délégués  de 
Charles  I  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  sur  les  châteaux  de  Roquevaire, 
Gardanne  et  autres  lieux  ayant  appartenus  à  sa  mère  Eudiarde. 
Si  quelques  achats  de  terre  ont  été  faits  dans  les  territoires  de 
Meyrargues  et  la  bastide  du  Sambuc  par  Raymond,  ou  ses  sœurs 
Alix  et  Beatrix,  Raymond  sera  tenu  de  les  céder  complètement  à 
son  frère.  Les  châteaux  de  Puyricard,  d'Eguilles,  leurs  territoires 
et  dépendances  appartiendront  à  Raymond  et  à  ses  héritiers,  plus 
4  mille  sous  de  provençaux  coronats  à  percevoir  sur  le  péage  de 
Meyrargues.  Les  arbitres  réservent  les  droits  seigneuriaux  de 
Tarchevôque  et  de  Téglise  d'Aix  sur  les  châteaux  de  Meyrargues, 
Puyricard  et  la  bastide  du  Sambuc.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  Thésaurus  de  l'arcli.  d'Aix,  f»  44  v».  —  B.-du-R. 

72G  1293  —  9  avril. 

Requête  présentée  au  juge  d'Arles  par  le  procureur  de  Tarche- 
vèque,  pour  autoriser  la  transcription  notariée  de  la  sentence  pro- 
noncée par  des  arbitres  entre  larchevôque  et  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Aveliin ,  qui  refusait  de  lui  payer  la  troisième  partie  des 
droits  de  tasque  à  lui  adjugée  sur  toutes  les  novales  des  patis  de 
Mouriès. 

LiDre  d'or,  di.  423.  —  B.-dii-H. 

727  1293— 4  juin. 

Cession  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Aveliin,  à  Pierre  d*Ey- 
guières,  recteur  de  Téglise  Saint-Roman  de  la  vallée  des  Baux,  de 
certains  droits  de  tasque  et  de  diverses  terres  que  celui-ci  préten- 
dait être  du  domaine  de  son  église,  après  l'audition  de  témoins 
qui  ont  attesté  la  validité  de  la  réclamation.  —  Acte  dans  le  palais 
des  Baux. 

Charte  de  Montmajour.  —  D.-du-K. 

728  1293  —  9  septembre. 

Lettre  du  roi  Charles  II,  ordonnant  à  son  grand  trésorier  de 
Naples  de  payer  sans  retard  quarante  onces  d'or  à  Ermengaud  de 
Sabran,  comte  d'Ariano,  son  parent  et  fidèle  conseiller,  mari 
d'Elise  de  Baux,  fille  de  Raymond  de  Baux  de  Meyrargues  et 
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d'EustacIiiti  Eslendard,  et  d'en  recevoir  quittance,  puisque  Guïï- 
laume  EsLond.ird,  n^aréclial  de  Sicile,  son  oncle  ninternel,  héritier 
de  son  père  Guillaume,  refuse  de  payer  cette  somme  ù  sa  nièce, 
quoique  garantie  par  des  cautions,  lors  du  mariage  de  sa  sœur 
Euslocliie  avec  Raymond  de  Baux  et  qu'il  eût  ùlé  convenu  qu'elle 
serait  dunntie  en  dot  au  Comte;  le  trésorier  fera  ses  diligences  pour 
la  faire  payer  à  qui  de  droit.  —  Acte  à  Naples, 
H«B.  ang.  6m  C,  ('  1.  —  G.  arcli.  de  Naples. 
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1-293  —  14  septembre. 


Lettre  do  Borlrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  Alpiiautde 
SoUiers,  sénéchal  de  Provence,  puur  lui  signifier  les  préjudices 
portés  à  lui  et  ii  ses  officiers  par  la  cour  d'Arles,  qui,  au  mépris  de 
toute  justice,  s'est  saisie  des  biens  de  divei-s  habitants  de  Trin- 
quetailtc  malgré  les  protestations  de  son  bailli,  et  a  pris  en  gage 
des  propriétés  qui  sont  sous  sa  juridiction  en  Camargue ,  il 
demande  lu  punition  îles  coupables.  —  Acte  à  Arles  dans  le  palais 
royal. 

cil.  6.  ceK,  Trinrj-n-lailic  t.  I"'  K,  K,  -  ArW.,  mum,:   d'Arles. 
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1293  —  26  décembre. 


Protestation  de  Guillaume  du  Caslellet,  précepteur  de  l'aumùne 
Saint-Victor  de  Marseille,  par  devant  Isnard-Léon  Baylo,  lieute- 
nant du  bailli  d'Aubagiie,  faisant  fonction  de  juge,  contre  une 
sentence  qui  le  condamne  à  faire  démolir  dans  10  jours  les  con- 
structions faites  dans  la  maison  de  rAmiiùnc,  au  quartier  de  C;unp- 
major,  qui  sont  des  dépendances  d'un  moulin  déjà  terminé,  sous 
peine  de  200  livres  pour  lui  et  de  ii)  sous  pour  les  ouvriers  qu'il 
emploie;  considérant  cette  sentence  comme  injuste,  et  très  nui- 
sible au  monastère,  il  déclare  se  mettre  sous  la  protection  de 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  en  appeler  devant  lui  pour 
la  révision  <]\i  procès  et  l'exécution  de  la  sentence.  —  Acte  dans 
la  curie  d'Auhagne.  —  Hugues  Sarde,  notaire  de  la  cour,  à 
Aubagne. 

Cui.ie  sur  papitr.  -  L.  ;n  du  I-o'i-h  .le  Saml-Virtvr  —  lf.-i.lu-H. 


731 


1294. 


Lettre  de  l'archevêque,  du  prévôt  et  du  chapitre  d'y\ix,  exposant 
aul'a|n.Mpn:,],.tnmL'.;mli.|ui 
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nant  à  son  église,  est  tenu  en  fief  par  la  maison  de  Baux,  qui  ne 
leur  paye  aucun  cens,  et  n'est  soumise  qu'à  la  prestation  d'hom- 
mage et  serment  de  fidélité  à  chaque  nouvelle  nomination  d'arche- 
vêque ;  que  Hugues  de  Baux,  dernier  seigneur  du  lieu,  a  passé  une 
transaction  avec  le  roi  Charles  d'Anjou  pour  la  cession  de  ce  châ- 
teau après  sa  mort  ;  que  leur  suzeraineté  n'a  jamais  pu  y  être 
exercée  par  suite  de  la  turbulence  et  du  mauvais  vouloir  de  cette 
famille.  Ils  déclarent  au  pape  que  le  Roi,  en  échange  de  cette  suze- 
raineté, leur  fait  don  de  plusieurs  fiefs  et  de  GO  livres  de  proven- 
çaux coronats  à  prendre  annuellement  sur  divers  lieux,  et  le  sup- 
plient de  leur  permettre  d'accepter  l'échange  proposé.  —  Daté 
d'Aix. 

L.  B.  397.  —  B.-du-R. 

732  1294  —  12  janvier. 

Donation  par  Charles  II  d'Anjou  à  Raymond  de  Baux,  fils  de 
Bertrand,  comte  d'Avellin,  d'un  revenu  annuel  de  200  onces  d'or  à 
prendre  sur  ses  biens  à  cause  de  ses  hauts  mérites,  et  en  dédom- 
magement de  la  résignation  faite  par  Raymond  entre  les  mains  du 
Roi  de  la  terre  de  Binetto  et  de  deux  parties  du  chûteau  de  Petto- 
rano  qu'il  lui  avait  donnés. 

Rcg.  ang.  rr  178,  ^  10.  —  G.  arcli.  de  Naples. 

733  1294  —  8  mars. 

Déclaration  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  Rostan, 
archevêque  d'Arles,  de  la  volonté  qu'il  a  de  faire  oublier  les  méfaits 
de  son  père  Barrai  et  de  payer  tous  les  legs  faits  pour  le  repos  de 
son  âme ,  en  exécution  de  son  dernier  testament.  Cette  réparation 
de  tous  les  préjudices  causés  sera  faite  suivant  la  décision  de 
l'archevêque,  et  pour  satisfaire  à  tous  les  payements,  il  engage 
pour  un  an  les  revenus  du  château  de  Trinque  taille,  en  Camargue, 
ceux  du  péage  qu'il  perçoit  sur  le  Rhône  à  Arles,  à  Trinquetaille, 
et  autres  revenus  dépendants  du  dit  château  qu'il  fera  verser  inté- 
gralement dans  les  mains  du  banquier,  ou  changeur  d'Arles,  choisi 
par  l'archevêque.  —  Acte  à  Arles,  dans  le  palais  archiépiscopal. 

Chartrier  de  Momfroffon,  ch.  124.  —  B.-dii-R. 

734  1294  —  12  mars. 

Sentence  arbitrale  de  Raymond  d'Agout,  seigneur  du  Luc,  à 
l'effet  de  terminer  les  différents  survenus  entre  Bertrand  de  Baux  IV, 


prince  (l'Orange,  et  le  chapitre  de  Die  et  Valence,  entre  le  même 
prince  et  Malberjono  sa  raôre,  pour  la  possession  de  Chntillon  et 
de  la  baronie  rôclamée  par  le  prince  comme  Iiérilier  de  son  père 
Raymond  I,  Après  l'audition  des  parties,  l'arbitre  déclare  que 
Malberjone  possédera  à  viager  la  baronnie  composée  îles  châteaux 
de  Oialillon,  Treschenu,  Nonières,  Mensac,  Crest,  Bue,  Ravel  et  la 
Batie-des-Fonts  avec  leurs  revenus  et  dépendances  qui  lui  furent 
donnés  en  dot  par  son  père  sous  la  suzeraineté  du  chapitre  de  Die, 
avec  pouvoir  d'en  disposer  après  la  mort  de  son  mari  ;  que  le 
prince  payera  immédiatement  pour  sa  mère  500  livres  viennoises 
au  chapitre  de  Die.  qui  tes  prêtera  incontinent  à  la  princesse,  et 
celle-ci  donnera  en  gage  au  chapitre  le  chfiteau  de  Chatillon  sous 
la  caution  de  son  fds.  Après  la  mort  de  Malberjone,  le  prince  don- 
nera 1500  livres  viennoises  à  ses  exécuteurs  testamentaires,  et 
toute  la  baronnie  deviendra  la  propriété  exclusive  du  prince  et  sera 
jointe  à  perpétuité  à  la  principauté  d'Orange,  sans  conteste  de  part 
et  d'autre,  et  sans  que  pour  raison  de  son  gage,  ou  tout  autre 
motif,  le  chapitre  de  Die  et  Valence  puisse  aliéner,  en  (ont  ou  en 
partie,  on  donner  en  arriére-fief,  la  part  de  suzeraineté  qu'il  pos- 
sède sur  cette  baronnie.—  Acte  dans  le  couvent  des  frères  mineurs. 
(  Virfiiiius  du  16  juin  1385.) 

Reg.  H' 231  des  piècog  onginalos.—  Bililiulh   nation.  —Copie,  L.  21. 
Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

735  1294  — 2  mai. 

Vente  par  Hugues  et  Audibert  Forestier,  avec  le  consentement 
du  préviU  do  l'église  d'Arles,  au  procureur  de  Bcrlrand  de  Baux, 
comte  d'Aveliin,  de  trois  cannes  de  largeur  d'une  terre  située  à 
Galtegues,  pour  faire  le  pont  de  Fourques,  au  prix  de  trente  sous 
de  royaux  coronats. 

Liore  d'or.  ch.  *75.  —  B.-du-B. 

736  1294  —  21  mai. 

Abandon  par  B.  de  Baijols,  prévôt  de  l'éf^lise  d'Arles,  au  pro- 
cureur de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Aveliin,  de  tous  les  droits 
de  son  église  sur  trois  cannes  de  largeur  d'une  terre  apparicnant  à 
Hugues  Forestier  et  que  le  procureur  du  dit  Comte  vient  d'acheter 
pour  faire  un  pont  à  Fourques  ;  suivi  de  l'approbation  cl  confirma- 
tion de  cette  veqfe.  —  Acte  dans  la  ciiambre  du  prévôt. 
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737  1294  — 14  juin. 

Guillaume  Girard,  procureur  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur 
de  Puyricard,  porte  plainte  à  Jacques  de  Vastalla,  juge  d'Aix, 
contre  certains  clers  de  Toulon  ayant  commis  des  vols  sur  le 
chemin  public  ;  suit  Tenquête  sur  ces  vols.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  142,  fo  6.  -  B.-du-R. 

738  1294  —  18  juin. 

Guillaume  de  Suze  et  son  frère  Paul  reconnaissent  tenir  sous  la 
haute  seigneurie  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  toutes 
leurs  possessions  dans  les  territoires  de  Camaret,  Jonquières, 
Sérignan  et  Barbaras  supérieur,  et  lui  prêtent  hommage  et  ser- 
ment de  fidélité,  ainsi  que  leur  père  Tavait  fait. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

7S9  1294  -  18  juin. 

Quittance  donnée  par  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues, 
àGiraud-Adhemar,  seigneur  de  Grignan,  de  la  somme  de  170  li\Tes 
de  provençaux  provenant  de  la  dot  de  sa  mère  Eudiarde.  —  Acte 
à  Aix  dans  la  maison  de  Raymond  de  Baux,  frère  de  Hugues,  en 
présence  de  Bertrand  de  Baux,  fils  de  feu  Gilbert  de  B  aux,  sei- 
gneur de  Marignane. 

Ch.  orig.  de  la  collection  de  M.  Morin-Pons,  de  Lyon. 

740  1294  — 10  juillet. 

Lettre  de  Raymond  Ruffo  de  Comis,  ordonnant  aux  viguier, 
juge  et  clavaire  d'Aix,  d'après  Tordre  du  sénéchal,  de  ne  point 
poursuivre  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  d'Eguil- 
les,  ni  ses  répondants,  pour  le  payement  de  certaines  dettes  à 
divers  créanciers.  —  Daté  de  Marseille. 

Autre  lettre  du  sénéchal  Hugues  de  Vicinis,  du  12  août  1294,  datée 
d'Aix,  pour  le  même  objet. 

Reg.  B.  142,  f»  10.  11.  —  B.-du-R. 

741  1294  -  26  juillet. 

Hugues  de  Baux  et  Guide  de  Tabia,  procureur  du  Roi  et  avocat 
de  la  cour,  déclarent,  en  présence  de  Bertrand  de^Baux,  seigneur 
des  Baux,  que  le  château  de  Meyrargues,  la  Bastide  du  Sambuc, 
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le  droit  de  navigation  sur  la  Durance  el  la  barque  du  Puy-Sainle- 
Réparade,  avec  toutes  leurs  dépendances,  appartiennent  de  plein 
droit  à  Charles  II,  roi  de  Sicile,  el  refusent  à  Bertrand,  ou  h  toute 
autre  personne,  le  droitde  revendiquer  rien  de  ce  qui  concerne  les 
propriétés  ci -dessus  énoncées.  —  Acte  à  A  ix. 

L.  B.  393.  —  B,-du-R- 
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1204  —  14  août. 


Appel  au  juge,  ou  au  Pape,  par  le  chapitre  de  Die,  de  lasenloict; 
arbitrale  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  nommé  arbi- 
tre pour  terminer  les  discussions  entre  Jean,  évoque  du  Vale.ili- 
nois  et  de  Die  et  son  chapitre,  les  clercs  et  la  ville,  par  laquelle  il 
avait  déclaré  que  l'évoque  devra  pardonner  aux  chanoines,  clercs 
el  habitants,  et  que  ceux-ci  lui  jureront  obéiasance  en  tout  ce  qui 
ne  sera  pas  contraire  à  leurs  privilèges  et  libertés,  que  l'évoque  . 
nommera  des  juges  capables  qui  jouiront  de  tous  les  honneurs  et 
prérogatives  de  leur  charge  et  jureront  au  peuple  assemblé  de 
rendre  bonne  justice,  de  respecter  ses  anciennes  coutumes,  et  de 
punir  les  criminels  tant  étrangers  qu'habitants  de  leur  ville,  el  que 
les  clercs  el  citoyens  aideront  les  officiers  de  Tévèque  dans  la 
recherche  et  punition  des  coupables.  —  Acte  à  Die  dans  le  consis- 
toire du  chapitre. 

HisL  du  Davphiné.  l,  1.  p.  133,  -  Valbotmais. 
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1^94  —  14  août. 


Sentence  arbitrale  qui  règle  définitivement  les  différents  entre 
la  commune  de  Marseille  et  Guillaume  de  Ferriércs,  prévcM  de  La 
Major,  seigneur  d'Allauch,  Jean  Boniface  Précenleur,  prieur  du 
château  et  église  de  Saint-Julien,  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avel- 
lin],  seigneur  de  Saint-Marcel,  et  divers  coseigncnrs  de  ce  chil- 
leau,  ji  propos  de  la  délimitation  des  territoires  de  ces  localités  et 
de  la  ville  de  Marseille.  —  Acte  à  MareeiUe. 

Série  D,  D,  —  Arch.  munir.  '/,■  M...-,-. 


744  1394—  1"  septembre. 

Lettre  de  Charles  II,  roi  de  Sicile,  à  son  sénéchal  Hugues  de 
Vicinis,  pour  le  prévenir  des  propositions  faites  par  le  Comte 
d'Avellin  de  vendre  au  Roi  les  revenus  des  péages,  bans  et  autres 

;  InnslC! 
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sur  le  château  de  Pertuis,  que  lui  a  déjà  vendu  le  comte  Bertrand 
de  Baux.  Il  ordonne  h  son  sénéchal  de  s'entendre  avec  G.,  évêque 
de  Glandève,  et  après  avoir  étudié  cette  affaire,  de  la  terminer  à 
ravantage  de  la  Cour.  —  Donné  à  Aquila. 

L.  B.  397.  —  B.-du-R. 

745  1294  —  15  septembre. 

Vente  à  acapte  et  emphitéose  par  noble  Guillaume  de  Baux, 
chanoine  d'Aix,  prieur  de  Téglise  Saint-André  de  cette  ville,  à 
Guillaume  Meyrand  d'Aix,  d'une  terre  pour  y  planter  de  la  vigne, 
au  prix  de,  40  sous  de  coronats  pour  acapte,  et  au  cens  annuel  de 
quatre  émines  de  blé,  et  du  vingtième  des  raisins  pour  la  dîme  de 
la  dite  église.  —  Acte  à  Aix  dans  l'église  Saint-André. 

Ch.  de  Saint-Sauveur  d'Aix.  —  B.-du-R. 

746  1294  —  6  novembre. 

Lettre  du  sénéchal  Hugues  de  Vicinis  ordonnant  aux  viguicr  et 
juge  d'Aix  de  rendre  justice  au  chevalier  Raymond  de  Saint-Mar- 
cel, qui  porte  plainte  devant  lui  contre  le  chevalier  P.  de  Saint- 
Martin,  bailli  et  gouverneur  d'Aubagne  et  des  terres  du  Comte 
d'Avellin,  pour  certaines  exactions  et  prises  de  gages  sans  avoir 
ouï  sa  défense  et  au  mépris  des  statuts  royaux  en  vigueur  en 
Provence . 

Reg.  B.  142,  r21.  —B.-du-R. 

747  1294  —  13  novembre. 

Après  la  vente  du  château  de  Pertuis  faite  au  roi  Charles  II,  au 
prix  de  2000  livres  de  petits  tournois,  par  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  et  à  la  suite  d'une  lettre  du  Roi,  datée  du  4  avril  1294, 
qui  ordonne  que  l'on  paye  complètement  à  Bertrand  le  restant  dû 
sur  cet  achat  ;  le  comte  d'Avellin  demande  au  sénéchal  d'être  payé 
du  produit  des  condamnations,  peines  et  bans,  cosses,  leydes, 
péage,  cens,  et  de  celui  du  ban  de  la  défense  de  vendre  du  vin  pen- 
dant un  certain  temps  de  l'année,  et  des  droits  de  barque  sur  la 
Durance,  etc.  -—  Le  sénéchal,  faisant  droit  à  la  requête,  accorde  à 
Bertrand  de  Baux  une  très  légère  somme  qui  lui  paraît  être  légiti- 
mement due.  —  Acte  à  Orgon. 

L.  B.  397.  —  B.-du-R. 


\2')i  —  12  décembre. 

Lettre  de  Hugues  de  Vieillis,  sénéciiai  de  Provence,  ordonnant 
à  Haynionii  Ruffo,  viguicr  d'Aix,  k  la  suite  d'une  plainte  portée 
par  Raymond  de  Baux  I,  de  Piiyricard,  do  forcer  par  tous  moyens 
Hugues  de  Baux,  son  frève,  à  lui  payer  les  dettes  exigibles,  et 
principalementcelle  de  200  livres  assignée  sur  les  revenus  de  Mey- 
rargues.  —  Donné  à  Brignoles. 

Keg,  B.  1«,  t'  ÎS  1".  —  n.-dti-H. 

749  1295  — 10  janvier. 

Lettre  d'A,,  abbessc  de  Saiut-Césaire  d'Arlea,  témoignant  ù  ses 
officiers  et  aux  communautés  de  Mirabel,  Nyons  el  Vinsobres,  tout 
son  regret  de  la  mort  de  Roncciin,  seigneur  de  Lunel  et  Montau- 
ban,"  ami  et  protecteur  de  son  monastère  ;  et  surtout  d'apprendre 
qu'une  prise  d'arme  est  imminente  entre  eux  et  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellîn  ;  elle  leur  ordonne  d'éviter  tout  conilit  à  main 
armée,  parce  qu'il  serait  préjudiciable  aux  intérêts  de  son  monas- 
tère et  des  habitants  do  ces  châteaux,  et  leur  donne  avis  que  sa 
lettre  revêtue  de  son  sceau  sera  montrée  au  Comte  d'Avellîn,  qui 
tiendra  comple  de  sa  volonté.  —  Donné  ti  Arles  dans  le  monastère 
Chartriei-  de  Sai'U-Cêeaire  d'Arles,  t.  5.  —  Gh.  1   —  B.^u-R. 

750  1295  —  20  janvier. 

Lettre  de  Huguesde  Vicinis,  sénéchal  de  Provence,  ordonnant 
aux  viguier  et  clavaire  d'Aix  de  forcer  Hugues  de  Baux  et  les  per- 
sonnes qui  lui  ont  servi  de  cautions  à  payer  250  livres  dues  h  Ray- 
mond de  Baux  I,  son  frère,  et  autres  dettes  i  divers  créanciers.  — 
Donné  à  Brignoles. 

Rog.  B.  142,  (■  2j  V.  —  B.-(lu-R. 
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1205  —  20  janvier. 


Lettre  de  Hugues  de  Vicinis  ordonnant  aux  viguier  et  clavaire 
d'Aix  de  forcer  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  d'Eguilles  et  de 
Puyricard,  h  payer  diverses  sommes  dues  à  ses  créanciers  de 
Manosque,  Cavaillon  et  Marseille.  —  Donné  à  Brignoles. 
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752  1295  —  1"  février. 

Lettre  de  Rostan,  archevêque  d'Arles,  à  Béatrix,  veuve  de  Ron- 
celin,  seigneur  de  Lunel  et  de  Montauban,  pour  lui  annoncer  que 
des  personnes  dignes  de  foi  disent  que  son  mari  lui  a  légué  par 
testament  le  château  de  Mirabel,  et  ceux  de  Nyonset  Vinsobresà 
une  autre  personne ,  quoique  ces  châteaux  soient  tenus  à  fief  par 
Tabbesse  de  Saint-Césaire,  sous  la  suzeraineté  de  Téglise  d'Arles. 
L'archevêque  étonné  d'apprendre  que  Roncelin  ait  osé  dis- 
poser, sans  autorisation,  de  ce  qui  ne  lui  appartenait  pas,  sachant 
surtout  que  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  avait  témoigné  par 
actes  authentiques  qu'il  était  légitime  possesseur  de  ces  châteaux, 
défend  à  la  veuve,  si  c'est  réellement  son  intention,  de  les  vendre 
ou  aliéner  au  Dauphin  du  Viennois,  ou  à  toute  autre  personne,  sous 
peine  d'être  poursuivie  ainsi  que  ses  partisans.  —  Donné  à  Salon, 

Chartrier  de  Saint-Ccsaire,  t.  5.  —  Ch.  2.  —  B.-du-R. 

753  1295  —  1"  février. 

Lettre  de  Rostan,  archevêque  d'Arles,  annonçant  à  G. . .,  évêque 
de  Vaison,  que  Roncelin,  seigneur  de  Lunel  et  de  Montauban,  a 
légué  à  viager  le  château  de  Mirabel  à  Béatrix  son  épouse,  et  ceux 
de  Nyons  et  Vinsobres  à  Hugues-Adhémar,  au  grand  préjudice  du 
monastère  Saint-Césaire  et  de  son  église  d'Arles  qui  les  possèdent 
en  flef  et  arrière-fief.  S'il  est  vrai  que  Béatrix  et  Hugues-Adhémar 
veuillent  vendre  ou  aliéner  ces  châteaux  au  Dauphin  du  Viennois 
ou  à  toute  autre  personne,  il  lui  ordonne  de  publier  partout,  et 
dans  toutes  les  églises,  des  monitoires  pour  défendre  au  peuple 
d'accepter  l'aliénation  de  ces  châteaux  au  Dauphin  ;  d'autant  plus 
que  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  vient  de  lui  démontrer 
qu'il  en  est  le  légitime  possesseur.  —  Donné  à  Salon. 

Chartrier  de  Saint-Césaire,  t.  5.  —  Gh.  3.  —  B.-du-R. 

754  1295  —  2  février. 

Lettre  d'A.,  abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  défendant  à  Béa- 
trix, veuve  de  Roncelin,  seigneur  de  Lunel  et  de  Montauban,  à 
Hugues-Adhémar,  seigneur  de  Clansayes  et  à  ses  officiers  et  com- 
munautés de  Mirabel,  Nyons  et  Vinsobres,  de  vendre  ou  aliéner,  ou 
laisser  aliéner  ces  châteaux  au  Dauphin  du  Viennois,  ou  à  qui  que 
ce  soit,  parce  que  cette  aliénation  ou  vente,  amenant  inévitable- 
ment la  guerre,  serait  fatale  à  la  population,  nuisible  à  son  monas- 


1ère  et  au  conite  d'Avelliii,  qui  a  démonLrii  en  ôtre  le  liigitime  pos- 
-  Donné  h  Arles,  dans  le  monastère. 

Cl'artrier  iIl-  S(ii>U-as>iîre.  t.  5.  —  CJl.  \.  —  B.-da-H. 
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129:.  —  14  févricr- 


Loltrc  fie  Charles  11  rappciant  certaine  convention  passée  entre 
Hugues  de  Vicinis,  son  sénéchal,  et  son  fidûLo  Hugues  de  Baux, 
seigneur  de  Meyrargues,  portant  payement  à  Hugues  d'une  pension 
annuelle  de  500  livres  de  coronats,  ti  raison  de  il  livres,  14  sous 
et  4  deniers  par  mois,  assignée  sur  le  péage  et  les  revenus  de  la 
Cour  d'Aix,  et  h  divers  créanciers  ainsi  qu'à  Bertrand  de  Baux  11, 
seigneur  de  lîerre,  des  sommes  qui  leur  sont  dues  par  Hugues 
sur  les  revenus  du  péafie  de  Meyrargues,  avant  d'en  reprendre 
possession .  Ces  dettes  payées ,  le  château  reviendra  avec  ses 
appartenances  à  Hugues  de  Baux,  suivant  d'autres  conventions 
passées  entre  lui  et  le  Roi,  qui  en  ordonne  l'observalioii.  Il  déclare, 
suivant  le  désir  d'Hugues  de  Baux,  que  les  péagers  royaux  paye- 
ront annuellement  à  Hugues  les  500  livres  aus-nicniionnées.  — 
Donné  ii  Aix. 

Hag.  a  ms.  ^  M  V.  —  b  -du-n. 
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13^5 


-  1')  mai. 


Lettre  de  Charles  II  au  sénéchal  de  Provence  cl  aux  viguier  et 
juge  d'Aix  ordonnant,  sur  la  demande  de  Raymond  de  Baux  I. 
seigneur  de  Puyricard  et  d'Eguilles,  d'examiner  s'il  est  vrai  que 
quelques  chevaliers,  possesseurs  de  terre  dans  ces  localités,  cher- 
chent à  s'affranchir  de  toute  Liillc  et  charges,  sous  le  prétexte 
qu'ils  n'habitent  plus  sur  les  lieux  ;  il  leur  ordonne  de  faire  payer 
les  tailles  habituelles  aux  possesseurs  des  terres  suivant  leurs 
qualités.  —  Donné  à  Naples. 

Het;.  anfi.  7fi,  r  ISO.  —  U.  ;irch.  do  Najiles. 

757  l'2'.ir>  —  13  juin. 

Compromis  entre  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  et 
Guillaume  Geoffroy  et  Moyssac,  chevaliers  de  Gardanne,  en  leur 
nom  et  au  nom  des  autres  chevaliers  de  la  même  ville,  à  la  suite 
de  diverses  discussions  survenues  entre  les  parties.  Bertrand  de 
Baux  II,  seigneur  de  Berre,  choisi  pour  arbitre,  après  avoir  oui  les 
plaintes  des  parties,  déclare  confirmer  la  sentence  portée  dans  le 
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gués,  père  d'Hugues  de  Baux,  et  Raymond  de  Gardanne,  au  nom 
des  chevaliers  et  habitartts  de  ladite  ville,  par  Philippe,  archevêque 
d'Aix,  et  Barrai,  seigneur  de  Baux,  leurs  arbitres.  Il  déclare  que 
Hugues  de  Baux  aura  la  haute  seigneurie  dans  Gardanne  et  son 
territoire  sur  les  chevaliers  et  damoiseaux,  leurs  fils,  filles,  épouses, 
ainsi  que  sur  tous  les  habitants  ;  la  haute  juridiction,  comme  héri- 
tier de  sa  mère  Eudiarde,  et  le  droit  de  punition  de  tous  les  crimes, 
de  faire  faire  des  criées  par  ses  officiers,  de  faire  prêter  hommage 
et  serment  de  fidélité,  d'imposer  des  bans ,  d'exiger  les  cavalcades 
des  habitants,  de  prendre  quistes,  tailles,  suivant  la  teneur  de  la 
sus-dite  sentence  de  Philippe  et  de  Barrai,  de  créer  des  juges 
d'appel  à  propos  des  condamnations  prononcées  par  ses  baillis  et 
juges.  Les  chevaliers  et  habitants  devront  aider,  comme  bons  vas- 
saux, leur  seigneur  lorsqu'il  fera  la  guerre. . .  etc.  ...  —  Suivent 
diverses  ordonnances  en  faveur  de  quelques  chevaliers,  à  cause  des 
donations  qui  leur  ont  été  faites  par  Bertrand  de  Baux  et  Hugues 
son  fils.  —  Acte  à  Aix,  dans  la  maison  de  Bertrand  de  Baux,  sei- 
gneur de  Berre,  en  présence  de Raymond  de  Baux,  seigneur 

de  Marignane. 

Reg.  B.  2,  f''  152.  —  B.-du-R. 

758  1295  — 20  juin. 

Lettre  du  sénéchal  Hugues  de  Vicinis  ordonnant  aux  viguier, 
juge  et  clavaire  d'Aix  de  retarder  jusqu'à  la  Noël  le  payement  de 
certaines  dettes  de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  et 
de  ne  poursuivre  ni  lui  ni  ses  répondants.  —  Donné  à  Saint- 
Maximin. 

(1295-6  juillet)  Autre  lettre  du  même  à  propos  de  certaines 
plaintes  portées  par  divers  créanciers  du  même  seigneur.  —  Donné 
à  Brignoles. 

Rog.  B.  1  i2.  f'  48,  40.  —  B.-du-R. 

759  1295  —  20  juin. 

Ordonnance  de  Charles  II  d'Anjou  notifiant  à  ses  officiers  qu'il  a 
donné  en  garde  le  château  de  Capoue  à  Raymond  de  Baux,  cheva- 
lier, fils  aîné  de  noble  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  avec  une 
escorte  de  15  servants  d'armes,  et  qu'il  recevra,  pour  faire  le  ser- 
vice de  ce  château,  les  revenus  qu'il  produit  et  60  onces  d'or  par 
an  de  la  Cour,  jusqu'à  ce  que  le  prince  Charles,  fils  du  feu  roi  de 
Hongrie,  à  qui  cette  terre  appartient,  soit  arrivé  à  l'âge  de  puberté. 


—  222  — 

Cette  [erre  ne  pruduisaiit  viaa  îicluollemenl,  elle  sera  exempte  de 
toute  charge,  el  Raymond  continuera  à  percevoir  les  subsides 
indiqués  pour  lu  j|!irde  du  ciiàteau,  à  la  condition  de  servir  le  Hoi 
avec  huit  clievaliers,  sa  personne  comprise,  suivant  l'usiige  du 
royaume.  —  Donné  à  Naples. 

Beg.  ung.  76,  p  iU.  —  U,  arcli.  du  Napies, 

760  1295  — Gjuillel. 

Lettre  de  Hugues  de  Vicinis  ordonnant  aux  viguieretjuge  d'Ais 
de  rendre  pi-omptc  justice  à  plusieurs  marchands,  créanciers  de 
Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  qui  demandent  à  Otre 
payés  de  leurs  créances  après  l'expiraliuii  d'un  premier  délai 
accordé  il  leur  débiteur,  —  Donné  à  Brignoles. 
Hog.  H.  llî.  J-  4y.  —  ».-dii-H. 


7G1 


1295  —  13  août. 


Lettre  de  Hugues  de  Vicinis,  sénéchal  de  Provence  et  de  For- 
calquier,  prévenant  les  viguiers  d'Aiii,  de  Draguiguan  et  le  bailli 
do  Valensolle  que  quelques  juifs,  autrefois  gahellîers  de  Berre, 
doivent  70  livres  de  coronats  sur  la  ferme  de  cette  gabelle,  h 
Bertrand  de  Baux ,  comte  d'Avellin,  et  refusent  de  le  payer.  Il 
ordonne,  si  ces  juifs  sont  soumis  à  leur  juridiction,  de  les  saisir 
eux  et  leurs  biens,  de  les  tenir  en  prison  à  leurs  dépens  jusqu'à  ce 
qu'ils  aient  été  livrés  aux  uiains  des  procureurs  du  Comte.  — 
Donné  k  Brignoles. 

ItCfî.  1).  IH.  f   5';  V,  -  B.-ilu-H, 


7G2 


131)5  —  l'J  septembre. 


Lettre  de  Hugues  de  Vicinis,  ordonnant  aux  viguier  et  juge 
d'Aix  de  prendre  soin  des  biens  de  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur 
de  Berre,  qui  se  trouve  au  service  du  Roi,  et  fait  partie,  par  son 
ordre  exprès,  de  la  maison  de  Blanche  sa  fille,  de  faire  rendre 
bonne  justice  à  ses  sujets,  et  d'empêcher  qu'ils  ne  soient  inquiétés 
par  qui  que  ce  soit.  —  Donné  à  Bédarrides. 
Heg.  B.  142.  1°  51  v.  —  B.-dii-H. 


763 
Lettre  du  roi  Ctiailes  II,  ordonnant  aux 


I2'J5  —  3  novembre, 
'iguier  et  juge  d'Aix, 


—  223  — 

de  Baux,  chevalier,  seigneur  de  Marignane,  qui  a  déclaré  au  roi 
que  ses  terres  et  biens  sont  fortement  engagés  à  ses  créanciers  à  la 
suite  des  grandes  dépenses  qu'il  a  été  obligé  de  faire,  et  qu'il  est 
dans  Tirapuissance  de  payer.  —  Donné  à  Perpignan. 

Reg.  B.  142,  f"  60.  —  B.-du-R. 

764  1295  — 12  décembre. 

Le  bailli  de  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  et  Imbert 
de  Velaux,  son  procureur,  comparaissent  devant  la  Cour  d'Aix,  et 
déclarent  que  le  crime  que  Ton  cherche  à  punir  a  été  commis  sur 
la  terre  et  juridiction  du  seigneur  de  Berre,  et  dans  la  chambre 
d'une  maison  située  aux  cabanes  de  Rognac;  que  la  connais- 
sance de  ce  crime  et  Tenquéte  à  faire  n'appartiennent  pas  à  la 
Cour  d'Aix,  et  qu'ils  ne  sont  pas  tenus  à  livrer  le  coupable.  —  Acte 
à  Aix. 

Reg.  B.  142,  f»  63  v*.  B.^iu-R. 

765  1295  —  23  décembre. 

Lettre  de  Hugues  de  Vicinis,  ordonnant  aux  viguier  et  juge 
d'Aix,  de  prolonger  jusqu'à  Pâques  le  payement  dç  certaines  som- 
mes dues  par  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et 
d'Eguilles,  à  divers  juifs  et  marchands,  avec  défense  de  le  pour- 
suivre à  raison  de  ces  dettes.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  142,  f«  64  v.  —  B.^iu-R. 

766  1296  —  22  février. 

Lettre  de  Hugues  de  Vicinis,  prévenant  tous  les  officiers  établis 
dans  les  comtés,  que  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  pour 
certaines  affaires  le  concernant,  a  l'intention  de  demander  à  ses 
amis  le  secours  de  leurs  armes.  Il  leur  ordonne  de  laisser  libre^ 
ment  circuler  par  les  pays  où  ils  exercent  leur  charge,  ces  hommes 
armés,  nonobstant  les  peines  lancées  contre  le  port  d'armes,  sous 
la  condition  néanmoins,  qu'ils  n'occasionneront  aucun  trouble  en 
traversant  leurs  territoires.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  B.  142,  f  47.  —  B.-du-R. 

767  1296  —  4  avril. 

Lettre  de  Charles  II,  d'Anjou,  à  révoque  de  Marseille  et  à  Ber- 
trand de  Roquevaire,  professeur  en  droit  civil,  pour  terminer  le 
différent  existant  depuis  longtemps  entre  Tarchevéque  d'Aix  et 


Haymond  dd  Baux  i,  seigneur  rt'Eguilles,  à  propos  des  terres, 
biens  et  droits  de  l'église  d'Aix,  dûLcnus  par  Raymond  depuis  plus 
de  10  ans.  II  désire  que  Bertrand  fasse  une  étude  sérieuse  des 
documents  fournis  par  les  parties,  et  que  le  procès  soit  terminé  au 
plus  tùt,  —  Donné  h  Naples. 

Ho},',  aiig.  70,  [°  m,  —  G.  arcli,  lie  Naples 


7C8 


129C  ~  15  mai. 


Lettre  de  Cliarles  II,  roi  de  Sicile,  au  sénéclial  de  Provence,  aux 
viguier  et  juge  d'Aix,  pour  les  prévenir  qu'il  a  reçu  du  chevalier 
Haymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  d'Eguilles,  une 
plainte  contre  quelques  habitants  de  ses  châteaux  qui  l'ont  frustré 
d'une  partie  de  ses  droits  en  transportant  leurs  domiciles  ù  Aix, 
prétendant  pour  cette  cause  être  exemptés  de  toutes  tailles,  quistes 
et  autres  charges  impusées  ordinairement  sur  tous  les  biens.  Il 
leur  ordonne  d'exiger  de  ces  vassaux  de  Raymond  les  services 
ut  impusilions  raisonnablement  dus,  et  tels  qu'ils  les  payaient  avant 
d'avoir  quitté  leur  ancieime  résidence.  —  Donné  à  Naples. 

HUK.  R  1«.  ("H2.-  l!.-dii-H, 

7C1I  1296  — 27  juillet. 

Transaction  entre  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues  et 
de  Roquevaire,  avec  lingues  Duport,  coseigneur  de  deux  parties 
du  château  de  Gémcnos  et  de  son  territoire,  par  l'intermédiaire  de 
Guillaume  de  Ferrières,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  seigneur 
suzerain  de  ce  château  pour  la  dite  église.  II.  Duport  rappelle  un 
ancien  accord  qui  eût  lieu  entre  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de 
Meyrargues,  et  Pierre  Ytier,  seigneur  de  Gémenos,  par  l'intermé- 
iliiiir.'  <]•:  Vicr.îoiiiiims,  ;u-dM'Vr.)iiL-  <V\\\.  > 


—  225  — 

crOrange,  seigneur  de  Courtheson,  clioisi  pour  arbitre  par  un  com- 
mun accord,  déclare  que  le  prince  vendra  au  Comte  d'Avellin  le 
château  de  Visan,  et  qu'il  en  fixera  le  prix.  Les  parties  promettent 
d'obéir  à  cette  décision.  —  Acte  à  Orange. 

L.  21.  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

771  1296  —  5  septembre. 

Lettre  de  Paul  Fabre,  juge-mage  des  comtés,  ordonnant  aux 
juge  et  clavaire  d'Aix,  à  la  demande  de  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  de  surseoir  à  Texécution  des  condamnations  prononcées 
par  la  Ctour  d'Aix  contre  Pierre  Roubaud,  notaire  d'Aubagne, 
Simon  Câpre,  Hugues  Augier,  habitants  de  cette  ville,  le  chevalier 
Hugues  Dumont  et  divers  vassaux  des  domaines  du  Comte,  à  Saint- 
Marcel.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  B.  142,  f  87  v».  -  B.-du-R. 

772  1296  —  14  septembre. 

Alasacie  Simon  de  Chàteauneuf  donne  en  échange  à  Bertrand  de 
Baux  II,  seigneur  de  Berre,  une  vigne  dans  le  territoire  de  ce  lieu 
contre  une  vigne  dudit  seigneur,  située  au  Rove.  —  Acte  à  Chà- 
teauneuf. 

L.  B.  400.  —  B.-du-R. 

773  1296  —  9  novembre. 

Acte  de  rachat  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  des  châ- 
teaux de  Bédouin  et  Loriol,  placés  sous  la  garde  du  chevalier  Jean 
de  Grillac,  recteur  du  Comtat-Venaissin. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

774  1296  —  18  novembre. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et  Bertrand  de  Baux  IV, 
prince  d'Orange,  demandent  à  Hugues-Adhémar,  maître  des  Tem- 
pliers, de  vouloir  bien  confirmer  Tacte  de  vente  du  château  de 
Visan  et  son  terroir,  que  le  prince  doit  faire  au  Comte  d'Avellin, 
pour  le  prix  de  4,700  livres.  Hugues-Adhémar  répond  qu'il  n'en  a 
pas  le  pouvoir  et  que  le  Grand-maître  désire  conserver  ses  droits 
sur  ce  château. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

i6 


775 


I2il7. 


PlaintQ  adressiSe  au  roi  de  Sicile,  Clini'les  II  d'Aiijou.  comlc  du 
Provence,  par  Bertrand  de  Baux,  comte  (i 'Aval lin ,  contre  les 
officiers  royaux  qui  usurpent  ses  droits  juridictionnels  sur  Trin- 
quelaille, 

Réperi.  eSQ,  rf.'."  lilrru  ih-  Var'hMh  d'Arles  île.  ijl^i.  —  B.-du-!t 


776 


1297  — tO  janvier. 


Procès  entre  Pelet  de  Roquevaire  et  ses  sœurs,  coscigiieurs 
de  ce  lieu  et  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  à  propos 
de  diverses  terres,  cens  el  moulin,  de  la  construction  faite  indue- 
ment  d'un  second  four  par  Raymond  de  Baux,  frère  de  Hugues,  de 
la  perception  des  droits  de  lasques,  leydes,  et  de  l'usurpation  du 
la  juridiction  lui  appartenant  comme  coseigueur  de  Uoquevaire, 
—  Jugement  en  première  instance  —  k  Aix. 

L.  laî,  -  cil.  ioM.  'le  Sahit-Vii^toi.  n-  H%  -  B.-du-H. 


1297  —  après  la  fôle  St-Antoine. 
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Divers  actes  de  procédure,  h  la  suite  d'un  procès  existant  entre 
Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  à  propos  de  la  vente  du  château  de  Visan  faite  par  le 
prince  au  Comte,  contenant  une  lettre  de  ce  derniei'  datée  de  Mar- 
seille le  18  Janvier,  pour  s'excuser  de  ne  pouvoir  comparaître 
devant  frère  Barrai,  précepteur  de  la  maison  du  Temple,  à  cause 
de  ses  affaires  et  de  celles  du  Roi. 

L.  21.  —  Priw:ipaiitO  ilV)d";ie.  —  Vaiiclusc. 


778 


1297—  13  février. 


Supplique  adressée  par  le  syndic  du  monastère  de  Saint-Victor  à 
Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Puyricard,  viguier  de  Marseille, 
siégeant  sur  la  place  du  palais  de  Marseille,  où  se  tient  la  Cour, 
pour  que  son  monastère  soit  maintenu  dans  la  possession  de  ne 
pas  payer  de  droit  de  laie  pour  ses  procès,  malgré  l'opposition  de 
Rostan  Blanquier,  clavaire  de  Marseille.  —  Acte  a  Marseille,  sur  la 
place  du  Palais. 

L.  IBÎ,  —  Ch.  iu^d.  <U-  SiU'it-Virliir.  u-  m)—  H-tUi-H. 


—  227  — 

770  1297  —  8  mai. 

Hommage  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de  Ray- 
mond, à  Michetus  de  Francesiis,  recteur  du  Comtat,  représentant 
du  Pape,  pour  les  châteaux  et  terres  de  Camaret,  Travaillans, 
Sérignan,  Uchaux,  Frigolet,  les  deux  Barbaras,  Montségur,  Mont- 
brison,  la  Garde-Paréol,  Noveysan,  Derbous,  le  tiers  de  Roche- 
gude . . .  etc . . .  —  Acte  à  Tlsle,  dans  la  maison  du  Pape. 

Reg.  D.  19,  ^  21.  —  Vaucluse.  —  Mss.  des  titres  de  Sérignan, 
fo  170.  —  Biblloth.  de  Mars. 

780  1297  —  28  juin. 

Lettre  de  Charles  II,  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence,  ordonnant 
aux  gabelliers  de  la  ville  de  Toulon  d'exécuter  le  testament  de 
Sibylle,  dame  de  Toulon,  veuve  de  Gilbert  de  Baux,  qui  lègue  la 
la  somme  de  20  livres  de  coronats  à  prendre  sur  cette  gabelle  pour 
la  payer  annuellement  à  deux  chapelains  les  jours  de  Noël  et  de 
Saint-Jean-Baptiste.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  B.  1371,  f"  83.  —  B.-du-R. 

781  1297  —  8  août. 

Lettre  de  Charles  II ,  ordonnant  aux  viguier  et  juge  d'Aix 
d^informer  sans  retard  au  sujet  des  excès  commis  par  le  châtelain 
du  Castellet  et  plusieurs  vassaux  des  domaines  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  contre  le  monastère  Saint-Victor,  dans  le 
château  de  la  Cadière,  au  prieuré  de  Saint-Damien  et  leurs  territoi- 
res, sous  peine  de  payer  deux  cents  livres  de  coronats  provençaux 
applicables  à  la  Cour.  S'ils  négligent  d'obéir  à  ce  deuxième  ordre, 
le  Roi  se  réserve  la  peine  à  leur  appliquer  pour  retard  dans 
Texécution  du  premier  mandat.  Il  leur  ordonne  de  se  transporter 
sur  les  lieux  et  de  saisir  les  hommes  armés  qu'ils  pourront  y  trou- 
ver. —  Donné  à  Brignoles. 

L.  183.  —  Ch.  m6d.  de  Saint-Victor,  n'  901.  —  B.-du-R. 

782  1297  —  25  septembre. 

Sentence  prononcée  par  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puy- 
ricard,  choisi  pour  arbitre  à  la  suite  de  discussions  survenues 
entre  Geoffroy  d'Eguilles  et  Torquîse  sa  sœur,  femme  de  Foulques 
ScaQni,  damoiseau  d'Ansouis,  à  propos  de  la  communauté  des 
biens  existant  entre  le  frère  et  la  sœur.  —  Acte  à  Aix. 

Gurtou  u"  9230,  ch.  5,  fonds  laUii.  —  Biblloth.  nation. 


1297  —  39  septembre. 


783 

Acte  de  quittance  de  deux  mille  livres  payées  par  le  Comte 

(i'Avelliii  au  trésorier  du  veriaissin  pour  le  recouvreiuenl  du  clià- 
teiiu  de  Lorioi. 

Heg.  Inveut,  H.  12(1!),  —  H.-tlu-ll. 
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1297  —  16  octobre. 


L 


Lettre  de  Charles  II.  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence,  ordonnant 
à  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  viguier  de  Marseille, 
et  à  Guillaume  Dupuy,  juge  du  palais,  d'étudier  la  plainte  portée 
.  devant  lui  par  le  procureur  de  Frédol,  prévôt  de  la  Major,  et  le 
bailli  de  la  prévôté,  à  propos  de  certaines  usurpations  de  juridic- 
tion commises  par  la  Cour  vicomtale,  en  détenant  en  prison  des 
vassaux  de  l'église,  contrairement  aux  anciens  actes  d'accord  pas- 
sés entre  la  ville  vicomtale  et  la  ville  supérieure.  —  Donné  à  Aix. 

eu.  ih-  ta  Mnjor.  —  B.-dii-R. 

785  1298  —  31  mars. 

Sentence  arbitrale  prononcée  par  Charles  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  , 
choisi  pour  arbitre  par  Rostaing,  archevêque  d'Aix,  et  Raymond  de  ■ 
Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  pour  terminer  leurs  dîfTéreuls.  Le 
Roi  déclare  que  le  château  de  Puyricard  n'a  pu  tomber  en  commise 
entre  les  mains  de  l'archevêque  d'Aix  et  de  son  église  par  défaut 
de  prestation  d'bommage,  et  autres  offenses  ou  délits  ;  que  l'arche- 
vêque rendra  à  Raymond  les  droits  qu'il  retenait  sur  ce  châ- 
teau, et  que  désormais  celui-ci  prêtera  hommage  et  serment  de 
fidélité  h  l'église  d'Aix.  La  sentence  règle  ég;ilement  les  droits  des 
parties  sur  le  domaine  de  Trans  et  sur  les  diverses  acquisitions 
faites  de  part  et  d'autre.  —  Acte  à  Aix  dans  le  palais  du  Roi,  en 
présence  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Berre,  et  de  Raymond 
de  Baux,  fils  aîné  du  Comte  d'Avellin,  etc.... 

Rog.  Tkv»nuvu»  do  Varc.h.  d'Aix.  V  48  v.  -  li.-du-R. 


786 


1-?J8  —  7  avril. 


Lettre  de  Charles  II,  aux  sénéchal  et  juge-mage  de  Provence,  à 
propos  des  plaintes  portées  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avel- 
lin ,  contre  la  Cour  royale  qui  s'est  immiscée  dans  un  crime 
d'homicide  commis  sur  le  territoire  de  la  Bastide-des-Jourdans. 


—  229  — 

dont  il  possède  la  grande,  moyenne  et  basse  justice.  Le  Roi  ordonne 
expressément  qu'à  Tavenir  la  punition  des  homicides  et  autres 
crimes,  soit  réservée  au  Comte  d'Avellin,  mais  que  la  peine  ne  soit 
pas  appliquée  avant  que  la  Cour  royale  en  ait  eu  connaissance,  et 
que  le  juge  ait  pris  les  premières  informations.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  B.  1368,  f*  33  v«.  —  B.-du-R. 

787  1298  —  9  avril. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  comparait  devant  les  juges 
et  délégués  du  roi  Charles  et  expose  ses  motifs  de  plainte  en  pré- 
sentant à  Tappui  une  lettre  du  Roi,  qui  ordonne  à  deux  de  ses  con- 
seillers d'étudier  les  causes  des  discordes  existant  entre  les  habi- 
tants d'Arles  et  de  Tarascon,  avec  les  communautés  des  Baux, 
Montpaon,  Castillon,  Mouriès,  Trinquetaille,  Villeneuve  et  Ma- 
mussane.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  1087,  f*  2.  -  B.-du-B. 

788  1298  —  juin. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Hugues  de  Baux, 
seigneur  d'Allemagne,  à  Ricard  de  Gambalesa,  sénéchal  de  Pro- 
vence, pour  tout  ce  qu'il  possède  dans  les  châteaux  d'Allemagne, 
le  Castellet,  Quinson,  Albiosc,  Esparron,  Aurafrède  et  leurs  terri- 
toires. —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  B.  755,  ^  13  v.  —  B.-du-R. 

789  1298  —  juin. 

Hommage  de  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  à  Ricard 
de  Gambatesa,  sénéchal  du  Roi  en  Provence,  pour  tout  ce  qu'il 
possède  dans  le  comté  excepté  pour  la  Crau,  Aix  et  le  pont  Saint- 
Geniès,  qu'il  tient  sous  la  seigneurie  de  l'église  d'Arles.  —  Acte  à 
Marseille. 

Reg.  B.  755,  f  2  v^  -  B.-du-R. 

790  1298— juin. 

Hommage  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  à 
Ricard  de  Gambatesa,  sénéchal  de  Provence,  député  par  le  Roi 
pour  tout  ce  qu'il  possède  dans  le  comté,  excepté  pour  le  château 
de  Puyricard  qu'il  tient  de  l'église  d'Aix.  —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  B.  755,  f«  2  v.  —  B.-du-R. 
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1298  —  13  sopicmbre. 


Lettre  (lu  roi  Chavtes  II  ordonnant  à  l'iivOqne  do  Sislcron,  à 
Jacques  Duera,  profejiseur  en  droit,  et  au  prieur  de  Noire-Dame 
de  Nazaretli  d'Aix  d'assigner  à  Bertrand  Imbert  do  Pertuis,  pour 
tout  compte  des  25  livres  de  tournois  prôtées  à  feu  Guillaume  de 
Perluis,  la  somme  de  22  livres  1(*  sous  à  prendre  sur  l'argent  qu'il 
reste  devoir  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  par  suite  de 
certaines  conventions  passées  entre  lui  et  le  Comte.  —  Donné  à 
Naples. 

Rcg.  H,  m:\.  f  Ifii,  -  B.-ilii-R, 


792 


I29i)  —  18  février. 


Lettre  du  roi  Charles  II  ordonnante  son  séniSchal  de  payer  àBer- 
trand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  son  fidèle  conseiller,  la  somme  de 
1046  livres  de  coronals,  2  sous,  1  denier  et  une  obole  qui  lui  sont 
encore  dus  pour  la  vente  faite  au  Roi  du  cli:1teau  de  Pertuis,  et  de 
la  prendre  sur  les  revenus  de  la  gabelle  royale  de  Berre.  —  Donné 
îiAix. 

Rcg.  B.  13G8,  t'  10.-  B  -du-R. 
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tara  —  20  février 


Lettre  du  roi  Charles  II  ordonnant  !i  son  sénéchal  d'empCcher 
que  les  hommes  de  Perluis,  donnés  comme  cautions  par  Bertrand 
de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  ses  créanciers,  soient  poursuivis  pour 
le  payement  des  sommes  garanties,  d'en  éloigner  le  ternie  le  plus 
possible  et  surtout  après  la  (In  dos  armements  déjii  commencés. 
Si  les  créanciers  ne  veulent  consentir  à  aucun  délai,  il  prendra  les 
cautions  sous  sa  protection  jusqu'à  l'entier  achèvement  de  ces 
armements.  —  Donné  à  Aix. 

Le  sénéchal  écrit  au  bailli  de  Pertuis  de  prolonger  les  paye- 
ments, suivant  les  ordres  du  Roi,  jusqu'au  jour  de  la  fûlo  de  Saint- 
Jean  du  mois  de  juin,  en  informant  les  créanciers  et  débiteurs 
que,  ce  terme  passé,  il  ne  sera  plus  donné  aucun  délai. 
Ree.  B.  I3GS,  Ml  v-,  -  B.-dii-n. 
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■  22  février. 


Lettre  dti  roi  Charles  il  à  son  sénéchal,  ordonnant  de  proroger 
le  payement  des  sommes  dues  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avcl- 
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termes  seront  échus  h  Toctave  de  la  fête  de  Saint-Michel  prochain, 
et  de  protéger  les  cautions  du  Comte  contre  les  poursuites  des 
officiers  royaux.  —  Donné  à  Aix. 

Le  sénéchal  communique  la  lettre  aux  viguiers,  juges  et  cla- 
vaires d'Aîx,  Avignon,  Arles  et  Tarascon,  avec  ordre  de  s'y  con- 
former, et  sous  la  condition  que  le  Comte  d'Avellin  payera  ses 
créanciers  dans  le  temps  qui  sera  prescrit.  —  Donné  à  Marseille, 
le  25  février. 

Reg.  B.  1368,  f- 13.  —  B.-du-R. 

795  1299  —  24  mars. 

Hugues  de  Baux,  de  Meyrargues,  assiste  comme  témoin  à  Tacte 
de  concession  de  Raymond  de  Lecto,  sénéchal  de  Provence,  par 
ordre  du  roi  Charles  II,  à  la  commune  de  Pertuis,  de  certains  pri- 
vilèges possédés  par  le  Roi,  tels  que  la  levée  des  tailles,  les  droits 
sur  le  vin,  corvées  des  bêtes  de  labeur  et  autres  et  sur  les  boulan- 
gers, avec  exemption  à  Tavenir  de  diverses  servitudes  envers  le 
Roi  pour  le  mariage  de  ses  filles,  pour  ses  fils  armés  chevaliers,  et 
son  droit  d'albergue.  —  Acte  à  Pertuis. 

Reg.  B.  1412,  f  13  v-.  —  B.-du-R. 

796  1299  —  mai. 

Jugement  en  appel  du  procès  de  Pelet  de  Roquevaire  et  de  ses 
sœurs  contre  Hugues  de  Baux  de  Meyrargues,  et  prise  de  posses- 
sion des  biens  et  droits  à  eux  disputés,  avec  investiture  donnée  par 
un  commissaire  de  la  cour. 

L.  185.—  Charte  inôd.  de  Saint-Victor  n»  9U  (manque  la  !»•  peau).— 
B.-du-R. 

797  1299  —  7  mai. 

Léonie,  veuve  de  Pons  de  Forcalquier ,  cède  à  Hugues  Galbert, 
bailli  de  Bertrand  de  Baux  n,  seigneur  de  Berre,  cinq  cannes  en 
longueur  et  largeur  d'une  terre  servile  à  12  deniers  par  an  qu'elle 
possède  au  territoire  de  Châteauneuf,  dans  le  quartier  appelé  Cour 
de  Garil ,  pour  la  construction  du  moulin  et  béai  du  seigneur.  Le 
bailli,  en  considération  de  cette  cession,  diminue  le  cens  annuel 
de  six  deniers.  —  Acte  à  Gignac. 

L.  B.  409.  —  B.-du-R. 
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RasTnoni^  Textor  de  CIiAleauDeuf  donne  quittance  à  Bertrand 
rie  Baux  It,  seigneur  de  Berre,  de  20  sous  de  royaux,  auquel  prix 
les  estimateurs-jurés  ont  eslimù  le  ruisseau  tait  dans  une  sienne 
terre  pour  conduire  l'eau  dans  celle  qui  appartient  à  Bertrand  de 
Baux.  —  Acte  à  Châleauneuf. 
L.  B.  *«S.  -  B.-do-R. 
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1299  —  27  mat. 


Charles  II  d'Anjou  ordonne  le  payement  des  troupes  engagées 
pour  une  nouvelle  guerre  en  Italie,  et  particulièrement  la  compa- 
gnie de  Raymond  dç  Baux  d'Avetliii,  qui  doit  servir  pendant  trois 
mois  en  Sicile.  —  Acte  ii  Naples. 

Reg.  ang.  M.  (■  314.  —  G.  arch.  ilc  Naples. 


L 


800  1299  —  U  juin. 

Hugues  Galbert,  bailli  de  Bertrand  de  Baux  U,  seigneur  de 
Berre,  reçoit  de  Jean  Alquier,  marchand  de  Montpellier,  la  somme 
de  6  deniers  tournois  pour  droit  de  péage  de  la  toile  débarquée 
au  port  de  Carri,qui  est  sous  la  juridiction  de  son  seigneur. 
II  reçoit  du  môme  six  sous  pour  droit  de  leyde  pour  une  certaine 
quantité  de  laine  que  Jean  Alquier  a  acbetée  des  habitants  de  Châ- 
teauneuf-  —  Acte  à  Ghàteauneuf. 

L.  B.  409,  —  B.-du-B, 
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1299  — 20  juillet. 


Les  frères  Bertrand,  Jean  et  Charles  Albe,  damoiseaux  de 
Tarascon,  reconnaissent  tenir  sous  la  suzeraineté  de  Bertrand, 
seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  un  domaine  dans  la  Visclède, 
appartenant  à  leur  père,  qui  l'avait  acquis  à  acaptc  sous  la  condi- 
tion de  ne  pas  l'aliéner  sans  le  consentement  du  seigneur,  et  prê- 
tent hommage  et  serment  de  fidélité.  —  Acte  au  château  d'Entrai- 
gues,  dans  la  maison  du  Comte. 
L.  B.  409.  -  B-du-H. 


802 


1299  —  8  octobre. 
Hommage  au  pape  Boniface,  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince 
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près  de  Courtheson,  Barbaras  près  de  TuUette,  Montbrison,  Mont- 
aigu,  Mastinac,  Noveysan,  La  Garde-Parèol,  Derbous,  le  tiers  de 
Rochegude  et  le  quart  de  TAubergerie  et  d'Uchaux,  suivi  du  ser- 
ment de  fidélité  aux  six  chapitres  féodaux  et  de  Tobligation  du 
service  militaire  en  faveur  du  Pape  et  des  cardinaux  contre  tous 
leurs  ennemis,  excepté  contre  TEmpereur. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 

803  1299  — 18  novembre. 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  déclare  devoir  à  noble 
Pierre  Guiraud  de  Camaret  la  somme  de  15.000  sous  de  coronats 
de  Provence  pour  le  rachat  de  certains  droits  quMl  possédait  sur  le 
péage  du  Rhône. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

804  1299  —  4  décembre. 

Lettre  de  Charles  II,  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence,  contenant 
une  plainte  portée  devant  lui  par  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  à  propos  de  graves  dommages  causés  à  lui  et  à  ses  vas- 
saux par  les  empiétements  sur  ses  droits  commis  par  le  clavaire 
d'Arles,  qui  a  fait  saisir  des  gages  sur  les  habitants  de  Trinque- 
taille,  enlever  leurs  botes  de  labour  et  autres  en  Camargue,  les  a 
fait  vendre  au  château  de  la  Trouille,  est  entré  sans  droit  et  sans 
raison  dans  Trinquetaille  avec  quarante  hommes  armés. . .  etc. . .; 
le  Roi  ordonne  à  son  sénéchal  de  Provence,  Raymond  de  Lecto,  de 
faire  cesser  ces  abus  et  de  punir  les  coupables.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  Trinquetaille,  t.  1-'.  ch.  10.  —  Arch,  munie.  d'Arles. 

805  1300. 

Acte  d'émancipation  de  Raymond  de  Baux  I  par  son  père  Ber- 
trand, comte  d'Avellin. 

Déclaration  d'acte  de  convention  passée  entre  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin  et  Raymond  son  fils  émancipé. 

Reg.  Invent.  B.  1209,  fMl,  vM.  —  B.-du-R. 

806  1300. 

Jean  de  Roquemaure,  clavaire  de  Marseille,  paye,  par  ordre  du 
Roi  et  du  sénéchal,  sur  les  revenus  de  sa  clavairie,  la  pension 
annuelle  de  cent  livres  de  royaux  coronats  à  Bertrand  de  Baux  II, 


Bertrand,  seigneur  de  Mévouillon,  reconnaît  à  Alix  son  épouse» 
lillo  de  feu  Bertrand  de    Baux  de  Meyrargucs,  la  somme  àOË 
860  marcs  d'argent  Rn  qu'il  a  reçue  pour  sa  dot. 

Ilog.  Invent.  B.  IVX).  —  B.-ilii-R. 

1 4  mars. 

Vonlc  par  Bortraiid  de  Baux,  comte  d'Avellîn,  ;i  Guillaume  de  la 
Voultc,  damoiseau  d'Arles,  sauf  et  réservé  le  droit  do  suzciainetô 
de  l'arclievôque,  de  toutes  les  possessions  et  droits  qu'il  a  à  Ville- 
neuve en  Camargue,  moyennant  un  cens  annuel  de  161  sétiers 
d'orge  et  le  payement  de  300  livres  de  nouveaux  coronals  pour 
iicnpte.  L'arr,iievêf|ue  approuve  cette  vente  sous  l'obliiîation,  en 
faveur,  du  cens  annuel  d'un  lapin  couvert  de  sa  peau.  —  Acte  à 
Vaquières,  dans  la  ctiambre  de  l'archevtique  d'Arles. 

Lia.  jaune  d'Arles,  i'  110.  — tiu.  d'or.ch.  308.— if.-du-R. 


i 


809  1300  — 26  avril. 

Procuration  générale  donnée  par  Bertrand,  seigneur  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  au  chevalier  Bertrand  Raolînpour  vendre  et  aliéner 
toute  la  Mcrguc-Baucenque,  les  cens  et  services  qu'il  a  dans  la 
ville  d'Arles  et  les  cMteau  et  ville  de  Trinquetaillc  en  Camargue, 
ainsi  que  les  autres  droits  et  biens  rustiques  ou  urbains  qui  lui 
appartiennent,  excepté  le  château  des  Baux  et  sa  vallée.  —  Acte 
fait  dans  les  champs,  entre  les  châteaux  de  Montpaon  et  l'abbaye 
de  Montmajour. 


810  1300  —  5  mai. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  ratifie  et  jure  d'observer 
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Giraud-Amic,  son  procureur,  et  Amédée  V,  comte  de  Savoie,  par 
lequel  les  parties  se  promettent  un  mutuel  secours  en  cas  de 
guerre  soulevée  pour  quelque  raison  que  ce  soit  entre  elles  et  le 
Dauphin  Viennois,  et  s'engagent  réciproquement  à  ne  faire  ni  paix, 
ni  trêve  séparément.  —  Acte  à  Orange. 

Mss.  latin  n»  10952,  f- 17.—  Fonds  de  Fontainiou.—  Biblioth.  nation, 
Hist.  de  Savoie,  par  Guichenon,  t.  2,  p.  137. 

811  1300  —  5  mai. 

Bertrand  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  vend  à 
noble  Philippe  de  Roquevaire,  receveur  fiscal  en  Provence  pour  le 
roi  de  Sicile,  les  salins  appelés  la  Mergue-Baucenque ,  situés 
dans  la  Camargue,  avec  tous  leurs  droits  et  dépendances,  au  prix 
de  300  livres  de  coronats  provençaux.—  Acte  au  château  des  Baux. 

Reg.  B.  4,  f  222.  —  L.  B.  410.  —  B.-du-R. 

812  1300  —  6  mai. 

Pierre  Giraud,  abbé  du  monastère  de  Cruis,  diocèse  de  Sis- 
teron,  demande  au  sénéchal  de  Provence  la  confirmation  de  l'achat 
qu'il  vient  de  faire  au  prix  de  trente  et  un  mille  sous  de  proven- 
çaux coronats,  de  la  moitié  des  châteaux  de  Saint-Vincent,  Gen- 
sac ,  Malcor  et  Aigremont  avec  leurs  territoires,  droits  et  apparte- 
nances, vendus  à  son  monastère  par  Bertrand  de  Baux  III,  co-prince 
d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  tels  que  les  avait  possédés 
Amiel  d'Agout,  seigneur  deCurbans.—  Raymond  de  Lecto  autorise 
Tabbé  à  recevoir  l'hommage  de  ses  nouveaux  vassaux,  de  perce- 
voir les  droits  de  bans,  leydes,  corvées,  etc. . . ,  sous  la  réserve 
expresse  en  faveur  du  roi  de  la  haute  seigneurie  et  juridiction,  des 
prestations  d'hommage  et  serment  de  fidélité  tous  les  trente  ans,  du 
payement  du  trézain  sur  le  prix  d'achat  et  de  la  création  par  le 
Roi,  conjointement  avec  l'abbé,  des  baillis,  juges  et  notaires.—  Acte 
à  Aix  dans  le  cloitre  de  Notre-Dame-du-Nazareth. 

h.  B.  410.  —  Rog.  B.  2,  f  139.  —  B.-du-R. 

813  1300 -12  juin. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  après  s'être  emparé  vio- 
lemment du  château  de  Mérindol  et  y  avoir  placé  garnison,  les 
partisans  et  amis  particuliers  de  Raymond,  seigneur  de  Mévouillon, 
menacent  de  l'assiéger.  Les  parties,  par  l'entremise  de  R.,  évêque 


fie  Vaîaon,  (icclarenl  que  le  prince  mettra  le  chiteau  et  fort  sous  la 
parde  de  l'évOquc  et  de  ses  vassaux  de  Grest  et  de  Beaumont.  Et 
si,  ft  l'arrivée  de  Raymond  deMévouillon,  la  paix  ne  peut  se  faire, 
l'évéque  rendra  le  château  avec  toutes  ses  munitions  îi  la  premiùre 
demande  du  prince.  —  Acte  dans  le  chemin,  dans  le  terriloire  de 
Béiiivay. 

H'i-t.  <Ui  Onviilnnc,  par  Valboiials.  l.  2.  prouves  lOÎ. 
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1300—  27  juin. 


Giraud  Mtidici,  petit-lîls  d'Albert,  proteste  devant  Raymond 
Lambert,  juge  de  Molans,  siégeant  sur  son  tribunal,  contre  la 
venic  faite  par  Guillaume  Dupuy,  son  frère,  h  Bertrand  de  Baux  fV, 
prince  d'Orange,  du  chftteaude  Mérindol,  qu'il  avait  eu  en  héri- 
lage  au  décès  de  leur  aieul  Albert  Mcdici,  sous  l'obligation  de  ne 
jamais  l'aliéner  en  faveur  d'une  famille  étrangère  ;  reprenant  son 
droit  d'iiéritier  universel  d'A.  Medicî,  il  déclare  au  juge  donner 
Mérindol  avec  ses  droils  et  dépendances  à  Raymond  deMévouillon, 
son  père,  en  reconnaissance  des  services  qu'il  en  a  reçus. —  Acte  à 
Molans. 

yalhonnalB,  t.  2,  pi'oavo  l'H 


1300  — 3  juillet. 

Le  procureur  de  Raymond  de  Mévouillon  déclare  ii  Matliias  de 
Théatc,  recteur  du  Comtat,  qu'il  fait  appel  devant  le  Pape  contre 
la  reconnaissance  et  l'hommage  fait  à  la  Cour  romaine  par  Ber- 
trand de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  pour  le  château  de  Mérindol, 
son  territoire  et  ses  dépendances,  parce  que  ce  château  est  un 
membre  de  la  baroimie  de  Mévouilion.  —  Acte  à  Pernes. 

Hist.  ilii  Datiphinô,  par  Valbonnaia.  1.  2,  prouve  lUl. 


81ti 
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-  9  juillet. 


Bertrand  Kaolin,  procureur  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avcl- 
lin,  en  vertu  d'un  acte  du  26  avril  1300,  vend  à  perpétuité  ft  Roslan, 
archevêque  d'Arles,  et  h  sonéglise,  pour  le  prix  de  deux  mille 
livres  de  nouveaux  et  menus  provençaux  coronats  qu'il  déclare 
avoir  immédiatement  reçues,  les  château  et  ville  de  Trinquetaillc , 
les  terres,  vignes  et  maisons  qui  en  dépendent,  ainsi  que  tous  ses 
droits  sur  le  pont  et  le  port  d'Arles,  la  haute,  moyenne  et  basse 
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Le  20  juillet,  rarchevèque,  à  cheval ,  accompagné  de  son  cha- 
pitre et  de  Bertrand  Raolin,  procureur  de  Bertrand  de  Baux,  est 
mis  en  possession  de  Trinquetaille  ;  il  fait  déployer  et  promener 
par  toute  la  ville  son  étendard ,  sur  lequel  se  trouve  peint  une 
aigle  aux  ailes  éployées,  ayant  d'un  côté  une  mitre  et  de  l'autre 
une  crosse  ou  bâton  pastoral.  —  Acte  à  Trinquetaille. 

Le  13  août,  Bertrand  de  Baux  confirme  la  vente  à  Salon  dans  la 
chambre  de  Tarchevôque  et  en  sa  présence. 

L.  B.  412.  —  B.-du-R. 

817  1300  —  20  juillet. 

Le  procureur  de  Raymond  de  Mévouillon  fait  appel  devant  le 
pape  Boniface  et  le  Sacré-Collége  de  l'ordonnance  rendue  par 
Mathias  de  Theate,  recteur  du  Comtat,  qui  prescrit  aux  dauphins 
viennois  Humbert  I  et  Jean  son  fils,  et  à  ses  partisans,  de  lever  le 
siège  mis  devant  le  château  de  Mérindol,  dépendant  de  sa  baronnie 
de  Mévouillon,  dans  lequel  se  trouve  renfermé  Bertrand  de 
Baux  IV,  prince  d'Orange,  qui  s'en  est  emparé  injustement.  —  Acte 
à  Pernes. 

Cartons  de  la  B''  de  Mévouillon,  ■—  Isère. 

818  1300  —  20  juillet. 

Quittance  donnée  par  Bertrand  Raolin,  procureur  de  Bertrand 
de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  Rostan,  archevêque  d'Arles,  de  la 
somme  de  1570  livres  de  nouveaux  provençaux  coronats  à  titre 
d'à-compte  sur  les  2000  livres  tournois  dues  au  Comte  d'Avellin 
pour  la  vente  de  Trinquetaille.  —  Acte  à  Arles.  —  Autre  quittance 
de  530  livres  le  28  juillet. 

Reg.  Trinquetaille  F.F.  t.  1",  ch.  U,  15.  —  ArcJi.  munie.  r/'AWes. 

819  1300  —  9  août. 

Compromis  et  sentence  arbitrale  terminant  les  différents  survenus 
entre  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et  la  communauté  d'Au- 
bagne.  Par  cette  sentence,  l'arbitre  Bertrand  Raolin  crée  deux 
syndics  à  vie  qui  fixeront  le  prix  des  denrées,  il  règle  les  devoirs 
respectifs  des  vassaux  et  du  seigneur,  oblige  le  juge  et  le  bailli  à 
prêter  serment  de  conserver  les  franchises  et  libertés  du  pays  avant 
d'entrer  en  exercice,  impose  un  payement  annuel  de  12  deniers  en 
faveur  du  seigneur  et  de  3  sous  par  feu  s'il  vient  à  être  fait  prison- 
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^më^Torsque  ses  Dis  seront  aniiiis  chevaliers,  ou  lorsque  ses  filles  ' 
se  marieront  ou  entreront  au  couvent.  Les  habitants  s'obligent  à 
donner  20,000  sous  de  royaux  curonats  au  seigneur  pour  recon- 
natlre  les  nouvelles  franchises  qui  leur  sont  accordées.  —  Acte  à 
Aubagne. 

Charleorig— Ai'r/i,  munie.  rCAii'i'.'jiic-  — C'o'rjr.  arrhttil.d'Arler, 
Jr  1876,  |i.  13«.  [lar  le  U'  IJai'lliâleiiiy, 


aso 


1300  — 9  août, 


L 


Le  Conseil  général  de  Marseille  déclare,  à  propos  des  cxactionsil 
commises  par  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  que  Jorcna- 
vanl  aucun  droit  de  représailles  ne  sera  exercé  sur  les  barques, 
bateaux  et  bêles  portant  du  blé  et  victuailles  dans  la  ville.  VL' 
accorde  à  toute  personne  la  liberté  de  vente ,  d'entrée  et  de  aortift 
des  marcliaiidises  ;  sont  exceptés  de  cette  franchise,  les  vassaux 
du  seigneur  de  Berre,  qui  seront  gagés  à  cause  des  impositions 
et  péages  illicites  que  Bertrand  exige  des  citoyens  de  Marseille 
traversant  ses  domaines.  —  Acte  à  Marseille. 
Bfirie  B.  li.  ii'  11.  —  Arch.  ijiunir.  de  Mari. 


821 


1300— 13  août, 


« 


Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  déclare,  en  présence  de  Ros- 
tan,  archevêque  d'Arles,  qu'il  percevait  annuellement  comme 
seigneur  du  château  et  de  la  ville  de  Trinquetaille  et  son  territoire 
la  somme  de  15  livres  de  provençaux  coronats,  et  celle  de  17G  livres 
de  revenus  pour  la  tête  du  pont  d'Arles  sur  le  Rhône,  les  ports 
du  RhôUÉ  à  Arles,  et  ceux  du  petit  Hhùne  et  de  Fourques,  y 
compris  son  droit  de  péage  par  terre  et  les  produits  de  sa  juri- 
diction et  autres  droits  sur  Trinquetaille  et  dans  tous  les  lieux  de 
la  Camargue  que  lui  et  ses  prédécesseurs  tenaient  en  fief  de  l'église 
d'Arles,  avant  la  vente  de  Trinquetaille.  —  Acte  ù  Salon  dans  la 
chambre  de  l'archevêque, 

liufa'.  rrin'iMtaUk;  t.  !■■  F.  cli.  17.  —  ,l>r/(.  i.iuni.-.  ,fAi-k^. 


8Î2 


i;fOO  —  21  août. 


Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de  feu  Raymond  et 
de  Malberjone  de  Chiltillon,  donne  une  terre  située  dans  le  terri- 

loiiT-  de  Marlîsiinn.   :\    Onillnume    Bér;ird   -h-    Hu'^woU  ym   \e 
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récompenser  de  nombreux  services  qui  lui  ont  été  rendus.  —  Acte 
à  Orange. 

Cart.  (le  Vâvéchâ  de  Carpentras,  l.  3,  t"  348.  —  Biblioth.  de  la  ville. 

823  1300  —  25  septembre. 

Abandon  pour  trois  ans  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d*Avellin, 
par  les  chevaliers  Pierre  de  Vintimille  et  Arnaud  d'Eguilles,  d'une 
pension  de  50  livres  de  provençaux  coronals  que  leur  avait  donné 
autrefois  Barrai  de  Baux,  père  de  Bertrand ,  sur  les  péages  d'Arles 
et  Trinquetaille.  —  Acte  dans  la  maison  du  temple  d'Arles. 

Liv,  d'or,  ch.  433.  —  B.-du-R. 

824  1300  —  25  septembre. 

Vente  par  Bertrand  de  Baux,  par  la  grâce  de  Dieu,  seigneur  des 
Baux,  comte  d'Avellin,  à  Rostan,  archevêque  d'Arles,  des  péages, 
droits  et  revenus  qu'il  perçoit  dans  la  ville  et  bourg  d'Arles  et 
Trinquetaille  à  l'entrée  et  sortie  par  eau  de  toutes  marchandises, 
des  cens  et  services,  des  payements  en  blé,  vin  et  viande,  et  géné- 
ralement de  tout  ce  qu'il  perçoit  de  divers  emphitéotes.  Il  vend 
pareillement  ses  droits  de  seigneurie  et  juridiction,  et  ceux  qui  en 
sont  la  conséquence,  tels  que  droits  de  prélation,  trézain  et  acaptes 
sur  les  propriétés  vendues ,  et  tous  droits  qu'il  tient  en  fief  de 
l'église  d'Arles,  ainsi  que  les  tenaient  ses  ancêtres.  Cette  vente  est 
faite  pour  le  prix  de  4500  livres  de  menus  provençaux  coronats  qui 
serviront  à  racheter  les  châteaux  de  Bédouin  et  Loriol  qu'il  a 
forcément  engagés  à  la  cour  du  Comtat,  et  sous  la  condition  qu'une 
partie  des  revenus  sera  perçue  par  divers  créanciers  qu'il  dési- 
gne jusqu'à  complet  payement  de  leurs  créances,  et  que  l'on  payera 
pendant  trois  ans  la  somme  de  50  livres  à  Pierre  de  Vintimille  et 
à  Albert  de  Rusticacio  pour  une  pension  perpétuelle  à  eux  donnée 
par  Barrai  de  Baux,  son  père.  Le  Comte  promet  de  faire  ratifier 
cette  vente  par  Agathe,  son  épouse,  dans  15  jours.  —  Acte  dans  la 
maison  du  temple  d'Arles. 

Liv.  d'or,  ch.  432.  —  B.-du-R. 

825  1300  —  8  octobre. 

Ratification  par  Agathe,  épouse  de  Bertrand  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  de  la  vente  faite  par  son  mari  à  l'archevêque  d'Arles  de 
tous  péages  et  droits  qu'il  percevait  dans  la  ville  et  bourg  d'Arles, 
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la  ville  de  Trinquetaille,  et  divers  droits  de  leydes  sur  le  sel, 
vin,  les  étangs  et  sur  l'entrée  et  sortie  par  terre  ou  par  eau  de  toutes 
marchandises  ;  laquelle  vente  fut  faite  au  prix  de  4500  livres  de 
meuus  provençaux  coronats  et  par  une  urgente  nécessité,  pour 
racheter  les  châteaux  de  Bédouin  et  de  Loriol,  comme  le  constate 
l'acte  du  35  septembre  de  Guillaume  Drogoli,  notaire  d'Arles.  — 
Acte  au  cbùteau  de  Monteux. 

Ree.  Trinqwtain<:  I.  !■■  F.  F.  cli,  la.  —  Ari->:  munie.  rf'Arie.i. 

826  1300  — 13  noveniJjre. 

Lettre  de  l'archevêque  d'Arles  déclarant  à  l'évéque  de  Vaison, 
que  l'abbesse  de  Sainl-Césaire  céda  en  fief  à  Barrai  de  Baux,  sei- 
sneuT  des  Baux,  les  châteaux  de  Nyons,  Vinsobres  et  Mirabel  et 
leurs  dépendances,  pour  lui  el  ses  héritiers,  sous  le  cens  annuel 
d'un  marc  d'argent  fin  ouvré  ;  que  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avel- 
lin,  son  fils  et  héritier,  ne  paye  plus  le  cens  depuis  trois  ans  el  ce 
qui  est  plus  grave,  a  aliéné  ces  châteaux  au  Dauphin  viennois, 
qui  s'en  est  emparé  violemment  en  déclarant  la  guerre  aux  habi- 
tants, les  chassant  de  leurs  maisons,  et  faisant  battre  monnaie, 
en  son  nom,  au  château  de  Nyons,  sans  le  consentement  do 
l'église  d'Arles  et  de  l'abbesse  ;  suit  l'injonction  à  l'évéque  de  fairo 
cesser  ces  désordres,  sous  les  peines  qui  pourraient  être  portées 
contre  lui  comme  violateur  des  biens  et  droits  ecclésiastiques.  — 
Acte  à  Trinquetaille. 

Chartricr  (U  SahH-CÙMtrc,  1.  5,  eh.  fi.  —  li.-dii-H. 


4 


827 


1300- 


■  !"  décembre. 


Testament  de  Bertrand  de  Baux  ill,  co-prînce  d'Orange  et 
seigneur  de  CourUieson ,  par  lequel  il  fait  divers  legs  pour 
oeuvres  pies,  il  lègue  à  Mabile,  sa  fille,  10  livres  en  sus  de  ce 
qu'elle  reçut  lorsqu'elle  entra  eu  religion,  à  frère  Baucelin,  son 
fils,  50  livres,  à  Guillaume  et  Barrai  ses  fils,  10  livres,  et  10  livres 
à  sa  sœur  Rixende.  —  Il  désire  que  son  héritier  fasse  couvrir 
l'église  Saint-Georges  au  terroir  de  Gourtheson,  et  lègue  10  livres 
pour  services  religieux  h  prendre  sur  le  péage  de  Courtlieson  ;  il 
donne  50  livres  ii  son  fils  Hugues,  el  à  son  fils  Amiel,  3000  sous 
de  coronats.  Il  lègue  à  Bertrande,  sa  femme,  3000  sous  de  coronats 
qu'il  a  payés  pour  elle  à.  propos  do  l'affaire  de  Malaucène  ;  il  lègue 
à  Sibylle,  fenmic  de  Raymond  de  Baux,  son  fils,  50  livres  de  coro- 
nats et  à  Bertrand,  son  fils,  tout  le  domaine  des  Baumeltes  cl  la 
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quatrième  partie  du  château  de  Courtheson.  Si  sa  femme  est 
enceinte,  il  laisse  à  son  futur  enfant  100  livres,  et  institue  pour 
héritier  universel  Raymond  de  Baux,  son  flls. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

828  1301  —  1"  mars. 

Lettre  de  Guillaume  de  Soleillars,  juge  d'Aix,  menaçant  Hugues 
de  Baux  de  Meyrargues,  de  procéder  contre  lui,  s'il  persiste  à 
léser  les  droits  de  Pellet,  seigneur  d'une  partie  de  Roquevaire  ; 
suivie  de  la  donation  d'une  maison  faite  le  7  avril  suivant  par  le 
dit  Pelet  à  Alasie  Flotte,  sa  'cousine. 

L.  189.  —  Gh.  inéd.  de  SainUVictor,  !!<•  936.  —  B.-du-R. 

829  1301  —  2  mars  (quelques  auteurs  disent  22  mars)* 

Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  expose  aux  évoques  d'Avi- 
gnon et  de  Carpentras,  à  plusieurs  nobles  et  autres  personnes 
assemblées  dans  la  maison  de  Saint  Jean  de  Jérusalem  d^Avignon, 
que  Mathias  de  Théâte,  recteur  du  Comtat,  sous  prétexte  d'un 
ordre  reçu  du  Pape,  s'est  emparé  sans  raison  des  châteaux 
d'Entraigues,  Bédouin  et  Loriol,  qui  sont  sous  sa  seigneurie  et 
juridiction,  et  leur  demande  conseil  sur  la  conduite  à  tenir  pour  le 
recouvrement  de  ces  châteaux.  L'avis  unanime  est  d'envoyer  des 
ambassadeurs  vers  le  Pape ,  s'il  ne  peut  faire  le  voyage  à  cause  de 
sa  longue  maladie.  Parmi  les  nobles  consultés,  se  trouvèrent  Ber- 
trand de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  Raymond  de  Baux  I,  seigneur 
de  Meyrargues,  et  parmi  les  témoins  Hugues  de  Baux  de  Meyrar- 
gues et  Bertrand  de  Baux  ni,  co-prince  d'Orange,  seigneur  de 
Courtheson.  —  Acte  à  Avignon. 

Hist.  mss.  du  Comtat  VenaL'^sin  et  d^AvignoUj  par  Fornery,  1. 1" 
pièces  justificatives  G88.  -^  Biblioth.  de  Carpentras. 

830  1301  —  13  mars. 

Lettre  de  Guillaume  de  Soleillars,  juge  d'Aix,  ordonnant  à  Ber- 
nard Flotte,  damoiseau  de  Roquevaire,  de  remettre  à  Pelet, 
seigneur  de  ce  lieu,  une  propriété  qu'il  tenait  en  rente  d'Hugues 
de  Baux  de  Meyrargues,  suivie  de  l'acte  d'arrentement  de  la  dite 
propriété  passé  le  7  avril  suivant  entre  Pelet  et  Bertrand  Flotte.  — 
Acte  à  Roquevaire. 

L.  180.  -*•  Ch.  laéd.  de  Saint-^  Victor,  u»  935.—  B.-du-R. 


1301  -  3  avrfl. 

Approbation  par  le  roi  Qiarles  n,  de  riiypolhèque  de  la  terre 
de  Lauro  et  de  ses  revenus  donnée  par  Hugues  de  Baux  et  son 
père  Bertrand,  comte  d'Avellin,  à  Enneiigaud  deSabran,  comte 
d'Ariano,  pour  assurance  de  la  dot  de  raille  onces  d'or  de  Cécile 
de  Sabran,  sa  fille,  récemment  mariée  à  Hugues  de  Baux,  sous  , 
Tobligation,  envers  le  Roi,  du  servii;e  féodal  et  de  la  prestation  J 
d'hommage  et  serment  de  fidélité  par  le  comte  d'Ariano.  —  Act^j 
à  Naples. 

Reg.  aog.  11'  IIG,  ^  13,  —  G.  arch.  de  Naples, 


1301  - 


3  mal." 


Extrait  du  testament  de  Guillaume  de  Baux,  chanoine  d'Aix, , 
fils  de  feu  noble  Gilbert  de  Baux  de  Marignane.  —  Il  choisit  as  \ 
sépulture  dans  l'église  Saint-Sauveur  d'Aix  et  dans  la  tombe  de  son  I 
père,  et  fonde  une  cbapellanie  dont  il  nomme  le  recteur  ;  il  lëguQ.J 
5,000  sous  au  Chapitre,  aux  anniversaires...  etc...,  etc.  Pour  payer  1 
ces  divers  legs,  on  vendra  ses  chevaux  et  autres  bêles,  sa  vaisselle  i 
d'argent  et  ses  joyaux.  Si  le  produit  n'est  pas  sulDsant,  ou  le  coia- 
plètera  par  ses  revenus  de  Meyrargues  et  de  Puyricard.  Il  inflUttM 
pour  son  héritier  universel  Hugues  de  Baux,  son  frère,  et  nommé* 
son  cousin  Itaymuiidde  Baux  I  de  McyraigUiis,  et  Pierre  Bon,  cha- 
noine de  Toulon,  ses  exécuteurs  testamentaires.  — Acte  dans  le 
château  de  Puyricard,  dont  noble  Raymond  de  Baux  est  seigneur. 
Ch,  ri,;  SaiiU-Haii'-em:  —  h.'àii-R.—d'aiiTl:a  le  marlyrologo  d'Adon 


tl'Aix,  Ciuillm 


833 


13Ut- 


- 13  juin. 

Bertrand  de  Baux  III,  co-prince  d'Orange,  seigneur  de  Courlhcson, 
Pierre  Giraud  et  leurs  épouses  Bcrtrande  et  Béatrix,  vendent  au 
jurisconsulte  Guillaume  Ébrard  tous  les  droits,  biens  et  juridic- 
tions qu'ils  possèdent  sous  la  suzeraineté  du  Pape  dans  l'ile  de 
Cadenet,sur  le  Rhùne,  pour  le  prix  de  sept  mille  sous  el  vingt-cinq 
livres  de  paparins.  —  La  vente  est  confirmée  par  le  recteur  du 
Comtat.  —  Acte  dans  le  château  de  pLM-nes. 

Cart.  du  fùvâché  (le  Carpjntras,  t.  3.  !•  310.  —  liililiof,  do  la  ville. 

1301  —21  juin. 


834 
Hugues  d 


Vicinis,  sénéchal  de  Provence,  ordonne  de  terminer 
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dénonciation  de  Tabbé  de  Saint-Victor  et  de  procéder  à  une 
enquête.  Elle  prouve  qu'une  troupe  d'environ  cent  personnes  du 
Castellet,  Aubagne  et  autres  lieux  dépendants  de  la  seigneurie  de 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  armée  de  lances,  épées,  arba- 
lètes et  boucliers  s'est  ruée,  casque  en  tête,  commandée  par  des 
oflBciers  du  Comte  contre  un  troupeau  de  750  chèvres  et  un  de 
120  cochons  que  le  monastère  allait  faire  vendre  à  Aix,  qu'elle 
avait  pris  d'assaut  le  château  de  la  Cadière,  tué  et  blessé  plusieurs 
vassaux  du  couvent,  volé  et  pillé  tout  ce  qui  lui  tombait  sous  la 
main.  Alquier  Camoli,  juge  d'Aix,  condamne  les  coupables  à 
500  livres  de  provençaux  coronats  en  faveur  de  l'abbé  de  Saint- 
Victor.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  419.  —  B.-du-R. 

835  1301  —  27  juin. 

Donation  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  à  Alasacie 
de  Lambesc,  abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  d'un  quartier  dépen- 
dant de  la  ville  d'Orange  appelé  Coudoulet,  avec  ses  dépendances 
en  terres  cultes,  incultes,  bois,  pâturages  et  droits  ;  confrontant  les 
terroirs  de  Martîgnan,  Frigolet  et  les  îles  du  Rhône.  Alasacie  lui 
donne  en  échange  la  moitié  des  châteaux  de  Nyons,  Vinsobres  et 
Mirabel  avec  toutes  leurs  dépendances,  à  la  condition  d'en  recon- 
naître au  couvent  la  haute  juridiction,  de  lui  prêter  hommage  et 
serment  de  fidélité,  et  de  s'engager  à  ne  jamais  aliéner  ces  châ- 
taaux,  ni  les  armer  en  guerre  sans  le  consentement  de  l'abbesse. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 

836  1301— 4  juillet. 

Raymond  Sabatier,  huissier  de  la  Cour  d'Aîx,  déclare  par 
devant  notaire  avoir  porté  à  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrar- 
gues,  une  première  lettre  de  Guillaume  de  Soleillars,  juge  d*Aix, 
datée  du  23  juin,  par  laquelle  il  lui  est  défendu,  suivant  l'ordre  du 
sénéchal  Reynald  de  Lecto,  et  sous  peine  de  200  marcs  d'argent,  de 
troubler  Pelet  de  Mimet,  coseigneur  de  Roquevaire,  dans  ses  pos- 
sessions et  l'exercice  de  ses  droits  juridictionnels  sur  ce  château  et 
son  territoire  ;  et  une  deuxième  signifiant  à  son  juge  de  Roquevaire 
et  à  Bertrand  de  Baux  son  bailli ,  d  obéir  à  la  sentence  pro- 
noncée par  Raymond  Ruiïo,  juge  délégué  par  la  Cour  royale, 
qui  déclare  à    Hugues  de  Baux  et  à  ses  ofGiciers  de  respec-" 


ter  a  l'avenir  les  vassaux  et  officiers  de  Pelet  sous  ijeine  de 
100  marcs  d'argent  fin.  —  Acte  à  Aîx. 

L,  190.  —  Ch.  iaéii.  <leSaint-Victoi\  n'  911.—  B.-du-R. 


837 


1301  —  4  novembre. 


Hommage  et  reconnaissance  d'Hugues  de  Baux,  chevalier,  sei- 
gneur de  Trébillane,  à  l'arclievéque  d'Aix,  pom-  tout  ce  qu'il  tient 
en  fief  au  nom  de  son  église  dans  les  châteaux  de  Meyrargues, 
Puyricard  et  leurs  territoires,  —  Acte  à  Aix,  dans  le  palais  de 
r  archevêque. 

lies.  TUenaurusUafarch.d-AU.  (- 50.  —  U.-du-lt. 

838  1301  —  4  décembre. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  présente  à  Guillaume, 
évtîque  de  cette  ville,  le  testament  de  Roncelin,  seigneur  de  LuncI 
et  de  Montauban,  daté  du  2!  Décembre  1"J94,  et  en  demande  la 
transcription  dans  un  registre  de  notaire.  —  Acte  à  Orange, 
L.  B.  ;i97,  —  B.-du-H. 


83» 


1301. 


-  9  décembre. 


Divers  nobles  se  rendent  cautions  envers  Bertrand  de  Baux  Ifl, 
co-prince  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  et  Berirande  son 
épouse,  pour  sûreté  de  la  dot  promise  par  Pierre  Giraud.  — 
Acte  à?... 

Cio-t.  <h  iVfcr/i.;  t/n  Carin-ntraf,  t.  J,  [■  3i0.  —  Bibliyl.  de  la  villo. 


840 


1302  —20  janvier. 


Extrait  dutestament  d'Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues, 
fils  de  feu  Bertrand  et  d'Eudiarde,  par  lequel  il  déclare  vouloir 
disposer  des50,00ûsousde  provençaux  coroiiats qu'il  s'était  réser vu 
sur  les  revenus  de  ses  terres,  lorsqu'il  en  fit  donation  à  Charles  II, 
roi  de  Sicile,  il  lègue  250  livres  au  monastère  de  Saiiil-Pons  de  Ge- 
nienos,  50  livres  iil'église  Saint-Sauveur  d'Ais,  pour  un  anniver- 
saire, et  déclare  vouloir  être  enseveli  dans  le  munaslère  des  frères 
Mineurs,  il  nomme  pour  exécuteurs  testamentaires  le  Roi  de  Sicile 
et  deux  frères  Mineurs.  —  Acte  à  Aix,  dans  l'infirmerie  des  frères 
Mineurs.  —  Ravmond  Roger,  notaire  de  Marseille. 
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841  1302  —  22  janvier. 

Lettre  de  Charles  II  informant  Ricard  de  Gambatesa,  son  séné- 
chal, que  pour  récompenser  Hugues  de  Baux  de  Courthezon,  son 
fidèle  chambellan,  de  ses  nombreux  services,  il  lui  donne  le  châ- 
teau de  Gaudissart,  dans  le  bailliage  de  Sisteron,  revenu  à 
la  Cour  par  la  mort  du  chevalier  Philippe  de  Laveno,  et  à  la  suite 
d'une  convention  entre  lui  et  son  héritier.  Ce  château  lui  est  accordé 
avec  tous  ses  droits  et  juridictions,  et  sera  réversible  sur  ses  héri- 
tiers des  deux  sexes,  sous  la  réserve  en  faveur  du  roi  des  caval- 
cades, de  Taffouagement,  et  delà  haute  seigneurie.  S'il  meurt  sans 
enfant,  le  château  reviendra  à  la  Cour.  —  Donné  à  Naples. 

Le  8  août,  Bertrand  de  Baux  III,  co-prînce  d'Orange ,  seigneur 
de  Courtheson,  père  et  procureur  d'Hugues  de  Baux,  se  rend  à 
Gaudissart  et  prend  possession  du  château. 

Reg.  B.  1371,  f  86  v.  ~  B.-du-R. 

842  1302  —  1"  février. 

Nouveau  procès  entre  Pelet  de  Roquevaire  et  Hugues  de  Baux 
de  Meyrargues,  à  propos  de  la  possession  de  certaines  vignes  et 
domaines  se  trouvant  sous  sa  seigneurie  et  celle  de  ses  sœurs,  et  de 
la  possession  d'un  moulin  bâti  sur  sa  terre,  sur  lequel  il  recevait  un 
cens  annuel  et  dont  Hugues  de  Baux  lui  contestait  la  propriété.  — 
Enquête  sur  les  lieux,  production  de  témoins.  Sentence  prélimi- 
naire avant  l'enquête  donnée  à  Aix. 

L.  191.  —  Ch.  incomplète  de  Saint-Victor,  n»  940.  —  B.-du-R. 

843  .  1302  — 10  fé\Tier. 

Délibération  du  Conseil  général  de  Marseille,  portant  que  l'on 
devra  sévir  contre  Bertrand  de  Baux  II ,  seigneur  de  Berre,  relati- 
vement aux  saisies  faites  à  Rognac  sur  divers  bouchers  de  Mar- 
seille, au  sujet  d'un  prétendu  droit  de  péage  ;  suivie  d'une  injonc- 
tion à  Bertrand  de  Baux  de  rendre  ce  qui  a  été  pris  sous  peine  de 
poursuites,  et  si  Bertrand  persiste  à  affirmer  qu'il  a  le  droit  d'im- 
poser ce  péage,  le  Conseil  déclare  que,  sans  faire  droit  à  ses  pré- 
tentions, on  usera  de  représailles  contre  les  hommes  de  son 
domaine.  —  Acte  à  Marseille. 

Série  C.  C.  n»  21.  —  A7'ch.  iiuinic.  de  ^far8. 


i 
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Autorisation  donnée  par  Hugues  de  Baux  d'Avellin,  de  vendre 
tous  les  revenus  de  sa  terre  de  Lauro  pour  un  an,  à  partir  du  pre- 
miermai,  à  cause  des diSpenses  indispensables  à  faire  pour  soq 
voyage  en  Sicile.  —  Donnée  à  Naples. 

Reg.  anff.  nM16, 1' 97  etIOS.—  G,  arch.de  Noples, 

8i5  13Û3—  18  mai. 

Nouvelle  plainte  do  Pelet,  coseigneur  de  Rotpievairp,  ù  Pierre 
Gombert,  viguiev  d'Aix,  et  au  juge  Gilles  Raymond,  contre  Hugues 
de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  qui,  conlre  Dieu  et  justice,  con- 
tinue à  tourmenter  ses  vassaux  et  officiers;  suivie  de  deux  lettres 
du  sénéchal  Ricard  de  Gambatesa,  ordonnant  aux  officiers  d'Aix 
de  faire  rendre  prompte  justice  au  plaignant,  et  de  faire  payer  par 
Hugues  les  80  livres  de  royaux  coronats  auxquelles  il  a  été  con- 
damné par  sentence  de  Pierre  Raymond,  alors  juge-mage  de  Pro- 
vence, S'il  refuse,  le  juge  fera  saisir  les  revenus  de  Hugues  jusqu'à 
concurrence  du  montant  de  sa  condamnation.  —  Acte  à  Ais. 

L.  190.  -  Ch.  iuM.  de  SaiiU-Victor.  -  B.-du-R. 


846 


1302  — 2  juin. 


La  communauté  de  Courtheson,  réunie  en  présence  de  son  sei- 
gneur Bertrand  de  Baux  m,  nomme  des  syndics  pour  traiter  avec 
lui  et  son  flls  Raymond  III,  co-princes  d'Orange  et  seigneurs  de 
Courtheson,  sur  la  demande  du  syndicat,  le  droit  de  lever  des 
tailles,  et  sur  l'obligation  par  les  officiers  du  seigneur  de  jurer 
l'observation  des  libertés  de  la  ville  avant  d'entrer  en  fonction. 
Cette  demande  leur  fut  accordée  à  de  certaines  conditions.  —  Acte 
à  Courtheson. 


L.  30,  registre  (■■  1 
.orig-  A.  A.  I.  — 


847 


1303  — 5  juin. 


A  la  demande  des  syndics  de  la  communauté  de  Courtheson, 
nommés  en  assemblée  générale  le  2  du  courant,  et  pour  éviter  à 
l'avenir  toute  contestation,  Bertrand  de  Baux  m,  co-princc 
d'Orange  et  seigneur  de  Courtheson,  Raymond  son  fils  et  Bertrand 
de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  accordent  à  leui"s  vassaux  pleine 
liborlO  cl  fi'aii':l}isj  'le  leurs  personnes  pl  bip 


—  247  — 

prestation  et  levée  de  taille  pour  le  mariage  de  leurs  fils  et  filles, 
leur  entrée  au  couvent,  ou  pour  faire  armer  leurs  fils  chevaliers, 
pour  rachat  de  terres  nobles  ou  roturières,  pour  leur  voyage  en 
mer,  ou  pour  aller  visiter  l'empereur,  le  roi  ou  tout  autre  prince. 
Ils  les  dispensent  de  leur  servir  de  caution,  de  payer  des  dizains 
ou  vingtains  pour  leurs  récoltes,  et  de  fournir  des  chevaux  armés. 
Ils  permettront,  à  la  demande  de  la  majorité  des  habitants,  l'im- 
portation ou  l'exportation  du  blé,  vin,  viande,  ou  autres  marchan- 
dises. Les  princes  et  leurs  oflBciers  devront  payer  intégralement 
tout  objet  acheté  avant  de  l'emporter;  ils  laisseront  paître 
librement  les  troupeaux  dans  tout  le  territoire,  et  s'interdisent 
de  demander  la  fourniture  de  lits  garnis  pour  eux  et  leurs 
familles  résidant  au  château,  à  moins  qu'ils  ayent  à  recevoir  des 
Comtes,  barons  ou  autres  nobles  personnages.  Les  poids  et  mesures 
seront  conservés  dans  les  maisons  des  habitants  ;  à  chaque  muta- 
tion de  seigneur,  le  nouveau  ne  pourra  entrer  dans  Courtheson 
qu'après  avoir  juré  devant  la  Comnunauté  assemblée  l'observation 
de  toutes  ses  franchises  et  libertés.  Bertrand  fait  confirmer  par  son 
fils  cette  concession  et  promet  de  la  faire  ratifier  par  le  prince 
d'Orange,  Bertrand  IV.  —  Acte  à  Courtheson,  dans  le  fort. 

Ch.  orig.  du  Cart.  de  Courtheson,  aux  arch.  munie,  de  la  ville,  — 
La  Charte  de  Courtheson,  p.  42  —  1880,  par  L.  Duhamel. 

848  1302  —  4  juillet. 

Ordonnance  du  roi  Charles  H,  confirmant  à  Guillaume  Etendard, 
connétable  du  royaume  de  Sicile,  les  terres  féodales  qui  lui  furent 
données  par  son  père  Charles  I  d'Anjou,  ainsi  qu'une  pension 
annuelle  de  30  livres  tournois  à  prendre  sur  le  péage  de  Tarascon, 
avec  transfert  de  cette  pension  à  Marie  Etendard  sa  sœur,  à  Gabi- 
tose  sa  fille,  à  Alasacie  et  Tassiette  de  Baux  ses  nièces,  religieuses 
au  monastère  royal  de  Notre-Dame-du-Nazareth  d'Aix,  réversible 
après  leur  mort  au  monastère.  —  Donné  à  Naples. 

Autre  ordonnance  datée  d'Aix  le  17  décembre  1306,  adressée  aux 
sénéchaux,  trésoriers  et  clavaires  pour  payement  de  cette  pension, 

Reg.  B.  144,  f  155, 156.  —  B-du-R. 

849  1302  —  30  octobre. 

Sentence  arbitrale  terminant  les  différents  survenus  entre  Ber- 
trand de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  les  seigneurs  de  Caderousse 
pour  la  limitation  des  deux  terroirs. 

Mss.  Drevon  au  D'  M.  Millet. 


Raymond  de  Baux  d'Avellin,  conseiller  du  roi,  ot  Hugues  ds  I 
Baux  de  Courtheson,  chambellan  du  Roi,  font  l'écliange  suivant: 
Raymond  donne  le  château  de  Laurito  et  80  onces  d'or  de  pen-  | 
sion  annuelle  à  Hugues  de  Baux,  ijui  lui  donne  en  contre-échange  a 
les  châteaux  de  Sternatia  et  ZoUIno. 

l'an  1303  (p.  m.).  —  G.  areh.  do  Naples 


Vente  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'AvelUn,  à  Jacques  Mathei,] 
de  Naples,  d'un  de  ses  domaines  situé  dans  le  territoire  de  Calvi. 
Reg.  aag.  130:J  D.  fp.  m.].  —  G.  arch.  de  Kaples. 


Le  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  sur  le  fait  de  la  Vicomte  de" 
la  terre  d'Aubagoe,  prétend  que  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avel- 
lin, voyant  ses  biens  très  fortement  hypotliéqués,  et  que  Raymond, 
son  fils,  perdrait  son  liéritage;  ils  convinrent  entre  eux  que  le 
comte  d'Avellin,  en  émancipant  son  fils  Rymond,  lui  donnerait  en 
fief  tout  ce  qu'il  tient  de  l'église  de  Marseille,  à  la  condition  de  faire 
une  dot  à  ses  deux  filles  et  de  nourrir  les  deux  fils  qu'il  a  de  son 
second  mariage;  mais  prévoyant,  d'autre  part,  la  demande  du 
trezain  que  ferait  le  prévôt,  ils  passèrent  un  deuxième  acte,  ne 
faisant  aucune  mention  du  premier,  par  lequel  la  Vicotnié  d'Au- 
bagne  fut  donnée  à  Raymond  en  garantie  de  la  dot  de  sa  mère  et 
pour  sa  nourriture.  Le  Prévôt  pense  qu'on  peut  donner  l'Investi- 
ture de  la  Vicomte  d'Aubagne  au  nouveau  comte  d'Avellin  pourvu 
qu'il  paye  le  trezain. 

Mémoire  sur  parchemin  sans  date,  ni  signature,  aux  arcli.  de  la 
Major.  —  B.-du-R. 


854 


1303? 


Vente  de  la  Bastide  devant  le  château  d'Allauch.  —  Le  Prévôt  de 
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d'après  le  bruit  public,  17  mille  gros  tournois  d'argent  des  mains 
de  Bérenger  de  Trets,  que  cette  vente  fut  faite  sans  le  consente- 
ment du  Prévôt,  sans  prestation  d'hommage  et  sans  aucune  des 
conditions  obligatoires  pour  le  Comte  envers  le  chapitre.  Pour  ces 
diverses  raisons,  le  Prévôt  pense  qu'il  peut  s'emparer  de  la  Bastide 
et  droits  vendus  comme  lui  appartenant. 

Feuille  en  parchemin  sans  date  ni  signature,  paraissant  ôtre  un 
mémoire  pour  avocat,  anx  arch,  de  la  Major,  —  B.-du-R. 

855  1303? 

Le  Prévôt  et  le  chapitre  de  Marseille  accusent  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  leur  feudataire,  d'avoir  vendu  le  château  d'Al- 
lauch  à  Bérenger  de  Trets  sans  leur  autorisation,  d'avoir  touché 
indûment  les  dîmes  d'Aubagne  revenant  à  la  Prévôté  et  d'avoir  fait 
des  Aubagnens  les  ennemis  du  chapitre  ;  ils  croient  pouvoir  repren- 
dre par  droit  de  commise  tout  ce  que  Bertrand  de  Baux  tient  de 
l'église  de  Marseille. 

Mémoire  sur  parchemin  sans  date,  ni  signature  aux  avch.  de  la 
Major.  —  B.-du-R. 

856  1303  ? 

Hugues  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  ayant  vendu  en  1220  le 
château  de  Cuges  à  Guillaume  Vivaud  et  aucune  reconnaissance 
n'ayant  été  faite  au  chapitre,  le  Prévôt  pense  qu'on  aurait  pu  ne 
pas  reconnaître  la  vente,  mais  comme  il  y  a  prescription,  il  est 
d  avis  d'étudier  la  question  avant  d'engager  un  procès. 

Mémoire  sur  parchemin  aux  arcJf.  de  la  Major.  —  B.-du-R. 

857  1303  — 21  janvier. 

Appel  devant  la  Cour  d'Aix  par  les  procureurs  de  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  d'une  sentence  portée  en  1301  contre  cer- 
tains hommes  du  Castellet,  Aubagne  et  autres  lieux  soumis  à  sa 
juridiction,  accusés  et  condamnés  à  payer  la  somme  de  500  livres 
de  royaux  coronats,  pour  avoir  envahi  à  main  armée,  malgré  la 
défense  du  port  d'armes,  le  château  de  la  Cadière,  avoir  volé,  pillé 
et  tué  plusieurs  vassaux  du  monastère  de  Saint-Victor.  Jean  Cabas- 
sol,  professeur  de  droit,  commissaire  député  par  le  roi  Charles  II, 
réforme  le  premier  jugement  et  condamne  Foulques  Aycard,  châ- 
telain du  Castellet,  comme  chef  de  la  troupe  des  envahisseurs^  à 
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Cû  livres  de  royaux  coronats  d'amentie,  el  renvoie  les  autres  cou-n 
pables  devant  la  juridiction  du  coinle  d'Avellin  et  de  l'abbé.  -^'J 
Acte  à  Aix. 

L.  B.  113,  —  B.-du-R. 


858 


1303  —  13  fémer.  1 


Pierre  Gombert,  avocat  et  procureur  du  Roi  de  Sicile,  demande  à-l 
Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  rex tradition  de  PonB  f 
Giraud,  damoiseau  d'Avignon,  et  de  ses  complices,  condamné  par  i 
contumace,  par  la  cour  de  celte  ville  pour  crime  d'homicide.  La  ] 
prince  refuse  de  satisfaire  à  cette  demande  parce  que  cette  mémo,  j 
cour  dans  un  cas  semblable  avait  refusé  de  lui  livrer  un  babltant  J 
d'Orange,  accusé  de  meurtre  et  réfugié  à  Avignon.  —  Acte  dans  l 
Bastide  du  Prince,  appelée  Malijay. 
L.  B.  120.  —  B.-(lu-R. 

859  1303  — 21  mars.  I 

Donation  à  nouveau  bail  sous  le  cens  annuel  de  six  deniers,  fc -j 
Pierre  do  Goniac  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  du  j 
ruisseau  qui  va  du  portail  de  Larson  jusques  au  ruisseau  et  pas-  j 
(plier du  prince  au  château  de  l'Arc  d'Orange,  à  la  condition  qu'eitn 

cas  de  guerre,  il  ne  pourra  empêcher  l'eau  d'entrer  au  dit  pasquier* 
et  que  l'on  pourra  se  servir  du  dit  ruisseau  et  de  ses  dépendances 
dans  l'intérêt  do  la  défense  de  la  ville. 
Mss.  linD'M.  Millel, 


800 


1303  —  20  raai. 


Procuration  donnée  par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  à 
Féraud  de  Jouques,  damoiseau  d'Aix,  pour  recevoir  du  sénéchal 
Ricard  de  Gamhalesa,  la  somme  de  6000  livres  de  coronats  que  la 
Cour  lui  doit  par  suite  de  la  vente  à  elle  faite  des  droits  et  reve- 
nus que  lui  et  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  avaient  sur 
les  produits  de  la  claverie  de  Marseille  ;  lequel  argent  sera  donné 
à  noble  Albucius  Guidi  de  Francesiis,  chevalier  du  roi  de  France. 
—  Acte  dans  le  cloître  de  la  paroisse  de  Saint-Julien  d'Eguilles. 

L.  B.  42!.  — B.-du-B. 


861 


1303  —  22  mai. 


Quittance  donnée  par  le  procureur  d' Albucius  Guidi  au  Sénéchal 
petits  tournois,  valant 
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5750  livres  de  provençaux  coronats,  que  la  Cour  royale  devait  à 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  l'occasion  de  l'achat  des 
droits  et  revenus  du  Comte  et  de  Bertrand  de  Baux  H,  seigneur  de 
Berre,  sur  la  claverie  de  Marseille  ;  lesquelles  5000  livres  et  plus 
étaient  dues  à  Albucius  Guidi  par  le  Comte,  ses  co-débiteurs  et 
cautions,  pour  un  prêt  sur  les  revenus  d'Aubagne,  le  Castellet,  la 
Cadière,  Ceireste  et  Saint-Marcel.  Acte  à  Aix. 

L.  B.  422.  -  B.-du-R. 

( 

862  1303  —  9  août. 

Sentence  prononcée  par  Bertrand  Béroard,  seigneur  de  Jullans, 
juge  d'Aubagne  et  de  la  terre  vicomtale  de  Marseille,  pour  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  contre  le  chevalier  Roume,  à  propos 
d'une  propriété  àBeaudinard  vendue  deux  fois;  avec  ordre  aux  esti- 
mateurs-jurés de  la  Cour  d'Aubagne  de  prendre  sur  les  revenus 
et  biens  dudit  Roume,  la  somme  de  50  sous  de  provençaux  coronats 
pour  la  restituer  au  dernier  acquéreur.  —  Acte  dans  la  Cour  d'Au- 
bagne. 

Ch.  n"  268.  —  Arc/i.  des  hôpitaux  de  Mars. 

863  1303  —  4  novembre. 

Raymond  de  Baux  I,  chevalier,  seigneur  de  Puyricard,  vend  à 
Ricard  de  Gambatesa,  sénéchal  de  Provence,  achetant  au  nom  du 
roi  Charles  II,  le  cems  annuel  de  50  livres  de  royaux  qu'il  perçoit 
sur  la  claverie  de  Marseille,  et  tous  les  droits  qu'il  pourrait  avoir 
sur  cette  ville.  —  Acte  à  Aix  dans  le  palais  du  roi. 

L.  B.  422.  —  B.-du-R. 

864  1304  — 25  janvier. 

Confirmation  par  Charles  n  d'Anjou,  en  faveur  des  habitants  de 
Soletto,  situé  dans  le  ressort  judiciaire  d'Otrante,  des  libertés  qui 
leur  furent  concédées  par  leur  ancien  seigneur.  Amiral  du  royaume 
de  Sicile,  suivie  de  la  dispense  de  certaines  charges  et  services 
pour  eux  et  leur  nouveau  seigneur  Hugues  de  Baux  de  Cour- 
theson,  chambellan  du  roi.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  n*  133.  —  G.  arch.  de  Naples. 

865  1304  —  2  avril. 

Autorisation  donnée  par  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange, 
seigneur  suzerain  du  château  et  territoire  de  Causans,  à  Guide  de 


Clareman,  prieur  de  Saïnl-Sahimin-du-PoDt,  seigneor  deSarrians, 
et  à  ses  successeurs,  eu  récompense  des  nombreux  sen'ices  qui  lui 
ont  été  rendus,  de  dériver  l'eau  de  la  rivière  d'Ouvèze  dans  le  ter^ 
ritoire  de  Caosans,  pour  la  conduire  aux  terroirs  de  Sarriaos  et 
Piécard,  et  partout  où  il  voudra  pour  son  moulin,ou  pour  tout  autre 
usage,  sous  certaines  conditions,  et  pour  le  prii  de  50  livres  tour- 
nois. —  Acte  à  Orange. 

L.  28,  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucliise. 

86fl  1304  -  6  avril 

Lettre  de  Charles  D  d'Anjou  ordonnant  à  son  Justicier  de  ta  terre 
d'Otrante,  ù  la  demande  d'Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  sui 
chambellan,  de  faire  une  enquête  sérieuse  contre  certains  habitants 
de  Saint-Pierre  in  Galatina,  diocèse  d'Otrante,  qui,  dans  leur  révolte 
contre  le  viguier  et  les  ofEcîers  institués  par  leur  seigneur  Hugues 
de  Baux,  se  sont  portés  â  des  voies  de  fait  contre  leurs  personnes. 
—  Donné  à  Pérouse. 

Reg.  ang.,  ii'  113.  —  G.  arch.  de  Kaples. 

8G7  1304  —  21  mai. 

Les  habitants  du  château  de  Goult  portent  plainte  par  devant 
Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  leur  seigneur  suzerain,  contre 
les  exactions  des  seigneurs  du  lieu,  et  demandent  la  permission  de 
faire  assembler  la  communauté  à  l'efTet  de  nommer  des  syndics  et 
procureurs  pour  pouvoir  faire  juger  lesgriefs  qu'ils  ont  contre  leurs 
seigneurs.  Bertrand  de  Baux  après  avoir  pris  connaissance  de  la 
plainte  des  vassaux  sur  la  cueillette  des  fruits  et  des  raisins,  sur  les 
fours,  la  faculté  de  pâturage  sur  leur  territoire,  et  les  dommages 
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prestations  volontaires  que  ce  seigneur  veut  transformer  en  obli- 
gatoires, ordonne  de  sa  pleine  volonté  de  faire  assembler  au  châ- 
teau d'Aubagne  50  ou  GO  hommes,  et  principalement  ceux  qui  gèrent 
les  affaires  de  cette  ville,  et  déclare  devant  eux  renoncer  pour 
Tavenir  à  tout  don  gracieux  ou  prestation  volontaire.— Acte  dans  le 
château  d'Aubagne. 

Livre  des  Pricilèf/es  —  Arch.  munie.  d'Aubagne. 

869  1304  — 1"  novembre. 

Charles  n  d'Anjou  ordonne,  à  la  demande  de  son  conseiller  Ray- 
mond de  Baux  I,  Comte  d*Avellin,  que  Ton  fasse  insérer  dans  les 
registres  delà  Cour,  le  don  fait  en  sa  faveur  des  châteaux  de  Casti- 
glione  et  Calitri,  situés  dans  le  ressort  judiciaire  de  la  principauté 
ultérieure,  et  réversibles  sur  ses  descendants  avec  tous  leurs  droits 
et  dépendances,  et  pouvoir  d'en  jouir  en  toute  propriété,  sous  la 
réserve  de  certains  droits  en  faveur  de  la  Cour.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  ii«  133,  f"  44.  —  G.  arch.  de  Naples. 

870  1304  —  10  novembre 

A  la  demande  d'Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  son  chambellan, 
Charles  n  d'Anjou  confirme  certaines  exemptions  de  taille  et  char- 
ges accordées  par  Hugues  à  son  vassal  Jean  de  Sternatia,  dans  la 
terre  d'Otrante.  —  Donné  à  Averse. 

Reg.  ang.  w  143,  ("  8.  —  G.  arch.  de  Naples. 

871  1304  —  12  novembre. 

Pierre  de  Fcrrières,  archevêque  d'Arles,  chancelier  du  royaume 
de  Sicile,  fait  assembler,  par  ordre  du  roi,  les  prélats,  barons  et 
certains  nobles  de  Provence,  au  nombre  desquels  se  trouvent  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de 
Berre,  et  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  pour  leur 
donner  connaissance  des  nouveaux  statuts  concédés  par  le  roi 
Charles  II,  et  écouter  leurs  observations.  Ces  statuts  sont  adoptés 
sans  discussion,  en  présence  du  sénéchal  Raymond  deGambatesa, 
du  juge  mage  Jean  de  Cabassol  et  autres  conseillers  de  Provence. 
—  Acte  à  Aix. 

Reg.  188,  ^  29  \^,  —  B,-du-R. 
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1304  —  21  iiovembre.1 


Hugues  de  Baux  de  Meyrargues,  confirme,  à  la  demande  du  rola 

de  Sicile,  la  vente  faite  en  sa  faveur  de  ce  ctidleau  ^t  dcses  droits  et  J 

reveuus,  sous  la  réserve  contenue  dans  l'acte  de  donation  de  Tusu-  f 

fruit  (le  ces  revenus.  —  Acte  à  Aix  dans  le  palais  royal. 

L.O.  4!C.  —  B.-<]i.-H. 


L 


873  1J05  —  9  janvier.  J 

Bertrand  de  Baux  I.  seigneur  de  Meyrargues,  ayant  légué  Jt.| 
l'église  Saint-Sauveur  d'Aîx  50  sous  tournois  pour  un  anniver- 
saire, jusqu'à  ce  que  son  héritier  ait  acheté  des  cens  produisant:! 
celte  somme  ;  Alix,  sa  veuve,  mère  et  tutrice  de  Raymond,  s'obli-ff 
gea  à  payer  annuellement  à  celte  église  25  émines  de  blé  annone,  J 
à  prendre  sur  les  droits  de  tasque  de  son  fds  à  Puyricard.  Un  pro-i-1 
ces  étant  survenu  entre  le  chapitre  et  Raymond  de  Baux,  à  propod!V 
de  l'inexécution  du  testament,  les  arbitres  déclarent  que  Raymond  T 
et  sa  mère  n'ont  jamais  satisfait  aux  obligations  imposées  pac  Id  y 
testateur,  et  qu'il  est  dû  au  Chapitre  cinquante  livres  de  reforciaU  j 
pour  les  20  dernières  années  écoulées.  Raymond  s'engage  à  ache- 
ter dans  la  ville  d'Aix  des  droits  de  cens  produisant  la  somme  d» 
50  sous  tournois,  et  à  éteindre  en  diverses  annuités  tout  l'arriéré 
dû  au  Chapitre.  —  Acte  à  Aix. 

Ch.  de  Saint-Saiireu)-  d'AU.  -  .\uiiivoi'saires.  -  B.-du-H. 


874 


1305  — 22  mars. 


Charles  n  d'Anjou  nomme  son  chambellan  Hugues  de  Baux 
de  Courtheson,  tuteur  de  Rcforeiat,  fils  do  Reforciat  de  Casiellane, 
pour  les  biens  que  son  pupille  possède  en  Sicile  et  en  Provence 
en  remplacement  de  Raymoiid-Geoflroy,  chevalier  ,  son  oncle.  — 
Donné  à  Perouse. 

Rcg.  an:;.  1 W.  ' *  '■ii-  —  *-•■  ai'cli.  de  Niiplus. 


875  1jû5  —  23  mars. 

Testament  de  Bertrand  de  Baux  II,  damoiseau,  coseigncur  de 
Marignane,  fds  de  feu  Gilbert  de  Baux.  Il  choisit  sa  sépulture  dans 
le  cimetière  deTt-glise  d  n  Mont-Carmel  d'Aix,  et  lègue  aux  églises, 
monastères  et  lnjpitaiix  de  cutte  ville.  Il  reconnaît  avoir  roru  pour 
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institue  pour  héritier  universel  Charles  II,  Roi  de  Sicile,  à  la  condi- 
tion de  payer  ces  legs  avant  de  prendre  possession  de  son  héri- 
tage. —  Acte  à  Aix,  dans  la  ville  des  Tours. 

L.  B.  427.  —  B.-du-R. 

876  1305  —  22  avril. 

Ricard  de  Gambatesa,  maître  d'hôtel  du  roi  et  sénéchal  des 
comtés  de  Provence  et  de  Forcalquier,  ordonne  aux  viguier  et  juge 
d'Aix  de  faire  une  enquête  sur  les  lieux,  avec  audition  de  témoins, 
pour  terminer  le  procès  entre  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de 
Berre,  et  la  Cour,  et  de  fixer  les  limites  des  territoires  de  Château- 
neuf,  de  Saint-Geniès  et  de  Tile  de  Saint-Geniès. 

Suit  r enquête   et  la  mention  d'un  grand  nombre  d'actes  de 
reconnaissances  de  terres  et  de  la  faculté  de  pêcher  dans  Vétang^ 
faites  aux  seigneurs  de  BerrCy  de  1280  à  1300, 
Kt^.  B.  1089,  ^  1.  —  B.-du-R. 

877  1305  —  8  mai. 

Transaction  entre  les  procureurs  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince 
d'Orange,  Malberjone,  sa  mère,  dame  de  Châtillon,  princesse 
d'Orange,  et  le  procureur  des  anniversaires  de  l'église  de  Die,  à 
propos  des  32  se  tiers  de  froment  qu'ils  étaient  obligés  de  donner 
annuellement  et  de  toute  antiquité  à  cette  église.  Les  parties  con- 
viennent que  dorénavant  ces  32  setiers  seront  perçus  sur  les  reve- 
nus des  moulins,  avant  que  les  princes  d'Orange  aient  pris  ce  qui 
leur  est  dû.  —  Acte  à  Die. 

L.  22.  —  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

878  1305  —  14  mai. 

Ordre  donné  par  le  sénéchal  Ricard  de  Gambatesa  à  Raolîn, 
vîguier  d'Aix,  de  se  rendre  à  Meyrargues  et  dans  les  autres 
seigneuries  dépendant  de  la  succession  d'Hugues  de  Baux  de 
Meyrargues,  à  l'effet  d'y  recevoir  au  nom  du  Roi  le  serment  de 
fidélité  des  roturiers,  et  d'inviter  pour  le  même  motif  les  nobles  de 
se  transporter  à  Aix,  afin  de  prêter  le  même  serment,  et  de  pouvoir 
dresser  ainsi  l'inventaire  des  biens  et  droits  domaniaux  d'Hugues 
de  Baux.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  1089.  —  B.-du-R. 


CoiiiniainJcinent  du  viguicr  nu  clavaire  d'Aix  du  se  transporU 
aux  cMteaux  de  Gardanne,  Roquevaiie,  Gcinenos,  Meyraugues 
autres  lieux  appartenant  a  la  Cour  par  donation  teslamentaire  faii 
par  Hugues  de  Baux,  et  d'en  prendre  possession  au  nom  du  roi 
J<irusalein  et  de  Sicile,  après  avoir  inventorié  les  biens  et  droits 
duseigneur  dans  chaque  cbiUeau,  et  de  recevoir  des  vassaux  le 
serment  de  fidélité  dû  an  Roi.  Suivent  l'énumération  des  droits  et 
rboinmage  prêta  par  les  liabitaiiLs  dans  chaque  localité. 
Reg.  b.  tus.  —  B.-dQ-H. 


1305 


Lettre  de  Charles  11,  roi  de  Sicile,  ordonnant  à  son  sénéchal  de 
Provence  de  faire  rendre  des  comptes  de  tutelle  à  Rayniond-Geof- 
{Voi  de  Caslellane,  oncle  paternel  deRel'orciat  de  Castellane,fils  de 
feu  Rcforciat ,  et  de  confler  cette  tutelle  k  Hugues  de  Baux  do 
Courtheson,  son  chambellan,  pour  tous  les  biens,  meubles  et  ii 
meubles,  droits  et  juridictions  possédés  par  feu  Reforciat  en  Pr 
vence,  dans  les  châteaux  de  Jouques  et  Lacliau.—  Donné  à  Naplt 
Reff.  B.  !67,  [°  1 14.  V.  —  B,-du-H. 
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881  1305  —  juin? 

Jean  de  Crota,  jurisconsulte,  expose  au  sénéchal  que  par  un  tes- 
tament fait  depuis  plus  de  huit  ans,  Hugues  de  Baux,  seigneur  de 
Meyrargues,  légua  la  plus  grande  partie  de  ses  biens  aux  frères 
mineurs  et  â  diverses  personnes  auxquelles  il  ne  devait  rien,  de 
telle  sorte  qu'il  restait  peu  d'argent  à  donnera  ses  créanciers; 
—  Hugues  ayant  révoqué  plus  tard  ce  testarnetit,  le  chargea  de 
consacrer  SCS  biens  au  payement  des  dettes  qu'il  aurait  en  mou- 
rant; mais  le  père  gardien  du  couvent  des  frères  mineurs  de 
Marseille,  persistant  à  contester  cette  dernière  disposition,  malgré 
l'avis  du  juge-majîc,  il  prie  le  sénéclial  d'ordonner  aux  vîgnier  et 
juge  d'Aix  de  meUre  sous  séquestre  les  biens,  meubles  et  imiueu- 
bles  d'Hugues  de  Baus,  jusqu'à  la  lin  du  pi'ocès,  et  do  faire  ordon- 
ner à  toute  personne  ayant  pris  ou  caché  une  partie  de  ces  biens 
s  le  déclarer  à  la  Cour. 
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882  1305  —  26  juin. 

Lettre  de  Charles  II  ordonnant  à  Ricard  de  Gambatesa,  sénéchal 
de  Provence,  de  nommer  des  personnes  capables  et  fidèles  pour 
tenir  un  compte  exact  des  revenus  des  terres,  châteaux  et  droits 
de  feu  le  chevalier  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  der- 
nièrement achetés  par  la  Cour.  —  Donné  à  Naples. 

.      Reg.  B.  2G7,  f  337  v.  —  B.-du-R. 

883  1305  —  28  juin  1 

Le  procureur  de  Bérengère  (1),  veuve  d'Hugues  de  Baux,  sei- 
gneur de  Meyrargues,  voulant  obéir  aux  criées  faites  par  la  Cour 
royale  d'Aix  à  Roquevaire  et  à  Gemenos,  et  portant  injonction  à 
toute  personne  noble  ayant  des  propriétés  dans  ces  localités,  de  faire 
reconnaissance  au  seigneur-Comte  ou  à  son  sénéchal,  déclare  que 
la  veuve  d'Hugues  de  Baux  possède  depuis  quelques  années  dans 
le  territoire  de  Gemenos,  au  quartier  des  Negles,  plusieurs  do- 
maines à  elle  donnés  par  son  mari  qui  les  avait  reçus  en  héritage 
d'Alasîe  et  de  son  père  Pons  de  Gemenos.  —  Acte  à  Aix.  —  Les 
criées  furent  ordonnées  par  le  sénéchal,  le  25  juin  (f*  30  du  re- 
gistre 1419). 

Rcg.  B.  1419,  feuille  volante.  —  B.-du-R. 

(1)  Bûrcngcrc  était  fiUo  de  noble  Hug^iics  Bcrengcr  do  Gardannc.  (Voir  le  même  rcgist.  au  f  256,  v.) 

884  1305  —  30  juin. 

Pierre  Siri  déclare  aux  mandataires  du  Sénéchal  qu'il  possède 
un  surtout  garni  de  fourrure  en  peau  d'agneau  de  Narbonne  et  une 
tunique  en  camelin  qui  lui  ont  été  donnés  en  garantie  par  Bertrand 
et  Raymond  de  Baux,  fils  naturels  d'Hugues  de  Baux,  après  la 
mort  de  leur  père,  pour  fournitures  de  vêtements  de  deuil. 

Reg.  B.  1419,  ^  30.  —  B.-du-U. 

885  .1305  —  19  août. 

Lettre  du  sénéchal  Ricard  de  Gambatesa  ordonnant  aux  offi- 
ciers de  Provence  et  de  Forcalquier,  de  faire  comparaître  devant  sa 
Cour,  sous  peine  d'une  amende  de  mille  marcs  d'argent,  Raymond 
de  Baux  III,  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  coupable  d'homi- 
cide sur  la  personne  de  Guillaume  Raymond  d'Avignon.  S'il 
n  obéit  à  la  citation,  il  sera  saisi  et  tenu  en  bonne  garde  jusqu'à 

18 
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Lettres  d'Agathe,  veuve  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'AvelIîifjl 
datées  de  Carorab,  le  25  septembre  1305,  de  Bédouin,  le  10  déceo! 
hve  130G  et  deCaromb,les4  octobre  et  34  novembre  1307, ordonnai 
ix  la  comniunaulé  d'Aulan  de  payer  les  décimes  au  prieur  de  Nolrft-^1 
Dame  de  Mévouillon. 

Mss.  latio,  n'  1391C,  I*  77  \-,  —  Bibliot.  iiatlou. 

887  1305  -  12  décembre.  ' 

Armand  Ripier,  juge-mage  du  Graisivaudan,  déclare  avoir  dans 
ses  mains  une  lettre  palenle  sur  parchemin,  dont  suit  la  teneur  : 
Albert,  roi  des  Romains  (i  noble  Hunibert  I,  Dauphin  du  Viennois, 
comte  d'Albon,  nous  concédonsen  fief  perpéluel  à  loi  et  à  tes  héri- 
tiers, princesdu  Dauphiné,  le  château  d'Orange,  si  tu  peux  le  con- 
quérir sur  celui  qui  le  possède  aujourd'hui.  —  Donné  à  ScbalTouse 
lo  4  des  calendes  de  juin  1305,  la  7"  année  de  noire  règne.  Le  juge- 
mage  après  avoir  lu  cette  lettre  y  appose  soti  sceau.  —  Acte  ^^^^ 
Grenoble.  ~^^| 

L.  14.  — Copie  sur  pa  relie  mi  U.  —  Princijmutà  it'Oraii'jt:.  —  Vauciuso. 


888  1306. 

Donation  par  le  roi  Charles  II,  au  monastère  de  Sainte-Marie  du 
Nazareth  d'Aîx,  d'une  vigne,  située  dans  le  territoire  deGardanne, 
qui  avait  appartenu  à  Hugues  de  Baux  de  Meyrargucs. 
neg.  ang.  130G-7  D,  (p,  m,).  —  G.  arcli.  de  Naplea. 

689  1306. 

Hommage-lige  fait  au  roi  Charles  II  par  Raymond  de  Baux  I, 
comte  d'Avellin,  fils  aîné  et  héritier  de  son  père  Bertrand,  pour 
toutes  les  terres  qu'il  tient  à  fief  en  Provence. 

KcB.  aug.  n.  lJOO-7.  (p.  m.).  —  G.  aicli.  do  Nuples. 


890  1306  —  2!  février. 

Lettre  de  Robert,  duc  de  Calabre,  fils  aîné  du  roi  de  Sicile,  etson 
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au  viguier  d'Aix  de  convoquer  le  12  mars  auprès  de  sa  personne  les 
prélats  et  barons  des  Comtés,  et  notamment  l'archevêque  d'Aîx,  le 
seigneur  de  Berre,  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Trebillane,  Ray- 
mond de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  autres  nobles,  à  Teffe* 
de  prendre  connaissance  des  nouvelles  ordonnances  qu'il  doit  pro- 
clamer dans  l'intérêt  de  leurs  domaines  et  des  habitants  de  leurs 
terres.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  142,  f«  117.  —  B.-du-R. 

891  1308  —  18  mars. 

Transaction  entre  Aymar  de  Poitiers,  fils  émancipé  d'autre  Aymar 
comte  de  Valentinoîs,  Barrai  de  Baux,  seigneur  de  Monteux,  et 
Bertrand,  abbé  de  Sénanque,  à  propos  de  diverses  acquisitions 
faites  par  ce  dernier  de  Guillaume  Augier,  damoiseau  du  Pont  de 
Sorgues,  et  sur  lesquelles  ils  demandaient  leur  droit  de  lods  et  tré- 
zain  comme  seigneurs  suzerains.  L'abbé  s'engage  à  donner  200 
livres  de  coronats,  à  la  condition  de  pouvoir  dépenser  jusqu'à  la 
somme  de  4,000  sous  de  coronats  pour  l'achat  de  terres  situées 
dans  le  territoire  de  Monteux  et  franches  de  tout  droit  envers  les 
seigneurs,  en  prévenant  toutefois  leur  bailli.  Acte  à  Monteux  dans 
la  chambre  contiguë  à  celle  ou  était  décédée  P.,  ancienne  comtesse 
d'Avellin,  et  en  présence  d'Agathe,  mère  de  Barrai. 

Cart.  de  Vabbaye  de  Sénanque,  —  Gh.  625.  —  Vaucluse. 

892  1306  —  28  mars. 

Lettre  de  Ricard  de  Gambatesa,  sénéchal  de  Provence  et  Forcal- 
quîer,  aux  viguier,  juge  et  clavaire  d'Aix,  pour  leur  signifier 
qu'une  lettre  de  Charles  II,  datée  de  Naples  le  22  août  1305,  ordonne 
que  les  revenus  des  terres  et  châteaux  de  feu  Hugues  de  Baux,  sei- 
gneur de  Meyrargues,  soient  donnés  pour  un  an,  et  jusqu'à  con- 
currence de  la  somme  de  mille  livres  à  Raymond  de  Baux  I, 
comte  d'Avellin,  son  fidèle  conseiller,  ou  à  son  procureur,  pour 
faciliter  le  payement  de  ses  dettes,  en  déduisant  toutefois  la  partie 
de  ces  revenus  déjà  assignée  sur  les  moulins  de  Meyrargues,  l' aux 
religieuses  du  Nazareth  d'Aix  ;  2*  à  Hugues  de  Baux,  seigneur  de 
Trebillane  ;  3"  aux  fils  de  feu  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Ma- 
rignane ;  4*  à  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  et  les 
revenus  du  château  de  Gemenos  donnés  à  Berengère,  veuve  d'Hu- 
gues de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues*  — ^  Donné  à  Aix. 

Reg.  142,  !<•  153  v.  —  13.-du-R. 


L 


893  1306  — Savrï^l 

Lettre  de  Robcrl,  duc  de  Calabre,  vicaire  générai  du  roi  de  Sicitt 
comte  de  Provence  et  Forcalquîer,  ordonnant  au  sénÉchal  Rica 
de  Gatabatesa,  pour  satisfaire  à  la  prière  de  Bérangère  veuve  d'il 
gués  de  Baux,  seigneur  deMeyrargues,  et  remédier  à  sa  pauvrclô^ 
de  faire  exécuter  la    sentence  prononcée  par  Jean    Cabassol^ 
jiige-mage  des  Comtés,  qui  lui  accorde  sur  les  biens  grandemenî 
bypotiiéqués  de  son  mari,  300  livres  de  provençaux  coronats  viButj 
pour  sa  dot,  10  ruille  sous  de  royaux,  ou  menus  marseillais 
lui  furent  reconnas  par  son  mari,  et  100  livres  de  coronats  légui 
par  son  testament  ;  le  tout  à  prendre  sur  les  âO  mille  sous  que 
Comte  de  Provence  est  obligé  de  payer  aux  créanciers  et  légataire»! 
d'Hugues  de  Baux.  —  Donné  U  Aîx. 

Le  13  avril,  le  sénéchal  ordonne  aux  viguier  et  juge  d'Aix,  l'esÔ- 
culion  de  la  sentence. 

Reg,  B.  112,  f  149,  -  B.-du-R. 
89i  1306  —  10  a 

Lettre  de  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  aux  vigi 
juge  et  clavaire  d'Aix,  pour  les  prévenir  de  la  procuration  domiÔ( 
&  Feraud  de  Jouques,  à  l'effet  de  recevoir  d'eux  l'assignation  sur  u 
partie  des  revenus  dos  terres  de  feu  Hu,^ni:a  de  Baux,  scifinoiir  de 
Meyrargues,  de  la  somme  de  mille  livres  de  réforciats,  qui  lui  a 
été  donnée  gracieusement  par  ie  roi  Cliarles  II.  —  Duiiné  à  Mar- 
seille. 

Rcg.  B.  U2,  f°  153.  —  R.-da-H. 

805  lliOli—  18,  10  avril. 

Les  viguier,  juge  et  clavaire  d'Aix,  en  exécution  tie  l'ordre  du 
sénéchal,  ordonnent  h  Raymond  Bernard,  bailli  do  Gardanue,  à 
Raymond  Jean,  bailli  de  Gemenos,  et  à  Pierre  lieloii,  iiotairc  et 
bailli  de  Roquevaire,  de  prendre  sur  les  revenus  qu'ils  percevront 
dans  ces  châteaux,  la  somme  de  mille  livres  douinJe  par  le  lîoi  an 
comte  d'Avellin,  et  de  la  remettre  à  son  i>rocurfur  l'oraud  de 
Jouques,  tout  en  réservant  la  partie  de  cns  revenus  déjà  assignés  à 
d'autres  personnes.  —  Acte  à  Aix. 

Ro;;.  11.  !i;,  f-  l.ï;.  {y,.  —  D.-ilii-R. 
89G  l:iU6  — 5  mai. 

Ordonnance  de  Charles  d'Anjou  confirmant  à  Mathieu  de  Gesnai- 
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,   la   l^':.;ilii 


r\KiU-i 


■  Casli- 


—  261  — 

glione,  situé  dans  le  ressort  judiciaire  de  la  Principauté  ultérieure, 
qu'il  avait  acheté  de  Cécile  de  Sabran,  épouse  de  Guillaume  Bollard. 
maréchal  du  royaume  de  Sicile,  sur  lequel  était  assigné  le  douaire 
de  la  dite  Cécile,  veuve  d'Hugues  de  Baux  d'Avellin,  son  premier 
mari  ;  suivie  de  la  défense  à  qui  que  ce  soit  de  l'inquiéter  dans  sa 
possession.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  155,  t>  74.  —  G.  arch.  de  Naples. 

897  1306  —  28  juin. 

Lettre  de  Charles  II  d'Anjou  aux  officiers  de  douatie  de  la  prin- 
cipauté et  terre  de  Labour,  pour  les  prévenir  que  Hugues  de  Baux 
de  Courtheson,  son  chambellan,  n'ayant  aucune  habitation  dans 
cette  province  pour  lui  et  sa  famille,  il  lui  accorde  le  château  de 
Caslellammare  di  Stabia  pour  y  habiter  jusqu'à  nouvel  ordre,  et 
une  pension  annuelle  de  50  onces  d'or  pour  la  garde  du  château, 
à  prendre  sur  les  droits  et  revenus  du  bailliage  du  lieu.  ■—  Donné 
à  Naples. 

Reg.  ang.  118,  {"  278.  —  G.  arch.  de  Naples 

898  1306  —  24  août. 

Lettre  de  Charles  n,  à  François  de  Lecto,  sénéchal  de  Provence, 
pour  le  prévenir  de  l'autorisation  donnée  à  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  son  chambellan,  de  faire  sortir  de  Salernes  ou  des 
autres  terres  de  Reforciat  de  Castellane,  son  gendre,  jusques  à 
la  quantité  de  quatre  mille  setiers  de  blé  pour  être  exportés 
chez  les  populations  amies.  —  Acte  à  Marseille. 

RqS.  B.  267,  f  21  V».  —  R.-du-R. 

899  1306  —  2  novembre. 

Lettre  de  Charles  n  à  son  sénéchal  pour  l'informer  de  la  plainte 
portée  par  Hugues  de  Baux,  seigneur  d'Allemagne,  contre  le  bailli 
de  Moustiers,  qui  le  fit  citer  pour  avoir  à  faire  la  cavalcade  ôom- 
mandée  avec  deux  chevaux,  dont  un  armé.  Le  sénéchal  s'infor- 
mera des  droits  d'Hugues  de  Baux,  et  défendra  de  le  poursuivre 
à  l'avenir,  si  sa  plainte  est  juste.  —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  B.  267,  V  110  V.  —  B.-du-R. 

900  *  1306  —  2  décembre. 

Les  exécuteurs  testamentaires  d'Hugues  de  Baux,  seigneur  de 
Meyrargues,  reconnaissent  la  dot  donnée  en  1297  à  son  épouse 


Bérengére,  dite  Pellflgalle,  fille  de  noble  Hugues  Bérenpiep, 
augmcntalioa  de  10  raille  sous    de  royaux  en  1303,  et  lo  legs  (3 
cent  livres  fait  par  Hugues  à  son  épouse  par  son  lostnment  dai 
20  janvier  1302  (notaire  Raymond  Pépin)  et  ordonnent  que  le  rem- 
boursement da  la  dot  sera  pris  sur  les  50  milles  sous  fournis  par  lo 
Roi  de  Sicile,  et  sur  les  revenus  de  plusieurs  terres  à  Gemonosqai 
lut  furent  données  par  Pons  da  Gemenos  et  sa  Qlla.  {li  manque  la:.I 
fin  de  l'acte). 

lieg.  de  M'  HiigUES  de  Ponta.  —  A>vli.  muitliy.  de  Mars. 
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1306  — 10  décembr8..3 


Noble  Guillaume    VIvaud    de  Marseille,  seigneur    de  CugeaJ 
nomme  comme  procureur  Raymond  Vivaud  pour  aller  en  son  noiff.! 
payer,  présenter,  ou  consigner  à  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  deSa 
Baux,  comte  d'Avellin,  une  masmodine  d'or  qu'il  est  obligé  dO/a 
donner  annuellement  à  titre  de  cens  pour  le  château  de  Cugoarta 
son  territoire.  Si  Raymond,  du  ses  olUciers,  ne  veulent  acceptepj 
le  payement,  le  procureur  de  Guillaume   Vivaud  consignera  ( 
cens  dans  une  maison  sacrée,  ou  à  telle  personne  qui  voudra  i 
recevoir.  —  Acte  àMarseflle. 

Ch.  de  VEoediê.  —  B.-du-R. 


Q02 


1307  — 23  avril. 


Lettre  de  Robert,  duc  de  Calabrc,  (Ils  aine  du  roi  de  Sicile,  au 
justicier  de  la  terre  d'Otrante  pour  le  prévenir  de  faire  rendre 
justice  à  Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  son  cliambellan,  qui 
porte  plainte  contre  des  dégilts  faits  sur  ses  terres  dans  les  environs 
du  domaine  de  Saint-Pierre  in  Galatina  qu'il  tient  en  fief  do  la 
Cour.  —  Donné  à  Tarente. 

Rog.  aiig.  1G5,  t"  !j7.  —  ti.  arcli.  de  Naples. 


903  130"  —  13  septembre. 

A  la  demande  de  son  fils  Bertrand  do  Baux  IV,  prince  d'Orange, 
Malberjone,  dame  de  Chatillon,  grande  princesse  d'Orange,  réduit 
à  20  mille  sous  viennois  devant  servir  au  mariage  de  ses  petites 
filles,  lasommede  34,000  sous  que  son  fds  s'était  engagé,  par  conven- 
tion, à  payer  après  sa  mort  à  divers  légataires.  —  Acte  à  Die. 
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904  1307  —  21  novembre. 

Le  roi  Charles  n  envoie  le  chevalier  Bertrand  de  Marseille  pour 
prendre  possession  de  la  partie  de  la  ville  d'Orange,  acquise  le 
22  octobre  1307  des  hospitaliers  de  Saint-Jean,  en  échange  de 
divers  châteaux  situés  dans  les  diocèses  d'Aix,  Riez  et  Sisteron. 
La  partie  cédée  comprenait  la  maison  appelée  de  l'Arc,  le  jardin  joi- 
gnant et  autres  biens,  excepté  l'église  de  Saint-Jean,  ses  dépen- 
dances et  ses  revenus  censuels.  Une  des  conditions  de  la  vente  fut 
la  dispense,  en  faveur  de  l'Hôpital,  de  tout  payement  de  taille  ou 
redevance  quelconque  pour  la  partie  restant  aux  hospitaliers.  Le 
procureur  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  déclare 
former  opposition  à  l'investiture  sous  prétexte  que  la  partie  vendue 
par  l'Hôpital  est  tombée  en  commise  entre  les  mains  de  son  sei*^ 
gneur  pour  violation  formelle  des  traités  et  conventions  passés 
entre  les  princes  d'Orange  et  les  commandeurs  de  Saint-Jean  de 
Jérusalem. 

Mss.  du  D' M.  MUlet. 

905  1307  —  15  décembre. 

Charles  H  d'Anjou  donne  procuration  à  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  son  chambellan,  pour  signer  et  jurer  l'observation  du 
traité  passé  en  1300,  entre  Barthélémy  Siginulfa  de  Naples,  comte 
de  Terlîzzi,  grand  conseiller  du  royaume  de  Sicile,  et  noble 
Edouard  Spinola  de  Luculo,  amiral  de  Gônes.  —  Acte  à  Marseille, 
dans  la  maison  du  Temple. 

Reg.  ang.  168,  ^  8.  —  G.  arch.  de  Naples. 

906  1307  —  19  décembre. 

D'après  une  lettre  de  Charles  n  d'Anjou,  datée  de  Marseille  le 
26  septembre  1307,  le  prince  Robert  écrit  au  procureur  royal  de  la 
Fouille  que  pour  récompenser  les  services  rendus  par  Hugues  de 
Baux  de  Berre,  il  lui  accorde  une  pension  annuelle  de  180  once9 
d'or  à  prendre  ;  savoir,  100  onces  sur  le  château  de  Picciano,  situé 
dans  les  Abruzzes,  et  80  sur  deux  petits  châteaux  du  ressort  judi- 
ciaire de  la  terre  d'Otrante,  qui  étaient  revenus  à  la  Cour  par  le 
décès  sans  postérité  de  leur  dernier  seigneur.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  190,  ^  212.  —  G.  arob.  de  Naples. 
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Amiel  de  Baux,  chambellan  du  roi  dû  Sicile,  assigne  le  douait 
de  mille  onces  d'or  de  sa  femme  Françoise  d'Avelia  sur  sa  barotf 
nie  de  Castrignano  de  Bruca  et  Saponara  (Reg.  1308  E.  G.  af*c^ 
de  Naplea.) 

Amiel  de  Baux,  capitaine  gi^néral  et  juslicîer  du  duché  de  Cala 
bre,  de  1316  à  1325.  (Reg.  1325-26.  aux  G.  arch.  de  Naplea.) 

Amiel  de  Baux  reçoit  le  serment  de  fidélité  des  oHiciers  de  FU 
reace,  en  1326.  (Reg.  1326-i?  B,  aux  G.  arch.  de  Naplea.) 

livlicalloaa d'acte»  inscrits  dans  un  répertoire,  aux  niâmes  arell. 

y08  1308  —  7  a\Ta( 

Lettre  du  prince  Robert,  duc  de  Calabre,  vicaire  général  ( 
Charles  II  d'Anjou,  acluellemeul  en  Provence,  accompagnû  j 
Hugues  de  Baux  de  Courlheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile 
qui  ordonne  aux  receveurs  des  revenus  de  Caslellammare  de  paye] 
immédiatement  au  séiiécbal  ses  gages  de  l'année  dernière  qui  s 
de  ÛOO  onces  d'or.  —  Donné  à  Naples. 

Reg-  aoff.  190,  ^  ïi.  —  G.  arch.  de  Naples. 

903  1308  -  6  avrU.'l 

Charles  11,  roi  de  Sicile,  arme  chevalier  Guillaume  de  Baux,  fils 
aîné  de  Bertrand  IV,  prince  d'Orange,  et  cC'dc  à  lui  et  ii  ses 
descendants  le  tiers  du  péage  du  Rliùne  et  les  50  sauniOes  de 
terre  au  terroir  do  Jonquièrcs  qu'il  s'est  réservé  par  l'acte  du 
22  mars  1308,  à  la  condition  de  prêter  serment  de  les  tenir  en  fief 
des  Comtes  de  Provence,  ainsi  que  la  principauté  d'Orange. 
Mss.duD'M.  Millet. 

910  130«  — 10  avril. 
Charles  II  d'Anjou  accorde ,  ;■!  la  demande  de  Bertrand    de 

Baux  II,  seigneur  de  Berre,  pour  le  récompenser  de  ses  nombreux 
services,  divers  droits  de  juridiction  sur  quelques  terres  qu'il  pos- 
sède dans  les  clultcaux  de  Mouriès  et  d'Angles.  Ces  droits  seront 
égaux  h  ceux  dont  jouissent  déjà  les  héritiers  du  clievolier  Bertrand 
de  Roquevaire,  sur  les  mêmes  châteaux.  —  Acte  à  Marseille. 
Rog.  aiig,  1G8,  ('  37.  —  G.  areh.  de  Sa|iles. 

911  1308  — 21  avril. 
Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  signe  comme   té- 
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prêté  par  Geoffroy,  évêque  de  Grasse,  à  Charles* II,  roi  de  Sicile, 
pour  tout  ce  qu'il  tient  en  fief  du  Roi  dans  les  comtés  de  Provence 
et  de  Forcalquier.  —  Acte  à  Marseille. 

L.  B.  411.  -B.-du-R. 

912  1308  —  26  avril. 

Le  roi  Charles  II,  comte  de  Provence,  confirme  la  convention 
passée,  le  22  mars  1308,  avec  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Oran- 
ge, portant  concession  des  privilèges  impériaux,  et  le  pouvoir 
de  disposer,  en  tout  ou  en  partie,  de  sa  principauté,  à  la  condition 
toutefois  que  les  personnes  jouissant  des  parties  aliénées  par  vente 
ou  par  don,  n'auront  aucun  droit  de  juridiction,  qu'elles  seront 
toujours  vassales  du  Roi,  quoique  les  propriétés  acquises  restent 
toujours  sous  la  seigneurie  des  princes  d'Orange  et  de  leurs  suc- 
cesseurs. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

913  1308  —  29  avri. 

Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  grand  sénéchal  du  royaume  de 
Sicile,  promet  à  Hugues  de  Baux,  fils  de  Bertrand  II,  seigneur  de 
Berre,  de  lui  donner  pour  femme  Isoarde  de  Baux,  sa  nièce,  fille 
de  Raymond  de  Baux  III,  son  frère,  co-prince  d'Orange,  seigneur 
de  Courtheson,  et  lui  constitue  en  dot  le  château  de  Gaudissart, 
son  terroir  et  district,  avec  la  juridiction  et  autres  droits.  —  Acte  à 
Marseille. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

914  1308  —  24  juillet. 

Ordonnance  de  Charles  II  d'Anjou  donnant  en  fief  à  Hugues  de 
Baux  de  Berre  et  à  ses  descendants  un  revenu  de  80  onces  d'or  à 
prendre  sur  certaines  terres  dans  les  Abruzzes,  et  le  comté  de 
Teano,  revenues  à  la  Cour  après  avoir  appartenues  à  Siginulfa  de 
Naples,  son  chambellan.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  168,  f«  24.  —  G,  arch.  de  Naples 

915  1308  —  26  août. 

Ordonnance  de  Charles  II  d'Anjou,  donnant  en  fief  à  Hugues  de 
Baux  de  Berre,  pour  services  rendus  à  son  père  et  à  sa  personne, 
une  pension  annuelle  de  140  onces  d'or  assignée  sur  les  revenus  du 


-  16  novembre;! 
D'après  le  désir  manifesté  par  Charles  II,  roi  de  Sicile,  son  film 
Iloberl  commande  au  trésorier  de  donner  quarante  onces  d'or  I 
vénérable  frère  Guillaume  de  Baux  de  Berre,  évoque  élu  de  Trojajj 
pour  aller  àRome  poursuivre  l'afïaire  de  son  élection.  —  Donné  k  5 
Naples. 

Roe.ang.  101,fa05.  — G.  arch.  de  Naples. 

28  novembn 
Demande  faite  à  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  par  la 
moine  Elio,  procureur  du  monastère  de  Silvacanc,  de  permettre  à 
Jean  Amblard,  notaire  des  Baux,  de  donner  copie  du  testament  du 
chevalier  Pierre  Raymond  qui  a  fait  quelques  legs  au  monastère 
Raymond  de  Baux  donne  l'autorisattoa.  Suit  un  extrait  testamen-^ 
taire. 

Ck.  de  Silvneanne.  —  B.-du-H. 


018 


1^03  —  1"  décembre. 


Jl 


Charles  H  d'Anjou  confirme,  à  la  demande  d'Hugues  de  Baux 
de  Courtheson,  comte  de  Solelto,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile,  la 
vente  d'une  propriété  dépendant  du  ressort  judiciaire  de  la  terre 
d'Otrante,  faite  par  Hugues  à.  son  notaire  sous  un  revenu  annuel,  à 
la  condition  que  les  droits  de  la  Cour  ne  soient  diminués  en  rien. — 
Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  178,  f  38.  —  G.  aroh.  do  Naples. 


019 


3  —  12  décembre. 


Lettre  du  roi  Charles  II  d'Anjou  au  capouan   Philippe  de  Sor- 
rento,  justicier  des  Abruzzes,  pour  le  prévenir  de  tenir  la  somme 
de  15  onces  d'or  à  la  disposition  du  chevalier  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile.  —  Donné  ù  Naples. 
Res-  ang.  \Ti,  i'  35.  —  G.  arch.  lie  Naiilos. 

920  1309  — 5  janvier. 

Ordonnance  de  Charles  II  d'Anjou  accordant  !x  Bertrand  de  Baux 
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de  ses  services  et  de  ceux  de  ses  ancêtres,  le  comté  de  Montesca- 
glioso  dans  la  Basilicate ,  comprenant  Montecaveoso ,  Pomarico, 
Uggîano,  Camarda,  Craco  et  Montepeloso  qui  avaient  appar- 
tenus à  son  fils  Pierre,  auquel  il  donna  d'autres  terres  en  échange. 
Cette  donation  en  fief  du  Comté  comprend  tous  les  droits,  revenus, 
juridictions  et  dépendances  ;  elle  est  faite  sous  Tobligation  du  ser- 
vice militaire  imposé  à  Bertrand  de  Baux  et  à  ses  héritiers  avec 
20  chevaliers,  et  à  la  condition  de  prêter  hommage  et  serment  de 
fidélité  au  Roi  et  à  ses  successeurs.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  178  f»  100  v».  —  G.  arch.  de  Naples. 

921  1309  — 6  janvier. 

Lettre  de  Charles  n  d'Anjou  à  ses  officiers  des  principautés  et  de 
la  Terre  de  Labour,  pour  les  prévenir  que  Bertrand  de  Baux  lU, 
de  Berre ,  nouvellement  honoré  du  Comté  de  Montescaglioso 
comprenant  Montecaveoso,  Pomarico,  Uggiano,  Camarda,  Craco  et 
Montepeloso  Ta  remis  à  la  Cour,  par  suite  de  certaines  considé- 
rations, et  qu'il  a  reçu  en  échange  un  revenu  annuel  de  600  onces 
d'or  assigné  sur  les  châteaux  de  Sorrento,  et  Castellammare  di  Sta- 
bia  ;  suivie  de  Tordre  de  mettre  Bertrand  de  Baux,  en  possession  de 
ces  châteaux,  et  de  tous  leurs  revenus  en  hommes,  juridictions,  mai- 
sons, terres  cultes  et  incultes,  etc.,  et  de  faire  prêter  serment  de 
fidélité  au  Roi  par  les  habitants.  — Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  185,  f*»  205.  —  G.  arch.  de  Naples. 

922  1309  — 18  janvier. 

Ordonnance  de  Charles  II  d'Anjou,  en  faveur  de  Bertrand  de  Baux, 
comte  de  Montescaglioso  et  duc  d'Andrie  renouvelant  le  privilège 
de  haute  juridiction  déjà  donné  sur  ces  terres  avec  le  pouvoir  du 
glaive,  et  sous  la  recommandation  de  faire  exercer  la  justice  par  des 
hommes  prudents  et  consciencieux,  et  sous  la  réserve,  en  faveur  de 
la  partie  qui  se  croirait  lésée,  de  pouvoir  en  appeler  devant  la  Cour 
royale.  —  Donné  â  Naples. 

Reg,  ang.  178,  (•  107.  —  G.  arch.  de  Naples. 

923  1309  — 22  janvier. 

Lettre  de  Charles  II  d'Anjou  enjoignant  à  ses  trésoriers  de  Pro- 
vence et  de  Forcalquier  de  s'informer  auprès  de  Raymond  de  Baux 
I,  comte  d'Avellin,  s'il  a  le  projet  de  vendre  le  château  de  Loreto, 
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situé  dans  les  Abruzzes.  Si  telle  est  son  intention,  le  Roi  demantb 
que  le  château  soil  résigné  entre  ses  mains  pour  être  domiâ 
Hugues  de  Baux  de  Courtlieson,  son  sénL^chal  de  Sicile  ;  le  prix  ati 
sera  payé  par  les  revenus  du  Roi  sur  les  péages  el  gabelles  d'Arlei 
et  de  Bcne,  et  sur  ceux  dus  au  Roi  parle  seigneur  de  Berresurlet 
pêcheries  de  Saint-Geniés  ;  lesquels  revenus  ont  été  déjà  accordét 
en  partie  à  Hugues  de  Baux.  —  Donné  h  Naples. 

Reg.  nng.  173.  (■  291.  —  G.  arch.  do  Napies. 


924 


1309  — 24janvior.1 


Lettre  de  Charles  II  d'Anjou  apprenant  aux  justiciers  de  la  Basï— 
licate,  qu'il  a  accordé,  sa  vie  durant,  i  son  cher  fils  Bertrand  de!j 
Baux  de  Berre,  comte  d'Andrie  et  de  MontescagUoso,  la  haute  sei— fl 
gneurie  elle  pouvoir  du  glaive  sur  toutes  les  terres  qu'il  possëdt 
dans  le  royaume  de  Sicile  en  son  nom  personnel  et  au  nom  d 
épouse  Béatrix,  flUe  du  Roi.  —  Donné  a  Naples. 
riog.  nng.  173,  r'203.  —  U,  arch.  do  Naples. 


935 


1309  —  25janviei 


Donation  par  Charles  II  d'Anjou  h  Hugues  de  Baux  de  Berre, 
son  chambellan,  el  à  ses  héritiers,  du  château  de  Volnnnc,  dans  le 
bailliage  de  Sîsteron,  dont  les  droits  et  revenus  produisent  cent 
livres  de  réforcials  coronats.  Si  ces  revenus  augmcrilent,  il  en 
tiendra  compte  à  la  Cour  ;  s'il  meurt  sans  enfants,  le  château  retom- 
bera clans  les  mains  du  Roi,  qui  s'en  réserve  pour  toujours  la  suze- 
raineté, le  droit  de  prendre  les  cavalendes,  et  la  haute  juridiction 
pour  la  connaissance  des  crimes  commis  sur  la  voie  publique, 
dans  les  maisons  religieuses  et  lieux  sacrés.  —  Acte  à  Naples. 
Heg.  aiig.  18i,  i-  43,  —  G .  arcli.  de  Kaplos. 
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-  H  février, 


Autorisation  donnée  par  le  roi  Charles  II  d'Anjou  à  Hugues  de 
Baux  de  Berre,  son  chamijellan,  de  vendre  la  moitié  de  la  ville  de 
Borrello  et  la  terre  de  Roscllo  qui  lui  furent  données  par  le  Roi  avec 
leurs  revenus  de  12  onces  d'or  par  an,  et  sous  l'ohligation  du  ser- 
vice militaire.  — Acte  à  Naples. 
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927  1309  —  17  février. 

Lettre  de  Charles  II  ordonnant  à  Raymond  dé  Baux  III,  d'Orange, 
seigneur  de  Courtheson,  sénéchal  du  comté  du  Piémont,  de  donner 
l'investiture  de  ce  comté  à  son  fils  Robert  ou  à  ses  procureurs,  et 
de  lui  faire  prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  par  tous  les 
marquis,  comtes  barons  et  habitants  de  chaque  ville  du  Piémont. 
—  Donné  à  Naples. 

Heg.  B.  2,  V  230  —  B.-du-R. 

928  1309  —  16  mars. 

Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile, 
est  nommé  un  des  exécuteurs  testamentaires  du  testament  de 
Charles  II,  roi  de  Sicile  et  de  Jérusalem,  comte  de  Provence.  — 
Acte  à  Marseille. 

Copie  —  Fonds  latin,  n'  12899.  —  Bibllot.  nation. 

929  1309  —  22  mars. 

Convention  entre  Charles  II,  roi  de  Sicile,  et  Bertrand  de  Baux  IV, 
prince  d*Orange,  dans  laquelle  il  est  déclaré  que  les  princes  prête- 
ront hommage-lige  et  serment  de  fidélité  au  roi,  que  nul  juge,  ou 
officier  royal,  ne  pourra  exercer  sa  juridiction  dans  la  Principauté 
d'Orange,  si  ce  n'est  en  cas  d'appel,  ou  lorsqu'il  sera  prouvé  que  * 
la  justice  du  prince  est  en  défaut.  Bertrand  continuera  à  jouir  des 
privilèges  impériaux  déjà  concédés.  La  convention  passée  entre 
Charles  I  d'Anjou  et  Raymond  I  d'Orange  sera  de  nul  effet  pour  les 
articles  contraires  à  la  présente  convention.  Le  droit  de  mon- 
nayage continuera  comme  par  le  passé,  et  la  monnaie  du  prince 
aura  cours  dans  les  deux  Comtés.  Ce  dernier  aura  le  privilège 
d'émanciper  ses  enfants,  et  de  leur  accorder  tout  ou  partie  de  sa 
Principauté.  En  cas  de  guerre,  il  sera  tenu  de  faire  les  cavalcades 
une  fois  par  an,  pendant  40  jours,  avec  15  cavaliers  et  500  piétons 
convenablement  armés  et  munis  de  tout  le  nécessaire.  Si  le  Comte, 
ou  un  de  ses  héritiers  veut  se  faire  couronner  roi  de  Vienne,  ou 
rendre  visite  à  l'Empereur,  le  prince  sera  tenu  de  le  suivre  avec  sa 
maison,  comme  tous  les  autres  barons.  En  reconnaissance  de  la 
soumission  du  prince,  le  Roi  lui  donne  l'investiture  de  sa  princi- 
pauté, y  compris  le  fort  appelé  Maison  de  TArc,  et  la  partie  de 
la  ville  d'Orange  nouvellement  acquise  par  échange  des  Hospita- 
liers de  Saint-Jean,  à  l'exception  d'un  tiers  du  péage  du  Rhône,  et 
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lui  accorde  toute  dispense  de  payement    de  taille,  et  La  haaUt'f 
juridiction  sut-   ses  domaines,    qu'il  pourra  partager  entre  i 
enfants  en  cas  de  succession.  A  cliaque  cliangement  de  seit;neur^J 
de  part  et  d'autre,  le  prince  et  ses  successeurs  seront  dispensés  i 
prêter  serment  à  genoux,  en  l'absence  du  iloi,  mais  ils  se  tiendront 
debout.  Bertrand  de  Baux  fait  liomniage  pour  sa  principauté  com 
posée    des  châteaux  d'Orange,  Jonijuières,  Gigondas,    MalJja^^J 
Causans,  Courtheson.  Saint-André  de  Ramières,  Violés,  SuzettSjT 
Cliàteauneuf,  Monlniirait  et  Tulelte.  Le  roi  l'admet  au  baise 
déclare  son  homme-lige  et  vassal  avec  promesse  de  n'exiger  de  £ 
sujets  aucune  imposition,  ou  droits  seigneuriaux.  —  Acte  à  Aîn 
dans  le  palais  archiépiscopal,  en  présence  de  Guillaume  Ebran 
archidiacre  d'Ais,  d'Hugues  de  Baux,  sénéchal  de  Sicile,  de  Ricati 
deGarabatesa,  sénéclial  de  Provence,  et  deGuitlaume  etRayinoo' 
de  Baux,  fils  du  prince  d'Orange. 

L   B.  437,-B,-au-R. 


•130 


1309  — 2-2  avrîtS 


Le  prince  Robert,  après  avoir  fait  présenter  l'ordonnance  do^J 
Charles  II,  son  père,  qui  lui  fait  donation  du  comté  du  PiémoaL 
ordoane  à  Raynal  de  Lecto ,  sénéchal  de  Provence  et  de  FoPii 
calquîer,  et  à  Raymond  de  Aqiiila,  juge  de  la  Cour  ducale,  dâ^ 
prendre  possession  de  ce  comté  des  mains  du  chevalier  Raymond 
de  Baux  m,  d'Orange,  seigneur  de  Courtlieson,  sénéclial  du  Pié- 
mont, et  de  faire  prêter  le  serment  de  Odétité  à  la  commune  de  Coni 
et  ix  la  noblesse  du  pays.  —  Suit  la  prise  de  possession.  —  Acte 
à  Coni. 

L.  B.  «9.  -  lî,-du  K. 

931  1309  -23a\Til. 

Lettre  de  Charles  II  d'Anjou  ordonnant,  â  la  demande  des  procu- 
reurs de  Raymond  de  Baux  111,  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson, 
de  faire  un  emprunt  ix  des  négociants  génois  pour  payer  la  somme 
de  400  onces  d'or  due  â  Raymond  pour  les  gages  de  sa  charge  de 
sénéchal  du  Piémont.  —  Daté  de  Naples. 

ItCh-.  an;,'.  100, 1°  17S.  -  li.  ;irch.  du  N,'i|plfs. 


1)32 


1309  —  2  mai. 


Lettre  de  Cliarles  II  d'Anjou  à  l'ollicicr  de  douane  de  la  terre  de 
Labour,   |)Our   l'informer  qu'ayant   noininé   Kuyinond  de  Baux  I, 
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d'Avellin,  soa  châtelain,  pour  garder  le  château  de  Pettorano  au 
nom  du  Roi,  ses  gages  et  ceux  des  hommes  qui  contribueront  à 
cette  garde  seront  payés  par  le  trésorier  de  la  Cour.  —  Donné  à 
Naples. 

Reg.  ang.  185,  f«  118.  —  G.  arch,  de  Naples. 

933  1309  -  5  mai. 

Lettre  de  Charles  II  d'Aryou  prévenant  le  justicier  de  la  terre  de 
Labour  qu'en  reconnaissance  des  services  rendus  par  Raymond  de 
Baux  I,  fils  du  feu  Comte  d'Avellin,  et  de  la  résignation  faite  à  la 
Cour  de  la  terre  de  Binetto  et  de  deux  parts  du  château  de  Petto- 
rano dans  les  Abruzzes,  qui  lui  furent  assignés,  il  y  a  12  ans  à 
Aix,  pour  un  revenu  annuel  de  200  onces  d'or  ;  il  ordonne  que  ce 
revenu  soit  perçu  sur  les  terres  soumises  à  la  Cour  dans  le  comté 
d'Avellin,  et  non  sur  d'autres  terres  féodales,  à  la  condition  que 
Raymond  de  Baui  sera  toujours  tenu  au  service  militaire  envers 
le  Roi.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  àng.  185,  !•  9  v«.  —  G.  arch.  de  Naples. 

934  1309  —  3  juin. 

Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyrîcard,  prête  hommage  et 
serment  de  fidélité  à  Ricard  de  Gambatesa,  sénéchal  de  Provence, 
pour  toutes  ses  possessions  et  le  château  d'Eguilles  et  son  terri- 
toire, qu'il  reconnaît  tenir  en  fief  sous  la  seigneurie  du  Roi,  à 
Texception  de  Puyricard  qu'il  tient  de  Téglise  d'Aix.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  755.  —  B.-du-R. 

935  1309  -8  juin. 

« 

Ordonnance  de  Robert,  roi  de  Sicile,  déclarant  qu'il  confirme  la 
convention  par  laquelle  son  père  Charles  II  avait  accordé  un  revenu 
annuel  de  40  onces  d'or  à  Rostang  Gantelmi,  son  conseiller,  en 
échange  des  maisons  qu'il  possédait  à  Naples,  et  que  son  père 
avait  données  à  noble  Bertrand  de  Baux  de  Berre,  comte  d^Andrie 
et  de  Montescaglioso.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  aag.  191,  f"  22.  —  G  arch.  de  Naples. 

936  1309—11  juin. 

Lettre  du  roi  Robert  déclarant  que  Bertrand  de  Baux  in  de  Berre, 
comte  d'Andrie  et  de  Montescaglioso,  renonce  au  privilège  d'une 


peasion  de  400  onces  dor  assignée  sur  le  revenu  i 
terres  et  sur  le  fisc  du  royaume  de  Sicile,  qui  lui  avait  été  donnée 
par  son  père,  et  qu'il  a  déchiré  devant  lui  le  titre  de  la  pension.  — 
Donné  à  Naples. 

.  191.  (■  3ÎG  V.  —  G.  aro!..  de  Naples.  I 


937  1300— 17  juin. 

Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  déclare  faire  liominage 
et  reconnaissance  à  Arnaud,  archevêque  d'Arles,  pour  tout  ce  qu'il 
tient  en  Ûef  de  son  église  dans  la  Crau,  au  pont  de  Saint-Génies,  ef 
sur  les  eaux  et  pêcheries  du  Marligues,  de  la  même  manière  quu 
ses  ancêtres,  et  proteste  d'avance  contre  toute  atteinte  éventuelle  ù 
ses  droits  par  cet  hommage.  Il  déclare  s'en  rapporter  à  celui  prêté 
par  Bertrand  II,  son  père,  seigneur  de  Berre,  Chàteauneuf,  Lan- 
çon et  Istres,  le  7  juin  1266.  —  Acte  dans  le  château  de  Salon. 
Liv.  d-QT,  ch.  aaî,  —  B.-^iii-H. 


938  1309  — 2  juillet 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Bertrand  de  Baux  H, 
coseigneur  de  Marignane ,  au  sénéchal  de  Provence ,  pour  les 
chùteaux  de  Marijînaiic  et  Saint-Victiiret.  —  Acte  â  Aix, 
Itet'.  y.  'jj,  ['  lu  V.  —  li.-ju-It. 


I 


93'J  1309  — 2  juillet. 

Hommage  et  serment  de  lidéliLé  prèles  au  sénéchal  de  Provence, 
par  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Trebillane,  pour  ce  château 
et  son  territoire.  —  Acte  â  Aix. 

litg,  1).  ;:m.  I"  in  \-\  -  )i.-au-u. 


9iU 


i;iu9  — 3  juillet. 

t  serment  de   fidélité  prêtés  par  Guillaume  de 
:lia[,  |)  iiii'  toiilec  qu'il  possède 


Hommage-lige  e 
liaux  II,  seigneur  de  lierre,  au  s 
dans  les  comtés  de  l'rovenCLi  et  de  i'orcatquicr,  :i  l'e.\ccplion  du  ce 
qu'il  tient  en  fief  de  l'éylise  d'Arles,  ol  suiis  l;i  rési'rve  îles  droits, 
libertés  et  privilèges  qu'il  pussédc  suiv;uil  les  conventions  jiassées 
autrefois  avec  la  l-lour  royale.  —  Acte  à  Aix. 
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941  1309  — 3  juillet. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  par  Hugues  de  Baux  de  Berre, 
seigneur  de  Montfort,  au  sénéchal  de  Provence  pour  tout  ce  qu1l 
possède  dans  les  comtés,  suivant  la  formule  des  serments  prêtés 
par  Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  et  sous  la  réserve 
des  domaines  qu'il  tenait  en  fief  de  Téglise  d'Arles.— Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  755,  f»  72  v*.  et  145  v«.  —  B.-du-R. 

942  1309  -10  juillet. 

Bulle  de  Clément  V  portant  collation  d'un  canonicat  de  l'église 
d'Aix,  en  faveur  de  Raymond  de  Baux,  fils  de  Bertrand  de  Baux  IV, 
prince  d'Orange,  en  considération  de  son  frère  Guillaume  de  Baux, 
chevalier.  —  Donné  à  Avignon. 

Reg.  de  Clément  V,  n«  56,  !•  304,  —  Arch,  Vat.  communiqué  par  M. 
le  chan.  Albanês. 

943  1309  —  16  juillet 

Pierre  de  Colonna,  cardinal-diacre,  choisi  pour  arbitre  par 
Jean  II,  dauphin  du  Viennois,  comte  d'Albon,  seigneur  de  la  Tour, 
par  Guy,  dauphin,  son  frère,  seigneur  de  Montauban,  et  par  l'ab- 
besse  de  Saînte-Césaire  d'Arles,  déclare  que  le  Dauphin  sera  tenu 
de  faire  reconnaissance  et  hommage  au  monastère,  et  Guy,  dau- 
phin, à  son  frère  Jean  et  à  ses  successeurs  pour  tous  les  droits  de 
Béatrix  de  Baux  d'Avellin,  son  épouse,  sur  les  châteaux  de  Nyons, 
Vinsobres  et  Mirabel  :  que  l'un  et  l'autre  s'engageront  à  faire 
approuver  cette  convention  par  Béatrix,  et  que  le  droit  de  lods 
sera  réservé  à  l'abbesse.  —  Acte  à  Avignon.. 

Chartrier  de  Saint-Césaire,  et  reg.  5,  charte  7.  —  B.-du-R. 

944  1309  —  7  août* 

Alasacie  de  Lambesc,  abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  accepte 
de  Jean  II,  dauphin  viennois,  l'hommage  et  le  serment  de  fidélité, 
pour  les  châteaux  de  Vinsobres,  Mirabel  et  Nyons;  mais  elle  déclare 
réserver  le  droit  de  lods  du  monastère  sur  ces  châteaux  assignés  en 
dot  à  Béatrix  d'Avellin,  épouse  de  noble  Guy,  dauphin,  seigneur  de 
Montauban,  frère  de  Jean  II.  —  Acte  à  Avignon  dans  l'église  du 
monastère  des  religieuses  de  Saint-Laurens. 

Chartrier  de  Saint-Céêaire,  reg.  6,  ch.  8.  —  B.-du-R. 

19 


1309  — 11  septembre. 

Lettre  du  roi  Robert  déclarant  à  ses  procureurs  de  la  terre  lîe 
Labour,  k  la  demande  des  frères  Barrai  de  Baux  d'Avellin  et 
Koulques  de  VUlaret,  custode  de  l'hôpital  de  Saint-Jean  de  Jéru- 
salem et  lieutenant  du  prieur  de  Capoue,  que  le  tenancier  d'une 
terre  située  dans  le  lerrltoire  d'Angri,  donnée  autrefois  à  emphl- 
téose  par  Guide  de  Gerano,  prieur  de  cette  maison,  payera 
hospitaliers  la  redevance  oliligatoire.  —  Donné  u  Napli 
Hes.  ang.  ISJ.  I"  3j.  —  G.  areli.  Je  Nnjilea. 


te  maison,  payera  auX^H 

nné  u  Naples.  ^| 

1309  —  2G  novembro^H 

étés  en  nom    colIecU^^H 
vers  nobles  et  baroo^^H 


94C 

Horamage-lige  et  serment  de  lldélité  prêtés  en  nom  collei 
au  roi  Robert,  comte  de  Provence,  par  divers  nobles  et  baroi 
pour  les  terres  qu'ils  possèdent  dans  les  comtés  de  Provence  et  de 
Forcalquier.  Guillaume  de  Baux  de  Berre,  en  excepte  ce  qu'il  lient 
de  l'église  d'Arles,  à  savoir  factum  nquanmi  et  factum  de  la  Crau 
d'Istres. —  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard,  pour  ce 
château  qu'il  déclare  tenir  en  fief  de  l'église  d'Aix,  —  Hugues  de 
Baux  de  Trébillane,  pour  ce  qu'il  possède  dans  ce  lieu^  ^^^to 
k  Aix  dans  le  palais  du  Roi.  -^Q^| 

Reff.  B.  2,  f253.  —  B.-du-R. 


947 


1309  —  15  décembre. 


Hommage-lige  et  serment  de  fidélilé  prêtés  en  nom  collectif 
au  roi  Robert,  comte  de  Provence,  par  les  nobles  du  bailliage  de 
Saint-Maximln,  et  des  vlgueries  d'Aix  et  de  Tarascon  pour  ce 
qu'ils  possèdent  dans  les  comtés.  —  Bertrand  de  Baux  II  et  son 
frère  Gilbert  II  coseigneurs  de  Marignane,  prêtent  lionuiiage  pour 
le  château  de  Marignane  et  la  haute  seigneurie  qu'ils  possèdent  à 
Salnt-Victoret.  Bertrand  promet  de  faire  ratifier  le  serment  de 
fidélité  au  Roi  par  son  frère  lorsqu'il  sera  majeur  ;  en  attendant,  il 
oblige  tous  ses  domaines.  —  Acte  à  Aix  dans  le  palais  du  Roi. 
Rcg.  B.  2,  f"  ÎJfJ  V.  —  U.-diL-H. 


918 


1309- 


IC  décembre. 


Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricaid,  assiste  connue 

témoin  à  l'acte  d'iiommage  et  serment  de  fidélité   prêtés  au  roi 

I'  GeniTruv,  évéquL'   île  Gap,  ;m  ouim  'lu  son  é^lis 
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tout  ce  qu'il  possède  dang  son  diocèse,  suivant  les  conventions 
passées  le  26  mars  1297  entre  lui  et  Hugues  de  Vicînis,  procureur 
de  Charles  II,  roi  de  Sicile.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  594.  —  B.-du-R. 

949  1309  —  19  décembre. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  au  roi  Robert,  comte  de  Pro- 
vence, par  le  chevalier  Guide  Remoles,  pour  la  moitié  des  châ- 
teaux de  Maj astres  et  Estoublon;  il  excepte  de  cet  hommage  le 
domaine  et  la  seigneurie  de  Vergons  au  bailliage  de  Digne,  qu'il 
tient  en  fief  de  noble  Hugues  de  Baux  de  Berre.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  2,  !•  261  v.  —  B.-du-R. 

950  1310  —  17  mars. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  assiste  comme  témoin  à 
l'acte  d'hommage  et  reconnaissance  de  Jean  II,  dauphin  viennois, 
comte  d'Albon,  seigneur  de  la  Tour,  au  roi  Robert,  pour  ses  do- 
maines du  Gapençais,  du  comté  de  Forcalquier,  et  pour  tous  les 
droits  qu'il  peut  avoir  sur  les  biens  possédés  par  feu  Dragonet,  sei- 
gneur de  Montauban,  dans  la  vallée  de  Riez.  —  Acte  à  Avignon. 

Reg.  B.  176,  f  3.  —  B.-du-R. 

951  1310  —  17  mars. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  déclare,  en  présence  du 
roi  Robert,  comte  de  Provence,  faire  hommage,  et  reconnaissance 
et  prêter  serment  de  fidélité  suivant  les  articles  de  la  convention 
passée  à  Aix  le  22  mars  1309,  entre  le  roi  Charles  II  et  lui, 
pour  ses  terres  d'Orange,  les  châteaux  de  Jonquières,  Gigon- 
das,  la  bastide  qui  touche  Causans,  la  domination  et  juridiction  des 
territoires  de  Saint- André  des  Ramières,  Violés,  Courtheson, 
Montmirail,  Suze,  Châteauneuf  de  Redortier,  et  ses  droits  sur  le 
château  de  Tulette...,  etc.... —  Acte  à  Avignon. 

Reg.  B.  2,  f  79.  -  L.  B.  437.  —  B.-du-R. 

952  1310— 17  mars. 

Guillaume  de  Baux,  chevalier,  lils  aîné  de  Bertrand  de  Baux  IV, 
prince  d'Orange,  prête  hommage-lige,  et  serment  de  fidélité,  et  fait 
reconnaissance  au  roi  Robert,  comte  de  Provence,  de  Forcalquier 
et  du  Piémont,  pour  le  tiers  du  péage  du  Rhône  dans  la  ville 
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d'Oraiige  et  son  territoire,  et  divers  droits  sur  les  dépendances  du 
cliûteau  de  Jonquières,  qui  lui  furent  donnés  ù  llef  par  Qiarles  II. 
Il  dticlare  faire  cel  liommage  en  la  forme  et  suivant  les  conventîoi 
passées  entre  son  père  et  le  Conile  de  Provence.  —  Acte  à  Ai 
gnon, 

h.  Q.  439.  -  H.-(lu-H. 


nt  les  conventîon^^^T 
—  Acte  k  Avtt^^l 

1310— lOavril^^l 
prince  d'Orange,^^^ 


'J,)3 

Le  roi  Ilobcrl  confirme  à  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,' 
le  privilège  qui  lui  fut  donné  par  le  roi  Cliarles  II  de  vendre  et 
disposer  à  sa  volonté  de  tout  ou  paiiie  de  sa  principauté,  avec  lo 
consentement  du  Roi,  sans  préjudice,  en  faveur  de  ce  dernier,  du 
droit  devasselage  sur  ses  donataires  ou  acquéreurs. 
Mss.  (lu  U'  M.  Mjlld, 

954  13IO-9juillBt. 

Testament  de  Bertrand  Porceilet,  damoiseau,  fils  de  Reynaud, 
seigneur  de  Cabriès,  par  lequel  il  lègue  à  Raymond  d'Orange, 
écuyer  de  son  beau-père  Hugues  de  Baux  de  Berre,  soixante  sous 
(le  l'eforciats.  il  lègue  àBéalrix,  son  épouse,  ensusdesadutdecent 
vingt  livres  de  la  même  monnaie,  la  somme  de  cinquante  livres 
pour  augmentation  de  douaire,  et  institue  jwur  son  héritier  universel 
l'enfant  à  naître  de  Béatrix,  si  elle  est  enceinte.  —  Acte  dans  le 
fort  du  cMteau  de  Cabriès. 

Licrc  vert  (U-  rKvcrMÛ,  l'  72  v,  -  U.-,lii-H. 


955 


1310-27  juillet. 


Lettre  de  Nicolas  Fricliias  de  Ravetlo,  vicaire  du  royaume  do 
Sicile,  ordonnant,  sur  la  plainte  d'Elise  de  Baux  de  Puyricurd,  ù 
François  de  Barras,  justicier  du  royaume,  et  à  Nicolas  Capudsc- 
rofa  de  Salcrno,  professeur  en  droit  civil ,  de  faire  restituer  â 
Kliscle  douaire  que  feu  son  mari  Knncngaud  de  Sabran  avait 
assigné  sur  tons  ses  biens,  et  qu'elle  n'a  pu  parvenir  à  recouvrer. 
— .\cte  à  Naplcs. 

Hi;;,-.  :iii(,'.  ir  H.".,  f- Ml.  —  (1.  ;llv!i,  ik  'S:i\>\<.'s. 

950  1310— scptenilu-e. 

Le  procureur  de  Bei'ti-aml  do  Baux  IV,  pi-ince  d'Orange,  demande 
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l'acte  d'inféodation  du  30  mai  1237,  des  châteaux  de  Camaret, 
Travaillans,  Serignan...,  etc.,  faite  par  Raymond  VII,  comte  de 
Toulouse,  en  faveur  de  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  fils 
de  feu  Guillaume  I.  —  Acte  à  Orange,  en  présence  de  Guillaume 
de  Baux  et  autres  témoins. 

Mss.  des  titres  de  Serignan,  i"  37.  —  Biblioth.  de  Marseille. 

957  1310  —  14  octobre. 

Vierne  de  Baux  de  Marignane  lègue  par  son  testament  un  anni- 
versaire de  40  sous  de  coronats  à  l'église  Saint-Sauveur  d'Aix,  et 
deux  cent  livres  pour  la  fondation  d'une  chapellenie  dans  la  même 
église,  à  la  condition  pour  le  chapelain  de  donner  annuellement 
40  sous  aux  prêtres. 

Martyrologe  manuscrit  d'Adon,  ^  124  v*.  —  Biblioth.  d'Aix. 

958  1310— novembre. 

Le  roi  Robert  proroge  à  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  le 
temps  qu'il  lui  avait  accordé  pour  retourner  de  Provence  en  Italie. 
—  Acte  à  Naples  (mention  d'acte). 

Reg.  ang.  1310,  c.  —  G.  arch.  de  Naples. 

959  1310  —  29  novembre. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Hugues  de  Baux  de  Courtheson, 
sénéchal  du  royaume  de  Sicile  et  du  comté  du  Piémont,  de  conser- 
ver  Jean  Michel  de  Draguignan  dans  ses  fonctions  de  juge-mage,  et 
Barthélémy  de  Franqueville  comme  trésorier  du  Comté,  malgré 
Tordre  qui  lui  avait  été  donné  de  changer  tous  les  officiers  des 
diverses  provinces  du  Piémont.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  191,  !•  358.  —  G.  arch.  de  Naples. 

960  1310  —  2  décembre. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  sénéchal  de  Provence  et  de 
Forcalquier,  de  noliser  aux  dépens  de  la  Cour  le  navire  qui  a 
transporté  Barthélémy  de  Naples  en  Provence,  pour  le  retour 
dans  le  royaume  de  Sicile  de  noble  Raymond  de  Baux  I,  comte 
d'Avellin,  qui  en  a  fait  la  demande  au  Roi,  et  se  dispose  à  partir.  — 
Donné  à  Naples. 

Rog.  ang.  191,  f»  358.  —  G.  arch.  de  Naples. 


001 


1310  —  11  dâcerabre.  { 


L 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  ii  Gallard  Soumate,  viguîar  d9% 
son  (lis  atné  Charles,  duc  de  Calabre,  do  faire  restituer  à  Jac(iuetl&  I 
délia  Marra,  épouse  d'Hugues  de  Baux  de  Couriheson,  sénéchal  i 
du  royaume  de  Sicile  et  du  Piémont,  l'argent  de  son  douaire  et  quel- 
ques effets  qui  lui  avaient  élé  donnés  par  son  premier  inarî  Jean 
d'Acemo,  et  étaient  retenus  par  ses  héritiers.  —  Donné  à  Naples. 
nc-g.  nnff.  197.  f  103.  —  G.  arch,  de  Naples, 

9G2  i:!10- 18  décembre. 

Lettre  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyrîcard,  ordonnant 
au  notaire  Raymond  Sambuc,  à  la  demande  du  juge  de  ses  domai- 
nes, de  domier  une  copie  du  testament  de  Guillaume  de  Baux,  i 
chanoine  d'Aix,  pour  les  articles  qui  intéressent  le  chapitre  de  J 
l'église  Saint-Sauveur. 

C/i.  de  SaiHt-SoiiL-eui-  d'AiJi.  —  B.-du-H. 


il63 


1311. 


Bertrand  de  Baux,  comte  d'Andrie,  de  Montescaglioso  et  de 
SquiUace  dans  la  Calabre  ultérieure,  passe  en  revue  les  barons  de 
la  Basilicale,  de  la  Capitanotc,  de  la  terre  d'Otrante  et  leurs  troupes, 
(mention  d'acte). 

Reg.  ang.  de  1311.  ~  G.  arch.  do  Naiilcs. 


9G4 


1311  — 1- février. 


Confirmation  par  le  roi  Robert  de  la  convention  passée  entre 
Elzéar  de  Sabran,  comte  d'Ariano,  et  noble  Elise  de  Baux  de  Puy- 
rîcard, sa  belle-sœur,  veuve  d'Ermengaud  de  Sabran,  ;i  propos  de 
son  douaire  qui  avail  été  assigné  sur  certaines  terres  possédées  par 
le  Comte  en  Sicile  ;  par  cet  acte,  après  bien  des  discussions, 
Elzéar  abandonne  toutes  les  années,  jusqu'à  entier  payement,  la 
somme  de  50  onces  d'or  que  percevra  Elise  de  Baux  sur  la  terre  de 
Maddaloni.  —  Acte  i  Naples. 

*  Ret;.  aiig.  101, 1"  3B2.  —  G.  arcli.  de  Na]ileK, 

905  1311  —29  avril. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  i\  Bertrand  de 
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juif,  pour  le  domaine  deCrochan,  avec  réserve  en  faveur  du  prince 
de  la  connaissance  des  crimes  qui  pourraient  entraîner  la  peine  de 
mort,  la  perte  d'un  membre  ou  la  fustigation.  La  connaissance  des 
délits  passibles  d'une  peine  pécuniaire,  prison  ou  autres,  appartien- 
dra aux  reconnaissants.  —  Acte  à  Orange. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 


966  1311— 23  juillet. 

Transaction  entre  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  le 
Conseil  de  la  Ville  à  propos  des  libertés,  franchises  et  immunités 
dont  jouissent  depuis  longtemps  les  habitants  d'Orange  ;  franchises 
et  libertés  confirmées  par  le  testament  de  feu  Raymond  de  Baux  I, 
père  du  prince  régnant.  Le  prince  et  les  conseillers  conviennent 
que  les  offices  du  juge  ordinaire,  de  celui  des  appellations,  du 
viguier,  du  bailli  et  sous-viguier  seront  annuels,  et  que  ces  officiers, 
à  la  demande  de  la  communauté,  prêteront  serment  sur  les  Saints- 
Evangiles  de  conserver  et  d'observer  fidèlement  les  droits  du  prince 
et  ceux  de  la  Ville,  les  règlements  sur  les  peines  portées  contre 
l'adultère  et  le  viol,  le  vol,  le  faux  mesurage  du  vin  et  de  l'huile,  etc, 
les  dommages  causés  par  les  troupeaux,  la  vente  du  blé  hors  de  la 
ville,  les  ordonnances  sur  les  créanciers  et  débiteurs,  sur  la  tutelle, 
les  héritages,  et  sur  la  liberté  de  faire  des  moulins  et  fours  à  cuire 
le  pain,  etc.  —  Acte  dans  l'église  majeure  de  la  Sainte- Vierge 
d'Orange. 

Série  AA.  —  Ch.  11.  —  Arch,  munie,  d'Orange. 


967  1311  —  20  août. 

Sur  la  plainte  d'Elzéar  de  Sabran,  comte  d'Ariano,  le  roi  Robert 
ordonne  à  son  justicier  du  royaume  de  Sicile  de  faire  restituer  au 
comte  les  850  onces  d'or,  et  certains  joyaux  d'une  valeur  de  104 
onces,  donnés  en  dot  par  feu  son  père  Ermengaud  à  feu  Cécile  da 
Sabran,  sa  sœur,  lors  de  son  mariage  avec  le  chevalier  Guillaume 
Bollard,  maréchal  de  Sicile  ;  et  de  plus,  350  onces  d'or  provenaht 
du  douaire  constitué  à  Cécile  par  Hugues  de  Baux  d'Avellin,  son 
premier  mari,  sur  les  revenus  de  château  de  Castiglione,  dans  le 
ressort  judiciaire  de  la  principauté  ultérieure.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang,  n<»  191,  ^  354.  *-  G.  arch.  de  Naples. 


9GB  1311  —20  octobre. 

Lettre  du  roi  Robert  déclarant  abandonner  à  Raymond  de  Baux  I,  ] 
comte  d'Aveilin,  tout  droit  royal  compétent  à  sa  Cour  contre  la  com-l 
munauté  de  Laitro,  à  l'occasion  de  certains  malfaiteurs  qu'elle  . 
protégés  contrairement  à  tonte  .justice. 
Reg,  Iiwent.  n-  i!09.  —  B.-dii-R, 


909 


1311  . 


1  octobre.  I 


Transcription  de  Tacte  de  confirmation  par  le  roi  de  Sicile  du  don  ; 
du  château  de  Lauro  fait  par  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avei- 
lin, k  Hugues,  son  QIs. 

Reg.  Invent.  B.  1200.  —  B.-du-B. 


970 


1311  — 15  novembn 


Convention  faite  à  la  demande  des  habitants  de  la  CadièreJ 
entre  le  chevalier  Jean  d'Aubagne,  représentant  de  Raymond  dn 
Baux  I,  comte  d'Aveilin,  et  le  procureur  de  l'abbé  de  Sainl-VictorJ 
coseigneur  du  château  do  la  Cadière,  sur  lo  droit  de  late  et  '. 
manière  de  le  percevoir.  Les  seigneurs  déclarent  que  leurs  bailli^ 
ne  pourront  exiger  des  débiteurs  qu'un  seul  droit  de  late  par 
dette,  quel  que  soit  le  nombre  des  créanciers.  —  Acte  ii  la  Cadière, 
devant  la  porte  de  Saint-Jean. 

Cil.  H' 7.  auJiari-li.  munie,  de  La  CadU-i-e.  —  Ilifi.  rlu  prwurC-  île 
Saint-Damien,  p.  101,  par  le  cliaii.  Magloire  Giraiiii. 


971 


1311  —30  novembre. 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Amiel  de  Baux  de  Courthe- 
son,  justicier  de  la  principauté  cilérieure,  de  recueillir  les  sommes 
destinées  à  son  couronnement  qui  se  trouvent  dans  les  mains 
des  trésoriers  de  la  province,  parce  que  son  trésor  est  vide,  et 
qu'il  doit  payer  un  certain  nombre  de  ses  ofliciers.  —  Donné  à 
Naples. 

Reg.  anR.  lOX,  f  130.  —  G.  arch.  de  Naples. 


972 


1311  —20  décembre. 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  sénéchal  et  aux  trésoriers  de 
Provence  et  de  Forcalquicr  depaycr  i"!  Hugues  de  Baux  de  Cour- 
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mont,  les  gages  affectés  à  sa  charge  sur  la  gabelle  et  péage  d'Arles, 
et  sur  les  droits  royaux  de  la  navigation  du  Rhône,  à  raison  de 
200  onces  d'or,  c'est-à-dire  5  florins  par  once,  ainsi  que  Tavait 
ordonné  son  père  le  roi  Charles.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  198,  !•  5.—  G.  arch,  de  Naples. 

973  1312. 

Renonciation  par  Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  en 
faveur  de  l'archevêque  d'Arles,  à  tous  ses  domaines  de  la  Grau, 
à  ce  qu'il  possède  au  pont  Saint-Geniès,  et  à  ses  droits  sur  les  eaux 
et  pêcheries  des  Martigues.  (L'acte  manque  aux  archives  d'Arles). 

Répert.  gén.  de  Varch,  d'Arles,  —  B.-du-R. 

974  1312  —  21  janvier. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  son  justicier  des  Abruzzes  de 
protéger  Hugues  de  Baux  de  Berre,  son  fidèle  chevalier,  contre 
les  prétentions  de  Philippine,  comtesse  d'Albe,  qui  prétend  avoir 
seule  le  droit  de  pêche  sur  le  lac  Fucino  de  la  vallée  de  Marsio, 
dans  la  Terre  de  Labour,  droit  qui  appartient  à  Hugues  par  sa 
possession  du  château  de  Picciano,  pour  lequel  il  doit  un  service 
militaire  au  Roi.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  198,  fM5.  —  G.  arch.  de  Naples. 

975  1312  — 15  février. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Hugues  de  Baux  de  Courthe- 
son,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile  et  du  Piémont,  de  rechercher 
et  punir  ceux  de  ses  soldats  qui  ont  volé  trois  chevaux,  de  l'argent 
et  beaucoup  d'autres  objets  à  Pierre  Déodat  de  Marseille ,  parti 
d'ici  pour  retourner  en  Provence,  pendant  son  passage  en  Lom- 
bardie  ;  suivie  de  Tobligation  de  faire  restituer  les  objets  volés.  — 
Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  198,  ^  9.  —  G,  arch.  de  Naples. 

976  1312  — 23  juillet. 

Testament  d'Eustachie  Etendard,  épouse  de  Raymond  de  Baux  I, 
seigneur  de  Meyrargues,  par  lequel  elle  institue  pour  ses  héritiers 
Bertrand,  Guillaume  Monet,  et  Léonie  de  Baux,  ses  fils  et  fille. 

Reg.  lovent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 


977 


1312  - 


28  noftl. 


Lettre  (lu  roi  Robert  :\  Jacrfiielte  délia  Marra,  épouse  d'Hugnei 
de  Baux  de  Courtheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicîlo  et  du,^ 
Piémont  et  son  capitaine  général,   pour  l'informer  que  le  château  J 
de  Belvédère,  dans  la  Terre  de  Labour,  lui  est  destiné  pour  habi- 
tation, et  qu'il  le  fera  garder  aux  dépens  de  la  Cour  royale.  —  I 
Donné  à  Naples. 

Reg.  ang,  200^  f  180.  —  G.  arch.  do  Naples. 


978 


1312  —  22  novembre. 


Ordonnance  du  roi  Robert  ratifiant  l'engagement  pris  par  Jean, 

dit  RufTus,  de  Subbiaco,  lors  de  son  mariage  avec  Elise  de  Baux 
do  Pnyricard,  d'assigner  son  douaire  de  mille  onces  d'or  sur  la 
terre  d'Alberôiia,  située  dans  la  Capitanate,  et  sur  toutes  les  autres 
terres  de  son  domaine.  —  Donné  à  Naples. 

Roff.  aag.  101,  ^  IJl.  —  G.  areh.  de  Naples. 


979 


1313  — 30  décembre. 


Lettre  do  roi  Robert  ordonnant  h  ses  ofRclers  de  faire  une 
enquête  sérieuse  sur  la  plainte  portée  par  Pierre  Cappuli  de  Cas- 
tellammare  di  Stabia  contre  Amiel  de  Baux  de  Cnurllieson,  qu'il 
accuse  de  s'être  saisi  iiijustement  d'une  terre  située  dans  le  tcrri- 
loire  de  Castellaramare,  et  de  rendre  bonne  justice.  —  Donné  à 
Naples. 

Rog.  ang.  191,  ^  47.  —  0.  arch,  de  Naples. 


J 


980  1313  — 15  mai. 

Bertrand  de  Mandenc,  procureur  de  Barrai  de  Baux  d'Avellin, 
s'élant  rendu  à  Monleux  pour  mettre  en  possession  (.le  celte  ville  et 
de  son  territoire  Bertrand  de  Got,  vicomte  dci^omagne,  qui  les  avait 
acquis  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin  ;  les  procureurs  de  Béreii- 
ger,  évoque  de  Carpentras,  et  des  hériliers  de  Raymond  de  Venas- 
que,  coseigneurs  de  la  huitième  partie  de  Monteux  et  de  son  terri- 
toire, ne  pouvant  arriver  jusqu'aux  délégués  du  Pape,  qui  devaient 
autoriser  cette  investiture,  protestent  vivement  contre  cette  vente, 
comme  contraire  au  droit  de  leurs  mandants,  d'abord  devant  la 
Tic   ftTinùc  '.11'   la 
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salle,  et  plus  tard  devant  celle  du  fort,  h  rentrée  du  pont,  au  mo- 
ment où  se  passaient  les  formalités  de  la  priso  de  possession.  — 
Acte  à  Monteux. 

Cart,  de  Vévôché  de  Carpentras,  t.  2,  f«  231.  —  Biblioth.  do  la  ville. 

981  1313  —  21  mai. 

Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d*Orange,  déclare  aux  syndics  de 
la  communauté  de  cette  ville  que  l'endroit  situé  sub  crotam,  devant 
l'église  Sainte-Marie  d'Orange,  est  un  lieu  public  pour  le  passage 
des  habitants  et  le  leur  abandonne  pour  en  faire  l'usage  qu'ils 
voudront,  suivant  l'ordonnance  de  feu  Raymond  de  Baux  I,  son 
père.  —  Acte  à  Orange. 

Gh.  de  la  Série  D.  D.  —  Arc/i.  munie,  d'Orange. 

982  1313  — 11  juillet. 

Ordonnance  du  roi  Robert  accordant  à  Simon  de  Beaulieu,  pour 
services  rendus,  les  seuls  biens  féodaux  de  Marguerite,  fille  et 
héritière  de  Raymond  d'Avella,  amiral  du  royaume  de  Sicile, 
épouse  de  Philippe  Etendard,  morte  sans  enfants,  et  dont  les  biens 
étaient  dévolus  à  la  Cour,  parce  que  Françoise,  sa  sœur,  épouse 
d'Amiel  de  Baux  de  Courtheson,  n'a  eu  en  dot  que  mille  onces  d'or. 
—  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  191,  f"  170.  —  G.  arch.  de  Naples. 

983  1313  — 20  juillet. 

Lettre  du  roi  Robert  notifiant  à  ses  officiers,  qu'en  reconnais- 
sance des  importants  services  rendus  par  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile  et  du  Piémont,  et  son 
capitaine  général,  il  lui  accorde  le  droit  de  réunir  ses  soldats,  lors- 
qu'il le  désirera,  pour  défendre  ses  terres  féodales  situées  dans 
diverses  parties  du  royaume  de  Sicile,  et  d'exiger  des  officiers 
royaux,  la  fourniture  de  tout  ce  qui  lui  sera  nécessaire  partout  où 
il  passera.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  200,  f»  173.  —  G,  arch.  de  Naples. 

984  1313  — 8  août. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  juge  Galtier  de  Lauro  de  se 
rendre  chez  Amiel  de  Baux  de  Courtheson,  justicier  de  la  princi- 
pauté citérieure,  pour  s'informer  de  sa  santé,  et  exercer  cette 


L 


charge,  s'il  trouve  Amiel  dans  l'impossibilité  d'en  faire  les  Tono-' 
tioTis.  —  Donné  à  Naples. 

Hee.ans-  3U0, 1"  1%.  —  G.  areh.  de  Naples. 

985  1313— 22aoaU 

Letlro  du  roi  Robert  à  son  frère  Pierre,  eomle  d'Eboli,  pour  UM 
prier  de  nommer  un  cMtelain  capable  de  faire  bonne  garde  et  dft.l 
préserver  de  tout  dommage  le  chÉlteau  de  Lauro,  qui  appartient  ft  4 
Raymond  de  Baux  I,  comte  d'AvelIln.  Les  gages  du  cliAtelaia'i 
seront  payés  par  les  revenus  du  château.  —  Donné  à  Naples. 
Beg.  ang.  ÏOO,  f  18ii.—  G.  urcb,  do  Naplos, 

980  1  313  —  16  novembre.  | 

Donation  aux  cardinaux  du  Cotntat,  par  Agathe  de  Baux,  dame  de  J 
Caromb,  veuve  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  etparAgoulf 
de  Baux,  son  fils,  de  tous  les  droits  qu'ils  peuvent  avoir  dans  Ift'  j 
territoire  de  Caromb  sur  la  fontaine  ou  les  fontaines,  appelées! 
Fans  d'Alpa^elsyiiles  terrains  ou  ruisseaux  qui  transportent  i 
eaux  de  source,  avec  la  faculté  pour  le  Pape  ou  les  cardinaux,  de  ] 
les  prendre  et  conduire  à  Carpentras  pour  l'usage  de  la  ville.  ■ 
Acte  à  Carpentras. 

SltIoD.D.  carton  17.  -  Arrh.  munir,  -k-  Corpentraf. 


987 


1313—  17  novembre. 


Vente  par  Guillaume  Atanulphi,  chevalier  de  ta  Baume,  procu- 
reur d'Agathe  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  au  pape  Clément  V, 
pour  le  prix  de  300  Aorins  d'or  des  eaux  des  Alps,  dans  le  territoire 
de  Caromb,  et  de  la  faculté,  pour  l'agrénient  du  pape  et  l'utilité 
des  curiaux  de  la  cour  romaine,  de  les  conduire  à  Carpentras  par 
des  conduits  souterrains.  —  Acte  à  Châteauneuf,  diocèse  d'Avignon. 

îjiîriuD.  D.  carton  17.—  Arc/i.  inii'Ur.ilvCt'rpentras. 

988  1313  —  30  novembre. 

Procuration  donnée  par  Barrai  de  Baux,  fils  et  héritier  de  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Avellin,  à  Guillaume  Atanulphi  de  la 
Bautnc,  chevalier  d'Orange,  pour  conlirmer  la  vente  faite  au 
Pape  par  sa  mère  Agathe  de  Baux,  des  eaux  des  Alps,  pour 
l'usage  des  Curiaux  et  des  habitants  de  Carpentras.  —  Acte  à  Châ- 
teauneuf, diocèse  d'Avignon. 
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989  1313  —  14  décembre. 

Frère  Raymond  de  Sabine,  recteur  et  administrateur  de  la  mai- 
son de  Saint-Martin,  donne  à  eraphitéose  diverses  propriétés, 
comme  procureur  de  Barrai  de  Baux  d'AvelIin,  percepteur  de 
rhôpital  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  pour  la  commanderie  de  Gap. 
—  Acte  à  Saint-Martin.  —  Approbation  par  Barrai  de  Baux, 
percepteur  du  bailliage  de  Gap,  avec  le  consentement  de  son 
conseil.  —  Acte  à  Tallard. 

Commanderie  de  Gap,  n»  12.  —  (Ordre  de  Malte).  —  B-du-R. 

990  1314  —  22  février. 

Lettre  de  Robert,  roi  de  Sicile,  ordonnant  à  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  son  vicaire  général  du  royaume  de  Sicile  et  du  comté 
du  Piémont,  grand  juge  et  trésorier  de  ces  pays,  de  payer,  suivant 
son  estimation,  à  noble  Guy,  dauphin  viennois,  son  capitaine  en 
Lombardie,  les  armes  et  chevaux  qu'il  perdra  par  le  fait  de  la 
guerre.  —  Acte  à  Naples. 

Hist,  du  Dauphiné,  t.  2,  p.  151.  —  Valbonnais. 

991  1314— 23  mai. 

Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  achète  de  Raymond  de 
Thoron,  au  prix  de  80  livres,  6  sous  et  6  deniers  royaux,  la  moi- 
tié des  propriétés,  cens  et  droits  qu'il  possède  dans  le  château 
d'Aubagne  et  son  territoire.  —  Acte  à  Aubagne. 

C/J.  de  VEoûché,  —  B.-du-R. 

992  1314  —  21  juillet. 

Testament  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange.  Il  désire 
ôtre  inhumé  dans  l'église  des  frères  mineurs  de  la  ville,  et  lègue 
500  livres  pour  œuvres  pies  et  pour  les  pauvres  d'Orange,  Gigon- 
das,  Camaret,  Jonquières  et  autres  châteaux,  il  donne  à  sa  fille 
Isabeau  200  livres  pour  vêtements  et  objets  de  mariage  ;  à  Catherine 
et  Marguerite  ses  filles  1500  livres  pour  chacune  ;  à  Béatrix  sa  fille, 
épouse  de  Guillaume  de  Polignac  de  Randon,  seigneur  deRandon, 
50  livres  en  sus  de  sa  dot;  à  Etiennette,  sa  fille,  épouse  de  Hugues 
Adhémar,  seigneur  de  la  Garde  et  Montélimar,  50  livres  ;  à  Giraud 
Amie,  son  petit-fils,  fils  de  Giraud-Amic  actuellement  seigneur 
du  Thor  et  de  feu  Tiburge  sa  fille,  50  livres  ;  àEléonore,  son  épouse 
l'usufruit  de  sa  bastide  de  Sauzeret,  dite  de  Malijay,  et  du  château 


Qîgoiïaâs,  dont  les  revenus  reviendront  après  sa  mort  &  Rsy- 
moQtl  de  Baux,  son  ûls  ;  il  reconnaît  avoir  reçu  pour  la  dut  de 
son  épouse  2000  livres  qu'il  augmente  d'autant  ;  il  fait  un  legs  eu 
faveur  de  sa  belle-fille  Tiburge,  épouse  de  feu  Guillaume  de  Banx 
son  fUs,  et  la  nomme  tutrice  de  Bertrandel,  son  (ils,  qu'il  institue 
son  liiiritier  particulier  pour  les  châteaux  de  Cauiarel,  Travaillana 
et  Sérignan,  une  partie  des  cbûteaux  d'Aubignaii,  Puyraeraa  et 
autres  biens  situés  dang  le  Comtal,  à  l'exception  desseii^iieuries  de 
Derboux  et  autres  plus  bas  spéclliées,  il  lui  lègue  pareillement  les 
cbAteaux  de  Condorcet,  Saint-Ferréol,  Guisans  et  Guiuiane,  h  la 
condition  de  les  reconnaître  comme  fiefs,  et  de  prêter  bomraage-lîge 
fi  Raymond  de  Baux,  son  fils,  et  k  ses  descendants,  il  lègue  à  Guil- 
laume de  Baux,  son  petit-fils,  neveu  de  son  fils  Raymond,  200 
livres  de  rente  k  prendre  sur  les  revenus  des  terres  données  h  Ber- 
trandet,  son  frère,  et  lègue  à  Tiburgelte,  sa  pelitc-fdle,  1500  livres 
qui  lui  seront  payées  par  Bertrand,  sou  frère.  Il  institue  son  fds  Ray- 
mond de  Baux,  héritier  pour  le  tout  à  Orange,  Joiiquières,  Gigon- 
das,  la  Bastide  de  Sauzeret  et  Malijay  et  le  péage  du  lîhùne,  il  le 
nomme  seul  héritier  pour  la  principauté  d'Orange,  ses  droits  et 
honneurs,  et  pour  les  châteaux  de  Derbous,  Visan,  Cliàtillon,  BuC 
et  tout  ce  qu'il  possède  dans  le  diocèse  de  Die,  à  l'exception  de 
Condorcet,  Saint-Ferréol,  GuisansctOuniiani;  ;  ilnomnic  Henri,  son 
fils,  pour  son  héritier  pai-ticulier  et  lui  dorme  iOU  livres  de  revenus 
annuels  à  percevoir  sur  le  péage  du  Rliùnc.  —  Acte  à  la  Bastide 
de  Malijay. 

L.  n.  —  Fond d.j lu  PrùtcipuiitcdVr,auj^:—    Vaiulu^i: 

9tl3  I3\ï  —  -2l  octobre. 

Constitution  de  dut  de  Cécile  de  Baux  d'Aveilin,  dite  Rascasse, 
épouse  du  chevalier  Haymond-Guillauuie,  scii^nieur  de  Budos,  par 
Barrai  de  Baux,  son  frère. 

Heg.  IiivmU-  H.  iiiB.  -  B.-Jii-H. 

iJ'J4  i:J14  —  13  décembre. 

Bertrand  de  Baux  II,  cliovalier,  seii^nciir  de  l'uyricard,  cité 
coninioléiiiuin  par  l'abbé  de  Silvacaiic,  dansl'ejifjuète  faite  sur  le 
privilège  du  couvent  il'avoir  dus  salins  à  lieri'e,  déiilaru  (lu'il  vuit 
depuis liuarante  ajis,  les  hunnues  du  couvent  premh'e  ilu  sel  dans 
a  salins  cL  le  l'.iiie  Iraiispurter,  sans 
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et  qu'ils  en  ont  le  droit  depuis  que  le  Comte  de  Provence  a  fait  do- 
nation des  salins  au  couvent.  —  Acte  à  Aix. 

C/i.  de  Silvacane,  —  B.-du-R. 

995  1315  — 9  mars. 

Le  Conseil  communal  de  Marseille  envoie  une  députation  à  Ray- 
mond de  Baux  I,  comte  d*Avellin,  sénéchal  de  Provence,  pour 
le  requérir  de  se  rendre  au  sein  du  conseil  général  de  la  Ville, 
et  d'y  jurer  l'observation  des  Statuts,  comme  Ton  fait  ses  prédéces- 
seurs au  début  de  l'exercice  de  leur  charge.  Le  Comte  répond  qu'il 
n'est  pas  décidé  à  accepter  le  sénescallat,  qu'il  en  référera  au  Roi, 
et  obéira  à  sa  volonté.  —  Acte  à  Marseille. 

Série  A.  A.  ch.  17.  —  Arch,  munie,  de  Mars. 

996  1315  —  6  mai. 

Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,et  son  frère  Hugues  de 
Baux,  seigneur  de  Montfort,  prêtent  hommage-lige  et  serment  de 
fidélité  pour  leurs  possessions  aux  procureurs  du  duc  de  Calabre, 
suivant  la  formule  employée  par  le  Comte  d'Avellin  et  leurs  pré- 
décesseurs. —  Acte  à  Aîx. 

Reg.  B.  757,  ^  61  v».  —  B.-du-R. 

997  1315—  11  juin. 

Le  Conseil  communal  de  Marseille  envoie  de  nouveau  deux  conseil- 
lers à  Raymond  de  Baux  I,  comte  d' Avellin,  pour  le  réquérir,  s'il  a 
accepté  la  charge  de  sénéchal,  de  se  transporter  à  Marseille,  et 
d'y  prêter  serment  d'observer  les  chapitres  de  paix  de  la  Ville. 
Le  Comte  répond  qu'il  n'a  accepté  qu'en  partie  la  charge  de  sénéchal 
pour  faciliter  les  affaires  du  Roi  en  cour  de  Rome,  et  pour  aider  le 
vice-sénéchal  et  autres  officiers  de  Provence.  —  Acte  à  Saint-Remy 
dans  les  champs  près  de  l'église  de  Saint-Paul,  ou  Raymond  de 
Baux  était  assis. 

Série  A.  A.  ch.  72.  —  Arch,  munie,  de  Mars, 

998  1315 -20  juillet. 

Barrai  de  Baux,  ills  de  feu  Bertrand,  seigneur  des  Baux,  comte 
d' Avellin,  demande  à  Pierre  Audibert,  trésorier  royal  et  lieutenant 
du  sénéchal,  de  faire  rechercher  dans  les  archives  s'il  n'est  point 
dû  quelque  somme  à  son  père  pour  la  vente  faîte  à  la  Cour  du  chà- 


Hommage  et  serment  de  (Wélité  prêtés  à  Tiburge,  veuve  deGuil- 1 

laume  de  Baux  d'Orange,  mÈre  et  tutrice  de  Bertrand  de  Baux^.1 

seigneur  de  Camaret,  par  les  habitants  de  Sérignaa.  —  Acle  dans  | 

ï|îse  de  Travaillans, 

Miime  hommage  prêté,  le  3  août,  à  Camaret,  par  les  roturiers  de  j 

Camaret,  Serignan  et  Travaillans. 

Mss.  dL-B  litres  tCe  SMgnan.  l-  13,  11,  87.  —  Biblialb.  de  Mars. 


Hommage  et  serment  de  lidélité  prètL-s  h  Tiburge  de  Baux,  mère  j 
et  tutrice  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Camaret,  par  les  nobles  j 
de  celte  ville,  pour  tous  les  biens  qu'ils  possèdent  aux  terroirs  de:  | 
Camaret,  Travaillans  et  Serignan. 

[m'eut.  île  la  Seinrtoui-ie  de  Camai-et,  !•  3ï.  —  Vaucliise. 


lOOE 


131c 


-  2  septembre. 


Hommage  et  reconnaissance  à  Tiburge  de  Baux,  mère  et  tutrice 
de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  la  baronnie  de  Serignan,  par 
Galburge  de  Camaret,  autorisée  de  son  mari,  pour  un  verger  situé 
au  terroir  de  Camaret,  prés  du  château.  —  Acle  à  Camaret. 
Mss.   des   titres   th  Sei-i;inan,  l'  07.  -  Hiblioth.   de  Mare. 


1002 


1315  —  3  septembre. 


Guillaume  de  Ravel,  seigneur  de  ce  lieu,  dans  le  diocèse  de  Die, 
l'cconnalt  tenir  en  lief  de  Kaymoud  de  Baux  IV,  prince  d"Orange, 
le  cliàteau  de  Havel  et  son  territoire,  avec  tous  ses  droits  et  juri- 
dictions, et  pri>tc  hommage  simple  et  serment  de  tidèlité,  avec  pro- 
messe de  servir  son  .seigneur  en  temps  de  paî\  on  de  [jucri-e,  Lo 
prince  accepte  l'hommage  et  se  réserve  tuus  autres  plus  grands 
droitsqu'il  pourrait  avoir  sur  ce  tief  eu  C[ualit  mIc  petit-liis  de  Ray- 
mond de  Baux  I et  de  Malberjoneses  aïeuls.  — Acte  liors  de  la  forte- 
resse de  Ravel. 
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1003  1315  —  18  septembre. 

Vente  à  acapte,  à  quelques  habitants  de  Vaquières,  de  diverses 
terres  situées  dans  le  territoire  de  Mouriès,  par  Ferrier  Franconi, 
bailli  de  Mouriès,  pour  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin, 

Reg  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1004  1315  — 16  octobre. 

Sentence  arbitrale  accordant  à  Raymond  de  Baux  I,  comte 
d'Avellin,  la  quatrième  partie  des  subsides  fournis  par  les  habi- 
tants de  Peypin. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1005  1316  — 30  avril. 

Reconnaissance  et  hommage  de  Guillaume  Vivaud,  seigneur  de 
Gages,  à  Raymond  de  Baux,  comte  d'Avellin,  pour  Cuges  et  son 
territoire  ;  suivis  du  payement  d'une  obole  d'or  pour  le  cens  annuel 
du  au  Comte. 

Reg.  Inveut.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1006  1316— 16  mai. 

Compromis  et  sentence  arbitrale  prononcée  par  les  arbitres  de 
Bertrand,  abbé  de  Montmajour,  et  d«  Guillaume  de  Baux  II,  sei- 
gneur de  Berre,  à  propos  de  différents  survenus  entre  eux  sur 
rétendue  du  défends  du  seigneur  de  Baux  qui  confine  les  Marti- 
gues  et  s'étend  vers  le  château  de  Miramas.  Les  arbitres  font  la 
délimitation  des  châteaux  et  territoires  dlstres  et  de  Miramas,  et 
déclarent  que  le  seigneur  de  Berre  possédera  complètement  le 
château  d'Istres  et  son  territoire,  ainsi  limité,  avec  tous  ses  droits 
et  juridictions;  Tabbé  de  Montmajour  aura  le  château  et  le  terri- 
toire de  Miramas  avec  les  mêmes  droits,  et  continuera  à  donner 
annuellement  à  Guillaume  200  sous  pour  l'indemniser  de  certains 
droits  de  juridiction  qu'il  avait  sur  Miramas,  d'après  une  ancienne 
sentence  arbitrale.  Les  parties  déclarent  approuver  la  décision  des 
arbitres,  et  s'engagent  respectivement  à  les  faire  approuver  par  les 
communautés  d'Istres  et  de  Miramas.  —  Acte  à  Aix,  dans  le  mo- 
nastère royal  de  Notre-Dame  du  Nazareth,  en  présence  de...  Ray- 
mond de  Baux,. seigneur  de  Puyricard...,  etc.... 

Chartes  de  Mont  ma  jour»—  Miramas,  n*  13.  —  Arch,  des  B.'du-'R, 
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1316  — 5  juîtt.  I 


Complément  de  la  sentence  arbitrale  portée  par  les  arbitres  âai  J 
Bertrand,  abbé  de  Montmajour,  et  de  Guillaume  de  BauK  II,  sei* 
gneur  de  Berre,  sur  leurs  différents  à  propos  des  seigneuries  i 
Miramas  et  d'Islres,  dans  laqnelle  il  est  dit  que  le  blé  mis  en  s 
questre  sera  rendu  aux  propriétaires  après  avoir  déduit  le  droit  d 
tssque  des  terres  adjugées  à  l'une  ou  à  l'autre  des  parties,  et  let 
bestiaux  saisis  seront  rendus  à  leurs  propriétaires. —  Acte  à  Digiie,^ 
par  Bernard  Garde,  notaire  de  Sisteron. 

Reg.  Invont,  rfu  Montmajour.  —  Miramas.  n"  22.  —  B.-du-Jl. 

1008  1316—  15juîllJ 

Testament  de  Bertrand  de  Baux  [!,  seigneur  de  Puyricard,  fitsfl 
émancipé  de  Raymond  de  Baux. 

Rbk.  Itiveiil.  B.  1209.  —  B.-(!ii-R. 


1009 


1316—  la  novembre.  < 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  justicier  de  la  Principauté  l 
ultérieure  de  feire  une  enqiiête  sur  la  plainte  des  chanoines  daj 
l'église  de  Cosenza,  province  de  la  Calabre  citérieure,  contre  E 
rai  de  Baux  d'Avellin  gui,  suivi  de  fjiiekjiius  personnes,  leur  a 
occasionné  de  graves  dommages  et  pertes  en  leur  enlevant  une 
certaine  quantité  d'argent  et  de  biens-meubles,  après  avoir  empri- 
sonné plusieurs  d'entre  eux,  et  les  avoir  soumis  à  la  torture.  Si  le 
fait  est  vrai,  le  justicier  devra  sévir  sévèrement  contre  Barrai  et 
ses  complices.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  l!)l.  f  200  V.  -  (J,  nrcX  de  Naiiles. 


<01U 


1317  —  23  janvier. 


Extrait  du  testament  de  Guy  Daupbin,  seigneur  de  Montauban, 
qui  nomme  pour  héritier  universel  son  iievevi  llumbert,  fils  cadet 
de  Jean  II,  dauphin-viennois,  et  Agout  de  Baux   d'Avellin  pour 
son  exécuteur  testamentaire.  —  Acte  à  Causans. 
Carlon  3161,  —  Isère. 


1011 


1317 


-  31  janvier. 


Transaction  entre  Jean  II,  dauphin-viennois,  et  Beatrix  de  Baux 
d'Avellin,  sa  belle-sœur,  veuve  de  Guy  de  Montauban,  à  propos 


—  291  — 

des  reprises  dotales  qu'elle  prétend  faire  sur  l'héritage  de  son 
mari  dans  les  châteaux  de  Mirabel,  Nyons,  Piégon,  Qiâteauneuf, 
et  de  la  jouissance  de  la  haute  seigneurie  de  Vinsobres  dont  son 
mari  lui  a  légué  l'usufruit.  Le  Dauphin  abandonne  à  Béatrix  en 
toute  propriété,  à  l'exception  des  armes,  tous  les  meubles,  joyaux, 
vases  d'or  et  d'argent  existant  au  moment  de  la  mort  de  Guy  dans 
la  Bàtie-en-Royans,  à  Saint-Nazaire,  à  Pisançpn  et  dans  la  mai- 
son de  Saint-Laurens  ;  il  lui  accorde  de  plus  16  mille  livres  de 
petits  tournois,  et  une  rente  annuelle  de  18,000  livres  à  prendre 
sur  les  revenus  de  Saint-Nazaire,  Saint-Lattier,  et  la  haute  juri- 
diction sur  un  château  appelé  la  Baume-d'Hostun.  Si  elle  contracte 
un  deuxième  mariage,  ces  châteaux  reviendront  au  Dauphin.  — 
Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  AgoutdeBauxd'Avellin 
se  portent  garants  du  Dauphin.  —  Acte  dans  le  territoire  de  Visan. 

Cartonn«31G4— Isère. 

1012  1317— 16  avril. 

Reconnaissance  et  hommage  de  Raymond  de  Baux  d'Orange, 
seigneur  de  Suze,  au  vice-recteur  du  Comtat-Venaissin,  pour  les 
châteaux  de  Cabrières,  diocèse  de  Saint-Paul-Trois-Châteaux,  Bau- 
zon,  Solerieux,  et  la  juridiction  qu'il  possède  sur  le  château  de 
Derboux  et  son  territoire.  —  Acte  dans  la  grande  chambre  du 
château  à  Avignon. 

Keg.  B.  7,  MU.—  Vaucluse. 

1013  1317  — 3  juin. 

Tlburge  d'Anduze ,  veuve  du  chevalier  Guillaume  de  Baux, 
d'Orange,  mère  et  tutrice  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Cama- 
ret,  ratifie,  avec  le  consentement  de  son  frère  Guillaume,  seigneur 
de  Saint-Martin,  Taccord  passé  par  elle,  au  nom  de  son  fils,  avec 
son  beau-frère  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  Guy 
Dauphin,  baron  de  Montauban,  à  l'occasion  du  testament  et  codi- 
cile  de  feu  Bertrand  de  Baux  IV  prince  d'Orange,  et  s'oblige  à  faire 
reconnaissance  et  hommage-lige  au  prince  pour  les  châteaux  de 
Guisans,  Gumiane,  Saint-Ferréol  et  autres  terres  possédées  par 
son  fils  dans  le  Comtat,  sans  préjudice  des  droits  de  son  fils  Ber- 
trand sur  Condorcet. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 


■  17  juin. 

Ordonnance  du  roi  Robert  nommant  Amiel  de  Uaiu  de  Cour- 
theson,  seigneur  d'Avella,  viguier  de  la  ville  de  Floremie,  an  rem- 
placement de  Guy  de  Barlcella,  avec  tous  les  Émoluments  et  droits 
do  juridiction  attachés  à  cette  charge,  et  le  pouvoir  du  glatvi 
jusqu'à  nouvel  ordre.  —  Acte  à  Naples. 

Rag.  ang.  208,  ^  2S0.  —  G.  nrch.  de  Naples. 
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1015 


1317 


10  août. 


Hommage  de  Pierre  Falquier,  procureur  deRaymoud  de  Baux  IV, 
prince  d'Orange,  à  Etienne  de  Vadaillac ,  lieutenant  du  maré- 
chal de  la  Cour  romaine,  pour  les  fiefs  et  la  juridiction  qu'il  possède, 
sous  la  suzeraineté  du  Pape,  dans  les  châteaux  de  Monlbrison, 
Valrêas,  Mastinac,  Montaigu,  Novaysan,  Derbous  et  autres  lieux, 
leurs  districts  et  territoires  situés  dans  le  Coratat-Venaissin.  — 
Acte  à  Pernes.  —  Suit  la  procuration  de  Raymond  de  Baux,  datée 
d'Orange,  le  6  août  1316.  ■ 

TlPig.  li.  5,  f  31),—  Vaupliis'-.  I 


1016 


1317- 


■  25  septembre. 


Transaction  entre -lean  II,  Dauphin  vieimois,  el  Agout  de  Baux 
d'Avellin,  qui  prétendait  que  la  vente  de  la  baronnie  de  Mévouil- 
lori  au  Dauphin  avait  été  faite  à  son  préjudice  par  feu  Raymond  de 
Mévonillon,  parce  que  le  père  du  vendeur  avait  substitué  par  son 
testament,  en  cas  de  mort  de  son  fils  sans  héritier  légilime,  ses 
neveux  Agout  et  Barrai  de  Baux,  fils  d'Ayathe  de  Mévouillon,  sœur 
du  testateur,  et  parce  que  son  frère  Barrai  lui  avait  fait  abandon 
de  ses  droits.  Le  Dauphin,  en  acceptant  la  renonciation  d'Agout 
sur  l'héritage,  s'oblige  à  lui  payer  la  somme  de  mille  livres  tournois, 
età  lui  faire  une  rente  aimuelle  de  trois  cents  livres,  assignt'e  s'.ir  les 
revenus  du  Buis,  dont  il  aura  la  moyenne  juridiction,  sous  la  con- 
dition du  droit  d'hommage  elsermentde  lidélitc  envers  le  Daupliiu. 
—  Acte  au  château  de  Mirabel  en  présence  de  Raymond  de 
Baux  TV,  prince  d'Orange. 

KeK.  'le.'  [i^tl■'•ttllù^.^,  ii*  200'>.  c)i.  71,  —  l^pre. 


i:il8—  31  janvier. 
Vienne  el  d'AIbon. 


—  293  — 

Anne  du  Viennois,  à  Toccasion  des  châteaux  de  Visan  et  Montbri- 
son  que  le  prince  prétendait  relever  de  sa  seigneurie,  parce  que 
sa  femme  Anne  était  fille  unique  et  héritière  de  son  feu  père  Guy, 
dauphin,  baron  de  Montauban,  et  par  suite  de  certains  accords 
passés  entre  feu  le  dauphin  Humbert,  père  du  dit  Guy,  et  le  comte 
d'Avellin  Bertrand  de  Baux,  grand-père  de  Anne,  lors  du  mariage 
contracté  entre  le  baron  de  Montauban  et  Béatrix  d'Avellin,  mère 
de  la  dite  Anne  et  veuve  du  baron  Guy,  dauphin.  Le  prince 
d'Orange  et  sa  femme  abandonnent  à  Jean  II  leurs  droits  sur  les 
châteaux  de  Visan,  Mirabel,  Nyons,  Montbrison,  Vinsobres,  et  sur 
les  baronnies  de  Montauban,  Albon  et  Faucigny,  pour  le  prix  de 
10,000  livres  de  petits  tournois.  —  Acte  à  Visan. 

L.  21.  —  Principauté  d'orange.  — Vaucluse.  — Hist.  du  Dauphiné, 
t.  2,  p.  154.  —  Valbonnais. 

1018  1318  —  24  avril. 

Quittance  de  mille  livres  dounée  par  Agout  de  Baux,  seigneur 
de  Brantes,  à  Jean  II,  dauphin  viennois,  son  créancier,  en  compen- 
sation des  droits  qu'il  possédait  sur  le  domaine  du  dernier  seigneur 
de  Mévouillon.  (Mention  d'acte.) 

Mss.  latin.  —Fonds  de  Fontainieu,  n«  10955,  f*  435.  —  Biblioth.  nation. 
Inventaire  des  ai^chives  des  Dauphins  Viennois,  par  M.  l'abbé  Gbe- 
valier.  n«  1298. 

1019  1318  — 20  mai. 

Assemblée  des  nobles  et  roturiers  de  Lançon  en  présence  de 
Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre  et  de  Lançon,  pour  la 
nomination  de  procureurs,  ayant  pouvoir  de  terminer  les  différents 
existant  entre  les  chanoines  d'Aix,  prieurs  de  Téglise  de  Sainte- 
Marie  de  Lançon,  et  la  communauté  sur  la  dîme  du  blé,  et  des 
légumes,  raisins,  chanvres,  ognons  et  autres  revenus.  Guillaume 
de  Baux  promet  de  s'intéresser  à  l'arbitrage  en  faveur  de  la  Cour. 
—  Acte  à  Lançon. 

Charte  de  1320.  —  Arch.  de  Saint-Sauveur  d'Aix.  —  B.-du-R. 

1 020  1318  —  12  novembre. 

Transaction  entre  Guillaume,  évoque  de  Gap,  et  frère  Barrai  de 
Baux  d'Avellin,  commandeur  de  l'ordre  de  Saint-Jean  à  Gap, 
à  propos  de  la  rébellion,  avec  incendie  de  Téglise  et  de  la 
maison  de  Saint-Martin,  suscitée  par  les  vassaux  de  l'évéque 


■rai,  qui  refusaient  de  lï' 
de  l'official  de  l'évéque  un  prêtre  coupable 
Tallard  dans  l'église  Saint-Grégoire. 

OrdTeiieUMe.—Commaïulerie  de  Gap.ch.  M.  —  l).-du-R. 

1021 

Raymond  de  Baux  de  Courtlieson,  succède  à  son  père  Hugues, 
sénéchal  de  Sicile,  dans  la  possession  de  Saint-Pierre  in  Gslatîaa, 
Sternatia  et  ZoUino. 

Reg.  de  l'an  1319  {p.  m.).  —  ti.  arch,  de  Naples. 


entre  les  mains 
crime.  —  Acte  à 


1319. 


1032 


e  in  Gslatîaa, 

1320  à  1334.  ^H 
1  et  Agout  de  ^M 


Acte  d'échange  entre  le  commandeur  de  Poët-Laval  et  Agout  de 
Baux,  seigneur  de  Branles  et  de  Plaisians  et  Cjitherine  Artaud 
femme,  fdie  de  feu  noble  Hugues  d'Aix.  Par  cet  acte,  le  comman- 
deur donne  une  mélairie,  appelée  Champ-Meyer,  avec  moulins  et 
autres  bâtiments  contigus,  situés  dans  le  diocèse  de  Die,  et  reçoit 
en  échange  la  terre  et  seigneurie  de  Dieu-le-fit,  au  même  diocèse, 
avec  tous  les  droits,  et  biens  appartenant  à  Agout  de  Baus  et  à 
son  épouse.  (Sans  date.)  J 

Ordre  de  Malle.  —  Invent,  du  Coi-p^  de  VOrdrp.  —  H.-du-R. 


10-23 


nSO—  10  février. 


Lettre  de  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  nommant  à  la 
lieutenaiice  de  juge  François  Cliaix,  jurisconsulte  de  Nice,  pour 
remplacer  Albert  de  Cisonis,  Juge  de  sa  terre  vicomtale  de  Mar- 
seille, obligé  de  se  récuser  pour  avoir  donné  des  conseils,  on 
qualité  de  simple  avocat,  aux  syndics  des  roturiers  d'Aubagne,  qui 
piaillent  depuis  longtemps  contre  les  nobles  de  celte  ville,  à 
l'effet  d'obtenir  le  payement  de  leur  cote-part  de  la  somme  <le 
100  livres  donnée  à  leur  seigneur  Raymond,  pourobtenir  de  lui 
que  les  marchandises  des  Marseillais  puissent  transiter  à  el  par 
Aubagne  en  vertu  d'un  ancien  droit,  et  éviter  ainsi  que  les  leurs 
propres  transportées  à  Marseille,  ou  leurs  biens  nobles  et  roturiers 
existant  dans  cette  ville,  soient  passibles  de  saisies  Journalières, 
qui  portent  un  grand  préjudice  au  commerce  île  tous  les  -Aiiba- 
i;nens.  —  Acle  aux  Baux." 

Reg.  de  ■'ii<(if«(UT-t'  (lu  11*  .Vugicr  .\i-canl.  — .Iri  ''.  muiù'\  de  ,l/,(i',=. 


—  295  — 

1024  1320  —  17  avril. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  aux  procureurs  du  duc  de 
Calabre,  fils  aîné  du  roi  Robert  et  son  vicaire  général,  par  Ray- 
mond de  Baux  I,  comte  d'Avellin  et  autres  nobles  de  Provence,  en 

présence  de ,  etde  Raymond  de  Baux  ni,  d'Orange,  seigneur 

de  Courtheson,  sous  la  réserve  du  maintien  des  franchises  et  liber- 
tés accordées  à  leurs  vassaux.  —  Acte  à  Tarascon. 

Reg.  B.  757.  f*  49.  —  B.-du-R. 

1025  1320  —  2  mai. 

Prestation  d'hommage  et  serment  de  fidélité  par  Raymond  de 
Baux  I,  chevalier,  seigneur  de  Puyricard,  et  Burgondion,  seigneur 
de  Puyloubier,  au  comte  de  Caramanico,  procureur  duc  de  Cala- 
bre, vicaire  général  et  fils  aîné  de  Robert,  roi  de  Sicile,  comte  de 
Provence.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  757.  !•  56,  v.  —  Arch.  des  B^-du-R. 

1026  1320  —  6  mai. 

Hommage-lige  et  serment  de  fidélité  de  Guillaume  de  Baux  H, 
seigneur  de  Berre,  et  Hugues  de  Baux,  son  frère,  seigneur  de  Mont- 
fort,  à  Bertrand,  vicomte  de  Caramanico,  et  Loffred  Filinarini, 
députés  du  Roi,  suivant  la  formule  du  serment  prêté  par  le  Comte 
d'Avellin.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  757.  ^  61  v.  —  B.-du-R. 

1027  1320  — 9  juin. 

Convention  entre  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  et  son 
frère  Agout,  de  Baux. 

(Juin).  Quittance  de  quatre  mille  livres  de  tournois  donnée  par 
Agout  de  Baux,  pour  la  cession  faite  à  son  frère  de  ses  droits  sur 
le  château  des  Baux. 

Reg.  Invent.  B.  1209,  —  B.-du-R. 

1028  1320  — 9  juin. 

Transaction  passée  en  présence  et  avec  la  participation  de  Guil- 
laume de  Baux  II,  seigneur  de  Berre  et  de  Lançon,  entre  les  procu- 
reurs de  cette  dernière  localité  et  les  chanoines  d'Aix,  prieurs  pré- 
bendes de  l'église  Sainte-Marie  de  Lançon,  pour  terminer  le  procès 


existant  entre  les  parties  sur  la  dliiiu  ilu  blé  et  des  raisins, 
mes  et  agneaux.  Il  fut  convemi  d'un  commun  accord  que  la  dlmoi 
du  blé  et  autres  grains,  et  celle  dus  légumes  aérait  payi!c  au  16*, 
prise  sur  les  champs  el  en  herbes  ;  la  dlme  des  raisins  au  vingtiin  ; 
celle  des  agneaux  et  veaux  au  vingtain.  à  moins  que  le  propriétaire 
ne  préfère  donner  deux  deniers  par  tiîte  d'agneau  et  un  dunier  par 
veau  ;  cette  dernière  dime  sera  payée  pendant  la  semaine  sainte.—. 
Acte  :t  Islres. 

C/l.  de  SaintSauMur  J'Aix.  —  B.-du-R. 


1029  1320  — 26  juillet  I 

Transaction  entre  Louis  de  Pierre -G  rosse,  procureur  fiscal  dn 
Pape,  et  noble  Agoulde  Baux,  qui  avait  refusé  de  fournir  les  caval- 
cades et  de  faire  reconnaissance  et  hommage  au  Pape  pour  tous  ses 
biens  du  Comtat;  tels  que  les  châteaux  de  Branles,  Sarrians,  Saint- 
Léger,  la  .juridiction  et  le  domaine  de  Guibert,  et  le  château  d'Au- 
lan.  Le  procureur  du  Pape  rend  ces  châteaux  tombé-sen  cotnmiseà 
Agout  de  Baux,  qui  déclare  les  reconnaître  comme  liefs  nobles  et 
francs  pour  lui  el  ses  descendants,  ainsi  que  la  huitième  partie  de 
Guibert,  et  ce  qu'il  possède  par  indivis  avec  Raymond  d'Agout, 
seigneur  de  Sault,  dans  les  châteaux  de  Montbrun,  de  Castel-Ray- 
baiid  L'I  dans  le  t(?rriloire  de  Ferrassiire.s  ;  Ayout  )iourra  aliéner 
les  domaines  qui  sont  Hous  la  juriilictioii  du  Pape  en  dehors  du 
Comtat,  tels  que  Aguillaii  el  lieux  voisins,  tcmis  ans^sî  par  indivis 
avec  le  seigneur  de  Sault  ;  mais  il  en  devra  fiiire  recuijnaissance 
taul  qu'il  les  possédera,  et  fuurnir  quatre  cavaliers  armés  cl  cent 
piétons  lorsqu'il  eu  sera  requis.  La  Cour  romaine  aura  le  droit  d'eii- 
quéle  sur  ces  domaines  ;  Agout,  en  recevant  du  Pape  deux  mille 
livres  de  petits  tournois,  s'oblige  à  lui  rendre  hommage,  el  à  lais- 
ser flotter  son  étendard  pendant  deux  jours  sur  les  forts  de  ses  cliA- 
Inanx.  ~  .A,cte  à  Avignon  dans  le  palaisdu  Pape. 
lies.  0.  r-  liî.  —  V^iiicUiïe. 


I 


10.10 

Raymond  de  Monteux,  chanoine-pri/cenl 
.seille,  procureur  de  Pierre  de  Colonua,  pr(' 
quittance  à  Guillaume  Raymbucs,  clavaire 
nette,  dame  des  Bans,  comtesse  d'Avellin,  veuve 
tutrice  de  Sun  rtlsHuguua,  de  diverses  sommes  due; 
auchapitre  depuis  l'époque  ou  lîaymond  MeylTrc 


1321- 


11)  m;ii 


.ir<leUi  MajordeMiir- 
"l  du  chapitre,  donne 
'Auha^ïne  iiour  Kticn- 
cuvc  de  liaymond  i  et 
lour  droit  de  cens 
était  bailli  d'Au- 
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bagne  jusqu'à  la  Noël  passée.  Le  clavaire  paye  6  livres  de  royaux 
pour  Aubagne,  20  sous  pour  Roquefort,  14  sous  pour  Cuges  et  6 
pour  Jullans.  —  Acte  à  Marseille  dans  la  maison  de  la  prévôté. 

Le  16  janvier  1322,  autre  quittance  de  4  livres  de  royaux  coronats 
pour  le  môme  motif  et  les  mômes  châteaux. 

cit.  de  VEvéché.  —  B.-du-R. 

1031  1321  —  16  mai. 

Acte  de  reconnaissance  faite  à  Hugues  de  Baux,  seigneur  des 
Baux,  comte  d'AvelIin,  par  le  chevalier  Pierre  Bermond,  pour  tou- 
tes ses  possessions  dans  les  territoires  d'Auriol  et  de  Peypin. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1032  1321  —  26  septembre. 

Procuration  donnée  par  Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre, 
au  chevalier  Feraud  de  Jouques,  d'Aix,  pour  faire  reconnaissance, 
prêter  hommage  et  jurer  fidélité  à  Tarchevôque  d'Arles.  —  Acte  à 
Istres  dans  la  chambre  du  seigneur  de  Berre. 

Chartrier.  —  Livrée  d'or,  ch.  212.  —  B.-du-R. 

1033  1321  —  11  novembre. 

Hommage-lige  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Guillaume  de 
Baux,  seigneur  d'Eguilles,  au  roi  Robert  et  à  son  fils  aîné  Charles, 
duc  de  Calabre,  son  futur  héritier,  pour  le  château  d'EguilIes  et 
tous  les  immeubles  qu'il  possède  dans  les  comtés.  —  Acte  à  Avi- 
gnon, en  présence  de ,  et  d'Hugues  de  Baux  de  Berre. 

L.  B.  454.  —  B.-du-R. 

1034  1322. 

Quittance  de  7,600  florins  donnée  par  le  camérier  de  la  Chambre 
apostolique,  à  Etiennette,  tutrice  de  son  fils  Hugues,  comte 
d'Avellin,  fils  et  héritier  de  Raymond  I  qui  les  avait  empruntés  à 
cette  Chambre. 

Reg.  Invent.  B.  Î209.  —  B.-du-R. 

1035  1322  —  22  février. 

Guillaume  Gautier,  procureur  de  Raymond  de  Baux  IV,  prince 
d'Orange,  demande  à  Rostaing  de  Mornas,  moine  de  l'ordre  de 
Cluny,  prieur  de  Saint-Etienne  des  Sorts,  officier  de  la  cour  épis- 


pale  d'Orange,  d'auloriser  l'inscriptiou  dans  les  regislres  du  i 
laire  Bertrand  Cordouan,  de  l'Iiomraage  fait,  le  IT  mars  1310, 
BerU'fiiid  de  Baux  IV  au  roi  Ruberl,  suivant  la  teneur  de  la  con- 
vention passée  à  Aix,  le  22  mars  \Wi,  entre"  le  prince  d'Onuige  et  J 
le  roi  Charles  II.  La  transcription  est  autorisée  en  présence  d'Henri 
de  Baux,  frère  du  prince  Raymond.  —  Acte  à  Orange. 
h.  B.  137.  —  Rpg.  B.  1.  t"  79.  —  B.-du-R, 


1036 


13i 


Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre  et  d'istres,  ayant  dé-1 
claré  h  Raynald  de  Scaleta,  sénéchal  de  Provence,  que  des  discua-'l 
sions  très-vives  existent  depuis  longtemps  entre  les  habitantSiJ 
d'Arles  et  d'Islres  et  qu'elles  menacent  de  devenir  plus  graves,  I6  } 
sénéchal  ordonne  i.  [■'rançois  Gros  et  à  Jean  d'AigueblancheJ 
chevalier,  professeurs  en  droit  d'Aîx,  de  se  transporter  sur  lesl 
lieux  pour  faire  la  délimitation  des  deux  territoires.  Après  avoir;'! 
oui  les  témoins,  les  députés  du  sénéclial  prononcent  leur  sentence  J 
et  indiquent  les  lieux  o(i  devront  être  placés  les  termes. 
Heg.  775.  —  BIbllot.  Mf^janns  d'Aix. 


1037 


1322— juiUe<„l 


Bulle  de  dispense  de  mariage  donnée  par  le  pape  Jean  XXII  en 
faveur  d'Humbert  II,  dauphin  du  Viennois,  seigneur  de  Fauciyny, 
et  de  noble  Marie,  lille  de  Bertrand  de  Baux  de  Berre,  comte  de 
Montescaglioso. 

Reg.  (iH  Tan  l.K1-T.i  (p.  m.l.  -  G.  arch-  de  Naplcs. 


13-2^  - 


26  juillet. 


Donation  de  mille  onces  d"or  par  le  roi  Robert  à  Humbert  II, 
dauphin  du  Viennois,  en  récompense  des  services  qu'il  lui  a  ren- 
dus, et  àPoccasion  de  son  mariage  avec  sa  nièce  Marie,  tille  de 
Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso.  LeHoi  déclare  qu'elles 
seront  assignées  sur  les  revenus  du  royaume  de  Sicile,  et  que  nul 
ne  pourra  défendre  à  Humbert  de  toucher  cette  snnnne.  —  Acte  à 
Casasana  près  de  Castellainrnarc  di  Stiliia. 

He^-.  iiTii-.  u'  ÎIXS.  f-  ti(i,  -  G.  :tr.-M.  rly  Naplcs. 


103',l 
Hommage  ;i  Raymond  de  E 


1322  —  8  septembre. 

i  IV,  princo  'l'OraoRi^,  (lar  Pierre 
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Jacob  de  Suze,  pour  la  terre  de  Suzette  et  Châteauneuf  de  Rodor- 
tier,  suivi  de  Thommage  fait  par  son  fils.  —Acte  à  Orange. 

Copie  sur  papier  L.  24.  —  Principauté  d'Orange,  —  Vauclusc. 

1040  1322  —  27  novembre. 

Etiennette  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  veuve  de  Raymond  de 
Baux  I  et  tutrice  de  son  fils  Hugues,  comte  d'Avellin,  déclare  aux 
syndics  des  roturiers  d'Aubagne,  Saint-Marcel,  du  Castellet  et  de 
La  Cadière,  vouloir  payer,  en  souvenir  de  son  mari  et  de  son  beau- 
père  Bertrand,  la  somme  de  mille  livres  de  bons  reforciâts  à 
laquelle  ils  ont  été  condamnés,  pour  solde  de  tout  compte,  par  la 
cour  d'Avignon,  en  faveur  des  héritiers  de  Bicchi  de  Francesiis, 
panetier  du  Roi  de  France,  envers  lequel  ils  avaient  contracté 
l'obligation  de  donner  plus  de  13  mille  livres  à  la  demande  de  leur 
seigneur  Bertrand  et  de  son  fils  Barrai,  qui  promirent  de  les  leur 
restituer.  La  Comtesse  s'oblige  à  ne  rien  demander  à  l'avenir  de 
ce  dernier  versement,  sous  condition  de  percevoir  elle-même  le 
vingtain  consenti  par  Aubagne  et  les  sommes  votées  par  les  autres 
communautés  à  propos  de  ce  subside.  —  Acte  aux  Baux,  dans  la 
chapelle  de  Sainte-Marie. 

Série  E.  ch.  8.  —  Arch.  munie,  de  La  Cadière. 

1041  1323  —  12  février. 

Laurens  Bouquier  de  Marseille,  porte  plainte  au  Conseil  de 
ville  contre  Gilbert  de  Baux,  coseigneur  de  Marignane,  qui  l'a 
dépouillé  injustement  de  certaines  propriétés  et  droits  qu'il  pos- 
sède dans  ce  château,  et  demande  l'autorisation  de  faire  des  saisies- 
gageries  sur  Gilbert  et  ses  vassaux.  Le  Conseil  refuse^  mais  il  exa- 
minera le  procès  engagé,  et  priera  le  juge  de  faire  rendre  bonne 
justice  à  Bouquier. 

Reg.  des  délib.  —  Arch.  munie,  de  Mars. 

1042  1323  —  dernier  février. 

Transaction  entre  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Camaret  et 
Travaillans,  d'une  part,  et  les  syndics  de  la  communauté  de  Serî- 
gnan,  portant  que  le  droit  du  seigneur  de  prendre  à  ses  vassaux 
des  poules  et  poulets  au  prix  de  4  et  8  petits  deniers  tournois,  sera 
remplacé  par  le  don  annuel  d'une  poule  par  chaque  habitant 
faisant  feu,  avec  obligation  pour  eux  de  porter  au  château  leurs 


iiïles  avant  de  les  vendre  hors  du  territoire.  La  communauté, 

voulant  se  racheter  du  droit  d'albergue,  s'oblige  à  donner  annuel- 
lement la  valeur  d'un  lit  garni  au  seigneur,  ut  à  lui  faire  bâtir, 
d'aujourd'hui  à  4  ans,  une  maison  touchant  le  rempart,  dont  les 
dimensions  sont  indiquées.  Les  habitants  auront  la  faculté  du  pâ- 
turage dans  le  leri-oir,  et  le  pouvoir  de  bâtir  des  maisons  sur  les 
remparts,  avec  obligation  de  les  dOraolir,  en  cas  de  guerre,  à  la 
demande  de  leur  seigneur.  —  Acte  à  Serignan, 

Msa,  ilea  titres  de  Scrrg.idii.  f  M.  —  Bihllol.  de  Mars. 


1043 


1333- 


31  mars. 


Les  frères  Bermond  Geoffroy  et  Geoffroy-Geoffroy,  damoiseaux 
d'Aubagne ,  vendent  à  Etiennelle ,  dame  des  Baux,  comtesse 
d'Avellin.  achetant  au  nom  de  son  fils  Hugues  dont  elle  est  tutrice, 
une  très  grande  quantitô  de  terres  et  des  droits  de  cens  dans  le 
château  de  Roquefort  et  son  territoire.  —  Acte  k  Aubagne, 

L'indication  ihv  dinerf  quartiers  jirouve  que  le  territoire  actuel  de  Ceuaia 
faisait  -partie  de  celui  de  Roquefort. 

rj<:  de  la  Major.  —  B,-du-R. 


1044 


1324.1 


Testament  de  BéatrÎK  dWvelIid,  veiivp  de  fiuy,  baron  de  Mon- 
tauban,  par  lequel  elle,  lègue  si>L  mille  livres  à  sa  fille  Arme  du 
Viennois,  [irincesse  d'Orange,  à  prendre  sur  les  seize  mille  livres 
de  sa  constitution  dotale  que  le  daupliin  Jean  H,  son  bcaii-frère, 
s'était  obligé  de  lui  restituer.  Kl  le  lègue  les  dix  mille  livres  res- 
tantes à  sa  sreur  Sibylle,  épouse  d'Aymar  IV,  rnnite  du  Valen- 
tinois. 

nfls:.  d'Humlifirt  Pilai.  (Isùre).  —  Fonds  latin,  Fontaiiiieu,  u=  10955, 


1045 


—  2.)  janvier, 
ant  à  Alfierio 


Lettre  du  prince  Charles,  duc  de  Calabn',  ordoi 
de  Isernia,  maître  rational,  d'accorder  sa  proti;ctioii  ii  Hugues  de 
Baux,  fils  et  héritier  de  Raymond  de  Baux  1,  comte  d'.\velliu,  à 
cause  de  sa  jeunesse,  et  de  lui  faire  rendre  bonne  jn-^lice  dans  les 
procès  déjà  commencés  par  son  père  et  eoiitinuC-s  [).ir  lui. —  Donné 
à  Naples. 

Ilpg.  an;;,  2j,l.  f'  i:il.  —  C.  arch,  'ie  N'apliî^^. 


—  30i  — 

1046  1324  —  18  avril. 

Bulle  du  pape  Jean  XXII  accordant  à  Guillaume  de  Baux  II,  sei- 
gneur de  Berre,  et  à  sa  femme  Eléonore  le  privilège  d'un  autel 
portatif,  sur  lequel  ils  pourront  faire  célébrer  la  messe  devant  eux. 
—  Donné  à  Avignon. 

Reg.  de  Jean  XXII,  n»  77,  p.  2019.  —  Arch.  Vat,  communiquée  par 
M.  le  chan.  Albanès. 

1047  1324  — limai. 

Contrat  de  mariage  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Puyri- 
card,  avec  Béatrix  d'Anduze,  dotée  de  4,000  livres  de  forte  mon- 
naie. —  Acte  à  Cavaillon,  en  présence  de  Raymond  de  Baux  III, 
d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  d'Isoarde  sa  fille  et  de  Bertrand 
de  Baux,  seigneur  de  Gamaret. 

Hist.  de  la  nobl.  du  C.  Venaiasin,  de  P.  Curt,  t.  IV,  p.  206. 

1048  1324  —  1-juin. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  trésorier  du  ressort  judiciaire 
de  Calabre  de  payer  à  Amiel  de  Baux  de  Courtheson  ,  seigneur 
d'Avella,  son  capitaine  général  du  duché  de  Calabre,  deux  mille 
carlins  d'argent  pour  ses  gages  et  ceux  de  14  hommes  armés  qu'il 
tient  à  son  service.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  255,  f*  151.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1049  1324  — 16  juin 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant,  sur  la  plainte  d'Hugues  de  Baux 
de  Berre,  au  justicier  des  Abruzzes  de  faire  une  enquête  sur  les 
hommes  d'Ortona,  qui,  animés  de  mauvaises  intentions  et  armés 
d'arbalètes  et  autres  armes  prohibées,  sont  venus  assiéger  le  châ- 
teau de  Pescina  soumis  à  la  juridiction  seigneuriale  d'Hugues  de 
Baux,  en  pillant  tous  les  biens  de  ses  vassaux  qui  leur  tombaient 
sous  la  main.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  255,  (•  283.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1050  1324  — 18  juin. 

Ordonnance  du  roi  Robert  aux  barons  et  chevaliers  de  son 
royaume  de  Sicile  de  se  rendre  en  Calabre  pour  le  service  du  Roi 
et  la  garde  de  la  province,  portant  l'indication  du  nombre  des  ser- 
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vantsque  chaque  seigneur  doit  amener  avec  lui.  Raymood  &éM 
Baux  de  Courlheson   fournira,  dit  l'ordonnance,  quinze  chevalier»  j 

armés.  —  Acte  à  Naples.  ; 

Ordre  donné  le  même  jonr  au  capitaine  général  de   Calabre^ 
d'envoyer  en  Sicile  les  troupes  qui  sont  sous  sa  main  pour  codo-  j 
battre  l'armée  de  Frédéric  d'Aragon,  qui  s'est  emparé  de  l'Ile. 
Rbb.  auR.  jj5.  f  31  et  t04-  —  U.  arch,  de  Nuples. 


L 


1051  1324 -22  juin. 

Hugues  de  Baux,  comte  d'Aveliin,  avec  l'autorisation  d'Etien-  J 
nette,  dame  des  Baux,  comtesse  d'Aveliin,  sa  mère  et  tutriceùl 
nomme  pour  son  procureur  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Puy-r!^ 
ricard  et  d'Eguilles,  son  oncle,  pour  gouverner  sa  lerre,  et  spécUt*a 
tement  pour  recevoir  les  hommages  et  serments  de  fidélité  de  i 
hommes  et  vassaux,  et  de  iieux  qui  lui  sont  communs  avec  le  mo- 
nastère de  Saint-Victor  de  Marseille  dans  les  chfiteaux  de  la  C»-  | 
dière  el  Celreste.  —  Acte  aux  Baux. 

L,  H.  A63.  —  Reg.  B.  1.  f  209.  —  B.-du-U. 

1052  1324  —  juillet,  j 

Reconnaissance  et  liommage  au  dauphin  du  Viennois,  par'" 
Agoni  de  Baux  d'Aveliin  pour  les  châteaux  de  Plaisians,  Guibert 
et  leurs  territoires,  sauf  les  droits  du  Pape  sur  ce  dernier,  et  pour 
ceux  de  l'Epine,  Villefranche,  les  trois  parts  du  château  de  la 
Roche-su r-le-Buis,  les  trois  quarts  de  la  hante  seigneurie  des  châ- 
teaux d'Alançon,  de  la  Rochetle-sur-Saint-Auban,  et  la  moitié  de 
celui  d'Autanne. 

l'iininois,  publié  par  U. 


1053 


1324  — 1"  juillet 


Foulques  de  Caritat,  comte  de  Condorcet,  cède,  pour  le  prix  de 
20  mille  florins  à  Raymond  de  Baux  IV,  prim-e  d'Orange,  le  château 
de  Condorcet  avec  tous  le.s  droits  de  juridiction  qu'il  y  possède  sui- 
vanllucte  de  Tan  1J06,  à  la  condition  que  Raymond  ne  modifiera 
en  rien  les  libertés  et  privilèges  du  lieu  ;  que  ni  lui,  ni  ses  héritiers 
ne  pourront  prendre  le  titre  de  Comte,  ni  faire  hommage  à  quelque 
prince  que  ce  soit,  pas  môme  au  Pape;  qu'il  sera  facultatif  au 
Comte  ou  à  SCS  héritiers  de  racheter  ce  château  en  remboursant  les 
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20  mille  florins  prêtés;  que  les  coupables  d'un  crimeà  Condorcetne 
pourront  être  arrachés  pendant  deux  jours  du  pilier  dit  de  Foul- 
ques, s'ils  parviennent  à  le  tenir  embrassé,  suivant  une  antique 
coutume.  —  Acte  dans  l'église  de  Gaderousse. 

Charte,  publiée  in-extenao  dans  VHiat.  de  la  noblesse duC.  Venaissin 
de  Pithon-Gurt. 

1054  1324  — 16  juillet. 

Raynald  de  Scaleta,  sénéchal  de  Provence  et  de  Forcalquier, 
donne  des  lettres  de  commission  à  François  Gros,  professeur 
en  droit  civil  d'Aix,  pour  se  rendre  le  1*'  août  dans  les  domaines 
d'Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et  d'exiger  d'Étiennette, 
sa  mère  et  tutrice,  de  réunir  ses  vassaux  et  de  leur  faire 
prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  au  Roi,  suivant  l'acte 
de  convention  passé  en  novembre  1251  entre  Charles  I  d'Anjou  et 
Barrai  de  Baux  son  bisaïeul.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  463.  —  B.-du-R. 

1055  1324  — l"'août. 

François  Gros,  commissaire  nommé  par  Raynald  de  Scaleta, 
sénéchal  de  Provence,  reçoit  des  nobles  et  roturiers  des  châteaux 
des  Baux,  Mouriès,  Castillon  et  Montpaon,  l'hommage  et  serment 
de  fidélité  dus  au  roi  Robert,  suivant  l'acte  passé  entre  Charles  I 
d'Anjou  et  Barrai  de  Baux  en  novembre  1251,  avec  le  consente- 
ment d'Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  et  d'Étiennette,  sa  mère 
et   tutrice,   en  vertu   du  testament  de  son  mari  à  la  date  du 

21  mars  1321.  (N*  Andorni  Cavenna  de  Andorio.  —Acte  au  château 
des  Baux. 

Le  4  septembre,  il  reçoit  à  Aubagne  l'hommage  des  habitants  de 
Saint-Marcel  et  de  Roquefort,  et  le  5  et  le  6,  celui  des  nobles  et 
roturiers  d' Aubagne  au  nombre  de  353,  sous  l'autorisation  qui 
leur  en  a  été  donnée  par  Guillaume  de  Baux,  seigneur  d'Eguilleset 
de  Puyricard,  oncle  d'Hugues  de  Baux,  en  vertu  de  la  procuration 
du  22  juin  1324.  —  Acte  à  Aubagne. 

L.  B.  463.  —  B.-du-R. 

•1056  1324  —  10  août. 

Lettre  du  roi  Robert  au  justicier  de  la  terre  d'Otrante  pour  le 
prévenir  de  l'envoi  en  Galabre  de  ses  feudataires  du  royaume  de 


Sicile  pour  y  faire  leur  service  obligatoire,  et  pourvoir  à  &  i 
de  la  province;   ils  devront  èlre  rendus  le  28  du  mois.  R.-iymond 
de  Baux  de  Courtlieson  devra  se  faire  accompagner  de  cifiq  che- 
valiers armés.  —  Donné  à  Castellainmare  di  Stabia.  ^M 
He^.  ani(.  255.  M<0.  -  G.  nrch.  de  NapJss.  ^M 
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1325  —  26  mart 


Transaction  entre  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  et  le 
Conseil  de  la  ville  à  propos  de  ses  franchises  et  libertés  mal  inter- 
prêtées par  les  officiers  du  prince,  et  des  dissensions  qui  en  ont 
été  la  conséquence  à  la  suite  de  salaires  indùmeul  exigés  et  autres 
exactions.  D'un  commun  accord,  il  est  déclaré  que  les  ufBciers 
seront  annuels;  que  dans  les  six  premiers  mois  de  l'entrée  en 
exercice  de  leurs  charges,  eux  et  leurs  lieutenants  jureront  à  la 
communauté  l'observation  des  libertés;  que  ceux  qui  feront  l'ei 
quête  sur  les  faux  poids  et  mesures  devront  condamner  les  couj 
blés  suivant  la  peine  portée  par  les  statuts  ;  que  les  b^tes  éti 
gères  a  la  localité  seront  soumises  &  certaines  peines  lorsqu'elli 
seront  trouvées  dans  les  pâturages  ;  que  les  nobles  ou  leur  ayant 
droit  ne  payeront  aucune  dime  ;  que  nul  officier  ne  pourra  imposer 
des  peines,  saisir  tes  biens  des  délinquants,  ou  les  prendre  ea 
gage  sans  le  consentement  des  jugi?,  vignier  ou  leurs  lieutenants. 
—  Suivent  d'autres  modilications  réglant  les  fonctions  du  juge,  du 
notaire  el  leurs  salaires,  et  la  tenue  des  marchés.  —  Acte  dans  la 
maison  capilulaire  des  frères  Mineurs  d'Orange. 


elles^ 


.roruxy^. 
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i:te5 


;  avril. 


AgouL  de  Baux,  seigneur  <le  Kranicy  et  l'ioisians,  demande  à 
Guignes  VIII,  dauphin-vicunnis,  la  confirmation  de  l'acte  de  tran- 
saction passé  avec  son  pcrc  Jean  11  le  i.'5septeml3re  1317,  par  le- 
quel il  lui  est  accordé  une  pension  annuelle  <le  300  livres  sur  les 
revenus  du  Buis,  pour  avoir  abanilojinc  scsdmitssur  la  baronie  de 
Mévmiillon.  .\|u-ès  la  ratification  faite  par  le  hauphin,  Agout 
prOte  honnnaye-lige  el  serment  de  fidélité  pmir  ces  300  livres  de 
reveiHis,  —  Acte  au  Buis. 

Le  8  noveniijre  1334,  lUunbcrl  II,  dauphin-viennois,  assigne  de 
nouveau  cette  pension  sur  les  revenus  du  territoire  du  Buis   et  ses 
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1059  1325  —  13  avril. 

Bertrand  de  Baux,  en  présence  de  sa  mère  Tlburge,  veuve  de 
Guillaume  de  Baux  d'Orange,  accorde,  à  la  demande  des  habitants 
de  Camaret  assemblés  en  parlement  public  dans  la  curie  de  leur 
seigneur,  Tautorisation  de  créer  des  syndics  et  procureurs  pour 
défendre  leurs  intérêts  et  terminer  les  contestations  qu'ils  ont  avec 
les  habitants  de  Travaillans  et  Sérignan  à  propos  des  limites  de 
leurs  territoires  et  pâturages,  avec  faculté  d'agir  en  leur  qualité  dans 
toute  occasion,  excepté  contre  leur  seigneur  et  la  curie  de  son 
bailli.  —  Acte  à  Camaret. 

1325.  —  4  mai.  —  Les  habitants  de  Travaillans  nomment  des 
syndics  et  procureurs  pour  la  défense  de  leurs  intérêts  en  présence 
du  môme  Bertrand  de  Baux  et  de  Tiburge  sa  mère.  —  Acte  à 
Travaillans. 

Ch.  orig.  2  et  3.  Cartul.  des  arch.  munie,  de  Camaret, 

1060  1325  —  17  avril. 

Guillaume  Arnaud  de  Montpezat,  damoiseau,  vend  au  chevalier 
Hugues  Etienne  de  Berre,  un  domaine  à  Lambesc,  au  prix  de  5,000 
livres  de  reforciats.  Hugues  de  Baux  de  Berre  son  beau-père  et  sa 
fille  Béatrix,  femme  de  Guillaume,  approuvent  la  vente  et  renoncent 
à  tous  droits  qui  pourraient  leur  appartenir  sur  ce  domaine.  —  Acte 
à  Aix. 

L.  4G5.  —  Beg.B.  2,  f  135  v».  —  B.-du-R. 

1061  1326  —  5  mars. 

Acte  de  quittance  de  mille  livres  de  dot  de  noble  Philippine  de 
Baux  d'Avellin  donné  par  Garin  de  Chûteauneuf  à  Hugues  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  son  beau-frère. 

1327  et  1330  autres  quittances  données  par  Garin  de  Châteauneuf 
seigneur  d'Apchier  pour  la  dot  de  Philippine,  son  épouse. 

Hetr.  luvcut.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

106-2  1326  —  2  septembre. 

Ordonnance  du  prince  Charles  d'Anjou,  duc  de  Calabre,  accor- 
dant à  Bertrand  de  BauiL  (Berierandi)  de  Berre,  comte  de  Monte- 
caveoso  et  d'Andrie,  et  à  ses  descendants,  pour  le  récompenser  de 
ses  mérites  et  des  nombreux  services  rendus  à  la  famille  royale, 

21 


—  30G  — 

le  gouvernement  et  la  possession  ries  cliàleaux  de  Maîlani  y 
Golilîii,  et  (ic  l'Ile  de  Giglio  en  Toscane,  récemment  eiilevi-s  atf'l 
pouvoir  lies  ennemis  par  le  comte  d'Andrie  et  Tarmùe  royale,  avce^l 
tous  leurs  droits,  dépendances  et  revenus,  sous  la  condition  dû  left.l 
tenir  au  nom  du  Pape  el  du  Roi,  qui  lui  font  défense  de  les  aliénée  J 
en  tout  ou  en  partie  sans  leur  autorisation. — Donnée  Florence, 

Reg.  ang.  ÎOG.   ^  5.  G.  arcli,   rto  Naplea.  —  Documenta  sur  Ë 
campagiiQ   da  Louis  île  Bavii^re  en  Itulie,  publiés  par  M.  JuloÉ>fl 
Fickor,  un  vol.  in-S"  p.  SO.  —  luspiuck  I8G5, 


1063 


13Î6  —  18  septenibrt 


L 


Arbitrage  de  Gullinume  de  Baux  I,  seigueur  de  Camaret,  Sériel 
gnan  et  Tiavaillans  doEUianl  aux  communautés  de  Camaret  et  Tpï 
vaillans  les  limites  des  deux  territoires,  avec  diil'enso  aux  habt-| 
tanls  de  TravaiUans  de  faire  pallre  leurs  troupeaux  dans  le  lerniîii 
de  Camaret,  et  autorisant  cette  dernière  coinniunaut<i  à  jouir  d 
pâturages  du  territoire  de  Travailians. 

Usa.  de»  titres  de  Svnonan.  l'  Vi.  —  lilUlotli,  du  Mars. 


10G4 


1326  —  29  ûovera 


Tiburge,  veuve  de  Guillaume  de  Baux,  fils  atné  de  feu  Bertrand 
de  Baux  IV,  prince  d"Orange,  vend  en  son  nom  et  pour  ses 
enfants,  au  prix  de  30  sous,  un  bois  au  quartier  de  Puycai  avec 
tous  ses  droits  et  dépendances,  à  Pons  Duporl  et  à  Giraud  de  Ver- 
dej,  seiyneur  d'Ucliaux,  pour  lextinction  d'une  délie  contractée  en 
1331  envers  les  ac(fuéreurs.  =  Acte  à  Camarel. 

Cit.  Il-  i  lia  Carlid.  th;  Cam..u-c(.  avee  scuau  eii  iiUiiiil)  de  licrlranil 
d(!  Uaiis,  siii-  laM  de  suie  l'oiio'O  i:t  jiiiuiL'.   —  Air/i.  muiiii:.  de 


10G5 


132G  — ISdécetnbre. 


llonniiagc  de  Guillaume  cle  Baux  I,  auisîncnr  de  Camarel,  fils  de 
feu  Guillaume  de  Baux,  ciievaiier,  à  Raynaid  .Scaletta,  sénéchal  du 
rot  Robert,  conile  de  Provence,  pour  le  péage  du  Rbône,  et  les 
biens  désisiiés  dans  un  privilège  accordé  par  ('harlcs  II  à  son  père 
surcedroit  de  péas;e  dans  le  district  de  la  ville  d'Orange  el  sur 
Icsbiens  roturiers,  dans  celui    de  Jouciuiércs. — Acte  à  Avignon. 
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1066  1327. 

Compromis  passé  entre  Bertrand  de  Baux  de  CourLheson,  fils 
d'Amiel  de  Baux,  Catherine  d'Aulnay,son  épouse  et  Robert  d*Aul- 
nay,  son  beau-père,  assisté  de  son  épouse  Jacquette  del  Bosco, 
veuve  de  Gérard  d'Aulnay,  son  premier  mari,  à  propos  du  douaire 
assigné  à  Catherine  sur  le  fief  d'Alessano  (mention  d*acte). 

Reg.  ang.  1327  D.  (p.  m.).  —  O.  arch.  de  Naples. 

1067  1327  —  De  février  à  septembre. 

Raymond  de  Baux  III,  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  donne 
à  emphiléose,  et  vend  à  diverses  personnes  des  terres  et  une 
maison  dans  cette  localité,  franches  de  tout  droit,  ou  soumises  à 
un  cens  annuel.  —  Acte  à  Courtheson. 

Reg.  Il»  186  du  n'  Raymond  Augier.  —  Vaucluse. 

10G8  1327  —  12  mai. 

Enquête  faite  à  la  demande  des  religieuses  du  Nazareth  d'Aix, 
pour  la  délimitation  des  terres  de  la  Bastide  du  Sambuc,  comme 
donataires  du  roi  Charles  II,  à  qui  elles  étaient  advenues  après  la 
mort  d'Hugues  de  Baux. 

Un  témoin  déclare  que  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Mey- 
rargues,  s'annexa  par  violence  toutes  les  terres  du  Sambuc,  qui 
était  un  lieu  fortifié  et  habité,  et  les  laissa  en  héritage  à  Raymond 
de  Baux  I,  son  fils,  seigneur  de  Meyrargues,  que  les  paysans  de 
Jouques,  Peyrolles  et  Vauvenargues  ne  pouvaient  faire  paître  leurs 
troupeaux  sur  ce  territoire  sans  payer  les  bans  ordinaires  (f*  56). 

Un  second  témoin  déclare  avoir  vu  pendant  longtemps  Pierre  de 
Cadaval,  mari  de  Sancie,  fille  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de 
Meyrargues,  occuper  ce  domaine  et  le  défendre  contre  les  habitants 
des  localités  voisines  (f*.  69,  v.). 

Reg.  B.  1108.  —  B.-du-R. 

1069  1327  -4  juin. 

Le  prince  Charles,  duc  de  Calabre,  nomme  Bertrand  de  Baux 
de  Berre,  comte  de  Montecaveoso  et  d'Andrie,  son  capitaine  géné- 
ral en  Toscane,  à  cause  de  la  guerre  existant  dans  tout  le  comté  et 
district  de  Florence.  —  (Mention  d'acte). 

Reg.  ang.  266,  f"  179.  G.  arch.  de  Naples.  —  Documents  sur  la 
campagne  de  Louis  de  Bavière  eu  Italie,  publiés  par  M.  Jules 
Ficker.  vol.  ia-8%  p.  40.  —  Inspruék.  1805, 


Lettre  du  prince  Charles,  lils  ainû  (îe  Robert,  roi  de  Sicile,  els 
vicaire  général,  accordant  à  Be^rtrrttid  de  Baux  de  Cotirtiicsoi 
puur  services  rendus  à  lui  et  à  son  père,  la  rente  annuelle  de 
onces  d'or  ù  prendre  sur  les  terres  appartenant  à  la  Cour  dans  ta~l 
royaume  de  Sicile,  avec  promesse  d'ausmenter  cette  somme  de  iO 
onces  d'or,  il  la  condition  que  Bertrand  et  ses  successeurs  seront 
tenus  à  prêter  hommage  et  servir  le  Roi  avec  cinq  chevaliers:  à 
savoir,  un  chevalier  par  20  onces,  suivant  l;i  coutume  du  royaume. 
—  Donné  à  Florence. 

Mas,  JuU'M.MlIlLi. 
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1327  -  21  octobrej 


L 


Raymond  de  Baux  III,  d'Orange,  chevalier,  seigneur  de  Courlli 
son,  rec;oit  en  homme-lige  etadmet  pour  six  ans,  au  nombre  ■ 
nobles  de  sa  seigneurie,  Pierre  Ancelini  de  Florence  et  sa  futui 
famille  ;  il  l'autorise  à  faire  du  commerce  sur  ses  domaines,  av« 
dispense  pendant  ce  temps  de  payer  aucun  droit  de  leyde  et  i 
péage  sur  ses  marchandises  achetées  et  vendues,  et  lui  concède  I 
faculté  de  jouir  des  privilèges,  franchises  et  libertés  atxordées  ou 
il  accorder  aux  nobles  de  Courthcson ,  sous  l'ubligation  de  ne 
quitter  cette  localité  qu'après  avoir  prévenu  son  seigneur  et  fourni 
des  gages  <le  son  retour.  Ancelini  prête  hiimmngo  el  serment  de 
(idélilê,  et  s'engage  à  donner  annuellement  pendant  ces  six  ans  dix 
lloritis  d'ijrde  Florence  à  Haymiiiid  de  Daux.  —  Acte  à  Cour- 
tiieson  dans  la  cour  du  fort, 

Bi!-,  ilo  RI  Aiigii:r  ir,  ii'  W,.  —  Vaii.ltiw- 


AgoutdcB.mx  d-Avclliii, 
d'iionunasie  prêté  par  les  i 
fiaiiphin  viennois,  seigneur 
priiiee  n'en  pourra  jani'ns  ; 
^ront  dispensés  de   prêter 


Acte  daii> 


l;i:?8  — 2l.i;invior. 

seigneur  de  Branles,  assiste  à  l'acte 
ihh'.i  et  roturiers  de  Visan  à  Jean  II, 
lie  ce  château,  à  la  l'nndition  que  le 
lîéncr  la  haute  seigneurie,  ou  qu'ils 
honnnage  au  nouvel   acquéreur.   — 


;  Suint-Mavlin  de  Visan, 
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1073  1328  — 16  mars. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Bertrand  de  Baux  de  Cour- 
tlieson,  capitaine  en  Campanie,  de  relâcher  Jean  et  Roger  de 
Legoman,  prisonniers  de  la  Cour,  parce qu'illeur  a  pardonné,  leur 
fait  remise  de  leurs  peines,  et  les  destine  à  le  servir.  —  Donné  à 
Naples. 

Reg.  ang.  257,  f«  42.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1074  1328  —  27  mars. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Bertrand  de  Baux  de  Cour- 
theson,  son  chambellan,  capitaine  en  Campanie,  d'envoyer  à  leurs 
dépens  et  pour  deux  mois  dans  le  château  de  Cisternino,  François 
Bérard  de  Nola  et  ses  compagnons  parce  qu'il  les  prend  à  son  ser- 
vice. —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  257,  f"  5i.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1075  1328  — 27  mars. 

Autorisation  donnée  par  le  prince  Charles  â  Bertrand  de  Baux 
de  Courtheson,  de  punir  les  fautes  commises  par  ses  soldats,  avec 
Taide  des  conseils  d'un  jurisconsulte,  afin  d'éviter  les  inconvénients 
de  Tabsence  du  juge.  —  Acte  à  Naples. 

Rog.  ang.  267,  ^  96.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1076  1328  —  11  avril. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Bertrand  de  Baux  de  Cour- 
theson, son  capitaine  général  en  Campanie,  de  défendre,  à  cause 
de  la  guerre  et  sous  des  peines  très  sévères,  à  tout  chevalier, 
n'importe  sa  condition  et  pour  quelle  cause  que  ce  soit,  de  quitter 
le  poste  qui  lui  a  été  assigné  :  si  quelque  chevalier  désire  deman- 
der un  congé  h  la  Cour,  il  lui  sera  répondu  sur  le  lieu  qu'il  occupe, 
—  Donné  à  Pontecorvo. 

Reg.  ang.  267,  f«  125.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1077  1328  —  14  avril. 

Guignes  Vin,  dauphin  viennois,  comte  d'Albon,  seigneur  de  la 
Tour,  déclare  devoir  à  Anne  du  Viennois,  princesse  d'Orange,  sa 
cousine,  la  somme  de  6000  livres  tournois  donnée  à  Sibylle  de 
Baux,  femme  d'Aymard  de  Poitiers  IV,  comte  de  Valentinois,  héri- 


lière  universelle  de  Béatrix  de  Baux  d'AvcIUn,  sa  sœur,  veuve  du 
dauphin  Guy  de  la  Tour,  baron  de  Montauban,  son  oncle ,  et  mère 
do  la  princesse  Anne;  plus  500  Iî\Te3  viennoises  dues  à  la  dite 
princesse  par  Guy,  dauphin,  son  père ,  pour  rosie  de  sa  dut  ;  plus 
MO  livres  que  le  Dauphin  Jean  11,  père  do  Guignes,  et  oncle  de  la 
princesse  lui  avait  promis  pour  vûtcmcnts  et  ornements  nuptiaux. 
Il  déclare  vouloir  payer  ces  diverses  sommes  à  la  Toussaint  et 
donne  en  garantie  les  revenus  de  diverses  terres  dans  le  Briao- 
çonnais  et  la  cMtellenie  de  Valpul. 
Mss.  rtu  U'  M.  MillQt, 
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1328-19  avril. 


L 


Lettre  du  prince  Charles,  duc  de  Calabre,  commandant  à  Toffl 
clcr  des  douanes  ds  cette  province  de  payer  12  onces  d'or  h  Amie] 
do  Baux  pour  ses  gages  arriérés  de  justicier  de  la  Calabre.  — .^ 
Domiû  £i  Pontecor\-o. 

Hcg.  ang.  ïliT.  f  Iô3,  —  G,  arcli.  da  Napios. 


1079 


1328- 


mai? 


Lettre  du  prince  Charles,  duc  de  Calabre,  ordonnant  au  Tréso- 
Tler  de  payer  l'armôe  combattant  en  Cnmpanie,  en  pri^sence  de 
Bertrand  de  Baux  de  Courtliesoii,  son  clianibellau,  et  autres  offi- 
ciers; en  conséquence  il  lionneni  à  Raymond  de  Baux  30  llorins 
par  moisel  13  florins  pour  ses  cinq  écuyers,  à  Gilbert  de  Baux 
de  Marignane,  30  florins  et  13  pour  deux  écuyers;  â  Bertrand  de 
Baux  15  florins  et  13  pour  deux  écuyers,  û  Amie!  de  Baux,  bâtard 
de  Baux,  13  llorins  pour  lui  seulement. 

Itog.  ang.  13Î7-28  C.  (p.  m.).  ~  G,  arcli.  de  Niiplos. 


1080 


1328  —  17  septembre. 


Sentence  arbitrale  prononcée  par  Guillaume  de  Baux  II,  seigneur 
de  Bcrre,  refilant  les  difCércnis  survenus  entre  Raymond  de 
Baux  IV,  prince  d'Orange,  cl  Raymond  de  Bnux  Iff,  d'Orange,  sei- 
gneur (le  Courllieson,  A  propns  des  prétentions  du  princo  qui 
croyait  le  seigneur  de  Courllieson  déchu  rie  son  fief  pour  en  avoir 
aliéné  certaine  partie  sans  son  consentement,  tandis  que  celui-ci 
accusait  le  prince  d'avoir  transporté  ses  droits  sur  Courtheson 
ft  Charles  II,  roi  de  Sicile,  d'en  avoir  ensuite  reçu  la  juridiction. 
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ment  à  la  convention  du  2  mai  1289  passée  entre  Bertrand  de 
Baux  IV  le  vieux,  prince  d'Orange,  fils  et  héritier  de  Raimond  de 
Baux  I  et  de  Malberjone  d'une  part,  et  Bertrand  de  Baux  in  le 
Jeune,  co-prince  d'Orange,  fils  de  Raymond  et  de  dame  Bigne, 
prédécesseur  du  sieur  de  Courtheson.  L'arbitre  déclare  que  nulle 
des  parties  n'est  déchue  de  ses  droits,  que  le  seigneur  de  Courtheson 
fera  hommage-lige  au  prince,  lequel  lui  remettra  tous  les  droits  de 
seigneurie. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1081  1328  —  23  septembre. 

Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  désirant  mettre  fin  aux 
débats  existant  depuis  longtemps  entre  son  aïeule  Malberjone, 
grande  princesse  d'Orange,  dame  de  Châtillon,  et  son  père  Ber- 
trand de  Baux  IV,  prince  d'Orange  ;  et  plus  tard,  entre  les  procu- 
reurs des  chapitres  de  Valentinois  et  de  Die  et  ce  môme  prince, 
déclare  aux  exécuteurs  testamentaires  de  Malberjone,  qu'il  leur 
payera  1500  livres  viennoises,  et  autres  legs  faits  aux  chapitres.  — 
Acte  à  Orange. 

L.  3.  —  Principauté  dVrange.  —  Vaucluse. 

1082  1328  —  16  octobre. 

Compromis  passé  par  les  arbitres  de  Guide  de  Remoles,  chanoine 
d'Arles,  prieur  de  Saint-Vincens  de  Canois,  et  de  Raymond  de 
Baux  m,  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson,  en  qualité  de  mari  de 
Constance  de  Montolieu,  et  de  Jacques  de  Montolieu,  curateur  de 
Marguerite,  sœur  de  Constance,  à  propos  du  dizain  exigé  par  le 
prieur  sur  le  revenu  des  terres  des  dames  de  Montolieu,  situées 
dans  le  territoire  de  Canois  et  sous  la  mouvance  de  son  prieuré. 
Les  arbitres  déclarent  que  les  propriétaires  terriers  payeront  seu- 
lement le  vingtième  de  tous  les  fruits  et  revenus.  —  Acte  à  Arles. 

Cliartriçr  des  Chapelles,  ch.  311.  —  B.-du-R. 

1083  1329  — 12  janvier. 

Lettre  des  conseillers  de  Florence  reprochant  à  Bertrand  de 
Baux  de  Berre  (Beliramonum  de  Baucio)  de  parcourir  certaines 
parties  de  la  province  pour  vaincre  plus  promptement  les  enne- 
mis de  l'Église  et  du  Roi  avec  Tarmée  qui  lui  a  été  confiée  par  les 
Florentins,  malgré  la  recommandation  de  s'arrêter  jusqu'à  nouvel 
ordre  et  de  se  borner  à  défendre  la  frontière.  Dans  le  cas  où  Tennemi 
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menacerait  d'avancer  contre  Florence  ou  sesalliOs,  on  le  laias 
libre  d'agir  comme  il  le  jugera  à  propos.  —  Donné  à  Florence. 

Heg.  lilt.  II.   f"  3.    Arrli.  de   l'Iuriilico,  —  UiicumuuU  siii 
liiigiin  ili;  LniiÎH  tl<i  Baviùrii  i!ti  Uulïp.  piiliUés  pur  U.  Juli^  Flclcc 
lin  vi>l,  iii-8'.  p.  17û.—  luspriick,  18I)S. 


1084 


1329  — 22janvie«| 


Les  conseillers  de  Florence  i>erivenl  anx  douze  de  San-Mîri 
que  les  Pisans  et  leurs  autres  ennemis  ont  connu  l'expéditto 
projetée  la  veille  par  Bertrand  de  Baux  de  Berre,  commandaBl 
l'armée  florentine  et  leurs  propres  soldais,  et  qu'il  aurait  I 
le  territoire  de  Pise  occupé  par  les  Bavarois,  si  ces  derniers  avalra 
été  payés  de  leurs  gages.  Les  Pisans  se  tenant  sur  leurs  gardât 
les  ofiiciers  de  San  Miniato  devront  montrer  cette  lettre  à  Bertrani 
de  Baux  et  prévenir  tous  les  chefs  de  l'armée,  que  le  conseil  via 
d'étrire  t  Bertrand  de  s'abstenir  pour  le  moment  de  toute  e 
lion.  — Donné  à  Florence. 

Keg.  lut.  H.  [■  17.  Ai'cii,  da  Florence.  — Doctiments  sur  tA  cal 
jingna  do  Louis  de  BaviÈra  en  Italie,  publiés  par  H.  Julsa  Fld 
un  voi-ia-B",  p.  117.  —  Inspnick,  1805.  • 


1085 


1329  —  3  I 


Lettre  du  roi  Robert  prévenant  le  notaire  Ricard  de  Allavilîa 
du  payement  d'un  mois  dégage  fait  au  chevalier  Bertrand  de  Baux 
de  Berre,  capitaine  général  pour  le  Roi  en  Toscane,  suivi  de 
400  cavaliers,  y  compris  sa  personne,  avec  ordre  de  payer  un  nou- 
veau mois  de  solde,  et  plus  si  cela  était  iiéccs.'iaîrc  pour  éteindre 
toute  dette  duc  aux  soldats.  Sili'it  Ictlrc  rei;ue,  il  se  transporlcra  h 
Florertce,  où  réside  cette  troupe,  et  prendra  chez  les  banquiers 
ayantdescorresponrtanlS!iNaples058  onces  d'or,  en  florins  du  mémo 
métal,  et  \.'2  tarins,  dont  chaque  once  «l'or  vaut  Gll  carlins  d'argent, 
et  distribuera  cette  solde  d'un  mois  après  avoir  visité  le  nombre 
de  chevaux  et  les  armes  des  cavaliers.  —  Donné  :'i  Naplcs. 

Hi'jt.  nng.  if2ir,,  cai.  G.  airh.  de  N;iples.  —  nueninfiiUa  sur  la 
c,Tiipa!,'ue  de  Louis  de  li^ivii'i'ii  en  Ihdù?,  publiOs  |I,1L-  Jules  Fickcr. 
1111  vf,l.  iu-S-,  p.  1J1.  —  IilsiiL-UL'k,  18U5, 


1086  13eO  — 24  juin. 

Lettre  des  conseillers  de  la  commune  de  Florence  au  roi  Robert 
pour  le  prévenir  de  leur  intention  de  détruire  sans  délai  les  mois- 
sons des  Pîsaiis  et  leur  faire  subir  les  plus  i^randes  pertes,  rpip 
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Tordre  en  a  été  donné  à  Bertrand  de  Baux  de  Berre  et  a  déjà  reçu 
un  commencement  d'exécution  pour  le  plus  grand  avantage  du 
Roi  et  de  leur  ville.  Les  conseillers  prient  le  Roi  de  ne  pas  éloi- 
gner les  navires  qui  sont  devant  le  port  de  Pise,  et  d'écrire  à  Ber- 
trand de  Baux  de  se  mettre  aux  ordres  de  la  commune,  et  d'agir 
suivant  les  circonstances  et  les  ordres  qui  lui  seront  transmis.  — 
Donné  à  Florence. 

Reg.  litt.  IL  f»  64.  Arch.  de  Florence.  —  Documents  sur  la  cam- 
pagne de  Louis  de  Bavière  en  Italie,  publiés  par  M.  Jules  Ficker. 
un  vol.  in-8%  p.  137.  —  Inspruck,  1865. 

1087  1329  —  28  juin. 

Les  magistrats  de  Florence  écrivent  à  Bertrand  de  Baux  de 
Berre,  que  le  conseil  de  la  ville,  confiant  en  sa  sagesse  et  expérience, 
lui  ordonne  d'attaquer  vigoureusement  et  avec  prudence  les  Pisans, 
et  de  leur  faire  le  plus  de  mal  qu'il  pourra  sans  trop  de  danger 
pour  ses  troupes.  —  Donné  k  Florence. 

Reg.   litt.  H.  f*»  66.  Arch,  de  Florence.  —  Documents  sur  la  cam- 
pagne de  Louis  de  Bavière  en  Italie,  publiés  par  M.  Jules  Ficker, 
.    un  vol.  in-8%  p.  138.  —Inspruck,  1865. 

1088  1330  —  29  mars. 

Guignes  Vin,  dauphin  viennois,  voulant  reconnaître  les  service 
rendus  à  lui  et  à  ses  prédécesseurs  par  Raymond  de  Baux,  sei- 
gneur de  Suze,  lui  donne  à  viager  les  possessions  de  feu  Guillaume 
de  Péan,  dans  les  châteaux  de  Rochegude,  d'Albamunet  et  Saint- 
André.  Raymond,  après  avoir  reçu  Tinvestiture,  prête  hommage 
et  serment  de  fidélité  au  prince.  —Acte  dans  le  château  de  Visan, 
en  présence  de  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d*Orange,  et  d'Agout 
de  Baux  d'Avellin. 

Reg.  B.  2612,  H.  Pilât,  n%  f«  273.  —  Isère. 

1089  1331  —  22  mars. 

Noble  Marguerite  de  Baux,  femme  de  Bertrand  de  Baux, 
d'Orange,  coseigneur  de  Courtheson,  donne  procuration  au  che- 
valier Pierre  Martin,  pour  vendre  tout  ce  qu'elle  possède  à  Avi- 
gnon en  propriétés,  cens  et  services.  —Acte  à  Avignon. 

CI(.  du  r/iar.  —  Vaucluse. 

1090  1331- 28  avril. 

Hommage-lige  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Raymond  de 
Baux  de  Puyricard,  prévôt  de  Glandève,  à  Philippe  de  Sanguinet, 


•  314  — 


L 


BÛnéchat  tle  Provence,  procureur  des  princesses  Jeanne  et  A 
petites  Qlles  du  roi  Robert,  pour  tout  ce  que  sou  église  pOi 
sous  la  suzeraineté  du  roi  de  Sicile  ;  sauf  et  rt?serviS  les  donation) 
cessions,  libertés  et  privilèges  concédés  &  cette  église.  —  Acte  jj 
AIx  dans  le  palais  du  roi. 

Groni]  roulonu  H'Iiommage»,  n'W8,  —  B.-dii-R. 
1091  1331  —juin-juillet^ 

Dans  une  enqui^le  faite,  en  1331,  sur  les  biens  et  droits  de  i 
Cour  royale  dans  l'Ile  de  Sainl-Geniès,  on  rappelle  un  aclc  par  5 
lequel  tout  seigneur  de  Borre  est  tenu  de  donner  annuellement  au  ( 
Roi  50  livres  de  royaux  coronats  à  prendre  sur  les  revenus  du  poi 
de  Saint-Geniès,  parce  que  Hugues  de  Baux,  seigneur  do  Berre  ( 
h  l'époque  où  Kayinond-Béreuger  était  Comte  de  Provence,  dÉlrol 
Bit  un  sien  cliilteau  appelé  Pavie.  et  construisît  Marignane; 
parce  qu'il  est  d'usage  en  Provence  que  nul  baron  ne  puisse  ce 
struire  un  château  sans  l'autorisation  du  Comte,  il  fut  con\-enu  qai 
Hugues  et  ses  successeurs  payeraient  ii  l'avenir  cette  somme  i 
Rayraond-Bérenger  et  k  ses  descendants,  comtes  de  Provence. 

Il  est  dit  aussi  que  Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berr^ 
(f  212,  V),  doit  donner  annuellement  à  la  Cour  50  livres  royaux,  i 
cause  des  pi^cheries  ou  bourdigues, 

Hos.  H.  1109.1'  173  \r—  Arrli.-h'f  n.-<lu-R. 


1092  1331  —  4  septembre. 

Lettre  du  roi  Robert,  accordant  .'i  Raymond  de  Baux  de  Cour- 
theson,  capitaine  général  et  justicier  de  la  principauté  ultérieure, 
s'il  est  obligé,  pour  rendre  la  justice,  de  parcourir  la  province,  le 
pouvoir  de  l'exercer  même  sur  les  terres  de  la  Reine,  pourvu  qu'il 
n'abuse  pas  rie  son  pouvoir,  —  Donné  ;i  NapJes. 
Rcg.  ang.  28(1,  I'  IDL—  G.  arcli,  dn  Na|ilw. 


1093 


1331  —2G  novembre. 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  de  rendre  justice  k  Altegrinia  de 
Luco,  veuve  de  Barrai  de  Baux  d'Avellin,  qui  se  prétend  lésée 
dans  ses  intérêts,  â  cause  de  l'écliangc  fait  par  son  mari  du  chii- 
teau  do  Lorelo,  situé  dans  le  ressort  judiciaire  des  Abruzzes,  sur 

:  son  douairî',  nonr  cert;uiiL's  n;iilics  dii  c 
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de  Cicinalis,  cédées  par  Berard  d'Aquîno,  et  dont  les  revenus 
furent  affectés  pour  sa  pension  dotale.  Altegrinia  déclare  que  son 
fils  aîné  Jacques,  héritier  de  son  père,  ne  peut  lui  payer  intégrale- 
ment sa  pension  de  80  onces  d'or  avec  les  revenus  d'un  château 
qui  n'en  produit  que  vingt.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  28G,  !•  35.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1094  1332-33. 

Bertrand  de  Baux  de  Berre,  duc  d'Andrie,  reçoit  une  procura- 
tion de  Marguerite  d'Aulnay,  son  épouse,  et  la  présente  à  Benoît 
Ruffo,  juge  de  la  ville  d*A versa. 

Reg:.  ang.  1332-33,  (p.  m.).  —  G.  arch.  de  Naples. 

1095  1332. 

Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  flls  de  feu  Raymond  de  Baux  I, 
reçoit  du  Roi  la  dispense  du  service  féodal  en  Italie.  (Mention 
d'acte.) 

Reg.  1332-3  (p.  m,).  —  G.  arch.  de  Naples. 

1096  1332—11  février. 

Confirmation  par  le  roi  Robert  de  l'assignation  faite  par  Ray- 
mond de  Baux,  son  chambellan,  du  douaire  de  Marguerite 
d'Aquino,  son  épouse,  sur  le  château  de  Soletto  et  sur  plusieurs 
parties  de  celui  de  Castrignano,  dans  le  diocèse  d'Otrante,  qu'il  tient 
en  fief  au  nom  du  Roi  et  sous  l'obligation  du  service  militaire.  — 
Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  286,  (•  51.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1097  1332  — 2  mars. 

Philippe,  prince  de  Tarente,  ne  pouvant  se  rendre  auprès  du 
roi  Robert,  son  frère,  pour  cause  de  maladie,  donne  procuration 
devant  témoins  à  Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso  et 
d'Andrie,  son  parent,  à  l'effet  de  déclarer  au  Roi  qu'il  reconnaît  les 
princesses  Jeanne  et  Marie,  filles  du  feu  Duc  de  Calabre,  son 
neveu,  pour  ses  héritières  directes,  et  leur  prête  hommage- 
lige  et  serment  de  fidélité  et  de  vasselage.  —  Acte  à  Pouzzoles. 

L.  B.  483.  —  B.-du-R. 


Coiiflrmation  parie  rni  Robert  de  U  noiuinaLion  faite  pour  d 
mois,  par  Raymond  de  Baux,  son  capïlaine  gémirai  et  justicier  do 
In  principauté  ultérieure,  de  la  cliarge  de  lieutenant  de  juge  k  Ange 
Traza  d'Escalis,  avec  ordre  de  juger  certains  hommes  dùtenus  en 
prison.  —  Acte  k  Naples,  M 

Reg-  iing-  2!^.  f  lî«.  -  ^î.  3r<:li-  àc  Nnplcs.  fl 

1099  1332  -  17  mars.^ 

Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Trébillane,  et  Jean  Durand,  dra- 
pier d'Aix,  procureur  de  noble  Blacas  de  Beauclinard,  coseigiieur 
du  plan  dAups,  gendre  du  dit  Hugues,  présentent  au  juge  d'Aiit 
une  lettre  de  Philippe  de  Sanguinet,  sénéchal  de  Provenee,  adres- 
sée aux  péagcrs  de  Mcyrargues  pour  les  prévenir  que  Blacas 
l'a  supplié  de  faire  régler  la  valeur  actuelle  des  livres  de  royaux 
coronals  donnés  en  dot  à  sa  femme  Iluguette  de  Baux,  aliaa  Ban~ 
cflïa,  et  montrent  au  juge  un  acte  du  26  janvier  1250,  constatant 
que  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyricard  et  de  Meyrargues, 
donna  à  son  frère  Giihert  de  Baux,  père  du  dit  Hugues,  plusieurs 
biens  et  droits,  et  spécialement  100  livres  de  royaux  coronals  sur 
le  péage  de  Meyrargues,  plus  la  troisième  partie  dn  dit  péage 

Le  dernier  mars  1:132,  te  ju^e  déclare  ffne  les  100  livresde 
royaux  cofonats  de  1250  ne  valent  aujom-d'lmi  que  8j  livres  et 
5  sous  do  la  nouvelle  monnaie  de  coronals.  —  Acle  à  Aix, 

L.  B,  100.  —  B,-ilu-H. 


1100 


1332- 


Magnifique,  éminent  et  Jeune  Hugues  de  Baux,  seigneur  des 
Baux,  comte  d"Avellin,  en  invsenco  de  Philippe  de  San- 
guinet,  sénéchal  de  Provence,  reconnaît  le  roi  lîobcrt  pour  son 
légitime  souverain  et  successeur  de  Cliarle.s  II,  son  pèi'e,  et  dùclare 
tenir  sous  sa  haule  domination  le  diâleau  des  Baux,  et  tout  ce 
qu'il  possède  en  Provence ,  excepté  les  chàtoaux  dAubagne, 
Roquefort,  Cuges  et  Julhms  qu'il  tient  en  llef  de  l'église  de  Mar- 
seille, et  lui  prête  honnnage  et  serment  de  fulélilé.  —  Acte  à  Aix. 
L.  B.  163.-  a-du-n. 
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la  seigneurie  qu'ils  possèdent  par  indivis  sur  le  château  de  la 
Roche tte-sur-Saint-Auban,  et  son  district. 

Inventaire  des  archives  du  Viennois,  n»  1245,  par  M.  Tabbé  Che- 
valier. 

1102  1332  — limai. 

Les  habitants  d'Orange  ayant  demandé  à  Raymond  de  Baux  IV, 
prince  d'Orange,  la  destitution  de  ses  officiers  et  des  curiaux^ 
pour  défaut  d'observation  des  libertés  concédées  à  la  ville  par 
feu  Bertrand  de  Baux  IV,  le  23  juillet  1311,  et  celles  données  par 
Raymond,  prince  régnant,  le  26  mars  1325  ;  Raymond  de  Baux, 
après  s'être  entendu  avec  les  conseillers  de  la  commune  assemblés 
dans  le  réfectoire  du  couvent  des  Frères  mineurs,  accorde  à  la 
ville  la  révocation  de  ses  officiers,  et  apporte  quelques  modifica- 
tions demandées  relativement  à  l'administration  des  tutelles,  aux 
poids  et  mesures,  à  la  punition  des  particuliers  qui  emploient  de 
faux  poids  et  commettent  d'autres  exactions.  —Acte  à  Orange. 

Série  A.  A.  ch.  12.  —  Arch,  munie.  d'Orange, 

1103  1332  — 23  mai. 

Assignation  de  la  dot  de  Jeanne  d'Apchier,  épouse  d'Hugues  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  avec  la  ratification  faite  par  elle  des  pro- 
messes de  son  frère  Garin  de  Châteauneuf,  seigneur  d'Apchier,  à 
son  mari. 

Reg.  Invent  B.  1209.  —  B.-du-R. 

llOi  1332  — 24  juin. 

Ordonnance  du  roi  Robert  confirmant  la  donation  faite  par  Ray- 
mond de  Baux  de  Courtheson  àJeanGutierde  Grasse,  son  chambel- 
lan,  à  cause  des  services  rendus  à  son  père  Hugues  et  à  lui-môme,  de 
ses  droits  sur  la  gabelle  du  bailliage  de  Soletto,  faisant  partie  du 
ressort  judiciaire  d'Otrante,  quMl  lient  en  fief  de  la  Cour  pour  un 
revenu  de  10  onces  d'or.  —  Acte  au  chùteau  de  Castellammare  di 
Stabia. 

Reg.  ang.  280,  f°  131.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1105  1332  — 24  juillet. 

Lettre  de  Philippe  deSanguinet,  sénéchal  de  Provence  etForcal- 
quier,  au  juge  d'Aix,  en  faveur  de  Raymond  de  Baux,  prévôt  de 
Glandève,  iils  et  héritier  de  noble  Raymond  de  Baux  I,  chevalier, 


seigneur  de  Puyricard,  qui  demande  aux  fermiers  d 

de  Meyrargues  la  pension  annuelle  de  200  livres  de  coronats  assi- 
gnée sur  le  dit  pùage,  d'après  une  convention  passée  aulrofuîs 
entr'e  le  chevalier  Hugues  de  Baux,  seigneur  de  Meyrargues,  et 
Raymond  son  père.  —  Donné  h  Aix. 
hog.  B.  188,  !•  5j.    -  B.-ilu-H. 


1106 


1332 -2G  juillet 


Lettre  de  Robert,  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence  et  de  Forcal- 
quîer,  par  laquelle  il  assigne  au  dauphin  Hunibert  U,  son  neveu,  k 
cause  do  son  mariage  avec  Marie  de  Baux,  sa  niiice,  (lUo  de  noble 
Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso,  un  revenu  annuel  de 
mille  onces  d'or  pour  lui  et  ses  héritiers,  à  prendre  sur  les  terres 
et  fiefs  du  royaume  de  Sicile  qui  sont  sous  sa  seigneurie,  et  dont  il 
fait  t'énumération,  —  Donné  à  Casasaua,  prés  le  château  de  Stabia. 
Acte  à  Naples. 

-  Uibliot.  nation.  —  //(*,'(.  (lu  Dau- 


1107 


1332— 10  septembre. 


Achat  d'une  maison  située  dans  la  ville  d'Arles  fait  par  Hugues 
de  Baux,  seigneur  de  Monlfurt,  lils  de  Bertrand  II  de  Bcrrc,  de 
Bertrand  Brave  L,  citoyeii  d'Arles,  au  prix  de  80  florins  d'or  de  Flo- 
rence. —  Acte  à  Arles. 

Le  12  septembre,  Hugues  de  Baux  ccdc  à  cmpliitéose  la  même 
maison  ,'i  Bertrand  Bravet  pour  un  cens  annuel  de  40  tournois 
d'argent.  —  Acte  dans  l'église  de  la  Sainte-Trinité  d'Arles. 
Ui\d-oi:  ch.V.d.  -lî.-dii-H. 


1108 


1332  —  12  octobre. 


Ordonnance  du  roi  Robert  accordant  ii  Nicolas  de  Corasolo, 
capitaine  général  des  Abruzzes,  la  faculté,  eji  parcourant  la 
proviiicc  pour  exercer  la  justice,  et  faire  la  collecte  des  subsides, 
d'exercer  les  mêmes  fonctions  sur  les  terres  de  laHeiuc,  de  Philippe, 
prince  de  TarenteeUi'Aeliaïe,  de  ses  frères,  et  de  celles  de  noble  Ber- 
trand de  Baux,  comte  d'Audrie  et  de  Montescaglioso,  pourvu  qu'il 
y  ait  des  capitaines  établis  sur  ces  terres,  —  Acte  à  Naples. 


—  319  — 

1109  1332  —  2  novembre. 

Privilège  accordé  par  Robert,  roi  de  Sicile  et  de  Jérusalem, 
comte  de  Provence,  à  Humbert  II,  Dauphin  Viennois  et  à  Marie  de 
Baux,  son  épouse,  ses  neveu  et  nièce,  de  pouvoir  exercer  la  juri- 
diction, et  la  moyenne  justice  sur  les  terres  de  ses  royaumes  pen- 
dant leur  vie,  sous  certaines  réserves  en  faveur  du  Roi.  —  Acte  à 
Naples. 

lavent,  des  arch,  des  Dauphins  du  Viennois,  par  M.  l'abbé  Che- 
valier, art.  80.  —  Hist.  du  Dauphiné,  t.  2,  p.  2i0.  —  Valbonnais. 

1110  1332  —  9  novembre. 

Achats  par  Hugues  de  Baux  de  Berre,  seigneur  de  Montfort,  de 
maisons  et  diverses  terres  dans  la  ville  et  la  corrége  d'Arles  et  au 
Trébon,  suivis  de  la  vente  à  emphitéose  faite  le  même  jour  par 
l'acheteur  aux  vendeurs  au  prix  de  la  moitié  de  Tachât  à  titre 
d'acapte,  et  sous  le  cens  annuel  d'une  quantité  de  tournois  d'ar- 
gent à  ro  rond  de  France  qui  représentent  le  nombre  de  florins  d'or 
de  Florence  formant  la  moitié  du  prix  de  l'acquisition  (1).  —Actes 
à  Arles  dans  le  couvent  des  Carmes  et  dans  l'église  de  la  Trinité. 

Chartrier,  —  Lii\  d'or,  ch.  292,  293,  298.  393,  39 i.  -  B.-du-R. 
(1)  Le  tournois  d'argent  repnyscntc  la  valeur  d'un  dixième  de  florin. 

lui  1332-^18  novembre. 

Agout  de  Baux,  seigneur  de  Branles  et  de  Plaisians,  fait  hom- 
mage à  Guignes  VIII,  dauphin  viennois,  seigneur  des  baronnies 
de  Mévouillon  et  Montauban,  pour  les  châteaux  de  Plaisians,  Gui- 
bert  et  leurs  territoires  à  l'exception  de  ce  que  possède  le  Pape 
dans  ce  dernier  château,  et  suivant  la  forme  de  l'hommage  fait 
en  1288  et  1317  par  Gerente  de  Plaisians;  ce  même  hommage 
est  fait  au  Dauphin,  au  nom  de  son  épouse  Catherine  pour  les 
châteaux  de  Villefranche,  la  Roche-sur-le-Buis,  pour  la  haute  sei- 
gneurie d'Alançon,  la  sixième  partie  d'Autanne,  le  château  de 
Poôt-sur-Alançon  et  leurs  territoires.  —  Acte  dans  le  château  de 
Montbonnot. 

Reg.  B.  2611,  H.  Pliât  n%  l^  117.  —  Isère. 

1112  1332  —  25  novembre. 

Ordonnance  du  roi  Robert  rappelant  que  son  père  Charles  II, 
pour  récompenser  Bei'trand  de  Baux^  comte  de  Montescaglioso  et 


d'Andrie,  accorda  a  lui  et  h  ses  héritiers  un  revenu  annuel  de 
1000  onces  d'or  à  prendre  sur  ses  biens  féodaux  de  Provence,  et 
sur  le  royaume  de  Sicile  ;  mais  comme  il  n'a  jamais  vien  touclié  en 
Provence,  et  seulement  600  onces  d'or  en  Sicile;  il  lui  assigo^H 
280  onces  d'or  de  revenu  à  prendre  sur  les  château  de  S*,, 
Arcangelo,  Tulbio  et  S.  Chirico  situés  dans  la  Basilicat| 
revenus  h  la  Cour  par  le  décès  sans  enfants  de  Herveyde  CaprosU 
dernier  possesseur.  —  Acte  à  Naples. 

Rog.  nug.  Ï8Û,  P  4j.  —  (j.  arcli.  de  Ns|>les. 


1113 


1332  —  G  déceinbn 


L 


Hugues  Adhemar  do  Monteil,  seigneur  et  baron  de  la  Gan 
diocèse  de  Trois-CliAteaux ,  donne  en  fief,  îi  la  demande  de  sa  feni 
Elîennetle  Ue  Baux  d'Orange,  k  noble  Hugues  lîipert,  pour  I 
récompenser  de  ses  nombreux  services,  tous  ses  droits  de  jurîdilS 
tion  sur  le  château  du  Puy-Saint-Martin.  —  Acte  à  la  Garde. 
UiH.  du  la  KoUh-ssi;  du  Cumtat,  I.  3,  ]i.  60.  —  P.  Ciirl. 


1114 


1333  —  23  mars;.! 


Sentence  prononcée  en  présence  du  bailli  et  du  clavaire  d'Auba- 

giic  pnr  Hugues  Tiu'rel,  juge  de  la  terre  vicomlalc  de  Marseille,  au 
nom  d'Hugues  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Aveilin,  sur  la 
plainte  formulée  par  les  recteurs  de  riiûpilal  du  Saint-Esprit  de 
Marseille  et  de  la  maison  snccursale  d'Aubagne  ;  par  laquelle  il 
déclare  tfue  la  terre,  située  au  quarlier  du  Gast  ;i  Aubagne,  est 
tombée  en  commise  aux  mains  des  recteurs  pour  défaut  du  paye- 
ment du  cens  annuel  di"i  à  i'iiùpital  du  Saint-Esprit,  et  que  Guil- 
laume André,  huissier  de  la  Cour,  les  mettra  en  possession  de 
cette  terre.  —  Acte  dans  le  Fort  d'Aubagne,  où  se  tient  la  Cour. 


1115 


l:i33  - 
u  d'.Vrli 


iy  août. 


Plainte  portée  par  deux  citoyens  de  In  ville  d'.\rli;s  à  Guiraud 
deVîens,jnj<ed'Aix,auiiom  do  leur  communauté,  cuntre Guillaume 
lie  Baux  11,  chevalier,  SLMgiieur  de  Borre,  i[u\  vient  d'imposer  un 
nouvel  impôt  à  Entrcssen,  exigible  tant  des  honnnes  d'Arles,  que 
d'autres  persuunes  passant  par  ce  lieu.  I-os  |ilaignants  présentent  à 


—  321  — 

chai  de  Provence,  qui  ordonne  aujuge  d'Aix  d'étudier  sérieuse- 
ment la  plainte  de  la  communauté  d'Arles.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  Péages  1.  A.A.  13,  ch.  4.  —  Arch,  munie.  d'Arles. 

1116  1334  —  2  mars. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  son  vicaire  du  royaume  de 
Sicile  de  faire  une  enquête  sérieuse  contre  les  soldats  et  vassaux 
d'Amiel  de  Baux  et  du  seigneur  d'Amendolara  qui  ont  commis 
toutes  sortes  d'excès  sur  les  terres  d'Otrante,  de  les  punir  sévère- 
ment, et  de  rendre  responsables  ces  seigneurs,  sur  leurs  gages, 
des  dégâts  commis  parleurs  hommes.  —  Donné  àNaples. 

Reg.  ang.  29i,  f*  144  v».  —  G.  arch.  de  Naples. 

1117  1334  -  23  avril. 

Autorisation  donnée  par  le  roi  Robert,  à  la  demande  de  son  con- 
seiller Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  d'agir,  en  sa  qualité  de 
fils  et  héritier  de  son  père  Raymond,  pour  poursuivre  devant  les 
tribunaux  de  Sicile  les  procès  commencés  par  son  père.  —  Acte  à 
Naples.' 

Reg.  ang.  294,  f»  38.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1118  1334  — 3  mai. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  son  trésorier  de  payer  à  son 
conseiller  Bertrand  de  Baux  de  Berre  et  à  ses  descendants  la 
pension  annuelle  de  100  onces  d'or,  assignée  sur  les  biens  qui 
furent  du  feu  Duc  de  Calabre,  son  fils  aîné.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  294,  f*»  30.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1119  1334  — 7  juin. 

Ordonnance  du  roi  Robert  déclarant  que  le  château  de  Volonne, 
dans  le  bailliage  de  Sisteron,  est  revenu  à  la  Cour  par  le  décès 
récent  et  sans  enfants  légitimes  d'Hugues  de  Baux  de  Berre,  et 
qu'il  le  donne  avec  tous  ses  droits,  revenus  et  juridictions  à  Ber- 
trand de  Baux,  comte  de  Montescaglioso,  et  à  ses  descendants, 
pour  un  revenu  annuel  de  100  livres  de  reforciats  provençaux,  sous 
la  condition  du  service  militaire  ordinaire  ;  sauf  et  réservé  à  la 
Cour  la  haute  seigneurie,  les  cavalcades,  les  régales,  et  la  punition 
des  crimes  commis  sur  la  voie  publique,  dans  les  maisons  reli- 
gieuses et  les  églises.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  294,  ^  70.  —  G.  arch.  de  Naples. 

22 


Ordoiinarico  (iii  roi  Koberl  accordant  à  Berlraiid  <ie  Baux,  corat^ 
de  Monlescaglioso,  après  la  mort  d'Hugues  de  Baux  de  Berre,  la 
garde  des  châteaux  S.  Gervasio  et  Lagopesole,  du  ressort  judi- 
ciaire de  la  Basilicale,  avecle  litre  de  uhàtelain  elles  éranliiinenU 
de  iOO  onces  d'or  assignés  sur  les  revenus  de  ces  localités,  sous 
l'obligation  du  service  militaire  accepté  par  Bertrand.  — Acte  & 
Naples. 

Rag.  ang'  2H,  t' SI.  —  Ci.  iiruh.  do  Naplus.  J 


1121 


1334  -  24  juln-l 


L 


Ordonuance  du  roi  Robert,  commandant  au  gouverneur  du 
royaume  de  Sicile,  aux  juges,  justiciers  el  capitaines,  de  proK^gar 
les  terres  et  biens  des  vassaux  de  Bertrand  de  Banx,  comte  d'Aii- 
drie  et  de  Monlescaglioso,  député  vers  la  Cour  de  Home,  avec 
d'autres  suigneurs ,  pour  affaires  urgentes;  avec  faculté  poul- 
ies vassaux  de  Bertrand,  de  porter  leurs  procès  devant  la  C!our 
royale,  si  les  officiers  du  Comte  négligent  de  rendre  la  justice.  — 
Acte  à  Naples. 

Reg.  aag.  291, 1-  183.  —  U.  areli.  .ie  N»pi>s. 


11 -H 


1331  —  13  juillet. 


Déclaration  d'Aymar  V  de  Poitiers,  comte  du  Valentînois 
constatant  le  don  viager  fait  :i  sa  femme  Sibylle,  soeur  de  feu 
Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avcllin,  de  la  jouissance  du  château 
de  Die,  à  cause  de  sa  dot  de  -20,OOU  (luriiis. 

CaLssi!  du    ViiU-ulùioi;'.  —  Mss.   ioii<i^  laliit 


Dililiû 


.,  f-   IG  \-.  ■ 


1123 


i:i:t't 


-  56  septembre. 


Allemand  d'Aignedinc,  procmvur  de  Bertrand  de  Banx  de  Berrc, 
comte  de  Montccaveoso,  eu  vertu  d'nn  acte  de  procuration  daté 
d'Avignon  le  10  du  courant  ,  |)ron<l  [k «'cession  du  châtfau  de 
Voliinnc  donné  à  Bc-rlrand  par  le  roi  Robert  avec  Ions  ses  droits, 
revenus  et  juridiction,  par  suiti.^  de  ta  mort  sans  héritier  légitime  de 
son  frère  IIuj'ucs  de  Baux  de  lierre,  :i  rpii  ce  château  avait  été  donné 
par  le  roi  niiarles  II.  Cetti"'.  dunalioii  est  faite  s  >ns  la  réserve  de 
la  liante  juridiction,  de  la  pn^slatiui  d'huLiiinagi:  et  seruitMit  de 
lidêlit'set  du   payement  ail   lîoi  d'un   i-ens  aniun^l    de   IflOlivres 


—  323  — 

de  reforciats.  Le  procureur  prend  possession  en  plantant  sur  la 
tour  le  drapeau  du  Comte  orné  de  ses  armes.  —  Acte  à  Volonne. 

L.  B.  498.  -  B.-du-R. 

1124  1334  —  4  octobre. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  son  justicier  de  faire  une 
enquête  sur  la  plainte  portée  par  Bertrand  de  Baux,  comte  de 
Montescaglioso,  et  son  épouse  Marguerite  d*Aulnay,  contre  les 
vassaux  de  Roger  de  Sanguinet,  comte  de  Corigliano,qui,  au  mépris 
de  leurs  droits,  ont  envahi,  les  armes  à  la  main,  le  territoire  de 
Cassano  dont  le  seigneur  de  Baux  jouit  comme  feudataîre,  pour 
Tempôcher  lui  et  sas  vassaux  de  traverser  le  fleuve  dit  Lagurga^ 
qui  borde  ses  terres.  Après  enquête  sérieuse  le  justicier  fera  punir 
les  coupables.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  298,  f  217.  —  G.  arch.  de  Naples 

1125  1334  —  24  décembre 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  aux  viguiers,  à  divers  juriscon- 
sultes et  juges  du  royaume,  d'étudier  la  plainte  portée  devant  lui 
par  Tabbesse  du  monastère  Sainte-Claire  de  Naples,  contre  Ray- 
mond de  Baux  II,  d'Orange,  seigneur  de  Suze,  qui  refuse  de 
donner  le  legs  fait  par  Catherine  de  Lagonesse,  son  épouse, 
pour  la  réparation  de  Téglise  de  son  couvent,  et  ceux  faits  à 
son  frère  Guillaume  de  Lagonesse,  et  aux  fils  de  son  autre 
frère  Henri.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  296,  ^  118.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1126  1335  — 13  janvier. 

Quittance  de  50  livres  par  Tabbé  de  Silvacane  à  Béatrix  d'Anduze 
de  la  Voulte,  mère  et  tutrice  de  Raymond  de  Baux  H,  seigneur  de 
Puyricard. 

Reg.  lavent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1127  1335  —  20  février. 

Ordonnance  du  roi  Robert  commandant  à  ses  officiers  de  faire 
cesser  toutes  les  dissensions  soulevées  entre  ses  feudataires  de  la 
province,  à  la  suite  d'excès  commis  par  les  troupes  de  Nicolas  de 
Molise  de  Marliano,  contre  les  habitants  du  château  de  Lauro,  dont 
Hugues  de  Baux,  comte  d*Avellin,  est  le  seigneur,  et  de  punir  les 
coupables.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  296,  ^  4G.  —  G.  ai'ch.  de  Naples* 


1128 


1335—10  mars. 


Revendication  par  CoHstance  lie  MoiiLolieu  d'Arles,  veuve  de  Ray- 
mond de  Baux  111  tl'Orange,  seigneur  Je  Courlheswn,  à  Bertrand  de 
Baux,  son  fils,  du  cliàleau  de  Gaudissart,  dans  le  diocèse  deGap.des 
possessions  de  son  mari  à  La  Gardc-Paréol  et  des  revenus  que  lui  a 
légués  Raymond  par  son  testament  du  9  mai  1331.  Bertrand  de 
Baux  s'oblige  de  payer  à  sa  mère  la  somme  de  C50  florins  d'or.  — 
Acte  à  Avignon.  —  M'  Breraond  Colomb  n*.  _ 

*_Vwrï.  ori{i.  nuj:  nvcl,.  <le  La  Ihvjc  ■ 


112!) 


133: 


-  20  avril.  ■ 


L 


Hi^cile  de  Baux,  alias  Ra.scassia,  dame  de  Bndos  et  des  cliÂteaUK 
de  Caronil)  et  Biidoiiln,  fllle  de  feu  Bertrand  de  Baux,  seigneur  des 
Baux,  comte  d'Avellin,  et  héritière  de  son  frère  Barrai  de  Baux,  fait 
publier  que  chaque  noble  ou  roturier  se  présentera  devant  elle  pour 
faire  reconnaissance  et  priîter  hommage  et  serment  de  ftdélilé, 
comme  cela  avait  été  fait  sous  ses  prédécesseurs. —  ActeàBédouiu. 
Heg.  H.  liîS.  f  IGO.  —  B.-du-B. 


1130 


1335 


-  20  avril. 


Homniaso,  serment  de  lidcliLi;  et  reconnaissance  des  nobles  de 
Bédouin  à  Cécile  de  Baux,  dame  de  Budos  et  de  Bédouin,  fille  de 
Bertrand  de  Baux,  cooile  d'.Vvetlin,  et  sœur  de  feu  Barrai 
héritier  du  Comte,  ([ui  donna  ce  ciiàlcau  ii 'Cécile  pour  certaines  rai- 
sous  non  déteruiinées.  —  Acte  ;i  Bédouin  ff'  17(1.  v°_i. 

Honnnagedes  roturiers  fait  par  leurs  procureurs  if"  171j  \'i, 
Heg.  ii,  1  W!l.  !■  171)  â  17.)  ■>  ■.  —  I!.-i]ii-K, 


1131 


1335 


-  30  avril. 


HonmiaLic,  serniùut  de  lidélité  et  reconnaissance  des  nobles  de 
I.orinI  aux  frères  Raymoiid-Guillaiiine  et  Bertrand,  seigneurs  de 
Budoïietde  l.nriol,  lilsdeCeu  Kayniond-GuillaiLme  el  de  Cécile 
do  Baux,  hériliiTs  de  toutes  les  pnsscssions  de  leur  père  dans  le 
château  et  terrihiirc  de  I.orîo!.  —  Acte  à  Lorinl. 

MéiLie  lionuna;.;:'  fait  par  h'S  roturiers,  avec  rappel  de  la  cliarie 
constituant  la  couniiiine.  (lonuée  en  \-ii'A  par  Hirraî  di;  Baux,  père 
du  preuner  comte  d'Avellin,  et  ap|)roiivée  par  Sybille,  sou  épouse. 


—  32S  — 

1132  1335  —  3  mai. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  à  Cécile  de 
Baux  par  divers  nobles  tenant  à  fief  des  propriétés  dans  les  ter- 
ritoires de  Caromb  et  Bédouin.  On  rappelle,  dans  cet  acte  que  ces 
châteaux  lui  furent  assignés  en  dot  par  son  frère  Barrai  de 
Baux,  fils  et  héritier  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  lors 
de  son  mariage  avec  Raymond-Guillaume,  seigneur  de  Budos  ; 
qu  après  la  mort  de  ce  dernier,  ils  devinrent  Tapanage  de  Raymond- 
Guillaume,  fils  aîné  et  pupille  de  Cécile  de  Baux  ;  que  Bertrand 
de  Budos,  fils  cadet,  devenu  héritier  de  son  frère,  les  abandonna 
à  sa  mère  Cécile  comme  biens  dotaux  ;  et  que  c'est  avec  son  con- 
sentement et  en  sa  présence,. et  sous  la  réserve  de  ses  droits, 
que  les  nobles  prêtent  cet  hommage  et  serment.  —  Acte  à  Caromb. 

Reg.  B.  1429,  f-  184.  —  B.-du-K. 

1133  1335  —  16  mai. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant,  à  la  demande  d'Arnaud  de 
Trian,  vicomte  de  Tallard,  à  son  justicier  de  la  terre  de  Bari 
de  lever  Tinterdit  mis  sur  le  château  deNola,  dans  le  diocèse 
d'Otrante,  aliéné  à  Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso, 
avec  séquestration  des  revenus.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  298,  f^  201 .  —  G.  arch.  de  Naples. 

1134  1335  — 8  juin. 

Etiennette  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  cède  au  prieur  du 
prieuré  des  Baux  divers  droits  de  cens  et  des  propriétés,  situées 
dans  le  quartier  de  Grezellis,  en  échange  des  revenus  d'une  mai- 
son, aire  et  cloaque  appartenant  au  comte  Hugues,  son  fils,  déjà 
donnés,  par  son  père  Raymond  I  d'Avellin  à  Guillaume  d'Eyragues, 
ancien  prieur.  —  Acte  aux  Baux,  devant  la  chapelle  Sainte  Marie. 

Cart,  (le  Saint-Remy,  ch.  135.  —  Vaucluse. 

1135  1335  — 11  juin. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  son  vicaire  général  et  à  ses 
juges  de  la  terre  d'Otrante  de  faire  une  enquête  sur  les  graves  dis- 
cussions, suivies  de  coups,  blessures  et  homicides,  survenues 
entre  les  vassaux  et  partisans  de  Jean  d'Amendolara  de  Jeanne 
Ruffo  de  Calabre,  son  épouse,  et  ceux  d'Amiel  et  Jean  Théodin 


dB  Baux  son  fils,  de  Bérard  et  François  de  Baux,  fils  de  Tliéo- 
din,  de  Catherine  d'Auluay,  belle-Iille  d'Amiel,  et  de  punir  les 
plus  coupables,  en  usant  d'indulgence  envers  les  autres,  —  Donné 
ft  Naples. 

Reg.  aiig.  n'  2%,  1-  112.  —  G,  arch.  de  Naples. 


ii; 


1335  —  1 1  jui 


Autorisation  donnée  par  le  roi  Robert  à  Bertrand  de  Bail 
comte  de  Montecaveoso,  d'acheter  de  noble  Arnaud  de  Trian,  sei- 
gneur de  Tallard  et  de  la  baronnie  de  Monticelli,  dans  la  terre  <1».J 
Labour,  une  terre  féodale  tenue  en  fief  par  ce  dernier  sous  l'obli- 
gation d'un  service  militaire.  —Acte  à  Naples. 
Rog.  aiig.  S96.  I*  48  V.  —  G,  arch.  de  Naples. 


L 
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1335  —  20  septembre.'^ 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  ses  viguiers  et  juges  de  tscW^ 
lîter  l'exécution  des  ordres  donnés  par  les  exécuteurs  lestamen- 
laires  de  Bertrand,  vicomte  de  Lantrico,  aux  chevaliers  Aiaiel 
de  Baux,  Jeaa  de  Regina,  Nicolas  de  Joinville,  comte  de  Terra- 
nova  et  Atanulphe  Surian.  —  Donné  à  Naples. 
Reg.  ang.  299,  ^  215.  —  G.  arch.  de  Naples. 


1138 


1336  —20  janvier. 


Araiel  de  Baux  d'Orange,  seigneur  de  Suze  et  de  Solerîeux, 
assiste  comme  témoin  à  la  ratification  par  le  roi  Robert  du 
traité  conclu  à  Naples,  le  10  Septembre  131(5,  entre  son  capitaine 
général  en  Lombardie  et  Catherine  du  Viennois,  au  nom  de 
son  fils  Jacques  de  Savoie,  prince  d'Achaïe,  {Mention  d'acte.  ) 

Hisl.  (If  la  noble f.  du  C.  VcnniVaiH,  de  P.  Curt,  l,  4,  p,  3H. 


1139 


1336  —  22  février. 


Confirmation  par  le  roi  Robert  de  la  donation  en  fief  faite  à 
Jean  d'Isernia  par  Raymond  de  Baux  de  Courllieson  ,  son  cham- 
bellan, pour  services  rendus  h  sa  famille,  du  casai  de  Sternatia 
et  de  plusieurs  clos  produisant  un  revenu  do  8  onces  d'or,  sous 
l'obligation  d'un  service  'éodal  envers  Raymond  de  Baux.  — 
Acte  à  Naples. 


—  327  ~ 

1140  1336—  2  mars. 

Hurabert  II,  dauphin  Viennois,  comte  de  Vienne,  d'Albôn  et  du 
Graisivaudan,  seigneur  de  la  Tour,  voulant  pourvoir  à  l'état  de 
maison  de  son  épouse  Marie  de  Baux,  comtesse  d'Andrie,  lui 
fait  donation,  dans  le  Viennois,  des  châteaux  de  Beauvoir  en 
Royans,  Chevrières,  Saint  Nazaire  et  Pisançon  ;  dans  le  Graisi- 
vaudan, des  châteaux  de  Montbonnot,  Montfleuri  et  son  péage, 
Montfort,  Vizille  et  Oysans;  dans  la  terre  de  la  Tour,  des  châ- 
teaux de  Crémieu ,  Quirieu ,  Saint-Sorlin ,  Morestel ,  Colombier 
et  Sablonière.  A  la  mort  de  Marie  de  Baux,  ces  châteaux  et 
domaines  reviendront  au  Dauphin,  ou  à  ses  enfants»  —  Acte 
à  Crémieu. 

Reg.  B.  2607,  H.  Pilât  n\  —  Isôre. 

1141  1336— 17  mars. 

Bulle  du  Pape  Benoit  XÎI  donnant  l'autorisation  à  Humbert  H, 
dauphin,  et  à  Marie  des  Baux,  son  épouse,  de  pouvoir  faire 
dire  la  messe  et  célébrer  les  offices  divins,  pendant  leur  voyage, 
même  dans  les  lieux  interdits.  —  Donné  à  Avignon. 

Hist.  du  Dauphiné,  t.  2.  p.  321.  —  Valbonnais. 

1142  1336  —  5  avril. 

Promesse  de  mariage  entre  Bertrand  de  Baux  d'Avellîn,  fils 
d'Agout  de  Baux,  chevalier,  seigneur  de  Brantes  et  Plaisians, 
avec  Catherine  de  Baux,  fille  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur 
de  Courtheson.  A  cause  de  ce  mariage,  Agout  donne  à  son  fils 
les  châteaux  de  Brantes,  Savoillans,  la  Bastide  de  Guisans,  la 
8"*  partie  des  château  et  territoire  de  Guibert,  la  haute  seigneu- 
rie de  Montbrun,  Ferrassières,  Aguillan,  Tarrière-fief  de  Ver- 
coiran,  et  autres  fiefs  sous  la  suzeraineté  du  seigneur  de  Montbrun, 
la  seigneurie  d'Avançon  et  de  Saint  Léger,  les  châteaux  du 
Poët  et  de  Villefranche,  qu'il  tient  en  fief  du  Dauphin  du  Vien- 
nois, le  droit  d'hommage  que  lui  doit  Raymond  d'Agout  pour  le 
château  d'Arpavon,  et  tout  ce  qu'il  possède  en  fief  et  arrière 
fief  sous  la  suzeraineté  du  Pape. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1143  1336  —  4  mai. 

Humbert  II,  dauphin  viennois,  comte  de  Vienne,  d'Albon,  baron 
de  Mévouillon  et  Montauban,  approuve,  à  la  demande  du  prd- 


cureur  tle  Bertrand  do  Baux,  seigneur    de  Courtheson,  Te 

chùleau  de  Gaudissart  et  l'assignatiou    do  la  dol  de  : 
florins  faite  à  Callierine  sa  fiUe  par  son  mari  Bertrand  de  Baax^l 
fils  ainii  d'ARout,  seigneur  de  Brantes  et  Plaisians,  sur  les  reve- 
nus des  châteaux  qni  lui  ont  étiS  donnés  par  son  père,  pourvu 
que  cette  donation  ne  nuise  en  rien  à  ses  droits  de  haut  seigneur, 
et  ne  lui  porte  aucun  préjudice,  j 

Reg.  B.  ÎOOT,  II.  Pilât.  —  Is^re.  H 


1144 


133G- 


17  mai. 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  à  ses  vlguicrs,  juges  et  con- 
seillers de  faire  une  enquête  sur  les  prétentions  des  vassaux  de 
Casalnuovo,  dans  le  territoire  de  Montefusco,  près  d'AvclUn,  qui 
ne  voulant  payer  aucun  subside  à  leur  baron  et  seigneur, 
avaient  détruit  leurs  maisons  pour  aller  habiter  au  casai  d'Amie}, 
de  Baux.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  auK,  Î99,  flBl.—<i.  arch.  doNapli 

1145 

Lettre   du   roi  Robert,  comte  de  Provence,  ordonnant  à 
viguier  de  nommer  des   procureurs  aux  enfents  de  Jeanne  de 

Baux  (le  Courtheson,  vmive.  île  ÎS'ii?olas  dp  .loinvillc,  rninti-"  i\c 
S.  Angelo  pour  soutenir  les  procès  qu'elle  pourra  avoir  con- 
tre eux  à  propos  de  sou  douaire,  et  parce  qu'elle  en  est  la  tu- 
trice. —  Acte  il  Naples. 

Reg,  iiiie-  ir29y.  f°  111. -U.nRii.  de  Naples. 


lu  casai  a  Amie4.^^^H 

ma  —  10  jui9^H 

ordonnant  à  S0B^^| 
its  de  Jeanne  de         ' 


114G 


vm  - 


3S  juin. 


Ordre  donné  par  le  roi  Robor'  à  ses  vifjuiers,  ju™es  et  con- 
seillers, à  la  demande  de  Jeanne  de  Baux  comtesse  de  S, 
Angelo,  de  faire  recliercber  Barthélémy  de  Fontaiiarosa  et  ses 
complices,  bannis  comme  coupables  de  participation  au  meur- 
tre de  son  mari,  de  s'emparer  de  leurs  personnes  et  de  les  faire 
passer  en  jugement  devant  la  Cour  royale. — Acte  à  Naples. 
Rcg.  any,  2D0,  I"  2S7.  —  II.  ,'iL'ch.  d.-  N'aplcs. 


1147 

Procuration  di 


l3:Hi—  IC  juillet. 

(inuphin  viennois,    comte 

le  n-ii 
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du  Viennois,  comtesse  d'Andrie,  pour  la  régence  de  sa  terre  du 
Dauphiné  pendant  son  absence,  avec  Tassistance  d'un  conseil 
composé  de  TEvôque  de  Tina  et  de  plusieurs  conseillers.  —  Acte 
à  Moustiers  en  Bresse. 

Hist.  du  Dauphincy  t.  2,  p.  324.  —  Valbonnais. 

1148  1337. 

Indication  d'acte  constatant  qu'Isabelle  d'Appia,  épouse  de  Ray- 
mond de  Baux  de  Courlheson,  maréchal  de  Sicile,  est  veuve  de 
Drogon  de  Morlet  et  tutrice  de  ses  fils  Nicolas  et  Jean  de  Morlet, 
et  qu'Isabelle  d'Aulnay  est  leur  ayeule  (1). 

Reg.  1317  A.  —  G.  arch.  de  Naples. 
(1)  Cette  Isabelle  est  dite  fille  de  Robert  d'Aulnay,  Seigneur  de  Tcano  et  d'Isabelle  Etcndart. 

1149  1337. 

Assignation  du  douaire  de  Catherine  d'Aulnay,  veuve  de  Ber- 
trand de  Baux  de  Courtheson,  fils  d'Amiel  de  Baux,  sur  divers 
domaines  de  Venticani,  Portigliola  et  autres,  donnée  par  François 
de  Larath,  comte  de  Caserte,  son  deuxième  mari. — (Mention 
d'acte.) 

Reg.  308  (1337  A),  f^  13.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1150  1337  — 15  janvier. 

Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Courtheson,  maréchal  de  la  prin- 
cipauté d'Achaïe,  vicaire  général  de  la  dite  principauté  et  comté 
de  Céphalonie  et  Lépante ,  après  avoir  reçu  en  donation  un  revenu 
annuel  de  700  ojices  d'or  pour  lui  et  ses  héritiers,  assigné  sur 
diverses  terres,  par  Catherine,  impératrice  de  Constantinople, 
princesse  de  Tarente ,  donne  en  échange  ces  domaines  à  di- 
vers chevaliers  pour  le  château  d'Ottombilis  dans  la  principauté 
d'Achaïe  et  un  revenu  annuel  de  1066  onces  d'or. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1151  1337—  4  juin. 

Confirmation  par  le  roi  Robert  a  Amiel  de  Baux,  seigneur  d'A- 
vella,  et  à  son  épouse  Françoise,  de  la  seigneurie  d'Avella  qui 
leur  fut  donnée  par  le  Roi,  et  de  celle  des  châteaux  de  Lecce  et 
Pontemignano,  dépendant  de  son  domaine  par  suite  d'un  échange 


Hurabeft  II,  dauphin  viennois,  duc  de  Champsaur,  comte  da 
Vienne  et  d'Albon,  voulant  reformer  l'état  de  sa  maison  et  celle' 
de  Marie  de  Baux  son  épouse,  passe  convention  avec  Agout  de 
Baux  d'Avellin,  Guillaume  de  Besignan  et  Jean  de  Ponciac,  ti 
sorîer  du  Dauphînô,poiir  ie  gouvernement  de  leurs  maisons  fit' 
domaines  pendant  deux  ans,  à  la  condition  de  donner  au  Dau^ 
phin  la  somme  annuelle  de  50  mille  lïorina  d'or,  de  pourvoir 
à  l'entretien  de  2  cfievaiiei-s,  13  écuyers,  2  frères  prédicateurs, 
dont  un  sera  son  confesseur,  2  chapeiains,  1  clerc  de  chapelle, 
2  notaires. ,  .etc.. etc, . .  ;  et  de  payer  d'autres  menues  dépeu- 
ses.  Chacun  des  contractants  recevra  mille  llorins  de  gage  pap 
an.  —  Acte  au  Buis,  dans  la  baronnîe  de  Mévouillon. 
Beg.  H.  SliOT.  U.  Pilât  a:  -  Ch,  GT.  —  Isère. 


1153  1337  —  35  juiU«t,,i 

Agent   de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de  Branles  et  Plaisians, 

accorde,  en  présence  de  plusieurs  habitants  de  ces  localités,  uu 
pardon  général  pour  tout  crime  ou  délit  conunis  jusqu'à  ce  jour 
dans  Brantes,  Plaisians  et  la  Roche,  rennnce  à  toute  poursuite 
et  à  ses  droits  sur  les  condamnations  encourues  jusqu'à  aujour- 
d'hui; il  excepte  du  pardon  les  auteurs  de  vols,  homicides  et 
autres  crimes  de  grande  importance.  —  Acte  dans  le  territoire 
de  Brantes. 

nos.  E.  Il"  30ÎO,  f- :)fi.  -  nn-iiiiR. 


I 


1154 


1337- 


7  août. 


Agoul  de  Baux  d'Avellin,  au  nom  lie  ses  associés  à  la  direction 
des  domaines  du  Dauphin,  et  avec  le  consentement  du  prince, 
nomme  Jean  de  Gignac,  abbé  de  Saint  Hambcrt,  pour  coassocié., 
après  la  déclaration  faite  par  ce  dernier  de  connaître  la  con- 
vention passée  le  20  juin  de  cette  année  et  de  vouloir  en  obser- 
ver tout  le  contenu,  —  Acte  à  Vienne,  dans  l'archevèclié. 
Rog.   H.  îiiOT.  H.  l'Hut  n-.  —  twJ'i-e, 


—  331  — 

1155  1338  — 23  janvier. 

Bertrand  de  Baux,  fils  du  chevalier  Agout  de  Baux  d'Avellin, 
seigneur  de.  Branles  et  de  Plaisians,  mari  et  procureur  de  Cathe- 
rine, fille  de  Bertrand  de  Baux  de  Courtheson,  déclare  avec 
Tautorisation  de  son  père  Agout,  à  Philippe  deSanguinet,  sénéchal 
de  Provence,  que  lors  de  son  mariage,  le  seigneur  de  Courthe- 
son assigna  en  dot  à  sa  fille  le  château  de  Gaudissart  avec 
tous  ses  droits  et  dépendances,  qu'il  reconnaît  le  roi  Robert 
comme  son  seigneur  suzerain  et  lui  prête  hommage  lige  et 
serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  510.  —  B.-du-R. 

1156  1338  — 15  mars. 

Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  reçoit  l'hommage  et 
serment  de  fidélité  des  nobles  et  roturiers  du  lieu  de  Gigondas, 
qui  le  reconnaissent  comme  leur  haut  seigneur,  et  promettent 
de  lui  payer  toutes  les  prestations  accoutumées,  et  de  se  con- 
duire en  vassaux  fidèles  dans  toutes  circonstances. 

Mss.  du  D'  M.  Millet  d'Orange. 

1157  1338  — 26  mars. 

Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  consent  à  nommer  une 
commission  de  jurisconsultes  à  l'effet  de  terminer,  le  différend 
survenu  entre  la  ville  d'Orange  et  les  habitants  de  Mornas,  Piolenc 
et  Sainte-Cécile  pour  le  payement  des  péages  de  ces  localités 
et  de  Vaison.  —  Acte  à  Carpentras. 

Série  AA.  —  L.8.  —  Arch,  munie.  dVrange. 

1158  1338  — 6  mai. 

Procurations  données  par  Cécile  de  Baux,  alias  Rascassia,  et 
par  Bertrand  de  Budos  son  fils,  seigneur  de  Montclus,  pour  pour- 
suivre, devant  la  cour  du  Comtat,  leurs  différends  contre  les 
nobles  et  roturiers  de  Caromb  k  propos  de  l'hommage  et  ser- 
ment de  fidélité,  et  d'autres  droits  féodaux;  suivies  d'une  conven- 
tion arbitrale  qui  règle  les  droits  respectifs  des  parties,  et  contient 
Tabandon  par  les  seigneurs  de  quelques  uns  de  leurs  privilèges, 
moyennant  une  somme  de  440  florins  d'or  de    Florence. 

Ratification  de  cette  convention  par  Cécile  de  Baux  le  9  mars 
1342. —Acte  à  Caromb. 

Reg.  B.  1429,  f  43  et  suivants.  -  B.-du-R. 


1159  1338 -27  juin, 

Confirmation  ïrnivocablc  par  le  roi  Robert  à  Araiel  de  Banx 
deCourtlieson,  seigneur  d'AvelIa,  età  ses  suGcesseuTS,  de  la  pi 
sien  des  terres  qu'il  avait  fait  acheter  autrefois  de  divers 
culiers.  —Acte  à  Naples. 

Reg.  iins.  :m,  I"  Ti.  —  11.  arcU.  lia  N/i[ilcs 


IIGO 


1338- 


^laposseaâ^H 
/ers  parO^^I 

1"  jailleJI 


L 


Lettre  du  roi  Robert  déclarant  à  son  s(}n6chal  de  Provence  cl 
do  Forcalquier,  au  juge  mage  et  aux  péagers  de  Tarascon,  Arles 
et  Albaron,  que  les  ambassadeurs  el  syndics  de  la  ville  d'Arles  lui 
ont  porté  plainte  contre  Guillaume  II,  seigneur  de  Berre,  et  contre 
ses  officiers,  qui,  sans  droit  etparviolence,  ont  imposéun  nouveau 
péage â  Albaron,  Saint-Gabriel  et  àEntressens,  lieux  contigus  au 
territoire  d'Arles.  II  leur  ordonne  de  faire  exécuter  les  anciennes 
conventions,  de  faire  jouir  les  habitants  de  ces  localités  de  leurs 
anciennes  immunités,  et  de  forcer  le  seigneur  de-  Berre  et  ses 
péagers  îi  fournir  la  preuve  du  droit  qu'ils  prétendent  avoir  pour 
exiger  cette  nouvelle  imposition.  —  Donné  à  Naples, 

Reg,  Péages  1,  AA.  l'J.  cli.  5.  —  AtlIi,  jiiuimV.  d'Arles. 


1161 


1338— juillet. 


Agout  de  Baux  d'Avellin,  précepteur  de  Saint-Paul,  el  autres 
ambassadeurs  nommés  par  le  procureur  du  Daupliin  viennois  pour 
apaiser  la  discorde  régnant  entre  l'arclievéquc  do  Vienne  et  son 
chapitre,  no  peuvent  réussir  dans  leur  mission  pariée  que  les  parties 
réclament  la  médiation  du  Dau[ihin  lui-mL-me.  I.n  p;iix  fut  conclue 
dans  le  mois  d'août  par  t'iiitermédiairc  du  Prince,  après  un 
soulèvement  à  main  armée  des  consuls  et  roturiers  de  Vieiuie  en 
faveur  de  leur  archevêque,  qui  obligea  te  Dauphin  et  Terçolet, 
fdsde   Louis  de  Poitiers,  :i  quitter  niniucntanéiueiit  la  ville. 

IJocuaiciils  iii.Viil!;  .sur  U;  Otwpliinc,  |ilii-  M.  I'liIiI.ù  Ctiovnlicr,  p,  iS. 

1162  1338  —  28  sepleuibre. 

Confirmation  par  le  roi  Robert  du  don  de  8  onces  d'or  de  revenu 
annuel  fait  au  médecin  Ricci  de  Bari,  par  Raymond  de  Baux, 
maréelial  du  royaume  de  Sicile,  pour  services  rendus  à  sa  per- 
sonne.  Cetle  pension  est  assignée  sur  le  chi'itcau  Sternatia,   situé 


—  333  — 

pourra  reprendre  son  château  en  payant  le  revenu  annuel  de  8 
onces  d'or.  —  Acte  à  Naples. 

t\eg.  ang.  308,  f»  78.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1163  Du  19  octobre  1338  au  13  octobre  13i3. 

Huit  actes  de  quittance  formant  la  somme  totale  de  2090  florins 
donnés  par  Agout  de  Baux,  seigneur  de  Brantes  et  Plaisians,  pour 
la  dot  de  sa  belle-fille  Catherine  de  Baux  de  Courtheson, 
épouse  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de  Brantes. 

Copie  sur  papier.  —  Fonds  de  la  Principauté  d'Orange.  —  Vauduse. 

1164  1339. 

Enquête  faite  sur  Tordre  du  dauphin  Humbert  II,  par  Agout 
de  Baux,  seigneur  de  Brantes  et  Plaisians,  et  Amblard  de  Beau- 
mont,  conseillers  du  Prince,  à  Teffet  de  connaître  la  valeur  des 
biens  du  domaine  dans  le  Graisivaudan  ;  procès-verbaux  et  des- 
cription des  châteaux  de  Montfleury,  Montbonnot,  Cornillon,  Mont- 
fort.  .  .etc. .  indication  des  princes  et  hauts  barons,  hommes-liges 
du  Dauphin. .  .etc. . . 

Reg.  3120.  —  Isère. 

1165  1339. 

Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso  vend  à  Roger  de 
Celano,  le  château  de  Picciano  dans  les  Abruzzes.  (Mention  d'acte). 

Reg.  1339,  40  B.  —  G.  arch.  de  Naples. 

11 06  1339. 

Procès  entre  Jeanne  de  Baux,  comtesse  de  S.  Angelo,  veuve 
de  Nicolas  de  Joinville,  en  sa  qualité  de  mère  et  tutrice  de  son 
flls  Nicolas,  et  Mathieu  Mansella  de  Salerne,  seigneur  de  Plati. 

IXe'^.  ang.  1339-40  B.  (p.  m.).  —  G.  arch.  de  Naples. 

1167  1339  —  mai. 

Agout  de  Baux  d'Avellln,  qualifié  du  titre  de  Banneret,  suivi 
de  10  hommes,  fait  partie  des  459  gentilshommes  et  soldats  con- 
duits par  le  Dauphin  pour  aider  Philippe  de  Valois  dans  sa 
guerre  contre  les  Anglais  et  Flamands. 

Doc.  inédits  sur  le  Daupkinéi  de  M.  l'abbé  Glievalier,  p.  60. 


l!68 


1339 


-  1-  mat'l 


Plaiiilc  du  conseil  de  la  ville  d'Orango  contre  le  clavaire  de  Ray-| 
mond  de  Baux,  qui  exige  ii  sod  profit,  des  i!-!  rangers,  certains  droibi 
urbains  ou  ruraux,  tels  que  cens,  services  et  dîmes  qui  ne  doW 
vent  être  peri;us  que  par  le  Prince,  Raymond  de  Baux  IV,   prim 
d'Orange,  déclare  dans  la  salle  des  séances  du  Conseil,  que  dort 
navant  on  cessera  de  demander  les  droits  delods  et  trezain  sur  left<] 
propriétés   vendues  par  les  habitants  d'Orange  aux  personneâl 
étrangères  liubltant  le  pays,  et  i  celles  qui  ne  l'habitent  pas.  Sol-  T 
vent  d'autres  décisions  sur  la  mutation  des  propriétés.  —  Acto| 
à  Orange. 

série  A.  A.  —  L.  S.  —  Areh.  mvnic.  d'Qi'angc. 


11G9 


1330  —  12  mai.  J 


Amiel  de  Baux,  fllsde  Raymond  d'Orange,  seigneur  de  Siize,  fait  J 
hommage  au  dauphin  viennois  llumbertll,  el  reconnaît  tenir  à  Qet'j 
noblQ  et  antique  du  Dauphin,  les  possessions  de  feu  Guillaume  da-j 
Jacon  (ou  Péon)  dans  les  cliàteaux  et  territoires  de  Rocheguda  ' 
U'Albamunet  et  Saint-André,  qu'il  possède  comme  héritier  de  soa 
père  à  qui  elles  avaient  été  données  le  29  Mars  1330  par  le  daife^ 
phin  Guigues  VIII.  — Acte  à  Avignon,  en  présence  de  GuillaumiP^ 
de  Sabran. 

KcR.  B.  2G07.  Il,  riUil,  il',  cU.  177.  —  l*>ro. 

1170  133i)  —  17  juin. 

Convcrilion  par  laquelle  ilumbert  il,  dauphin  du  Viennois,  duc 
de  Champsaur,  comte  de  Vienne  et  d'Albon,  cède  à  Baymond  de 
Baux  IV,  prince  d'Orange,  le  château  du  Poil't  e[  son  territoire  en 
liof  nol>Ie  et  réversible  au  Dauphin  en  cas  de  guerre.  Cette  ces- 
sion est  faîte  au  prince  à  la  condition  de  n'y  point  battre  mon- 
naie, de  quittancer  les  5(Xillorins  qui  lui  sont  dus  par  le  Dauphin, 
de  payer  certaines  créances  sur  ce  château,  de  lui  donner  trois 
mille  florins,  le  défendre  en  cas  de  guerre,  et  lui  prêter  hom- 
mage, ainsi  qu";i  ses  successeurs,  û  chaque  miitalion  de  seigneur 
do  |)art  et  d'autre.  Itayniond  de  Baux,  en  présence  d'Anne  de 
Vienne,  son  épouse,  el  de  Kaymoud,  leiu'  fils,  prête  hojnmage  et 
promet  d'être  sonlidêle  vassl.  —  Acte  à  Surfines  dans  le  palais  du 
Pape,  en  présence  de  Guillaume  <le  Baux  11,  so.igiu^iir  de  Berro,  et 
de  Guillaume  de  Baux  I  ,  seigneur  de  Camaret. 


335 


1171  1339  — 17  juillet. 

Enquête  avec  déposition  de  témoins  par  Mathieu  Delaporte, 
juge  des  premières  appellations  d'Aix,  faite  à  la  demande  de 
M*  Jacques  Marquan,  procureur  de  Tabbé  de  Saint-Victor,  en  pré- 
sence de  C.  Gayet,  procureur  d'Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin  ; 
de  laquelle  il  résulte  que  la  haute  juridiction  de  la  Cadière  et  de 
son  territoire  appartenait  en  commun  à  TAbbé  et  au  Comte,  qui 
nommaient  alternativement  pendant  un  an  les  juges  du  lieu  pour 
connaître  des  crimes  d'homicide,  vol,  adultère. . .  etc.  ;  que  l'abbé 
avait  seul  la  basse  juridiction,  et  par  conséquent  le  droit  de  pren- 
dre lods  et  trezains,  de  défendre  la  chasse  aux  lapins  avec  furet, 
et  aux  perdrix,  d'exiger  les  décimes  et  autres  droits  concernant 
les  propriétés.  —  Acte  à  Aix. 

Gh.  inéd.  de  Saint-Victor,  —  L.  271,  n*  1350.  —  B.-du-R. 

1172  1339  — 3  août. 

Reconnaissance  et  hommage  à  Raymond  de  Baux  IV,  prince 
d'Orange,  par  Giraud  Guillaume,  chevalier,  seigneur  d'une  partie 
de  Martignan,  qu'il  reconnaît  tenir  en  fief  sous  la  juridiction  et 
haute  seigneurie  du  Prince,  ainsi  que  toutes  les  terres  et  bois  qui 
Tavoisinent. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1173  1339  —  12  octobre. 

Le  Procureur  de  Tabbé  de  Montmajour  offre,  en  présence  de 
témoins,  à  Bertrand  Turrel,  procureur  de  Guillaume  de  Baux  II, 
seigneur  de  Berre,  de  donner  les  200  sous  qui  doivent  lui  être  payés 
annuellement  dans  le  château  de  Miramas  le  jour  de  Saint-Michel, 
à  raison  d  un  tournois  d'argent  pour  13  deniers.  Bertrand  refuse 
de  les  accepter,  parce  qu'il  n'est  pas  le  procureur  de  Guillaume 
de  Baux,  quoi  qu'il  ait  pendant  plusieurs  années  reçu  cette 
somme,  alors  qu'il  était  bailli  du  seigneur  de  Berre  à  Istres.  — 
Acte  à  Istres  dans  la  maison  de  la  Claverie  où  se  tient  la  Cour. 

Chartes  de  Montmajour.  —  Miramas,  ch.  31.  —  B.-du-R. 

1 1 74  1 339  —  27  novembre. 

Lettre  de  Marie  de  Baux,  dauphine  du  Viennois,  comtesse  d'An- 
drie,  et  d'Henri  de  Villars,  évêque  de  Valence,  régents  du  Dau- 
phine, ordonnant  aux  baillis  et  juges  de  la  Tour  du  Pin  et  de 


L 


Transaction  enlre  Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Sérii 
Camaret  et  Travaillana,  d'une  part,  et  la  cominunnuté  de  Sérîgni 
par  laquelle  la  dite  coramunauliS  cède  à  son  seigneur  les  droll 
qu'elle  pourrait  avoir  au  Rameyron,  avec  réserve  d'une  partie  des 
pdturagus,  à  la  condition    que  le  seigneur  fera  constmire  divers 
ponlspourla  facilité  du  passage  des  liabllants  et  de  leurs  troi 
peaux.  Guilliiinne  déclare  abandonner,  inoycnnanl  une  pension 
cent  sous,  la  poule   de   fouat'e  que  chaque  vassal  roturier  pay 
annuellement,  les  20  saumccs  de  blé  que  chaque  habitant  doniiaU 
en  temps  de  guerre,  et  le  lit  complet  que  la  coEnmunaulé  était 
tenue  de  lui  fournir  le  premier  jour  de  carilme.  Si  les  nuhle»  de 
Sérignan  s'opposaient  à  l'exécution  de  ce  contrat,  Guillaume  de 
Baux  s'engage  ù  défendre  les  contractants.  —  Acte  dans  le  cluïtenu 
de  Sérignan. 

Mss.  di.-s  titri-t  ilu  Séri'jitin.  I'  loi.  —  [tiljllotli.  de  Muraoillti. 


117C 


1310. 


Raymond  de  Baux  de  Gourtlieson,  maréchal  de  Sicile,  lient   en 
garde  le  uhàtoau  de  Lucera  an  Capilanatc.  (Mention  d'acte J. 


1177  1340. 

Acte  constatant  ([ue  le  douaire  de  Catherine  fille  d'Amîel 
de  Baux  ilc  Courllie.son,  ûpousc  do  Guilhmme  Scolt,  est  ;issîgné  sur 
le  cluileau  de  Saii-Marlinu,  prOs  d'Avelîiiio.  Lus  nobles  comtes 
d'Ariano,  dclîencvento,  d'.A.iiîce  cl  de  Salriano  fifinrent  parmi  les 
tûnioins,  ijni  l'ont  une  croix  parce  iiu'ih  ne  savent  écrire. 

Hi;-.  .'iLis;.   1.11(1.  .\.  (riiinniiLf  l;t  (tuillf  (jii   s.'  Iriiiny  cui  acte).  — U. 


I:t4u  —  7  janvier. 
■ui'  de  Branles  et 
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roi  de  France,  d'une  pension  viagère  de  400  livres  tournois,  à 
prendre  tous  les  ans  sur  son  trésor  à  Paris,  il  se  reconnaît  vas- 
sal du  Roi  actuel  et  fait  hommage-lige  et  serment  de  fidélité  à 
Philipe  VI,  à  son  fils  Jean,  duc  de  Normandie,  et  à  leurs  succes- 
seurs les  Rois  de  France  ;  il  jure  de  le  servir  fidèlement  dans  les 
guerres  qu'il  a  actuellement,  ou  qu'il  aura  contre  l'Angleterre, 
à  l'exception  de  celles  qu'il  pourrait  avoir,  contre  l'église  et  le 
Dauphin  viennois  dont  il  était  le  vassal  avant  la  susdite  pension. 
—  Acte  à  Paris. 

Carton  J.  624.  —  Hommages,  ch.  29.  —  Arch.  natioyi. 


1179  1340  —  22  janvier. 

Sibylle  de  Baux,  comtesse  des  Valentinois  et  Diois,  veuve  d'Ay- 
mar de  Poitiers  V,  déclare  renoncer  en  faveur  de  son  fils  Louis, 
comte  du  Valentinois,  à  l'assignation  de  sa  dot  de  20  mille  livres 
faite  par  son  mari  sur  les  châteaux  de  Chalançon,  Gluiras  et  Dur- 
fort,  dont  elle  possède  à  viager  la  seigneurie  et  les  revenus.  En 
reconnaissance  de  ce  don,  le  prince  Louis  laisse  les  châteaux  au 
pouvoir  de  sa  mère  et  lui  assigne  une  pension  de  500  livres  à 
prendre  sur  leurs  revenus.  —  Acte  à  Bancel. 

Fonds  du  Valentinois,  n*  52.  —  Isère. 


1180  1340  —  3  mars- 

Convention  entre  l'Evèque  de  Valence  et  de  Die,  et  Raymond  de 
Baux  IV,  prince  d'Orange,  par  laquelle,  moyennant  15  mille 
livres  viennoises  payées  par  l'Evéque,  le  prince  livrera  à  lui  et 
à  ses  successeurs  le  château  de  Chatillon  et  autres  seigneuries  con- 
tenues en  l'acte  de  donation  du  12  mars  1294,  excepté  le  Buis,  Saint- 
Ferréol,  Guisans,  Gumiane  etCondorcet;  il  déclare  qu'il  n'entend 
contrevenir  en  rien  à  la  transaction  de  1294,  et  prend  le  terme  de 
huit  ans  pour  savoir  si  le  Chapitre  voudra  et  pourra  consentir  à 
cette  convention  ;  en  attendant,  il  s'engage  à  mettre  l'Evoque  en 
possession  des  dits  châteaux,  et  se  retient  annuellement  sur  les 
revenus  du  péage  de  Chatillon  la  quantité  de  32  setiers  de  froment 
que  l'Evéque  donnera  aux  anniversaires  de  l'Eglise  de  Die.  — 
Acte  à  Die. 

Copie  sur  papier.  ^Fondt?  de  la  Principauté  d*Orange.^^Va\ic\\ise, 

23 


laiO  — 9  ma!. 

Testament  d'Agoni  de  Baux,  seigneur  de  Branles  et  Plalsians. 
fils  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  par  lequel  il  reconnaît 
avoir  re^u  toule  la  dot  de  Catlierine,  non  épouse,  des  mains  de 
Guillaume  Artaud,  son  beau-frère ,  et  plus  de  mille  fiorins  d'orpout 
ses  joyaux  et  ornements,  ainsi  que  120  marcs  d'argent  11  II  en  vaisselle, 
qu'il  avail  aliénés  pour  donner  à  Barrai  de  Baux  son  frère,  lore- 
qu'il  partit  pour  Tltalie.  —  Il  lègue  à  sa  femme  tous  ses  droits  sur 
les  cUâleaux  de  la  Rocliete  et  Alauson;  si  elle  se  remaria,  il  hii 
donne  1000  livres  viennoises,  et  nomme  pour  son  hOrilier  uni- 
versel Bertrand  de  Baux  son  fiis;  s'il  n'a  point  d'eufaiit  de  son 
mariage  avec  Catherine  de  Baux,  fille  de  Bertrand  de  Baux,  sei- 
gneur de  Courlheson,  il  inslilue  pour  héritier  son  autre lils  Haymoiid, 
s'il  n'est  point  entré  en  religion;  dans  le  cas  contraire,  il  lui  sub- 
stitue son  autre  fils  Louis,  et  à  son  défaut,  son  autre  fils  Dra^onct 
de  Baux  ;  si  celui-ci  n'a  point  d'enfant,  il  nomme  pour  son  héri- 
tier Araiel  son  fils  ,  auquel  il  substitue  par  égales  parts,  s'il  meurt 
sans  enfant,  ses  filles  Agathe  et  Cécile,  à  la  condition  que 
leurs  maris  et  enfants  porteront  le  nom  et  les  armes  des  Baux, 
mi-parties  avec  les  leurs.  ^  aucun  d'eux  n'accepte  cette  condi- 
tion, ou  s'ils  nieurent  sans  enfants,  il  leur  substitue  Bertrand  do 
Budos,  son  neveu,  cl  si  ce  dtrnier  meurt  sans  enfants,  Louis  de 
Poitiers,  comte  des  Vylentinoisel  Diois,  el  ses  descendants.  — Acte 
à  Branles. 

Mss.  du  U'  M,  Millol. 


lu 


1340- 


18  mai. 


Reconnaissance  de  Bertrand  de  Baux,  chevalier,  fils  d'Agoul  de 
Baux,  seigneur  de  Branles  et  de  Plaisiaus,  à  son  épouse  Catherine 
de  Baux,  lille  de  Bertrand  de  Baux,  chevalier,  seigneurde  Courthe- 
soLi,  d'une  couronne  et  d"un  cli;ipelel  d'or  qui  conlient  plusieurs 
perles    fines  et  pierres  précieuses,  d'une   tresse  d'or  et   autres 

divers  ornements   de  tète    et  d'une  selle   pour   palefroi, 

sur  laquelle  il  y  a  plusieurs  perles  fines,  une  couverture  ornée 
de  diverses  iilumes;  et  plusieurs  antres  harnais;  le  tout  estimé 
à  5000  florins  (l'or. 
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1183  1340  —  29  août. 

Testament  de  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  par  lequel 
il  déclare  vouloir  être  inhumé  dans  le  couvent  des  Cordeliers,  où 
son  père  Bertrand  est  enseveli.  Il  consacre  pour  son  âme,  pendant 
10  ans,  les  revenus  du  péage  du  Rhône  et  du  lieu  de  Jonquières, 
et  veut  que  Ton  délivre  tous  les  legs  faits  à  sa  sœur  Catherine, 
par  ses  père  et  mère,  et  aïeule  Malberjone  et  par  Henri  de  Baux, 
son  frère.  Il  fonde  sept  chapellenies  dont  une  à  Orange,  et  les 
autres  chez  les  religieuses  de  Saint-Pierre-du-Puy,  à  Condorcet, 
Gigondas,  Notre-Dame-des-Pallières,  et  une  autre  près  du  bois 
de  Galagaubie  ;  chaque  prêtre  desservant  ces  chapellenies  recevra 

10  livres  tournois  par  an.  Il  lègue  3000  livres  aux  frères  mineurs 
d'Orange,  et  diverses  sommes  en  œuvres  pies  pour  l'âme  de 
ses  frères,  Guillaume  et  Henri,  et  veut  que  Jonquières  jouisse 
de  ses  libertés.  Il  lègue  entr'autres  à  ses  filles  Catherine  et 
Marguerite  4000  florins  pour  dot  ;  à  Eléonore  sa  fille,  religieuse  à 
Saint-André-de-Ramières,  25  livres  par  an;  à  Tiburgette  et  Annette 
ses  filles,  25  livres  par  an,  et  veut  qu'elles  entrent  en  religion. 

11  lègue  à  Guillaume,  Guignes,  Bertrandet,  Guidon,  et  Jeannet 
de  Baux ,  ses  fils ,  100  florins  de  rente  à  chacun.  Il  reconnaît 
à  Anne  du  Viennois,  son  épouse,  12.000  florins  d'or  et  lui 
laisse  l'usufruit  de  ses  biens,  ainsi  que  le  gouvernement  de  la  princi- 
pauté. Il  désire  que  l'accord  fait  avec  le  vicomte  de  Tallard  pour  le 
mariage  de  son  héritier  avec  Constance,  fille  du  vicomte,  soit  exé- 
cuté, et  institue  pour  son  héritier  universel  Raymond  de  Baux  son 
fils,  auquel  il  laisse  la  principauté  d'Orange,  le  péage  du  Rhône, 
les  châteaux  de  Jonquières,  Gigondas,  Condorcet,  les  fiefs  et  la 
haute  seigneurie  des  châteaux  de  Courtheson,  Causans,  Montmi- 
rail,  Saint-Pierre-de-Pennes,  Suze,  Châteauneuf  de  Redortier, 
Derboux,  les  seigneuries,  juridictions  et  territoires  de  Violés, 
Saint  André-des-Ramières,  la  Bastide  de  Malijay,  alias  Suzette,  et 
les  droits  qu'il  possède  sur  les  châteaux  de  Montbrison,  Guisans, 
Saint-Ferréol,  à  Gumiane  dans  le  diocèse  de  Die,  et  à  Tulette  ;  et 
généralement  toutes  ses  terres  et  dignités.  —  Fait  au  château  d'O- 
range, touchant  la  chapelle  de  S*-Blaise. 

Mss.  du  D»  M.  Millet.  —  Ext.  sur  parchemin  L»  14  de  la  Principauté 
d'Orange.  —  Vaucluse. 


u  testament  de  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'O 
par  lequel  il  déclare  que  les  4000  florins  légués  pour  dot  à  sesIUles" 
Catherine  et  Marguerite,  seront  payés  par  la  princesse  Anne,  son 
épouse,  el  qu'il  persiste  à  donuer  la  somme  viagère  de  100  florins 
d'or  à  chacun  de  ses  flls  Guillaumet,  Guigonnet,  Bertrandet,  Guidon 
et  Jeaunet  de  Baux.  Il  ordonne  à  son  héritier,  de  fournir,  en  sus 
du  dit  legs,  les  Uvtcs  nécessaires  à  chacun  de  ses  enfants  qui  vou- 
dra faire  des  études  ;  et  si  les  100  florins  annuels  ne  sont  pas  suEO 
sants  pour  leur  eQtretien,  il  y  sera  pourvu  avec  le  consentema 
de  la  princesse  leur  mère. 

Msa.  iluD'M.  Millet. 
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1340  —  18  octobw 


Les  députés  du  roi  Rohert,  ayant  intimé  l'ordre  à  Hugues  i 
Baux  n,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  de  faire  prêter  hadl 
mage  et  serment  de  fidélité  par  ses  vassaux,  Hugues  demande  du 
temps  afin  d'obtenir  du  Roi  que  ces  hommage  et  serment  ne  soit 
point  prêtés  suivant  la  formule  de  l'acte  passé  entre  le  comte 
Charles  I  d'Anjou  et  Barrai  de  Baux,  le  2"2  novembre  1251.  Sur  le.-- 
relîis  des  commissaires  du  Roi,  les  habitants  des  Baux,  Mouriès, — 
Castitlon  et  Montpaon  prêtent  hoinningc  cl  serment  de  fidélité  le 
14  novembre,  —  .\cle  aux  Baux  devant  la  cliapellc  de  S"-Marie. 

Ces  hommage  et  serment  sont  prêtés  par  les  nobles  et  roturiers 
d'Auhagne  et  de  Saitit-Marcel  le  •iH,  par  les  habitants  de  Roque- 
fort le  27,  et  par  ceux  du  Castcllet  le  i'J,  dans  chacune  do  ces  loca- 
lités, en  présence  des  ofliciers  du  lien. 
L.  B.  un.  —  l).-dii-H, 

118G  1340  —  30  octobre. 

Ordonnance  du  prlni?e  Jean.  Ills  du  Uoi  de  France,  nommant 
Agout  de  Baux  d'Avellhi  sénèclial  do  Hcaucaifc  et  de  Ninies,  avec 
cession  de  tous  les  pouvoirs  et  éuioluments attribués  â  cette  charge, 
qu'il  conservera  tant  qu'il  plaira  an  Uoi  do  la  lui  laisser.  — Donné 
à  Paris. 

R,'^'.  231  (i)Li:ei;.i  orib-inali;?;),  ch.  3.  —  llibliol.  iialioii. 

1187 
Ordomiancc 


—  341  — 

die,  et  à  Boniface  de  Villars,  son  trésorier  des  mêmes  comtés, 
d'hypothéquer  ou  donner  en  gage  à  ses  vassaux  les  châteaux  et 
les  revenus  qu'il  possède  dans  ces  comtés,  afin  d'en  retirer  les 
sommes  nécessaires  pour  supporter  les  frais  d'une  guerre  qui  est 
imminente.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  321,  f»  22.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1188  1340  —  15  décembre. 

Ordonnance  du  roi  Robert  accordant  sous  certaines  conditions, 
à  la  demande  dlsabelle  d'Appia,  veuve  du  chevalier  Drogon  de 
Morlet,  épouse  de  Raymond  de  Baux  de  Courtheson,  maréchal  du 
royaume  de  Sicile,  que  les  biens  féodaux  laissés  par  son  premier 
mari  deviennent  la  propriété  de  son  fils  aine,  et  que  les  autres 
biens  lui  soient  abandonnés  pour  en  faire  le  partage  comme  elle 
Tentendra,  entre  le  second  fils  de  son  premier  mari,  et  les  enfants 
qu'elle  a  ou  pourra  avoir  de  Raymond  de  Baux.  —Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  321,  !•  34.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1189  1340  —  20  décembre. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  prêtés  par  Guillaume  de  Baux  H, 
seigneur  de  Berre,  comme  héritier  universel  et  testamentaire  de 
sa  femme  Eléonore  de  Baux  de  Marignane,  à  Jean  Revest,  maî- 
tre-rational,  délégué  du  sénéchal  Philippe  de  Sanguinet,  pour 
la  Bastide  des  Jourdans,  de  la  viguerie  de  Forcalquier  ;  les  sei- 
gneuries de  Villelaure,  Tresemines  et  Goult,  du  bailliage  d'Apt  ;  la 
Bastide  de  Samson,  située  dans  le  territoir.e  de  Pertuis,  et  tous  les 
biens  et  droits  qui  lui  appartiennent  à  raison  de  cet  héritage.  — 
Acte  à  Aix. 

L.  A.  A.  n'  2.  —  Arch.  munie,  de  Pertuis. 

1190  1341. 

Enquête  sur  le  droit  de  justice  à  Trinquetaille,  où  Ton  prouve 
que  ce  château  fut  donné  à  Téglise  d*Arlespar  Tempereur  Conrad 
en  1144  (f^.98)  ;  suivie  de  Ténumération  de  divers  hommages  faits 
à  r archevêque  par  Hugues  de  Baux  I  en  1191  — 1203  — 1219  — 1234  ; 
par  Barrai  de  Baux  I,  son  fils,  en  1258  — 1259,  et  par  Bertrand  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  fils  de  Barrai,  en  1268  — 1275  — 1287  — 1288. 

Reg.  B.  1121,  f»  99.  —  B.-du-R. 


10  janvier. 


1191 

Lettre  du  roi  Robert  prévenant  ses  justiciers  de  la  principauté 
ultérieure  qu'il  a  accordé  à  Catherine  de  Baux  d'Orange,  veuve 
de  Guillaume  Scott,  mort  sans  enfants,  et  dont  les  biens  féodaux 
étaient  dévolus  â  la  cour,  la  possession  et  jouissance  des  revenus 
et  droits  du  château  de  San-Martino,  sur  lequel  son  mari  avait 
assigné  son  douaire;  sous  la  réserve  du  service  militaire  d'un 
chevalier,  et  avec  l'obligation,  avant  d'en  prendre  possesaioD, 
de  prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  au  Roi,  et  de  le  taîro 
prêter  par  ses  vassaux.  —  Donné  à  Naples. 

Rflg,  ang.  321,  f  239.  —  G.  arch,  rio  Naples. 

1192  1341  —  11  janvier. 

Lettre  du  chevalier  Agout  de  Baux,  seigneur  de  PInisians,  sénfr- 
chai  de  Beaucairc  et  de  Nîmes,  aux  baillis,  juges  etautres  officiera.  J 
du  ressort  de  sa  charge,  pour  leur  enjoindre  d'exécuter  les  pros'- 
criptions  ordonnées  par  la  lettre  de  Philipe  VI,  roi  de  France,  sur  «j 
l'entrée  et  le  cours  des  monnaies  étrangères.  —  Donné  à  Moul—  \ 
pellier. 

Hi»t.  de  Ntmes,  par  MÉoard,  t.  î.  preuves,  p.  IIG. 


1103 


n4i 


-  ir.  janvier. 


Confirmation  par  le  roi  Robert,  à  la   demande  de  Raymond  de 

Baux  de  Courtheson,  maréchal  de  Sicile,  de  la  convention  de  paix 
qu'il  a  facilité  entre  ses  vassaux,  qui,  par  inimitié,  s'étaient  livTés 
à  toutes  sortes  d'excès  sur  ses  terres  de  la  Campanie  ;  suivie 
de  la  promesse  de  ne  point  poursuivre  les  coupables.  —  Acte  à 
Naples. 

He^.  ang.  321, 1'  233  v.  —  G.  arch.  de  Naplos. 


1194 


1341- 


Lettre  de  Louis  de  Poitiers,  comte  de  VaSentinois  et  de  Die,  lieu- 
tenant-général du  Roi  de  France,  ordonnant  au  sénéchal  et  gouver- 
neur Agout  de  Baux  d'Avellin,  de  faire  réparer  et  fortifier  tes  châ- 
teaux royaux,  dépendants  de  sa  sénéchaussée,  qui  se  trouvent  sur 
les  frontières  du  royaume  d'Aragon,  et  de  les  munir  sans  retard, 
aux  dépens  du  Roi,  des  hommes  et  armes  nécessaires  pour  éviter 
de  futurs  dangers  et  l'invasion  possible  des  ennemis.  —  Donné  à 
Agen. 


—  343  — 

1195  1341  — 9  mai. 

Vente  par  le  roi  Robert  à  Raymond  de  Baux  de  Courtheson, 
maréchal  de  Sicile,  pour  lui  et  ses  successeurs,  au  prix  de  3,000 
onces  d'or,  du  château  de  Minervino,  inscrit  dans  les  registres  de 
la  Cour  pour  un  revenu  de  100  onces,  avec  tous  ses  droits  et  dépen- 
dances en  vignes,  moulins. . .  etc. . .  ;  lequel  château  était  revenu 
à  la  Cour,  ainsi  que  tous  les  biens  féodaux  de  l'ancien  seigneur, 
coupable  de  crime  de  lèse-majesté.  La  vente  est  faite  sous  Tobli- 
gation  militaire  de  5  chevaliers  et  la  prestation  d'hommage  au 
Roi.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  321  !•  63.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1196  1341  — 3  juin. 

Donation  par  le  roi  Robert  à  Bertrand  de  Baux,  comte  de  Mon- 
tescaglioso,  du  château  de  Trian ,  dans  le  ressort  judiciaire  de 
la  terre  de  Bari,  revenu  à  la  Cour  par  la  mort  sans  enfants  de  son 
dernier  seigneur  Arnaud  de  Trian.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang,  321,  f»  123  v.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1197  1341  —  2  juillet 

Transaction  entre  Etiennelte  de  Baux  d'Orange,  veuve  d'Hugues- 
Adhemar,  seigneur  de  Monteil  et  la  Garde,  avec  Hugues-Adhemar 
son  fils,  dans  laquelle  il  est  déclaré  qu'Etiennette  jouira  des  biens 
possédés  par  son  fils  à  Saint-Paul-Trois-Châteaux. 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 

1198  1341  —25  juillet. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  voulant  satisfaire  aux 
plaintes  réitérées  des  habitants  de  Gigondas,  à  propos  de  l'hom- 
mage-lige  exigé  d'eux,  déclare,  avec  l'autorisation  de  sa  mère  et 
tutrice  Anne  du  Viennois,  que  les  habitants  lui  prêteront  ser- 
ment de  fidélité,  lorsqu'il  le  désirera,  et  feront  reconnaissance  de 
leurs  possessions  à  lui  et  à  ses  successeurs.  Il  se  réserve  la  juri- 
diction du  lieu,  une  partie  des  droits  de  lods  et  de  prélation,  ac- 
corde aux  habitants  la  liberté  des  pâturages  dans  le  terroir,  sans 
aliéner  le  droit  qu'il  a  de  les  vendre,  et  les  oblige  à  payer  le  droit 
du  vingtain  sur  les  grains  et  le  vin  récoltés  pendant  sept  ans. 
— •  Acte  à  Orange. 

Copie  sur  papier.  —  L.  32.  —  Fonds  de  la  Principauté  d'Orange. 
— Vaucluse. 


L 


Lellre  du  roi  Robert  ordonnant  à  Raymond  de  Baux,  maréchal^ 
du  royaume  de  Siciliï  et  son  capitaine  général,  de  poursuivre  \6t 
pillards  et  malfuitpurs  de  la  Rouille,  et  de  faire  exécuter  la  tenciil 
du  testament  de  Giidioiant  de  Marcliiaco.  — Doimé  à  Naplcs. 
[,  itng.  :m.  !'  Mi.  —  G.  arcli.  de  Niiples. 


Les  procureurs  du  Dauphin  viennois,  attendu  que  le  cliAleau  dl 
PûL't  avait  él6  donné  verbalement  li  Raymond  de  Baux  IV,  prîi 
d'Orange,  en  flcf  noble  et  franc,  à  la  condition  qu'il  produirait  cinq 
cent  florins  dor  de  revenus  annuels  suivant  l'acte  du  17  juîti  1339, 
donnent  au  prince  Raymond  V,  son  tils,  pour  le  payement  annuel 
dusdits  cinq  cents  florins  d'or,  l'inveslitm'e,  non-seulcraenl  du 
dit  fief,  mats  encore  des  châteaux  de  Montbrison,  Cumier,  Novi 
san  et  leurs  territoires;  ordonnent  à  tous  châtelains  et  oQicici 
à  tous  nobles  et  vassaux,  de  payer  h  leur  nouveau  seigneur  lei^ 
cens,  droits  et  revenus  redevables  au  Dauphin,  leur  ancien 
tre.  Le  Prince  d'Orange  promet  à  son  tour  de  payer,  &  la 
sition  des  procureurs ,  la  somme  de  douae  cents  florins 
lesquels  il  oblige  sl's  biens  présenls  et  â  venir.  —  Acte  :i  Orange. 

L.D   lit  fùvvier  im.  Le  Dauphin  ralilie  cet  acte  au  château  de 
Peyrin. 

C}i.  oriK.  .ivfir  .ic.'nn  du  i'iinn  irOraiise.  —  L.  lô.  —  Prinnipauté 

d-Orax;,'.:  — Vautiusc. 
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13il  —  10  novembre. 


Inféodation  par  les  procureur.?  d'IIunibert  II,  dauphin  du  Vien- 
nois, A  Raymond  de  Bau:;  V,  prince  d'Orange,  de,  la  baronniede 
Sahune,  comprenant  le  château  et  snu  territoire,  ceux  de  Montréal, 
de  Sainte-Jalle  et  sa  juridiction,  de  Hochcbruue,  les  bastidesd'Es- 
parron  et  de  Valence  et  leurs  dépendances,  avec  tons  les  droits 
juridictionnels  que  le  Dauphin  pos,sède  sur  ces  terres,  à  la  condi- 
tion de  le  reconnaître  comme  haut  seigneur,  de  prêter,  à  lui  et  à 
ses  héritiers,  hommage  et  serment  de  fidélité,  et  de  l'aider  dans 
ses  guerres  avec  1-  honiines  armés  pendant  40  jours  par  an,  sous 
peine  de  voir  tomber  en  commise  les  territoires  vendus.  —  Acte 
à  Orange. 


—  34S  — 

1202  1342  —  8  janvier. 

Lettre  d'Agout  de  Baux,  seigneur  de  Brantes  et  Plaisians,  gou- 
verneur et  sénéchal  de  Toulouse  et  d'Albi ,  capitaine  général  du 
Roi  de  France,  ordonnant  au  trésorier  royal  de  TAgenois  et  de  Gas- 
cogne de  payer  sans  retard  au  damoiseau  Eyraud  Vîguier,  pour 
services  rendus  au  Roi  pendant  les  guerres  de  Gascogne,  la  somme 
de  50  livres  à  prendre  sur  les  biens  des  rebelles  d'Agen  et  de 
Périgueux  ;  somme  qui  lui  avait  été  accordée  par  Jean  Belvatet, 
évoque  d'Agen,  alors  lieutenant  du  Roi  de  France  en  Langue- 
doc. —  Donné  au  Port  Sainte-Marie. 

Autres  lettres  datées  d'Agen  (ch.  6  et  7)  pour  ordonner  au  tréso- 
rier le  payement  des  troupes. 

Reg.  231  (pièces  originales).  —  Ch.  5.  —  Bibliot.  nation. 

1203  1342  — 18  mars. 

Traité  de  paix  entre  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Courtheson, 
capitaine  général  et  sénéchal  de  Robert,  roi  de  Sicile,  du  Piémont, 
et  autres  terres  faisant  partie  de  la  Lombardie,  soumises  au  Roi,  et 
Thomas,  marquis  de  Saluées,  qui  se  déclare  vassal  du  Roi  et  pro- 
met de  lui  prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  pour  les  terres 
qu'il  possède  en  Piémont  et  en  Lombardie.  En  garantie  de  l'observa- 
tion du  traité,  il  livre  en  commande  et  pour  un  an  le  château,  la 
ville  et  la  vallée  de  Dragonière  à  Bertrand  de  Baux  sous  cer- 
taines conditions.  —  Acte  à  Coni. 

L.  B.  528.  —  B.-du-R. 

1204  1342  —  18  mars. 

Bertrand  de  Baux,  chevalier.  Seigneur  de  Courtheson,  donne  en 
commande  à  noble  Bastet  Dupuy,  chevalier,  homme-lige  du  Dau- 
phin viennois,  le  château,  la  ville,  les  vallées  et  les  forteresses  de 
Dragonière  pour  un  an  à  dater  des  calendes  du  mois  de  mai  sui- 
vant, à  la  condition  de  défendre  et  de  garder  ces  lieux  au  nom  de 
Bertrand  de  Baux.  Dupuy  jure  de  les  rendre  si,  dans  le  courant  de 
Tannée,  Thomas  de  Saluées  ne  s'est  pas  présenté  devant  le  Roi. . . 
etc. .  .etc. .  .(suivent  d'autres  conditions).  —  Acte  hors  de  la  porte 
de  Coni,  appelée  la  porte  du  Bourg. 

L.  B.  53G.  -  B.-du-R. 


1305 


1342— 26man 


Humberl  II,  dauphin  viennois,  ne  voulant  pas  laisser  sa 
source  et  loin  de  sa  famille  Marie  de  Baux,  son  épouse,  comU 
d'Aiitlrie,  s'il  venait  à  mourir,  lui  al)nndonne  îi  vinp;er  et  pour  raJ 
son  de  sa  dot,  tint  ((uVlle  roslcra  veuve,  les  châteaux,  chatcllentel 
et  territoires  de  Chîimpsour,  Oisans,  Vizille,  MoiiUionriol,  Mot4 
fleuri  et  Triviôres  avec  lous  leurs  revenus  et  juridictions.  Il  déclai 
lut  en  donner  l'investiture,  et  les  laisser  dès  ce  Jour  suus  la  bauÛ 
seigneurie  de  son  épouse  (la  lin  de  l'acte  iiiaiique) 
Rec.  B.  3607.  H.  Pilol  n*.  -  Isùre. 


I20G 


i  342  -  6  avri 


Giraud-Adhemar,  seigneur  de  Grignan  et  cl'Ap»,  reçoit  une  pn 
mière  quittance  de  mille  florins  d'or  du  procureur  de  Raymond  < 
Baux  II,  seigneur  de  Puyricard.  et  déclare  s'être  obligé  avec  pla 
sieurs  nobles,  ses  amis,  lors  du  mariage  de  Raymond  avec  i 
sœur  Blonde,  k  lui  donner  six  mille  florins  d'or  pour  dot,  et  500  fl 
rlns  pour  vêtements  convenables,  dont  mille  florins  le  jour  c 
mariage,  et  trois  cents  d'année  en  année  jusqu'à  complet  payemeati 
—  Acte  à  Grignan.  —  te  mariaffe  eût  lieu  le  S5  janvier  13é 
d'apy(\v  le  mnn'iaci-it  »'  92^2.  p.  .S"fi7. 

Fonds  lalin.  —  Cari,  ir  SîiS.  eli.  20  sur  [larch.  —  BibliOL.  nation. 


1207 


1313  _  20  avril. 


Lettre  du  roi  Rnlwrl  ordonnant  aux  justiciers  de  la  Principauté 
Citéi'ieure  d'enipécJier,  sous  des  pciiies  très  sévères,  Guillaumette 
Gantelmi,  veuve  d'Henri  de  Lagoncssc,  de  molester  dans  ses  droits 
de  propriété  du  cliàleau  de  San-Martino,  Catherine  de  Baux,  veuve 
de  Guillaume  Kcott.  —  Donné  à  Naples. 

Regr-  ang.  KG,  [•  100.  —  G.  nrch.  do  Kaplw. 
1208  1312  — 2f>  juin. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  justicier  de  la'iorre  de  Bari, 
à  la  demande  de  Raymond  de  Baux,  maréchal  du  royaume  de 
Sicile,  seigneur  du  château  de  Minerviiio  sous  l'oblif^ation  mili- 
taire de  8  chevaliers,  de  forcer  les  vassaux  à  prêter  le  serment 
d'hommage  et  de  fidélité  dû  à  leur  nouveau  seigneur.  —  Donné 
à  Naples. 


—  347  — 

1209  1342  — 13  juillet. 

Lettre  du  roi  Robert  nommant  Nicolas  d'Ebulo,  comte  de  Tri- 
vento,  sénéchal  du  Piémont  et  autres  terres,  en  remplacement  de 
Bertrand  de  Baux  de  Courtheson,  appelé  à  d'autres  fonctions  auprès 
de  sa  personne,  avec  jouissance  des  mêmes  gages  et  de  la  faculté 
de  pouvoir  révoquer  les  officiers  et  de  nommer  leurs  remplaçants. 
—  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  326,  ^  294.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1210  1342 -18  juillet. 

Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  au  Sénéchal  de  Provence  et  de 
Forcalquîer  de  nommer  pour  un  an  un  homme  capable  de  rempla- 
cer Jean  Vincent,  qu'il  avait  pourvu  d'un  office  de  notaire  dans  ces 
provinces,  parce  que  Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  dont  il  est  le 
vassal  et  Tami,  désire  les  garder  auprès  de  lui.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  an^.  326.  f  301.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1211  1342  —  30  juillet. 

Sentence  arbitrale  réglant  les  différents  survenus  entre  Ray- 
mond V,  prince  d'Orange,  fils  et  héritier  de  Raymond  IV,  et 
Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret,  héritier  de  son  frère 
Bertrand,  à  propos  des  châteaux  de  Condorcet,  Guisans,  Gumiane 
et  Saint-Ferréol  dont  Raymond  de  Baux  s'attribuait  la  possession 
et  les  revenus,  et  pour  lesquels  il  demandait  hommage  à  Guil- 
laume. Les  arbitres  déclarent  que  les  parties  renonceront  à  leurs 
demandes  réciproques  ;  que  le  seigneur  de  Camaret  reconnaîtra 
tenir  en  fief  du  prince  d'Orange  ces  châteaux  et  leurs  territoires, 
sur  lesquels  il  n'aura  que  certains  droits  de  juridiction,  et  qu'il 
prêtera  hommage  et  serment  de  fidélité,  avec  promesse  de  servir 
le  prince  en  temps  de  guerre  avec  un  homme  d'armes  et  dix  pié- 
tons armés  à  ses  frais,  pour  l'aller  et  le  retour,  et  entretenus  aux 
dépens  du  prince,  pendant  la  durée  de  la  guerre. 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 

1212  1342  —  13  août. 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret  et  Serignan,  donne 
quittance  à  Raymond  Saraman,  mandataire  de  François  d'Alba- 
ron,  seigneur  de  Montfrin  et  de  Lers,  de  250  florins  d'or  et  de 


diverses  sommes  reçues  anl^rieureraenl  pour  la  dot  de  Marquise 

d'Aibaron,  son  épouse,  sœur  de  François.  —  Acte  à  Lers, 

Reg.  do  Fnraud  Qrossi.  —  Étude  do  H'  VincoDli.  n-  d'Avignon. 


mz 


1312—  13aortt, 


A  la  suite  de  discussions  survenues  entre  Guillaume  5>€guel3S 
de  Saint-Salurnin-du-Port,  capitaine  de  trois  navires  sauniers, 
pour  le  payement  du  droit  sur  le  sel  transporté  en  sacs,  et 
Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret,  ce  dernier  nomme  le 
juif  Creisson  receveur  d'une  partie  du  droit  de  pi^age  sur  cette 
marcliandise  traversant  le  Rhôno  dans  le  territoire  d'Orange, 
qui  lui  a  été  cédé  par  le  prince  Raymond  IV,  avec  pouvoir 
d'arrêter  tout  navire  qui  se  refuserait  à  payer,  et  de  faire  saisir 
provisoirement  les  biens  des  récalcitrants.  Creisson  prête  ser- 
ment sur  la  loi  de  Motse  de  se  conduire  avec  probité  dans  la 
perception  de  ce  droit.  —  Acte  h  Orange,  au  lieu  dit:  à  Beaa- 
buisson,  sive  apiid  Siriclos. 

Bas.  de  Faraud  lirossL,  —  Élude  de  M'  VinconK,  n"  â  Avigaon. 


12U 


1342  —  30  aoÙL 


Letti'e  du  roi  Robert  orilonnant  nus  wnéchal  et. juge-mage  du 
Piémont,  ;i  la  demande  de  Raymond  de  Baux,  prévôt  de  Glandêve, 
de  régler  la  valeur  actuelle  des  201)  livres  de  coronats  de  revenu 
annuel  qu'il  possède  sur  le  péage  de  Meyrargues.  —  Acte  à 
Naplcs. 


1215 


1312  —  6  octobre. 


Lettre  du  roi  Robert  ordonnant  h  Amiol  de  Baux,  son  capitaine 
général  des  Principautés  et  de  la  Basilicatc,  de  payer,  sur  l'argent 
de  la  province  destiné  à  la  Cour,  Léonard,  son  médecin  de  Naplcs, 
auquel  il  a  donné  un  emploi  dans  la  douane,  et  de  le  conserver 
auprès  de  sa  personne.  —  Donné  à  Naplcs. 


1216 


13'r2  —  29  novembre. 


Ordonnance  rendue  à  la  requête  des  consuls  de  Verdun,  par 


—  349  — 

lieutenant  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  sénéchal  de  Toulouse, 
affranchissant  les  habitants  de  Verdun,  moyennant  le  payement 
de  certaines  sommes,  des  divers  droits  et  servitudes  imposés  sur 
eux  au  profit  du  Roi. 

Série  A.  A.  4.  —  Arc/j.  de  Tarn^et-Garonne, 

1217  1342  —  23  décembre. 

Marie  de  Baux,  à  la  demande  de  son  mari  Humbert  II,  dauphin 
viennois,  confirme  la  fondation  faite  à  Montfleuri  d'un  monastère 
de  religieuses  de  Tordre  de  Saint-Benoît,  composé  de  80  personnes. 
—  Acte  à  Grenoble. 

Le  lendemain  24,  Humbert,  en  remplacement  du  château  de 
Montfleuri  donné  aux  religieuses ,  assigne  le  douaire  de  son 
épouse,  sur  le  château  et  les  maisons  de  Beauvoir-en-Royans  et 
ses  dépendances,  ainsi  que  sur  les  territoires  dlzeron  et  de  Rovon 
qui  seront  annexés  au  château  de  Beauvoir  et  dépendront  de  sa 
juridiction.  —  Acte  à  Grenoble. 

Reg.  B.-2607,  H.  Pilât  n«.  —  Isère. 

1218  1343  — 25  janvier. 

Lettre  de  la  reinq  Jeanne  ordonnant  à  Hugues  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  à  Jean  Grille  de  Salerne,  et  à  Jean  Revest,  maître 
rational,  avec  le  consentement  et  bon  plaisir  de  la  reine  Sancie, 
veuve  du  roi  Robert,  son  aïeul,  de  Philippe,  évêque  de  Cavaillon, 
vice-chancelier,  de  Philippe  de  Sauguinet,  sénéchal  des  Comtés,  et 
d'autres  seigneurs  nommés  pour  administrateurs  de  son  royaume 
par  le  feu  Roi,  de  prêter  hommage-lige  et  serment  de  fidélité  au 
pape  Clément  VI,  suivant  la  formule  de  ceux  prêtés  par  ses  prédé- 
cesseurs, et  suivant  la  teneur  d'une  bulle  donnée  en  faveur  de 
Charles  I  d'Anjou,  qui  règle  Tordre  de  succession  au  trône, 
l'obligation  de  payer  un  tribut  annuel  de  8000  onces  d'or,  sous  peine 
d'excommunication,  et  de  défendre  les  droits  de  l'Eglise  ;  avec 
prière  adressée  au  Souverain  Pontife  de  reconnaître  son  mari 
André  de  Hongrie,  prince  de  Salerne,  comme  Roi  de  Sicile.  — 
Donné  à  Naples. 

L.  B.  530.  —  Res.  Invent.  B.  1209,  n»  287.  —  B.-du-R. 

1219  1343  —  26  février. 

Quittance  de  51  livres,  4  sous,  11  deniers  tournois  donnée  par 
Bertrand  de  Baux,  écuyer  banneret,  à  Jean  de  Condéj  lieutenant 


—  3K0  — 

desguérres  du  Roi,  pour  le  restant  de  ses  gages  et  dê^ux  dcH 
chevaliers-bacheliers,  quatre  écuyers  et  trente-quatre  aergenta  j 
pied  de  sa  compagnie,  ayant  servi  pendant  la  guerre  de  Gascogne 
sous  le  commandement  de  son  père,  Agoul  de  Baux  d'AvellInjfl 
lieutenant  du  Roi  en  Languedoc,  depuis  le  25  novembre  134^ 
jusques  à  ce  jour.  —  Donné  à  Caslel-Sarra/.in. 

Collect.  ClairemOault.  t.  11,  (-677.  — Blbliot.  Dation.. 


1220 


1343  - 


15  marSil 


A  la  demande  des  citoyens  nobles  et  des  conseillers  de  la  vif] 
(l'Orange,  Raymond  de  Baux  V,  prince  de  ladite  ville,  avec  t 
consentement  de  sa  mère  Anne  de  Vienne,  princesse  d'Orange^l 
confirme  à  la  commune  toutes  les  libertés  concédées  par  ses  pré 
décesseurs,  et  déclare  qu'à  l'avenir  les  notaires  pourront  cédw 
leurs  registres  et  protocoles  à  qui  ils  voudront,  pendant  leur  vie, '' 
el  les  léguer  à  leurs  héritiers,  s'ils  sont  capables  d'exercer  celle 
profession,  et  habitants  de  la  ville.  —  Acte  dans  la  maison  dfis 
frères  prêcheurs  d'Orange, 


Séria  A.  A.  di.  S.  —  Arch.  ii 


1S21 


1343- 


Lcttre  d'Hugues  de  Baux  II,  comte  li'Avelliii,  sénéchal  de  Provence 
et  do  Forcalquicr,  à  Hugues  Sardine,  juge  d'Aix,  pour  lui  exposer 
que  les  banniers  des  coseigneurs  d'Auriol,  sous  prétexte  que  les 
troupeaux  de  l'aumônier  du  monastère  Saint-Victor  de  Marseille 
ont  occasionné  du^s  dégâts  dans  le  territoire  d'Auriol,  se  sont 
emparés  de  certaines  bûtes  bovines  et  à  laine  et  ne  veulent  s'en 
dessaisir;  que  le  jeudi  suivant,  par  l'onlre  de  ces  coseigneurs,  ils 
sont  allés  k  main  année  dans  le  territoire  du  plan  d'Aups  s'empa- 
rer de  plus  de  35  l)èles  d'un  troupeau  paissant  paisiblement,  el  en 
ont  tué  plusieurs  autres.  Le  Sénéchal  ordonne  au  juge  de  con- 
damner les  malfaiteurs  à  réparer,  suivant  les  lois,  le  tort  causé 
au  monastère.  —  Donné  û   Ai\. 

cil.  inM.  11"  1 157.  —  Murauille.  —  .1  rcli .  rie  Saùit- Victor. -~ B.-Ju-R. 


l-:;-23  1343  — 29  juin. 

Lettre  d'IInmhert  II,  dauphin  viennois,  et  de  Marie  de  Baux, 
son  épouse,  comte  et  cnmlcsse  d'Andrie,  ordonnant  ii  leurs  officiers 
de  cette  ville  de  faire  p;iyer  à  l'évéque,  au  chapitre  el  aux  clercs. 


—  351  — 

sur  les  revenus  du  Comté,  les  sommes  assignées  pour  le  repos  de 
rame  de  leur  mère  Béatrix  d'Anjou,  épouse  du  comte  Bertrand  de 
Baux.  —  Donné  à  Beauvoir-sur-Royans. 

Hist.  du  Dauphiné,  p.  496.  —  Valbonnais. 

1223  1343  —  12  juillet. 

Bertrand  de  Baux,  chevalier,  seigneur  de  Courtheson,  déclare  à 
Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Provence  et  de 
Forcalquier,  que  dans  un  traité  de  paix,  passé  entre  le  marquis 
Thomas  de  Saluées  et  lui  Bertrand,  alors  sénéchal  royal  du  Pié- 
mont et  d'autres  terres  de  la  Lombardie,  il  fut  convenu  que  Thomas 
lui  remettrait  en  commande  les  château,  ville  et  vallée  de  Drago- 
nière  et  leurs  forteresses  pour  un  an,  et  qu'elles  seraient  gouver- 
nées par  noble  Bastet  Dupuy,  vassal  et  homme-lige  du  Dauphin 
viennois.  Les  termes  de  la  convention  n'étant  pas  observés,  il 
nomme  des  procureurs  pour  prendre  possession  en  son  nom  et  au 
nom  de  la  reine  Jeanne,  de  la  ville  et  de  la  forteresse  de  Dragonière 
conformément  au  traité  du  18  mars  1342.  —  Acte  à  Avignon,  en 
présence  de  etc. . .  etc. , .  M'  Jean  Audibert  d'Aubagne,  notaire  de 
la  Cour  d'Avignon. 

L.  B.  528.  —  B.-du-R. 

1224  1343  —  5  août. 

Donation  des  châteaux  de  Monteils,  Rochemaure,  le  Teil  et 
Allan  par  Giraud-Adhemar,  seigneur  de  Monteil,  assisté  de  ses 
frères  Guignes  et  Hugues-Adhemar,  à  son  fils  émancipé  Giraud- 
Adhemar,  à  l'occasion  de  son  mariage  avec  Tassette  de  Baux,  sœur 
de  Raymond  de  Baux  II,  seigneur  de  Puyricard.  Raymond  de 
Baux  constitue  à  sa  sœur  6500  florins  de  dot  avec  le  consentement 
de  son  oncle  Aymar,  évoque  de  Viviers,  et  de  Bermond  d'Anduze, 
son  aïeul  maternel.  —  Acte  à  Châteauneuf  du  Rhône. 

Ch.  de  la  collection  de  M.  Morin  Pons  de  Lyon. 

1225  1343  — 18  août. 

Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  déclare  tenir  en  fief  de 
Jean,  archevêque  d'Arles,  tout  ce  qu'il  possède  en  Crau,  au  pont 
de  Saint-Geniès  et  dans  les  eaux  et  pêcheries  du  Martigues,  et  lui 
faire  hommage  suivant  la  formule  employée  par  son  père  Bertrand 
de  Baux,  dont  il  est  l'héritier,  en  faveur  de  l'archevêque Florens,  et 


sous  la  réserve  de  tous  ses  droits  auxquels  il  n'entend  préjudiciér 
en  rien  par  cette  prestation  d'hommage  et  reconnaissance  ;  l'arche- 
vêque Jean  proteste  contre  celte  réserve  au  nom  de  son  Église  dont 
il  doit  conserver  les  privilèges,  —  Acte  à  Grans  dans  le  cbâteau  d 
l'archevêque. 

Ch,  125.  —  Chartrier  de  M^'yyames.  -~  B.-au-R. 


1226 


1343  —  23  aoU 


L 


Hurabert  D,  dauphin  viennois,  assigne,  avec  le  consenteou 
du  roi  de  France,  le  douaire  de  sa  femme  Marie  de  Baux 
une  somme  de  10,000  livres  de  revenus  annuels  sur  les  châteai 
et  territoires  de  Champsaur,  Gap,  Oisans,  Vizille,  Montbonnot, 
fa  Rochc-de-Glun  sur  le  Rliùue,  Montflemi,  Beauvoir-en-Royans 
près  de  Grenoble,  Cornillon,  Mens-en-Trièves,  Izeron  et  Roi 
—  Acte  à  Vienne, 

t  du  naupliiné  a  la  Fritncf.  par  OtiUTi 


///■-(.  l'g  ta   i 
|iièct3H  ju«(. 


Izeron  et  Rovo^^h 

riince.  par  OtiUTn^^l 

1343  —  n  aod^l 
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Lettre  par  larpielte  Philippe  M,  roi  de  France,  approuve  ef 
promet  de  respecter  le  domaine  réservé  à  Mario  de  Baux,  com- 
tesse d'Andric,  Oponse  du  dauphin  llumbcrt,  consistant  en 
10,000  livres  de  renie  ussiRuées  sur  certaines  terres  du  Daupliintî, 
avec  une  clause  finale  substituant  à  ces  terres  du  Daupliinù,  celles 
de  son  royaume  sur  lesquelles  sont  assises  les  10,000  livres  de 
rente  données  au  Daupliiii,  dans  le  cas  où  la  vente  du  Daupliiné 
recevrait  son  exécution.  —  Duiiné  à  Vienne. 

Ili.'t.   'h-  la   rOiinioii    ihi  D<it'i'/<iii.:   à  lu   i'i-(tnre,   [ym  GuilTrey, 


122» 


];î53  - 


2-i  août. 


Ratificatinn  par  Ta.ssctto  de  Hauxdc  l'acte  de  ronstitution  de  sa 
dot  par  Haymond  delîans  II,  seigneur  de  Puyricard,  son  rrère;avec 
la  confinnatinn  de  la  clause  de  reslilulioii  de  <iut  en  cas  de  disso- 
lution de  maria.^'e.  —  Acie  fait  à  la  VouHc.  —  Snil  le  cautionne- 
ment, en  135i,  <lu  la  dot  de  Tas^etlc,  par  divers  sui^ueurs. 
I  M    M,  I 


-  3S3  — 

1229  1343  —  27  août. 

Déclaration  de  Marie  de  Baux,  comtesse  d'Andrie,  par  laquelle 
elle  renonce,  avec  le  consentement  de  son  mari  Dauphin  du  Vien- 
nois, aux  revenus  des  châteaux  de  Champsaur,  etc.,  en  Dauphiné, 
qui  lui  avaient  été  assignés  pour  raison  de  son  douaire;  elle 
accepte  en  échange  les  10,000  livres  de  revenus  données  à  son 
mari  par  le  Roi  de  France  et  assignées  sur  les  châteaux  et  localités 
d'Alais,  Sommières,  Anduze,  Villevielle,  le  Mas-Dieu  et  Mon tredon, 
à  la  condition  de  conserver,  malgré  la  présente  déclaration,  ses 
droits  de  douaire  sur  les  châteaux  du  Dauphiné  à  elle  cédés  par 
son  mari,  si  elle  avait  des  enfants  au  moment  de  la  mort  du 
Dauphin  leur  père.  —Acte  à  la  Roche-de-Glun. 

Hist,   de  la  rêiinioii  du  Dauphiné  à  lu  France,  par  Guififrey, 
p.  190,  pièces  justif.  —  Arch.  nation.  J  283,  13  bis. 

1230  1343  —  12  septembre. 

Le  commissaire  député  par  le  Pape  ordonne  de  mettre  en 
possession  de  Miramas,  Tabbé  Raymond  et  son  couvent  de  Mont- 
majour  qui  en  avaient  été  privés  par  Toccupation  illégale  de 
Guillaume  de  Baux  II,  de  Berre,  seigneur  dlstres. 

Reg.  Invent,  de  Montmajour.  —  Miramas,  n*  37.  —  B.-du-R. 

1231  1343  —  30  septembre. 

Lettre  d'Hugues  de  Baux  II,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin, 
sénéchal  de  Provence,  nommant  pour  un  an  Guillaume-Reynaud 
de  Varey,  bailli  et  clavaire  royal  de  Tile  de  Saint-Geniès  et  son 
district,  sous  Tobligation  de  se  présenter  devant  les  maîtres  ratio- 
naux  d'Aix  et  de  prêter  serment  d'exercer  sa  charge  avec  fidélité 
et  exactitude^  suivant  les  ordonnances  du  roi  Robert  et  de  ses  pré- 
décesseurs. —  Donné  à  Avignon. 

Reg.  1627,  fo  102.  —  B.-du-R. 

Autre  lettre  du  5  juin  1344,  en  faveur  de  Guillaume  Pelegrin  des 
Baux  pour  le  môme  ofiice. 

Rcg.  lG28,f«  G. —  B.-du-R. 

1232  1343  —  10  octobre. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  donnant  Tordre  à  Hugues  de  Baux  H, 
comte  d'Avellin,  sénéchal  de    Provence  et   de    Forcalquier,  à 

24 


-  ru  — 

GuIÛaiime  de  Sabraii,  Bogi;r  de  Saïnt-Seveiin,  et  à  Pierre  \ 
Cadenel  de  se  rendre  à  Marseille  pour  y  recevoir  riiommngel 
serment  de  (Idélild  des  habitants,  et  leur  faire  jurer,  au  nom  de  i 
Reine,  d'observer  les  Ctiapitres  de  paix  passés  entre  la  ville  i 
Marseille  et  ses  prédécesseui's.  —  Donné  à  Naples. 
Hog.  H.  m,  1 11.  -  o.-du-R. 


1233 


1343  — 13oct»bre. 


L 


Hugues  de  Daux  II,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  cl 
Pievre  de  Cadenet,  procureurs  de  In  reine  Jeanne,  présentent  aux 
cardinaux  et  au  pape  Clément  VI,  une  lettre  de  la  reine  Jeanne, 
datée  de  Naples  le  5  septembre  134;J,  portant  cominissioD  de 
déclarer  au  nom  de  la  Reine  qu'elle  a  appris  que  le  Souverain 
Pontife  voulait  nommer  un  gouverneur  pour  administrer  le  royaumw 
de  Sicile  et  que,  cette  volonté  étant  coiilraîre  à  la  convention  passée 
autrefoisavecierolCharles  I,  L-lleprie  le  Pape  de  ne  pas  domicr 
suite  à  son  projet  et  de  ré\oquer  le  [,'Ou\'erncur,  s'il  a  été  iiotuinii. 
—  Acte  &  Avignon. 

Roff.  B.  176,  r-  30.  —  n.-aii-H 

1234 
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1343—28001 
Raymond  de  Bans  V,  prince  d'Omn^p ,  f;tit  boni  m; 
Ilumberl  II,  daiipliin  viennois,  et  reconnaît  tenir  de  lui  en  fiefs 
nobles,  antiques  et  recouvrables,  les  chùtoaux  de  Moiitbrison. 
Cuniier,  Noveysaii  cl  leurs  dépendances,  sons  l'obligation  de  les 
rendre  au  Dani)!iin  lorsiiu'il  aura  la  guerre,  et  sans  en  pouvoir 
toucher  les  revenus.  Los  cliâtcaux  livrés  niomenlanément  au 
Dauphin  seront  gardés  aux  dépens  du  Prince  d'Orange  ;  à  chaque 
mutation  de  seigneur  de  part  et  d'autre,  ils  seront  rendus  au 
Dauphin  qui  les  gardera  pendant  trois  jours,  avec  ses  enseignes 
déployées  sur  les  furls.  Raymond  de  Baux  promet  d'aider  le 
Dauphin  dans  ses  guerres  avec  trois  lioninies  convenablement 
armés  contre  tous  ses  euLiemis,  ii  l'exception  du  Pape,  de 
l'Empereur  et  du  Roi  de  Sicile.  —  Acte  à  Villcnenve-Saint-André, 
près  d'Avignon. 

H«g,  B.  Ml;t  H.  i'ilat  11-.-  Isrr.;. 


1235 
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Les  procureurs  d'IInnihcrt   II,    dani>lnLi    viennois, 
,   I:-   ■ 


^î^  octobre. 
rendent   h 


—  355  — 

qu'il  tenait  en  fief  noble  et  recouvrable  du  Dauphin,  suivant  les 
actes  des  30  octobreet  10  novembrel341,  ils  raffranchissent  de  tout 
droit  de  seigneurie  envers  le  Dauphin,  moyennant  la  somme  de 
quinze  mille  florins  d'or  au  coin  de  Florence,  et  en  donnent 
rinvestiture  au  Prince  d'Orange,  par  la  livraison  des  clefs  des 
villes  et  châteaux  qui  composent  la  baronnie.  Suit  la  limitation 
des  domaines  vendus,  à  la  condition  que  le  Prince  fournira  au 
Dauphin,  en  cas  de  guerre,  deux  cavaliers  armés  pendant  40  jours 
par  an,  aux  dépens  du  Dauphin.  Raymond  de  Baux  pourra  aliéner 
les  châteaux  de  Sahune,  Montréal,  Arpavon,  la  Bâtie  (ou  Bastide- 
de- Valence),  et  les  seigneuries  du  lieu  de  Sainte-Jalle  et  de 
Rochebrune,  pourvu  que  Facquéreur  se  déclare  vassal,  ou  emphi- 
téote  immédiat  du  prince,  et  médiat  du  Dauphin . . .  etc.  . , .  etc.  . . . 
—  Acte  à  Orange. 

Reg.  B.  2C13  U,  Pilât  nv  —  Isère. 

1236  1343  -  31  octobre. 

Lettre  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  sénéchal  et  gouverneur  de 
Toulouse,  capitaine  général  en  occident  du  Roi  de  France, 
ordonnant  au  trésorier  de  TAgénois  de  payer  120  livres  tournois 
d'indemnité  à  Pierre  Costa  d'Agen,  servant  d'armes  du  Roi,  dont 
la  maison  de  campagne,  située  au-delà  de  la  Garonne,  près 
d'Agen,  a  été  dévastée  et  brûlée  par  les  ennemis,  lors  de  la  proro- 
gation de  la  dernière  trêve  entre  les  Rois  de  France  et  d'Angle- 
terre. —  Donné  à  Frontignan.  —  Suit  la  lettre  de  Tévêque  d'Agen, 
Jean  Belvatet,  et  de  Louis,  comte  de  Valence,  qui  accorde  cette 
somme.  —  Daté  d^Agen,  le  14  janvier  1343. 

Reg.  231,  pièc.  origin.  —  Gh  7  parch.  —  Bibliot.  nation. 

1237  1343  —  13  novembre. 

Projet  de  mariage  entre  Aymar  de  Poitiers,  dit  Terçolet,  flls  de 
Louis,  comte  de  Valentinois,  et  Sancie,  fille  de  Bertrand  de  Baux 
de  Berre,  comte  de  Montecaveoso,  par  lequel  il  est  convenu  que 
Bertrand  donnera  pour  dot  à  sa  fille  la  somme  de  trente  mille 
florins  d'or  sol  en  divers  termes,  dont  douze  mille  le  jour  des 
noces,  et  fournira  des  cautions  dont  puisse  se  contenter  le  prince 
de  Valentinois.  Ce  dernier  s'engage,  sous  serment,  à  nommer  son 
fils  pour  héritier  universel  de  ses  domaines.  Humbert  U,  dauphin 
viennois,  et  son  épouse  Marie  de  Baux^  promettent,  sous  la  fo] 


du  serment,  de  faire  accepter  ces  conditions  de  mariage  : 
Bertrand  de    Baux.    —   Acte    k   Villeneuve-Saint-André,    prt 

d'Avignon. 

Heg.  B.  2613  11.  l'iiat  a:  —  Isùre. 


1238 


1343  —  23  novembre. 


L 


Donation  par  Humbert  II,  daupliùi  viennois,  h  son  épouse 
Marie  de  Bau^c,  daupbine  du  Viennois,  comtesse  d'Andrie,  de  tous 
les  revenus  de  ce  comté,  et  de  la  pension  annuelle  k  elle  accordtîe 
par  fou  te  roi  Robert,  ainsi  que  des  revenus  de  Monlbonnot  el 
MonlUouri,  avec  supplication  au  prince  André,  roi  de  Sicile, 
reine  Jeanne  cl  à  la  reine  Sancïc,  veuve  du  roi  Robert, 
vouloir  bien  conlinner  la  pension  k  Marie  des  Baus.  —  Àcttt^ 
Montpellier. 

//(*(.  lin  DaiipImiO,  l.  %  p.  ^S'i.  —  Vallionnals. 


1Î39 


1313—  l"déccmbi< 


Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  sént^chal  de  Provence,  pay( 
au  nom  de  la  reine  Jeanne,  au  chapitre  de  la  Mf^jor  de  MarseUl 
la  somme  de  2300  florins  d'or  de  Florence,  pour  la  vente  faîte  ft  t 

Reine  de  tous  les  druils  (îc  leydi's,  iiùiif^es,  pt''ches. .,  etc.  que 
possédait  son  prcvùt  dans  la  ville  supOrieiire  et  dans  son  Icrritoire. 
Les  cbanoiiics  acceptent  smis  le  bon  plaisir  du  Pape  et  del'l-lvêque, 
(l'acte  h' es f  fiai  iermiiiC-.) 

H.'i,-,  I).  11.1,  r-  17(iv.  —  l!.-(li[-i;. 


1-240 


1343  —  19  décembre. 


IIu<;ues  de  Baux  II,  comte  dWveliin,  sûiiéchal  de  Provence,  el  le 
comte  d'Ariano,  présentent  au  pa|ie  Clément  VI  une  lettre  de  la 
reine  Jeanne,  ilatée  de  Najiles,  le  I"  décembre,  dans  laquelle  elle 
supplie  le  Pape  de  ne  idus  traiter  avec  les  atnbassailcnrs  liongroîs, 
pour  le  oonroniienient  de  son  mari  Aiiilré,  et  l'administration  de 
son  royaume,  parce  ipfelle  leur  refuse  toute  confiance.  — Acte  à 
Avignon. 


134;! -31  dùccmbre 
senej    de     témoins , 


—  3S7  — 

phine  Marie  de  Baux  la  même  fidélité  qu'ils  ont  eue  envers  lui, 
et  leur  ordonne  ainsi  qu'à  tous  les  possédants  biens  dans  les 
châteaux  assignés  pour  son  douaire,  de  lui  prêter  serment  de  fidé- 
lité lorsqu'ils  en  seront  requis,  et  s'il  venait  à  mourir,  de  lui 
faire  reconnaissance  et  hommage.  —  Acte  à  Grenoble. 

•   Reg.  B.  2607  H.  Pilât  n-.  -  Isère. 

1242  1344. 

Acte  d'hommage  et  de  reconnaissance  d'Agout  de  Baux  d'Avellin 
à  Humbert  II,  dauphin -viennois,  pour  le  château  de  Plaisians, 
le  fort  de  Guibert  et  leurs  territoires,  sous  la  réserve  des  droits  du 
Pape  sur  cette  dernière  localité  ;  pour  les  châteaux  de  l'Epine,  et 
Villefranche;  pour  trois  parties  du  château  de  la  Roche-sur-le- 
Buis,  les  trois  parties  de  la  haute  seigneurie  des  châteaux  d'Alau- 
son  et  la  Rochette-sur-Saint-Auban  et  pour  la  moitié  d'Autanne. 

Invent,  de  M.  Vabbé  Chevalier,  vol.  in-8%  article  1412. 

1243  1344 -24  janvier. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne,  informant  Hugues  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  le  comte  d'Ariano,  et  autres 
seigneurs,  que,  par  sa  dernière  lettre  écrite  au  Pape,  elle  déclare 
nulle  toute  procuration  donnée  par  elle  aux  ambassadeurs  hon- 
grois envoyés  vers  sa  personne.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  176,  !»  16  v.  —  B.-du-R. 

1244  1344  —  4  février. 

Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  reçoit 
l'hommage-lige  et  serment  de  fidélité  au  nom  de  la  reine  Jeanne, 
héritière  du  roi  Robert,  de  noble  Bérenger  de  Boulbon,  seigneur 
de  ce  château,  fils  et  héritier  de  Bertrand,  pour  toutes  ses  posses- 
sions de  Provence.  —  Acte  à  Avignon  dans  la  chambre  à  coucher 
du  Comte. 

L.  B.  528.  —  B.-du-R. 

1245  1344  — 5  février. 

Bulle  du  pape  Clément  VI  prorogeant  d'un  an  en  faveur  de 
Raymond  de  Baux,  prévôt  de  Glandève,  l'autorisation  qui  lui  fut 
accordée  une  première  fois,  et  sur  sa  demande,  de  différer  pen- 
dant deux  ans  de  se  faire  promouvoir  aux  ordres  sacrés,   et  la 


faculté  pendant  ce  temps  d'échanger  sa  prâvôté  avec  un  auti 
bénéfice  simple  qui  n'exigerait  pas  son  entrée  dans  les  ordres,  sous 
prétexte  quti  n'ayant  qu'un  neveu  jeune  et  non  marié,  il  était  à 
craindre  que  sa  lignée  ne  s'élciijnit,  et  que  les  biens  de  sa  famille 
passassent  à  des  étrangers.  —  Donné  à  Avignon. 

Rbk.  lie  ClémcHi  Vt,  n"  1S9,  p.  4Ï0,—  ArrJ:  Val.  Note  commuDliiuta 

par  M.  lo  cbau.  Albanôs.  1 


1246 


1344  —  U  mars.! 


Le  procureur  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  présente 
aux  bailli  eljuge-raage  des  baronnies  de  Mévouillon  et  Montauban, 
une  lettre  d'ilumbert  II,  dauphin  du  Viennois,  datée  d'Avignoa, 
le  2  mars  1344,  qui  ordonne  à  ses  officiers,  à  la  demande  de  son 
neveu  le  Prince  d'Orange,  de  cesser  toute  poursuite  et  procte 
contre  son  neveu,  et  de  s'en  tenir  &  la  convention  passée  avec  lui 
lors  de  l'inféorlation  qui  lui  fut  faite  de  la  baronnie  de  Sahune,  Ct 
déclare  nulle  toute  procédure  faite  contre  la  juridiction  de  Raymond 
do  Baux  dans  les  châteaux  de  Monlbrison,  Curnier  et  Novey 
dont  il  est  possesseur,  k  la  condition  de  ne  pouvoir  y  battre  moi 
naie.  Les  bailli  etjuge-mage  promettent  d'obéir  £t  ces  iastructii 
—Acte  au  Buis. 

cil,  Copie  sur  pareil.  —  L.  17.  —Priiiciiiauté  d'Oi-nige. —  V.iiiclusa. 


lond 
ysa^H 


1247 


1344- 


22  mars. 


Lettre  d'Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avcllin,  sénéchal  de  Pro- 
vence, ordonnant  au  clavaire  d'IIyércs  de  payer  aux  frères  mineurs 
du  lieu  trois  onces  d'or  par  an,  conformOment  à  la  lettre  de  la 
reine  Jeanne  qui  commande  l'exécution  du  testament  du  roi 
Robert  portant  fondation  de  messes  ct  prières.  —  Acte  ù  Aix. 
L.  n,  D30.  -  B.-iiii-R. 


1248 


1344  —  26  mars. 


Lettre  d'Hugues  de  Baux,  comte  d'.ivellin,  sOnéclial  des  comtés, 
ordonnant  aux  clavaires  d'Arles  de  payer  chaque  année  au 
couvent  des  Cannes  de  cette  ville,  la  somme  lixée  par  la  reine 
Jeanne  pour  la  cOlébration  à  perpétuité  d'une  messe  destinée  au 
repos  de  l'àme  du  roi  Robert.  —  Acte  à  Aix. 
RcK.  U.  \%,  I'  01.  -  B.-diL-H. 


—  359  — 

1249  1344 —8  avril. 

Hugues  de  Baux  II,  seigneur  de  Baux,  comte  d'Avellin,  sénéchal 
de  Provence,  ayant  déclaré  aux  Marseillais  que  la  reine  Jeanne,  à 
cause  de  son  jeune  âge  et  des  dissensions  et  guerres  qui  existent 
dans  son  royaume  de  Sicile,  ne  peut  se  transporter  dans  leur 
ville  pour  jurer  les  Chapitres  de  paix,  les  députés  marseillais  partent 
pour  ritalie,  et  reçoivent  le  serment  de  la  reine  Jeanne  à  Naples. 
—  Acte  à  Marseille. 

Série  AA.  q«  76.  —  Arcli,  munie,  de  Mars. 

1250  1344 -3  juin. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  à  Louis  de  Duras,  et  aux  comtes  de 
Montescaglioso  et  d'Avellin  pour  les  prévenir  que  le  légat  du 
Pape  a  fait  son  entrée  dans  le  royaume,  sans  son  consentement; 
qu'elle  a  envoyé  auprès  de  lui  son  amiral  et  Robert  de  Saint- 
Séverin  pour  l'arrêter  dans  sa  marche,  sans  en  avoir  rien  pu 
obtenir;  qu'une  bulle  du  Pape  ordonne  aux  comtes,  barons  et 
communautés  d'obéir  aux  ordres  de  son  envoyé  ;  que  malgré  la 
déclaration  des  grands  de  son  royaume ,  qui  sont  prêts  à  obéir 
à  son  commandement,  elle  leur  a  ordonné  de  recevoir  le  légat 
avec  honneur  et  distinction,  et  qu'elle  et  son  mari  sont  allés  au- 
devant  de  lui  jusqu'à  Averse.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  176,  f  30.  —  B.-du-R. 

1251  1344 —  S  juin. 

A  la  demande  du  prince  Jean,  duc  de  Normandie,  flls  du  Roi  de 
France,  Marie  de  Baux,  dauphine  du  Viennois,  renonce,  avec  le 
consentement  de  son  mari,  à  l'assignation  de  son  douaire  sur  les 
revenus  des  châteaux  indiqués  dans  l'acte  du  23  août  1343,  et 
consent  à  les  transporter  sur  le  Rouergue ,  au  lieu  des  châteaux 
d'Aigues-Mortes,  Montpellier,  Béziers  et  Carcassonne.  —  Acte 
à  Avignon. 

Hist.  de  la  réunion  du  Dauphine  à  la  France,  par  Gulffrey, 
p.  204,  pièc.  just.  tirée  des  arch.  nation.  J.  283,  13  ter. 

1252  1344  —  23  juin* 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret,  Travaillans  et  Séri- 
gnan,  choisi  pour  arbitre  par  les  communautés  de  Sérignan  çt 


de  Camaret,  Qxe  le  bornage  dâs  pâturages  commans  aux  \ 
communautés  dans  le  territoire  de  Sérignan. 

luvoiit.  du  lu  baronnie  île  Sérignan,  (•  2W-  —  Yrtuelusc. 


Lettre  d"Hugues  de  Baux  II,  siîn^clial  de  Provence,  ordoiiQaOtfl 
tous  viguîers  et  clavaires  royaux  de  reconnaître  la  conGnnatii 
faite  par   la  reine  de  Jean  Gautier,  notaire  d'Avignon,  comme" 
notaire  de  la  Cour  pour  les  enquêtes  et  les  causes  criminelles,  avec 
les  gages  et  les  lionneurs  affecttîs  à  cette  charge.  —  Suit  le  règle- 
ment concernant  les  actes  des  notaires,  la  tenue  de  leurs  regîstt 
et  les  citations.  —  Acte  à  Aix. 

-  B.-ciu-R, 


Rcg.  B.  1736.  !■  78  V 


L 


1SS4  1344  — SOjuiU^ 

Humbertn,  dauphin  du  Viennois,  consîdùranlque  le  comté  d'à 
drie,  et  les  droits  et  revenus  possédés  par  son  épouse  Marie  de  Bs) 
dans  le  royaume  de  Sicile  peuvent  Être  gouvernés  par  son  beaj 
père  Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso  et  seigneur  a 

Berre,  mieux  quR  par  tout  autre  personne,  lui  cède  ^i  usufruit  pour 
sept  ans  le  comte  d'Aiidric  avec  tous  ses  droits  et  dépendances,  et 
la  perception  annuelle  do  1,00(1  onces  d'or,  pour  le  prix  de  (i,OOÔ 
florins  d'or,  destiné?,  à  payer  se^  créanciers;  dont  2,500  seront  pris 
sur  les  revenus  du  comté  et  ;ï,riOO  sur  la  pension  annuelle  donnée 
à  son  épouse;  sons  la  condition  de  pouvoir  conserver,  ou  clian- 
ger  tous  les  officiers,  viguievs, ,  .etc. . .  du  comté  et  de  consigner 
entre  les  mains  de  la  Dauphine  les  revenus  complets  de  la  pre- 
mière année.  —  Acte  à  Avignon  dans  le  couventdes  frères  mineurs. 

RCfe-,  B.  2m.  -  Cil.  39.  —  Isùro.  Cli.  J.  28i.  -  Aich.  iiatiou. 


1255 


13-i4  - 


■  3  aoùl. 


Donation  faite  par  Sibylle  do  Baus,  comtesse  dn  Valenlinois  et 
Diois,  à  son  fds,  des  droits  qu'elle  possède  avec  le  Dauphin  sur  la 
dot  de  Béatrix  d'AvellIn,  sa  sœm^,  veuve  du  dauphin  Guy  dont  elle 
se  dit  héritière. 


—  361  — 

125G  1344  —  20  août. 

Lettre  d'Hugues  de  Baux  n,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Pro- 
vence et  de  Forcalquier,  adressée  aux  baillis,  jugeset  autresofficiers 
delà  ville  supérieure  de  Marseille  pour  les  prévenir  qu  à  la  prière 
des  habitants  soumis  à  la  juridiction  de  la  prévôté  et  de  Téglise 
de  la  Major,  et  en  considération  de  ce  que  les  personnes  qui  mènent 
la  môme  vie,  doivent  être  soumises  à  la  même  discipline  imposée 
par  les  lois,  il  leur  accorde  gracieusement  la  faculté  de  jouir  des 
mêmes  libertés,  privilèges  et  immunités  dont  jouissent  les  habi- 
tants de  la  ville  inférieure  soumis  au  Roi  depuis  longtemps.  —Acte 
à  Marseille. 

Fonds  MortreuU,  n»  1387,  f»  137.  —  Bibliot.  naUon. 

1257  1344  —  10  septembre. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  de  Raymond 
Bermond,  coseigneur  du  château  supérieur  de  Goult  et  des  Bau- 
mettes ,  pour  tout  ce  qu'il  possède  dans  ces  localités,  à  Bertrand 
de  Baux  III,  comte  de  Montecaveoso,  seigneur  de  Berre,  en  sa  qua- 
lité d'héritier  et  successeur  de  son  frère  Guillaume  de  Baux  II,  par 
testament  du  15  juin  1344,  fait  dans  le  monastère  de  Notre-Dame- 
du-Nazareth  et  dans  la  grande  chambre  à  coucher  actuelle  de 
Bertrand.  —  Acte  à  Aix. 

L.  B.  530.  —  B.-du-R. 

1258  1344  —  20  septembre. 

Lettre  de  confirmation  de  la  reine  Jeanne,  en  faveur  d'Hugues 
de  Baux  d'Avellin,  sénéchal  de  Provence  et  de  Forcalquier,  de 
l'achat  de  diverses  terres  situées  dans  le  territoire  de  Tarascon. 

Rcg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1259  1344  —  23  septembre. 

Le  prince  Jean,  fils  aîné  et  lieutenant  du  roi,  duc  de  Normandie, 
comte  de  Poitou  et  d'Anjou,  ordonne  au  receveur  de  Toulouse  de 
payer  sans  retard  la  somme  de  500  livres  de  petits  tournois  à  Agout 
de  Baux  d'Avellin,  son  fidèle  sénéchal  de  Toulouse,  pour  l'indem- 
niser des  dépenses  faites  en  le  suivant  à  Carcassonne,  dans  TAge- 
nois  et  à  Cahors  avec  un  certain  nombre  d'hommes  d'armes.  — 


Acte  à  Cahors.  —  Agout  de  Baux  donne  quittance  au  IrOsorîêf  ï' 
de  Verdnn  le  17  oclohre.  —  Cli.  10. 

Ui-g.  231,  pièces  orlgÎD.  —  Bibliot.  natiou. 


I2IS0 


1314  — 16  novembre. 


Hugues  de  Baux  II,  comte  d'AvelIin,  séni^chal  de  Provence, 
informé  de  l'aptitude  et  de  la  probilé  de  Durand  d'Aulwigne, 
diacre  de  Sénas,  chapelain  d'une  des  cliapelles  de  la  cathôdrate  de 
Marseille  Indiquée  dans  le  teGtameut  du  feu  roi  Robert,  ordoontt 
au  clavaire  de  lui  payer  annuellement  les  trois  onces  d'or  léguée 
pour  le  service  de  cette  chapcllenie.  —  Acte  à  Avignon. 
L.  lï.  oiO.  -  B.-di)-[{. 


1344  — 23novembi 


L 


1301 

Les  maîtres  rationaux  déclarent,  aprOs  avoir  vu  les  conventiona^i 
pa&'iées  sur  la  gabelle  du  se!  k  Berre,  à  la  demande   de  Bertrand 
de  Baux  II!,  comte  de  Monlescaglioso,  actuellement  seigneur  de 
Berre,  que  les  seigneurs  de  ce  lieu  recevaient  annuellement  dix. 
livres  sur  les  droits  de  la  gabelle  pour  les  réparations  et  consen 
tion  des  maisons  qui  servaient  de  grenier.  —Acte  à  Aïs. 
Reg.  a  lis,  r  51.  -  B.Hlii-H. 


I 

}nd 
de 
dîx,^_ 


1263 


1M5  —  7  février. 


Lettre  du  daupliin  Humijert  11,  comte  d'Aurtrie,  et  de  Marie  de 
Baux,  constituant  Pierre  de  Cadenet,  justicier  et  régent  du  comté 
d'Andrle  avec  pouvoir  d'y  exercer  tous  les  droits  compétents  îi  sa 
charge  et  d'en  percevoir  tous  les  revenus.  —  Donné  à  Avignon. 
lli.<.  du  Dcuplnni;  t.  Z,  |i,  l3l.  -  VciIIjjiiikhs, 


19G3 


1345  —  7  mars. 


Par  ordre  d'Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Aveliin,  sénéchal  de  Pro- 
vence, donné  au  château  des  Baux,  le  '»  août  1344,  le  juge  d'Aix  se 
transporte  dans  le  lerrituire  de  l'Ile  de  Saint-Goniés,  pour  faire  une 
enquête,  à  la  demande  dos  ofiiciers  de  cette  île,  sur  les  agisse- 
ments de  5(1  hommes  delà faralllc  des  Sakius,  qui  parcourent  ce 
territoire  les  armes  à  la  main  à  la  recherche  des  membres  de  la 
famille  des  Ayuions  pareillemenl  armés;  après  l'audition  des  té- 
moins, le  juge  déclare  qu'aucun  crime  n'a  été  commis.  —  Acte  dans 
l'iledo  Saiut-Oenics. 

L.  u.  5Jj.  —  B.-dii-rt. 
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1264  1345  —  12  mars. 

Lettre  d'Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Pro- 
vence, signifiant  aux  clavaires  de  Marseille  une  lettre  de  la  reine 
Jeanne,  qui  commande  de  faire  exécuter  le  testament  du  roi  Robert 
par  lequel  il  est  ordonné  d'établir,  dans  tous  les  archevêchés  et 
évechés  de  Provence  et  Forcalquier,  un  prêtre  pourvu  d'aliments 
et  des  objets  nécessaires  à  son  ministère,  à  Teffet  de  célébrer  tous 
les  jours  une  messe  pour  le  repos  de  son  âme  et  celle  de  ses  suc- 
cesseurs, auquel  il  sera  donné  annuellement  trois  onces  d'or  pour 
émoluments  par  le  clavaire  du  lieu  où  la  messe  sera  dite.  Suit 
rénumération  des  églises  ou  cette  messe  sera  établie  ;  elle  sera 
célébrée  à  Marseille  dans  le  couvent  des  frères  mineurs.  —  Donné 
à  Marseille. 

Reg.  1941,  f  46.  —  B.-du-R. 

1265  1345  —  20  mars. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  abandonnant  à  Guillaume  Roger, 
vicomte  de  Beaufort,  frère  du  pape  Clément  VI,  pour  le  récom- 
penser de  services  rendus,  les  châteaux  des  Mées  et  du  Lauzet, 
achetés  dernièrement  en  son  nom  par  Hugues  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  sénéchal  de  Provence  et  de  Forcalquier,  sous  la  condi- 
tion de  certaines  obligations  et  services  envers  la  Reine  et  ses  suc- 
cesseurs, et  de  prêter  hommage-lige  et  serment  de  fidélité  entre 
les  mains  d'Hugues  de  Baux,  son  représentant.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  1431.  !•  4  V.  —  B.-du-R. 

1266  1345  —  23  mars. 

Lettre  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de  la  Roche-sur-le- 
Buis,  ordonnant  à  son  bailli  d'autoriser  les  habitants  de  cette  com- 
munauté à  s'assembler  en  parlement  public,  suivant  la  coutume,  à 
refîet  de  nommer  des  syndics  qui  poursuivront  devant  sa  cour  le 
procès  de  la  communauté  contre  noble  Boniface  d'Alauson.  —  Acte 
à  Carpentras. 

Reg.  E.  2920,  f  43.  —  Drôme. 

1267  1345  —  29  avril. 

Bertrand  Razol,  procureur  d'Hugues  de  Baux  H,  seigneur  des 
Baux  et  comte  d'Avellin,  par  acte  du  22  septembre  1332,  requiert 


■Jean,  archevêque  d'Arles,  de  faire  hommage  et  reconnai 
au  Comte  pour  le  chîlteaii  de  Vaquières,  les  p<Aluragea  de  Saint- 
Martin-de-Crau  et  divers  droits  sur  Mourîès,  suivant  la  convention 
arbitrale  passée  le  16  octobre  1255  entre  Barrai  de  Baux  et  l'un  de 
ses  prédécesseurs,  qui  constate  que  la  haute  scif;neiivie  de  Vaquiè- 
res et  du  tiers  de  Mouriès  iippartienl  a  Barrai  de  Baux  et  à  ses 
descendants,  qui  ont  reçu  jusqu'à  ce  jour  l'hommage  demandé. 
L'archevCque  déclare  vouloir  observer  les  conventions  passées 
sans  nuire  à  son  droit  et  à  celui  de  son  église,  et  qu'il  donnera 
satisfaction  à  la  demande  qui  lui  est  faite  quatre  jours  après  la 
fiîte  de  Sainl-Jean-Baptiste.  —  Acte  à  Avignon  dans  la  maison  de 
l'arche  vôque. 

L.B.  532.-B,-du-I1, 


1208 


1345- 


13 


Lettre  de  Foulques  d'Agout,  lieutenant  d'Hugues  de  Baux,  cotnl 
d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  ordonnant  aux  viguiers,  bail 
juges  et  clavaires  d'Avignon,  Allan,  Tarascon,  Arles  et  de  l'Ile 
Saint-Geniës,  de  verser  dans  les  mains  du  trésorier  général  des 
Comtés  tout  l'argent  qu'ils  pourront  recouvrer,  alla  de  payer  I4. 
somme  de  dix  mille  florins  d'or  pour  le  prix  des  châteaux  desf 
Mées  et  du  Laui^claclietôs  ;i  Arnaud  de  Vin,  vicnnitede  Caramanie, 
qui  les  tenait  des  largesses  de  la  Cour.  —  Donné  à  Aix. 
Ros.  lGi8. 1»  5t(.  -  ii.-iliL-H. 


otnl^H 

iiik^H 


12GI) 


1315  —  13  mai. 


Promesse  de  Giraud-Adhcmar  père  et  fils,  seigneurs  de  Monteit, 
de  garantir  Guillaume  de  Vi'sc,  seigneur  d'Espeluche,  Pierre  du 
Pin,  etc.,  de  leur  serinentpour  la  restitution  de  latiotde  Tasselte  de 
Baux  (il  la  suite  de  l'acte  de  13i4j. 

;\ !■■■/,.  Ddujihiiidisi'g  ito  M.  Morin  Pons,  do  Lyon. 


1270 


1345  —  20  juin. 


Noble  dame  Vieriie  de  Baux,  fille  de  Gilbert  de  Marignane,  ayant 
institué  une  chapellenic  perpétuelle  dans  l'église  de  Saint-Sauveur 
d'Aix,  et  légué  le  patronat  ;»  noble  Pierre  Audibert,  chevalier  d'Aix 
et  à  ses  descendants,  Bércngcr  Audil)ert,  son  lils,  nomme  Pierre 
l"'i!ii!ri"is,  prêtre  de  l'uveau,  en   ri-iiiplacenienl  de  Diu'and  .Snlimié, 


—  365  — 

décédé,  pour  recteur  de  cette  chapelle,  avec  jouissance  de  tous  ses 
revenus.  —  Acte  à  Aix,  dans  le  bourg  Saint-Sauveur. 

C/i.  de  Saint-Sauveur.  —  Arc/i.  des  B.-du-R. 

1271  1345  —  4  juillet 

Requête  présentée  au  Pape  par  Jean,  archevêque  d'Arles,  contre 
Hugues  de  Baux  H,  comte  d'Avellin,  qui  usurpait  ses  droits  et  le 
troublait  dans  la  jouissance  du  château  de  Vaquières  et  de  la  troi- 
sième partie  du  château  de  Mouriès,  en  exigeant  de  lui  Thommage 
et  serment  de  fidélité  au  mépris  des  privilèges  accordés  par  les 
Empereurs  et  souverains  à  son  église,  qui  n'a  pas  de  seigneur 
supérieur  au  Pape.  L'archevêque  soumet  la  cause  à  la  juridiction 
de  la  Cour  romaine  et  demande  la  comparution  d'Hugues  de 
Baux.  Suit  l'enquête  devant  les  délégués  du  Pape  à  Villeneuve 
près  d'Avignon. 

Livre  de  la  Cvau,  !•  105  à  154.  —  B.-du-R. 

1272  1345  —  17  aoûc. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  donnant  commission  et  pouvoir  à 
Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  de  faire 
renouveler  tous  les  cinq  ans  le  serment  de  fidélité  dû  à  la  Reine  par 
les  habitants  de  Marseille  depuis  Tâge  de  la  puberté  jusqu'à 
70  ans,  suivant  un  article  des  chapitres  de  paix.  —  Donné  à  Casa- 
sana  près  le  château  de  Stable. 

L.  B.  532.  —  Arch.  des  D.'du-R. 

1273  1345  —  28  août. 

Lettre  de  Foulques  d'Agout,  lieutenant  d'Hugues  de  Baux,  comte 
d*Avellin,  sénéchal  de  Provence  et  Forcalquier,  nommant  des 
commissaires  pour  examiner  les  réclamations  de  la  commune 
d'Arles,  de  l'hôpital  Saint-Jean  de  Jérusalem  et  du  monastère 
Saint-Césaire  d'Arles,  au  sujet  du  bornage  de  l'étang  de  Valcarès. 
Parmi  les  actes  de  vente  se  trouvent  ceux  de  l'île  de  la  Camargue 
par  Hugues  de  Baux,  en  1234  (f*  41.  v"),  et  de  la  ville  de  Méjanes 
par  Gilbert  de  Baux,  son  fils,  le  6  avril  1240  (f  43  v'). 

Reg.  B.  1126.  —  B.-du-R. 

1274  1345  —  2  septembre. 

Transaction  entre  Humbert  II,  dauphin  viennois,  et  Anne  de 
Vienne,  princesse  d'Orange,  veuve  de  Raymond  IV,  à  propos  de 
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L 


diverses  créances  provenant  de  sa  dol,  de  l'héritage  du  datipl 
Gay,  son  père,  seigneur  de  Mtmtauban,  créancier  du  daupfalu'' 
Jeaii  n,  oi  des  legs  à  elle  faits  par  sa  mûre  Béatrix  de  Baux  d'Avet- 
liti,  dunl  le.  montant  s'élevait  'a  la  somme  de  36.650  florins  et  pour 
le  payement  de  laquelle  les  revenus  de  Valput  et  Mlrabel  lui 
furent  assignés.  —  Huniberl,  sur  le  puinl  de  partir  pour  combattre 
les  infidèles,  déclare  que  ne  pouvant  payer  les  599  florins  qui 
restent  dus  à  la  princesse,  à  cause  des  fortes  dépenses  faîtes  pour 
sa  traversée,  il  cède  à  Anne  de  Vienne  le  château  de  Valput  ut 
sajariiliction,  ainsi  que  les  revenus  des  châteaux  et  territoire  do 
Mirahel  jusqu'il  extinction  de  la  dette.  —  Acte  touchant  l'i^tise  de 
Saint-Nicolas  près  du  port  <le  Marseille. 
Ra^.  IJ,  2Gh.  Il,  Pilât,  ir.  —  Istro. 


1275 


1345  —  2  septembl 


Lettre  d'Humbert  II,  dauphin  viennois,  ordonnant  k  Henri 
VlUarB,  archevêque  et  comte  de  Lyon,  recteur  du  Dnuph 
d'observer  les  conventions  passées  entre  Anne  du  Viennois,  prin- 
cesse d'Orange,  et  Raymond  de  Baux  V,  son  fils,  à  propos  de  la 
baronnie  de  Sahune,  Curnier,  ou  de  toute  autre  terre  qu'ils  tiennent 
en  flef  du  Dauphin.  Acte  dans  l'église  Saint-Nicolas  touchant  le 
port  de  Marseille. 

Ito^'.  n.  Wt4.  (•  1711.  II.  l'ilat  ir.  —  Is.tb, 


I 


1270 


134j 


-  23  décembre 


Lettre  d'Henri  dr,  Villars,  arclicvOqiic  et  comte  de  Lyon,  lieutc 
liant  du  Dauplihi  viennois,  accordant  sa  gri'ice  ii  un  faux  inonnayeur 
il  la  dcmaiidc  de  Sibylle  de  Baux,  comtesse  de  Valentînois  et  de 
Die.  —  Donné  ii  Romans. 

II,'M.  'lu  Duu,>liiiw.  i>,  ."j7'i.  --  Valijomiais. 


1277  t:(16— 29  janvier. 

Testament  d'Humbert  II,  danpliiii  viennois,  capitaine  général  du 
Saiiit-Sié^e  et  ciinmi;mdant  dcrarméc  cunliv  les  Turcs,  par  lequel 
il  lOgne  ;t  Marie  du  Baux,  sa  femme,  une  ]icnsion  viaf^ôre  de 
10,01111  livres  tunrnois  à  raison  de  sa  dot,  suivant  les  conventions 
passées  avec  le  Hoi  do  France,  la  moitié  delà  ville  do  Hoiiians 
avec  tous  ses  droits  et  appartenances,  et  le  eliAtcau  qu'il  y  possède 
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sur  son  beau-père  Bertrand  de  Baux,  comle  de  Montecaveoso, 
à  propos  de  la  vente  par  précaire  à  lui  faite  du  comté  d'Andrie, 
et  de  la  pension  annuelle  de  1 ,000  onces  due  à  Marie  de  Baux,  et 
confirme  à  sa  femme  la  donation  du  château  de  Montbonnot.  — 
Acte  dans  la  ville  de  Rhodes. 

Hist.  du  Dauphinc,  t.  2,  p.  541.  —  Valbonnais. 

1278  1346  —  13  février. 

Lettre  de  Foulques  d'Agout,  lieutenant  d'Hugues  de  Baux,  comte 
d'Avellin,  sénéchal  de  Provence,  nommant  Girard  Benoît  de  Flo- 
rence, habitant  de  Saint-Remy,  bailli  et  clavaire  royal  d'Avignon 
et  de  son  district  pour  deux  ans,  avec  ordre  de  se  rendre  sur  les 
lieux  pour  remplir  les  devoirs  de  sa  charge  à  la  fin  de  l'exercice 
de  son  prédécesseur,  de  prêter  serment  devant  la  Cour  d'Aix  de 
gérer  son  office  avec  fidélité,  et  de  tenir  bonne  note  des  droits, 
revenus  et  bien  meubles  de  la  Cour,  et  ses  registres  de  recettes 
et  dépenses  avec  exactitude.  —  Donné  à  Aix. 

Reg.  173G,  fo  2.  —  B.-du-K. 

1279  1346  —  17  mai. 

Bertrand  de  Baux  d*Avellin,  seigneur  de  Brantes,  héritier  de 
son  père,  Agout  de  Baux,  déclare  avoir  reçu  en  dot  de  son  épouse 
Catherine  de  Baux,  fille  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Cour- 
theson,  la  somme  de  2000  florins  d'or,  à  laquelle  ont  été  estimés 
les  joyaux,  perles  et  pierres  précieuses  qu'elle  a  reçus  de  son  père, 
et  reconnaît  l'obligation  de  rendre  les  dits  joyaux,  ou  leur  valeur, 
dans  les  cas  de  restitution  légale. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 

1280  1346  —  17  mai. 

Reconnaissance  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellîn,  fils  de  feu  Agout 
de  Baux,  seigneur  de  Brantes,  à  son  épouse  Catherine,  d'une 
couronne  d'or  et  d'un  petit  chapeau  d'or  {capelletti  auri)  dans 
lesquels  étaient  plusieurs  perles,  des  pierres  précieuses  et  autres 
ornements. 

L.  2.  —  Fonds  de  la  Principaxitc  d'Orange,  —  Vaucluse. 

1281  1346  — 17  juin. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne,  comtesse  de  Provence,  annonçant  à 
son  sénéchal  qu'en  reconnaisance  des  nombreux  services  de  Ber- 


tranddeBaus.comtedeMontecaveoso,  grand  jusUcier  du  royaume 
de  Sicile,  son  parent  el  lidèle  conseiller,  il  lui  fait  donation  des 
château  et  terre  Je  Misoii,  au  caaHù  de  Provence,  avec  tous  leurs 
revenus,  droits  et  appartenances.  —  Donné  à  Naplcs.  —  Âmiel  de 
Baux  est  présent  à  l'acte  de  donation. 


1282 


X,  ordonnant  ^^^| 
son  nis  Jean,  du^^^J 
llcitations  de  soif^^ 


Lettres  patentes  de  Philippe  VI,  roi  de  France,  ordonnant 
séniichai  de  Beaucairc  et  Nimes,  !i  la  demande  de  son  fils  Jean, 
de  Normandie,  Guieniie. .  .elc...,  et  après  les  sollicitations  de  soif 
féal  et  aimé  chevalier  Bertrand  de  Baux,  sire  de  Courlheson,  d'ab- 
soudre, à  cause  de  nombreux  sen'ices  rendus  auRoi,  Bertrand  de 
Fos,  écuyer  de  la  sénéchaussée  de  Beaucairc,  accusé  d'un  uieurtru 
commis  entre  l'hôpital  S'-Benoit  et  l'une  des  portes  d'Avignon. — 
Donné  sous  nos  tentes  devant  Aiguillon. 

Heg.  JJ.  us.  —  Cil.  no.  |i.  Qï.  —  Areli,  imtiou- 
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I.etlrc  'if  Philippf  do  Sanguiiift,  siinOchri!  de  Provence,  ordni 
nant  au  clavaire  royal  d"Avigiioii  de  payer  la  somme  de  1-i  livres 
et  8  sous  de  proveiii.'aux  à  Jacrpies  de  Gappo,  l'un  des  juges  royaux 
de  cette  ville ,  qui,  par  sou  ordre,  doit  aller  faire  une  enquête  dans 
les  cliàleaux  d'Ollioulus  et  (i'Mvenos,  ;i  propos  de  ccrUiinesinnova- 
lions  injustes  et  abusives  commandées  |)ar  Uayiiiuud  de  Baux  de 
Marijjnane,  au  nom  du  sou  époLise  Marie,  dame  de  ces  clulteaus, 
fille  et  liéritière  de  noble  Bertrand  de  Marseille,  dernier  coseigneur 
de  ces  localités,  au  préjudice  de  Guillaume  de  Signes  et  de  sa  sœur 
Isoarde.  —  Donné  à  Avignon. 

Hog.  B.  ma.  1"  \tj.  -  H.-iiiL-H. 


i^S 


l-28i 


-2j  août. 


Aiîte  de  (piiLlaTiec  dduiiée  par  Herlrnud  fie  lïaux,  sire  de  Cour- 
lheson, il  Homard  Sirmaud,  niailre  d'iiolel  du  duc  de  Normandie 
el  de  GuLcnnc,  de  la  souunedc  cent  livres  dues  à  lui  et  aux  gens 
d'armes  de  sa  compagnie.  —  Donné  à  Moissac. 
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1285  1346  —  14  septembre. 

Catherine  Artaud,  veuve  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de 
Brantes  et  de  Plaisians,  et  héritière  des  droits  achetés  par  son  mari 
des  seigneurs  de  Sault  sur  la  Roche- su r-le-Buis  et  la  seigneurie 
d'Alauson,  dont  une  partie  lui  avait  été  déjà  donnée  pour  la  sûreté 
de  son  douaire,  confirme  à  ses  vassaux  toutes  leurs  franchises  et 
libertés,  avec  ordre  de  lui  faire  hommage  et  reconnaissance.  — 
Acte  à  la  Roche-sur-le-Buis. 

Reg.  E.  2920.  ^  42.  —  Drôme. 

1286  1347  — 9  mars. 

Vente  par  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  seigneur  de 
Suze,  au  chapitre  de  Téglise  de  Saint-Paul-Trois-Châteaux  de  la 
seigneurie  qu'il  possède  à  Solerieux  et  dans  son  territoire  pour  le 
prix  de  cinquante  florins  d'or,  sur  lesquels  il  en  donne  trente  à 
l'église  pour  la  fondation  de  trois  anniversaires  (partie  de  charte). 

Hist.  de  Saint ^PauU-Trois^hàt eaux,  par  le  père  Boyer,  p.  147. 

1287  1347  —  29  mars. 

Donation  entre  vifs  faite  pour  le  prix  de  500  écus  d'or  par 
Annette  de  Baux  à  son  frère  Raymond  V,  prince  d'Orange,  de 
tous  les  droits  et  biens  qui  lui  furent  légués  par  Raymond  IV  leur 
père.  —  Acte  à  Orange.  —  Thomas  Bérenger,  notaire. 

Chart.  orig,  avec  sceau.  —  Ârch.  de  La  Haye. 

1288  1347  —  15  avril. 

Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  déclare,  en  présence  de 
témoins,  avoir  reçu  en  prêt  du  procureur  des  dames  religieuses 
de  S**-Claire  d'Aix  la  somme  de  200  onces  de  carlins  qu'il  promet 
de  leur  restituer  à  Aix.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  69,  ^  54.  —  Mss.  de  Peiresc.  —  Bibliot.  de  Garpentrias. 

1289  1347  —  20  avril. 

Confirmation  par  la  reine  Jeanne  de  la  convention  passée  entre 
Nicolas  de  Joinville,  et  sa  mère  Jeanne  de  Baux,  comte  et  com- 
tesse de  S.  Angelo,  par  laquelle  on  assigne  à  cettte  dernière  pour 
l'assurance  de  son  douaire,  les  châteaux  de  Bagnoli,  situé  dans 
la  principauté  ultérieure ,  avec  tous  ses  droits  et  revenus,  sous 
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i  service  militaire  d'un  chevalier  et  demi,  et  celui 
de  S.  Anlonîo-de-Plantonibus,  dans  la  Gapitanate,  sous  cello  de 
deux  clievaliers.  —  Acte  kNaples, 

Ryiî.  aiig.  353,  I*  54.  —  U.  arcli.  de  Naples. 

1290  1347  —  9  mai. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  dérendant  à  Raymond  de  Baux  de 
Courthesoii,  maréchal  du  royaume  de  Sicile,  son  capitaine  général 
et  justicier  dans  la  Gapitanate,  de  poursuivre,  pour  les  sommes 
dues  à  la  Cour,  les  habitants  de  cette  province  ayant  soufTert  des 
dégâts  commis  dans  le  royaume  par  les  malandrins  qui  le  parcou- 
raient les  armes  h  la  main.  —  Donné  k  Naples. 
Heg.  aiig.  353,  ('  151.  —  0.  areli.  de  Naplas. 

1231  1347—  ISinaG! 

Bulle  du  pape  Clément  VI  au  dauphin  Hurabert  pour  le  consoler 
de  la  mort  de  sa  femme  Marie  de  Baux,  décédée  à  Rhodes,  et 
l'inviter  à  convoler  en  de  secondes  noces.  —  Daté  d'Avignon 
Hiai.  du  Daupkiné.  t.  2,  p.  55t.  —  Valboaoals. 

1292  1347  —  l"juin. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  I"  ordonnant  à  Raymond  de  Baux  de 
Courthcson,  son  capitaine  général  et  justicier  de  la  principauté  ulté- 
rieure, de  mettre  ses  hommes  sous  les  armes  et  de  se  rendre  à 
l'armée  du  duc  de  Duras  pour  marcher  contre  les  rebelles  dans  les 
Abruzzes.  —  Dojmé  à  Naples. 

Heg.  .Tiijr.  3ô3.  (MIU.  —  C.  .-irrti.  de  Naiilcs. 

1"203  1347  —  4  juin. 

Lettre  d'Hein-1  de  Villars,  archevêque  de  Lyon,  à  Humbert  II, 
dauphin  viennois,  sur  certains  faits  qui  se  sont  passés  dans  le 
Dauphiné.  —  Au  mois  de  février,  la  dame  de  la  Penne  flzarde  de 
Baux)  fut  brûlée,  après  jugement,  sous  les  ormes  de- Romans,  en 
présence  du  peuple.  —  Donné  à  Grenoble. 

Hift.  du  tiaupl.iné,  l.  2,  |i.  557.  —  Valboiiiiais, 
hardu   de  Baux,   sœur  de  lieilii 

ricric,  i:vinte  dt'  Moitteecagtioi'o,  iiiarii-cii  Fo 
seifjnL-ur  df  la  PeniK-,  •oni.-ni-irii,-  ./Vif&fV  a.". 
,((i(is  ici  nuit  du  W  juùi  mo,  (ut  vihc  <i  ( 
in-oir  é'iard  ù  su  jin-cnli-  iiri'i-   lu    Iktuiiliîn 
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1294  1347  —  8  novembre. 

Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de  Brantes,  Plaisians  et 
Gourtlieson,  chevalier  du  roi,  son  sénéchal  et  capitaine  général  en 
Sainlonge,  donne  quittance  de  trente  sept  livres  et  dix  sous 
tournois  au  trésorier  des  guerres  qui  les  lui  a  livrés  à  titre  d'avance 
sur  les  gages  des  gens  d'armes  à  pied  et  à  cheval  de  sa  compagnie 
à  cause  de  la  présente  guerre.  —  Donné  à  Saintes. 

Autre  quittance  de  la  môme  somme  donnée  à  Abbeville,  le 
H  novembre  1347,  par  Bertrand  de  Baux,  sénéchal,  hors  de  sa 
sénéchaussée. 

Reg.  231  (pièces  orig).  —  Gh.  12  et  15.  —  BU)liot.  naUon. 

mb  1347  —  il  novembre. 

Catherine  Artaud,  veuve  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  seigneur 
de  Brantes  et  Plaisians,  prête  hommage-lige  et  serment  de  fidélité 
à  Humbertll,  dauphin  viennois,  en  sa  qualité  de  baron  de  Mévouil- 
lon,  pour  le  château  de  la  Roche-sur-le-Buis,  ses  dépendances  et 
juridiction  ;  elle  déclare  par  cet  hommage  ne  vouloir  nuire  en  rien 
aux  droits  de  son  fils.  —  Acte  à  Avignon. 

Reg.  B.  2615,  H.  Pilât,  u-.  f  135.  —  Isère. 

1296  1347  —  16  novembre. 

Compromis  entre  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  et  le 
chevalier  Guillaume  Esparron,  procureur  de  Catherine  de  Baux, 
fille  de  feu  Bertrand,  seigneur  de  Courtheson,  par  lequel  les  parties 
nomment  pour  terminer  leurs  débats  Humbert  II,  dauphin  vien- 
nois,  avec  pouvoir  d'étudier  la  cause  de  leurs  différents  et  pro- 
messe d'obéir  à  sa  sentence  sous  peine  d'une  amende  de  30  mille 
fiorins  d'or  de  Florence  à  payer  par  la  partie  qui  refusera  de  se 
soumettre  à  la  décision  de  l'arbitre.  Le  Dauphin  s'adjoint  Armand, 
archevêque  d'Aix,  que  le  Pape  avait  envoyé  naguères  à  Orange  et 
à  Courtheson  pour  amener  la  paix.  —  Acte  à  Orange. 

La  procuration  de  Catherine,  datée  de  Courtheson  le  12  novem- 
bre, est  donnée  pour  terminer  le  différent  survenu  entre  elle, 
Anne  du  Viennois  et  son  fils  Raymond  de  Baux  V,  et  demander  le 
payement  des  sommes  qui  lui  sont  dues  par  le  prince. 

Reg.  B.  2615,  H.  PUat  d%  f  143.  —  Isère. 
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1347  -  19  décembre. 


En  présence  d'Hiirabert  11,  dauphin  viennois,  Bertrand  de  Baux 
d'Avellin,  liérilier  universel  de  son  père  Agout,  seigneur  de 
Branles  et  Plaisians,  déclare  vouloir  être  homme-lige  de  corps  et 
de  sa  personned'Humhert  et  de  ses  successeurs,  et  reconnaît  tenir, 
sous  sa  haute  seigneurie,  on  fief  franc,  honorable  et  antique,  les 
châteaux  de  Plaisians  et  Vlllefranche  avec  leurs  territoires  et  juri- 
diclions  ;  les  domaines  qu'il  possède  au  Buts  et  à  Ubrieux;  les 
35  saumées  de  froment,  ainsi  que  les  34  sauniées  et  4  éminesde 
blé  qu'il  perçoit  annuellement  sur  les  moulins  de  Nyons  ;  les 
châteaux  de  Poët  et  de  Guiberl,  et  leurs  territoires  et  juridictions, 
à  l'exception  de  ce  qui  peut  appartenir  au  Pape  dans  ce  dernier 
château.  —  Acte  à  Villeneuve  près  d'Avignon. 
RcR.  U,  îeif),  H,  PUiiI  n-,  t^  160.  —  Isùre. 
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1348  —  27  mars. 


Charte  constatant  l'existence  d'anciennes  discussions  entre  feus 
Raymond  IV,  prince  d'Orange,  et  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de 
Courtheson,  ii  propos  de  la  nomination  des  officiers,  de  l'exercice 
de  la  justice  dans  Courtheson  et  du  droit  d'appel,  continuées  entre 

Raymond  V,  son  fils,  et  Catherine  de  lîaux,  fllle  et  héritière  de 
Berlrarid  de  Courtheson,  qui  prélendait  devoir  succéder  à  son 
père  suivant  la  coutume  du  pays  ;  tandis  que  le  prince  d'Orange 
assurait  que,  d'après  les  conditions  de  Tinféoilalion  du  fief  de  Cour- 
Itieson,  Catherine  n'en  pouvait  hériter.  Ces  prétentions  amenèrent 
le  prince  Raymond  à  susciter  une  révolte  parmi  les  vassaux  de 
Catherine,  cl  suivi  de  son  frère  et  d'une  multitude  de  soldats  à 
s'emjiarer  du  château  et  y  planter  ses  enseignes;  ce  qui  lit  croire 
à  Catherine  que  par  cette  invasion  à  main  armée,  le  prince  devait 
être  déchu  de  tous  ses  droits  sur  son  fief.  Ces  actes  répréiiensihles 
furent  suivis  d'une  convention  entre  les  parties  qui  accorda  au 
prince  le  droit  de  recevoir  à  honunage  et  recoimaissancc  la  dame 
de  Courtlieson,  et  laissa  à  celle-ci  son  droit  d'hmumage  et  de 
reconnaissance  à  recevoir  de  ses  vassaux  suivant  l'ancien  usage. 
Les  parties  voulant  faire  décider  le  cas  d'appel  et  le  droit  de 
mutation  des  ofiîciers,  l'évéque  de  Sencz  et  Raymond  .Vudibert 
jurisconsulle,  nommés  arbitres  par  Catlicrine,  et  Guillaume  de 
Saiiil-lîes'.ilul,  procureur  du  prince,  prononcent  leur  sentence 
de   muse   à   C:il 
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jurent  d'observer  la  décision  des  arbitres.  —  Acte  à  Orange  dans 
le  fort  en  présence  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  deCama- 
ret,  etc. 

Cart,  de  Courtheson,  —  Ch.  4.  —  Arch.  Communales. 

1299  1348  — 26  mai. 

Donation  par  Marguerite  de  Roanas,  veuve  de  Bertrand  de  Baux, 
seigneur  de  Courtheson,  à  sa  fille  Catherine  de  Baux,  de  tous  les 
droits  qu'elle  possède  à  Avignon,  au  château  des  Angles  et 
à  nie  de  Barnoin  sous  la  réserve  des  revenus,  sa  vie  durant. 

Mss.  du  O'  M.  Millet, 

1300  1348  —  avant  le  mois  de  juin. 

Compromis  entre  Amiel  de  Baux,  seigneur  de  Suze,  et  Alasîe  de 
Taulîgnan,  abbesse  de  Notre-Dame  de  Bouchet,  nommant  Hugues, 
évoque  de  Saint-Paul,  et  Adhemar  de  Taulignan,  seigneur  de 
Rochefort,  pour  arbitrer  leurs  différents,  et  faire  exécuter  la  sen- 
tence arbitrale  qui  ordonne  le  rétablissement  des  écluses  du  Lez 
et  de  l'Herin  au-dessous  de  l'Estagnol  et  de  Bouchet,  lorsqu'il  en 
sera  besoin,  le  payement  de  deux  sous  de  cens  à  Tabbesse  pour 
Tarrosage  du  territoire  de  Suze  avec  l'eau  du  Lez,  et  l'annulation 
de  la  sentence  arbitrale  du  28  mars  1284  qui  attribuait  au  Seigneur 
de  Suze  une  part  de  juridiction  sur  Bouchet. 

Reg.  Invent,  des  arc/». communoZes de Suae (supplément). — Drôme. 

1301  1348  — 7  juin. 

Testament  de  Raymond  de  Baux  de  Marignane,  par  lequel  il 
déclare  vouloir  être  inhumé  dans  le  cimetière  de  l'abbaye  de 
Silvacane,  et  lègue  à  Marie  de  Marseille,  son  épouse,  ses  droits  sur 
le  péage  de  Marignane  et  trois  mille  florins.  — Acte  à  Aix  (mention 
d'acte). 

Hist,  de  la  nobl.  du  Comtat,  par  P.  Gurt,  t.  4,  p.  299. 

1302  1348  — 4  juillet. 

Lettre  de  collation  de  la  reine  Jeanne  à  Antoine  de  Baux,  clerc 
d'Arles,  fils  d'Hugues  de  Baux  II  seigneur  des  Baux  et  comte 
d'Avellin,  de  Téglise  de  Saint-Nicolas  de  Baroj  au  royaume  de 
Sicile,  dont  la  possession  est  vacante  par  la  mort  du  dernier 
Prieur.  —  Donné  à  Avignon. 

Reg.  B.  3,  ^  74.  —  B.-du-R. 
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1348  — 4  juillet.  ' 


Lettre  de  Jeanne,  reine  fie  Jérusalem  et  de  Sicile,  accordant  St  J 
Anlotne  de  Baux,  clerc  d'Arles,  prieur  (ie  Sainl-Nicolas  de  Baro, 
et  fils  d'Hugues  de  Bans  II,  comte  d'Avellin,  l'église  et  prieuré  c 
Saint-Jérusalem  de  Piscaria,  avec  tous  ses  droits,  par  suite  du  I 
décès  de  Jean  de  Pénis,  professeur  en  science  médicale,  son  dei 
nier  possesseur.  —  Donné  à  Avignon. 
Rog.  B.  3,  f  73  V".  -  Ii.-du-B. 
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1348  —  17  ao»t. 


Achat  par  Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret,  Serign; 
Travaillaiis  et  Uchaux,  au  prix  de  375  livres,  des  hoirs  de  Guil-  | 
laurae  Durand  d'Orange,  d'une  bastide  située  au  terroir  de  Cama- 
ret, avec  tous  ses  droits  et  dépendances,  exemple  de  coux  de  lods  \ 
et  trézain. 

[iivoiit.  do  la  Sei'jnciirif  lit  Camarr-t.  l'  II.—  Vauclusc. 
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1349  —  i 


avril. 


Hugues  de  Baux  II,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  nomme  j 
pour  procureurs  M"  Guide  de  Sépede,  Pierre  Bain  et  Jat 

Andibcrt  d'Aubaarne,  h  l'effet  de  poursuivre  ses  procf's  pendant 
devant  la  Cour  du  Pape.  —  Acte  aux  Baux,  dans  la  chambre  du 
Comte. 

Livre  lie  la  Crcu,  f"  HH.  —  B.-Jh-B. 

1306  1349  —  2.')  septembre. 

Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  fils  et  héritier  d'Agout  de  Bnux, 
prête  hommage  et  serment  de  fidélité  au  prince  Charles,  lils  du 
Roi  de  France,  suivant  l'ancienne  formule,  pour  les  châteaux  de 
Villefranche,  Le  Buis,  Ubrieux  et  leurs  territoires.  —  Acte  à 
Pisançon. 

Le  même  jour ,  le  dauphin  Charles ,  comme  baron  de 
Mévouillon,  confirme,  il  la  demande  de  Bertrand  de  Baux,  mais 
sous  la  réserve  de  sa  suzeraineté,  les  franchises  et  libertés  con- 
cédées le  25  septembre  1288  par  Raymond  de  Mévouillon  à 
Rostaing  de  Sault,  en  faveur  des  habitants  de  Plaisians  et  de 
Guibert  el  reçoit  en  échange  les  chAteaux  de  Mérindol,  Propiac  et 
le  Potjt.  —  Acte  comme  dessus. 

Reg.  B.  2G18,  II.  l'ilut  n".  Isôre. 
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1307  1349  —  23  novembre. 

La  reine  Jeanne  et  Louis  de  Tarente  révoquent  la  vente  faite  par 
eux  à  Hugues  de  .  Baux  H,  comte  d'Avellîn,  de  leur  part  de 
seigneurie  de  Roquevaîre  et  de  Gémenos,  la  donnent  à  leur 
chambellan  Audibert,  seigneur  de  ces  châteaux,  en  considération 
des  nombreux  services  que  lui  et  ses  prédécesseurs  ont  rendus  aux 
Comtes  de  Provence,  et  déclarent  qu'Audibert  et  ses  successeurs 
n'auront  jamais  à  faire  hommage-lige  et  à  prêter  serment  de  fidé- 
lité pour  cette  portion  de  seigneurie  à  d'autres  suzerains  qu'aux 
Comtes  de  Provence.  —  Acte  à  Naples. 

L.  292.  —  Gh.  inéd.  de  SainUVictor.  —  B.-du-R. 

1308  1350. 

Testament  d'Hugues  de  Baux  II,  seigneur  des  Baux ,  comte 
d'Avellin,  instituant  pour  héritier  Robert  de  Baux,  son  fils;  suivi  de 
diverses  substitutions. 

Reg.  Invent.  B.  1209.  n»  34.  —  B.-du-R. 

1309  1350  —  3  avril. 

Emprunt  fait  par  Hugues  de  Baux  II,  seigneur  des  Baux,  comte 
d'Avellin,  au  pape  Clément  VI,  pour  dépenses  urgentes  et  néces- 
saires, de  la  somme  de  dix  mille  florins  d'or  qu'il  promet  de  payer 
à  Etienne,  archevêque  d'Arles,  camerier  du  Pape,  à  sa  première 
demande,  ou  à  celle  de  son  mandataire,  sous  l'obligation  de  tous 
ses  biens,  meubles  et  immeubles.  —  Acte  à  Avignon,  dans  le  palais 
du  Pape. 

L.  324.  —  Ch.  inéd.  de  Saint -Victor,  n»  1615.  —  B.-du-R 

1310  1350  —  17  avril. 

Signification  faite  au  nom  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne  à 
Hugues  de  Baux,  comte  d'Avellin,  d'une  lettre  de  la  Reine,  écrite 
et  datée  du  Château  neuf  de  Naples,  le  15  janvier,  en  présence  de 
François  de  Baux,  seigneur  de  Berre,  comte  de  Montecaveoso,  et  de 
Raymond  de  Baux  de  Courtheson,  sénéchal  du  royaume  de  Sicile, 
par  laquelle  elle  révoque  tout  pouvoir  déjà  donné  au  Comte  de 
vendre  et  aliéner  tous  droits  royaux  dans  leur  royaume  de 
Sicile  et  dans  les  comtés  de  Provenez  et  de  Forcalquier,  ainsi 
que  les  revenus  des  terres,  châteaux,  villes  et  lieux  dépendants  de 
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ces  ilomatiiês.  Hugues  de  Baux,  après  avoir  oui  la  leclure  de  la 
lettre,  déclare  sa  soumettre  complètemenl  aux  ordres  donnés.  — 
Acte  à  Avignon. 

L.  ».  bli'J.  -  U.-dQ-R. 


1311 


1350- 


Roger  du  Reillane,  coseîgneur  de  Rognac  et  vigiiier  général  de 
François  de  Baux,  comte  de  Montescaglioso  et  d'Andrie,  seigneur 
de  BeiTe  et  de  Mison,  fait  assembler  la  communauté  de  Berredans 
le  palais  du  Comte,  pour  nommer  des  procureurs  h  l'effet  de  s'en- 
tendre avec  le  sénéchal  de  Provence  et  les  maîtres  rationaux  sur 
la  manière  de  Faire  le  sel  dans  les  salins  de  Berre,  sur  son  trans- 
port à  la  gabelle  du  Roi,  qui  est  dans  le  territoire,  et  sur  le  prix  à 
donner  aux  hommes  de  la  communauté  travaillant  à  la  confection 
du  sel.  —  Alite  il  Berre. 


l:tl2  1350  — 2  juillet. 

La  gabelle  royale  de  Berre  n'étant  pas  suffisamment  fournie 
depuis  deux  ans,  la  Cour  d'Aix,  les  syndics  et  les  vassaux  du  sei- 

frupiir  de  Berre  passent  une  pouvenlion  portant  rnugmcntalion  du 
prix  du  sel  jusc[u'â  5  sous  par  boisseau  pendant  10  ans,  en  faveur 
des  ouvriers  qui  le  fabriquent  ;  sous  l'obligation  par  eux  de  tenir  la 
sabelic  convenablement  pleine  et  de  porter  !e  sel  dans  le  grenier. 
Les  habitants  de  Berre  qui  frauderont  la  gabelle  du  Roi  soit  en 
volant  le  sel,  soit  en  le  transportant  par  mer  hors  du  lieu,  sans  le 
consentement  du  gabellier  et  sans  en  payer  le  droit,  scroiil  punis 
sévèrement  d'une  amende  llxée  par  les  ofTk'iers  du  seigneur  de 
Berre.  —Acte  il  Aix. 

L,  H.  5H9.  —  H.-iliL-H. 


i;!13 


1350  —  6  octobre. 


Bertrand  Rostan,  clianoine  de  la  M:ijor  de  Marseille  et  procu- 
reur d'Antoine  de  Baux,  prévôt  de  la  même  église,  doime  à  eniphi- 
téose  et  à  acapte  i»  Bonet  Vitalis^  juif  d'Uzès,  habitant  de  Mar- 
seille, deux  pièces  de  terre  contiguës  en  très  mauvais  état  de  cul  turc 
et  d'une  élendue  de  5  carterOes  et  demie,  situées  dans  le  territoire 
(le  cette  ville  an   lieu  dit  Cal/bna,  sous  le  cens  annuel  de  33  sous 
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d'acapte.  —  Bonet  Vitalis,  emphîtéote,  jure  d'observer  toutes  les 
clauses  du  nouveau  bail  en  touchant  de  sa  main  ia  sainte  loi  de 
Moïse.  —  Acte  à  Marseille  dans  la  maison  de  Bertrand  Rostan. 

Ch.  aux  arck  de  la  Major.  —  B.-du-R. 

1314  1350  —  23  octobre. 

Transaction  entre  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  el 
son  frère  Guillaume,  passée  par  devant  Anne  du  Viennois  leur 
mère  et  Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret  et  Sérignan,  leur 
cousin,  servant  à  régler  leurs  droits  sur  Théritage  de  leur  père 
Raymond  IV.  Les  arbitres  déclarent  que  le  prince  donnera  à  son 
frère  100  florins  de  rente  annuelle  qui  seront  assignés  sur  les  lieux 
de  Montréal  et  la  peyrière  de  Sainte-Jalle,  et  de  plus  la  somme 
de  100  florins  pour  tous  les  droits  qu'il  pourrait  revendiquer.  — 
Bernard  Gilles,  notaire  d'Orange. 

Ch.  orig.  avec  sceau  en  plomb.  —  Arch.  de  La  Haye. 

1315  1350  —  4  décembre. 

Diplôme  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne,  accordant  en  toute 
propriété  et  à  perpétuité  à  Raymond  de  Baux ,  maréchal  de  Sicile, 
et  à  ses  héritiers  légitimes,  les  châteaux  de  Tourves,  Rayssetel 
Gaillet  et  leurs  territoires,  situés  dans  le  bailliage  de  Brignoles  et 
Saint-Maximin,  avec  la  haute  et  moyenne  juridiction,  les  vassaux, 
forts,  terres  cultes  et  incultes,  revenus  et  tous  autres  droits,  en 
considération  de  ses  mérites  et  de  sa  vigilance  pour  la  conser- 
vation du  royaume  de  Sicile.  —  Acte  à  Gaête. 

Reg,  B.  21,  f  404  V.  -   B.-du-R. 

1316  1350  —  11  décembre. 

Déclaration  du  lieutenant  de  Jean  Chanuel,  trésorier  des  guerres 
du  Roi,  constatant  qu'il  est  dû  la  somme  de  914  livres,  19  sous  et 
onze  deniers  tournois  à  Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  sire  de  Cour- 
theson,  Brantes  et  Plaisians,  jadis  sénéchal  de  Saintonge,  pour  les 
gages  de  Jean  Fillet  et  autres  hommes  de  sa  compagnie,  ayant 
servi  sous  son  commandement  en  Poitou  et  en  Saintonge  depuis  le 
5  septembre  1346  jusques  au  12  décembre.  —  Ecrit  à  Paris. 

Reg.  231,  pièces  origin.  —  Gh.  16.  —  Bibliot.  nation. 


1517 


1351  —  10  février. 


Roger  Infantuli ,  juge  du  royaume  tle  Sicile,  et  Pierre  de  Massa. 
notaire,  en  présence  de  Raymond  de  Baux  de  Courtheson,  maré- 
chal du  royaume,  seigneur  de  Minervino  et  de  sa  baronnie,  attes- 
tent, sur  sa  demande,  que  le  Roi  et  la  Reine  lui  ont  donné  à  titre 
gracieux  pour  lui  et  ses  héritiers  les  châteaux  de  Tourves,  Rays- 
setel  et  Gaillet,  situés  dans  le  bailliage  de  Brignoles  et  de  Sainl- 
Maximin,  avec  toute  la  juridiction  et  revenus,  et  une  pensioQ 
annuelle  de  400  florins  d'or  de  Florence  à  prendre  sur  les  prodatls 
de  la  gabelle  du  sel  de  Berre;  que  Raymond,  étant  très  occupé 
dans  le  royaume  et  ne  pouvant  aller  en  prendre  possession ,  donne 
cette  mission  à  ses  procureurs,  Jacques  de  Puyioubier,  à  Bernard 
Garde,  maître  ratîonal,  et  au  chevalier  Rodolphe  de  Bredula,  avec 
pouvoir  de  gouverner  ces  localités.  —  Acte  ;\  Gaëte. 
Beg.  21,  f  1U3.—  B.-dii-R. 


1318 


1351 


■  17  février. 


Hugues  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  nomme 
pour  nouveaux  procureurs  Adhemar  Duport,  seigneur  de  Géme- 
nos,  Aycard  de  Roquefort  et  autres,  chargés  de  le  défendre  devant 
la  Cour  romaine  dans  le  procès  commencé  contre  larchevôque 

d'Arles,  en  présence  des  délégués  du  Pape.  —  Acte  à  Avignon. 

liv.  de  In  Crau,  J"  lifl.  —  H.-dii-R. 


1319 


1351  —9  mnrs, 


Hommage  prêté  par  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Marignane, 
pour  tous  ses  domaines,  à  Raymond  d'Agout,  sénéchal  de  Provence 
et  de  Forcalquicr,  en  sa  qualité  de  procureur  de  Louis  et  Jeanne, 
roi  et  reine  de  Jérusalem  et  Sicile,  comte  et  comtesse  de  Pro- 
vence. —  Acte  à  Aix. 

Keg.  R.  758.  f°  9.  -  B.-rtu-B. 


1520 


1351- 


Lettrc  (le  Louis  de  Tarente  et  de  la  reine  Jeanne  au  st;néchal 
des  comtés  de  Provence  et  Forcalquicr  et  aux  officiers  du  seigneur 
de  Berre,  à  l'occasion  des  plaintes  portées  à  Naples  par  tes  ambas- 
sadeurs de  Marseille  contre  ces  derniers,  qui  exigent  indûment  de 
nouveaux  impAls  et  droits  de  péage  des  Marseillais  transportant 
des  marchandises  à  Aix.  Cette  lettre  porte  défense  à  qui  que  ce 
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soit  de  contrevenir  aux  anciennes  franchises  et  libertés  qui  régis- 
sent la  Provence  en  percevant  des  impôts  illégalement  établis. — 
Donné  à  Naples. 

Liv.  noir,  f*  33  v«.  —  Arch,  munie,  de  Marseille. 

1321  1351  —  5  mai. 

Les  châtelain  et  bailli  de  Catherine  de  Baux ,  dame  de  Cour- 
theson,  autorisent  les  syndics  de  la  communauté,  sur  leur  de- 
mande, à  imposer  une  taille  suffisante  pour  les  dépenses  de 
la  ville,  avec  pouvoir  de  forcer  les  récalcitrants  au  payement  de 
cette  taille,  en  se  conformant  toutefois  aux  franchises  et  libertés 
de  la  commune.  -  Acte  à  Courtheson. 

Reg.  78,  t.  1",  ^  287.  —  Mss.  de  Peyresc,  —  Bibliot.  de  Carpentras. 

1322  1351  — 20  mai. 

Lettre  de  François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  comte  de  Montesca- 
glioso,  seigneur  des  baronnies  de  Berre  et  de  Téano,  annulant,  à 
la  demande  de  la.  communauté  de  Berre,  la  convention  passée 
entre  .ses  prédécesseurs  et  cette  ville,  qui  soumettait  chaque 
habitant  ayant  une  fortune  de  500  sous  tournois ,  à  payer  un  cens 
annuel  de  5  sous,  et  un  cens  de  2  sous  par  ceux  qui  possédaient 
moins  ;  qui  obligeait  ceux  qui  venaient  habiter  le  lieu ,  possédant 
moins  de  500  sous  en  biens  meubles  et  immeubles,  à  payer 
annuellement  12  deniers  tournois;  2  sous  lorsqu'ils  en  posséderont 
500 ,  et  5  lorsque  leur  avoir  dépassera  cette  somme.  Désormais  les 
habitants  seront  exemptés  de  toutes  tailles  et  exactions,  mais 
seront  tenus  de  lui  donner  100  livres  tournois  pour  chacune  de 
ses  filles  au  moment  de  son  mariage,  50  livres  pour  chacun  de  ses 
fils  armé  chevalier,  et  de  le  racheter  lui-même  s'il  venait  à  être 
fait  prisonnier.  Le  Comte  confirme  ensuite  les  franchises  et  libertés 
concédées  par  son  père  Bertrand  de  Baux  III.  —  Donné  à  Naples. 

L.  B.  540.  —  B.-du-R. 

1323  1351  —  3  septembre. 

Jacques  Vivaud  déclare  en  son  nom  et  pour  son  frère  Antoine, 
coseigneur  de  Cuges,  à  Adhemar  Duport,  coseigneur  de  Gémenos, 
gouverneur  de  la  terre  du  Comte  d'Avellin,  qu'il  est  prêt  à  recon- 
naître son  château  au  seigneur  Comte,  et  à  faire  les  cavalcades 


orrionnées;  mais  il  déclare  qu'il  n'a  à  fournir  que  cinq  hommes,,^ 
ou  servants.  —  Acte  au  château  de  Cuges. 

Reg.  de  l'Bvèché  sans  n*,  intitulé  :  ReconnaUeances  du  Caitellet.  - 


1324 


1351  —21  octobre.  ( 


Noble  Adhemar  Duport ,  gouverneur  de  la  terre  du  Comte  ' 
d'Avellin,  refuse  de  livrer  deux  prisonniers  renfermés  dans  les  . 
prisons  du  Caslellet  à  Imbert  d'Alamanon,  viguicr  de  la  cour  > 
d'Aix,  dans  la  crainte  de  porter  préjudice  aux  privilèges  de  son 
seigneur.  Sur  l'insistance  du  viguier.  et  sous-viguier  d'Aix,  i 
Adhemar  Duport,  Raymond  Hier,  bailli  d'Aubagne,  Aycard  de 
Roquefort,  châtelain  du  Castellet,  et  Pierre  Aycard,  geûli 
consentent  à  les  livrer  devant  témoins.  —  Acte  touchant  le  portail  i 
neuf  du  Castellet. 

Heg.  de  l'Evèché,  —  Reconnaiseancea  dv  CatteUet.  —  B.-du-B. 


1325 


1351  —  26  novembre. , 


Lettre    do  Philippine   de  Baux,  dame    d'Apchier,  au    baillï 
de  LaCadière,  au  sujet  d'une  terre,  située  dans  le  territoire  du  { 
Castellet,  donnée  à  Jacques  Fustier  par  feu  Hugues  de  Baux,.? 

comte  d'Avellin,  son  frère,  Pt  snumise  Ji  un  con^i  annoi'l  qui  n'est 
pas  payé  depuis  cinq  ans.  —  Acte  à  Avignon. 

Beg.  de  l'KvOché.  —  fie™ n/ia/s.-n  »<■<•,-  du  Ca^Wllet.  —  B.-du-R. 


1320 


1351  —  15  décembre. 


Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Sérignan  et  Camaret,  après 
avoir  exercé  son  droit  de  commise,  pour  défaut  de  reconnais- 
sance, sur  un  domaine  d'Ebrard  ,  jurisconsulte,  et  de  divers 
membres  de  sa  fumiUe,  situé  sous  sa  juridiction  et  suzeraineté 
dans  le  territoire  de  Frigolet,  fait  l'abandon  de  ses  droits,  et 
remet  ce  domaine  aux  mains  de  Guillaume  de  Saint-Restitut, 
procureur  des  propriétaires.  —  Acte  ù  Mornas,  dans  la  maison 
dujuif  Astrug  Cassini. 

Cari,  fie  l'Kv.  de  Cai-p<-n(i-a'.  l.  3,  f"  3(i2.  -  BiWiiit.  do  la  ville. 


1327  1352  — 22  janvier. 

Bertrand  Lieutaud   demande    à  noble   Aycard    de  Roquefort, 
châtelain  et  bailli  du  comte  d'Avellin,  siégeant  sur   son  tribunal, 
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l'exécution  de  la  sentence  portée  par  Leydet  de  Corso,  juge  des 
appellations  du  Comte,  qui  condamne  Guillaume  Cauvet  à  lui 
payer  huit  livres  de  royaux  pour  la  plus-value  d'une  terre  vendue, 
ainsi  que  l'ont  déclaré  les  estimateurs  jurés.  Le  bailli  refuse 
d'accéder  à  sa  demande  à  cause  de  son  excommunication 
publique,  et  lui  déclare  qu'il  doit  payer  ses  dettes,  mais  qu'il 
ne  peut  lui  faire  payer  ce  qui  lui  est  dû.  —  Acte  dans  la  salle 
d'audience  du  Castellet. 

Reg.  de  TEvêché.  —  Reconnaissances  du  Castellet,  —  B.-du-B. 

1328  1352  —  12  février. 

Noble  Aycard  de  Roquefort,  châtelain  et  bailli  du  château  du 
Castellet,  pour  le  comte  d'Avellin  et  Jean  Vague,  son  clavaire, 
reçoivent  le  droit  de  lods  de  terres  vendues  à  l'encan  sur  la  place 
du  Castellet,  et  léguées  pour  la  fondation  d'une  chapellenie  par 
feu  Jean  Vincens,  notaijre  de  ce  lieu.  —  Acte  sur  la  place  du 
Castellet. 

Reg.  de  TEvôché.  —  Reconnaissances  du  Castellet,  —  B.-du-R. 

1329  1352  —  21  mai. 

Guillaume  de  Baux  I,  seigneur  de  Sérignan  et  Camaret,  confirme 
la  vente  faite  par  les  filles  de  Guillaume  Ebrard  à  Raymond  de 
Laconia,  greflGier  du  Pape  et  exécuteur  testamentaire  d'Hugues, 
évoque  de  Carpentras,  des  pâturages  qui  avaient  appartenu  à  leur 
père  à  Cadenet,  de  la  32"  partie  des  bans  et  pasquiers  à  Frigolet, 
et  de  divers  droits  de  cens  se  trouvant  sous  sa  suzeraineté.  Il 
déclare  approuver  cette  vente,  malgré  que  ces  biens  tombent  en 
main  morte,  et  fait  l'abandon  de  son  droit  de  lods  parce  que  les 
revenus  résultant  de  cette  vente  doivent  être  appliqués  à  une 
œuvre  pie  par  Raymond  de  Laconia.  —  Acte  à  Orange. 

Cart,  de  VEv,  de  Carpentras,  t,  3.  (•  372.  —  Bibliot.  de  la  ville. 

1330  1352  —  23  mai. 

Lettre  de  Robert,  seigneur  des  Baux,  de  Puyricard  et  comte 
d'Avellin,  confiant  le  vicariat  général  de  ses  terres  et  châteaux 
de  Provence  à  son  noble  et  fidèle  ami  Raymond  Bonard  de 
Marseille,  avec  tout  pouvoir  de  juridiction,  et  sous  l'obligation  de 
maintenir  ses  vassaux  en  bon  état  de  prospérité  et  fidèles  à  la 
Reine  ;  il  aura  pour  ses  gages  la  somme-  annuelle  de  cent  florins 


d'ar  qai  lui  seront  payés  par  son  clavaire  d'Aubagno.  • 
Napies. 


d'Arles.  f°  8.  —  M>*.  de  M.  Puul  Arbaud 

t' lie  Prooence,  page  41. 


1331 


L 


135-2  —21  juillet. 
Lettre  de  Philippine  de  Baux,  damed'Apchier,  autorisant  Aycard  [ 
de  Roquefort,  châtelain  du  Castellet,  à  retenir  en  faveur  de  ses 
neveux  le  moulin  de  cette  localité,  vendu  par  Raymond  Gamel  au 
prix  de  32  florins,  en  donnant  à  l'acquéreur  cinq  florins  en  sus  de  1 
son  prix  d'achat,  et  de  le  revendre  ensuite  à  Hugues  de  Roquefort,  I 
s'il  le  trouve  utile,  tout  en  conservant  les  droits  de  seigneurie  du  ] 
Comte  d'Avellin,  son  neveu.  —  Donnû  à  Avignon. 

Heg.  de  l'ierre  Armeotaire  n*.  —  Arch.  munie,  de  Marseille. 


1332 


1352- 


■  2B  aoûL 


Lettre  du  pape  Clément  VI  à  Hugues  d'Arpajon,  chanoine  de   I 
Marseille,  pour  lui  confier  jusqu'à  nouvel  ordre  les  alTaires  spiri- 
tuelles et  temporelles  de  la  prévôté  de  la  Major  de  Marseille,  par  I 
suite  de  la  déclaration  faite  par  le  prévût,  Antoine  de  Baux,  de  ne  J 
pouvoir  pour  le  moment  exercer  convenablement  les  fonctions  de 
sa  charge.  —  Donné  i\  Avignon. 

U.>iiienl  VI.  —  LcUi-ef  serrcU:-'.  A,  X.  I"  51  \--~  Arc/..  ,lu  Vatk 
Note  KomiTmiiiijuéi!  par  M.  lu  clianuine  .Mbaiiùs. 


1333 


135; 


)venibrc. 


Letlre  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne  annonçant  aux  commu- 
nautés de  Tourves,  Saisson  et  Gaillet,  du  bailliage  de  Brignoles  et 
Saint-Maxiniin,  qu'ils  donnent  irrévocablement  ces  localités  avec 
leurs  territoires,  la  haute  et  moyenne  seigneurie  et  juridiction,  les 
vassaux  et  forts,  leurs  revenus  et  aulros  droits,  ù  Raymond  de 
Baux,  comte  de  Soletto,  maréchal  de  Sicile,  et  à  ses  descendants, 
en  considéralion  des  immenses  services  rendus  :i  leur  royaume, 
avec  ordre  de  le  reconnaître  comme  seigneur  et  de  prêter  hom- 
mage à  ses  procureurs  parce  que  des  affaires  urgentes  renipéchenl 
d'aller,  en  personne,  prendre  possessionde  ces  châleaux.—  Donné 
à  Napies. 

itfj,'-  It.  21,  f3:il  V,  -  H.-diL-H. 
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1334  1353. 

Compte  du  clavaire  de  Marseille  constatant  que  la  Cour  paye 
annuellement  sur  les  revenus  du  péage  de  Meyrargues  aux  héri- 
tiers de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  la  somme  de 
29  livres^  16  sous  et  6  deniers;  à  ceux  de  Blacas  de  Beaudinard, 
gendre  de  feu  Hugues  de  Baux  d'Aix,  55  livres,  8  deniers  ;  et  à 
Raymond  de  Baux,  prévôt  de  Glandève,  celle  de  2G0Jivres,  en 
deux  paiements. 

Heg.  1597,  ^  175.  —  B.-du-R. 

1335  1353  —  2  mars. 

Antoine  de  Baux,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  nomme  Ray- 
mond de  Baux ,  bâtard  militaire,  pour  son  procureur,  afin  de  pren- 
dre possession  de  l'église  de  Saint-Jérusalem  (sicj  de  Piscaria,  à 
lui  donnée  par  lettre  de  collation  de  la  reine  Jeanne  et  d'en 
demander  et  recevoir  les  revenus.  —  Acte  aux  Baux,  dans  la  salle 
du  comte  d'Avellin. 

Ch.de  la  Major.  —  B.-du-R. 

1336  1353  —  16  avril. 

Le  juge  Pierre  de  Massa  de  Graniano  et  Richard,  notaire  du 
Royaume,  attestent  en  présence  de  témoins  à  la  demande  de 
Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  grand  camerlingue  de 
Sicile,  que  le  Comte  a  constitué  pour  son  procureur  le  chevalier 
Amiel  Gassoli,  de  Saint-Maximin,  à  l'effet  de  confirmer  les  nou- 
velles franchises  bénévolement  accordées  aux  habitants  de  Tour- 
ves,  Saisson  et  Gaillet,  avec  pouvoir  d'en  accorder  de  nouvelles,  si 
cela  lui  parait  convenable,  promettant  d'avance  de  ratifier  toutes  les 
concessions  faites  à  ses  nouveaux  vassaux.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  21,  f  404  v.—  B.-du-R. 

1337  1353  —  4  mai. 

Noble  Raymond  Bonard,  de  Marseille,  vicaire  général  de  Robert, 
seigneur  des  Baux,  de  Puyricard  et  comte  d'Avellin,  vend  pour  dix 
ans  les  revenus  des  salins  de  la  mergue  Baucenque,  dans  le  terri- 
toire de  la  ville  de  La  Mer,  avec  le  consentement  d'Étiennette  de 
Baux,  dame  des  Baux  et  comtesse  d'Avellin,  son  aïeule.  -  Acte 
à  Arles. 

Reg.  de  Pons  Rodelli,  n"  d'Arles,  Ip  44. 


ISaS  1353  —  9j^ 

PrestaLioii  d'hommage  et  reconnaissance  à  Raymond  Bonard|;| 
vicaire  général  de  Robert  de  Baux,  seigneur  des  Baux  et  comte  J 
d'Aveilîn,  pour  ses  terres  de  Provence,  par  Bertrand  de  Colle,  fils 
de  feu  Bérenger  de  Trets,  seigneur  de  la  Bastide  d'AlIauch,  et  par 
ses  nièces  Alasacie  et  Bérengère,  épouses  de  Bertrand  de  Montolîeu 
et  de  Laureiis  de  Lingris,  citoyen  de  Marseille,  tilles  de  Capiitî, 
chevalier  de  Trets,  pour  la  Bastide  d'AlIauch,  ses  droits  et  dépen- 
dances, qu'elles  déclarent  tenir  en  fief  sous  la  haute  seigneurie  des 
comtes  d'Avellin.  —  Acte  à  Marseille. 

ïtog.  proUicolJe  de  Jacq.  Aycanl.  —  Etude  de  H*  Uecormla  de  Mars, 


1339  1353—  14  juin. 

Aniiel  Gassoli  et  Bernard  Garde,  procureurs  de  Raymond  de 
Baux,  comte  de  Solelto,  s'étant  présenlés  sur  la  place  publique  de 
Tourves  pour  le  faire  reconnaître  comme  seigneur  des  châteaux 
deTourves,  Saisson  etGaillel;  noble  Bertrand  Seguin,  de  l'ordre 
de  Saint-Jean-de-Jérusalem,  et  Bérenger  Pioult,  au  nom  des  nobles 
et  d'un  grand  nombre  de  roturiers  de  ces  communautés,  deman- 
dent, avant  du  reconnaître  la  donation  faite  par  la  reiue  Jeanne  et. . 
îîon  mari,  que  le  Comte  confirme  leurs  anciennes  libertés  et  leur  ^ 
accorde  des  estimateurs  pour  les  dnmmafjcs faits  aux  champs,  des 
mesureurs  pour  le  vin,  des  otliciers  cxOcuteui-ss  dos  onloiinanccs  du 
Conseil  de  ville  et  capablt^s  d'apaiser  les  discordus  entre  particu- 
liers, une  création  plus  large  du  Conseil  <,'onLmunal,  avec  un  notaire 
pour  secrétaire,  n'ayant  pas  voix  delibérative. .  .etc.. .  Les  procu- 
reurs du  Comte  assurent  que  ces  priviK-ges  seront  confirnit^  dans 
six  mois.  —  Acte  à  Tourves,  sur  la  place  publiipip. 
HeK.  H.  n.  l-:m  ■.-".-  B,-dn-R, 


1340 


i:i:i3  —  -24  juin. 


Quittance  par  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  à  .lacques 
Lempereur,  trésorier  des  guerres,  de  la  somme  de  H80  livres  tour- 
nois, reçues  par  avance  sur  ses  gages  et  ceux  de  sa  compagnie, 
servant  ou  devant  servit-  en  ces  présentes  guerres  de  Ca-scngne, 
sous  le  commandement  de  Jean,  comte  d'Armagnac,  lieutenant  du 
Roi.  —  fCollect,  Claircmbaull,  T.  11,  f*  671).  Bibliotli,  nation.) — 
Autre  quittance  du  mOmcde  25  écus  d'or,  donnûe  le  34  juillet  par 
ordre  de  Jean,  comte  d'Armagnac,  lieiitenanl<lii  Roi  en  Languedoc, 
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pour  services  rendus  pendant  la  guerre.  —  Acte  devant  Saint-An-, 
tonin. 

Beg,  231.  —  Gh.  14,  pièc.  orig.  —  Bibliot.  nation. 

1341  1353  —  4  octobre. 

Raymond  de  Baux,  bâtard  militaire,  et  Raymond  Bonard,viguier 
général  de  la  vallée  d'Aubagne  pour  Raymond  II,  seigneur  des 
Baux  et  comte  d'Avellin,  confirment  la  vente  faite  pour  quatre  ans 
de  tous  les  revenus  et  de  la  juridiction  du  château  de  Saint-Marcel  à 
noble  Guibert  Terrici,  bailli,  et  à  Samuel  de  Lunel,  juif  d'Aubagne, 
clavaire  de  Saint-Marcel,  pour  le  prix  de  70  florins  d'or  par  an,  à 
la  condition  que  cet  arrentement  soit  ratifié  par  Étiennette  de 
Baux^  comtesse  d^Avellin,  et  son  petit-fils  Antoine  de  Baux,  prévôt 
de  réglise  de  Marseille. 

Reg.  de  Jean  de  Thama  n*  de  Marseille.  —  Etude  de  M«  de  Laget. 

1342  1354  — 23  mars. 

Les  nobles  et  les  roturiers  de  Tourves,  Saisson  et  Gaillet,  assem- 
blés sur  la  place  du  marché  par  ordre  de  Foulques  d'Agout,  seigneur 
de  Reillane,  sénéchal  de  Provence,  et  à  la  demande  de  Raymond 
Jourdan,  bailli  de  Tourves,  et  de  Raymond  Puget,  notaire  et  bailli 
de  Gaillet,  déclarent  être  prêts  à  jurer  à  leur  nouveau  seigneur 
l'hommage  et  serment  de  fidélité  qui  leur  est  demandé,  à  la  condi- 
tion que  les  commissaires  députés  par  Raymond  de  Baux,  comte  de 
Soletto,  s'engageront  à  faire  ratifier  la  confirmation  de  leurs  privi- 
lèges dans  six  mois.  Après  avoir  obtenu  cette  promesse  sous 
serment,  ils  prêtent  hommage  au  Comte  en  formulant  leurs 
nouvelles  demandes  de  franchises  et  libertés  sur  les  moulins, 
fours,  arrosages,  chasse,  pêche,  etc. . . ,  etc. . .  —  Acte  à  Tourves. 

Reg.  B.  21,  f  391  v».  —  B.-du-R 

1343  1354  —  20  mai. 

Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  grand  camerlingue  du 
royaume  de  Sicile,  voulant  vivre  en  paix  avec  ses  vassaux  des 
châteaux  de  Tourves,  Saisson  et  Gaillet,  confirme  les  anciennes 
franchises  et  libertés  dont  jouissaient  les  habitants  et  ratifie  les 
nouvelles  qui  leur  ont  été  accordées  par  ses  procureurs  concer- 
nant la  faculté  de  moudre  leurs  blés  dans  quelque  moulin  que  ce 
soit,  de  pouvoir  faire  bâtir  moulins,  fours  et  paroirs,  la  liberté 

26 
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d'arrosage  et  de  pèche  avec  ou  sans  Ûlet,  de  pâturage  pon^M^i 
troupeaux  dans  les  bois,  terres  gastes  et  cultivées,  découper  du 
bois  dans  les  forais;  celle  de  chasser  aux  perdrix,  lapins,  lièvres, 
sangliers,  cerfs,  chevreuils,  renards,  oiseaux  et  animaux  sau- 
vages, de  faire  fouler  leur  blii  par  qui  que  ce  soit  et  de  le  vendre  à 
toute  pcrsonoe  ainai  que  leurs  vins,  huiles  et  autres  choses  venda- 
bles. Le  Comte  leur  accordeàperpétuilii  un  Conseil  de  dix  hommes  à 
élire  tous  les  ans,  lesquels  en  choisiront  dis  autres  en  sortant  do 
charge,  et  diversesautreslibertâsetfranchiacs  demandées  par  les 
communautés.  —  Acte  h  Naples,  en  présence  de  Raymond  < 
Baux  II,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellîn. 
Reg.  H.  2I.(MUà.-  U.-du-H, 


134  i 


1354— 22juille) 


L 


Noble  Amiel  Gassoli  de  Saint-Masimin,  viguicr  général  des  tei> 
res  et  châteaux  de  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletlo,  Raymon*' 
Jourdan,  bailli  et  clavaire,  Antoine  Gombert,  notaire,  tous  oMciers 
du  Comte,  jurent  obciissance  entre  les  mains  des  conseillers  et 
habitants  de  Tourvcs,  Saisson  et  Gaillel,  aux  articles  des  statuts 
concédés  le  SO  mai  par  Raymond  do  Baux,  portant  que  les  bailli  iX% 
notaire  ne  seront  nommés  que  pour  un  an,  qu'ils  continueront  à 
résider  dans  ces  châteaux  pendant  quelque  temps  après  l'expira- 
tion de  leurs  fonctions;  que  les  olliciers  du  Comte,  avant  d'entrer 
en  charge,  jureront  le  maintien  des  libertés  octroyées,  et  qu'en  cas 
de  désobéissance,  ils  pourront  être  cités  devant  les  Cours  de  Bri- 
gnoles  et  de  Saînt-Maxiniin.  —  Acte  a  Tourves. 

Heg.  ms.  —  Fouds  MorLreuil.  —  Uibliot.  unljuu. 


1345 


1355  —  IG  mars. 


Lettre  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne  ordonnant  d'exi- 
gerde  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  la  somme  de  2,500  llo- 
rins  qu'il  doit  à  la  Cour  pour  ses  terres  féodales  de  Sicile  et  pour 
sûreté  de  laquelle  il  a  obligé  tous  ses  biens  et  fourni  pour  cautions 
Raymond  de  Baux,  comte  du  Soletto,  grand  camerlingue  du 
royaume  de  Sicile,  et  Foulques  d'Agout,  sénéchal  de  Provence. 
—  Donné  ù  Naples. 

—  il.- 
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1346  1355  — 16  mars. 

Résultat  des  recherches  faites  par  ordre  du  roi  Louis  de  Tarente 
et  de  la  reine  Jeanne  aux  archives  du  royaume  touchant  certaines 
•aliénations  et  pensions  faites  à  diverses  personnes  sur  le  domaine 
royal  depuis  la  mort  du  roi  Robert.  Il  fut  donné  à  Raymond  de 
Baux,  comte  de  Soletto,  Tlle  de  Saint-Geniès  et  les  pêcheries  qui 
produisent  600  livres  de  coronats,  déduction  faite  des  450  livres 
prises  annuellement  par  les  monastères  du  Nazareth  d'Aix  et  de 
Saint-Zacharie  ;  les  châteaux  de  Tourves,  Saisson  et  Gaillet  pro- 
duisant 80  livres  de  coronats,  plus  400  florins  d'or  de  Florence  à 
prendre  sur  la  gabelle  de  Berre. 

•  Il  fut  donné  au  môme  Comte,  Jonquîères,  le  château  de  la  Cou- 
ronne et  celui  inhabité  dit  :  Marseillais,  ainsi  que  la  Roque-d'Odour 
d'un  revenu  total  de  10  livres  de  coronats. 

Le  château  de  Mison  avec  sa  juridiction  et  ses  revenus  de  400 
livres,  fut  cédé  à  feu  Bertrand  de  Baux,  comte  de  Montecaveoso. 

Reg.  B.  1139,  f  7  et  32.  —  B.-du-R. 

1347  1355  —  27  avril. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d^Orange,  désirant  être  agréable 
aux  habitants,  cède  à  perpétuité  ses  droits  sur  tous  les  patis  de  Co- 
dolet,  situés  dans  la  ville,  ses  faubourgs  et  son  territoire,  occupés 
ou  non  par  quelque  personne  que  ce  soit,  à  la  condition  expresse 
que  la  communauté  ne  pourra  jamais  actionner  le  Prince  à  propos 
des  revenus  produits  par  ces  terrains.  —  Acte  à  Orange,  dans  la 
maison  des  frères  Mineurs. 

Série  A.  A.  reg.  11.  —  Arch,  munie,  d'Orange, 

1348  1355  —  9  mai. 

Lettre  delà  reine  Jeanne  signifiant  à  Foulques  d'Agout,  sénéchal 
de  Provence,  qu'elle  a  appris  avec  regret  que  Robert  de  Duras, 
oublieux  des  services  qu'elle  lui  a  rendus,  s'est  emparé  inopiné- 
ment à  main  armée  du  château  des  Baux  et  de  quelques  terres 
appartenant  au  comte  d'Avellin,  dont  il  détient  les  habitants  pri- 
sonniers. Le  comte  Raymond  II  d'Avellin,  étant  rentré  complè- 
tement dans  les  bonnes  grâces  de  la  reine,  elle  ordonne  au  sénéchal 
de  l'assister  de  ses  armes  et  de  l'aider  à  recouvrer,  par  tous  les 
moyens  possibles,  ses  châteaux  et  domaines  saisis.  —  Donné  à 
Naples. 
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Le  9  juin,  Foulques  d'Agout,  en  faisant  donner  lecture  de  cette 
lettre  aux  conseillers  de  Toulon,  demande  un  secours  d'hommes 
armés  pour  lesjoindre  à  ses  troupes  et  ol)éir  aux  ordres  de  la  reine. 
—  Acte  à  Toulon,  dans  le  palais  royal. 

8«rU  E.  E.  —  Ch.  10.  —  Art/i.  munie.  ,le  Toulon. 


1349 


1355  -  22  juillet!! 


Raymond  de  Baux  H,  comte  d'Avellin,  fait  vendre  par  son  pro- 
cureur Gtirard  de  Valesio  aux  habitants  de  La  Cadière,  et  pour  le 
prix  de  600  florins  d'or  de  Florence,  tous  les  cens,  services  et 
corvées  (pi'ils  lui  doivent  annuellement,  sous  la  réserve  de  ses  droits  _ 
de  lods  et  Irézain  k  prendre  sur  toutes  les  propriétés  du  territoira 
de  celte  ville. 

Cil.  13,  —  Arch.  munie,  de  La  Cadiira. 


1350 


1355  —  27juillet.l 


Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  chevalier,  seigneur  de  Branles  et 
Plaisians,  bailli  de  Seniis.  donne  quitlance  à  Jean  Chanuel,  tré- 
sorier des  guerres  du  Roi,  de  la  somme  de  225  livres  tournois, 
reçues  en  prêt  sur  ses  gages  et  ceux  des  gens  d'armes  de  sa  com- 
pagnie, servant  en  ces  p!'és;entes  gnen'e^.  —  Acte,  à  Mante.'î.  — 
Autre  quittance  de  90  livres  au  même,  donnée  à  Paris  le  27  août. 

Uollccl.  CiaiixmiMuU.  I.  W-,  Cfi/l).  —  Itibliul.  luIîjli. 


1351 


1355  —  novembre. 


Bcrirand  de  Baux  d'Avellin,  sire  de  Courtlieson,  Branles  et  Plai- 
sians, donne  quittance  définitive  de  78  livres  pour  les  K^gcs  de 
Geofïroy  Delorme,  d'un  autre  clievalier-bachclicr,  de  S8  L'cuyeis, 
35  arbalétriers  et  '.)3  sergents  de  pied  faisant  partie  de  sa  com- 
pagnie lorsqu'il  était  sénéchal  do  Sainlonge,  sons  le  gouvernement 
du  comte  de  Forez,  depuis  le  10  juillet  1347  jusqu'au  20  octobre.  — 
Donné  à  Paris. 

CuUecl.  Clairembault,  t.  11,  Mi77.  —  Bibliot.  iialioii. 


Prise  de  possession  pour  Raymond  de  Baux,  comte  de  Solelto, 
du  lieu  de  Jonquières,  dn   cliâlcau  de  Saint-fienifo,  et  du  qnarlicr 
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avec  l'autorisation  de  tenir  une  barque  pour  sa  garde  dans  l'étang 
du  Martigues,  suivant  l'ancienne  coutume. 

Répert,  génér.  de  Varch,  d'Arles,  de  1713.  —  B.-du-R. 

1353  1355  —  26  novembre. 

Raymond  de  Baux  II,  seigneur  des  Baux  et  comte  d'Avellin, 
héritier  universel  de  Raymond  de  Baux  III,  seigneur  de  Puyricard, 
déclare  qu'ayant  plus  de  14  ans  et  moins  de  25,  il  a  le  droit  de 
passer  des  contrats  sans  curateur,  et  qu'il  vend,  en  conséquence, 
à  Pierre  Giraud',  procureur  du  monastère  Sainte  Claire  d'Aix,  les 
200  livres  de  pension  annuelle  que  lui  sert  la  Cour  sur  les  revenus 
du  péage  de  Meyrargues,  en  qualité  d'héritier  de  Raymond.  Cette 
vente  est  faite  pour  le  prix  de  200  onces  de  carlins  et  de  1000  flo- 
rins d'or  de  Florence,  dont  il  donne  quittance.  Quant  aux  200  onces 
de  carlins  d'argent,  dont  60  valent  une  once,  il  les  abandonne  pour 
payerpareillesomme  empruntée  le  5  avril  1347  à  ce  couvent  par 
son  père  Hugues,  lorsqu'il  était  à  Naples.  Le  Comte  fait  confirmer 
cette  vente  par  Étiennette,  son  aïeule,  par  ses  frères,  Antoine, 
prévôt  de  la  Major,  et  François,  et  par  Phanete,  leur  sœur.  —  Acte 
au  château  d'Eguilles.  —  {Parmi  les  religieuses  de  Sainte-Claire 
se  trouve  Marthe  de  Baux), 

Mss.  de  Peyresc,  —  B.Qg.  69,  ^  49.  —  Bibliot.  de  Carpentras. 

1354  1356  —  19  novembre. 

Noble  Raymond  Gavaudan,  vîguier  général  de  Raymond  de 
Baux  n,  comte  d'Avellin,  donne,  au  nom  du  Comte  et  pour  le 
mariage  de  sa  sœur  Phanete  de  Baux  avec  Guibert  Terrici, 
damoiseau,  fermier  des  revenus  du  château  de  Saint-Marcel,  la 
somme  de  60  ilorins  d'or  de  Florence  et  divers  cens  et  propriétés 
que  le  Comte  possède  à  Saint-Menet  et  à  Saint-Marcel.  •—  Acte  à 
Aubagne  in  primo  patuoFortalicii, 

Gh.  inéd.  de  Saint-Victor.  —  B.-du-R. 

1355  1357  —  21  janvier. 

Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  vend  à  Catherine  Hugues 
une  maison  qu'il  possède  à  Aubagne  dans  la  rue  des  Nobles.  — 
Acte  à  Aubagne  dans  la  salle  brûlée  du  Comte. 

Cartul.  d'Aubagne,  —  B.-du-R. 


13Ô6  1357  —  19  avrili,! 

Letlro  do  Raymond  de  Baux   11.  seiptieuv  des  Baux,  coratO-J 
d'Avelliii,  ordonnant  à  GuibertTerrici,  son  chAtelaîn  et  bailli  de  I 
Saint-Mai'cel,  de  faire  assembler  ses  vassaux,  silôt  lettre  reçue,  ft  \ 
l'efTet  de  donner  plein  pouvoir  à  quatre  députés  pour  veair  immé- 
diatement traiter  avec   lui    d'une  affaire  déjà  commencée,  ou 
de  s'entendre  avec  son  ami  Laurent  de  Bcrre,  auquel  cas  il  les 
dispense  du  voyage.  —  Donné  au  château  des  Baux. 

L'assemblée  qui  eut  lieu  le  23  avril  députe  quatre  habitants,  avw 
mission  de  traiter  avec  leur  seigneur,  de  ne  s'engager  que  jusque! 
^  la  fête  de  Saint-Jean,  et  d'obtenir  quelques  grâces  en  faveur  d 
divers  liabîlants.  —  Acte  dans  le  cimetière,  près  de  l'égl 
Saint- Marcel. 

Reg.  do  Jean  do  Thama,  n*  da  Marseille,  aux  mains  de  M.  Kotiicn.f 

1357  1357-24  jniUetJ 

Trahison  des  habitints  de  Saînl-Cannat  envers  leur  seigneur, 
évèque  de  Marseille,  accomplie  au  commencement  de  la  guerre, 
en  s'emparant  du  chftleau  et  le  livrant  à  la  garde  d'Amiel  de  Baux, 
qui  parcourait  alors  la  Provence  à  la  tôle  d'une  multitude  armée  de 
gens  de  Gascogne  et  d'nntres  pays.  Aniiel,  qui  se  trouvait  alors 
au  château  des  Baux,  en  compagnie  du  comte  d'Avcllin  son  neveu, 
accepte  le  don  de  celte  place,  et  détache  de  son  armée,  cantonnée 
à  Salon,  une  compagnie  qui  arbora  son  enseigne  sur  la  tour  du 
château  de  l'évèque  ,  et  les  habitanis  prêtèrent  hommage  et 
serment  de  fidélité  à  Amiel,  qu'ils  reconnurent  pour  leur  seigneur. 
Liore  oort  de  VKvachê  da  Mars.  t=  3a y.  —  B.-du-li. 


1358 


13.H 


.  19  août. 


Quittance  de  300  livres  tournois  donnée  par  Amé  de  Baux, 
écuyer  banneret,  à  Jean  Chanuel,  trésorier  des  guerres  du  Roi, 
pour  ses  gages  cl  ceux  de  7  chevaliers- bacheliers,  15  écuycrs  cl 
2  haubergiers  de  sa  compagnie,  servant  en  ces  présentes  guerres. 
—  Donnée  à  Paris. 

Oillect.  Claivembault,  t.  [1.  f  C77.  —  BiWiot.  z:,nlioii. 

1350  1357  —  28  septembre. 

llugues-Jean  Martin,  Esparron  et  divers  Marseillais  portent 
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seille,  frère  du  comte  d'Avellîn,  pour  vol  d'argent  et  pour  saisie 
faîte  hier,  à  main  armée,  de  bêtes  de  somme  chargées  de  blé, 
qu'il  a  fait  conduire  au  château  de  Saint-Marcel. 

Reg.  des  délih.  de  la  commune  de  Marseille,  —  Arch.  munie. 

1360  1357  —  29  septembre. 

Hugues  d'Esparron  prévient ,  au  nom  des  seigneurs  et  habitants 
d'Auriol,  le  Conseil  communal  de  Marseille  qu'un  prêtre  de  Salon, 
nommé  Calagaspac,  suivi  d'une  bande  de  malfaiteurs  d'Aubagne, 
Saint-Marcel  et  d'autres  châteaux  appartenant  à  Raymond  de 
Baux^  comte  d'Avellin,  parcourt  les  routes  en  détroussant  les 
voyageurs  et  volant  aux  habitants  d'Auriol  les  blés,  farines  et 
autres  victuailles  qu'ils  ont  l'habitude  de  transporter  à  Marseille. 

Reg.  des  délib.  de  la  commune  de  Marseille,  —  Arch.  munie. 

1361  1357  —  3  octobre. 

Le  viguier  et  le  Cionseîl  de  Marseille  ordonnent  aux  frères  mi- 
neurs de  faire  enlever  de  leur  église  et  de  détruire  les  armes  de 
Raymond  de  Baux  n,  comte  d'Avellin,  à  cause  de  sa  rébellion 
contre  le  Roi  et  la  Reine  de  Sicile. 

Rôg.  des  délib.  de  la  commune  de  Marseille.  —  Arch.  munie. 

1362  1357  —  31  octobre. 

Le  procureur  d'Anne  de  Viennois,  princesse  d'Orange  et  veuve 
de  Raymond  IV,  voulant  terminer  toutes  contestations  avec  le 
prince  Charles,  flls  aîné  du  roi  de  France,  à  propos  de  diverses 
sommes  dues  sur  le  château  de  Mirabel  par  l'ancien  Dauphin,  vend 
au  trésorier  du  Dauphiné  tous  les  droits  de  la  princesse  sur  ce 
château  pour  3000  florins  d'or,  dont  II  donne  quittance.  — -  Acte  à 
Romans. 

Reg.  B.  2614,  H.  Pilat  n%  ^  87.  —  Isère. 

1363  1357  — 1"  novembre. 

Pierre  Martin,  bailli  de  Châteauneuf,  présente  au  Conseil  de  Mar- 
seille une  lettre  d'introduction  de  Roger  de  Reillane,  seigneur  de 
Rognac  et  viguier-général  du  duc  d'Andrie,  il  offre  à  la  Commune 
les  services  de  son  seigneur,  et  prévient  l'assemblée  que  ses 
espions  lui  ont  appris  qu'Amiel  de  Baux  d'Avellin,  son  frère 
Bertrand  et  le  frère   de  l'archiprôtre   sont  avec  1500  cavaliers 


Acte  par  lequel  le  chevalier  Aymar,  seigneur  de  Roussillon  i 
d'Annoiiay,  fils  d'Artaud,  fait  donation  entre  vifs  du  cliiltcau  d'An- 
nonay  à  son  épouse  Étiennette  de  Baux,  fille  de  feu  Hugues  dtA 
Baux,  comte  d'Avellin.  —  Acte  à  Roussillon. 
N"  ÏKl.  —  :«ère. 


Lettre  de  Raymond  d'Agout,  lieutenant  de  son  père  Foulques 
sdnéclial  de  l'rovence  et  de  Força Iqiiior,  au  viguier  de  Marseille; 
datée  d'Aix  le  12  courant,  pour  lui  apprendre  que  les  ten-es  dij 
comte  d'Avellin  sont  mises  par  la  Cour  au  pouvoir  du  comte  d'Api 
magnac,  et  qu'il  doit  faire  proclamer  dans  Marseille  la  défense  i 
qui  que  ce  soit  d'attaquer  ou  de  faire  attaquer  les  châteaux  ayai 
appartenu  à  Raymond  de  Baux  II,  à  l'exception  de  PuiTicanl,  soa^ 
peine  d'une  amenilc  de  100  marcs  d'argent  fin. 

Heff.  lies  iUlib.  ili-  In  rvmmune  de  MiirsuiSle.  —  Arch.  mmiic. 


1360 


l-^riT  —  27  novembre. 


Donation  par  Anne  de  Viennois,  princesse  d'Orange,  à  son  fils 
Raymond  de  Baux  V,  de  l'usufruit  à  elle  léguô  par  son  mari  Ray- 
mond IV  sur  la  principauté  d'Orange,  pour  l'indcinniseï'  des  fortes 
dépenses  faites  (lorsqu'il  fi.it  armé  chevalier  en  Ilulic.  —  Acte  à 
Orange. 

Ch,  ùriij.  avcr  sri'au  'li-  ploinli.  ~-  Arch.  de  La  Haye. 
13G7  i;)58  — 'janvier. 

Le  bailli  de  LaCadière  écrltauxsyndicsdcToulon  que  vers  midi 
le  prévôt  de  Marseille,  Antoine  de  Baux,  suivi  de  IIIO  cavaliers, 
d'un  grand  nombre  de  piétons  et  d'une  bande  du  Castellet,  a  envahi 
le  territoire  de  La  Cadière,  enlevant  tout  le  hélail  tombé  sous  leur 
main  pour  le  conduire  au  château  du  Casleliel,  qu'on  am'ail  dû 
détruire  pour  avoir  la  paix,  et  qu'il  est  urgent  pour  eux  de  veiller 
attentivement,  car  il  est  probable  que  cette  troupe  armée  se  dirigera 
vers  leur  ville.  —  Donné  â  La  Cailiére. 
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1368  1358  —  13  janvier. 

Lettre  du  bailli  de  La  Cadière  avisant  le  Conseil  de  Marseille  que 
samedi  6  janvier,  le  prévôt,  Antoine  de  Baux,  avec  100  cavaliers 
et  une  forte  troupe  de  piétons,  est  arrivé  à  Roquefort,  qu'il  en  est 
sorti  pendant  la  nuit  pour  s'embusquer  dans  les  environs  de  La 
Cadière,  et  que  le  7,  entre  6  et  9  heures  du  matin,  suivi  par  les 
habitants  du  Castellet  et  sa  troupe,  composée  en  grande  partie  de 
Gascons,  il  a  attaqué  le  château,  blessé  et  fait  prisonniers  beau- 
coup de  personnes  ;  que  tous  leurs  troupeaux  ont  été  enlevés  et 
menés  au  Castellet;  que  les  soldats  se  sont  conduits  comme  de 
barbares  Sarrasins;  que  le  12  ils  sont  retournés  pour  ravager 
le  territoire,  ont  mis  le  feu  partout,  pillant  tout  ce  qui  était  à  leur 
portée,  et  qu'il  est  indispensable  pour  Marseille  de  mettre  fin  à 
tous  ces  brigandages,  si  elle  veut  conserver  la  Provence  au  Roi 
et  à  la  Reine.  —  Donné  à  La  Cadière  le  12  janvier. 

Reg.  des  délib.  de  la  commune  de  Marseille.  ~  Arch.  munie. 

1369  1358  — 28  janvier. 

Le  Conseil  communal  de  Marseille  représente  à  Foulques 
d'Agout,  sénéchal  de  Provence,  que  les  ennemis  de  la  Reine  ont 
repris  le  château  de  Roquefort  et  l'ont  garni  de  troupes  et  de  mu- 
nitions ;  qu'ils  partent  de  ce  point  pour  commettre  leurs  vols  en 
s'efforçant  de  réduire  en  leur  pouvoir  les  autres  châteaux  saisis  sur 
le  comte  d'Avellin,  et  demande  leur  destruction  parce  qu'ils 
sont  trop  rapprochés  de  Marseille.  Le  sénéchal  lui  accorde  la  faculté 
de  détruire,  même  par  le  feu,  les  châteaux  de  Saint-Marcel,  Au- 
bagne  et  tous  ceux  ayant  appartenu  au  comte  d'Avellin  qui  tombe- 
ront sous  leurs  mains,  s'ils  le  jugent  nécessaire  à  la  sûreté  de  leur 
ville.  —  Acte  à  Marseille. 

Ch.  —  Série  E.  E.  —  Arch.  munie,  de  Mars. 

1370  1358  —  25  février. 

Le  Conseil  de  ;Marseille  ordonne  au  viguier  de  faire  proclamer 
que  toute  personne  habitant  la  ville,  née  sur  les  terres  de  Raymond 
de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  devra  faire  inscrire  ses  nom  et 
prénoms,  et  déclarer  si  elle  a  son  père,  des  frères  ou  des  parents 
rapprochés  dans  les  rangs  ennemis.  On  fera  sortir  de  la  ville  et  du 
territoire  tout  habitant  qui  sera  dans  ce  dernier  cas. 

Reg.  des  délib.  de  la  com,mune  de  Marseille.  —  Arch.  munie. 


1371 


135a  ~  9  mar^ 


Lottpo  du  roi  Loiiiset  rie  la  reine  Jeanne  au  sânôchal  de  I 
veiice,  pour  le  prévenir  da  la  réception  faite  aux  ambassadeurs I 
envoyés  par  la  ville  de  Marseille  et  de  la  détermination  prise, 
leur  demande,  de  faire  abattre  complÈtement  le  château  d'Aubagnel 
saisi  sur  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  à  cause  de  sv] 
proximité  de  Marseille  et  du  danger  que  sa  reprise  par  les  enna-« 
mis  pourrait  faire  courir  à  leur  ville.  —  Donné  à  Naples. 

Livre  noir  rie  Mai-neHle,  (•  12.  —  Arch,  munie. 


1373 


l.ISfl  - 


Lettre  du  roi  Louis  cl  de  la  reine  Jeanne  ratifiant  le  don  fait  auxl 
Marseillais  par  Philippe  de  Tarente,  leur  viguier  général,  du  chà»! 
teau  de  Saint-Marcel  avec  tous  ses  revenus  et  dépendances,  sais 
pendant  la  guerre  sur  RaiTnond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  ! 
l'obligation  de  prêter  hommage  à  la  Reine  dans  six  mois  et  avei 
l'autorisation,  si  les  Marseillais  le  jugent  nécessaire,  de  détruire  àa4 
fond  en  comble  ce  chAteau.  ^  Donné  ix  Naples. 

Livre  noir,  f  13.  —  Arrfi.  muiiiV.  ilc  Mart. 


1373 


1358  —  10  mars. 


Testament  de  Giraud-Adhemar,  seigneur  de  Montoil,  en  faveur 
de  Giraud  son  fds,  contenant  un  legs  de  50  florins  d'or  !i  ses  frères 
Aymar  et  Louis,  de  5,000  florins  à  sa  fdle  Sybille,  et  de  1 ,000  florins 
à  son  épouse  Tassele  de  Baux,  en  sus  de  la  restitution  de  sa  dot  de 
6,500  florins.  —  Acte  à  Montélimar. 

Arch,  privées  do  M,  Morin   Pons  do  Lyon. 

1.374  1358  —  13  avril. 

Mariage  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  avec  Jeanne, 
fille  d'Amédée  III,  comte  de  Genève.  Le  Comte  donnt'à  sa  fille  pour 
dot  et  pour  tous  les  droits  qu'elle  pourrait  avoir  sur  les  biens  de  sa 
mère  Matbilde  de  Boulogne,  la  somme  de  douze  mille  florins  d'or, 
dont  mille  seront  perçus  sur  les  revenus  des  châteaux  de  Montréal, 
Arpavon,  Curnier  et  leurs  territoires,  dont  il  lui  abandonne  la  juri- 
diction, tous  autres  droits  seigneuriaux,  et  l'hommage  îi  recevoir 
des  habitants.  Suit  l'investiture  de  ces  châteaux  donnée  au  prince 


—  395  — 

mains,  avec  ordre  à  ses  officiers  de  prêter  hommage  au  nouveau 
seigneur  et  de  lui  faire  payer  les  cens  et  services  obligatoires.  — 
Acte  dans  le  château  d'Annecy. 

L.  18.  —  Fonds  de  la  Principauté  d*Orange»  —  Vaucluse. 

1375  1358  —  15  mai. 

Guillaume  de  Baux,  chevalier,  coseigneur  d'Arpavon,  déclare 
en  présence  de  témoins,  à  son  frère  Raymond  de  Baux  V,  prince 
d'Orange  et  baron  d*Ancezune,  qu'en  1355  il  a  reçu  en  don  une 
partie  du  château  d'Arpavon  et  de  son  territoire,  consistant  en  cer- 
tains droits  juridictionnels  sur  les  hommes-liges,  divers  cens,  ser- 
vices, terres  cultes  et  incultes,  etc.,  des  mains  de  feu  Guillaume  de 
Sayssio,  héritier  de  son  épouse  Briancie,fllle  de  Pierre  Artilhau  de 
Piégon,  nièce  et  héritière  de  noble  Guignes  Guirand,  en  son  vivant 
coseigneur  d'Arpavon  ;  en  conséquence  de  cette  donation,  Guil- 
laume de  Baux  prête  hommage  et  serment  de  fidélité  à  son  frère 
(la  fin  de  la  charte  n^existe  pas). 

Copie  sur  papier  dans  les  mains  de  M.  ToUon,  juge  à  Marseille. 

1376  1358  —  16  mal. 

Lettre  de  Foulques  d'Agout,  seigneur  de  Sault  et  Reillane, 
sénéchal  de  Provence,  ordonnant  aux  bailli  et  officiers  de  Toulon  de 
n'exiger  aucun  cens,  ni  service,  des  propriétaires  des  maisons  du 
marché  et  de  la  poissonnerie,  démolies  pour  la  sûreté  et  défense  de 
leur  ville  à  l'occasion  des  désordres  commis  au  mois  d'août  dernier, 
par  Amiel  de  Baux  qui,  suivi  d'une  armée  composée  d'ennemis  du 
Roi  et  delà  Reine  de  Sicile,  s^empara  du  château  de  Saint*Maximin, 
soumit  Brignoles  à  sa  tyrannique  obéissance,  et  brûla  en  grande 
partie  Draguignan;  et  parce  que  les  chevaliers  Gaillard  de  Bazarino 
et  Galfarin,  après  avoir  pris  Theniers,  s'avancèrent  jusqu'à  une 
lieue  du  territoire  de  Toulon.  —  Donné  à  Toulon. 

Reg.  B.  2053,  f«  270.  —  B.-du-R. 

1377  1358  —  25  mai. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  après  avoir  écouté  les 
plaintes  des  syndics  prétendant  que  les  habitants  de  la  ville  et 
des  faubourgs  sont  surchargés  d'impositions  pour  les  répa- 
rations actuelles  des  remparts  et  des  fossés,  pour  la  con- 
struction de  nouveaux  murs,  les  droits  de  gabelles  et  la  garde  de  la 
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ville  et  deg  bourgs,  dùclarc  faire  remise  aux  habitants  des  peinaS'V 
encourues  pour   le  non  payement    des  tailles,  et  diminue  pour 
l'avenir  les  droits  de  bans  à  imposer  aux  nouveaux  délinquants. 
—  Acte  k  Orange  dans  le  chemin  public  qui  va    vers  l'église  de  i 
Saint-Eutrope,  près  tie  la  porte  de  Saint-MarC. 

Sirie  A.  A,  —  Beg.  n-  11,  [•  92.  —  Arch.  mani.-.  tl'Oru»ne- 


1378 


1358  — 10  novembre. 


L 


Les  biens  de  Raymond  de  Baux  n,  comte  d'Avellin,  étant  dévolus  i 
ù  la  Cour  par  droit  de  commise,  à  cause  de  sa  rébellion  ;  Jacques  / 
Arnanès,  seul  juge  royal  d'Aix,  commissaire  député  par  Foulques  | 
d'Agout,  sénéchal  de  Provence,   se   transporte  à   Ceireste  pour  j 
prendre  connaissance  des  droits  du  Comte  surce  chftteau.etceux  de  ( 
La  CadJère  et  de  La  Giotat,  et  y  établir  de  nouveaux  officiers  tels  que  i 
juges  et  baillis,  après  s'être  entendu  toutefois  avec  l'abbé  de  Saint- 
Victor,  coseigneur  de  ces  localités.  Le  procureur  de  l'abbé  déclare 
faire  opposition  à  tout  ce  qui  sera  contraire  aux  conventions  p 
sées  entre  les  seigneurs  de  Baux  et  le  monastère,  il  permet  cepen-  | 
dant  &  Jacques  Arnanès  de  pouvoir  s'acquitter  de  son  mandat  pen- 
dant une  semaine  seulement.  — Acte  à  Ceireste  dans  le  fortda'^ 
l'ahbé, 

L,  3U.i.  —  Ch,  [[uy.  ./(,■  Saint-VHoi-.  —  B.-du-IÎ. 


1379 


1358  —  10  décembre. 


Lettre  du  roi  Louis  de  Tarente  et  de  la  reine  Jeanne  confirmant, 
à  la  demande  des  syndics  de  La  Cadiêrc,  en  récompense  des  servi- 
ces rendus  par  leur  communauté  et  de  sa  fidélité,  la  vente  faile 
autrefois,  au  prix  de  GOO  florins  d'or  de  Florence,  par  Gérard  de 
Valesio,  seigneur  de  Bouc  et  Collongues,  commissaire  général  de 
Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  aux  procureurs  de  La  Cadiérc, 
de  tous  les  cens  et  corvées  auxquels  étaient  sujets  envers  le  Comte 
divers  habitants  de  cette  localité.  —  Donné  à  Naples. 

Cl».   28.  —  Ajv/i.  de  la  rjadicrc.  —  HiM.  du  l'r/nu-ù  de  Saint 
Damiot,  (Kir  le  cliaEioiiie  Magloirc  tilnuiil,  ji.  107, 


1380 


1359. 


Lettre  de  Mathias  de  Gésualdo,  sénéchal  de  Provence,  ordonnant 
à  Allaman  Bartliéleniy  de  Florence,  trésorier  des  comtés,   de  payer 
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Fresquière,  notaire  de  Saint-Maximin,  cominissionné  par  lui,  à 
l'effet  de  se  transporter  à  Aubagne,  au  Castellet,  à  Roquefort  et 
dans  les  autres  châteaux  ayant  appartenu  à  Tex-corate  d'Avellin, 
pour  s'informer  de  Tiraportance  de  ses  biens  et  des  droits  qu'il  y 
percevait. 

Reg.  B.  1322.  -  B.-du-R. 

1381  1359  —  24  avril. 

Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson,  héritière  universelle 
de  son  père  Bertrand,  abandonne,  en  faveur  de  cette  communauté, 
les  cent  saumées  de  blé  qu'elle  perçoit  annuellement  des  nobles  et 
roturiers  pour  droits  de  vingtain  et  de  foulaison,  sous  la  réserve 
de  l'usufruit.  Elle  déclare  que  toutes  les  propriétés  de  Courtheson 
et  son  territoire  seront  franches  après  sa  mort,  et  ne  seront  sujettes 
à  aucune  taille  et  droit  de  lods  ;  que  les  habitants  seront  dispensés 
de  toute  charge,  ou  service,  à  condition  pour  la  communauté  de 
Courtheson  de  payer  annuellement  une  pension  de  12  florins 
pour  un  anniversaire  à  célébrer  le  jour  du  décès  de  son  père.  — 
Acte  à  Courtheson,  en  présence  d'Agout  de  Baux  de  Malaucene. 

Série  A  A.  ch.  orîg.  A.  —  Arc/i.  munie,  de  Courtheson, 

1382  1359  —  3  juin. 

Lettre  de  Guillaume  de  Verger,  seigneur  de  Mirabel,  lieutenant 
du  prince  Charles,  fils  du  roi  de  France,  dauphin  de  Viennois, 
ordonnant  à  Nitond  de  Claude  de  mettre  en  possession  du  château 
de Montbrison  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  lorsqu'il  aura 
payé  à  Jean  Eustache,  châtelain  et  gardien  de  ce  château  et  terri- 
toire, les  dépenses  faites  par  lui  et  ses  hommes  pour  la  prise  et 
garde  de  Montbrison  dans  lequel  Guillaume  de  Baux,  frère  du 
prince,  fut  fait  prisonnier,  et  conduit  ensuite  dans  le  château  de 
Merindol,  où  il  est  encore  détenu.  —  Daté  de  Romans. 

L.  15.  —  Fonds  de  la  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

1383  1359  —  29  octobre. 

• 

Les  procureurs  de  Tassete  de  Baux,  veuve  de  Giraud-Adhémar^ 
seigneur  de  Monteil,  et  tutrice  de  son  fils  Giraud,  déclarent  à 
Guillaume  de  Verger,  seigneur  de  Mirabel,  lieutenant  du  prince 
Charles,  fils  du  roi  de  France,  dauphin  du  Viennois,  que  Tassete, 


voulant  mettre  Qn  aux  déprédations  commises  contre  ses  bîei 
ceux  de  son  fils  et  des  habitants,  se  met  sous  la  protection  et  sau- 
vegarde du  prince,  qui  s'oblige  à  défendre  pendant  dix  ans  les  pei 
sonnes  et  biens  de  Tassete,  de  son  flls  et  des  habitants,  moycnnai 
la  somme  de  20  florins  d'or  par  an,  et  sous  la  condition  pour  1 
dame  de  Monleil  de  payer  toutes  les  dépenses  nécessitées  pour  S 
défense.  —  Acte  fi  Vienne. 

cil.  (il  du  Carr.  munk:  de  Manti-Umar,  de  M.  TabW  Chc\-alior. 


13S4 


0  —  25  janvierJ 


François  de  Baux,  duc  d'Audrie,  seigneur  de  Berre  et  de  Misoo, 
autorise  les  habitanls  de  ce  dernier  chiteau  à  couper  dans  sa 
forêts  le  bois  nécessaire  pour  former  et  fortifler  leur  ville,  et  répa- 
rer les  maisons  qui  ont  soufterl  par  le  fait  de  la  dernière  guerre. 

i'iu  —  Areli.  ite  Miion.  —  Hisl.  lii:  Sieteron ,  de  M.    Irfiplaiie, 
l.  2,  p,  271. 


re  guerre.  | 

févrler^^^l 
ux,  sœur  (l(l^^^| 
rocureur  (^^^^| 
d'AnnonavJ^^^* 


1385 

Hommage  et  serment  de  fidélité  par  Etiennette  de  Baux,  sœur 
comte  d'Avellin,  épouse  d'Aymar  de  RouasiUon ,  ait  procureur 

prince  Charles,  flls  du  roi  de  France,  pour  le  chAteau  d'Annonayj 
son  territoire  et  sa  juridiction,  sur  lequel  son  mari  avait  assigné  sa 
dot,  et  qu'il  lui  donna  en  toute  prupriété  le  17  novembre  1357.  — 
Acte  dans  le  prieuré  de  Salarse  en  présence  de  son  mari.  (L'acte 
constate  qu'ils  n'ont  point  d'enfants.) 

Reg.  U.  2C2l.  —  Cil.  20.  H.  l'ilal  u-.  -_Isjli.>. 


1386 


1300  —  11  mars. 


Les  religieuses  de  Notre  Dame  de  Nazareth  d'Aix,  assemblées 
dans  le  chœur  de  leur  église,  acceptent  Guillaume  de  Marseille, 
aliaa  de  Roquevaire,  de  l'ordre  des  prûchcurs,  conmie  prieur  de 
leur  couvent,  après  avoir  pris  connaissance  de  sa  nomination  à 
celte  charge  par  la  lettre  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne,  datée 
d'Aversa  le  20  novembre  1359. — Suit  l'énumôration  de  toutes  les 
religieuses  au  nombre  de  8-2,  de  ce  nombre  sont,  Beatrix  et  Flo- 
rette  de  Puyricard,  Catherine,  Alix  et  Constance  de  Marignane, 
appartenant  toutes  à  la  famille  des  Baux.  —  Acte  ù  Aix  dans 
l'église  du  monastère. 


—  399  — 

1387  1360  —  3  juin. 

Hommage,  serment  de  fidélité  et  reconnaissance  par  Dragonet 
de  Baux,  seigneur  de  Villefranche,  fils  et  héritier  d'Agout,  à  Guil- 
laume de  'Verger,  lieutenant  du  prince  Charles,  fils  du  roi  de 
France  et  dauphin  Viennois,  pour  son  fief  de  Villefranche  et  son 
territoire  qu'il  déclare  tenir  sous  la  suzeraineté  du  dauphin.  ^ 
Acte  à  Romans  dans  la  maison  du  comte  de  Valentinoîs. 

Reg.  B.  2622,  H.  Pilât  n*.  —  Isôre. 

1388  1360  — 17  juin. 

Tassete  de  Baux,' tutrice  de  son  fils  Giraud-Adhémar,  donne  son 
consentement  à  la  cession  faite  au  Pape  par  Pierre  de  Bosan, 
archidiacre,  procureur  de  Louis  de  Villars,  évêque,  d'Aymar  de 
Poitiers,  comte  de  Valentinois,  et  des  chapitres  de  Valence  et  de 
Die,  de  tous  les  droits  possédés  par  ces  divers  seigneurs  sur  les 
fiefs  de  son  fils,  à  cause  des  nombreuses  dissensions  engendrées 
par  les  intérêts  divers  des  co-seigneurs  qui  amènent  la  guerre 
civile  et  la  ruine  des  habitants.  Elle  déclare  mettre  sous  la  haute  sei- 
gneurie du  pape  Innocent  VI,  représenté  par  Guillaume  de  Roffil- 
lac,  recteur  du  comtat,  tous  les  droits  seigneuriaux  et  juridiction- 
nels et  propriétés  possédés  par  son  fils,  comme  héritier  de  son 
père,  dans  les  châteaux  et  territoires  de  Montélimar,  les  7  parts 
sur  18  du  territoire  d'Allan,  les  lieux  de  Condillac ,  Sauzet, 
Lachamp,  Mirmande,  et  toutes  ses  possessions  d'au  delà  du  Rhône. 
Elle  se  déclare  prête  à  faire  hommage-lige  au  Pape,  à  la  condi- 
tion que  son  fils  et  ses  successeurs  auront  pleine  juridiction  à 
Montélimar  et  à  Allan,  et  sous  la  réserve  de  diverses  franchises  et 
libertés  telles  que  la  connaissance  des  crimes,  la  punition  des  cou- 
pables et  le  droit  des  premières  et  deuxièmes  appellations....  etc.  ; 
et  à  la  condition  expresse  que  le  Pape  ne  pourra  disposer  du 
fief  de  Montélimar  ;  qu'il  donnera  mille  florins  pour  payer  les 
dettes  de  son  fils,  lequel  ratifiera  cette  convention  lorsqu'il  sera 
majeur.  —  Acte  à  Avignon. 

Ch.  02.  —  Car^t,  inunic,  de  Montélimar,  par  M.  Vabhé  Chevalier. 

1389  1360  — 22  juillet. 

Lettre  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne  ordonnant  au  sénéchal 
de  Provence  de  recevoir  Thommage  de  la  commune  de  Marseille 


—  40O  — 

pour  le  cMteau  de  Saint-Marcel,  saisi  par  la  Cour  sur  Raymond 
du  Baux  d'AvelIin.  son  uotoire  ennemi,  el  cédé  aux  MarBeillaîs.  — 

Domiiï  ii  Naples. 

Licre  noir,  !■  50.  —  Arch.  munk:  de  Mais. 


139U 


1360  —  31  juillet 


Convention  par  laquelle  Raymond  de  Baux  V,  prince  d"Orange, 
assigne  à  son  frère  Guillaume,  la  somme  de  100  florins  de  rente 
annuelle  pour  lui  et  les  siens,  (i  prendre  sur  la  baslîde  de  Malijay, 
ou  sur  les  revenus  des  poids  d'Orange,  l'u  le  produit  de  la  monnaie 
de  cette  ville,  à  la  condition  qne  Montbrison  et  la  juridiction  de 
Noveysan,  déjà  assignés  à  Guillaume,  reviendront  au  prince. 
Mas.  du  U'M.  MUlet. 


1391 


1360  — l"aoùi. 


A  la  demande  de  Rayinonrl  de  Baux,  prince  d'Orange,  et  sur 
l'ordre  de  Guillaume  de  Verger,  son  procureur,  le  chevalier 
Nitond  de  Glaudc,  bailli  des  baronnies  de  Mévouillon  et  Mon- 
taiiban,  met  le  prince  en  possession  du  château  de  Montbrison  et 
de  son  territoire,  après  avoir  pris  connaissance  de  l'acte  par  lequel 
le  prince  Raymoitd  assitjne  une  pension  annuelle  de  cent  florins 
d'or  û  son  frère  Guillaume  de  Baux  el  ;i  ses  iiOriliers. — Acte  à 
Nyons. 

L.  1  j.  —  I-'0!hIs  de  ta  Prnini,>,ii:t-j  d'Oranuc.   ~  Vaaclusc. 


131)2 


i;JCO  — Oaoût. 


Decan,  vicomte  irUzés,  liis  de  feu  Robert,  achète  de  son  beau- 
frcrc  Bertrand  de  Baux,  seii^ncur  de  Branles  et  Plaisians,  une 
rente  de  '200  florins  d'or  sur  le  droit  de  leyde  et  le  péage  du  Buis, 
au  nomde  son  épouse  Agathe  de  Baux,  tille  de  feu  Agent  de  Baux. 
—  Acte  au  Buis. 

Reg,  lî.  :ilXi7,  p.  !>:■>.  -  Isùru. 


1393 


131)0  —  fi  septembre. 


Guillaume  de  Maxin,  clavaire  d'Aix,  inroniic  smi  successiHir 
que  les  châteaux  d'Eguilles  el  dePuyricard,  leurs  territoires  et  juri- 
diction, sont  tombés  dans  le  domaine  de  la  Cour  royale  pour  cause 
(le  !ése-iM;neslé,    cuinmis   par   lîavmond   du   Baux  U, 


—  401  — 

comle  d'Avellin,  et  que  divers  droits  de  péage,  de  cens  en  grains 
et  en  argent,  payables  à  l'ancien  seigneur,  n'ont  point  été  exigés 
par  lui,  ni  par  son  prédécesseur,  pour  défaut  d'avertissement. 

Reg.  IG03,  f  157  v.  —  B.-du-R. 

1394  1360—9  novembre. 

Gaucher- Adhemar,  seigneur  de  Monteil  et  de  la  Garde,  déclare 
par  son  testament  que,  n'ayant  point  d'enfant  de  son  épouse, 
Jeanne  d'Aspremat,  il  a  doté  de  la  somme  de  2000  floiins  Filette  de 
Mévouillon,  fille  de  Raybaud,  son  parent,  seigneur  de  Saint-Lau- 
rent, près  de  Sisteron,  à  l'occasion  de  son  mariage  avec  noble 
Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze,  sur  laquelle  somme  550  flo- 
rins ont  déjà  été  payés.  Pour  le  restant  dû  de  la  dot,  il  donne  à  la 
nouvelle  mariée  le  château  neuf  de  Pierrelongue,  au  diocèse  de 
Vaison,  avec  tous  ses  droits  et  juridiction  pour  en  toucher  les 
revenus  et  y  exercer  tout  pouvoir  après  la  mort  du  donateur.  — 
Acte  à  Monteil. 

Avcfi,  lyrivées  de  M.  Morin  Pons  de  Lyon. 

1395  1361  —  16  mai. 

Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Brantes  et  de  Plaisians,  et  Amîel, 
son  frère,  reçoivent  Thommage-lige  et  serment  de  fidélité  des 
habitants  de  Brantes,  et  le  lendemain  celui  des  habitants  de 
Plaisians. 

Mss,  du  D'  M.  Millet. 

139fî  1361  —  16  mai. 

Testament  de  Jacques  de  Savoie,  prince  d'Achaïe,  nommant  son 
fils  Philippe,  né  de  feue  Sibylle  de  Baux,  son  héritier  particulier, 
pour  divers  châteaux  situés  dans  ses  principautés,  avec  tous 
leurs  droits,  revenus  et  juridictions.  — Acte  à  Rippoli. 

Hist.  de  la  Savoie,  par  Giiichenon»  t.  i,  p.  lli. 

1397  1361  —  19  mai. 

Par  ordre  de  Jean  de  Laudun,  viguier  de  Raymond  de 
Baux,  comte  de  Soletto,  grand  camerlingue  du  royaume  de  Sicile, 
Raymond  Motier,  bailli  de  file  de  Saint-Geniès,  délivre  à  l'encan 
les  droits  et  revenus  du  bourdigue  à  Pierre  Atanulphe,    pour 

27 
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quatre  ans.  au  prix  de  880  livres  de  comnals  pnr  an,  sous  !a  con- 
dition que  le  Comte  tiendra  pendant  deux  mois  deux  hommes 
jour  et  uuîl,  pour  yarder  l'entrée  du  liourdigue,  et  le  protégev 
dans  l'exercice  de  son  droit  de  rentier.  V.n  ras  de  guerre,  s'il 
nepeutpftchei-,  nieiivoyerson poisson  kAvignon,  il  lui  sera  tenu 
compte  de  cet  empôcheraent.  —  Acte  dans  la  curie  de  l'Ue  do 
Saiût-Genlès. 

Jiee.  1631.  M.  -  B.-du-H. 


1398 


1361  —  2  aoûl. 


Testament  d'Eliennette  de  Baux  d'Orange,  veuve  d'IIugues-Adhe- 
mar,  seigneur  de  Monteil  et  de  la  Garde-Adhemar,  instituant 
pour  son  héritlËre  Eléonore  Adheniar,  sa  lUIe,  k  laquelle  elle 
substitue,  si  elle  meurt  !)Uns  enfants,  Raymond  de  Baux,  prince 
d'Orange,  son  neveu, 

Uns.  du  D'  M.  Millet. 


1390 


1361  —  27  août. 


p;iéonore,  dame  de  Montrigaud,  fille  d'Hugues-Adliemar,  sei- 
gneur da  Monteii  et  de  la  Gardc-Adliemar,  et  veuve  de  Jean  de 
Montluel,  nomme  pour    héritier  Raymond  de  Baux  V,  prince 

d'Orange,  et  les  siens,  à  la  condition  de  payer  certains  legs,    et 
déclare  vouloir  être  inhinniie  dans  le  nioiiaslêre  d'AigueLelle. 
Mss.  duD'M.  MiUci. 


1400  13C1  —27  septembre. 

Reconnaissance  et  hommage  de  Jean  de  Baux,  fils  et  héritier  de 
Guillannie  de  Baux  I,  seigneur  de  Camaret  et  Travaillans,  au  rec- 
teur du  comtat  Venaissin,  pour  tout  ce  qu'il  piissède  et  tient  de  la 
Cour  romaine  dans  Camaret,  Travailians,  .Sérignan,  Frigolet, 
Barbarasprès  de  Courtbeson,  Tulctte,I.a  Garde-Paréol.Puymeras, 
Hochegnde  au  dioc.  de  Vaîson,  le  territoire  de  Benesech,  près  de 
Barbaras,  la  4"  partie  du  lieu  d'.\ll)aiiet,  Uchaux,  La  Moite,  prés 

du  Rhône elc — .\c[e  à  Carpentras,  en  présence  d'Aniiel 

de  Baux. 

Les  mêmes  hommage  el  reconnaissance  sont  faits,  le  7  juillet  13G3, 
à  Carpentras. 

Ite.  H.  5.  f   l.M.  -  HofT.  D.  LJ'  G,  |..   IS.  _  Vaudus..-.  -  .l/.-s.  h  l., 
Hiijliul.  du  .M:ir3, 


—  403  — 

1401  13G1  -  19  octobre. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  voulant  satisfaire  aux 
prières  des  syndics  de  la  communauté  qui  manquent  des  pierres 
nécessaires  pour  la  réparation  des  anciennes  fortifications,  et  la 
bâtisse  des  nouveaux  murs,  à  cause  des  menaces  de  guerre,  auto- 
rise les  syndics  à  prendre  les  pierres  des  maisons  bâties  hors 
de  la  ville,  parce  qu  elles  sont  en  grand  danger  d'être  occupées 
par  l'ennemi,  et  d'en  extraire  d'autres  dans  un  terrain  qui  est 
entre  deux  eaux,  dont  l'une  coule  autour  des  murs,  et  l'autre  sert 
au  moulin  de  la  Lausa.  —  Acte  à  Orange. 

Série  E.  E.  —  Charte  en  pareil.  —  Arch,  munie,  d'Orange, 

1402  1362  — 30  janvier. 

Hommage,  reconnaissance  et  serment  de  fidélité  à  Raymond  de 
Baux  V,  prince  d'Orange,  par  Guillaume  d'Unia  pour  la  troisième 
partie  des  bans  et  pulvérage  du  château  et  domaine  de  Condorcet, 
et  pour  son  droit  d'exiger  certaine  quantité  de  fromage  des 
hommes  qui  possèdent  des  brebis  dans  cette  localité. 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 

1403  1362  — 24  mars. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  faisant  droit  aux  plaintes 
des  syndics  de  la  communauté  contre  les  habitants  tenant  de 
fausses  balances,  malgré  les  peines  imposées  par  les  officiers  du 
Prince,  déclare  pour  éviter  toute  discussion  avec  le  conseil  de  la 
ville,  que  ce  droit  sur  les  balances  sera  mis  au  rang  des  franchises 
et  Ubertés  de  la  ville  ;  que  ceux  qui  en  emploieront  de  fausses 
seront  passibles  de  condamnations  ;  que  leur  vérification  sera  faite 
par  la  communauté,  et  qu  elles  seront  marquées  par  les  officiers 
de  la  Cour,  et  deux  membres  du  conseil.  —  Acte  à  Orange. 

Série  A.  A.  —  Registre  11.  —  Arch,  munie.  d'Orange. 

1404  1362 -19  juin. 

Transaelion  par  l'intermédiaire  d'Aymar,  évoque  de  Viviers, 
entre  sa  nièce  Tassette  de  Baux,  veuve  de  Giraud-Adhemar,  sei- 
gneur de  Monteil,  et  Louis- Adhemar,  coseigneur  de  cette  localité* 
en  vertu  de  laquelle  ce  dernier  abandonne  à  Tassette  la  moitié 


—  404  — 

EÔus"ÎQ3    revenus,  cens,  pûages,  droits  de    tods, 
cbâteau  de  Rûcliemaure  jusqu'à  restitution  de   sa  dol.  ■ 
Viviers  dans  le  palais  épiscopal. 

Ai-ch.  prieéci  lie  M.  Modo  Poua  de  Lyon. 


1405 


1363  — 3ÛjiiilletJ 


Leltre  de  François  de  Baux,  due  d'Andrie,  comte  de  Montes^ 
glioso,  annonçant  au  viguîer  de  Marseille,  qu'à  l'iraitalion  de  s 
ancêtres,  il  s'efforcera  d'être  toujours  agréable  et  utile  dans  toute 
circonstances  aux  intérêts  de  cetteville,  en  Provence,  ou  en  ltalie.1 
Il  prévient  le  viguier  qu'il  a  donné  une  lettre  d'introduction  à  JeatlJ 
■  de  CaramanicD,  abbé  de  San-Martino  ad  plelem,  non  fidèle  chapi 
lain,  trésorier  de  ses  domaines  en  Provence,  et  que  le   Consaif 
communal  peut  se  fier  cotuplêlemeat  à  son  dévouement.  ^  Donndj 
à  Naplesle  16  juin. 

Bflg.  des  délib.  fie  la  cùiiimuna  de  Mars.  —  Arcli.  muaic, 


1406 


1362  -  31  août! 


Hommage-lige  et  serment  de  fidélité  prûlés  par  Bertrand  d« 
Baux,  seigneur  de  Brantes,  Plaisians  et  Villefrancbe  ;  suivis  de  l 

rei!onnaissanr:e  Taite  au  lienlenaiil  liu  Daiipliin  Qnrles  piDur  le  fief 
noble  etantii|uecli;iteaiidc  Villefranclie,son  territoire  et  sii  juridic- 
tion, et  pour  les  droits  possédés  dans  le  cliàtuaii  et  territoire  de 
Ni^onsparaon  l'rère  Dragouet  de  Baux.  —  Acte  à  MévoLÙiJon, 


1407 


i:j(l-2 


septembre. 


Tassettû  de  Baux,  tutrice  de  son  Tds  Gîrauil-Adliemar,  et  ses 
cautions,  présentent  au  juge  dufîraisivaudun,  et  conlirmciit  devant 
lui  un  acte  d'accord  et  sauvegarde  pour  dix  au:^,  passé  eu  13j'J  avec 
Guillaume  de  Verger,  lieutenant  du  daiipbin. 

Iiivciil.  d^.-'  Ihui,)liiH.<  <la  V(Vniw,'--,tli;  M,  laUbJ  Cliuvaliur.  ai'l.  Wll. 


141 


l:i6;t  —  1"  février. 


Hommage  et  rot'îoniiaiâsance  ii  Jean  de  Baux,  scigneui'  Oc  C;ima- 
rct,  Travaillans,  Séri^^nan  et  La  Garde-Parùol,  par  noble  Bandi ni 
do  Mornas,  coseigiieur  de  La  Gardc-Paréul,  pour  tout  ce  qu'il 
po^sjdiï  dans  ce  liuu  el   son  territuiro.  l'I   |njui-si-s  drud.y  si'iijfif.u- 


—  405  — 

rîaux  et  juridictionnels.  Il  déclare  faire  cet  hommage  et  reconnais- 
sance au  môme  titre  que  celui  fait  par  son  père  Rostan  à  Guillaume 
de  Baux  I,  le  20  octobre  1326.  —  Acte  à  Sérignan. 

Mss.  des  titres  de  Sérignan,  ^  13i.  —  Bibliot.  de  Mars. 

1409  1363  —  20  mars. 

Lettre  de  pardon  accordée  par  la  reine  Jeanne  à  Raymond  de 
Baux  II,  comte  d'Avellin,  sur  la  demande  des  trois  Etats,  de  tous 
les  crimes,  vols,  incendies,  invasions,  homicides,  etc.,  commis  par 
lui  et  ses  adhérents,  lors  de  sa  rébellion  contre  l'autorité  royale  ; 
avec  restitution  de  son  titre  de  Comte  et  de  tous  lesbiens,  meubles 
et  immeubles,  qu'il  possédait  dans  le  royaume  de  Sicile  et  dans  les 
comtés  de  Provence  et  de  Forcalquier,  et  annulation  de  tous 
décrets  lancés  contre  lui  et  ses  vassaux.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  4.  f  164.  —  B.-du-R, 

1410  1363  —  24  mai. 

Le  chevalier  Galfarin  de  Tarascon,  député  du  comte  d'Avellin, 
présente  au  conseil  de  la  ville  de  Marseille  les  hommages  de  son 
seigneur  et  déclare  que  le  Comte,  se  félicitant  des  rapports  amicaux 
qui  ont  toujours  existé  entre  ses  ancêtres  et  Marseille,  veut 
les  continuer,  et  leur  fait  savoir  qu  a  la  demande  des  trois  Etats, 
la  Reine  lui  a  pardonné  ses  égarements  de  jeunesse  dans  la  dernière 
gueM*e  et  qu'elle  lui  a  rendu  tous  ses  domaines  saisis,  et  donnés  à 
diverses  communautés.  Il  demande,  en  conséquence,  que  le  châ- 
teau de  Saint-Marcel  lui  soit  restitué  de  bonne  grâce  par  la  ville, 
afin  d'éviter  les  ennuis  d'un  procès.  Le  Conseil  répond  qu'il  avisera 
et  terminera  cette  affaire  à  la  satisfaction  de  tous. 

Reg.  des  délib,  de  la  comynune  de  Marseille.  —  Arch.  munie. 

1411  1363  — 17  juin. 

Pierre  Deydier  de  Marseille,  représente  au  Conseil  que  ses  pro- 
priétés d'Aubagne  ayant  été  saisies  par  les  créanciers  du  comte 
d'Avellin,  il  ne  peut  jouir  de  leurs  produits.  Le  viguier  est  chargé 
d'écrire  au  Comte  et  à  ses  ofiiciers  de  remettre  le  plaignant  dans  la 
jouissance  de  ses  biens. 

Satisfaction  n  ayant  pas  été  donnée  à  Deydier,  il  demande 
au  Conseil,  le  25  février  1365,  le  droit  de  marque  contre  le 
comte  d'Avellin,  pour  la  somme  de  700  florins. 

Reg.  des  délib,  de  la  commune  de  Marseille.  —  Arch.  manie. 


Iil3  1363—  17  juillet. 

Le  Conseil  de  Marseillu  ordonne  à  son  viguier  de  rendre  le  châ- 
teau de  Saint-Marcel  au  comte  d'Avellîn,  ù  la  condition  que  celui-ci 
nommera  un  procureur  avec  pouvoir  de  traiter  en  son  nom,  el  do 
faire  remise  de  toules  peines  que  pourraient  avoir  encourues  la 
ville  et  ses  habitants  pour  dommages  causés  jusqu'à  ce  jour  à  tous 
les  domaines  du  Comte. 

Reg.  ih»  ildib.  df  la  commune  de  Maneille.  —  Atvli,  nmnlc. 

Iil3  1363  — 17  juillet. 

l,e  Conseil  de  Marseille  ordonne  au  viguier  de  faire  proclamer 
dans  la  Ville  que  tout  homme  ou  femme,  originaire  de  Saint- 
Marcel,  reconnu  citoyen  marseillais,  et  désirant  conserver  son 
droit  de  citadin,  sera  respecta  dans  sa  personne  et  ses  biens  par  le 
comte  d'Avelliu,  sans  pouvoir  être  mulestû  par  lui  pour  cause  de 
citadinage, 

Hcjt.  dc!  Uélîti.tk'  lu  (ommiiiie  ik-  Mui'^eîUe.  —  Artli.  miiuic. 


Hl'i 


1363  — 17  juillet 


Bulle  du  pape  Urbain  V,  datée  de  la  preralOre  année  de  son 

liontilii^iil,  acfnnlant  l:i  JrH'i.lirli.-m  du  ch;'ilo;in  de  S;uiih-'-0/>cn(.\  h 
noble  Jean  de  Bau\,  seigneur  de  Camaret,  avec  eonlLmialinn  de  In 
qualriéiue   partie  de  La  GarJo-Paréol  qui  avait  été  cédée  ù  son 
père  Guillaume  de  Baux  de  Camaret. 
Ren.  H.  7,  f  0  V-.  -  V:iiiclusc. 

1415  l;i63  —  ii  septembre. 

Raymond  de  Bau>;  H,  comte  d'Avcllin,  soigtieur  des  Bans,  nncnme 
pour  procureur  Guillaume  Odoli  de  Saint-Réniy,  à  l'effet  de 
s'entendre  avec  la  conmiunc  de  Marseille,  relativement  au  ravage 
de  ses  terres,  à  la  destruction  de  ses  cliàteaux  de  Provence,  el 
aux  dommages  portés  i  ses  vassaux,  principalement  dans  le  elià- 
tean  de  Saint-Marcel ,  qui  fut  donné  par  la  reine  Jeanjie  aux 
Marseillais,  pendant  laguerre.  —  Acte  au  cliâleau  des  Baux. 
SiTifiU.D.  <-h.  37. -.A;v7(,  j,i-n.,>.  ,h'  Mu.-.'. 

141G  1353  —  30  septembre. 

Le  Conseil  comimmaî  de  Marseille,  il  la  demande  du  procureur 
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Guillaume  de  Montolieu,  et  à  Guillaume  de  Saint-Gilles,  de  ter- 
miner à  Tamiable  les  dissensions  existant  entre  les  parties,  et  de 
faire  un  traité  de  paix  définitif,  comprenant  le  pardon  mutuel  de 
tous  dommages  causés  par  la  Ville  aux  vassaux  du  Comte,  et  par 
celui-ci  ou  ses  officiers,  aux  citoyens  de  Marseille,  et  aux  habi- 
tants de  son  territoire. 

Série  D.  D.  —  Arcli.  munie,  de  Mars, 

1417  1363  —  4  octobre. 

Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  seigneur  des  Baux,  et  la 
commune  de  Marseille,  par  l'intermédiaire  de  leurs  procureurs,  se 
donnent  un  pardon  mutuel  et  général  pour  tous  ravages,  vols, 
incendies  et  destructions  commis  de  part  et  d'autre  sur  leurs  terres 
et  vassaux,  et  la  commune  restitue  au  Comte  le  château  de  Saint- 
Marcel.  —  Acte  à  Marseille. 

Série  D.  D.  ch.  27  bis.  —  Arc/i.  munie,  de  Mars. 

1418  1363  -  28  octobre. 

Bulle  d'Urbain  V,  adressée  à  l'évêque  et  au  chapitre  de  Mar- 
seille sur  la  requête  du  prévôt  Antoine  de  Baux,  qui  se  plaint  de  ce 
que,  pendant  qu'il  était  en  prison,  on  lui  avait  retenu  de  fortes 
sommes   d'argent  sur  les  revenus  de  sa  prévôté.  —  Donné  à 


Avignon. 


BuUaire  d'Urbain  V  au  Vatican,  —  Note  communiquée  par  M.  le 
chanoine  Àlbanès. 


1419  1363  —  29  octobre. 

Reconnaissance  et  hommage  de  noble  Amîel  de  Baux,  seigneur 
de  la  bastide  de  Montdevergues,  au  recteur  du  comtat  Venaissin, 
pour  ce  qu'il  possède  dans  cette  bastide.  —  Acte  à  Carpentras. 

Reg.  B.  G,  f«  45  V».  —  Vaucluse. 

1420  1364  -  14  mai. 

Ratification  par  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  de  la 
cession  faite  par  son  procureur  à  l'archidiacre  de  Saint-Paul  du 
Mausolée,  de  certains  droits  de  cens  sur  des  propriétés  à  lui 
appartenant,  en  compensation  de  divers  cens  saisis  par  son  ordre 
et  pour  son  usage  personnel,  imposés  sur  des  terres  situées  sous 


Bulle  du  pape  Urhain  V  ordonnant,  sur  la  demande  de  Rsyinond  * 
de  Baux  V,  prince  d'Orange,  à  tous  les  Kcclésiastiques  séculiers  i 
ou  réguliers,  exempts  ou  non  exempta  d'impôts,  de  payer  leuf  J 
part  des  réparations  à  faire  aux  fortifications  de  la  ville  pour  lq,'| 
silretii  des  habitants.  —  Donné  à  Avignon, 
Reg,  B.  7,  I-Sn.  —  Vanelii^w. 

'2  jaiiviep. 

Raymond  de  Baux  n,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  Qlsi 
et  héritier  universel  d'Hugues,  comte  d'Avellin,  voulant  s'acquittef  ■ 
envers  le  pape  Urbain  V  de  la  somme  de  1(1  mille  florins  prêtés  à 
son  piire,  et  éviter  ainsi  des  poursuites,  vend  au  monastère  de 
Saint-Victor  de  Marseille,  tous  les  biens  et  droits  qu'il  possède  à 
Aurïol,  La  Gadi6re,  Ceirestû,  La  Ciotat  et  dans  leurs  teirltoirao^if 
pour  la  sniniiic  do  six  mille  (Inrins  d'or  de  Florence,  ;i  rexception 
des  franchises  et  droits  déjà  vendus  au  prix  de  800  tlorins  à  cer- 
tains liabitants  de  LaCadière.  Il  proniijt  du  faire  ralificr  la  présente 
vente  par  son  épouse  et  par  Antoine,  pr^vùt  do  Marseille,  et  Fran- 
çois de  Baux,  ses  frères,  fini  ralifieront  pareillement  diverses 
iniiiuinités  accordées  an  même  monastère  pour  le  pus-iaiîe  de  ses 
troupeaux  et  marchandises  ii  travers  ses  domaines  d'Aubaine, 
Roquefort,  dn  Castellet  et  Saint-Marcel.  Suit  le  prêt  fait  ;i  llusucs 
do  Baux,  comte  d'Avellin,  par  le  pape  Clément  VI  en  1350.  -^ 
Acte  à  Avignon. 


-  B.-ilii-H. 


ompl.M 


1433  .  l:t65  —  lil  janvior. 

Bulle  du  pape  Urhain  V,  par  laquelle  il  reeonnaîl  ipie  beaucoup 
de  savants  docteurs  et  licenciés  en  droit  civil  et  canonitpie  ont 
professé  à  Orange  ;  qu'aujourd'hui  encore  nn  docteur  en  loi,  un 
licencié  en  droits,  beaucoup  de  hachelier.s,  et  antres  professeurs, 
élevés  sul-  hl  !;r.imm:)irL'  o'  prc-ii;ni'  sur  \n\\):-^.  le- 
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sciences  ;  qu'ils  ont  conservé  Tusagedela  cloche  et  des  appariteurs, 
sans  pouvoir,  néanmoins,  délivrer  les  insignes  des  grades  scolaires. 
Le  Pape  déclare ,  pour  l'utilité  des  étudiants,  et  pour  satisfaire 
à  la  demande  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  et  du 
Conseil  communal,  qu'à  l'avenir  tous  les  élèves  qui  auront  fait  leurs 
études  à  Orange,  sans  y  obtenir  un  seul  grade,  pourront  se 
présenter  pour  les  recevoir  devant  toutes  les  écoles  qui  ont  obtenu 
de  lui  le  privilège  de  les  conférer,  s'ils  en  sont  jugés  dignes,  après 
examen.  —  Donné  à  Avignon. 

Reg.  ori^.  do  ind.  et  com.  f**  29.  —  Arch,  du  Vatican.  —  Untver^ 
site  d'Orange,  par  le  D'  M.  Millel.  1878. 

1424  1365  —  25  février. 

Reconnaissance  et  hommage  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de 
Brantes  et  de  Plaisians,  au  recteur  du  comlat,  pour  tous  les  biens 
et  seigneuries,  qu'il  tient  en  fief  de  l'église,  suivant  la  convention 
passée  le  24  juillet  1320  entre  le  Pape  et  son  père  Agout  de  Baux, 
qui  reconnut  les  châteaux  de  Brantes,  Savoillans,  Saint-Léger  et 
Gênes.  —  Acte  à  Carpentras. 

Reg.  B.  6,  !•  78  V.  —  Arch.  munie,  d'Orange, 

1425  1365  —  4  mars. 

Acte  par  lequel  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  grand 
camerlingue  du  royaume  de  Sicile,  se  porte  garant  de  la  somme 
de  mille  florins  sur  celle  de  quinze  mille  empruntée  par  la  reine 
Jeanne  au  cardinal  Gilles  Albornos.  —  Acte  apud  locum  sudatorii 
de  la  ville  de  Naples. 

cil.  orig.  a**  18,  vol.  5.— A/'c/i.  de  Bologne. 

1426  1365  —  dernier  jour  de  mars. 

Ratification  par  François  de  Baux  de  la  vente  faite  par  son  frère 
Raymond  II,  comte  d'Avellin,  au  monastère  de  Saint- Victor,  de 
tous  ses  droits  à  Auriol,  La  Cadière,  Ceireste  et  La  Ciotat,  avec 
renonciation  à  tous  ceux  qu  il  pourrait  posséder  lui-môme  sur  ces 
localités.  —  Acte  à  Avignon. 

L.  325.  —  Ch.  inéd.  n-»  1619  des  arch.  de  Saint-Victor.  —  B.-du-R. 

1427  1365  — 25  mai. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  à  son  sénéchal  de  Provence  et  Forçai- 
quier  portant  révocation  de  toutes  les  aliénations  partielles  de  son 
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lomaine,  ÀTexception  des  donations  faites  au  monastère  dd^ 
Victor  de  Marseille,  à  l'abbé  de  Montmajour,  au  comte  de  Beau-  I 
forl,  vicotnle  de  Turenne ,  el  ù  Raymond  de  Baux ,  comte  da  | 
Solulto,  son  grand  camerlingue  du  royaume  de  Sicile.  —  Donné  à  ( 
Naples. 

L.  056.  —  B.-dj-R. 


I4SB 


1365— juin.  J 


L 


Charles  IV,  roi  des  Romains,  accorde  en  passant  à  Orange,  au  .1 
prince  Raymond  de  Baux  V,  le  pouvoir  d'établir  un  droit  de  péage  j 
sur  toutes  les  marchandises  descendant  le  Rhùne,  tel  qu'il  était. j 
exigé  k  Lors  ;  et  celui  d'en  élalilir  un  semblable  à  Gigondas  el  &  J 
Condorcet,  ù  la  condition  que  les  marchandises  de  transit  na  i 
payeront  que  dans  ime  de  ces  deux  localités,  el  rien  it  leur  entréa.j 
dans  Orange. 

Mas.  du  U-  M.  Miilet. 


Ii29 


13G5  — 6  Juîn.-j 


Charles  IV,  empereur  des  Romains  et  roi  de  Bohême,  &  I 
demande  du  prince  Raymond  V,  et  de  la  communauté  d'Orange,' 
déclare  établir  à  perpétuité  dans  leur  ville  une  école  de  droit  civil 
et  canonique,  de  médecine,  piniosophie,  logique  et  granunaire, 
avec  pouvoir  aux  professeurs,  ayant  un  recteur  à  leur  tête,  de  con- 
férer aux  étudiants  tous  les  grades  scolaires.  Il  prend  sous  sa  sau- 
vegarde et  protection  les  maîtres,  élèves  et  leurs  maisons  d'éduca- 
tion, et  leur  accorde  pour  l'avenir  toutes  les  prérogatives,  franchises 
el  libertés  dont  ont  joui  les  professeurs,  élèves  et  maisons  univer- 
sitaires dans  tout  l'Empire  ;  toute  personne  arrivant  ù  Orange  pour 
enseigner,  ou  étudier,  sera  affranchie  de  loiUe  imposition.  —  Donné 
à  Avignon. 

cil.  oi-Ir.  —  Sirie  tl.  G.  ii"  j:t.— Aiv/i.  mioiic.  iVQi-a:\(,c,  i'iiice>:=. 
(VOrua-je,  par  le  D'  M.  Millol,  1S7S. 


1430  1.305 —  Il  juin. 

Le  Conseil  communal  de  Marseille  refuse  tout  secours  h  Jean  de 
Laudun,  viguier  général  de  Raymond  de  Baux,  onmle  de  Solelta, 
et  seigneur  de  Saint-Geniés ,  contre  Raymond  de  Baux  V,  prince 
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theson,  nièce  du  Comte,  et  demande,  au  nom  de  la  reine  Jeanne,  un 
subside  pour  le  recouvrement  des  terres  et  château  de  Courtheson. 

Reg.  des  djlib»  de  la  commune  de  Marseille»^'  Arch,  munie. 

1431  1365  — 30  juin. 

Protestation  de  quelques  habitants  d'Aubagne  contre  le  bailli 
Guillaume  Vitalis,  par  devant  Geoffroy  de  Sellions,  juge  ordinaire 
d'Aubagne,  pour  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  à  cause 
de  certaines  défenses  et  peines  imposées  par  le  bailli  à  Toccasion 
des  pâturages.  —  Acte  à  Aubagne. 

Charte  aux  arch.  munie,  d' Aubagne, 

1432  1365  — 22  juillet. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  ordonnant  à  son  sénéchal  de  faire  met- 
tre en  possession  le  monastère  de  Saint-Victor  de  Marseille,  après 
lui  avoir  fait  prêter  hommage-lige  et  serment  de  fidélité  à  la  Reine, 
de  tous  les  biens,  droits  et  juridictions  possédés  par  feu  Hugues  de 
Baux  et  son  fils  Raymond  II,  comte  d*Avellin,  dans  les  châteaux 
d*Auriol,  La  Cadière,  Ceireste  et  La  Ciotat,  vendus  par  le  Comte 
au  pape  Urbain  V,  au  prix  de  6,000  florins  d  or  de  Florence,  et 
francs  de  toute  prestation  et  droits  de  lods  et  trézains.  —  Donné  à 
Naples.  —  Procès-verbal  de  la  prise  de  possession. 

L.  327.  —  L.  B.  500,  ch.  n«  1626  des  arch.  de  Saint-Victor.  —  B.-du-R. 

1433  1365  — 18  août. 

Catherine  de  Baux,  dame"  de  Courtheson,  vend  pour  le  prix  de 
320  florins  d  or,  à  Jean  Pierre,  archiprêtre  de  Téglise  collégiale  de 
Saint-Didier  d'Avignon,  procureur  de  Jean,  cardinal-prêtre  de 
Saint-Marc,  ses  droits  d'un  sétier  de  sel  qu^elle  perçoit  annuelle- 
ment sur  le  péage  du  sel  transporté  par  le  Rhône  à  Avignon.  — 
Acte  à  Courtheson. 

Fonds  de  SainUDldier.  —  Série  G.  n'  63.  —  Vaucluse. 

1434  1365  —  23  août. 

Bulle  d'Urbain  V  recommandant  à  François  de  Baux,  duc 
d'Andrie,  et  à  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  les  députés 
qu'il  envoie  à  Naples  pour  prendre  possession  de  l'abbaye  du 
Mont-Cassin.  —  Donné  à  Avignon. 

Bullaire  d'Urbain   V  au  Vatican,  note  communiquée  par  M.  le 
chan.  Albanés. 


1435 


1365 -29  août! 


Le  sénéchal  Fouicfties  d'Agout  ordonne  à  des  commissaires  dn 
se  transporter  partout  o(i  Us  croiront  trouver  Raymond  de  Baux  \ 
prince  d'Orange,  et  son  frère  Bertrand,  de  les  citer  b.  coniparaltr 
dans  le  cMteau  d'Orgon  ii  reflet  de  répondre  aux  accusatîoni 
portées  contre  eux  pour  avoir  envahi  k  main  armée  le  château  d 
Courtheson,  emmené  prisonnière  k  Orange,  Catherine  de  Bau: 
dama  de  ce  lieu,  laissé  commettre.  Inule  sorte  de  violences  j 
leur  troupe,  et  s'être  ainsi  dOclarés  séditieux  et  rebelles  au  gouver-^ 
nemenl  de  la  Heine.  Faute  par  eux  de  comparaître,  ils  serosQ 
passibles  ainsi  que  leurs  principaux  complices,  d'une  amende  d 
mille  marcs  d'orlln,  et  déplus  fortes  condamnations, pouvant  a 
jusqu'à  la  saisie  de  leurs  biens  féodaux.  Les  princes  ayant  refus 
de  paraître  en  personne  sous  différents  prétextes,  on  procède  i 
l'audition  des  témoins    qui  déclarent  que   depuis    la    prise   ■ 
château,  les  princes  ont  joui  de  ses  revenus  jusqu'à  l'aecore 
survenu  entre  eux  et  le  Pape  à  qui  Courtheson  fut  remis  après 
leur  excommunication,  et  que  depuis  la  prise  du  château  et  scw 
élargissement,  Catherine  de  Baux  a  vécu  pauvTemenl  en  Pro- 
vence Bt  à  Avignon.  Les  témoins  réclament  du  sénéchal  la  resti- 1 
liition  du  cli:'ilp;m  h  leuv  (■lL:'iii->laiii'\ 
Itofc'.  U,  lijl.-  1(.-J(i-H. 


1436 


mi:>—  18  novembre. 


Vente  par  Jeaji  de  Baux,  seiRneur  de  Qnnarel,  Travaillans  et 
Sérignan,  aux  procureurs  de  la  communaidé  di(  Caniarct,  d'un 
droit  de  cens  de  vint;t  sanmées,  moins  neuf  érniiies  d'avoine,  pour 
le  prix  de  300  florins  d'or,  payables  par  tiers  d'année  on  année.  — 
Acte  à  Travaillans, 


!4;i7 


1305  - 


32  novembre. 


Lettre  de  la  reine  Je.innc  déclarant  à  Raymond  de  Baux  V,  prince 
d'Orange,  que  c'est  contre  toute  justice  (juc  lui  c[  son  frère  Ber- 
trand, suivis  d'une  troupe  année,  se  sont  emparés  du  cliàlcau  de 
Courtheson,  onl  jeté  en  prison  Catherine  ilc  Baux,  dame  de  ce 
lieu,  combattu  contre  ses  vassaux,  et  saisi  les  biens  ipii  lui  appar- 
tenaient, i:onlraircment  à  la  loi,  aux  droits  de  la  Heine  el  au  ^rand 
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lingue  du  royaume  de  Sicile  son  plus  proche  parent,  aux  biens  et 
droits  de  laquelle  il  doit  succéder,  si  elle  meurt  sans  enfants.  Elle 
ordonne  aux  princes,  sitôt  lettre  reçue,  de  remettre  Catherine,  sa 
terre  et  son  château,  entre  les  mains  de  Jean  de  Laudun,  viguier 
général  de  Raymond  de  Baux,  sous  peine  d'être  poursuivis  pour 
crime  de  rébellion.  —  Donné  à  Aversa. 

L.  B.  559.  — B.-du-B. 

1438  1365  —  22  novembre. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  enjoignant  à  tous  ses  vassaux,  prélats, 
comtes,  barons,  et  aux  communautés  de  Provence  et  de  Forcalquier, 
de  prêter  main  forte  à  Raymond  d'Agout,  son  sénéchal,  contre  le 
prince  d'Orange,  qui,  au  mépris  de  toute  justice  et  à  main  armée, 
s'est  emparé  du  château  de  Courtheson,  a  conduit  Catherine  de 
Baux,  dame  de  ce  lieu,  dans  ses  prisons  d'Orange,  et  s'est  rendu 
rebelle  et  désobéissant  à  la  Reine  en  ne  tenant  aucun  cas  de  ses 
remontrances.  —  Donné  à  Aversa. 

L.  B.  559.  —  B  -du-R. 

1439  1365  -  28  novembre. 

Par  suite  d'un  accord  intervenu  entre  Raymond  de  Baux  V, 
prince  d'Orange,  et  la  dame  de  Courtheson,  Catherine  pardonne  à 
tous  ses  ennemis  et  à  ses  vassaux  rebelles  les  dommages  causés 
sur  ses  domaines,  et  permet  aux  nobles  et  aux  roturiers  de  Cour- 
theson de  prêter  hommage-lige  au  prince  d'Orange,  comme  leurs 
prédécesseurs  l'ont  toujours  prêté  à  elle  même  et  à  ses  ancêtres,  et 
déclare  qu'elle  ne  s'opposera  jamais  à  Tavenir  à  cette  prestation 
d'hommage  et  fidélité.  —  Acte  à  Orange  en  dehors  du  château, 
c'est-à-dire  hors  de  la  porte  fermée,  appellée  porte  de  Courtheson. 

Cart.  —  Cih.  n»  5.  —  Arc/i,  munie,  de  Courtheson, 

1440  1365  —  23  décembre. 

Amiel  Boniface,  député  par  la  ville  de  Marseille  au  château  des 
Baux,  déclare,  devant  le  Conseil  assemblé,  avoir  manifesté 
au  comte  d'Avellin  le  désir  de  la  commune  de  voir  nom- 
mer, de  part  et  d'autre,  des  procureurs  pour  faire  juger  définiti- 
vement par  le  Pape  les  contestations  survenues  entre  la  ville  et 
son  frère  Antoine  de  Baux,  prévùt  de  la  Major,  qui  proteste  contre 
la  confiscation  des  revenus  de  son  bénéiice,-  employés  pendant  la 


guerre  à  la  dêfcnsiî  rie  la  ville,  et  à  l'entretien  des  maisonsel  lên 

de  la  préviH^. 

ï\cg.  dat  lU-lih.  —  Aivli.  rnunic.  do  Start. 

liSl  1366  — 2  janvier. 

Raymond  de  Baux  H,  comte  d'Avellin,  seigneur  des  Bans, 
Hccorde  les  droits  et  honneurs  doul  jouissent  les  gentilshoauiies  de 
ses  terres  bausaenques  a  Jacques  et  I^aymond  llostager,  fils  de 
Pierre,  son  châtelain  de  la  terre  de  Vitrolles,  en  considération  des  , 
nombreux  services  que  lui  a  rendus  leur  père. 

^^M.  ilu  C.  VeiioiMiii.  —  P.  Cun.  I  4,  p.  3W. 


1U3 


1366- 


7  janviiirj 


L 


Andrti  Conslanlin.cliivaired'Aubagnepour  Raymond  de  Baiislf^l 
cciinle  d'Avcllin,  afferme  à  Jacques  Servan  les  moulins  de  cette  j 
ville,  dits  des  Roiibauds  et  du  Canonioat,  i  dater  de  ce  jour  jua-  \ 
ques  k  Saint-Michel  prochain,  pour  le  tiers  des  bénéticea  ^ 
produits  par  la  Rioulure  des  grains,  sous  la  conditiou  que  le  fer-  i 
mier  pourra  retenir  la  somme  de  î  Ilorins  d'or  pour  munir  j 
cas  moulins  d'huile,  cordages  et  coulfins,  et  pourvoira  au  curage  J 
dubéat  et  &  l'entretien  de  l'écluse  ;  quant  aux  objets  qui  ne  sont  p 
iiidi^pensHhlos,  le  fiTiEiiLT  1rs  fiiumini  -a  ses  dOpons.  —  Acte  à 
Auba^'iie. 

liog.  (i«  boLioil  Triijul.  -  Ivlu-li!  -J..'  M' .[,:  L:!i;l1.  ir  /i  MiUvsL^ilk-. 

Iii3  1306—8  mars. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d"Oi'ani,'e,  voyant  avec  plaisir  le 
mariage  projeté  entre  Hertraiid  de  Baux,  sei^iK'ur  de  Gi^omlas, 
et  Blonde,  lille  du  chevalier  Giraud-AdlnJniar,  seigneur  do  Ciri- 
giian  et  d"Aps,  donne  à  son  frère,  pnur  en  junir  après  la  murt 
du  donateur,  la  ville  d'Oraii^'e,  Coud orcel,  les  Pilles,  et  la  inuilié  dos 
droits  qu"i!  a  sur  les  biens  d'IIugLtes-Adhôinar,  seigneur  de  Mon- 
teilot  de  la  Garde. 

M-is..lii  11' M.  Millet,  ~  M,'.iti<':i,rnri,-,lu  „i;ri,i-j.:~M-^:h,li,-. 
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s  emparer  de  quelque  manière  que  ce  soit  du  château  de  Cour- 
tlieson,  enlevé  violemment  à  Catherine  de  Baux,  après  avoir 
demandé  du  secours  aux  prélats,  barons  et  nobles  des  comtés,  et  à 
qui  il  voudra,  avec  promesse  d'approuver  tout  ce  qui  sera  fait  pour 
obéir  à  ses  ordres.  —  Donné  à  Naples. 

Autre  lettre  du  24  juin  sur  le  même  sujet,  datée  de  Casasana, 
près  de  Castellamare. 

L.  B.  560  et  561.  —  B.-du-R. 

1445  1366  — 10  juillet. 

Procuration  de  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson,  à  Geof- 
froy de  Sellions,  notaire  d'Aix,  pour  toucher  ses  revenus  et  la  défen- 
dre devant  toute  Cour,  avec  promesse  de  ratifier  tout  ce  qui  sera 
fait  en  son  nom.  —  Acte  à  Tile  Saint-Geniès,  dans  la  maison  de  Ray- 
mond de  Baux,  comte  de  Solelto ,  grand  camerlingue  du  royaume 
de  Sicile. 

Reg.  B.  1154,  f^  20.  —  B.-du-R. 

1446  1366  —12  juillet. 

Geoffroy  deSeillons,  notaire  d'Aix,  expose,  en  vertu  de  sa  procura- 
tion ,  au  sénéchal  Raymond  d'Agout,  fils  de  Foulques,  que 
Catherine  de  Baux,  légitime  et  paisible  possesseur  du  château  de 
Courtheson,  en  a  été  dépouillée  à  main  armée,  par  Raymond 
de  Baux  V,  prince  d'Orange,  et  Bertrand,  son  frère,  suivis  d'une 
nombreuse  troupe  de  complices,  et  qu'elle  a  été  emmenée  captive 
à  Orange  après  avoir  vu  saisir  ses  biens,  son  argent,  sa  vaisselle  et 
ses  joyaux,  et  plusieurs  de  ses  vassaux  faits  prisonniers.  Il  demande 
au  juge-mage  et  aux  membres  du  Conseil  royal  la  punition  des 
coupables,  la  restitution  des  biens  volés  et  la  somme  de  cent  mille 
livres  pour  dommages  et  intérêts.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  1154,  f'  19.  —  B.-du-R. 

1447  1366  —  août. 

André  Constantin,  clavaire  d'Aubagne  pour  Raymond  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  donne,  en  sa  qualité,  4  florins  d'or  au  juge  Béren- 
ger  Robert  pour  être  venu  dans  la  ville  tenir  ses  audiences,  et 
un  florin  pour  son  cheval  et  celui  de  son  écuyer,  —  Acte  à  Au- 
bagne. 

Reg.  de  Benoit  Tiigat,  a*  d'Aubague.  —  Etude  de  M*  de  Laget,  n'* 
ù  Marseille. 


lïïf 


13G6  —  10  septembre;* 


LL-llre  de  la  reine  Jeanne  ordonnant  à  son  séiiécLal  et  au  jng&'J 
mage  des  coniLés  de  Provence  et  de  Forcalquîer,  défaire  compa- 
raître et  pnursuivre  deviiul  sa  Cour,  aussitôt  lettre  reçue  et 
jusqu'à  sentence  définitive,  Raymond  de  BauxV,  prince  d'Orange, 
ses  complices,  soldats  et  serviteurs,  pour  les  punir  de  l'occupation 
nyuvellemeul  faite  du  chileau  de  Courllieson,  au  mépris  de  l'obéis- 
sance et  (Idélité  qui  lui  sont  dues.  —  Donné  au  château  de  Nocera. 


Il  111 


I3G6  — lôoclobi-a,^ 


Bulle  du  pape  Urbain  V  donnant  au  nionaslêre  Saint-Viutor 
■Î.OOO  Ilorins  dus  à  la  Cbambre  apostolique  par  Huyniond  de 
Baux  II,  comte  d'Avetlin,  sur  le  prêt  de  10,000  Ilorins  que  le  Pape 
Clément  VI  avait  fait  k  son  père  Hugues  de  Baux. 

cil.  iiiiiil.  ili!  SiUnl-Vktoy,  W  1068.  —  B.-du-R. 


U50 


1360  —  30  octobre.  1 


Sentence  arbitrale  par  Bernard  de  la  Garde,  seigneur  de  Pélissane^.  !j 
et  Atuiet  Bonïrace,  pour  terminer  les  procès  existant  depuis  long-' 

lempsentfc  les  seigLieursdc  Baux,  comtes  d'Avcllint'trarclievi'cliô 
(r.\rles  sur  la  liaidt;  seigUL'urii;  du  cliâteau  de  Vaqiiiôros  ol  d\mi; 
pavtiede  celui  de  Monriès,  revendiquée  par  liavLuoiid  de  Baux  II, 
comte  il'AvcIJin,  à  Guiliannic,  ardLev(';'[ue  d'Arles.  I-es  arbitres, 
après  mrtr  examen,  déclarent  que  larcliovéque  cl  ses  successeurs 
feront  à  perj)étuité  liouimai-c  et  reconnaissance  aux-sei^^ueurs  des 
Baux  pour  la  ville  de  Vaquières  et  la  troisiénio  parlic  du  chàlcaii 
de  Monriés  et  leurs  tcrrîloires,  ainsi  que  lavaicnl  fait  ses  prédé- 
cesseurs, suivaLil  les  actes  d'IiouiLuayes  de  Mij-'  et  <le  1-87.  — 
Acte  aucbàleau  de  Salon. 

Hcét.  H.  11-21,  ['  10.-  H.-,lii-It. 


lljl 
Kn  vertu  d'une  lellr* 


I3(i()  ■ 


1-,' 


jxembr, 


Fiii  venu  u  une  iL'iirtï  iic  chljiiiii.'i^iikili  ikiiiiici.  (liu  nawiiuiiii 
d'Agout,  sénéclial  de  Proveui'^e ,  Honorât  de  Berrc,  mailre  rali^mal, 
accompagué  de  Gantelnie  d'Ii^siHuassons,  prieur  de  Sainl-Giiilez 


de  Marseille  et  vi^'uier  ', 


Victor,  se  transporte  à  Auriol,  Ceireste,  La  Ciutat  et  I.:i  Cadié 
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et  met  en  possession  ce  monastère  des  biens  et  droits  cédés  au 
pape  Urbain  V  par  Raymond  de  Baux  II ,  comte  d'Avellin ,  au 
prix  de  6,000  florins. 

Ch.  iiiéd.  de  Saint-Victor,  u»  1645.  —  L.  B.  560.  —  B.-du-R. 

1452  1366  -  11  décembre: 

Noble  Antoine  Vincent  prête  hommage  et  reconnaissance  à 
François  de  Baux,  seigneur  et  baron  d*Aubagne  et  de  sa  vallée, 
pour  le  château  de  JuUans,  son  territoire  et  sa  juridiction,  et  le  recon- 
naît comme  seigneur  suzerain ,  avec  promesse  de  lui  payer 
annuellement  le  cens  de  six  sous  de  coronats.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  d'Etienne  Venaissin,  n"  de  Marseille.—  Etude  de  M*  de  Laget. 

1453  1366  —  29  décembre. 

En  présence  de  Raoul  de  La  Loupe,  gouverneur  du  Dauphiné 
pour  le  roi  Charles,  le  chevalier  Guillaume  de  Baux,  fils  de  feu 
Raymond  IV,  prince  d'Orange,  en  considération  de  sa  délivrance, 
par  le  roi  de  France,  de  la  prison  où  il  était  détenu  depuis  long- 
temps, et  des  faveurs  multiples  qu'il  en  a  reçu,  cède  à  viager  au 
Roi,  à  défaut  d'enfants  légitimes,  tousses  châteaux,  villes,  dignités, 
revenus  et  juridiction,  et  tous  les  biens  mobiliers,  ou  immo- 
biliers, qu'il  a,  ou  pourra  avoir,  comme  biens  paternels  et  mater- 
nels. —  Acte  à  Grenoble  dans  la  maison  de  la  Prévôté  de 
Saint-André. 

Reg.  B.  2622.  H.  PUat,  u*.  —  Isère. 

1454  .  1367  —  8  février. 

Lettre  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  nommant 
Guillaume  de  Lussans,  son  procureur  fiscal,  avec  pouvoir  d'exer- 
cer sur  ses  domaines  tous  les  pouvoirs  qu'il  a  d'acheter,  vendre, 
prononcer  des  jugements  et  condamnations,  faire  des  prisonniers, 
et  spécialement  pour  faire  exécuter  la  lettre  d'IIumbert  II,  Dau- 
phin viennois,  du  2  mars  1345,  relative  à  la  baronnie  de  Sahune  et 
aux  châteaux  de  Montbrison  ,  Curnier  et  Noveysan.  —  Acte  à 
Orange  en  présence  de  Guillaume  de  Baux  et  autres  témoins. 

Copie  pareil.  —  L.  17.  —  PrinrijKiutc  dV range,  —  Vaucluse. 


Î455 


1367— 12  mars. 


Noble  Antoine  de  Baux,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  el  les 
chanoines,  reveiianl  sur  l'acte  du  19  décembre  1337,  déclarent  que 
laliaute  seigneurie  de  la  baroiinie  d'Aubagne  et  les  Luit  livres  de 
cens  payées  par  les  seigneurs  feront  retour  au  chapitre,  qui  en 
jouira  à  l'avenir.  En  sa  qualité  de  prévûl,  Antoine  de  Baux  donne 
aux  chanoines  vingt  florins  d'or  pour  les  indemniser  des  dépenses 
occasionnées  par  la  perception  des  IGO  sous  de  cens  cédés  par  son 
prédécesseur  au  chapitre,  suivant  l'acte  précilé.— Acte  àMarseiUe. 
Heg.  it'EtîeDaQ  Venaisaîu  ii'  de  Marseille. — EtuUe  île  M*  de  LageU 


li5(i 


1367— 23  avril. 


Lettre  d'Amédèc  de  Baux  d'Aveliin,  sénéchal  de  Beaucaire, 
ordonnant  au  trésorier  royal  de  la  sénéchaussée,  au  bailli  et  au 
juge  de  Marvejols,  d"aprés  le  commandement  du  roi  de  France 
Charles  V,  et  à  la  demande  du  seigneur  de  Grisac,  de  faire  une 
enquête  sur  TalTouagement  auquel  sont  soumis  les  habitants  des 
terres  appartenant  à  ce  seigneur ,  et  de  révoquer  tout  ce  qui 
pourrait  avoir  été  fait  contrairement  à  l'exemption  des  deux  cents 
feux  accordée  à  ses  terres.' —  Donné  à  Villeneuve-les-Avignon-* 

Mss.  irOr,.-l)iljliul.tr.M\.  ~  I{,^.■l„^rrf„■.^.',.r  la  f.i:,rilh-  de  Gri- 
wMrd,  [i:irM.  I.i  olLaiiuLiio  AIIj:iii.'S,  f' TJ,  Mctulf  ISiifi. 


1457 


CiGT 


-  i"  mai. 


Lettre  de  la  reine  Jeanne  à  Raymond  de  BauK,  cumti;  de  Solelto, 
son  conseiller,  pour  lui  annoncer  qu'elle  amuille  l'ôdil  lancé  autre- 
fois contenant  révocation  des  donations,  aliénations  el  |)ernm- 
tations  faites  par  elle  et  feu  le  rui  Louis  dans  ses  conités  de  Pro- 
vence et  de  Forcalquier,  avec  ordre  d'en  instruire  son  sénéclial  et 
tous  ses  ofliciers  de  Provence.  —  Donné  à  Naples. 
Rog.  B.  1,  '"  2itj  ^-,  -  !î,-du-ll. 


1458 


[3G7 


Lettre  de  Raymond  de  Baux,  comte  de  Solelto,  canierlinî^ue  du 
royaume  de  Sicile,  ordonnant  a  son  neveu  Raymond  d'Agoni,  sriié- 
chal  (le  Provence,  de  faire  exécuter  par  tous  les  oflicÎL'rs  de  la  pro- 
vince l'ordre  rec-u  de  la  reine  Jeanne  ii  ta  liate  du  1"  mai,  par 
:  di-clr»r.'  rùvi.i^|iior  touUs  [<■> 
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aliénations  et  permutations  faites  dans  les  comtés  de  Provence  et 
de  Forcalquier  au  détriment  de  la  Cour.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  B.  196,  f  143.  —  B.-du-R. 

1459  1367  — 12  juin. 

Raymond  d'Agout,  sénéchal  de  Provence,  déclare  d'après 
Tordre  de  la  reine  Jeanne  et  avant  toute  sentence  définitive , 
Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  et  son  frère  Bertrand,  cou- 
pables de  conspiration  et  félonie  envers  la  Reine,  pour  avoir  par- 
couru la  Provence  avec  une  force  armée,  avoir  pris  et  volé,  les 
armes  à  la  main,  le  château  de  Courtheson  et  ses  revenus,  empri- 
sonné Catherine  de  Baux,  dame  de  ce  lieu,  dans  la  ville  d'Orange. 
Pour  que  les  coupables  ne  prétextent  cause  d'ignorance,  on  fera 
publier  à  Apt,  Taraâcon  et  Orgon,  villes  les  plus  proches  d'Orange 
où  les  criminels  font  leur  domicile,  et  à  la  porte  du  palais  d'Aix, 
la  confiscation  de  tous  leurs  biens,  meubles  et  immeubles,  de  leurs 
revenus  et  droits  sur  la  ville  d'Orange,  sur  les  châteaux  de  Jonquîè- 
res,Gigondas  et  autres  châteaux  et  lieux  de  la  principauté,...  etc.  Le 
sénéchal  les  déclare  contumaces  et  les  condamne  à  payer  1,000 
marcs  d'or  fin. 

Raymond  d'Agout  déclare  dans  sa  sentence,  malgré  la  non  com- 
parution devant  son  tribunal  de  Raymond  et  de  Bertrand  de  Baux 
son  frère,  après  enquête  et  audition  des  témoins,  que  les  cou- 
pables restitueront  à  Catherine  le  château  de  Courtheson,  son 
territoire,  sa  juridiction  et  les  biens  saisis  sur  elle  et  ses  vassaux, 
qui  sont  momentanément  entre  les  mains  du  Pape,  et  les  condamne 
aux  dépens  du  procès,  sans  préjudice  des  dommages  et  intérêts 
dont  il  se  réserve  le  règlement.  —  Acte  à  Aix,  en  séance  du  tribu- 
nal. (La  date  du  jugement  n*existe  pas), 

Reg.  B.  U5i,  ^  29,  30,  31,  32.   —  B.^du-R. 

1460  1367  -  14  juiiL 

Jean  Bardochî,  voulant  transporter  son  domicile  à  Orange,  se 
reconnaît  homme-lige  de  Raymond  de  Baux,  promet  de  l'aider  de 
sa  personne  et  de  ses  biens  en  temps  de  paix  ou  de  guerre,  pro- 
nonce son  serment  de  fidélité  aux  genoux  du  prince  en  lui  baisant 
les  pouces,  et  promet  de  renouveler  son  serment  à  chaque  change- 
ment de  seigneur.  Le  prince,  en  acceptant  Thommage,  accorde  à 
Bardochi  la  faculté  de  jouir  de  toutes  les  libertés  et  franchises  des 


Raymond  lie  Baux  V,  prÎÈico  d'Orange,  donne  à  sub-inféodatioitl 
à  Bertrand,  sou  frère,  les  châteaux  de  Suze,  Violés,  Monlniirail,  et^ 
s'en  réstirve  la  suzeraineté 
:.  du  Lf  M.  Mill. 


Testament  de  Raymond  de  Baux  [[,  crjmle  d'Aveliin.  Il  lîhojsitjj 
s;i  sépallure  dans  l'église  des  frères  mineufs  de  Marseille,  au  tora^- 
beau  où  sont  ensevelis  ses  aïeux  et  sa  mère.  Il  lègue  2,00U  livres  d'turT 
pour  son  âme  et  lait  des  leg^  aux  pauvre^i  de  divers  hCipitauK.  Il  I 
donne  à  l'église  Ste-Magdeleiue  de  Sl-Maximin  un  vêtement  sacer- 1 
dolal  complet  de  la  valeur  de  50  tlorius.  N'ayant  pu  faire  un  voyagaj 
projeté  à  Kt-Jacques  de  Gallice,  il  ordonne  qu'il  soit  fait  par  uii,l 
bomme  de  bonne  conscience,  et  que,  pendant  ce  pèlerinage,  c 
distribue  201  florins  d'or  aux  pauvrp'^.  Il  Ici^uo  nu\  frùros  tninfiirs 
de  MarsDille   deux   quinlaux   de    cin'   n   i-uiLVfrtir   eu   cieri^os  à 
placer  sur  le  fjrund  autel  pour  être  alluiDés  peiidanl  l'élL'vatiiJu  ,  et 
fait  un  Icgsà  l't'pilisc  Sainte-Marllie  de  Turascon.  —  Atlemlu  (pTcii 
temps  de  guerre  les  brigands  qui  avaiejil  envahi  suu  château   de 
Moutpaoaeu  avaient  enk'vù  divers  njjjcts,  ilorduEuiequ'uu  en  paye 
la  valeur.  Il  lé;,'ne  ii  la  chapelle  Sainte-Marie  du  ehàlean  ilcs  lîaiiN. 
:î  calices  et  i  buretteseii  argent,  le  tout  de  511  Hurins,  jilus  8(i  llorins 
pour  un  reliquaire  e!  :iO  llorins  i)our  une  custode  à  porter  le  cor/iii.s 
f7N-i.v(/, ..  etc.. .   Il  donne  à  Bor^'uèle,  sa  tille  bùlarde,  3,(RIU  llo- 
rins d'or  pour  dut.el  son  habitation  au  château  des  Baux  Jusques  à 
son  niariago,  et  Icyue  ù  Alix  deBaux,  salille  léi,'itiiiic, 0,000  llorins 
d'or,  et  ses  ornements   nuptiaux.   Il    noiunic    pour   .son   hêrilicr 
universel  rent'aut  qui  iiailru  de  sa  femme  Jeanne   Hoi.'er  de  Beau- 
forl,  lille  dvi  vicojide  de  Turemie,  qui  se  trouve  enceinte,  si  elle 
accouche  d"nn  lils  ;  si  c'e^t  d'une  lille,  il  lui  lèi<ne  1 ,000  dorin.s  dor, 
et  dans  ce  cas,  il  institue  pour  son  hérilière   iKuliculière  Ails,  à 
la([uclle  il  laisse  I5,n0li  llorins  d'or  de  son  héritage,  et  rionunc  jpour 
sou  héritier  .Vnloine  de  Kmx,  sou  frère,  prévOI  de  l'église  de  Mar- 
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seille,  et  ses  enfants  mâles,  s*il  n'est  dans  les  ordres  sacrés  ;  et, 
à  son  défaut,  François  de  Baux,  son  autre  frère,  et  ses  enfants 
mâles  ;  à  défaut  de  ces  derniers,  il  nomme  pour  héritier  Amelin  de 
Baux,  son  oncle,  et  ses  enfants  mâles.  En  cas  de  nullité  de 
ces  substitutions,  il  ordonne  enfin  que  son  héritage  parvienne 
à  celui  ou  à  ceux  qui  se  trouveront  nommés  héritiers  dans  le 
testament  de  son  père  Hugues,  comte  d'Avellin  ;  et  après  Amelin, 
il  substitue  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Brantes,  son  oncle  , 
et  ses  enfants  mâles.  Dans  le  cas  où  tous  les  sus-riommès  vien- 
draient à  décéder  sans  descendance  mâle,  il  veut  que  Tune 
de  ses  filles  soit  mariée  à  un  homme  de  qualité  du  nom 
de  Baux  et  spécialement  de  la  famille  du  duc  d'Andrie,  et  à  son 
défaut,  à  son  cousin  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Marignane  ;  et 
s'il  ne  se  trouve  dans  les  familles  du  duc  et  de  Guillaume  personne 
à  marier,  il  choisit  pour  mari  de  sa  fille  son  parent  le  plus  proche, 
portant  le  nom,  surnom  et  les  armes  des  Baux . 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

14G3  1367  —  27  novembre. 

Antoine  de  Baux,  prévôt  de  la  Major,  autorise  Guibert  Terrici, 
fermier  des  cens  et  revenus  de  la  prévôté,  à  donner  quittance 
aux  syndics  de  Marseille  d'une  somme  de  G94  florins  qu'il  leur 
avait  prêtée  le  12  octobre  1362.  —  Acte  sur  la  place  de  la  prévôté 
de  Marseille. 

La  Ville  reconnaît,  le  môme  jour,  devoir  encore  à  Antoine  de 
Baux  la  somme  de  394  florins. 

Série  GG.  n*  4i.  —  Arch.  munie,  de  Mars. 

1464  1367  —  décembre. 

Le  clavaire  d'Aix  déclare,  en  rendant  ses  comptes,  que  son  pré- 
décesseur et  lui  n'ont  rien  reçu  des  revenus  produits  par  les  châ- 
teaux saisis  sur  Raymond  de  Baux  H,  comte  d'Avellin,  parce  qu'ils 
ont  été  rendus  au  Comte  par  la  Cour. 

Reg.  d(?s  Clavaires,  u'  247.  f«»  101  et  117.  —  B.-du-R. 

1465  1368  —  13  février. 

Guillaume  de  Baux,  baron  de  Berre  et  de  Mison,  nomme  des 
auditeurs  de  comptes  pour  la  communauté  de  Berre.  —  Acte  à 
Aix.  —  Reg.  de  M'  Pierre  AUeman. 

Reg.  Veran,  t.  3"%  p.  1. —  Arch,  munie.  dWrles, 


11 60 


3  —  11  juillet.  3 


Antoine  tic  Baux,  préviM  de  Marseille,  déclare,  en  son  iioraJ 
el  pour  son  frère,  au  viguier  de  Marseille,  qu'il  ignore  la  véritA-S 
rie  la  plainte  portée  devant  le  Conseil  contre  ses  olliciers  paF# 
Geoffroy  Ricau,  possesseur  de  terres  à  Aubagne,  pour  saisie  dft< 
blâ  récolté,  sous  prétexte  du  non-payement  des  tailles  et  autre»  J 
charges  imposées  sur  tous  les  possédant  biens  au  terroir  ;  le  Conr  J 
Sâil  ordonne,  malgré  les  protestations  da  prévOt.  de  poursuivre 
Juillcial rement  el  en  vertu  des  privilèges  de  leur  ville,  les  ofUcler^^ 
du  seigneur  qui  détiennent  injustement  le  blé  de  Ricau  et  d'autre 
propriétaires  forains  d'Aubagne. 

Hoir,  ik's  dàllb.  fie  la  coiiimuiic.  —  A>''-!>,  muni''.  île  Mevë. 


14G7 


13G8  — laaoût^ 


Sur  la  plainte  de  G.  Borapart,  le  Conseil  de  Marseille  ordonne  au  \ 
viguier  d'écrire  au  comte  d'Avellin  pour  obtenir  révocation  dclaj 
défense  faite  par  son  frère  le  prévu  t  aux  habitants  d'Aubagne,  dê:3 
payer  un  cens  quelconque  ft  tout  propriétaire  forain  qui  rcfuseraiîj 
de  contribuer  à  la  dépense  faite  pour  la  réparation  du  fart  ot  (iof 
remparts  de  la  ville. 


UG8 


1:108  —  18  août. 


I,e  Conseil  dû  la  ville  de  Mai-.-^eillc  i\  'cMo  d'eiivoviM-  un  dOU'gué 
ponr  obtenir  de  Guillaume  de  Baux,  coinmamlanli»  Istres  au  mun 
de  l'ram.'ois  ds  Baux,  due  d'.Viidric,  la  délivran -e  de  lierlrand 
Pagicr,  retenu  prisonnier;  s'il  refuse,  on  demandera  à  la  Cour 
d'Aix  l'autorisation  de  le  délivrer  par  les  armes. 

HoK.  'tff  'Mil,.  ,h-  f,.  Ommiixc.  -  .\,;l,.  muii!,-.  ,h-  M,ir.--. 


\^m 


IMS  - 


ioptemliv 


Jean  de  Lanel,  viguier  de  Haynioml  de  Raux  ll.comle  d'.V\olliii, 
pr.'scntpauG^ii'iPiliMinmunal  de  Mars'illo  une  lelIreddCo  Mlle,  datée 
de  sou  ciii'Ufaudùs  Baux  le  13  du  courant,  par  lai[uelle  il  prie  le« 
conseillers  de  mettre  en  liberté  ses  vassaux  d'Aubagne,  détenus 
prisoimicrs  à  Marseille.  Le  Conseil  décide,  avant  de  rêpomîre  à  la 
li'Ui'L-  ^-nii.-ieu^T  du  Coiiil  -.  Tu'on  lu 
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niser  tous  les  citoyens  marseillais  des  dommages  qu'ils  ont  soufferts 
par  le  fait  des  Aubagnens  et  de  ses  officiers. 

Reg.  des  délit.  —  Arch,  munie,  de  Mars. 

1470  1 368  —  1 8  novembre 

Le  Conseil  de  Marseille  déclare  que,  pour  vivre  en  paix  avec  le 
comte  d'Avellin  et  ses  vassaux  d'Aubagne,  on  délivrera  tous  les  Au" 
bagnens  prisonniers  de  la  ville,  en  leur  rendant  les  gages  saisis  sur 
eux  ;  que  Ton  fera  étudier  si  la  convention  passée  autrefois  entre 
Barrai  de  Baux  et  la  Commune  permet  de  terminer  le  différend  à 
l'amiable  ;  sinon,  l'affaire  sera  portée  devant  des  juges  compétents, 
de  manière  à  ne  causer  aucun  préjudice  aux  intérêts  du  Comte  et 
à  ceux  de  la  ville. 

Reg.  des  délib,  —  Arch,  munie,  de  Mars. 

1471  1369  —  12  avril. 

Antoine  de  Baux,  prévôt  de  la  Major,  donne  quittance  aux 
syndics  de  Marseille,  de  la  somme  de  cent  florins  comme  deuxième 
payement  à  valoir  sur  celle  de  394  florins  que  la  ville  lui  doit 
depuis  le  27  novembre  1367.  Cette  somme  est  payée  par  Guillaume 
Hélie,  trésorier  de  la  communauté.  —  Acte  dans  une  salle  de  la 
prévôté  à  Marseille. 

Série  GG.  u*  44.  —  Arch,  munie,  de  Mars. 

1472  1369  -  27  avril. 

Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  obligé  de  payer  annuel- 
lement à  Béatrix  et  à  Florette  de  Baux,  religieuses  du  monastère 
Notre-Dame-de-Nazareth  d'Aix,  25  florins  à  Pâques  et  25  à  Saint- 
Michel,  et  certaine  quantité  de  farine,  huile,  chair  salée  et  autres 
provisions,  s'engage,  par  un  nouvel  accord,  à  remplacer  cet  appro- 
visionnement par  15  florins  à  payer  annuellement  à  Pâques.  — 
Acte  à  Aix  dans  l'église  des  Dominicains. 

Reg.  54.  —  Bibliot.  d'Aix.  —  B.-du-R. 

1473  1369  — 15  mai. 

Amédée  de  Baux,  chevalier,  sénéchal  de  Nîmes  et  de  Beaucaîre, 
ordonne  à  Jacques  Mandoli,  bourgeois  de  Nîmes,  de  passer  en 
revue  les  gens  d'armes  destinés  par  le  duc  d'Aiyou,  frère  et  lieu- 
tenant du  roi,  à  résister  aux  ennemis,  et  à  garder  les  bords  du  Rhône, 
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et  as  payer  frâ  troupes  à  daler  d»  15  de  ce  mois,  suivant  Tôrâôn- 
nance.  —  Donné  h  Nîmes.  —  Autres  cjjmmandemenls  de  payer  la  ' 
solde  de  sa  compagnie  et  celle  de  Guillaume  de  Laudun,  seigneur  | 
de  Montfaucon,  et  de  Jean  de  Blois. 

Rep.23l.pi*c.oriB.— Ch.origin.  17.  IS.  m,  2(1.  —  Bibliol.  nnlloii. 


U7i 


13CÎ1 


-  4  juin. 


L 


Antoine  de  Baux,  prévût  de  la  Major,  et  le  chapitre    donnent  1 
procuration  à  Guillaume,    évCque  de  Marseille,    pour  deman- j 
der  an  Criiir  romaine  ou  devant  d'autms  Cours,  la  faculté  d"esî- 
ger  la  somme  de  14,000  florins  d'or,   restant  due  sur  plus  forte  J 
somme  léguée  à  la  prêviMé  et  k  réalise  de  la  Major  de  celle  vi 
par  Pierre  Agapit  de  Colouna,  son  ancien  prévùt. 

h.  in,-  A'-'-/,.  (k-l(i  Af-ijw.—  B,-dii-Il. 


Ii7: 


1369  —  24  septembre. 


Transaction  entre  Raymond  rie  Baux  V,  prince  d'Orange,  et  son  J 
frëre  Bertrand,  seigneur  de  Gigondas,  à  propos  de  la  âuccËBsio] 
de  Guy  de  Baux  iBur  frère  ,  suivie  de  la  sentence  arbitrale  rie' 

Raymond  d'Agout,  .siméclial  lie  Provenro  ;  lerjucl  déclare  iiin'  I.n 
niDÎtié  de  .Iniifinières,  qui  fut  du  dit  Ony,  apparliLMidra  pur  t'^alf 
part  h  Raymond  et  à  Bertrand  ;  que  ce  dernier  aiir;i  le  (juarl  dft 
tous  les  auti'es  biens,  et  le  prince  d'Oran^t'  les  trois  quarts,  tant 
pour  lui  que  pour  son  fril're  liiiiMannie  de  Baux  et  Tii)ur|^e  sa 
sœur,  qui  approuvent  celte  lransai:tio]i. 
M-iS.  liii  D'  M.  Millel. 


1476 


I3(;0  —  3  nclobre. 


Reconnaissance  de  noble  Bertraudc  île  Carilat,  veuve  do  Pierre 
Hugues,  à  Raymond  de  Baux  V,  priiiee  d'Orange,  pour  un  ili\iènie 
de  la  juridiction  de  Causans,  par  .suite  du  païUiije  fait  enfn» 
elle  et  sa  sipur  Decane  de  la  cinquième  partie  de  ce  cli.'itoau  à  elles 
obvenufi  à  la  mort  de  Sibylle,  fdle  de  Cuillaooie  lïunvallet 
d'Orange,  veuve  de  Pierre  de  Caiâtal.  —  Acte  à  Oranfî'-',  eu  pré- 
sence du  ciievalier  Olivier  de  Caritat  et  di>  ,leau  l''illol. 
Reg.  .W  Nii'ola-i  Dyllauili  ii-  .l'dr.iii-.',  -  V;iiiilns,., 
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1477  1369  —  7  octobre. 

Procuration  donnée  par  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin, 
à  Georges  de  Montmal,  seigneur  de  Cadarache,  et  à  Guillaume 
Fabri  d'Aix,  à  Teffet  de  nommer  pour  leur  procureur  un  citoyen  de 
Marseille,  qui  sera  chargé  d'étudier  le  différend  existant  entre  le 
Comte  et  cette  ville ,  et  de  s'entendre  ensuite  avec  Raymond 
d'Agout,  ami  commun  des  parties.  —  Acte  à  Aix,  en  présence  du 
sénéchal  Raymond  d'Agout  et  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de 
Marignane. 

Ch.  Série  A.  A.  —  Arc7i.  munie,  de  Mars, 

1478  1369  —  4  novembre. 

Lettre  du  pape  Urbain  V  ordonnant  au  cardinal  Philippe  de 
Cabassole  de  faire  bonne  garde  dans  le  château  de  Courtheson,  de 
n'en  permettre  l'entrée  à  aucun  des  partisans  de  Raymond  de 
Baux  V,  prince  d'Orange,  de  ses  frères,  ou  de  Catherine,  dame  de 
ce  lieu,  avec  injonction  d'en  chasser  les  amis  des  deux  parties, 
s'il  s'en  trouvait.  —  Donné  à  Rome. 

Reg.  B.  7,  f»  53.  —  Vaucluse. 

1479  1369  —  5  décembre. 

Bulle  du  pape  Urbain  V,  signifiant  au  cardinal  Philippe,  qu'après 
avoir  entendu  les  plaintes  portées  devant  lui  et  son  collège  par  le 
procureur  de  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  camerlingue 
du  Royaume  de  Sicile,  et  de  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courthe- 
son, il  a  été  décidé  d  engager  Raymond  de  Baux  V,  prince 
d'Orange,  à  faire  la  paix  d'aujourd'hui  en  quinze  jours  avec  Cathe- 
rine. Ce  terme  étant  passé,  le  Cardinal  devra  faire  exécuter  les 
ordres  du  Pape  et  du  Sacré  collège,  que  Raymond  ait  rendu,  ou 
non,  le  château  de  Courtheson.  —  Donné  à  Rome. 

Rcg.  B.  7,  f"»  50.  —  Vaucluse. 

1480  1369  —  13  décembre. 

Bulle  du  pape  Urbain  V  ordonant,  sur  la  demande  de  Catherine 
de  Baux,  dame  de  Courtheson,  ix  Raymond  de  Baux  V,  prince 
d'Orange,  et  à  son  frère  Bertrand,  de  rendre  à  Catherine  le  château 
(le  Courtheson  qui  lui  a  été  injustement  ravi.  —  Donné  à  Rome. 

Reg.  B.  7,  f  12  V.  —  Vaucluse, 


1481 


13fill  — 22dccembrft;l 


Guillaume  ila  Baux,  seiRrieur  de  la  vallûe  de  Marignane,  com- 
missaire dtîputé  par  rAsseinblwc  des  Trois-Etats  de  1369,  doimaj 
[[uiLtance  générale   à  la   conimunaulù  de  Saint-Rémy,   moyen- 
nant le  payement  de  la  somme  de  100  florîas  d'or. 

Itcg.  l"UC.  IF.— Ch  t.— Atr/i.  munie,  dû  Saint-Ri!miJ. 


1483 


I3(i9~0ndécembr( 


Acte  d'accorJ  et  de  réconciliation,  par  l'entremise  du  Cardinal  ( 
de  Genève,  entre  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  graaA  I 
caniorlinguG  de  Sicile,  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson,  et  I 
Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  à  la  suite  du  traité  de  I 
paix  fait  par  les  cardinaux  de  Beaufort  et  de  Saint-Martial, 
avec  l'autorisation  du  pape  Urbain,  dans  lequel  il  est  dit  qua  I 
Courtheson  appartiendra  au  prince  d'Orange,  si  Catherine  de  Baux..  ■] 
meurt  sans  enfants  légitimes.  —  M'  Gabriel  Nogardelli,  n'. 

luveiil.  tic  la  Principauté  d'0raii3C.  — Vaucluse. 


1483 


1370^ 


Acte  de  partage  entre  Raymond  de  Baux  II.  seigneur  des  Baux, 
comte  d'Avellin,  et  son  frère  l"rani;ois  de  Baux,  seigneur  d'Au- 
bagne. 

Rûff.  TiivOLil.  11.  lion,  -  B.-(ln-R. 


148i 


i:)70  ■ 


■  1"  mai. 
trand   de 


Lettre  de  pardon  de  la  reine  Jeanne,  accnrdL'C 
Baux  d'Orange,  .seigneur  de  Jonquii>res,  ;i  la  sollicitation  de  Ray- 
mond de  Baux,  comte  de  Soletio,  grand  camerlingue  de  Sicile, 
à  cause  de  sa  jeunesse,  et  malgré  son  alliance  avec  les  ennemis  de 
la  Reine  et  sa  participation  aux  divers  délits,  crimes  et  vols  commis 
par  les  rebelles.  —  Donné  à  Napips. 
rt^;,'.  ](,  ,1,  f"  :,r,.  ~  H.-dii-H, 


1485  1370  —  21  mai. 

Raymond  Aymei'ir,  bnilli  du  château  d'Fgnilles  pour  Raymond 
de  Baux  11,  comte  dWvellin,  reçoit  de  noble  Bércngi'r  Robert,  sei- 
gneur de  Maligniin,  juge  général  du  comte  d'Avellin,  une  lettre  qui 
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des  biens  et  héritage  de  Bertrand  Gantelme  ;  tout  en  réservant  les 
droits  qui  pourraient  appartenir  au  Comte,  comme  seigneur 
d'Eguilles.  —  Acte  à  Eguilles. 

Gh.  de8  arch.  de  Saint^Sauveur  d*Aix,  —  B.-du-R. 

1486  1370—  Il  juin. 

Sentence  arbitrale  réglant  les  différents  survenus  entre  Ray- 
mond de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  seigneur  des  Baux,  et  la  com- 
mune de  Marseille,  à  propos  des  Impositions  faites  par  le  Comte 
sur  les  Marseillais,  possesseurs  de  terres  sur  ses  domaines,  pour 
la  reconstruction  des  fortifications  ,  murs  et  fossés  d'Aubagne  et 
autres  châteaux  soumis  à  sa  juridiction. — Les  arbitres  déclarent  que 
les  Marseillais  possédant  biens  à  Aubagne,  ne  payeront  aucune 
imposition  pour  les  causes  sus-énoncées,  et  continueront  à  jouir 
de  leurs  anciennes  franchises,  suivant  la  transaction  passée  en 
1256  entre  Barrai  de  Baux  et  la  commune  de  Marseille.  —  Acte  à 
Marseille. 

Série  GG.  n"  45.  —  Arch,  munie,  de  Mars, 

1487  1370  — 17  juin. 

Compromis  entre  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  héri- 
tier de  sa  tante  Etiennette  d'Orange,  veuve  d'Hugues-Adhemar, 
seigneur  de  Monteil  et  de  la  Garde,  et  de  sa  cousine  Eléonore  de 
Monteil,  veuve  de  Jean  de  Montluel  d'une  part,  et  Hugues-Adhe- 
mar,  seigneur  de  la  Garde  et  Monteil,  héritier  de  Gaucher-Adhe- 
mar  frère  d'Eléonore.  —  Hugues-Adhemar  s'oblige  à  payer  la 
somme  de  5,500  florins  d'or  au  prince  d'Orange  pour  ses  droits  sur 
les  biens  délaissés  par  sa  tante  et  sa  cousine. 

Mss.  du  D'  M.  MiUet. 

1488  1370—  15  juillet. 

Lettre  de  Guillaume  de  Baux,  chevalier,  seigneur  de  Mari- 
gnane, lieutenant  du  sénéchal  Raymond  d'Agout,  ordonnant  aux 
trésoriers  et  autres  officiers  de  la  Cour,  à  la  suite  des  lettres- 
patentes  delà  Reine,  datées  de Naples  le  16  janvier  1370,  d'accor- 
der franchise  de  la  taille  et  de  toutes  autres  impositions  au  juif 
Bendich  Ahyn,  médecin  d'Arles,  et  à  ses  héritiers,  à  cause  des 
services  que  la  reine  Jeanne  a  reçus  dé  lui.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  5,  f  58  v.  —  B.-du-R. 


\m 


1370  —  9  septembre. 


Lettre  rie  la  reine  Jeanne  parJoiinanl  k  KaymoncI  de  Baux  V, 
prince  d'Orange,  £i  la  suite  de  ses  supplications,  tous  les  dégâts,  I 
iitviisions  de  cliùteanx,  et  homicides  commis  par  lut  et  ses  frères,  .j 
tant  ù  raison  de  la  prise  du  chilleau  de  Courtlieson,  que  pour  tout  J 
dommage  causé  en  quelque  lieu  et  quelque  jour  que  ce  soil,  suivie  J 
de  raniiuialion  de  toutes  les  peines  et  coaiiamnations  qu'ullal 
aurait  pu  ordonner.  —  Donné  Ix  Nocera. 
Uns-  ».  5.  Mil,  — l!.-<lii-ll. 


1490 


1:17(1  —  10  seplerabi-o.  I 


Lettre  de  la  reine  Jeanne  conflrniant  à  Jeanne  de  Oenève,  prln-  J 
cesse  d'Orange,  certaine  somme  d'argent  que  son  mari  Haymond  / 
de  Baux  V,  prince  d'Orange,  lui  avait  assuré  pendant  sa  vie  sur  tel 
péage  du  Rhfine,  du  consentement  exprès  de  ses  frÈres  GuillauniQi  I 
et  Bertrand  de  Baux.  —  Acte  Ci  N'ocera. 

Refi  H.  5,  ^  G3.  —  U.-dii-n. 


IWl 


1370  —  11  septembre. 


Lettre  de  la  reine  Jeanne  ["i  son  sénéclial  de  Prnvennp  et  de 
Forcalqnier,  pour  le  prr>venii'  qu'elle  cède  à  la  sollicitation  udii- 
vflle  et  pressante  île  llaymnnd  de  Baux  V,  prince  d"(!)rani;L',  dont 
elle  reeonnait  li'S  mérites,  età  l'olTrc  failo  par  lui  de  pivsenler  sept 
membres  de  sa  famille,  on  de  ses  a\nis,  clidisi.s  parmi  les  plus 
oapahles,  pour  oocupei'  les  cliar^es  de  vi^-nier  à  M;irseillo,  Aix, 
Arles,  Nice,  Drai^iiignan,  llyèrcs  et  au  lj;dlliage  de  r^isleron.  Elle 
ordonne  an  sénéchal  de  nommer  à  ces  emplois  les  personnes 
qui  lui  serniU  présentées,  de  préférence  ix  toutes  autres  qu'elle 
pourrait  avoir  désignées,  à  l'exception  du  chevalier  (îuillaunio  de 
Baux,  friu'c  du  prince,  rpt'elle  nomme  visuier  do  Marseille  pour  un 
an,  en  remplacement  de  celui  qu'elle  avait  déjà  clmisi.  —  Doimé  à 
Nocera. 


La  reine  Jeanne. 
d'Oran^i',  permet 
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armes,  qui  auront  cours  dans  leur  principauté,  le  comtat  Venaissin , 
les  comtés  de  Provence,  de  Forcalquier,  ou  du  Piémont,  et  dans 
le  Dauphiné  viennois.  —  Acte  à  Nocera. 

Reg,  B.  5,  f«  63.  -  B.-du-R. 
t 

1493  1370  —  17  septembre. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  aux  sénéchaux  et  officiers  de  ses  comtés 
de  Provence  et  de  Forcalquier  à  propos  du  'douaire  de  Jeanne  de 
Genève,  princesse  d'Orange,  répondu  autrefois  par  son  mari 
Raymond  de  Baux  V,  sur  certains  droits  et  revenus  qu'il  tenait  de 
la  Cour.  Elle  leur  enjoint  d'assister  la  princesse  pour  raison  de  ce 
douaire  toutes  les  fois  qu'ils  en  seront  requis. 

Reg.  B.  5,  f-  62.  —  B.-du-R. 

1494  1370  —  21  octobre. 

Guillaume  et  Pierre  Gras  de  Berre  déclarent,  en  présence  de 
Jean  de  Caramanico,  abbé  de  Saint-Martin  ad  plebem^  trésorier 
de  noble  François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  comte  de  Montescaglioso, 
baron  de  Berre  et  de  Téano,  en  leurs  noms  et  pour  les  nobles 
de  Rognac ,  que  jadis  Guillaume  de  Baux  ,  chevalier  ,  sei- 
gneur de  la  vallée  de  Marignane,  vint  aux  cabanes  de  Rognac 
pour  signifier  aux  nobles  et  aux  roturiers  du  lieu  qu'un  mariage 
ayant  été  traité  entre  le  roi  de  Sicile  et  Antoinette  de  Baux,  fille  de 
François ,  Duc  d'Andrie,  ils  eussent  à  leur  faire  un  don  gracieux, 
à  fimitation  des  habitants  des  autres  duchés,  à  quoi  ils  consen- 
tirent et  donnèrent  trente  florins  d'or,  dont  ils  reçurent  quittance 
du  trésorier.  —Acte  à  Arles.  —  Antoine  Perrin,  n\ 

Repert.  Weran,  t.  3,  p.  l.  —  Arch.  munie,  d'Arles. 

1495  1370  — 14  décembre. 

Antoine  de  Baux ,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille ,  seigneur 
d'Aubagne  et  de  sa  vallée,  en  son  nom  et  pour  son  frère  François, 
coseigneur  des  mômes  terres,  échange  divers  droits  de  cens,  avec 
Guilert  Terrici  de  Saint-Marcel.  (Manque  la  fin  de  la  charte), 

Ch.  Uiid.  de  Saint-Victor,  u»  1714.  —  B.-du-R. 


II!)6 


\r,0  — 19  dicembrôfl 


Trêve  d'un  nn  passée  entre  Amédéc  lic  Baux,  sénéchal  de  Beau 
caire,  au  nom  du  prince  Louis  d'Anjou,  liis  du  roi  de  France,  e 
Nicolas  Spinelli  de  Naples,  sénécbal  de  Provence,  pour  la  reînftl 
Jeanne,  sons  la  condition  que   pendant  sa  durée  les  deux  partie 
observeront  les  articles  de  paix  indiqués  dans  la  convenlion,  qu€^ 
les  marchands  pourront  se  livrer  à  leur  comiuerce,  et  quu  le  val 
de  France  et  le  duc  d'Anjou  et  deTouraine  confirmeront  cette  lri!V( 
avanl  Piques.  —  Acte  à  Avignon  dans  l'église  de  yaint-Agricol. 
RiMf.  B.  5.  C"  JO.  -  li.-au-H. 


1197 


1371  —  1"  février^ 


L 


Lettre  du  prince  Louis,  duc  d'Anjou  et  de  Touraine,  frèro  du  rolJ 
et  son  lieutenant  en  Languedoc,  diiciarant  au  trésorier  desguerrew 
qu'il  relient  à  sou  service,  pour  Faire  la  guerre  en  Giiienne,  Amtell 
de  Baus,  sénéchal  de  Beaucaire,  avec  trois  hommes  d'armes  < 
trois  arcbers  de  sa  compagnie,  aux  gages  de  iô  francs  par  mois  B 
par  homme  d'amies,  et  sept  francs  el  demi  par  archer.  —  Donné  A 
Nîmes. 

ReS  Î3I.  [ilyc.  origiii   —  tiiljtiol.  nalîoii. 

1108  1371  —10  mars. 

Raymond  de  Baux  V,  p,-inre  d'Orango,  et  seigneur  do  Jon- 
quiôres  pour  un  quart,  sou  fri're  Bertrand,  soigneur  de  Gigond;is, 
ayant  les  trois  autres  parts  delà  seigneurie  de  .lonquiùres,  donntJ 
un  jardin,  situé  dans  îe  territoire  de  retlc  dernière  localité,  avec 
tous  ses  droiis  et  dépendances  à  Jacques  de  Saiiit-Donis  et  à  son 
é|iouseGuillaumeUo  Gastiiiel,  pour  les  rocouqionscr  de  nombreux 
services  rendus  usa  pcrsojme.  —  Acte  à  Jonquières. 

Hc;,'.  au  M-  Marcel  di;  Eliiva,  ii-  (iu  CloiirllLosuii    -  \  :iudiis,>. 


IWJ 


137-,'  — 31  I 


Jean  de  Baux,  seigneur  de  Camaret  et  do  Sérignan,  rci;oit  de  ses 
vassaux  et  des  liabilauts  de  Sériguan  les  iiomuiages,  seruieiil  de 
fidéliléet  rcoonnaissanco  poiu'  tous  les  biens  <iu'ils  |iossèdent  dans 
cette  localité,  —  v\clo  à  Sérignan. 
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1500  1372  —  14  mai. 

Plainte  des  conseillers  de  Tourves  à  Georges  de  Montmal,  sei- 
gneur de  Cadarache,  viguier-général  de  Raymond  de  Baux,  comte 
de  Soletto,  seigneur  de  Saint-Geniès  et  de  la  vallée  de  Tourves, 
contre  Arnaud  d'Arnaud  se  refusant  à  restituer  à  leur  ville  les 
40  florins  d'or  qu'il  en  avait  reçus  pour  aller  à  Naples  obtenir  de  la 
Reine  et  du  seigneur  Comte  de  nouveaux  privilèges  en  faveur  de 
leur  communauté.  Georges  de  Montmal,  agissant  en  qualité  de 
juge,  condamne  Arnaud  à  rendre  la  somme  entière,  ou  à  retourner 
à  Naples  de  ce  jour  à  la  Toussaint  pour  Tobtention  de  ces  privi- 
lèges ;  si  ses  nouvelles  démarches  sont  sans  résultat,  il  donnera 
20  florins  à  la  communauté.  —  Acte  à  Tourves. 

Ch.  39.  —  Fonds  Mortreuil,  nouvelle  acquisition,  fonds  latin.   — 
Bibliot.  nation. 

1501  1372  —  7  juin. 

Approbation  par  le  pape  Grégoire  XI  de  Tappel  fait  devant  sa 
Cour  par  Nicolas  de  Naples,  sénéchal  de  Provence,  d'un  jugement 
portant  de  nombreux  préjudices  à  ses  droits,  prononcé  par  Pierre 
Ville,  auditeur  apostolique,  à  Toccasion  d'un  procès  que  lui  ont 
intenté  les  frères  Antoine  et  François  de  Baux,  seigneurs  d'Aubagne 
et  les  habitants  de  cette  ville  et  son  terroir,  relativement  à  l'exercice 
de  leur  juridiction  seigneuriale,  et  à  la  punition  de  certains  délits 
commis  par  les  Aubagnens  ;  suivie  de  la  nomination  d'un  nouveau 
juge.  —  Donné  à  Avignon  dans  le  palais  des  causes  apostoliques. 

Gh.  —  L.  575.  —  B.-du-K. 

1502  1372 -- 7  août. 

Confirmation  par  Amiel,  sive,  Amédée et  Bertrand  de  Baux,frères, 
seigneurs  de  Brantes  et  de  Caromb,  des  anciennes  franchises  et 
libertés  de  ces  communautés,  suivie  d'autres  concessions  pour  la 
nomination  de  syndics^  et  de  8  conseillers  pour  diriger  les  affaires 
communales,  établir  des  impositions,  lever  des  tailles,  poui'suivre 
en  justice,  etc.  —  Acte  à  Caromb. 

Reg.  B.  1439,  !»  1.  —  B.-du-R. 

1503  1372  —  29  septembre. 

Testament  de  Jean  de  Baux,  seigneur  de  Camaret,  Sérîgnan  et 
travailians;  il  choisit  sa  sépulture  dans  le  tombeau  de  son  père  à 
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l'église  des  frères  mineurs  d'Orange,  lègue  mille  messes  pour  a 
àme,  el  £ail  des  legs  à  divers  couvents,  à  l'église  Sainte-MariffJ 
de  Nazaretli,  à  l'œuvre  du  pont  Saint-Saturaîn,  à  l'hiipilal  Saint*^ 
Antoine  de  Vienne,  et  donne  un  florin  d'or  à  Sainle-Marie-Magde**, 
leîne  de  Saint-Maxîmin,  etc.,  il   lègue  il  viager  à  Guillaume  dftj 
Baux,  son  tils  bâtard,  sa  nourriture  et  ses  vêtements,  il  déclai 
avoir  reçu  en  dot  de  son  épouse  Florencie  la  somme  de  3,400  flfr 
rins  d'or  qu'il  a  reconnu  à  ses  frères,  le  cardinal  de  Saint-Murttalfl 
l'évoque  de  Carcassonne  et  le  seigneur  de  Lers,  el  lui  lègue  Ifll 
revenus  des  cMteaiix  de  Saiiil-Fen-éol,  Guisaus  et  Gumiane. 
tièfaut    d'enfant  mâle  légitime  ,   il  lègue  k  sa  Tdle  Margueril* 
3,000  florins  d'or,  h  Catherine  ■4,0011,  el  veiil  que  sa  tille  ,MarquiS( 
se  marie  à  quelqu'un  de  la  famille  des  Baux  qui  portera  soqV 
nom  el  ses  armes.  Si  son  épouse  enceinte  accouclie  d'un  enfaati 
mAle,  ses  filles  entreront  en  religion  i\  Sainte-Callierine  d'Avignon,  J 
et  il  leur  donne  alors  à  chacune  30  florins  de  pension.  Si  tous  s 
enfants  meurent  sans  progéniture,  il  leur  substitue  le  princO'^ 
d'Orange  et  les  siens  ;  en  cas  de  refus  de  ces  derniers,  tous  s 
biens  reviendront  à  Robert,  fils  du  comte  de  Mileto,  son  neveu. f^ 
lequel  mourant  sans  enfant,  il  lui  substitue  Catherine  sa    sceur.  llj 
lègue  à  son  épouse  l'usufruit  de  ses  biens,  et  fonde  une  cliapellei 
drtnsl'éiîlise  Saint-Ktiennc  de  Sérignan,  pour  laquelle  îl  donne  9n~ 
lliirins  de  iioiisioii  ;i  |)ri;ndrc  .sur  11'  pénge  du  licii.el  imiiinie    pour 
son  liérilicr  uuiveisf;irunfaiil  uù\i;  à  uuitro  de  sun  éiiotise  enceinte. 
—  ActcàSérigniLu. 


François  de  Baux,  seigneur  d'Auliagm 
sur  toutes  les  pt-rsonnes  et  loutus  les 
refaire  les  fortifiratioiis  de  ht  ville. 


liT:!  —  2-i  janvier. 

MLuerèvt' -éiiêrjih- 
lin  k'rriloirc  punr 


lôo:. 


l.iT,) 


-  IG  llM 


l.cllre  do  tutelle  accordée  jiar  la  reine  Jeanne  ;i  .leaiino  de  Beau- 
fort,  cumlessu  rCAvellin,  veuve  du  cmide  MayiLiorii!  de  Baux  II. 
avec  faculté  d'ailnnuistrcr  les  biens,  meubli's  et  immeubles 
d'Alix,  sa  Mlle,  et  de  leiifanl  donle.ll.- est  ein-eiule  qui  s'appel- 
lera  Jean,   CLiutetiant  l'obligaLion  de   faire   dresser    trois  iiiven- 
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taires  semblables,  contenant  Tétat  et  la  valeur  de  tous  les  biens 
des  pupilles.  —  Donné  à  Aversa. 

Reg.  B.  5,  ^  91.—  B.-du-H. 

1506  1373  —  3  octobre. 

Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson  et  de  Brantes,  déclare 
en  présence  de  son  confesseur  et  de  son  mari,  Bertrand  de  Baux, 
chevalier,  seigneur  de  Brantes,  Plaisians  et  Caromb,  qu'elle  a 
depuis  longtemps  négligé  les  soins  de  son  âme ,  à  cause  de  la  du- 
reté de  son  cœur,  de  sa  jalousie  et  méchanceté  envers  diverses 
personnes  ;  qu'elle  a  fait  peu  d'aumônes,  parce  qu  elle  est  pauvre  ; 
et  qu'elle  a  de  plus  à  se  reprocher  certains  chagrins  causés  à  son 
mari,  auquel  elle  demande  pardon,  ainsi  qu'aux  personnes  qu'elle 
a  offensées,  et  déclare  publiquement  se  repentir  de  ses  fautes. 
—  Acte  à  Brantes  devant  la  porte  de  l'église. 

Après  son  entrée,  elle  se  met  à  genoux  devant  l'autel,  en  pré- 
sence de  l'hostie  consacrée,  et  jure  avant  de  communier,  qu'elle 
sera  obéissante  à  son  mari,  qu'elle  ne  fera  rien  qui  lui  soit  préju- 
diciable, et  lui  fait  l'abandon  de  ses  biens  pour  en  jouir  à  sa 
volonté.  —  Acte  devant  l'autel. 

Ch.  parch.  —  L.  li.  -^Principauté  d'Orange,  —  Vaucluse. 

1507  1373  —  5  octobre. 

Ordonnance  de  Raymond  V,  prince  d'Orange,  concédant  de  sa 
propre*  volonté  et  à  perpétuité,  pour  lui  et  ses  successeurs,  à 
Clavon,  précenteur  de  la  cathédrale  Notre-Dame-de-Nazareth,  à 
Alphant,  prieur  de  Saint-Genest,  au  procureur  du  chapitre  et  aux 
chanoines,  l'autorisation  d'acheter  individuellement  des  cens,  re- 
venus et  services  dans  la  ville  d'Orange  et  son  territoire,  imposés 
sur  quelque  propriété  que  ce  soit,  avec  pouvoir  juridictionnel,  droit 
deprélationet  d'investiture,  et  faculté  de  donner  à  acapte  au  nom 
du  chapitre  ;  sous  réserve  de  la  haute  seigneurie  pour  lui  et  ses 
descendants,  et  du  droit  de  confirmation  des  achats  faits  jusques  à 
la  somme  de  200  florins  d'or.—  Acte  à  Orange. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1508  1374  — 9  février. 

Extrait  du  testament  d'Aymar  de  Poitiers,  comte  de  Valentinois 
et  Diois,  par  lequel  le  Comte  lègue  la  somme  de  dix  mille  florins 
d'or  pour  être  payés  aux  créanciers  de  Sibylle  de  Baux,  son  aïeule. 

L»  E.  GOG.  —  Drùuiu. 

20 


1509 


13:S  — 2.îfévriffl 


elld 


:  BauxJ 
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Amiel  de  Bauic,  sei(rneur  de  Caromb,  déclare  à  la  cutir  du  Dai 
phin  viennois  que  feue  Catherine  Artaud,  sa  mbre,  lui  fit  dnnai 
le  31  mai  1373,  de  tous  les  droits  qu'elle  possédait  sur  la  lerre 
biens  de  son  dis  Bertrand  de  Baux,  et  de  tous  ceux  qu 
aurait  au  moment  de  sa  uiurt.  U  présente  à  l'appui  de  sa  déniant 
un  acte  du  12  avril  ISJO,  par  lequel  Catherine  Artaud,  veui 
d'Agout  de  Baux,  donne  la  nue  propriété  k  son  fils  Aniiel  de 
de  tous  les  droiU  qu'elle  peut  avoir,  pour  cause  de  sa  dot,  sur  li 
biens  de  son  fils  Bertrand,  et  laisse  à  ce  dernier,  pondant  sa  vi 
la  jouissance  de  la  totalité  de  ses  revenus.  —  Acte  û  la  Rochi 
3ur-le-Buis  (Drôme). 

Les  juges  donnent  acte  de  sa  demande  à  Amiel,  et  l'autorisent 

prendra  possession  du  château  de  la  Roche-sur-le-Buis  et  di 

hieus  laiiiscs  par  sa  mère  Catherine.  — Acte  à  Serres. 

L,  ïl.  —  Pi-incipautà  d'Oranyï:.  —  Vuiicluse. 


I51U 


I37i  - 


Lettre  de  la  reine  Jeanne  aux  ofliciers  et  juges  de  son  royaum 
de  Sicile  déclarant  François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  coupable  d 
rébellion  et  du  crime  de  lèse-majesté,  pour  avoir  fomenté  dans  son 

royaume  des  dOsordres  capaliU's  d'en  amener  la  rnint;:  d'y  avoir 
levé  une  année  et  fait  la  j^uerre  ;i  sa  sonvcraiiic.  l'ilie  ordonne 
que  ses  meubles  et  innnouhk's  et  tons  ses  biens  féodaux,  tant  eu 
Sicile  que  dans  les  comtés  de  Provence  et  de  Korcalquier,  soient 
condsqués  pour  n'avoir  point  voulu  comparaiti'c  devant  la  Cour.  — 
Donne  à  Naples. 

Uiia.  H.  j,  f-  Ki'J,  —  B.-iiiL-H. 


1511 


1374  —  22  avr 


Testament  du  chevalier  Amédéc  de  Baux  irAveilin,  sci;;neur  do 
Caromb  et  de  La  lîotho,  sénéchal  de  Ninies  el  de  Dcaucaire;  il 
nomme  pour  son  hérilier  l'enfant  à  naître  de  sa  fennnc  Isabelle  de 
Liniùres,  si  elle  est  enceinte  ;  si  nui!.  Il  choisit  li.nvinond  de  Baux  V, 
prince  d'Orange,  et  exclut  de  son  liTrilii^c  et  snlislilu lions  Sun  frère, 
Bertrand  de  Baux,  seigneur  île  Branli^s  el  de  Plaisians.  Si  to  |)riiice 
meurt  sans  enfants,  il  lui  subslilne  son  neveu  Au/^ias,  viconile 
d'Unès,  iiour  la  seigneurie  de  Caromb;  siUi  femme  de  ee  iJcrnitM- 
n'est  pas  enceinte,  il    n'iuime  pnnr  snn  liérilière   Alis  de  Baux, 
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fille  de  feu  Raymond  II,  comte  d'Avellin,  et  après  la  mort  de 
celle-ci,  Raymond  V,  prince  d'Orange,  et  après  lui  le  vicomte 
d'Uzès. 

Mss.  du  D' M.  Millet. 

1512  1374  —  17  mai. 

Testament  d'Antoine  de  Baux,  comte  d'Avellin,  fils  de  feu 
Hugues  de  Baux  ;  il  ordonne  que  son  corps  soil  enseveli  dans  sa 
chapelle  de  Montpaon,  et  y  reste  une  année  entière;  après  lequel 
temps,  il  sera  transporté  dans  l'église  du  monastère  de  Silvacane, 
à  laquelle  il  donne  mille  florins  d'or  pour  sa  réparation.  Il  lègue  500 
florinsd'or  aux  quatre  ordresdes  frères  mendiants  pour  des  messes, 
fait  quelques  recommandations  à  son  frère  François  de  Baux,  à  pro- 
pos de  ses  serviteurs,  et  l'institue  héritier  universel  de  tous  ses 
biens.  —  Acte  à  Montpaon. 

Charte  de  Silcacane.  —  B.-du-H.  —  lierherches  historiques  sui' 
les  Baux,  par  le  D' L.  Barthélémy.  —  Congr.  d'Arles  de  187G,  p.  466. 

1513  1374  —  5  octobre. 

Lettre  de  commission  à  Pons  d'Entraigues,  clerc  royal,  par 
Pierre  Raymond  de  Capestang,  sénéchal  de  Toulouse  et  réfor- 
mateur général  dans  les  sénéchaussées  de  Beaucaire,  Nimes 
et  Tarascon,  pour  assurer  à  Tassette  de  Baux  et  à  Sibylle  sa 
fille,  la  possession  des  biens  délaissés  par  Giraud-Adhemar  à 
ses  enfants  et  par  Giraudet,  son  fils  défunt,  à  sa  mère  Tassette.  — 
Donné  à  Baix. 

Le  30  octobre,  lettre  de  Pons  d'Entraigues  à  tous  sergents 
royaux  pour  assurer  à  Tassette  de  Baux  la  possession  des  châteaux 
et  terres  de  Rocheniaure  et  Le  Teil  ayant  appartenu  à  Giraudet- 
Adhemar,  son  fils.  —  Acte  à  Alby. 

iVrch.  privées  de  M.  Morin   Pons  de    Lyon. 

1514  1311  —28  janvier. 

Nicolas  Spinelli,  sénéchal  de  Provence,  nomme  Guillaume  de 
Beaufort,  vicomte  de  Turenne,  en  sa  qualité  d'aïeul  maternel , 
tuteur  de  Jean  et  d'Alix  de  Baux,  enfants  de  son  gendre  Raymond 
de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  parce  que  Jeanne  de  Beaufort.  leur 
mère  et  tutrice,  avait  perdu  son  droit  de  tutelle  en  convolant  à  de 
secondes  noces. 

Keg.  lu  veut,  B.  I2au.  —  B.-du-U. 


Uertrand  de  Bauxd'Orange,  seigneur  de  Gigondas  et  de  Jonquiê 
res  pour  lus  Irois  quarts,  donne  quittance  de  15  florins,  pourpayO' 
ment  de  diverses  terres,  situées  dans  le  territoire  de  Saint-Andrt 
des-Raniières,  vendues  à  Bertrand  Ctiabaml.  —  Acte  â  JonquiÈrei 

Hug,  ilii  o"  Ujirœl  ûe  naya,  q-  Ï13.  —  Vaiicluse. 


Haymond  de  Baux,   comte  de  Solelto,  grand  camerlingue  d«  | 
royaume  de  Sicile,  tenant  sous  sa  main  le  lieu  de  Courthcson; 
uutori^  Garde  de  MonUjrison  à  vendre  à  Raymond  Astrenove  u 
vigne  au  lieu  dit  h  Ftirmtguet,  au  prix  de  16  Horins  d'or  à  la  reÎQ 
—  Aote  il  Courliieson. 

Hb^.  "lu  Marcel  du  lljiytt,  u"  de  Coiirthesou,  u'  213.  —  Vaueluae. 


Lettre  de  François  de  Eaux,  seigneur  d'Aubagne,  ordonnant  à 
Pierre  de  CépÈde,  son  bailli  de  Saint-Marcel,  de  ne  plus  molester 
Guibert  Terrici,  damoiseau  de  Mai-seille,  à  propos  de  certains 
échanges  faits  le  19  novembre  1356  avec  le  vignier  de  son  frère 

Raymoml,  comte  d'Avellin,  et  de  le  lais-^of  jouir  paisiblement  de 
SC3  droils.  —  Donrii;  ;i  La  Vurdioiv. 


lois 


ut: 


Donation  de  :Î00  llorins  dor  on  Aivoin-  lio  Blonde  .VdliL-inar,  par 
son  mari  Bertramlde  Huusd'OraiigL',  ;i  prendre  sur  los  revenus  de 
scschiUeanx  de  (ii;îon<liis  et  d(;JoN(piii>ros,  suivie  d'une  (iiiillarici.' 
des  i,l(UOIlorins  d'or  dijiHiL'H  par  (liraud-Ailliemur,  soigneur  de  Miiii- 
teil,  sou  be:m-père,  en  dédueliuu  de  !a  ilut  de  s:l  liile.  —  Acie  ;i 
Avignon. 

Le  mariage  de  Bertrand  de  B:ius,  sei-ueur  de  CisHudas,  avci; 
Blonde  Adiiemar  de  Griyuan,  eut  lien  le  K  mars  i:]C(i  ('.icxti'^,- 
tl'acle).  , 


15I'J 
Guillaume  de  BeanTurf,  ■ 


ir 


LS  soplendjro   ' 
ne,  tuleiu-  d'Alix    de 
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du  28  janvier  1375,  autorise  sa  pupille  à  accepter  Théritage  de 
Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Branles  et  Caromb,  et  d'en  recou- 
vrer tous  les  droits  et  revenus.  —  Acte  au  pont  de  Sorgues,  dans 
le  palais  du  Pape. 

Reg.  231,  pièces  origin.  —  Gh.  parch,  3G.  —  Bibliot.  nation. 

1520  1375  —  18  octobre. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  accordant  à  Jean  d'Arcussia  de  Capra, 
comte  de  Minervino,  seigneur  d'Altamura,  grand  camerlingue  du 
royaume  de  Sicile,  et  à  ses  héritiers,  les  châteaux  de  Tlle  de  Saint- 
Geniès,  le  bourg  de  Jonquières,  Saint-Geniès,  la  Couronne,  le 
Château  Marseillais,  la  rue  Neuve  du  château  de  Ferrières,  Tile 
d'Odour  dans  la  viguerie  d'Aix,  et  les  châteaux  ou  lieux  de  Tour- 
ves,  Rayssetel  et  Gaillet  dans  le  bailliage  de  Brignoles  et  Saint- 
Maximin,  dévolus  à  la  cour  par  la  mort  sans  enfants  légitimes  de 
Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto  ;  à  l'exclusion  de  Nicolas  des 
Ursins,  comte  Palatin  et  de  Nola,  son  neveu,  fils  de  Robert  des 
Ursins  et  de  Suève,  sœur  de  Raymond  de  Baux,  qui  a  reconnu 
lui-môme  n'avoir  aucun  droit  sur  les  biens  féodaux  de  son  oncle. 
—  Donné  au  château  de  l'Œuf,  près  de  Naples. 

L.  B.  575.  -  B.-du-R. 

1521  1375  —  12  novembre. 

Noble  Catherine  de  Baux,  fille  et  héritière  de  son  père  Bertrand, 
seigneur  de  Courtheson,  veuve  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin, 
seigneur  de  Brantes,  donne  à  Guillaume  de  Beaufort,  vicomte  de 
Turenne,  sauf  le  consentement  de  la  reine  Jeanne,  en  récompense 
de  nombreux  services  rendus,  le  château  de  Gaudissart  et  son  ter- 
ritoire, et  la  juridiction  haute,  moyenne  et  basse,  ainsi  que  tous 
ses  autres  droits  sur  les  maisons,  jardins,  terres  cultes  et  incultes, 
cens,  services,  etc.,  sous  la  réserve  seule  de  l'usufruit.  —  Acte  à 
Avignon. 

L.  B.  576,  —  B.-du-R. 

1522  1375  —  22  décembre. 

Antoine  de  Sarciano,  jurisconsulte  de  Marseille,  juge  d'Aubagne, 
Roquefort  et  Saint-Marcel  au  nom  de  François  de  Baux,  déclare 
nulle  l'enquête  faite  par  ordre  de  Guillaume  Aycard,  bailli  de 
Roquefort,  et  absout  entièrement  la  femme  de  Guillaume  Blanc, 
accusée  de  magie,  pour  avoir  placé  dans  le  coussin  du  lit  de  Pierre 
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Blanc  etde  sa  femme,  du  pain,  des  os,  et  des  coquilles  de  noix 
et  d'amandes  calcinées,  de  la  liente  de  lâzard,  trois  pieds  d'oi- 
senux  briUés,  des  noyaux  de  prunes  et  cerises,  etc.,  toutes  subs- 
tances, disait-on,  capables  rramener  !a  disrordu  entre  les  époux, 
renllure,  la  consomption  etia  moi-t.—  Acte  dans  la  cour  d'Auba- 
gne,  en  présence  de  Jean  Aitriol,  vicaire  de  Roquefort. 

Riig.  do  J.CoorRiîd'dlkV's.  n'.  —Ar-I,.  >nunir,  de  M.irf. 


ir.i 


1376. 


Inventaire  par  nuillmimp  de  Beaufort  des  biens  du  territoire 
des  Baux  appartenant  h.  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin.  sa  petite- 
fille  et  pupille. 

Rps,  iiivpxii.  n.  iî(Ki.  -  B.-riii-n, 


iri2l 


1370.4 


L 


Transaction  entre  Guillaume  Roger  de  Beaufort,  vicomte  do 
Turenne,  tuteur  d'Alix  de  Baux,  et  Guy  de  Clianvigny,  vicomte  dtt  I 
Brosse,  seigneur  de  Cliftteauroux,  au  nom  de  Jeanne  de  Beaufort,^! 
son  épouse,  mère  d'Alix,  pour  le  recouvrement  de  sa  dot,  et  deaV 
droits  qu'elle  prétendait  avoir  sur  les  biens  de  Raymond  de  Baux  U,  j 
comte  d'Avellin,  son  premier  mari. 

Rr-ï.  InvenlR,  1200.  -  lî.-rln-R. 


l.")3.'i  137i;  —  lôjanvier. 

François  ilo  Baux.  seii;noui' d'Aidiagiie  et  de  sa  vallée,  nomme 
Mathieu  C-utaUm,  son  cliAlelain  à  Hoquofort,  et  lui  accorde  tous 
lespouvoirs  inhérents  à  sa  charge;  il  orduimeâ  (iuiliauineBarritM-e, 
son  bailli,  de  livrer  les  clefs  du  ciiàlcau  an  nouveau  chi^tclaiii,  qui 
promet  de  !e  conserver  et  défendre  du  mieux  qu'il  pourra,  si  cola 
devenait  nécessaire.  —  Acte  il  Aubagne. 

Hi';.'.  ili;  .1.  (loorses  d'OliOrus  ir.  —  i:in.i<>   •U;   -M    .1.-  l.ajj.n,  n     ^lo 
Mars. 


V,-2(> 


l:i70—  l'.i  r«-v 


nivisiiin  du  territoire  de  In    V'iscK'de  pour  terminer  le  différend 
exislant  onire  .\lix  de  Baux,  comtessi'  d'.Vvellin,  dame  de  la   Vis- 
clède,  et  les  hoirs  de  Charles   Aube  qui  ]K)ssédenl  les  deux  liors 
tie  eetto  localité  sous  la  su/.cniineté  de  la  dame  des  B:nix, 
liivi'Lit.  ilo  Moi,l,„'-jo>n-  (Vistlidc  »•  Vil)-  —  IJ,Mln-il. 
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1527  1376  —  !•'  mars. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  accordant  à  Foulques  d'Agout,  seigneur 
de  Reillane  et  du  Luc,  sénéchal  de  Provence,  pour  services  rendus 
à  la  Cour,  une  pension  de  400  florins  d'or  de  Florence  que  Raymond 
de  Baux,  comte  de  Soletto,  mort  récemment,  touchait  sur  lagabelle 
du  sel  de  Berre,  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  6  f  149  V.  —  B.-de-R. 

1528  1376  —  22  mars. 

François  de  Baux,  seigneur  d'Aubagne,  donne  procuration  à 
Boniface  de  Castellane,  fils  d'autre  Boniface,  seigneur  de  Fos,  et  à 
noble  Bertrand  Vincent  de  Marseille,  pour  poursuivre  certain  pro- 
cès contre  Guillaume  de  Beaufort,  aïeul  maternel  et  tuteur  d'Alix 
de  Baux,  fille  de  feu  Raymond  H,  comte  d'Avelin.  —  Acte  à  Mar- 
seille. 

Reg,  de  J.  Georges  d'Olières  n».  —Etude  de  M*  de  Laget,  n*  de  Mars. 

1529  1376  —  5  avril. 

Nouvelle  procuration  donnée  par  François  de  Baux,  seigneur 
d'Aubagne  et  de  sa  vallée,  à  Louis  de  Forcalquier,  seigneur  de 
Cereste,  et  à  Boniface  de  Castellane,  seigneur  de  Fos,  pour  terminer 
ses  différends  avec  Guillaume  Roger  de  Beaufort,  vicomte  de 
Turenne,  aïeul  maternel  et  tuteur  d'Alix,  fille  de  feu  Raymond  de 
Baux,  comte  d'Avellin,  héritière  de  son  père,  et  de  son  oncle 
Antoine  de  Baux,  frère  de  François.—  Acte  à  Aubagne.—  Témoins 
Jean  de  Baux  d'Aix,  etc. 

Reg.  de  J.-Georges  d'Olières,  n*,  —  Arc/i.  munie,  de  Mars, 

1530  1376  —10  juin. 

Lettre  de  procuration  donnée  par  Wenceslas,  roi  des  Romains 
el  de  Bohême,  à  Amédée  VI,  comte  de  Savoie,  ei  à  Raymond  de 
Baux  V,  prince  d'Orange,  pour  obtenir  du  pape  Grégoire  XI,  la 
confirmation  de  son  élection.  —  Donné  à  Francfort. 

Hisi.  des  Papes  d'Avignon,  par  Baluze,  t.  2.  p.  800. 

1531  1376  —  3  septembre. 

Transaction  passée  entre  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange, 
et  son  frère  Guillaume,  à  propos  de  l'héritage  de  leur  père,  Ray- 


I  Guillaurae-Rayinond  fie  Baux,  leur    oncle, 
feue  Anne  de  Viennois,  leur  mère.   Raymond  de  Baux  assigne 
son  Trûre,  pour  tous  les  droits  qu'il  pourrait  avoir  sur  l'héritage 
leur  père,  le  château  d'Ai-pavon  avec  ses  dépendances,  la  jurl 
diction  d'Esparron,  de  Rochebrune  et  leurs  territoires,  les  revenus 
et  juridiction  de  Noveysan,  et  le  ohiUeau  d'Orpierre,  à  la  condition 
que  Guillamue  et  ses  héritiers  feront  hommage  au  prince  d'Oraii 
et  pri^teront  serment  de  fidélité.  —  Acte  à  Orange,  en  présence 
Hnymond  de  Baux,  seigneur  de  Susie. 

I,.  4,  —   Priiifipntitt'  il'Ornn;/e,  —  Vaiidusp. 


137f 


Jugement  de  Jean,  cardinal-évéquc    de  Sabine,    condamnant 
François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  Èi  prêter  hommage  à  l'abbé  du 
nionaalôre  Saint-Miche!  de  Cluse,  pour  le  château  de  Mison,  qi 
son  père  cl  lui  possèdent  depuis  38  ans,  et  à  lui  payer  38  oboles  il' 
d'arrôrage,  à  raison  d'une  obole  par  au,  à  titre  de  cens  annuel. 
Acte  il  Avignon. 

I/abbé  do  Cluse  se  plaint  au  sénéchal,  le  l"  janvier  1378  , 
l'Enex^cutiuii  de  cette  sentence  et  demande  que  François  de  Baas] 
aoitcontraintà  prêter  hommage. 
Ri-e.  n,  \m.-  n.-du-n. 


on 

1 

iiit 
du 


\:m 


i37fj  —  .'i  décembre. 


Lettres  patentes  de  Haymniid  de  Bau\  V,  prince  d'Oranf^e,  nom- 
mant Jean  Martin,  licencié  en  diviit,  juj^e  des  alïaires  cuiles 
et  criminelles  liarin  toute  l'étendue  de  sa  prineipanlé,  avec  tous  les 
piiuvotrs  in!iére,nts  à  sa  charj,'e,  —  Acte  à  Oraui^e. 


1.-1  ;ii 


i:i7i;— 31dn 


Rétrocession  du  château  (le  nii!:;es  faite  par  (Catherine  Vivaiui, 
sreur  du  soij,'neur  de  Cuge?^  et  feinme  de  Jean  Dnpoi't  d',\id)agiie, 
à  l'YaiKoisde  Baux,  seigneur  de  relie  ville. 


i:.3r,  |:[77_  jnnvi, 

Lettre  de  Jacijues  de  Baux,  despnte  de  P.omanie  ,   anmiDi'ant 
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d'une  terre  au  juif  Abraham  Alegret,  leur  clavaire,  à  cause  des 
nombreux  services  rendus  dans  leur  seigneurie  de  Berre.  —  Acte 
à  Orange. 

Reg.  B.  181,  r>  80.  —  B.-du-R. 

1536  1377  —  18  avril. 

Lettre  de  François  de  Baux,  duc  d'Andric,  comte  de  Montesca- 
glioso,  baron  de  Berre  et  de  Téano,  seigneur  de  Mison,  à  ses  col- 
lecteurs de  revenus  pour  leur  demander  de  l'argent,  et  s'en  faire 
remettre  par  noble  dame  Sibylle  deSpoleto,  parsonviguier  général 
et  clavaire  de  Berre.  —  Donné  à  Rome. 

Autre  lettre  du  22,  datée  de  la  même  ville  et  môme  mois,  au  che- 
valier Raymond  de  Serres,  qu  il  nomme  son  viguier  général  pour 
ses  terres  de  Provence  et  de  Forcalquier,  avec  ordre  de  prêter 
au  plutôt  le  serment  de  fidélité  entre  les  mains  du  prince  d'Orange 
et  du  vicomte  de  Turenne,  et  de  lui  envoyer  les  sommes  qu'il 
pourra.  Raymond  de  Serres  voulant  obéir  auxordresdu  duc,  vend 
pour  4  ans,  le  droit  sur  la  cueillette  et  vente  du  kermès  à  récolter 
dans  les  territoires  de  Châteauneuf  du  Martigues,  Carrî  et  Gignac, 
dont  le  prix  est  de  20  florins  d'or  par  mesure  de  3  quintaux.  — 
Acte  à  Istres,  dans  la  claverie  ducale. 

Série  ii. —  Arch,  munie,  de  Mars. 

1537  1377  —  12  juin. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  donnant,  en  reconnaissance  de  services 
rendus,  à  Guillaume  de  Beaufort,  vicomte  de  Turenne,  son  fidèle 
conseiller,  tout  droit  féodal  possédé  avant  sa  rébellion  par  François 
de  Baux,  duc  d'Andrie,  à  Villelaure,  dans  le  comté  de  For- 
calquier, que  Philippe  de  Lambert,  seigneur  de  ce  lieu,  tient  en 
fief  sous  la  suzeraineté  du  duc,  et  a  fait  retour  à  la  Cour  par  la 
confiscation  des  biens  du  rebelle  ;  elle  maintient  néanmoins  cette 
localité  au  pouvoir  de  Philippe  et  de  ses  héritiers,  à  la  condition 
par  eux  de  prêter  hommage  au  comte  de  Turenne  et  à  ses  des- 
cendants. —  Donné  à  Naples. 

L.  B.  578.  —  B.-du-R. 

1538  1377—15  septembre. 

Lettre  de  Foulques  d'Agout,  seigneur  de  Reillane  et  du  Luc, 
sénéchal   de    Provence,   nommant  Mathieu  Guiramand,  notaire 


d'Ais,  clavaire  et  receveur  des  droits  et  revenus  possédés  par  le 
duo  d'Aiidrie  dans  tous  ses  domaines  tie  Provence,  dont  il  s'est 
saisi  nouvGll;iment  au  nom  de  la  Cour,  par  commandement  de  la 
reine  Jeanne,  avec  ordre  île  se  transporter  sur  les  lieux,  après  avoir  j 
prêté  serment  devant  les  maîtres  rationaux  d'Aix,  ii'admintstrer-| 
ûdÈldment  les  Intérêts  qui  lui  sont  confiés.  — Donné  à  Aix. 

Suivent  les  revenus  de  Barre,  Lançon,  Islres,  Clialeauneuf,  • 
Carri,  Gignac,  Vitrolles,  La  Fare,  la  Bastide-des-Jourdans,  Monlfort,  i 
Mtson,  Volonne,  Tartonne,  Chàteau-neuf-de-Tliéniers,  Vergons^.J 
Méuuilles  et  Angles. 

Heg.  leai,  M.  —  B,-du-H, 


1530 


1377  —  3  octobre. 


François  de  Bawï,  duc   d'Andrie,  comte  de  Montescaglic 
seigneur  des  baroniiies  de   Herre ,  Ti^ano  et    Mison,    donne    k  J 
viager  aujuif  .\lûgret,  clavaire  deBerre,  la  raoilié  de  la  taxe  c 
pain  sur  le  four  de  cette  ville,  en  considération  des  services  qui  lutl 
ont  élâ  rendus.  —  Acte  dans  le  cliiteau  neuf  de  Ctidteauneuf. 
Be«.  B.  ISl,  eso.—  B.-du-R. 


1540 


1377  —  !8  novembre.  ■ 


Noble  Borlrand  Uoqnf.  l'oseî^ncur  ih'  Fnvenn ,  vend  21  selicrs 
de  hié  de  cens  annuel  ol  18  ileiiiets  de  revenus  sur  diverses  per- 
sonnes,  à  Ri';itrix  ot  ;t  Floiolte  de  Ban\  de  Puyrîrard,  ù  Alasacie  do 
Tallard,relij;ieuscs  du  monastère  Sainte-Marie-de-Xazarellid'Ai'c, 
avec  le  couse i dément  d'Alasacie  de  Venasque,  prieure  du  couvent. 
—  Acte  il  .\ix,  dans  le  cloitre  du  moLiastère, 

liirt.  n'9;ji;,  fonds  latin.  —Oi.  |iari-li.  —  [liMinl.  n.Ttion. 


1541 


|:i7S  - 


•21  mars. 


Lettre  du  sénéchal  Foulques  d"Agoul.  seigneur  de  Pieillane  et 
du  Luc.  ordonnant  à  Hugues  Bernard,  niaitre  ralional,  et  à  Mathieu 
Cniii-antand.  clavaire  de  Bi'rre.  de  se  transport^'r  sur  les  lieux  do 
cette  baronnie  et  autres  terres  adjacentes  ayant  a]ipartena  ù 
François  de  Baux,  duc  d'.Vndrie,  de  faire  le  dénombrement  de 
ses  biens  et  droits  seigneuriaux,  avec  faenllé  d'en  percevoir  les 
revenus,  de  tes  versenlaiis  les  mains  du  Trésorier  r^ya!,  etd'alTer- 
iiier  les  domaines.  —  Donné  à  Aix. 
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1542  1378— 22  mars. 
Enquête  faite  de  Tordre  de  Foulques  d'Agout,  sénéchal  de  Pro- 
vence, par  Hugues  Bernard,  maître  rational  et  Mathieu  Guîramand, 
clavaire  de  la  baronnie  de  Berre,  sur  les  châteaux,  terres,  juridic- 
tions, droits  et  cens  appartenant  à  François  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
dont  les  biens  sont  confisqués  au  profit  de  la  Cour. 

Ils  se  transportent  aux  châteaux  de  Car  ri,  Chàteauneuf-les-Mar- 
tigues,  Gignac ,  Istres,  Lançon,  Berre,  La  Fare  ,  Rognac,  et 
Vitrolles. 

Le  9  avril  et  jours  suivants  au  château  Dauphin,  dans  la  vîguerie 
de  Forcalquier,  à  Montfort,  la  Bastide-des-Jourdans,  Volonne, 
Châteauneuf-sur-Volonne  ,  Tartonne  ,  Clumanc ,  Lambruîsse  , 
Vergons,  Angles,  Saint-Honorat,  Méouilles,  Moriès,  Chàteauneuf- 
de-Théniers,  Mison,  Baumettes  et  Goult. 

Reg.  B.  181-2-3.  —  B.-du-R. 

1543  1378— 29  avril. 

Reconnaissance,  hommage  et  serment  de  fidélité  à  Raymond  de 
Baux  V,  prince  d'Orange,  par  Guillaume  de  Caromb,  seigneur  de 
Suzette  et  de  Châteauneuf-de-Redortier,  pour  ces  châteaux  et  leurs 
dépendances  qui  confrontent  les  territoires  de  Malaucène  et 
Gigondas. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1544  1378  —  11  août. 

Vente  par  la  reine  Jeanne,  au  prix  de  1000  florins,  du  château 
de  Montescaglioso ,  saisi  sur  François  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
à  Jean  Arcussia  de  Capra,  comte  de  Minervino  et  d'Altamura, 
grand  camerlingue  de  la  reine  de  Sicile.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  70,  t.  2,  !•  171.  —  Mss,  de  Peyresc.  —  Bibliot.  de  Carpentras. 

1545  1378  —  28  octobre. 

La  reine  Jeanne,  pressée  par  le  besoin  d'argent,  déclare  aliéner 
en  faveur  de  Foulques  d'Agout,  seigneur  de  Reillane,  pour  le  prix 
de  huit  mille  florins  d'or,  le  château  Dauphin  et  celui  de  Mison, 
avec  leurs  territoires  et  juridiction,  qu'il  tient  déjà  sous  la  suzerai- 
neté de  la  Cour,  et  tels  que  les  possédait  François  de  Baux,  duc 
d'Andrie,  avant  sa  rébellion.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  B.  5.  ^  181.  —  B.-du-R. 


r  raticois 
duc  d' And  de,  la  lettre  île  la  reine  Jeanne  du  8  avril  1374  qui 
déclare  privé  de  ses  biens  pour  crime  ilo  li^se- majesté  et  do  rel 
lion  armée ,  el  l'avoir  fait  citer  vainement   depuis  le  mois 
mai,  dans   les  diverses  loMliti^s  qu'il  parcourait,  sans  qu'il 

compai'ailre  devant  leur  tribimal,  ni  s'y  faire    repi 
senter,  fontune  enqnfte  qui  prouve  la  réalité  de  son  crime, 
le  déclarent  déchu  de  ses  biens,  honneurs  et  dignités,  pour  s'ôtw 
révolté  contre  sa  souveraine,  et  s'étro  emparé,  îi  ninin  armée,  Je 
diverses  terres  et  châteaux  du  royaume.  —  Acte  àNaples, 
Reg,  B.  i.  (-l/il.  -  n.-ii-i-H. 


L 


ivonibrflb^l 
plaintfl^^l 
citoyenij^l 


Le  Conseil  commun:il  de  Marseille  voidant  satisfaire  aux  plainl 
portées  par  le  notaire  Kspinassî  et  Faussonier  de  Altu,  citoyei 
Marseillais,  déclare  que  l'on  enverra  plusieurs  conseillers  à  Fran- 
çois de  Baux,  seigneur  d'Aubagne,  pour  l'engager  à  faire  cesser 
les  dommages  causés  par  son  bailli  et  divers  habitants  de  cette 
localité  à  leurs  concitoyens,  qui  demandent  depuis  longtemps  di 
Icltrcs  de  ninfiTin--  cnulri'  ■;!■.■;  v;i-^';,iti\. 


15iS 

Lettre  de  la  reino  .Ifaniie  f;iis;mt  donniio 
flirt,  vicomte  de  Turcniio,  des  droils  st^jy 
Frani.'ois  de  Baux.  durd'Andrie,  nv;int  sa  r 
de  TrêsL'niinos. 


1370. 
(  lîeau- 


LSl.  - 


iii-ii. 


1549 


i:iTO- 


l(i  fôvr 


Le  Conseil  communal  de  Marseille,  aprè^  avoir  envoyù  vaine- 
ment deux  de  SOS  conseillers  vers  l"r:Liii;His  de  Hans ,  seij;iieur 
d'Aubasjiie,  pour  lui  deinaiider  lu  dt^livroiice  de  Raymond  .Jean, 
eiloyen  Marseillais,  condamné  par  soujui^e  pnnr  crime  de  hi;;aniie 
à  l'occasion  d'un  dernior  niaria;:;^  cniilracté  à  Saint- Marcel.  Iin;;ilité 
soumise  ;i  la  juridiction  dn  si'i^urur  des  l!au\,  d.'rlare  celle  con- 
ilaiiitiation  contraire  aux  lilioilûs  dont  jouissent  les  Marseillais,  et 
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ordonne  la  saisie  de  tous  les  vassaux  de  François  de  Baux  que  Ton 
pourra  trouver  dans  la  ville,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  réparé  le  tort 
commis  par  cette  injuste  détention,  violant  les  anciennes  immu- 
nités marseillaises. 

Reg.  des  dèlib.  du.  Conseil.  —  At'ch.  munie,  de  Mars, 

1550  1379  —  25  mai. 

Donation  par  la  reine  Jeanne  à  Foulques  d'Agout  des  châteaux 
de  Volonne  et  de  Montfort,  situés  dans  le  comté  de  Forcalquier, 
avec  tous  leurs  droits,  dépendances  et  juridictions,  et  tels  que  les 
possédait  François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  avant  sa  rébellion. — 
Donné  au  château  de  TŒuf  à  Naples. 

Reg.  B.  5,  ^  190  et  199.  —  B.-du-R. 

1551  1379  —  30  mai. 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  donnant  au  chevalier  Bernard  de  Sale 
le  château  de  Vergons  avec  tous  les  droits,  revenus  et  juridiction 
dont  jouissait  François  de  Baux,  duc  d'Andrie.  —  Acte  à  Naples 
au  château  de  TŒuf. 

Reg.  B.  5.  f  180.  —  B.-du-R. 

1552  1379  — 27  juin. 

Confirmation  par  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  des 
anciennes  libertés  de  la  ville,  à  la  demande  des  syndics;  suivie  de 
la  concession  de  nouvelles  franchises  et  libertés.  A  l'avenir  le  Con- 
seil de  ville  pourra  lever  des  tailles  à  sa  volonté  et  comme  il  le 
voudra.  Chaque  année,  il  présentera  au  prince,  ou  à  son  lieutenant, 
les  syndics  nouvellement  nommés,  et  trente  citoyens  d'Orange  pour 
former  le  futur  Conseil,  avec  fticullé  pour  le  prince,  ou  son  lieute- 
nant, d'éliminer  cinq  conseillers  présentés,  et  obligation  pour  les 
anciens  syndics  et  conseillers  de  rester  en  fonction,  jusques  à  la 
confirmation  des  nouveaux  élus.  A  l'avenir,  la  communauté  aura 
une  maison  de  ville  pour  y  tenir  son  Conseil,  et  y  déposer  ce  qui 
lui  appartient,  et  l'élection  annuelle  du  Conseil  communal  devra 
se  faire  en  présence  d'un  officier  du  prince.  —  Acte  à  Orange  dans 
la  maison  des  héritiers  de  Bernard  d'Ancezune. 

St'îiie  A.  A,  L.  19.  —  Arch.  munie.  d'Oranye. 


Lellru  de  la  reine  Jeanne  condrrnanl  à  Foulques  d'Agout  I 
châteaux  de  Miaon  et  Dauphin,  avec  donation  de  la  Baslide-dei 
Jourdans,  qui  avait  a^ipaituim  û  l''raiii;ois  de  Baux,  duc  d'Audri 
—  Donné  ù  Naplijs. 

HcR,  H.  .i.  f  lœ.  -  H.-iUi-U, 


Lettre  de  La  reine  Jeanne  contirtnant  au  chevalier  Bertrand 
d'Agout,  seigneur  de  Cabriès,  la  propriété  du  ciii\te.iu  de  Vitralle» 
dans  la  vallée  du  Martigues.  avec  son  territoire,  sa  juridiction,  et 
autres  droits,  qui  avaient  appartenu  à  François  de  Baux,  duc  d'An- 
drie,  et  lui  avaient  été  remis  en  ga^^e  par  le  séiiéchal  Foulques 
d'Agout,  pour  mille  florins  d'oc  prêtés  ù  la  Cour.  La  Reine  cùde 
lier  le  château  et  ses  dépendances  à  Bertrand  d'Agout  pour  le  prix 
de  trois  mille  Uoriiis  d'or  de  Provence,  y  compris  les  mille  Oorîns 
déjà  prêtés.  —  Donné  à  Naples. 

H«B.  B.  :>.  I'  213  \-.  —  H.-.hi-ll. 


IW. 


1370  —  il  novL'mbr 


1 


HoconnaissanCL'  b1  homnmfîo  du  ]ii'oi;urour  à<-  noiile  Alix  de 
Baux,  comtesse  d'Avt^llin,  daini'  de  la  harounie  de  lirantes,  nu  vice- 
rectour  du  cornt:il  vcnaissin,  pour  celle  baionuii.'  i.'l  puiir  Caromb. 
1!  prête  également  hummapc  ]>  mr  les  cliàleaux  de  Branles,  Sar- 
rians,  Saiiit-Lé.i^er,  Gnilifrl  cl  Anlaii ,  suivant  K's  cunvenlioiis 
passûes  entre  feu  A^joul  do  liaux  et  le  vice-reutcur.  —  Acte  à  Car- 
pcnlras. 


15."je 

Lettre  de  la  reine  Jeanne  a?i.si^n. 
sorier<lcs(:oiiilés.  trois  maisons  du  bo 
saisies  sur  FraiH'ois  de  !î;uix,  dni'  d'Audi 
florins  <i'or  qu'il  hnavail  priUês  lors  du  i 
de  feu  Pierre  tieorjies  de  Diyue,  ;iUachi 
il  Napies. 


i;n'J  —  lii  novembre 
GuJKonet  de  .larenle.    tré- 


icnl   "les  50(1 
ithorine,  lilh- 
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1557  13S0  —  18  mars. 

Autorisation  donnée  par  Raymond  de  Baux,  prince  d'Orange, 
aux  syndics  d'ouvrir  une  porte  aux  murailles  du  château,  du 
coté  de  la  ville,  pour  que  les  hommes  de  garde,  pendant  la  nuit 
et  le  jour,  puissent  entrer  plus  facilement  dans  le  château  et 
faire  leur  service.  —  Acte  à  Orange. 

Série  E.  E.  —  Ardi.  munie.  d*Orangc, 

1558  1380  — 20  août. 

Ordonnance  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  nommant 
noble  Etienne  de  Charneya,  son  viguier  général  pour  un  an,  avec 
pouvoir  de  gérer  toutes  les  affaires  civiles  et  criminelles  de  la 
principauté,  suivie  de  Tobligation,  pour  tous  les  habitants  de  ses 
domaines,  d'obéir  à  ses  ordres.  —  Acte  à  Orange. 

Reg.  du  n*  P.  Mercier,  n"  90.  —  Vaucluse. 

1559  1380  —  23  août. 

Guillaume  de  Baux ,  frère  de  Raymond  de  Baux  V  ,  prince 
d'Orange,  renonce  au  bénéfice  de  substitution  inséré  dans  le  testa- 
ment de  son  père  Raymond  IV,  à  la  date  du  29  août  1340,  pour  le 
cas  où  son  héritier  universel  Raymond  V  décéderait  sans  enfant 
mâle,  et  déclare  faire  cession  de  la  principauté  d'Orange  en  faveur 
de  sa  nièce  Marie  de  Baux,  seule  enfant  de  son  frère  Raymond 
et  de  Jeanne  de  Genève. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1560  1380  —  1-'  septembre. 

Procuration  donnée  par  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  à  son 
mari  Odon  de  Villars,  pour  prendre  possession  de  ses  terres  et 
châteaux,  et  spécialement  de  ceux  de  Brantes  et  Caromb,  dans  le 
comtat  Venaissin,  avec  pouvoir  d'y  créer  des  châtelains,  viguiers, 
sous-viguiers,  baillis,  juges,  notaires  et  autres  officiers,  et  d'en 
percevoir  les  revenus,  de  quelque  nature  qu'ils  soient.  —  Acte  à 
Avignon,  dans  sa  maison,  en  présence  de  Raymond  de  Baux  V, 
prince  d'Orange. 

li,  B.  58i.  —  B.-du*R. 


ISGI 


um- 


-  1"  seplembH 


Le  clievalier  Louis  de  Monijoie,  maréchal  du  Pape,  ordonnai 
h  Henri  de  Séneri,  prieur  du  moiinstère  de  Romans  el  vice-reclear-1 
du  comtat,  de  mettre  sans  retard  Odou  de  Villai-s,  mari  d*Alix«i 
de  Baux  d'Avellin  ,  en  possession  des  châteaux  de  Branles  ey 
Caromb,  e)  de  commander  aux  châtelains,  baillis  et  autres  officiel 
i^tablis  par  le  vieomte  de  Turenne,  tuteur  d'Alix,  de  lui  en  livrt 
les  clefs,  el  de  lui  obéir  comme  à  leur  seul  seigneur,  parce  que  c 
châteaux  n'ont  été  mis  sous  la  garde  du  tuteur  que  jusqu'aii 
mariage  de  sa  pupille.  —  Douiié  h  Avignon. 

Nicolas  d'Uttuteville,  capitaine-géuéral  du  corulul,  fut  cliarg) 
par  le  vice-recleur  de  celte  mise  en  pussession  ;  elle  eut  lieu  lei 
'2  septembre. 

LU.  iSl.  —  B.-dii-R. 


1562 


I:i80- 


septciiibrâ,] 


François  de   Baux,  seigneur  de    L:i  Verdîère  et  d'Aubagno, 
ordonne  de  reudre  les  biens  el  droits  de  cens,  situés  à  Atibagne, 
saisis  aur  Faussonler  de  Alla  cl  sa  lUli;  Alaysone  par  Jean  de 
Baux,  son  viguiar  géniiral,  ii  cause  d'un  homicide  commis  sur  ses  | 
'loni:iini.'S,  —  Acte  ii  Anb^ST" 


156:J 


i:Wl  —  i  umr; 


liuill;mine  do  I.auduii.  seigneur  du  Munir^tnciin,  i;i';r;uit  des  hier 
di.'  CdUu'L-iiie,  mit;  cl  lioritlcre  dt-  Jo.-iii  de  H;aix,  s.'i.L-ii.nir  di'  S^'r 
^tKiii,  C.nniîiivLi.a  Tr;tv;iill;uis,  di.mifniuilkuico  dL-liiiitivc  à  liu-m 
li;iy,LLoud,  ;.(K;it-n  liailli  el  clavaire  do  I'u>  n.cias.  i.<iia-  tVuc  Fli 
rciicie,  veuve  de  Jc:iu  de  Baux.  —  Acte  ;"i  <  'nuiK''-  <'ii  |ii-.'SL'iirt.>  ( 
lîaymuud)";diricr,  yai'dion  des  l'rûre.s  iiiîncur.s  d'liLiiii;t.'. 


1561 


IJ81 


GniUauNic  de  Lamiun,  ndmiuisiralcur  des  iiicus  d,;  CalluMiiiL'  de 
Baux,  daiuii  de  Séri^înan,  Ciiuirel  el  Tcavaillans,  dame  en  |)itrtie 
du  lieu  deSaint-FciTéol,  dunnc  une  vip;nc.  silnùe  dnns  celle  «Ilm- 
iiiére  localité,  à  Saviii  \'iiiiaii,  punr  U-  n'i'iiui|iens-,'r  îles  scr\  iccs 
rendus  à  sa  |h1|h1Ic.  —  .Acte  à  Oiaii,L,'e. 

ll.V'   •!■■  V    1'    \l- -  \   i-iM- 
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1565  1381  —  3  juin. 

Guillaume  Lescolle  et  son  fils,  habitants  de  Courtheson,  décla- 
rent, sans  entendre  porter  préjudice  à  personne,  prêter  hommage 
et  serment  de  fidélité  à  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange  ; 
ils  jurent,  à  genoux,  sur  le  livre  des  évangiles  tenu  par  le 
prince,  et  leurs  mains  dans  ses  mains,  en  baisant  ses  pouces, 
qu'ils  défendront  leur  seigneur  et  le  favoriseront  dans  ses  entre- 
prises. Raymond  de  Baux  accepte  cette  déclaration,  promet  de  les 
protéger  et  leur  accorde  la  jouissance  des  franchises  et  libertés 
concédées  à  ses  vassaux.  —  Acte  à  Courtheson,  sur  la  place  du 
Château. 

Reg.  du  n«  Marcel  dellaya,  n*  214.  —  Vaucluse. 

1566  1381  —  25  août. 

Reconnaissance  d'une  maison,  au  cens  annuel  de  1 1  deniers,  par 
Pierre  Forcalquier,  médecin,  à  dame  Belinde  Hugolen,  mère  et  tu- 
trice de  François ,  Guillaume  et  Alaysette  de  Baux  de  Marignane. 

Ch.  Saint-Sauve U7^  d'Aix,  du  15  novembre  1391.  —  B.-du-R. 

1567  1381  —  8  septembre. 

Testament  de  François  de  Baux,  seigneur  d'Aubagne  et  de  sa 
vallée  ;  il  choisit  sa  sépulture  dans  l'église  paroissiale  Saint-Sau- 
veur d'Aubagne,  entre  la  chapelle  Sainte-Marie  et  celle  de  Saint- 
Etienne,  et  lègue,  pour  le  salut  de  son  âme  et  celle  de  ses  parents, 
cent  florins  d'or  qui  seront  employés  à  reproduire  l'histoire  de 
Sainte-Marie.  Il  ordonne  que  l'on  élève  sur  sa  tombe  un  monument 
en  pierre  de  la  valeur  de  100  florins  d'or,  et  lègue  deux  ornements 
sacerdotaux,  deux  calices  en  argent  et  un  missel,  pour  le  service 
de  Téglise.  Il  donne  50  florins  à  prendre  annuellement  sur  les 
revenus  des  moulins  et  du  four  d'Aubagne  pour  un  anniversaire  à 
faire  célébrer  à  perpétuité  par  deux  prêtres  dans  la  chapelle  Sainte- 
Marie^  dont  le  patronage  appartiendra  à  ses  successeurs,  et 
laisse  200  florins  d'or  pour  2500  messes  à  dire  dans  un  ou  deux  ans, 
à  raison  d'un  gros  par  messe.  Il  lègue  à  la  chapelle  Saint-Sauveur 
20  florins  d'or  pour  un  bel  ornement  sacerdotal  et  un  calice  du 
poids  de  deux  marcs  d'argent  fin.  Il  abandonne  à  Philippine  de 
Vintimille,  son  épouse,  dame  de  la  Verdière,  l'usufruit  de  ses  biens 
et  la  nomme  gouvernante  de  son  château  d'Aubagne  ;  donne 
10  florins  d'or  à  chacun  des  quatre  ordres  de  frères  mendiants  de 
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Marseillle,  et  lègue  à  viager,  à  Bernard  de  Lambesc,  les  châteaux 
de  Roquefort,  de  Cassis  et  leurs  revenus.  Il  désire,  qu'avant  tout, 
son  héritier  paye  aux  moines  de  SUvacane  les  raille  florins  d"or 
que  leur  a  légués  son  frèreAnloine,  et  nomme  pour  son  héritier  sa 
femme,  si  elle  est  enteinle;  si  non,  il  lui  substiliie  Raymondet  de 
Baux,  fils  d'Agout  ;  si  celui-ci  décède  sans  enfants,  il  lui  substitue 
son  plus  proche  parent,  portant  le  nom  de  Baux  ;  à  leur  défaut,  il 
nomme  pour  héritier  Gaston  de  Béara,  comte  de  Foix,  et  nomme 
pour  exécuteurs  testamentaires  Boniface  de  Castellane,  seîgm 
de  Fos,  Louis  de  Forcaltiuier,  seigneur  de  Cereste,  et  frère  Fi 
çois  Boreili,  maître  en  théologie,  inquisiteur  des  hérétiques. 
Acte  dans  le  Bourg  de  Cassis, 

i,\M.  du  Teslame-it.—  L.  B.  &S5.  — B,~du-R.  — C/'.  Rir  pareliei 
r.  IJ,  n*  10,  T^»la<n^,it  complet.  —  Blbliot.  HùjaDes  d'Aîx. 

15C8 


L 


1381  —  21  septembre. 

Remise  par  Charles  VI,  roi  de  France,  à  Odon  de  Villars  et  & 
Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  de  certains  châteaux,  terres  et 
biens  situés  dans  le  Dauphiué,  ayant  appartenu  au  père  d'Alix, 
Raymond  de  Baux  d'Avellin, 

Ileg.  luvent.  B.  lîOO.  -  B  -du-H. 
15G9 


m  me 


i;!8i  ■ 


■  3  octobre. 


Lettre  écrite  d'Avignon  par  le  comte  de  Genève,  ordonnant,  an 
nom  du  Pape,  à  Jean  Delavau,  capitaine  de  Courtlieson,  de  mettre 
dans  le  fort  et  sans  retard  dix  liomniûs  d'ai'nies  et  dix  arbalétriers, 
aux  dépens  de  Catherine  de  Baux,  dame  du  lieu. 

Le  G  du  dit  mois,  le  capitaine  ne  pouvant  recouvrer  les  revenus 
de  Courthesoi),  destinés  â  rentreticn  des  soldats  qui  seront  envoyés 
par  le  Pape,  nomme  Raymond  Garnier,  hacliolier  on  droit,  pour  le 
remplacer.  —  Acte  à  Conrlliction. 

neiî.dii  II'  MLiraOdcIhiy^f,  u' -îl'i.  i' ;;  V,-  VLLiifluse 


1570 


l;!Kl  —  (i  (lOeenibre. 


Donation,  sous  la  condition  d'un  service  niililaire,  par  le  roi 
Charles  III,  à  Louis  deOesuaido,  son  maître  d'hôtel  et  sénéchal,  de 
la  ville  de  Conza,  située  dans  la  principauté  Cilorieurc,  avec  tous 
.ses  droits,  revenus  et  dépendances,  dévolue  à  la  Cuur  par  la 
traliisoii  et  rébellion  d'Alix  de  Baux,  coinlesse  d'Avellin.  —  Acte  à 


—  4SI  — 

1571  1382  —  dernier  janvier. 

Lettre  du  roi  de  Sicile,  Charles  m,  accordant  à  Louis  Aversan, 
chevalier  de  Salerne,  un  revenu  annuel  de  30  onces  d'or,  assigné 
sur  la  gabelle  de  Berre,  tombée  dans  les  mains  de  la  Cour,  par 
le  décès  sans  enfants  de  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto, 
grand  camerlingue  du  royaume  de  Sicile.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  n»  358,  £•  14.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1572  1382  —  2  avril. 

Enregistrement  par  devant  noble  Bernard  de  Lambesc,  capitaine 
de  Montpaon,  pour  François  de  Baux,  seigneur  de  ce  château, 
d'un  vidimé  de  nouveau  bail  d'une  terre  à  Montpaon,  donné 
par  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin.  —  Louis  Seguin,  notaire 
d'Arles. 

Repert.  mss.  de  Veran,  —  Arch,  munie.  d'Arles, 

1573  1382  —  29  avril. 

Sauf-conduit  de  15  jours,  accordé  par  le  roi  Charles  III,  à  la 
demande  de  Catherine  de  Baux  de  Berre,  comtesse  de  Fondi,  pour 
venir  avec  les  gens  de  sa  suite  se  présenter  à  la  Cour,  avec  faculté 
de  la  quitter  sans  crainte  d'être  poursuivie  pour  crime  de  rébellion 
et  de  lèse-majesté,  ou  pour  quelque  faute  que  ce  soit.  —  Donné  à 
Naples. 

Reg.  ang.  u?  358,  f"  94.  —  G.  arch  de  Naples. 

1574  1382  —  6  mai. 

Ordre  donné  par  le  roi  Charles  m  à  Charles  Ruffo  de  Calabre, 
grand  justicier  du  royaume  de  Sicile,  de  faire  comparaître  devant 
lui,  pour  cause  de  rébellion,  Jacques  de  Baux,  qui  s'est  soulevé 
contre  le  Roi  dès  son  arrivée  au  trône,  a  parcouru  le  royaume  à  la 
tète  de  fortes  troupes,  s'est  emparé  de  la  principauté  de  Tarente 
en  exigeant  des  habitants  des  terres  et  châteaux  occupés  par  ses 
soldats,  le  serment  d'hommage  et  de  fidélité.  Le  juge  devra 
robliger  à  la  restitution  des  terres  saisies,  le  condamner  à  une 
peine  pécuniaire,  et  à  la  réparation  des  dommages  causés  à  ses 
sujets.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  n«  358,  f*  1 18.  —  G.  arch.  de  Naples. 


Louis  I"  d'Anjou,  fils  de  Jean  II,  roi  de  France,  eL  ti!s  adopUf  dif 
la  reine  Jeanne,  comtesse  de  Provence,  voulant  reconnailre  les  ser-"'l 
vices  rendus  à  la  Reine  par  Raymond  de  Baux  V.  prince  d'Orange, 
et  par  ses  ancêtres,  sa  fidélité  constante  malgré  la  traliisoit  du  fils 
de  Charles  de  Duras,  et  principalement  sa  promesse  d'agir  de  tout 
son  pouvoir  pour  délivrer  la  Reine  retenue  prisonnière  à  Haples, 
s'engage,  lorsqu'elle  sera  libre,  à  lui  faire  donner  en  Hef  noble., 
le  comté  de  Soletto,  la  barotinie  de  Campanie,  et  toutes  les  terrei 
qui  étaient  sous  la  juridiction  de  la  reine  Jeanne  et  avaient  appar- 
tenu  à  feu  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletlo,  baron  de  Campaiiîe 
oncle  du  priace  d'Orange. 

Mss,  duD'M.  Mill(!(. 


L 


1576 


138i  —  27  malm 


Ordonnance   du   roi    Cliarles   III,   commandant   à  AcbaroIiSjJ 
sénéchal  du  royaume  de  Sicile,  de  faire  remettre  immédiatemeni 
entre  ses  maina  les  terres  et  cMleaux  de  la  principauté  ultérieurejj 
appartenant  au  comte  Palatin,  comte  de  Soletto,  que  Raymond  AU 
Baux  des  Ui-sins  ne  veut  restituer,  et  qui  onl  Oté  indignement  sais 
sur  le  Comte  par  le  iils  de  Rayniomi,  .lean-Aiiloiiie  de  Rau\  ;  suivit 
de  Tordre  à  tous  les  olliciers  di;  l;i  BasiMeate,  Capilanale  et  autre! 
provinces,  à  Ions  barons  et  chevaliers,  île  iiÈ-ùtcr  mkiIii   forlo   ai 
Sénéchal  pour  l'exécution  de  son  mandat.  —  Acte  ii  Xaples. 


Hr.'^-  ■■ 


1577 


-  Il  septembre. 


Lettre  du  roi  Charles  III  ;i  son  justicier  et  eanierliii^ue  du 
royaume  de  Sicile,  pour  le  prévenir  de  riuilorisation  doiuiéc  ii 
Jacques  de  Baux,  pendant  la  durée  de  son  saiif-cuiiduit,  île 
retourner  à  Tarcnte  avec  sa  feumic  .\yiu's  de  Duras,  el  k's  frens  de 
sa  maison,  avec  ordre  de  le  laisser  circuler  [ibrimieiit.  —  Donné  â 
Naples. 

Ik'g.  yiiy.  11°  S'-i'J,  i'  m.  -  G.  artli.  iIl'  N,i|.l,is. 

1578  13^-2—  Il  scplembrc. 

Lettre  du  roi  Charles  III  dêclaranl  à  son  justicier  et  canier- 

' '     ^"  ■■'       ■■■'  -    ■■-  ■-  -■■    '     ■  ■     '      \fi  •    -^ 


—  833  — 

dernier,  un  sauf-conduit  de  15  jours  à  Jacques  de  Baux,  à  l'effet  de 
venir  avec  les  officiers  de  sa  maison  expliquer  sa  conduite  au  Roi, 
et  s'excuser  de  son  crime  de  lèse-majesté,  il  en  a  maintes  fois  pro- 
rogé le  terme  indiqué,  et  que  son  dernier  sauf-conduit  sera  valable 
jusqu'à  la  fin  d'avril  1383.  —  Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  n«  359,  f^  197.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1579  1382  — 16  septembre. 

Donation  à  perpétuité,  par  le  roi  Charles  III,  de  l'île  de  Corfou, 
avec  tous  ses  droits  et  dépendances,  à  Jacques  de  Baux,  pour  la  dot 
de  sa  femme  Agnès  de  Duras,  sous  la  condition  d'être  toujours 
fidèle  au  Roi.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  n«  359,  f»  243.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1580  1382  —  24  septembre. 

Lettre  de  Charles  III,  ordonnant  à  son  grand  justicier  du 
royaume  de  Sicile,  de  pardonner  aux  barons  et  chevaliers  du 
royaume  qui  ont  désobéi  à  l'ordre  donné  le  15  septembre,  sous 
peine  de  perte  de  leurs  biens,  de  se  rendre  en  armes  auprès  du 
connétable,  pour  marcher  vigoureusement  contre  Raymond  de 
Baux  des  Ursins,  parce  que  ce  dernier  a  envahi  les  domaines  et 
chàteaux-forts  des  barons  en  détruisant  tout  sur  son  passage.  — 
Donné  à  Naples. 

Reg.  ang.  n"»  359,  ^  23G.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1581  1382  —  30  septembre. 

Ordonnance  du  roi  Charles  III,  nommant  son  chambellan  Amiel 
de  Baux,  capitaine  de  guerre  du  château  d'Amalfi  et  de  son  district, 
avec  tout  pouvoir  juridictionnel,  sous  l'obligation  de  faire  bonne 
garde  de  jour  et  de  nuit,  et  de  réparer  la  forteresse.  —  Acte 
à  Naples. 

Reg.  ang.  n»  359,  f»  317.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1582  1382  —  G  octobre. 

Ordonnance  du  roi  Charles  IH,  en  faveur  de  noble  Amiel  de 
Baux,  son  nouveau  chambellan  et  capitaine,  faisant  la  guerre  à 
Melfi  et  dans  les  environs,  qui  fixe  les  gages  de  sa  capitainerie  à 
G  onces  d  or  par  mois,  non  compris  le  payement  de  ses  serviteurs. 


et  l'autorise  à  retenir  les  sommes  qui  lui  sont  allouées  sur  la 
nouvelles  taxes  imposées  dans  le  royaume.  —  Acte  ix  Naple; 
Reg.  ang.  n°  3J9,  i'  283.  —  U.  arcli,  <Xa  Noples. 


ir)83 


1382  — Coctobn 


Lettre  du  roî  Cliarles  III  ordonnant  ix  ses  olTioicrs  de  la  Poiiiltq 
et  à  son  trésorier  d'augmenter  les  gages  d'Aniîel  de  Baux, 
ohambellan  et  capitaine  dans  la  guerre  soutenue  contre  lavîlM 
de  Melfl  et  ses  environs,  si  ses  gages  de  6  onces  d'or  par  mois  â 
sa  part  de  butin  ne  sont  pas  sufGsants,  —  Donné  à  Naples. 
ReK.  wiig.  Il'  3J9,  [•  SS.  —  G.  ai'cli,  Jo  Naples. 


m'i 


1383  — 7  octobre  J 


Lettre  du  rvi  Charles  ni  ordonnant  à  ses  officiers  et  justiciers  d 
la  terre  de  Bari  et  de  la  Basilicate,  de  protéger  les  biens  de  Frao*^ 
çois  de  BauK,  duc  d'Andrie,  son  conseiller,  absent  pour  le  servicf 
du  Roi,  et  d'empêcher  qui  que  ce  sott  de  porter  le  moindn 
dommage  à  ses  propriétés  de  la  ville  d'Andrie  et  de  son  district,  e 
de  les  conserver  letlea  que  les  avait  possédées  son  pire,  décââ< 
comte  de  Montescaglioso.  —  Domié  ii  Napies. 
nejr.  nnp,  n-  as:»,  f*  M.i.  —  fi,  nrch.  rie  Noples, 


ir.sr. 


i:i8?  —  8ocIobi-c. 


Orilonn.mcf'  du  roi  Gliavtes  Hi,  cnnuiiandanl  à  .'ies  olhciprs  de  la 
Pniiillp,  ;i  la  sollicitation  de  Franruis  do  Baux,  duc  d'Andrie,  de 
faire  prendre  dans  les  ports  :iiil)  saumces  de  blO  et  15U  d'ori^e,  de 
les  faire  transporter  dans  la  ville  d'Andrie,  soumise  ;'i  une  grande 
disette,  de  les  vendre  au  peuple  et  d'empêcher  (jui  que  ce  soit 
d'en  exporter  la  moindre  partie  sur  un  poiiit  quelconque  du 
royaume.  —  Acte  ù  Naples. 


IThSi; 


VM<-:  ■ 


-  le  dri 


'iubrt 


Fraui.'ois  Mensure,  syndic  de  llar.scillc,  expose  au  Conseil  cl  au 
visuier  que  Berre  et  les  aulrcs  châteaux  du  duc  d'Andrie  sont 
relnurncH  sous  sa  seigneurie,  que  les  hahilanls  ont  arboré  les 
cnseii,'nes  du  duc,  et  nue  quatre  conipasuies  d'Iionimes  armés  sont 
sorties  de  la  ville  d'Aîx,  sans  qu'il  ait  pu  connaître  leur  destination. 


—  485  — 

1587  1382  —  12  décembre 

Ordonnance  du  roi  Charles  III  accordant  en  fief  noble  et  à  per- 
pétuité à  noble  Amiel,  dit  bâtard  de  Baux,  son  fidèle  chevalier, 
le  château  de  Montelongo,  dans  le  diocèse  de  Molise,  qui  fut 
d'Antoine  Conrad  de  Nocera,  ainsi  que  tous  les  droits,  revenus 
et  dépendances  de  ce  château  tombés  entre  les  mains  du  Roi  par 
la  rébellion  de  son  possesseur,  à  la  condition  de  prestation  d'hom- 
mage et  serment  de  fidélité  au  Roi,  et  sous  certaines  réserves.  — 
Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  359,  («  92,  —  G.  arch.  de  Naples. 

1588  1383  — 15  juillet, 

Jacques  de  Baux,  par  la  grâce  de  Dieu,  empereur  de  Constanti- 
nople,  despote  de  Romanie,  prince  d'Achaïe  et  de  Tarente,  dési- 
rant disposer  avant  sa  mort  de  Tempire  et  des  principautés  qui 
lui  sont  obvenus  comme  héritier  de  sa  mère,  l'impératrice  Margue- 
rite de  Tarente,  déclare  se  refuser  aux  désirs  de  beaucoup  de 
personnes  qui  l'engagent  à  laisser  ses  possessions  à  son  père, 
François  de  Baux,  duc  d'Andrie.  N'ayant  aucun  enfant  légitime, 
il  lègue  son  empire,  despotat  et  principautés,  à  Louis  d'Anjou,  duc 
de  Calabre,  son  cousin  au  troisième  degré  par  la  ligne  maternelle, 
et  lui  recommande  d'entretenir  et  de  marier  ses  filles  naturelles 
Magdeleine  et  Catherine.  —  Acte  au  château  de  Tarente. 

Reg.  P.  1354  n»  872.  —  Arch.  nation. 

1589  1384  -  2  février. 

Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson ,  donne  quittance  géné- 
rale de  la  perception  des  revenus  de  cette  ville  et  de  sa  juri- 
diction à  Jacques  Rodolphe-le- Vieux.  Elle  lui  abandonne  pour 
quatre  ans  ceux  qu'elle  perçoit  ordinairement  sur  le  kermès  du 
territoire  de  ce  château,  comme  indemnité  des  avances  faites  pour 
elle  à  l'occasion  d'un  procès  civil  intenté  à  Avignon  devant  la  Cour 
du  Pape  contre  noble  Jean  Delavau,  ancien  capitaine  de  Cour- 
theson. —  Acte  à  Châtel-Arnaud,  dans  la  maison  du  comte  de 
Valence,  où  elle  habite. 

Reg.  du  n«  Marcel  de  Haya,  n»  227.—  Vaucluse. 


Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  révoque,  à  la  prière  i 
quelques  nobles  et  liahitaiiU  de  Coiirlliesun,  les  ordonnances  lan-" 
cé«s  contre  Raymond  Nicolaï,  et  l'affranchit  de  toutes  peines,  et  du 
paiement  des  25  florins  d'or,  auxquels  il  a  été  condamné  à  la 
poursuite  de  son  procureur  fiscal,  pour  crime  de  rébellion,  commis 
l'année  de  la  prise  du  chùteau  de  Conrtlieson  par  le  prince,  au 
préjudice  de  la  principauté  d'Orange.  —  Acte  dans  le  fort  du 
château  de  Courllieson,  en  présence  d'Ermengaud  de  Mandagot,, 
chanoine  do  N.-D.des  Doms,  prieur  de  Courtheson. 
Ri-g,  (lu  11-  Miiri'.d  de  Hiiya,  n'  ÎÎB,  —  Vaufluw!. 

1591  138^  —  H  jii!n.J 

Raymond  do  Saint-Martin  d'Orauge  déclare  tenir  en  fier  nobif 
de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  tonl  ce  qu'il  possôdl 
dans  son  domaine  de  Coyrol,  confrontant  les  territoires  d'OrangeJ 
et  Plolenc  ;  il  Tait  hommage-lige  au  prince  et  le  reconnaît  comn 
son  seigneur  svizerain  avec  droit  de  juridiction  haute  et  basse  stn 
toutes  ses  possessions,  et  les  délits  et  crimes  commis  par  s 
saiix,  —  Acte  à  Orange. 


1.VJ 


i.m-i. 


Donation  par  la  reine  Marie  de   Blois  à   l-'raihinis  de  Baux,  kc 
jiiieur  iI'Aubapie.  du  cliàteau  de  Solliés  et  autres  Ijîens  d'iliip;u( 
Riquier,  parlisan  di'  Chartes  III  lii'  Duras, 
itc^'.  hunil  1).  |i;oa,-li.-rlu-Tl. 

IIonmiaKe-ligc  à  la  reine  Marie,  tuiri 
Fi-ancois  do  Baux,  seigneur  d'Anljagne,  pnur  les  châteaux  des  Baux, 
Puyricard,  ICguiilos.  Saint-Marcel,  le  (^a^lellot,  et  pour  tontes  les 
terres,  juridictions  et  biens  qu'il  tieut  de  la  Cour  dans  les  comtés 
de  Provence  et  de  T'orcalquier.  —  Acte  à  Avignon. 


nS.-.  —  t^  juin. 
'   de  son  fils  Louis  II,  par 


IIonuuagn-li'j;e  et  serinent  de  fidi'-lité   de   Raymond   de  Ranx  V. 
ice  d'Orange,  à  la  reine  Marie,  tutrice  de  sûji  lils  Louis,  roi  de 
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Sicile  et  comte  deProvence,  pour  la  ville  et  la  principauté  d'Orange, 
et  pour  toutes  ses  autres  terres,  juridictions  et  biens  qu'il  possède 
dans  les  comtés  de  Provence  et  de  Forcalquier,  et  qu'il  tient  en 
fief  de  la  Cour.  —  Acte  à  Avignon  dans  la  maison  épiscopale. 

Reg.  B.  762,  f»  38  \^.  —  B.-du-R. 

1595  1385  —  21  août. 

Hommage  de  François  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  à  la 
Reine  Marie,  tutrice  de  son  fils  le  roi  Louis,  pour  le  château  et  la 
vallée  de  Marignane,  et  pour  toutes  autres  terres,  biens  et  juridic- 
tions qu'il  pourrait  avoir  dans  les  comtés  de  Provence  et  de  For- 
calquier. —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  B.  763.  f»  59.  —  B.-du-R. 

1596  1386  —  5  mars. 

Noble  Jean  Ogier,  procureur  de  Catherine  de  Baux,  dame  de 
Gaudissart,  prête  hommage  et  serment  de  fidélité  à  la  [reine  Marie, 
tutrice  du  roi  Louis,  pour  ce  château  et  toutes  ses  autres  terres, 
biens  et  juridictions  du  comté  de  Provence.  —  Acte  à  Gaudissart, 

Reg.  B.  764,  f  116.  —  B.-du-R. 

1597  1386  —  11  avril. 

Contrat  de  mariage  de  Jean  de  Chalons,  seigneur  d'Argueil, 
avec  Marie,  fille  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  qui  ne 
sera  célébré  qu'après  avoir  obtenu  la  dispense  du  pape  Clé- 
ment VIT,  à  cause  de  leur  quatrième  degré  de  parenté,  et  dans  le 
domicile  de  Mathilde,  grande  comtesse  de  Genève,  avec  laquelle 
habite  la  princesse  Marie.  Raymond  de  Baux  donne  et  constitue  en 
dot  à  sa  fille  la  principauté  d'Orange,  c'est-à-dire  les  villes, 
châteaux  et  territoires  d'Orange,  Courtheson,  Gigondas,  Condorcet, 
et  tous  autres  lieux  qu'il  possède  et  pourra  posséder  par  héritage 
de  ses  frères,  ou  parents,  à  la  condition  de  jouir,  sa  vie  durant,  de 
leurs  revenus.  Il  donne  pareillement  ses  biens  mobiliers,  argent, 
pierres  précieuses,  grains,  vins,  et  les  troupeaux  qu'il  pourrait 
avoir  au  moment  de  sa  mort,  à  l'exception  du  château  de  Montréal, 
et  de  2500  florins  d'or  pour  le  salut  de  son  âme,  ou  pour  en  dis- 
poser à  sa  volonté.  S'il  révoquait  cette  donation,  ou  mettait  en 
gage  ses  châteaux  et  domaines,  il  s'oblige  à  payer  la  somme  de 
100  mille  florins  d'or,  moitié  à  Jean  de  Chalons  et  à  ses  héritiers, 


et  l'aulre  moitiiJ  ;i  la  Cliambre  apostolique.  Il  se  réserve  pendant 
deux  ans  la  faculté  de  faire  percevoir  par  ses  officiers  ou  châtelains 
le  péa^e  et  revenus  des  cMteaux  donnés  en  dot  fi  sa  Qile.  Jean  de 
Chalons,  à  cause  de  son  futur  mariage,  donne  en  fief  et  arrière^^ef 
h  Marie  de  Baux,  son  château  d'Orpierre,  avec  la  haute,  moyenne  éfÈ 
basse  juridiction,  ses  dépendances,  droits  et  revenus  ;  si  ces  der-1 
niors  n'atteignent  pas  la  somme  de  2000  florins  d'or,  il  les  complu  J 
tera,  et  fera  approuver  cette  donation  dans  le  mois  qui  suivra  t 
mariage,  par  son  oncle  Hugues  de  Chalons  et  son  frère  Henri,  j 
lilsalné  provenant  de  ce  mariage  sera  l'héritier  universel  de  lai 
princesse  Marie  pour  la  principauté  d'Orange  et  ses  autres  terres.  4 
Jean  de  Oialons  prOle  h  Ra^-mond  de  Baux  la  somme  de  2500  florins  j 
et  reçoit  en  gage  le  château  et  les  revenus  de  Courtheson  et  de  s 
territoire.  —  Acte  i\  Avignon  dans  le  palais  du  Pape. 
Copie  du  11"  siècle,  dans  les  muins  du  D'  M.  MUlel. 

1598  1386-4juîn.| 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  voulant  récompenser  la 

immenses  services  rendus  par  celte  ville,  lui  accorde,  à  la  de- 
mande de  son  conseil  communal,  le  privilège  de  créer  un  clavaïn 
des  bans  et  des  dommages  portés  à  la  ville,  ou  h  ses  habitants  ;  t^ 

quel  aura  le  droit  de  faire  citer  les  débiteurs,  de  les  faire  payer,  et 
retiendra  pour  ses  lionoraires  la  siNième  partie  des  sommes  per- 
çues, sauf  et  réservé  le  droit  des  hanniurs.  Le  clavaire  ou  les 
clavaires  élus,  devront  prêter  serment,  pourront  faire  des  enquôtes 
sur  les  bans,  et  à  la  fin  de  cliaque  année,  iis  rendront  leur  compte 
au  prince  ou  à  son  mandataire.  —  Acte  dans  le  cliùteau  d'Orange. 
K'rieF.  F.  ch.  i.  — Avh.  munir.  trOia-'n': 


1399  i:J3li  —  n  septembre. 

Raymond  de  Baux  V, 'prince  d'Orange,  nomme  pour  procureur 
Hugues  Vincent,  avec  ordre  de  donner  en  gage  à  Hugues  de  Chalons, 
seigneur  d'Arlay,  les  châteaux  de  Montréal,  Curnier,  Noveysan  et 
Monlbrison,  situés  dans  les  paroisses  de  Mévouilhn  et  Montauban, 
avec  pouvoir  d'en  loucher  les  revenus,  qui  seront  distribués  par  le 
seigneur  d'Arlay,  .suivant  l'acte  d'accord  passé  entre  Raymond  de 
Baux  et  divers  marchands,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  été  payé  des 
sommes  prêtées  au  prince.  —  Acte  à  Orange. 

Ch.  parch.  —  L.  IG.  —  Priiu-ipanfé  ilVrangc.  —  Vaiicluse. 
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IGOO  1386  —  4  décembre. 

Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze-la-Rousse,  vend  au  cardinal 
de  Saluées,  prieur  de  Bollène,  pour  le  prix  de  100  florins  d'or, 
tous  ses  droits  de  juridiction  sur  le  château  de  Barri  et  son  terri- 
toire. —  Acte  à  Bollène. 

Reg.  de  Jean  Rayne,  notaire  de  Bollène. 

IGOl  1386  —  11  décembre. 

Le  chevalier  Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  dame  des  Baux,  de  Caromb  et  de  Brantes,  reçoit  au 
nom  de  son  épouse  Thommage  et  serment  de  fidélité  de  noble 
Pierre  Burgondion  de  l'Isle,  qui  reconnaît  tenir  en  fief  de  la  dame 
des  Baux  tout  ce  qu'il  possède  dans  le  château  de  Caromb  et  son 
territoire,,  situé  dans  Tévêché  de  Carpentras.  —  Acte  à  Tlsle, 

Reg.  B.  1429,  f  213.  -  B.-du-R. 

1602  1387— 2  janvier. 

Lettre  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange ,  déclarant 
aux  officiers  médiats  ou  immédiats  de  ses  domaines,  qu'il  prend 
sous  sa  sauvegarde  et  à  son  service  M*  Durand  de  Durand,  de 
Cavaillon,  médecin  juif,  habitant  de  Courtheson,  et  qu'il  lui  con- 
cède la  jouissance  des  franchises,  libertés  et  immunités  accordées 
aux  juifs  citoyens  et  habitants  d'Orange,  avec  ordre  de  le  laisser 
jouir  de  ces  libertés,  et  d'empêcher  qui  que  ce  soit  de  porter 
atteinte  à  sa  personne,  à  sa  famille  et  à  ses  serviteurs.  —  Donné 
à  Orange. 

Reg,  du  n*  Marcel  de  Ilaya,  n«  216.  —  Vaucluse. 

1603  1387  —  23  avril, 

Laurent  Fangayre  d'Orange,  en  considération  de  son  amitié 
pour  noble  Guillaume  de  Grandis  et  Béatrix  de  Baux,  son  épouse, 
leur  donne  à  perpétuité  tous  ses  biens  mobiliers  et  immobiliers, 
présents  et  à  venir,  sous  la  réserve,  pour  lui  et  sa  femme,  de 
l'usufruit  de  ces  biens,  et  d'un  supplément  à  payer  par  le  donataire, 
si  les  revenus  ne  sont  sufiBsants  à  leur  existence.  —  Acte  à  Ctour- 
theson,  dans  le  château. 

Reg.  du  n*  Marcel  de  Haya,  n'  216.  —  Vaucluse. 


L 


Anloine  Graille,  clavaire  de  François  de  Baux,  seigneur  ( 
bagne  et  de  sa  vall»5e,  arrente  pour  un  au  cl  au  prix  de  26  f 
et  demi  d'or,  les  prairies  possédées  par  son  seigneur,  dans  le.  ter- 
ritoire de  Saint-Marcel, ù  la  condition  que  si  les  rentière  perdaient 
leur  récolte  de  foin  pour  cause  de  guerre,  ils  n'auront  à  payer  qu'ft 
proportion  des  foins  récoltés.  —  Acte  à  Marseille. 

liKg.  «Je  P.  Glraud  n'.  —  Elude  Estrauglu  d'  (ie  Marseille. 


icor. 


1387  — SoctobM 


Catherine  de  Baux  nomme  pour  son  procureur  et  clavaiM 
Pons  Bertrand,  prêtre  de  Crest,  au  diocèse  de    Die,   à    l'e 
d'exiger  tous  ses  revenus  des  châteaux  de  Courthesoii  et  de  Gai 
dissart,  et  de  vendre  les  denrées  qui  lui  appartiennent.  —  Acte  { 
Crest,  dans  la  maison  d'habitation  de  Catlierine. 

En  vertu  de  cette  procuration,  Pons  Bertrand  afferme  à  l 
Raymond  Borelli  d'Oi-pierre ,  diocèse  de  Gap,  tons  les  revfinaî 
du  château   de  Gaudissarl.  son  territoire  et  sa  juridiction  ] 
quatre  ans,  au  prix  de  120  florins  d'or. 

Hpk.  (lu  [1*  Mai-cel  de  Uaya,  o'  227.  —  Vaiicliise. 


lOOG 


i;ia7  - 


ii)  octobre. 


Donation  par  Cnllierino  de  Haus ,  dame  do  Cuiirtliesnn  el  de 
fiaudissart,  à  Raymond  de  Bans,  wigiieur  de  Saint-Clérin,  fils  de 
nolile  Agout  de  Baux  do  Malaupèrte,  son  cousin,  pour  lui  et  ses 
lirritiers,  du  cliàtea\i  de  Gaudissarl,  sur  lerpiti  elle  se  réserve 
l'usuFruit  cl  i\j  llnilns  pour  les  léguer  ii  qui  elle  vmidra.  S'il  meurt 
sans  enfants,  lu  chi'ileau  reviendra  aux  iiérilicrs  de  la  donalrice,  — 
Acte  à  Cliàtel-.\ruaiid,  dincù'se  di-  Die. 


t'  l«  Pn 


1f,07 


■1387  —  18  novembre. 


Hatlierine  di^  Baux,  daine  deCourthcson  et  de  Gaudissart,  nomme 
pour  ses  procureurs  et  auditeurs  de  l'omptes,  noble  Bertrand  de 
Tarascon,  Hayinond  d'Astrenove  el  M'  lîaymond  Audoord  ,  à 
l'effet  de  vérifier  la  quantité  d'argent  et  de  denrées  rer-iie  i>or 
M*  Durand  tie  Durand,  juif,  clavaire  de  res  deux  localités.  —  Acte 
à  Cresl. 
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1 608  1 387  —  1 8  novembre. 

Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze-la-Rousse ,  vend  au 
cardinal  de  Saluées,  prieur  de  Bollène,  le  fief  de  Chabrières,  avec 
tous  ses  droits  de  juridiction,  pour  la  somme  de  100  florins  d'or; 
sous  la  réserve  de  sa  haute  seigneurie  et  juridiction,  et  de  la  moitié 
des  mines  d'or,  d'argent,  de  fer  et  autres  mines  qui  pourraient  se 
trouver  dans  le  territoire.  -—  Acte  à  Bollène. 

eu.  aux  ardu  munie,  de  Bollène. 

1609  1388. 

Deuxième  testament  de  François  de  Baux,  seigneur  d'Aubagne, 
par  lequel  il  institue  pour  héritière  de  la  baronnie  d'Aubagne,  sa 
nièce  Alix  de  Baux. 

Reg.  Inveut.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1610  1388  — 1*' février. 

Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze-la-Rousse,  vend  au  car- 
dinal de  Saluées,  prieur  de  Bollène,  pour  la  somme  de  50  florins 
d'or,  tous  les  droits  qu  il  s'était  réservés  sur  la  seigneurie  et  les 
mines  de  Chabrières,  par  Tacte  du  18  novembre  1387.  —  Acte  à 
Bollène. 

Ch.  auxarch.  munie,  de  Bollène, 

1611  1388  — 17  mars. 

François  de  Baux,  seigneur  des  Baux  etd'Aubagne,  Guigonet  de 
Jarente,  seigneur  de  Gémenos,  et  autres  gentilhommes  de  Pro- 
vence, assistent  à  la  transaction  passée  entre  le  Sénéchal  et  la 
commune  de  Toulon,  par  laquelle  la  ville  déclare  se  soumettre  à 
la  reine  Marie,  mère  du  roi  Louis  II,  comte  de  Provence,  et  le  Séné- 
chal confirme  les  privilèges  et  libertés  de  la  ville,  après  avoir 
accordé  Tamnistie  aux  habitants.  —  Acte  dans  la  maison  des  frères 
prêcheurs  hors  de  la  ville  de  Toulon. 

Ch.  orig.  —  Série  F.  F. —  Areli,  munie,  de  Toulon. 

m 

1612  1388 —  !•' avril. 

Confirmation  par  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson  et  de 
Gaudissarl,  de  la  vente  faite  par  Pons  Bertrand  de  ses  droits  de 
lods  sur  la  maison  des  héritiers  de  Raymond  Fournier  touchant 


la  porte  de  Courllieson,  pour  le  prix  de  buil  florlas. — Actek 
a-est. 

Ut.  orig.  at'cc  aceau  de  Catherine. 


1613 


-  15  juillet 


Catheriue  de  Baux,  dame  de  Courtheson,  escoinmunîéa  à  Ut 
demande  de  Guillaume  de  Génestesio,  prieur  de  Monttlldier, 
pour  certaines  causes  indiquées  dans  les  lettres  de  l'auditeur  de  la 
Chambra  apiJstoll(iiie,  jure  d'observer  les  accords  survenus  cotre 
le  prieur  et  sou  procureur,  et  de  payer  la  somme  lisée  par  Jean  de 
Varemie,  auditeur  du  sacré  palais,  qui  a  lève  rexcomuiunicatîoa 
avec  le  consentement  du  prieur.  —  Acte  à  Chàlol-Amaud ,  daiis 
maison  du  comte  de  Valence. 

Bcg.  du  u'  Marcfl  do  llaya.  ti"  îli.  —  Vaucluse. 


I 


1614 


I3««  —  2  aollt.1 


1 

"^1 


Ordonnance  de  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  nom- 
mant Jacques  Dorelli  de  Valrdas,  baclielicr  en  droit,  juge  ordinaire 
de  la  cour  d'Orange  et  de  la  principauté,  pour  un  an,  &  dater  du  1^^ 
août  prochain,  aux  Rages  de  50  florins  d'or,  avec  pouvoir  d>xerowV 

sa  Juridiclimi   dans   toutes  les  alTaires  l'iviles  et  criminelles. — 
ActciiOranj^f, 


ICIJ 


im  —  e 


■OÙt. 


Conllrination  par  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  du  don 
fait  ;ï  Jean  de  Clialons,  son  gendre,  et  à  ses  enfants,  de  la  ville  et 
principauté  il'Orange.  Si  sa  fille  Marie  de  Baux  meurt  sans  enfants, 
il  donne  à  Jean  de  Clialons  et  à  ses  liéiiliers,  issu?;  d'un  autre 
mariage,  la  même  principauté,  à  cause  do  leur  parenté,  suiis  la 
réserve  en  sa  faveur  île  l'usufruit  di;  ses  autres  teri'L's  et  des 
reveims  d'Orange. 

Mss.duD'M.  Milki. 


16ili 


i:!8S  - 


■■mbre. 


Pons  Bertrand,  prêtre,   elavalrc  et  prucurour  de 

Cnllierine  de 

Bans,  (lame   de  Courtlicsoii,  alTorme  pour  un  an 

m  juif  Mossé 

riiip-.rkil    le-^.lpjiN  de|iO:,->-.  !rv,|,.cln-ilvon-eàl 
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celte  localité,  au  prix  de  58  florins  d  or  à  la  reine,  sous  la  réserve 
de  la  moitié  des  condamnations  pour  infractions  à  ces  divers 
droits,  en  faveur  de  Catherine  de  Baux.  —  Acte  à  Courtheson. 

Beg.  du  n*  Marcel  de  Ilaya,  n*  227.  —  Vaucluse. 

1617  1388  —  12  décembre. 

Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  proteste  vivement  au 
nom  de  sa  principauté,  devant  l'Assemblée  générale  des  trois 
Etats,  présidée  par  George  de  Marie,  Sénéchal  des  comtés,  contre 
l'imposition  accordée,  à  la  demande  de  la  reine  Marie,  sur  le  blé, 
vin,  légumes,  huile,  amandes  et  toutes  marchandises  transitant  à 
l'intérieur,  ou  soumises-à  l'exportation,  en  respectant  toutefois  les 
franchises  et  libertés  des  communautés  ;  mais  sans  avoir  égard  à 
celles  des  villes  d'Arles,  Avignon,  Sisteron,Gap,  et  de  Montmajour, 
et  malgré  l'avis  de  quelques  nobles  et  barons  qui  prétendent  que 
leurs  terres  sont  sous  la  dépendance  de  l'Empire.  —  Acte  à  Aix 
dans  le  couvent  des  frères  mineurs,  en  présence  d'Artaud,  évêque 
de  Sisteron,  grand  Camerlingue  du  royaume  de  Sicile,  et  de  George 
de  Montmal,  seigneur  de  Cadarache. 

Copie  du  IS»*  siècle.  —  Fonda  Nicolaï,  carton  38.  —  B.-du-R. 

1618  1389  — 12  janvier. 

Remise  du  château  de  La  Fare  à  François  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
par  Guigonet  Jarente,  procureur  de  la  reine  Marie. 

Reg.  Invent  B.  1209,  n«  9.  —  B.-du-R. 

1619  1389  —  3  février. 

Pons  Bertrand,  clavaire  de  Catherine  de  Baux,  voulant  assurer 
à  la  dame  de  Courtheson  les  revenus  des  moulins  de  cette  localité 
arrentés  le  30janvierà  Monet  Audoard,  meunier  de  Jonquières, 
cède  le  produit  de  cet  arrentement  pour  trois  ans,  au  prix  annuel 
de  94  florins  d'or,  à  noble  Raymond  d'Astrenove  et  à  Hugues 
Cassano;  il  s'engage  à  leur  livrer  les  mesures  légales  des  grains 
et  de  la  mouture  aux  armes  de  Catherine  de  Baux,  ainsi  que  les 
ustensiles  de  ces  moulins,  sous  l'obligation  pour  les  acheteurs,  d*en 
dresser  l'inventaire  etde  les  rendre  à  la  fin  des  trois  années*  —Acte 
à  Courtheson. 

Reg.  du  n«  Marcel  de  Uaya,  n»  215.  —  Vaucluse. 


1G20 


1389- 


i  Kvri 


TransactioQ  arbitrale  entre  Jean  de  Chaloiis  et  Marie  de  I 
son  épouse,  et  Humbert  de  Villars,  comle  de  Genève,  à  propol 
de  la   dot  de  12  mille  florins  de   feue  Jeanne  de  Genève 
d'Amédiie,  comte  de  Genève,  épouse  de  Raymond  de  Baux  V,  prii» 
d'Orange,  et  mère  de  la  princesse  Marie. — Humbert  s'oblige  è 
payer  3,000  florins,  et  plus  tard  diverses  sommes  se  montantlj 
7,51)0  florins.  —  Acte  k  Chambéry. 

L.  fi.  ~  Pfiii'-îiiniirr  (l'Oruii-ic.  —  Viiiicluso, 


16-21 


1389  —  27  févriec 


Jean  Garnier,  jurisconsulte  d'Aix,  juge  d'Aubagne  el  de  tous  teJ 
domaines  de  François  de  Baux  d'Aveilin ,  déclare  innocents  i 
libres  Jean  Aynard  et  sa  femme,  ai;cusés  de  magie,  pour  avol 
mis  au  cou  de  leur  fils,  très-gravement  malade,  un  sachet  cont^ 
nant  des  rognures  d'ongles,  des  paltes  de  grenouilles,  des  ]>oIls 
becs  et  plumes  de  divers  oiseaux,  en  faveur  du  motif  qui  a  dirlj 
leur  action.  —  Acte  dans  !a  curie  d'Aubagne,  en  présence  i 
vicaire  et  du  notaire. 

cil.  «pminl (k  noin-erturc  nu  IT!.'.  tl.-^  pi-'.tnmlrs,!,- Va'i   /1.Î7  du  r 


ici: 


VMt- 


;!0  aoùl- 


Dame  Delin  di!  Ibigoleii,  vouve  du  clievaliei"  Guillaume  de 
Baux,  seif^iieui-  de  Marigumie  et  coyeiijnL'ur  de  Maillaiic,  en  s;t 
f|ualité  (le  tutrice  de  Guillaume,  héritier  universel  <\i'.  son  père, 
arrenle  pour  ciiit/  ans  les  biens,  cens  ot  revenus  possédés  par  son 
nu  dans  le  ItiTiloiro  do  MaiUaiiO,  à  nohli'  Bernard  lîoniée  d'Arles. 
—  Acte  û  Arles. 


Ilh'3  i:tw',l  -OOsopleiubre. 

Lettre  de  l'ranrois  de  Bans,  ilm;  d'Andrie,  ,sei;;iieur  de  Horrc, 
accordant  divers  privilês^es  aux  liabilanls  de  la  comniniie  ot  aux 
élrangers  venant  y  demeurer:  1°  Nid  habitnnl  ne  p^iurra  être 
détenu  en  prison  pour  délies  on  pour  tnuti:  anire  condannialinn. 

sauf  \<-i   Iriiilres   cl  Immicides,  nui   ii.^   ^.'Miit  d^'livi', 


—  465  -— 

caution;  2*  Les  habitants  auront  droit  d*arrosage  dé  Teau  du 
béai  des. moulins;  3*  Tout  nouvel  habitant  jouira  des  franchises 
et  libertés  de  la  ville,  à  dater  de  son  arrivée  et  pendant  cinq  ans, 
à  la  condition  d  acheter  pendant  ce  temps  une  propriété  dans  le 
territoire;  4*  Nul  juif  ne  pourra  remplir  les  offices  de  bailli,  cla- 
vaire, ou  autres  charges,  parce  qu'il  n'est  pas  convenable  qu'un 
chrétien  soit  sous  la  domination  des  juifs.  —  Donné  à  Andrie. 

Copie  sur  papier.  —  Arch.  munie,  de  Berre, 

1624  1389  —  11  décembre. 

Transaction  entre  Jean  de  Chàlons  et  Raymond  de  Baux  V, 
prince  d'Orange,  par  laquelle  ce  dernier  déclare  vouloir  conserver 
son  titre  et  les  honneurs  qui  y  sont  attachés,  et  se  réserver  le 
droit  de  faire  des  ordonnances  et  de  percevoir  des  revenus  sur 
le  vin  et  le  foin,  provenant  du  terroir  de  cette  ville,  malgré 
la  donation  de  la  principauté  faite  à  son  gendre.  —  Acte  à 
Orange. 

Reg.  lavent,  aux  mains  du  D'  M.  Millet. 

1625  1389  —  13  décembre. 

Convention  entre  Jean  de  Ciiâlons,  seigneur  d'Arlay,et  Raymond 
de  Baux  V,  prince  d'Orange,  par  laquelle  Jean  de  Chàlons  s'oblige 
à  payer  toutes  les  dettes  de  son  beau-père,  dénommées  dans 
lacté,  et  à  doter  ses  cousines,  filles  de  feu  Bertrand  de  Baux 
d'Orange,  de  3800  florins  pour  Marguerite,  350  pour  Béatrix  et 
1000  pour  Huguette. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1G26  1390. 

Contestation  entre  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  femme 
d'Odon  de  Villars,  et  Guillaume  Roger,  comte  de  Beaufort, 
vicomte  de  Turenne,  son  aïeul  et  tuteur  ;  elle  demande  la  restitu- 
tion des  châteaux  des  Baux,  Montpaon,  Castillon  et  de  divers 
autres,  situés  hors  de  la  Provence,  dont  il  s  est  emparé  injustement. 

Kq^.  75,  t.  l''',  f*  14J.  —Mss.  de  Peijresc.  —  Bibliot.  de  Ciarpentras* 

1627  1390  — 8  janvier. 

Quittance  donnée  par  noble  Catherine  Gantelmi,  dame  de  Bau- 
dlnard,  à  Raymond  de  Vénasque,  seigneur  de  Pernes,  procureur 

31 


'  i6G  - 

'dS'cbëvâlier  Raymond  de  Baux  de  Malaiicène,  fils  el  1 
d'Âgout  de  Baux,  damoiseau  de  Malaucène,  pour  le  restant  de  lli-l 
dot  de  feu  Baucie  de  Baux,  sa  mère.  —  Acte  à  Chàteaiirenard,  eul 
présence  de  Blacas  de  Pontevès,  seigneur  du  Heu,  et  de  Bertrand  J 
de  Vénasque  son  lils. 

le  Ji^aul^paguoli,  a*  de  Chatenu renard,  f- 13.  ~  Mss.  iutitul&t^ 


Sobktxe  de  Fra 


isitiiM.Pitui  Arkuuld'Ais.  ^5I.I 


1638 


1390  — f'fôvrieTil 


Mariage  d'Hugues  de  Saluces,  seigneur  de  Montjay,  avecl 
Marguerite  de  Baux,  fille  de  feu  Bertrand  de  Baux,  frère  de  I 
Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  après  avoir  obtenu  dis-  à 
pense  du  Pape,  à  cause  de  leur  parenté  au  i"  degré.  Le  princç  J 
constitue  en  dot,  à  sa  nièce  Marguerite,  '20  mille  fiorins  d'or,  pluvl 
WOO  florins  qui  lui  furent  légués  par  feu  Guillaume  de  Véga  d'Uzès»  , 
son  premier  mari,  et  lui  abandonne  tous  ies  biens  de  son  père,  et  | 
la  partie  de  Jonquiêres  qui  avait  apparleJiu  à  feu  Guigues  de  Baux, 
frère  du  prince. 

Mss,  du  D'  M.  Milkl. 


16S9 


1390— 9m&n!.l 


François  de  Baux,  seigneur  et  baron  d'Aubagiie  ,  s'étant 
emparé  du  château  de  Cuges  pour  se  payer  d'une  somme  de 
1200  florins  d'or  qui  lui  était  due  par  Jean  Vivaud,  seigneur  du 
lieu;  les  arbitres  nommés  par  les  |)ui'tie:i  déclarent  que  les 
1200  florins  seront  donnés  ii  François  de  lîaux,  qui  restituera  le 
château  de  Cuges  et  tous  les  revenus  saisis.  —  Acte  à  Marseille. 

Charte  'le  VEa^chv.  —  »,-da-H. 


1630 


1390- 


-i\  mai. 


Bulle  du  pape  Clément  Vil  aux  évéques,  clercs,  barons  et  com- 
munautés du  comtat  Vcnatssin,  pour  leur  annoncer  la  nomination 
d'Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  comme  recteur  du 
comtat. 

Reg;.  B.  7,  I*  ;o  V.  —  Vauckisc. 


1631 


noo  - 


■  août,  septembre. 


Transaction  entre  Raymond  Roger,  vicomte  de  Turennc,  et  .Mis 

■stitntlnil  dri  r]i:yt:2-i'\  ili;s  M'illX.aoi 


—  467  — 

Restitution  du  château  d'Eguilles  par  le  vicomte  de  Turenne 
à  Alix  de  Baux,  comtesse  d*Avellin.  (Septembre). 

Reg.  Invent.  B.  1209.  —  B.-du-R- 

1632  1390  — 26  octobre. 

François  de  Baux,  seigneur  et  baron  d'Aubagne,  étant  décédé 
sans  enfants,  Jean  de  Boniface,  prévôt  du  chapitre  de  la  Major, 
constitue  Philippine  de  Vintimille,  sa  veuve  et  usufruitière , 
gouvernante  de  la  ville  d'Aubagne  et  de  sa  baronnie,  à  la  condition 
de  respecter  les  franchises  et  libertés  de  la  ville  et  celles  du  cha- 
pitre. —  Acte  à  Marseille,  notaire  Albert  Alberti. 

Reg.  Invenl.  de  1755.  —  Arc/i.  vuuiic.  d'Aubapnc. 

1633  1390  —  3  novembre. 

La  reine  Marie,  comtesse  de  Provence,  fait  déclarer  par  Gui- 
gonet  de  Jarente  à  la  communauté  d'Aubagne  qu'elle  prend  la 
ville  sous  sa  protection  et  sauvegarde,  et  ordonne  aux  habitants  de 
reconnaître  Philippine  de  Vintimille,  veuve  de  François  de  Baux, 
comme  dame  d'Aubagne  et  de  sa  baronnie,  sans  infraction  aux 
franchises  et  libertés  de  la  communauté.  —  L'assemblée  des  habi- 
tants se  soumet,  sous  la  réserve  de  la  conservation  de  ses  privi- 
lèges. 

Reg.  In  vent.  !•  56  v«.  —  Arch.  munie,  d'Aubagne. 

1634  1390  —  9  décembre. 

Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin  et 
dame  d'Aubagne,  donne  une  place  pour  bâtir  une  maison  dans 
lenceinte  de  la  ville,  au  devant  de  la  porte  Saint-Michel ,  con- 
frontant le  barri  de  la  ville  et  l'ancien  barri  du  château,  au  cens 
d'une  perdrix  par  an,  et  au  prix  de  10  sous  d'acapte. 

Reg.  de  J.  Durand,  n*  d'Aubagne.  —  M*  de  Laget,  Marseille. 

1635  1390-9  décembre. 

Procuration  d'Alix  de  Baux  à  Odon  de  Villars,  son  mari,  et 
à  diverses  personnes,  pour  s'occuper  de  ses  affaires  dans  les  châ^ 
teaux  de  Montpaon,  Cassis,  La  Cadière,  Roquefort,  etc.;  suivie 
de  celle  donnée  par  les  habitants  d'Aubagne ,  à  leurs  syndics,  * 
pour  terminer  diverses  questions  en  litige  entre  le  seigneur 
de  la  baronnie  d'Aubagne  et  la  ville,  et  principalement  pour 


plaider  contre  la  prélenlion  de  la  comlesse,  de  faire  reconruilfe 
par  les  propriétaires  toutes  leurs  propriétés  franches  et  non  fraJ 
ches.  —  Acte  a  Aubagne. 

Charte.  —  Arch.  munU:  <l'Aiiki!/iiv. 


Odon  de  Viliars,  mari  d'Alis  de  Baux,  et  son  proi:ureur,  rèclai 
devant  le  cardinal  N, , .  et  Jean  de  Boniface,  prévût  du  chapiti 
de  Marseille,  les  châteaux  d'Aubagne,  Roquefort,  Cassis,  Jullans' 
et  le  territoire  de  Cuges,  tenus  à  fief  par  François  de  Baux.,  dont 
l'héritage  appartient  à  Alix  en  sa  qualité  d'héritière  testa meii  taire 
de  son  oncle  paternel  ;  il  se  déclare  prêt  à  rendre  hommage  au 
nom  de  la  comtesse,  et  à  prêter  le  serment  de  fidélité,  coiuiuc 
vassal  du  chapitre  de  la  M^or,  Le  prévôt  donne  à  Odon  l'inves- 
titure de  ces  châteaux  et  retoit  l'hommage  an  nom  de  la  comtesse^ 
—  Acte  à  Avignon. 

eu,  de  VfMclw.  —  B.-du-R. 


1G37 


I3SI1  . 


a  camtesse^^H 

15  févriai^H 
la  senlen^^^" 


Odon  de  ViUars,  mari  et  procureur  d'Alix  de  Baux^  comi 
d'A-vellin,  ratifie  en  faveur  des  habitants  d'Aubagne  la  senleni 
arbitrale  du  9  août  TiOÛ.ct  ilocluro,  au  nom  lio  son  épouse  et  au 
sien,  que  la  ville  aura  la  faculté  il'élire  des  syudics  annuels, 
au  lieu  de  les  iioiiiracf  à  vie,  suivant  la  transaction  i\o.  I  ItOO,  que  le 
bailli  et  le  notaire  n(^  pourront  cxL'rccr  siriiuUauéiiienl  ies  mêmes 
fonctions;  que  les  prisonniers  coupables  de  certains  crimes  et  délits 
devront  être  élargis  sous  caution  sufTisante  ;  que  li's  mes  et  places 
publiques  appartiendront  à  la  ville,  et  que  cotte  cité  ne  sera  sou- 
mise à  aucune  nouvelle  iuiposilion,  Odon  s'oblige  i\  ne  pas 
rechercher  de  quelle  manière  les  propriétaires  possèdent  leurs 
terres,  pourvu  que  les  cens  et  services  dus  à  raison  du  ci'S  terres 
soient  payés  aux  seigneurs  ,  et  rjue  les  habilanls  donnent  un 
denier  par  saumée  de  farine,  faite  an  moulin  seigneurial.  —  Acte 
à  .Aubagne,  sur  la  placi%  devant  i'éijlise   Saint-Sauveur. 


lioï 


-;■■„ 


Lettre  de  Ladislas,   r< 
comliis,  b:ivni,sctM>ihT'^ 


1391  —  ■?•;  aoiM. 
Sicile,   prévenant  ses  capitaines. 


—  409  — 

le  pape  Boniface  IX,  et  avec  le  consentement  de  la  reine  Margue- 
rite, sa  mère,  il  autorise  Raymond  de  Baux  des  Ursins,  à  rentrer 
avec  ses  soldats  dans  les  terres,  châteaux  et  lieux  qu'il  possède 
dans  le  royaume  de  Sicile,  à  en  percevoir  les  revenus  pendant  un 
an,  sans  être  poursuivi  personnellement  pour  cause  des  rapines  et 
dommages  commis  par  ses  troupes.  —  Donné  à  Gaëte. 

Reg.  ang.  3G2.  f«  67.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1639  1391  —  15  novembre. 

Transaction  entre  le  chapitre  Saint-Sauveur  d'Aix,  et  François 
de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  à  propos  de  deux  legs  faits  aux 
anniversaires  du  chapitre,  par  Gilbert  de  Baux,  seigneur  de 
Marignane,  dit  Le  dous,  et  Gilbert  de  Baux  le  jeune,  coseigneur  du 
même  lieu  ;  lesquels  legs  de  50  sous,  monnaie  courante,  et  de  25 
sous  furent  confirmés,  le  15  avril  1354,  par  feu  Guillaume  de 
Baux,  chevalier,  seigneur  de  Marignane,  héritier  des  deux  Gilbert, 
et  père  de  François  de  Baux.  Le  chapitre  voulant  terminer  le 
différend,  sur  le  non-payement  de  ces  legs,  passe  un  compro- 
mis avec  François  de  Baux,  sous  le  consentement  de  dame 
Belînde  Hugolen,  sa  mère.  Les  arbitres  déclarent  que  François 
payera  les  230  florins  d'arréragé  et  devra,  désormais,  se  confor- 
mer aux  actes  passés,  en  payant  à  perpétuité  les  sommes  léguées 
par  ses  prédécesseurs.  —  Acte  à  Aix,  dans  la  maison  du  chapi- 
tre Saint-Sauveur. 

Ch.  de  Saint-Sauveur  cl' Aix.  —  B.-du-R. 

1040  1391  —6  décembre. 

Testament  de  Tassette  de  Baux,  dame  de  Montélimar  et  de 
Rochemaure,  veuve  de  Giraud  Adhemar,  en  faveur  de  Foulquet  de 
Pontevès,  fils  de  sa  fille  Sibylle,  avec  substitution  de  Louis  d'An- 
duze,  seigneur  de  la  Voûte,  et  contenant  un  legs  de  1000  florins 
pour  Antoinette  de  Pontevès.  —Acte  à  Rochemaure.— Ce  testament 
est  7nentionné  à  cette  date,  dans  le  Mss  rC  9243,  folio  205,  fonds 
latin.  Bibliothèque  nationale. 

Copie  de  lG4i,  —  Arch.  privées  de  M.  Morin  Pons  de  Lyon. 

1641  1392  —  5  janvier. 

Lettre  de  Catherine  de  Baux,  dame  de  Courtheson  et  de  Gaudis- 
sart,  à  son  clavaire  Jean  Gaillard,  pour  le  prévenir  de  reprendre, 


sous  toutes  formes  Ui?  droit,  al  de  donner  à  viager  â  Pons  Bertrantf 
une  terre  de  Courttieson,  située  au  quartier  de  la  Roquette,  cédée 
autrefois  k  Gariu  de  Montljrison,  prtHre  de  cette  ville,  avec  défense 
d'imposer  aucune  nouvelle  servitude  sur  cette  terre ,  qu'elle 
déclare  tombée  en  commise  pour  avoir  élé  vendue  à  une  tierce 
personne  avec  aggravation  de  cliarge.  —  Donné  b.  Cresl. 

Le  prince  d'Orange  confirme  cette  nouvelle  donation  sous  1e9 

conditions  du  contrat.  —  Acte  il  Orange  dans  le  fort  de  l'Arc,        H 

Reg.  du  n*  Mnrcel  do  llnya  n-  2IS.  —  Vaucliisn.  ^Ê 


1G13 


1393  — 10  janvier. 


Jncqnes  de  Montmaur,  gouverneur  du  Daupliiné,  informe  le 
cltancelier  de  la  confirmation,  par  lettres-patentes  du  roi  de 
France.  &  ûdon  de  Villars  et  à  Alix  de  Bans,  comtesse  d'AvelIin, 
des  terres  et  châteaux  possédés  parles  ancêtres  de  la  comtesse 
dans  le  Dauphîné.  malgré  l'opposition  de  l'avocat  et  du  procureur 
fiscal  de  la  province,  qui  ont  donné  un  avis  contraire  aux  com- 
missaires réformateurs  du  Daupliiné. 

Dociiiii.  inédits  «iir  le  Daupliiné,  par  M.  l'al)i>â  Clievalior,  p.  7V 


1643 


1392  —  C  mai 


M 


],r  cliovalier  Raymond  de  Baux  d'Oran.cn.  sPij^ni'ur  de  Sui^e, 
ilonnf,  ce  clifilonii  et  Icinle  sa  liaronnie  ;i  llii,™ni>s  ilo  Saluées,  pn 
écliangi'  du  cluUeau  de  Moutrcal,  avec  pi'omesse  prr  lîayniond  dn 
faire  ratifier  cet  échanjîcàCL'cilc  do  Mévonillon,  sa  femme,  et  h  ses 
enfants.  —  LepupeClêmenl  Vllcède  îi  Hugues  <leSaliir,e';  ];i  somme 
de  8,000  florins  qu'il  avait  à  prendre  sur  ce  cliàteait. 
.Ms<  (lu  11'  M.MilIel. 


IGii 


nos  — s  nnvembi-p. 


Odoii  de  Villar.scl  Alix  de  Baux,  eomlosse  d'.Vvollîn,  nomment 
P'tienne  de  Biissi,  ca|Hlaine  do  loiir  uliàteuud'AuJjngne.  —  ti"  Jean 
SL'rralier,  de  Barjols. 

Krb'.Iijvciit.  r~60  V-.  -  .\n-h.  mu»i--.d:\ii<.aoii,: 


I6i:.  139:1. 

Hommage  à   lancine   Marie,   mère  de   Louis  11.  rijmb?  de  Pro- 
vence, par  Odonde  Villars,  i;omtiMi'.\vGllin. 
ilofi,  Inveiu.  B,  1209.  -  TÎ.-dii-R. 


—  471  — 

1646  1393  — 17  janvier. 

Bertrand  Ricard,  bailli  de  Saint-Marcel,  pour  Alix  de  Baux, 
dame  de  la  baronnie  d'Aubagne,  ordonne  à  tout  possesseur  de 
terres,  ou  autres  biens  à  Saint-Marcel,  de  faire  dans  huit  jours 
reconnaissance  de  leurs  possessions  au  seigneur  ,  ou  à  son 
procureur,  sous  peine  de  saisie.  —  Acte  à  Marseille. 

Keg:.  n»  50  bis.  —  Fonds  de  VEvêché.  —  B.-du-R. 

1647  1393  —  27  août. 

Mariage  de  Bérenger  de  Pontevès,  fils  dlsnard,  seigneur  de 
Larabesc,  et  de  Phanette  de  Baux,  avec  noble  Catherine  de  Lam- 
besc,  fille  de  feu  Guillaume,  en  présence  de  Belinde  Hugolen, 
veuve  de  Guillaume  de  Baux,  coseigneur  de  Marignane,  aïeule 
maternelle  de  Bérenger,  et  en  présence  de  Philippine  de  Lam- 
besc,  mère  de  Catherine,  qui  cède  à  sa  fille  tous  ses  droits  juri- 
dictionnels à  Barbentanne.  —  Acte  à  Arles. 

Reg.  de  Bernard  Dupuis  n*  d*Arles.  —  Mss.  intitulé  :  NoUease  de 
Provence,  à  M,  Paul  Arbaud  d'Aix,  p.  207. 

1648  1393  —  25  septembre. 

Transaction  entre  Alix  de  Baux ,  comtesse  d'Avellin ,  dame 
d'Aubagne,  et  la  communauté  de  La  Cadière  pour  terminer  le 
procès  porté  devant  la  cour  d'Aix  par  son  oncle  François  de  Baux 
et  les  habitants  de  cette  ville  possédant  biens  au  Castellet,  qui 
se  refusaient  à  payer  le  vingtain  et  les  autres  tailles  imposées  sur 
l'étendue  du  territoire  de  ce  château.  Alix  de  Baux,  moyennant  la 
somme  de  300  florins  d'or  d'indemnité,  renonce  à  tout  procès,  et  les 
parties  déclarent  qu'à  l'avenir  les  habitants  du  Castellet  et  de 
La  Cadière,  possédant  biens  dans  ces  localités,  payeront  toutes 
les  tailles  et  les  impositions  établies  par  les  seigneurs.  —  Acte  à 
Caromb. 

Série  F.  n*  18.  —  Arch.  munie,  de  La  Cadière. 

1649  1393  —  27  septembre. 

Lettre  d'Alix  de  Baux,  dame  d'Aubagne,  à  ses  officiers  et 
justiciers  du  Castellet,  pour  les  prévenir,  qu'à  la  demande  des 
habitants  de  La  Cadière,  elle  renonce  à  toute  nouvelle  imposition 


Marie,  retne  de  Sicile,  tutrice  de  son  fils  Louis  II,  accorde  &  Jean  I 
de  Chàlons,  prince  d'Orange,  l'autorisation  de  racheter  les  domaï-  J 
nés  de  la  principauté  d'Orange  aliénés  par  Raymond  de  Baux,  et  1 
déclare  renoncer,  au  nom  de  son  liis,  h  tous  droits  qu'il  pourrait  I 
avoir  sur  ces  biens.  —  Acte  k  Avignon, 
Ms,«.tliil]'M.  Militai, 


Jean  de  Chàlons,  prince  d'Orange,  déclare  abandonner,  avi 
l'approbation  de  sa  femme  Marie  de  Baux ,  les  droits  sur  l'encan  ê 
Orange,  assignés  en  dot  par  Raymond  V  à  Luquette  de  Baux, ^ 
femme  de  Pierre  Bellon  ;  mais  il  se  réserve  la  faculté  de  les  repren- 
dre en  payant  la  somme  de  cent  florins  d'or  &  P.  Bellon,  qui  con- 
tinuera à  percevoir  les  revenus  de  cet  encan,  et  fera  ratifier  celle 
transaction  à  Lufpietle  de  Baux.  —  Acte  it  Orange. 


IC.-.3 

.Icande  Chùlons,  seigneur  d'Arlay,  par  la 
d'Orange,  ft  sa  femme  Marie  de  Baux,  reç 
de  noble  Louis  de  Vcsc,  procureur  ilf  sa  nit' 
laliiiitiùmc  partie  du  château,  ville  et  ter' 
Acte  à  Orange. 


1-191  — tl  février. 

;râoi'  de  Dieu  prince 
livont  reconnaissance 
e  AgnêsileActis,  ]niur 
itniro  de   Causans.  — 


1G.-.3 


l:!',)i—  14  février. 


Guillaume  Giraud,  ceseignenr  de  Causius  et  de  Martigtian 
recoiinait  tenir  en  fiel'  de  Jean  de  Ghàlons  et  de,  Marie  de  Baux, 
princes  d'Orange,  tout  ce  qu'il  possède  au  terroir  de  Marti:.^nan  : 
il  fait  hommage,  et  promet  d'observer  tous  les  chapitres  e,(mtenus 
a»  .serment  de  lidélitê  prêté  lo3  aoiU  i:Ct'J. 
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1654  1394  —  15  mars. 

Confirmation  par  Marie  de  Baux  ,  princesse  d'Orange  ,  des 
franchises,  libertés  et  immunités  de  cette  ville,  après  le  serment 
de  fidélité  prêté  par  les  habitants  à  son  mari  Jean  de  Châlons.  — 
Acte  à  Orange. 

S^rie  A.  A.  n"  G.  —  Arch.  munie,  d'Orange. 

1G55  1394  —  9  avril. 

Protestation  des  ofliciers  de  la  communauté  des  juifs  contre 
une  proclamation  faite  le  6  avril  dans  les  rues  et  carrefours 
d'Orange,  au  nom  de  Jean  de  Châlons  et  de  Marie  de  Baux,  princes 
d'Orange,  portant  défense  à  qui  que  ce  soit,  sous  peine  de  50  marcs 
d'argent,  de  prêter  à  usure,  ou  de  passer  des  contrats  usuraires,  ou 
dissimulant  l'usure  ;  parce  que  cette  défense  est  contraire  à  leurs 
franchises  et  libertés  accordées  par  Raymond  V,  et  confirmées  par 
le  prince  actuel.  Bertrand  Geoffroy  déclare  retirer  cette  ordon- 
nance, si  elle  est  préjudiciable  aux  franchises  des  Juifs.  —  Acte  à 
Orange  dans  l'auberge  de  l'Ange. 

Reg.  du  n*"  P.  Mercier,  n»  88.  —  Vaucluse. 

1656  1395  —  29  avril. 

Procuration  donnée  par  le  chevalier  Inhel  Rolland,  avec  l'au- 
torisation de  sa  femme  Anne  de  Baux,  Dame  d'Ancezune,  à 
l'effet  de  prolonger  le  délai  convenu  entre  le  prince  d'Orange 
et  lui,  à  propos  d'un  procès  en  appel  à  la  cour  de  Nîmes.  —  Acte 
dans  le  fort  d'Ancezune. 

Reg.  du  n"  P.  Mercier,  n*  88.  —  Vaucluse. 

1657  1395  —  27  septembre. 

Guillaume  de  Baux  de  Marignane,  coseigneur  de  Maillane,  vend 
la  4*  partie  de  la  terre  de  Maillane,  avec  la  haute  et  basse  juri- 
diction, pour  le  prix  de  287  florins,  à  Jacques  Guigou  de  Beaucaîre. 
—  Acte  à  Beaucaîre,  n*  Berenguier. 

Série  A.  A.  l.  —  Arch,  munie,  de  Maillane. 

1658  1396  —  3  avril. 

Jean  de  Châlons,  prince  d'Orange,  arrente  à  diverses  personnes, 
pour  quatre  ans  et  au  prix  total  de  2.125  florins  d'or,  les  revenus 
du  port  de  Lampourdier,  dans  le  territoire  d'Orange,  qui  consis- 


tfint  en  la  perception  d'un  droit  sur  tout  navire  cliargé  de  sel" 
montant  le  Rlnine  ;  il  prcimel  de  faire  ratifier  cet  acte  par  sroi 
épouse  Marie  de  Baux,  ô  laquelle  les  rentiers  donneront  le  meil- 
leur caraelot  qu'ils  pourront  trouver  à  Avignon.  —  Suivent  leV' 
conditions  de  l'arr  ente  ment.  —  Acte  k  St-Gervaîs. 

Reff.  (lu  n-  p.  Mercl(fr.  W  m.  V  1.  —  Vaudiise. 


livent  lev^H 
de  nobls^H 


L 


1659  139C- 

Jean  de  Chàlons,  prince  d'Orange,  déclare  avoir  reçu  de  nobis 
Aynion,  bâtard  de  Baux,  les  revenus  du  château  de  Condorcet,  qui, 
avaient  été  donnés  en  rente  pour  trois  ans  par  Raymond  V,  le  13 
jidllet  1392,  au  prix  de  CO  florins  d'or  par  an;  et  lui  ordonne  de 
livrer  ce  château  à  Inhel  Rolland,  qui  en  prendra  possession 
nom  de  sa  femme  Anne  de  Baux,  sans  préjudice  d'une  aneieni 
transaction  passée  par  devant  les  cardinaux. — Acte  dans  le  cl 
teau  d'Orange. 

Res  du  n*  P.  Mercier,  n*  8B,  —  Vauchise. 


161 


lar  Haymond  V,  le  13 
an;  et  lui  ordonne  de  ^_ 
)rendra  possession  ail^^| 
udice  d'une  aneiennfl^H 
—  Acte  dans  le  cb&-!^H 

1396  — 12  novembra^H 
de  Baux,  seigneur  et^l 


Noble  lûhel  Rolland  et  sa  femme  Anne  de  Baux,  seigneur 
dame  d'Ancezune,  au  diocèse  de  Die,  déclarent  devoir  à  noble 

Aymon,  bâtard  de  Baux,  lasomme  de  13(1  florin?^  d'or,  9  gros  et 
Cdeniors  pour  ustensiliis  vendus,  et  pour  revenus  en  blé,  vin  et 
avoine  du  lieu  de  Condorcet,  ([u'il  avait  à  percevoir  en  .sa  qualité 
de  rentier.  —  Acte  dans  le  fori  de  Condorcet,  en  présence  du  moine 
Rostaing  de  Prat-Comtal,  prieur  du  lieu. 

Hc?.  (lu  II*  P.  MLTfkT,  n^  89,  —  Vuù-^liise. 


IGCl 


1307- 


Guillaume  de  Baux,  baron  do  Sérignan.  reçoit  l'iiommage  et  ser- 
ment de  fidélité  de  Ricau  Giraud  de  Camaret,  pour  tous  les  biens 
qu'il  possède  dans  les  territoires  de  Camaret  et  de  Travaillans. 

Le  même  hommage  est  renouvelé  en  142r>. 

ReR.  liivent.  di-  la  Sl'/jiu'hciV  de  Camaret,  \'  'JUÏ,  —  Vauchise. 


1662 


1397  —  26  août. 


A  la  demande  de  Bernard  Dupuy,  notaire  d'Ailes,  possesseur  à 
Trinquetaille  de  deux  terres  contigutis,  sous  la  mouvance  de  l'ar- 
chevêque, sur  lesquelles  avait  été  bâti  l'ancien  couvent  des  frères 
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mineurs  ;  le  père  gardien  du  monastère  actuel  déclare  que  ce  ter- 
rain fut  donné  à  ses  prédécesseurs  par  Barrai  de  Baux,  seigneur 
suzerain  de  TrinquetaîUe,  à  la  condition  d'être  éternellement  con- 
sacré à  la  célébration  des  offices  divins  ;  que  pendant  la  guerre  du 
ducd*Anjou  en  Provence,  Trinquetaille  et  ce  couvent  furent  entiè- 
rement détruits  ;  que  les  ornements,  livres  et  joyaux  furent  trans- 
portés à  Arles,  ainsi  que  les  pierres  pour  y  bâtir  un  nouveau 
monastère,  et  qu'en  conséquence  il  ne  peut  réclamer  à  Bernard 
Dupuy  aucun  droit  ni  redevance.  —Acte  à  Arles  dans  la  salle  capi- 
tulaire. 

Chaptrîer,  Livre  â^or,  ch.  255.  —  B.-du-R. 

1G63  1397  —  28  octobre. 

Raymond  de  Laudun,  seigneur  de  Rochefort,  Camaret,  Sérignan 
et  Travaillans,  administrateur  des  biens  de  son  fils,  Guillaume  de 
Baux  de  Laudun,  demande  hommage  et  reconnaissance  à  ses  vas- 
saux. —  Acte  à  Sérignan. 

L.  2?.  —  Principauté  d'Orange*  —  Vaucluse. 

1664  1398  —  20  janvier. 

Jean  de  Mandagot,  seigneur  de  Cannois,  prête  hommage  et  ser- 
ment de  fidélité  à  Raymond  de  Laudun,  administrateur  des  biens 
de  Guillaume  de  Baux  de  Laudun  et  reconnaît  tenir  en  fief,  sous  la 
suzeraineté  de  son  fils,  tout  ce  qu'il  possède  dans  le  château  de  La 
Garde-Pareol,  et  la  16*  partie  des  bans  du  territoire  de  Frigolet. — 
Acte  à  Sérignan. 

Mss.  des  titres  de  Sérignan,  M3I.  —  Bibliot.  de  Mars. 

1665  1398  —  27  février. 

Nobles  Guillaume  de  Grano,  coseigneur  de  Valréas,  et  sa  femme 
Béatrix  de  Baux,  donnent  procuration  au  prévôt  Georges  de 
Grandis,  et  à  Trimon  Dardaillon,  chanoine  d'Orange,  pour  aliéner 
divers  droits  de  cens  qu'ils  possèdent  à  Gigondas  et  à  Orange.  — 
Acte  à  Valréas. 

Le  25  mai,  Trimon  Dardaillon  vend  les  cens  d'huile  à  noble  Ber- 
trand Geofi'roy,  capitaine  de  Courtheson,  pour  le  prix  de  20  florins 
d  or.  —  Acte  à  Orange. 

Rcg,  n»  53  d'Ebrard  Giraad ,  n*  d'Orange,  f  20.  —  Vaucluse. 


4  mars. 

Hommage  et  recomiaissance  de  Ricau  Giraud  à  Haymoml  de 
Lattdun,  administrateur  des  biens  de  son  Qls  Guillaume  de  Baus^^ 
seigneur  de  Sérigiian,Cainarel  et  Travaillans,  pour  tout  ce  qa'S 
possède  dans  ces  châteaux. 

Le  in^me  hommage  est  prêta  à  noble  Albaron  de  Laudan,  alia*~ 
de  Baux,  coseigueur  des  mêmes  localités,  e»  présence  et  avec  le 
l'onsentement  de  Bertrand  Pierre,  son  gouverneur,  —  Acte  à  Sérî- 
pnan. 

Mss.  ilcg  titreg  de  St'i-/ï<mn,  I-  ICÏ.  —  Bibliot.  rie  Mars. 


lliCT 


1398- 


;  octobre. 


ia* 

.  le 
Sri- 

i 


L 


Fi'anïoiîi  de  Baux,  seigneur  de  Marignaiiu,  donne  pouvoir  à  Jean 
ItutTi,  notaire  et  bailli  de  Marignane,  d'administrer  ses  biens  et 
revenus,  et  de  recouvrer  de  tous  ses  vassaux  l'argent  qui  lui  est  dû. 
—  Acte  h  Marseille. 

Rag.  EXlBLis.  du  II'  Paul  laoard.  —  M"  lie  Loget,  ii"  de  Mars. 

I0C8  1399. 

Le  ppîeiir  de  Notre-Dame  de  Nazareth  d'Aîx  déclare  avoir  payé 

i"!  la  sœur  Béatrix  de  Baux,  r[iintre  t'mincs  ilfïhléf[iii  lui  étaient 
encore  ducs  sur  les  dix  ({iio  le  niijiiiisli'T,?  csl  o!ilig/>  de  lui  donner 
annuellement. 

lies-  -'lin.  f  IJJ.  —  u.-dii-u. 


ICC'J 

Le  prieur  lie  N'otre-Danii?-dp-\;i7.aretli  d'. 
du  seii^ncur  actuel  de  Marignane,  !a  somme 
d'une  ancienne  transaction  pissiie  entre  fe 
Baux  et  son  frère  Guillaume,  par  laqut;lle  ce 
lui  et  ses  successeurs,  ;i  payer  une  renie  viagère  de  55  livres  à  sa 
sœur,  et  ii  perpiduitê  au  monastère,  comme  indemnité  de  sa  renon- 
ciation à  riiérita,!;;,'e  de  ses  père  et  mère. 
Ka'.  îtin.  V  m.  —  u.-iIu-h. 


1.399. 

\ix,  diklai^e  avoir  ror.'u 
:  de  ih  livres,  résultant 
ti  soHir  Constance  de 
;  dernier  s'oblige,  pour 


167Û 


131)9- 


1 1  avril. 


l'Anbasne  etd'Kguilli's, 
-;.  et  à  la  detiinudo  de 
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Bérenger  Vivaud,  fils  et  héritier  de  Barthélémy  Vivaud,  l'investi- 
ture de  diverses  terres  données  à  ce  dernier  par  ses  officiers  au 
mois  de  mars  1397.  —  Acte  à  Marseille. 

Reg.  de  P.  Calvin  n'.  —  Etude  de  M*  Décormis. 

t671  1399  —  15  avril. 

Ralification  par  Odonde  Villars  et  Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  à  la  demande  des  habitants  de  La  Cadière ,  Ceireste,  La 
Ciotat,  etc.  de  la  vente  faite  le  22  janvier  1365  par  feu  Raymond  de 
Baux  II,  comte  d'Avellin,  au  monastère  Saint-Victor  de  Marseille, 
des  droits  et  biens  que  feu  Hugues  son  père,  comte  d'Avellin,  pos- 
sédait dans  ces  châteaux  ;  suivie  de  la  confirmation  des  privilèges 
et  libertés  concédés  à  ces  communautés,  par  Tacte  de  transaction 
du  15  septembre  1393,  passé  entre  la  comtesse  et  ses  vassaux,  à  pro- 
pos de  diverses  condamnations  prononcées  par  sa  cour  du  Castel- 
let.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  B.  32,  f  137  \-.  —  B.-du-R.  —  Série  B.  —  Avch,  munie,  de 
La  Cadière. 

1672  1399  —  22  juillet. 

Odon  de  Villars,  seigneur  d' Aubagne,  reçoit  au  nom  de  sa 
femme  Alix  de  Baux,  l'hommage  et  serment  de  fidélité  de  deux 
nouveaux  habitants  de  Cuges,  qu'il  promet  de  protéger  et  défendre 
comme  les  autres  vassaux  de  ses  terres.  Ils  s'engagent  à  payer 
annuellement  le  jour  de  la  Noël,  la  somme  de  12  deniers  à  Odon  et 
à  son  épouse  Alix,  qu'ils  déclarent  reconnaître  comme  leurs  sei- 
gneurs. —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  de  Jean  Durand.  —  M' de  Laget,  u"  de  Mars. 

1673  1399  —  !•'  octobre. 

Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  donne 
à  acapte  à  Imbert  Monier,  une  place  de  maison  appellée  la  Gabelle, 
située  dans  le  bourg  d' Aubagne.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  de  J.  Durand  n".  —  M*  de  Lagel,  n*  de  Mars. 

1674  1399  —  8  octobre. 

Hommage  d'Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  dame  des  Baux  et  de  sa  baronnie,  au  roi  Louis  II,  comte 
de  Provence,  pour  les  châteaux  des  Baux,  de  Montpaon,  Mouriès, 


1309—  l!  octobre 

Hommage  de  Fram^ois  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  au  roi 
Louis  n,  comte  de  Provence,  pour  le  château  de  Marignane  et  ses 
dépendances.  —  Acle  à  Aix  dans  le  palais  du  roi.  ' 

Reg.  B.  769  bis.  f-  09.  -  B.-du-H.  I 


1676 


1399- 


5  dtîtembre. 


Giraud  BroLtnel,  prieur  du  couvent  des  Carmes  d'Orange,  donne 
qulttanctî  à  Pierre  Bertrand,  prêtre  et  procureur  de  Raymond  de 
Laudun,  père  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Sérignan,  de  !5 
llorinsd'or  légués  au  couvent  par  Calherine  de  Baux,  daniu  de 
Sérignan  et  de  Caniaret,  femme  de  Raymond  de  Lauduu.  —  Acte 
dans  la  maison  du  prieur. 

Reg.  n*  51,  C  100,  ti'  Ebranl  Giraud,  d'Orange.  —  Vuucluae, 


1G77 


1300  —  ^  décembre. 


Antoine  Corage,  père  gardien  <ies  IVêres  mineurs  d"Orange,  et  les 
religieux  du  couvent  donnent  quittanoi*  à  Pierre  Hertrand ,  jjrOtro  et 
procureur  de  Raymond  de  Laudnn,  seigneur  de  Roclieforl,  admi- 
nistrateur des  biens  de  son  tils  (.ïuiilaume  de  Baux,  seigneur  de 
Sérignan,  de  loul  legs  et  doiiatloiis  faits  au  couvent  par  l'eu  Guillaume 
deBauxI,  seigneur  delabaronnic  deSérij;uan,par  sa  nièicTîburge 
d'Anduzc,  et  sa  fenune  Marquise  Albaruii  ;  |iar  Jean  de  Baux  et  sa 
femme  Florencio  de  Saint-Martial;  [)ar  Catherijie  leur  lille,  feniino 
de  Raymond  lie  Lauduii,  L't  par  tout  autre  seigneur  ou  dame  de  celle 
maison  de  Sérignan  etCondorcet. —  .Vcle  à  Orange  dans  l'église  du 
couvent. 

iiey.  IL*  ûl.  Li-  Mljrui-a  Girawl.  aMi;ii.gi;.  —  Vaiiuluse. 


1078 


[-.m—  15  décembre. 


Divers  habitants  de  Roquefort  payent  le  vingtain  du  blé,  vin, 
amandes,  noix  cl  nadous  imposé  |>ijnr  un  an.  au  procureur  d'Odon 
de  Vllluri:i,coniled'Ave!l!ii.ii!an  d'Alix 
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se  refuseront  à  l'avenir  à  payer  tout  autre  vingtaîn  ou  imposition 
devant  le  remplacer.  —  Acte  au  château  de  Roquefort. 

Reg.  de  J.  Duraud.  —  M<  de  Laget,  n*  à  Mars. 

1679  1399  —  16  décembre. 

Quitance  donnée  par  Etienne  Dufour,  clavaire  d'Alix  de  Baux, 
comtesse  d'Avellin,  à  Bérengère,  veuve  d'Aycard  Ramel,  de  la 
somme  de  50  sous  d'or  à  la  reine,  pour  prix  de  la  délivrance  du 
péage  d'Aubagne  pour  un  an  à  son  mari.  —  Acte  dans  le  bourg 
d'Aubagne. 

Reg.  de  J.  Durand.  —  M«  de  Laget,  n*  à  Mars. 

1680  1400. 

Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellîn  et  dame  d'Aubagne,  donne  à 
Pierre  Bonhomme,  moine  de  Montmajour,  la  collation  de  la  cha- 
pellenie  de  la  Deslrousse,  au  territoire  de  Peypin,  fondée  par 
Monet  d'Esparron,  coseigneur  de  cette  localité,  sous  la  condition 
que  les  seigneurs  d'Aubagne  et  de  Trets  auront  alternativement  le 
patronage  de  cette  chapelle.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  l  B.  de  Jean  Dauphin,  n%  p.  3.  —  B.«du-R. 

1681  1400  —  23  septembre. 

Transaction  entre  Amédée  Vin,  comte  de  Savoie  et  Odon  de 
Villars,  comte  d'Avellin,  par  laquelle  le  prince  Amédée  déclare 
que  le  comté  de  Genève  appartiendra  à  Odon  de  Villars  avec  tous 
ses  droits  et  dépendances,  à  la  condition  de  lui  prêter  hommage- 
lige.  Odon  reconnaît  à  l'instant  tenir  en  fief  ce  Comté  sous  la  suze- 
raineté du  prince  et  en  reçoit  l'investiture.  Il  déclare  qu'en  cas  de 
mort  sans  enfants  légitimes,  le  comté  reviendra  au  prince  de  Savoie, 
ainsi  que  les  châteaux  de  Gordan,  Montriblod  et  Montelier,  qu'il 
déclare  dès  maintenant  tenir  à  Pétat  de  précaire,  à  l'exception  des 
revenus  de  ces  châteaux  assignés  pour  douaire  à  son  épouse  Alix 
de  Baux.  Odon  s'oblige  à  faire  abandonner  au  comte  Amédée  par 
son  frère  Ilumbert,  seigneur  de  Thoire  et  Villars,  ses  droits  sur 
cette  baronnie,  s'il  meurt  sans  enfants  ;  et,  dans  ce  cas,  il  renonce 
lui-même  à  tous  ceux  qu'il  pourrait  avoir  sur  cette  seigneurie.  — 
Acte  à  Chambéry. 

L.  Bi  601.  —  B  -du-Ri 


mi 


1  iOO  —  23  aoveoibi-e. 


Guillaume  rie  Baux,  se  disant  litiritier  universel  de  sa  mère  Be- 
liiide  llugoleti,  dame  de  Marignane,  constitue  pour  son  procu- 
reur GoITi'oy  Rostalug,  i  l'cITet  da  retirer  des  mains  de  frère  Ros- 
taing  Borgonhi,  chevalier,  priîcepUnir  deSaléges,  deux  romans  donl 
l'un  a  pour  titre  la  Conquélede  Jérxtaalem  par  Godefroy  de  Bouit- 
htiy  et  l'autre,  ha  Dcstrucihn  de  la  ville  de  Truyet,  que  la  dame  de 
Marignane  avait  prêtés  à  Burlrand  Monge,  précepteur  de  Trinque- 
taille.  —  Acte  il  Arles.  —  //s  furent  rendua  le  30  avril   1 40 1. 

Hcg.  d'Antoine  Olii-ari.  n- d'Arles.  (■  m.  — Msa  :  .VoMes^  lU  Prt^' 
eiMicc,  aux  inaliia  do  M.  Paul  Ai'baud  d'Als:,  pagD  133  ut  231. 


ies3 


1400  - 


I  noveinbie. 


Guillaume  de  Baux,  procureur  de  son  frère  Frani;ois  de  Baux, 
seigneur  de  Marignane,  dontie  quittance  k  noble  Bérenger  de 
Ponlevès,  seigneur  de  CluUeaurenard,  de  la  somme  de  50  florins 
en  déduction  des  mille  florins  de  dot  promis  h  Urbaine  d'Agout. 
épouse  de  l^rancois  de  Baux,  suivant  acte  de  M"  Pierre  Heori, 
n*  de  Sisteron.  —Acte  à  Arles. 

Reg.  d'AotoIiie  Oliveri.  n*  d'Arlos,  f  U3.  —  Mss  ;  Soblf».tc  >!e  Pro' 
rf;icc.  de  M'  Paul  Adiniid  d'Aj:i.  |ia;.'y  [ai. 


1G81 


lUM  - 


TruHSaulion  cnlre  la  ville  de  '['iiriisunii,  les  liabîtants  de  MuiiL- 
p;ioii  et  Alix  de  Haux,  comtesse  d'.\.velliii,  dame  di;  Moiitiiauii  et 
des  Baux,  |)uur  la  limilalion  des  territoires  de  ces  deux  localités, 
et  spécialement  pour  une  terre  appelée  la  Let^a  ;  suivie  <Ie-  lu  sen- 
tence arbitrale  qui  lise  dérmitiveinenlla  limite  des  deux  ten-itoires. 
—  Acte  près  de  l'église  dti  prieuré  d(!  S;iiut-Pien'e-d'lùitrenioiit. 


.  [). 


\m:> 


l 'lOI  - 


,  Aiix 


i\r    Baux,    Cuiiite.-,y. 
ical  dn  l'ape  et  le; 


Transaction   entre   Udon  du  \"illa[ 
d'Avellin,  dame  de  Caronib,   le  procureur   lir 
syndics  de  cette  ville,  dans  laquelle  il  est  déclaré  rpie  les  comliiites 
ou  acipieducs  des  fontaines  passant  par  le  ti^rritoirc  d( 
ïnt  à  la  Cliandjre  Apostolique  et  aux  habitanl; 


'ouib 


apparticnn 


,  qu'il 
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distance  des  conduites  des  fontaines  ;  dans  le  cas  contraire,  la 
communauté  aura  le  droit  de  les  faire  enlever  aux  frais  des 
propriétaires.  —  Acte  au  pont  de  Sorgues. 

Série  D.  D.  —  Carton  17,  cli.  10.  —  Ave  h,  munie,  de  Carpe  nt  ras, 

1686  1401  —  7  mars. 

Le  chevalier  Hugues  de  Saluées,  seigneur  de  Suze-la-Rousse,  et 
sa  femme  Marguerite  de  Baux  donnent  quittance  de  la  somme 
de  mille  florins  d*or  à  Hugues  d'Aubépin,  gouverneur  de  la  prin- 
cipauté d'Orange,  en  exécution  de  la  sentence  arbitrale  portée  par 
Raymond  Bertrand  Flamenqui.  —  Acte  dans  le  fort  de  Suze. 

Reg.  du  n*  P.  Mercier,  n"  90.  —  Vaueluse. 

1687  1401  —  23  mars. 

Noble  Annette  de  Baux,  femme  du  chevalier  Inhel  Rolland,  sei- 
gneur d'Ancezune,  déclare  avoir  reçu  d'Hugues  d'Aubépin,  gou- 
verneur de  la  principauté  d'Orange,  la  somme  de  171  florins  dor 
et  7  gros,  en  déduction  de  la  pension  que  lui  sert  Marie  de  Baux, 
princesse  d'Orange. 

Reg.  du  u*  P.  Mercier,  n«  90.  —  Vaueluse. 

1688  1401  —  26  mars. 

Pierre  Bellon,  mari  et  maître  des  biens  dotaux  de  noble  Huguette 
de  Baux,  donne  à  acapte,  au  prix  de  deux  poulets,  une  terre  au 
terroir  d'Orange,  lieu  dit  :  à  Cotellet,  franche  de  toute  prestation, 
mais  servile  au  prince  d'Orange  et  à  Huguette  de  Baux,  sous  le  cens 
de  12  deniers.  — Acte  à  Orange. 

Reg.  du  u'i Pierre  Mercier,  ir  90.  —  Vaueluse. 

168U  1401  —  1"  mai. 

Hugues  de  Saluées,  seigneur  de  Suze,  diocèse  de  Saint- Paul- 
trois-châteaux,  et  sa  femme  Marguerite  de  Baux,  cèdent  à  Jean 
de  Chalons  et  à  Marie  de  Baux,  princes  d'Orange,  les  châteaux 
de  Curnier,  Montbrison  et  Montmiral,  tenus  en  gage  pour  un 
prOt  de  3,200  florins,  qu'ils  déclarent  avoir  reçus  des  mains  d'Hu- 
gues d'Aubépin,  gouverneur  de  la  principauté  d'Orange. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

3-2 


5  aoùL 

Odon  de  Villars,  seiijneur  des  Baux,  possesseur  dii  comté  de 
Genève  comme  hâritîer  [eslanientaire  de  son  neveu  Humbertde 
Villars,  cède  au  comte  de  Savoie,  après  en  avoir  reçu  de  luil'inN'es 
titure,  tous  ses  droits  et  juridictions  sur  ce  comté  pour  le  prix  de 
15  mille  francs  d'or,  au  coin  de  France,  payables  dans  le  château 
de  Gordan  (diocèse  de  Lyon),  et  le  don  des  châteaux  et  territoires 
deChateauneuf  en  Valpomay  et  de  Lonnes,  situés  dans  le  diocèse 
de  Genève.  —  Acte  a  Paris. 

Hi?f,  'le  la  Sacoic,  par  (iultliouod,  (.  j.  p.  Ï19. 


HOl  —  3  septcmbc^^l 

e  Saint-Hippolytc,   tt^^| 
Uaux,  par  noble  Je^^^| 


lioa  - 


■  4  avril. 


1601 

Acte  d'aciial  de  la  ville  el  du  chàteiiu  i 
diocèse  du  Carpeulras,  au  nom  d'AU.s,  de 
Roger,  damoiseau  de  Pernes, 

Reg.  Invoiit.  D.  1209.  —  B.-dii-B. 

1692 

Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellîn,  et  Odon  de  Viliai-s,  déclarent 

faire  donittiuu  ;i  Philippe  de  I.evis,  neveu  d'Odou  el  iiéritier  dl-:iéo- 
nore  de  Villars,  de  leurs  seigneuries  de  Branles.  l'Iaisians  et  leurs 
dépendances,  de  la  baronnie  dWulxi^'ne,  comprenant  Aubagcie , 
Saint-Marcel,  Roquefort,  le  Caslcllet,  Cassis  cl  son  port  de  mer, 
appelé  Porniioii;  de  I.a  Fare  et  d'E;^uillcs  au  diocèse  d'Aix,  à  la 
condition  de  leur  servir  de  C[uitioii  envers  Uayini.md  de  Tiirenne, 
oncle  d'Alix,  pour  l'observaliiHi  d'un  accord  passé  entre  Raymond, 
Alix  de  Baux  et  son  mari,  qui  soumet  les  derniers  à  |iayer  00,(100 
llorins  en  cas  de  conlravcnlion  de  leur  part  à  cel  acie  de  Irariaac- 
tion. 

Mds,  tluD'  M.  Millrl. 


1693 


1  'i03  - 


5  juillel. 


Proleslallon  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin  contre   la    com- 
mune de  Marseille,  qui   reeoit  citoyens  de  leur  ville  ses  vassaux 
d'Aubagiie  sans  son   autorisïilion,  el   en  relient  d'autres  dans  ses 
prisons  sous  prétexte  d'un  droit  de  manpie  lancé  contre  eux. 
Hl';,'.  liirtul.  U.  \:m.  —  H.-du-lt. 
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1694  1404 -7  janvier. 

Obligation  d*Isnard  de  Pontevès,  seigneur  de  Lambegc,  et  de 
sa  femme  Phanette  de  Baux,  en  faveur  de  Guillaume  de  Baux  de 
Marignane,  leur  frère  et  beau-frère.  —  Acte  à  Arles. 

Reg.  de  Beniai-d  Passarini  ir.  —  Mss.  :  Noblesse  de  Provence, 
ap|)artenant  à  M.  P.  Arbaud  d'Aix,  p.  227. 

1695  1404  —  8  février. 

Nouvelle  transaction  passée  entre  Amédée  VIII,  duc  de  Savoie,  et 
Odon  de  Villars,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  devenu 
comte  de  Genève ,  en  vertu  du  testament  du  comte  Pierre , 
daté  d'Avignon  le  24  mars  1393,  qui  nomme  pour  héritier  uni- 
versel Ilumbert  de  Villars,  son  neveu,  à  la  condition  de  porter 
les  armes  et  le  nom  des  comtes  de  Genève,  et  de  celui  d'Humbert 
de  Villars,  seigneur  de  Thoire  et  Villars,  à  la  date  du  10  mars  1401, 
qui  institue  son  oncle  Odon  de  Villars  pour  héritier  universel. 
Odon  s'oblige  à  reconnaître  le  duc  comme  seigneur  suzerain  et  à 
lui  prêter  hommage-lige  et  serment  de  fidélité.  S'il  meurt  sans 
enfants  màles,  le  comté  reviendra  au  duc  de  Savoie.  —  Acte  à 
Bourg-en-Bresse. 

L.  B.  GOl.— B.-du-R. 

1696  1404  —  13  avril. 

Le  conseil  communal  d'Aubagne,  assemblé  devant  la  porte  du 
château  seigneurial,  proteste  en  présence  d'Antoine  Roger,  viguier 
d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  et  déclare  en  appeler  à  Jac- 
ques Atulphe,  juge  ordinaire  de  la  ville,  de  Tordre  proclamé  par  les 
rues  et  carrefours  à  toute  personne  aliénant  ses  propriétés,  de  le 
faire  constater  par  acte  notarié  ;  parce  que  cette  ordonnance  est 
contraire  aux  libertés  et  coutumes  du  pays,  et  peut  porter  préju- 
dice à  ses  habitants.  Le  viguier  proteste  àson  tour  contre  cette  pré- 
tention, et  cite  les  syndics  à  comparaître  dans  dix  jours  à  l'audience 
du  juge.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  du  n*  J.  Duraad.  —  M*  de  Laget,  n*  de  Marseille. 

1697  140i  —  18  septembre. 

Thomas  de  La  Merlie,  archidiacre  de  Rhodez,  achète,  au  nom 
d'Odon  de  Villars,  le  château  du  Thor  et  son  territoire,  du  procureur 
du  chevalier  Gilibert  Alberti,  seigneur  <le  cette  localité. 

Reg.  hiveiil.  13.  1209.  —  13.-du-R; 


iligatîou  pour 
possédant  biens  urbains  et   ruraux  de  prêter  hommage  et  faire 
raconnaissance  de  ieurs  propriétés;  les  nobles  du  Thor compa- 
raissent devant  Odon  de  Villars,  seigneur  des  Baux  et   du  Tiior^ 
prêtent  hommage  et  reconnaissance,  sous  la  réser\'e  des  droits  i 
Pape  at  du  raaintiea  de  leurs  privilèges  et  libertés.  Odon  leur  pfli 
met  de  respecter  leurs  immunités  et  de  les  protéger  contre  tod 
attaque.  —  Acte  au  Tlior  dans  le  cliâteau. 

Heg.A.  A.  12.  f'tlî.  —  Are/.,  munk:  c/u  TI'O-: 


1699 


not  —  30  septembri 


L 


Les  roturiers  du  château  duTlior  se  reconnaissent  vassaux  d'C 
de  Villars  pour  leur  ville  et  le  'domaine  de  Genmnanicie,  décla- 
rent tous  leurs  biens  raobitiei-s  et  immobiliers,  terres,  maisons. . . 
soumis  à  sa  juridiction,  et  lui  jurent  serment  de  Itdélité  à  geiiuuXd 
en  baisant  le  livre  des  Evangiles.  —  Acte  dans  le  fort.  ^ 

Reg.  A.V..  lî.  —  Ari:h.  munie,  ,/u  Tlior.  M 


1700 


1104  —  -^-i  septembre. 


Transaction  oUre  lîortrnmi  do  l,;uiibcsc,  seigneur  usiifrucluain: 
der,a.ssis,  procureur  dWlix  de  Baux,  r.omlosso  ilWv.'Hin,  el  île  son 
mari  Odon  de  Villars,  el  li's  prieurs  do  la  iroiilVorît.'  du  Saint-Esprit 
de  Cassis,  h  propos  du  le^s  d'uno  inaison  et  d'urne  vigne  fait  à  cclti; 
confrérie,  le  ^  aoi'it  13JS1,  par  l-:iicnnc  Martin.  l.c  niandatalrL'.  de  la 
comtesse  déclare  avoir  rei.'u  les  tiroils  du  tré/aiii  dus  jusqu'à  ce 
jour,  et  les  prieur.s  s'obligenl  h  payer  ;t  leur  seigneur  dix  gros 
d'argent  tous  les  sept  ans,  et  le  droit  de  Inds  lorsque  cette  maison 
el  vigne  seront  vendues,  à  la  condilion  de  pouvoir  impuser  sur  ces 
propriélés,  outre  le  cens  annuel  d'un  ipiarteron  de  blé  liù  à  la  coin-, 
toute  autre  servitude  i|iii  leur  piU'aitra  utile.  — .\cte  à  Cassis,  cri 
présence  de  François  ilufour,  vicaire  perpt^luel  de  l'égliBC. 


\oi)le  Guillaume  de  lîanx  d'Orang. 
-Malegarde,  nomme  des  pr 


ie  Saiul-UiMi 
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qui  lui  sont  dues  par  ses  vassaux  et  diverses  personnes.  —  Acte  à 
Orange. 

Reg.  du  n*  Paul  Mercier,  n*  91.  —  Vaucluse. 

1702  1406. 

Raymond  de  Baux  des  Ursins  et  sa  femme  Marie  d'Enghien, 
princesse  de  Tarente,  de  Lecce  et  de  Soletto,  pardonnent  à  leurs 
parents,  amis  et  vassaux,  de  s'être  soulevés  contre  eux  pour  suivre 
la  cause  du  roi  Louis  II,  leur  font  remise  des  peines  encourues  pour 
crime  de  rébellion,  et  leur  restituent  biens  et  dignités. 

Reg.  B.  1383,  f  66  et  suivants.  —  B.-du-R. 

1703  1406  — 11  février. 

Odon  de  Villars,  comte  d'Avellin,  seigneur  des  Baux  et  d'Au- 
bagne,  révoque,  en  qualité  de  mari  d'Alix  de  Baux  et  à  la  demande 
de  ses  vassaux  d'Aubagne,  les  ordonnances  faites  contre  la  chasse 
aux  perdrix  et  la  pèche  dans  la  rivière  d'Huveaune,  et  leur  accorde 
divers  privilèges  sur  la  garde  à  faire  aux  remparts,  l'entrée  du  vin 
et  les  poids  et  mesures.  —  Acte  à  Aubagne. 

Gh.  sur  papier.  —  Arch.  munie,  d* Aubagne. 

1704  1406  — 14  février. 

Odon  de  Villars,  seigneur  des  Baux  et  d'Aubagne,  déclare  aux 
syndics  de  cette  ville  et  sur  leur  demande,  que  le  vingtain  sur  le 
blé,  les  raisins  et  agneaux  ne  lui  a  été  accordé  par  la  commune  que 
par  gracieuseté  et  de  bonne  volonté,  et  qu'il  n'y  aura  plus  droit  à 
l'avenir.  —  Acte  à  Aubagne. 

Gh.  aux  archives  munie,  d* Aubagne, 

1705  1406  —  24  mai. 

Hugues  de  Saluées,  seigneur  de  Suze  et  de  Saint-Front,  et  sa 
femme  Mai'guerite  de  Baux,  baronne  de  Vèzenobres,  au  diocèse 
d'Uzès,  déclarent  avoir  reçu  de  Jean  de  Châlons  et  de  Marie  de 
Baux,  princes  d'Orange,  la  somme  de  1,000  florins;  suivent  d'autres 
quittances,  de  ce  jour  au  4  octobre  1409,  montant  à  la  somme  de 
4,900  florins. 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 


Mario  dEHyliieii  Jeiiiaudt)  aux  aiiibassadcms  du  roi  Louis  ! 
d'obandonnur  en  faveur  de  son  mari  Raymond  de  Baux  ,  s'il 
vit  encore,  ol  aiiràs  samorlft  Jean-Antoine  de  Baux  dpB  Ursins,  et  à 
ses  autres  cîrifanls,  la  principauté  de  Tarente,  le  comt(S  de  Soletto. 
le  rluchii  d'Andric  ol  tons  les  biens  qui  avaient  appartmiiis  au  duc 
d'Andrie  en  Provence  et  en  Sicile,  sous  la  promesse  formelle  de 
livrer  aux  troupes  royales  toutes  les  places  qui  lut  seront  désignées 
ot  d'obéir  à  tous  le^  corn  mandements  du  Roi.  —  Acte  au  château  de 
Tarente. 

Ri-g.  imi,  f  (16  i?l  sulvanU,  —  r(,-.)ii-R. 


L 


1707 


ISOG  —21  juillet. 


Les  commissaires  du  roi  Louis  II  de  Sicile  donnent  Si  flcf  à 
Jean-Antoine  de  Baux  des  Ursins  la  principauté  de  Tarente 
avec  les  terres,  villes,  oliiUeaus  et  lieux  contenus  dans  celte 
principauté,  comme  les  avaient  possédés  Robert  et  Phîlip]ie, 
COBites  de  Tarante,  avec  pouvoir  de  la  léguer  à  ses  héritiers 
léfïltimes  des  deux  sexes;  s'il  meurt  sans  enfants,  à  Gabriel  son 
rivnî,  cl  en  cas  de  liéri's  d.'  ce  dr.inier  sans  IT'iàtior.  i>  s,J-<  tiuMirs 
Maiie  Pt  Cathi'rinc  iini  ilcvrunthiî  sucfêdor  suivant  l.'Ui-  ran^'.  — 
Acli-  ;i  Tanaild. 

it.-.  n.  i.!s:i,  [.  70  V,  -  ii.-(iii-n. 


1708  lidfi  — :?!  Juillet. 

ni)mni;i;;o-llsc  el  scrmenl  d.*  ridélili!  pn^i'-s  aii\  atubas-iailf^iirs 
d.î  I.'KiisIl,  niide  Sii-i!e.  par  Marie  li'l'nsliion.  princi'sst-  de  L.^rcp 
fit  uonilessi- di>  S..h'lti,  >-n  sa  (jiialilr  ilc  tiilrii-.'  liij  .lean-Atiloine 
(Iii  [taux  di?sl:i'siLis,  [ii'inci'  <ic  'l'arenl'',  l'L  do  ses  antres  ciil'niils. 
I,(!  prince,  avo:'  l'anlurisatitin  dosa  in^ro,  pnHo  li'  nuMiu^  liomiiiage, 
ainsi  i\uq  la  coninuinautû  di!  Tarente,  }iar  l'îiderniùdiaire  de  si^s 
procureurs.  —  Arle  à  Tarcnlo. 

Même  liOHUiia!,'Cprcti' par  la  priniu?s^e  <]c  Tatvnti'  en  son  nom 
ftCDininc  tiiLricf  lie  ses  enfants  pour  Imilos  les  \illes,  liîiTes  et 
châteaux  qu'elle  possi'dc. 

H.'..;,  u.  y.m.  [•;,',,  n\i:\  v.  —  [i -du-R 
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1709  1406—21  juillet. 

Les  commissaires  du  Roi,  promettent  à  Marie  d'Enghien,  prin- 
cesse de  Tarente,  de  faire  ratifier  par  Yolande,  reine  de  Sicile,  la 
promesse  du  mariage  verbal  conclu  par  leur  intermédiaire  entre 
Jean-Antoine  de  Baux,  prince  de  Tarente,  son  fils,  et  la  princesse 
Marie,  fille  du  roi  Louis  IL  —  Acte  à  Tarente. 

Reg.  B.  1383,  f'  85  V.  —  B.-du-R. 

1710  1406  —  21  juillet. 

En  vertu  d'une  lettre  de  procuration  du  roi  Louis  H,  datée  d'Aix, 
le  dernier  du  mois  de  mai,  les  ambassadeurs  règlent  les  conditions 
du  mariage  de  Marie,  fille  du  roi  de  Sicile,  avec  Jean-Antoine  de 
Baux  des  Ursins,  fils  aîné  de  Marie  d'Enghien,  comtesse  de  Lecce. 
Le  mariage  consenti  par  les  parties  ne  sortira  à  effet,  que  lors- 
que Tâge  des  nouveaux  mariés  le  permettra  ;  et  comme  il  n'a  été 
conclu  que  pour  être  suivi  de  la  paix  et  concorde,  les  parties  obli- 
gent réciproquement  leurs  biens.  —  Acte  dans  le  château  de 
Tarente. 

//  est  dit  au  f"  57  que  Jean-Antoine  de  Baux,  prince  de  Tarente ^ 
comte  de  Soletto,  était  en  1406  dans  la  V*  année  de  son  principat 
de  Tarente. 

Reg.  B.  1383,  f  58.  —  B.-du-R. 

1711  1406—21  juillet 

Les  ambassadeurs  du  roi  Louis  II,  confirment,  à  la  demande  de 
Marie  d'Enghien,  le  pardon  accordé  à  feu  Raymond  de  Baux  des 
Ursins,  son  mari,  à  sa  famille  et  à  ses  sujets,  et  déclarent  que  les 
crimes  reprochés  à  Raymond  ne  doivent  lui  être  imputés,  par  ce 
qu'ils  sont  le  fait  de  quelques  hommes  notés  d'infamie,  se  disant 
fidèles  sujets  du  roi,  et  qu'ils  absolvent,  en  conséquence,  la  mémoire 
de  Raymond  de  Baux  des  Ursins  de  toutes  les  fautes  dont  il 
s'est  rendu  coupable.  —  Acte  à  Tarente. 

Reg.  B.  1383,  !•  83,  et  85  v.  —  B.-du-R. 

1712  1406  —  2  août. 

Marie  d'Enghien,  princesse  de  Tarente,  comtesse  de  Lecce  et  de 
Soletto,  promet  à  Charles  Aube,  seigneur  de  Pierrerue,  à  Jean 
Drogoli,  maître  rational,  seigneur  des  Pennes-Saint-Julien;  et  à  Luc 


Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin  prête  hommage  nu  Pape,  enM 

présence  des  cardinaux,  pour  les  chilteaux  du  Tlior  et  de  CaumonL  F 

Rpe.  Invenl.  B.  1309.  —  fl.-ttu-R. 

1108  — 21  février  J 

Guillaume  de  Riial,  a/tfjs  Cabassole,  coseigneuv  de  BarbentaneJ 
présente  au  capilaine-viguier  du  marquis  de  Corloo  de  Calabre, 
(Châtelain  et  bailli  des  autres  coseigneurs  de  celle  kicalitô.  une  pro- 
curation d'Odon  de  Villars  et  d'Alix  de  Baux,  seigoeur  et  dame  de 
Barbentanne,  qui  lui  ordonne  de  nommer  un  retîteur,  ou  bailli,  et 
les  officiers  nécessaires  pour  l'exercice  de  la  juridiction,  ainsi  que 
leurs  prédécesseurs  avaient  Thabilude  de  le  faire  ;  sur  le  refus  du 
capitaine-viguier,  qui  prétend  que  le  marquis  tieat  ses  pouvoirs  dn  l 
mi  do  Sirilo.  h\^  onsi-i-iioiirs  du  lieu  (=1  li=p;  pmnir.-nrs  rl'n.lnn 
rt  d'Alix,  seiKiK'urs  di's  Baux,  préseii Lent  ;iuju;;t'  un  ;uie  l'oiislatant 
qu'ils  posséi.icnt  leurs  droits,  l'u  ;irriêrc-rief,  île  i'i'vèque  d'Avi- 
gnon ;  que  de 'tout  temps,  ils  nut  L-ousIilué  dans  la  localilt-  un 
seul  juRe  pour  exercer  la  liante,  basse  etiiioyennojiiridiction  ;  qn'iU 
afïerinerit  leur  droit  <le  p;''Che  des  esturgeons  sur  la  Durance  par 
Tinte rini'dia ire  de  leur  clavaire,  et  qu'ils  sontoblisi's  de  diinnor 
aide  et  protection  aux  bailli  el  recteur  nommés  par  l'évêque.  — 
Suit  ;i  la  date  du  6  mars,  l'ordre  donné  pai'  Pierre  Dacigne,  séiié- 
clial  de  Provence,  à  Jean  [)roiJ;o!i,  conseiller  du  roi,  df  portov  Ii-» 
litige  ilevant  uu  nouveau  juge,  sur  la  plainte  do  Nicolas  Ruil'o  i]<^ 
Calaîin?.  seigneur  deBerrcet  de  Barbenlanne. 
n.'^'.  ,'\L  (i-rrbiiLii  Amlri',  ir  .Uî  13arl">Lil;uiii(.. 


ITl.-i 

Alix  de  Baux,  comtesse  d'Aveliiu,  ilaun^  de- 
voir ii  Jean  Riqnicr,  ]irocureur  fiscal  d'I-'.g 
d'Aubague  et  de  sa  barouuie,  du  Castellel,  C;i 


U0Î1. 


illes  et   Puyricard  , 
sis  et  lîoqiicfort,  de 
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partie  de  ses  terres,  et  d'en  percevoir  les  revenus  qui  lui  sont  dus. 
—  Acte  aux  Baux. 

Reg  de  J.  Durand  n*.  —  M*  de  Laget*  n*  de  Mars. 

1716  1409 -4  août. 

Quittance  de  la  somme  de  629  florins  d'or  donnée  par  Amédée 
de  Baux,  fils  de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de  Suze,  et  de  Cécile 
de  Mévouillon,  à  Marguerite  de  Baux,  veuve  d'Hugues  de  Saluées, 
seigneur  de  Suze.  (Mention  d'acte.) 

Mss.  du  D'  M.  MUlet. 

1717  1409  —  8  septembre. 

Guillaume  Michel,  bailli  et  clavaire  de  Jullans  pour  Odon  de 
Villars  et  Alix  de  Baux,  dame  d'Aubagne,  vend  le  droit  de  glan- 
dage  du  territoire  de  Jullans  à  noble  Bérenger  de  Pontevès,  sei- 
gneur de  Cuges,  pour  le  prix  de  6  florins  d'or.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  de  J.  Durand,  n*  d'Aubagne.  —  M»  de  Laget,  n»  de  Mars. 

1718  1409  —  9  octobre. 

Testament  de  Blanche  de  Savoie,  marquise  de  Saluées,  com- 
tesse de  Genève,  par  lequel,  après  plusieurs  degrés  de  substitu- 
tion, elle  substitue  sa  nièce  Marie  de  Baux,  princesse  d'Orange, 
et  son  premier  ne,  à  la  donation  de  tous  ses  biens,  si  sa  sœur 
Mathilde  de  Savoie,  fille  de  feu  Amédée  Vil  de  Savoie,  prince 
d'Achaïe,  meurt  sans  héritier.  —  Acte  dans  la  chapelle  du  château 
de  Rumilly. 

Gh.  sur  pareil.  —  L.  18.  —  Principauté  d'Orange,  —  Vaucluse. 

1719  1409  —  27  octobre. 

Nouvelle  investiture  et  sub-inféodation  de  la  seigneurie  de  Cuges 
en  faveur  de  Bérenger  de  Pontevès  et  de  sa  femme  Jeanne  Vivaud, 
à  la  suite  d'une  saisie  de  cette  seigneurie  faite  par  Odon  de  Villars 
et  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  pour  défaut  dq  prestation 
d'hommage  et  serment  de  fidélité.  Suit  l'hommage  de  Bérenger 
de  Pontevès  au  comte  d'Avellin.  —  Acte  dans  la  cour  du  château 
d'Aubagne. 

Ch.  sur  parchemin,  servant  de  couverture  au  reg.  de  Tan  1424  de  J. 
Durand,  n»  d'Aubagne.  —  M»  de  Laget,  n*  de  Mars. 


1720 


1409—  1"  novembre. 


Vente  d'un  domaine  par  Huguette  Ricard,  fille  da  noble  Ros- 
taing  Ricard  de  l'isle,   femme  de  Guillaume  de  Bans  de  Mai 
gnane,  seigneur  de  Villelaure,  Lambesc  et  La  Barben.  —  M"  Gui 
lanmc  Olivary,  notaire  d'Arles. 

Mss.  Vcraii.p.  |3J.  — AiT/i.  nixnir.  •l'Arlo, 


1721 


MO!)  —  r.  novembi 


os- 

] 


Jean  de  Saint-Jean,  habitant  de  Suze-la-Rousse,  etprociireur  dc 
Marguerile  de  Baux,  venve  d'Hugues  de  Saluées,  donne  quittance 
de  2,200  ilorins  d'or  de  Florence,  rei.-us  de  noble  Bertrand  Geoliroy, 
gouverneur  de  la  principauté  d'Orange ,  pour  tout  compte  des 
8,200  florins  d'or  dus  par  le  prince  d'Orange,  h  ta  suite  d'une  seii- 
tance  arbitrale.  —  Arto  dans  le  château  de  Saint-Front.  V 

MriR  E.  —  Arcli.  Hr  VJêère.  H 


1722 


1410. 


Noble  Urbain  GeofTroy,  seigneur  de  Collongues,  prête  hommage 
etserment  deUdâlité  à  Odon  de  Villars,  seigneur  d'Auhagne,  mari 
d'Alix  de  Baux,  pour  la  moitié  de  la  Bastide  d'Allauch  et  des  terres 

qui  en  déj)cndenl,  et  .s'oblige  à  Inî  priver  les  trnîs  paris  des  cens, 
services  et  tasqncs  imposas  sur  rea  propriOti'S.  —  Acteà  Aiibagne. 


Ri'i; 


n.l,  ii-irAul,apii< 


Vdn  Mai 


173:t 


1110- 


»  janvier. 

Lettre  d'Alix  de  Baux,r.omtossed'Avellin,  onlonnani  â  ses  bailli, 
cliâtelain,  notaire,  et  aux  syndics  el  bourgeois  du  Tlior,  d'obéir  aux 
comiLiandi''inents  de  Bertrand  de  Cavaillnii,  inaljjré  .ses  reinon- 
ranres  sur  la  nianii''re  dunt  les  syndics  de  la  cimmiuno 
exerceni  leur  cbarge  ;  suivie  de  la  défense  fiiili'  à  ses  olliciors  et 
aux  habitants  d'apporter  aucun  obstacle  à  snn  niandalairc  dans 
l'exercice  îles  droits  seigneuriaux  de  la  Comtesse.  —  Dounû  â 
Caromb. 


Hej;.  B. 


<  Tho 


1721 

1410-  l"juîn. 

Antoine  Roger, 

viguier 

d'Alix  (le  Bau 

X,  comtcss 

e  d'Avellin,  fait 
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sonne  à  qui  on  aura  donné  des  places  à  bâtir,  d'y  construire  une 
maison,  ou  de  les  clore  de  murs,  recouverts  de  tuiles,  sous  peine  d'en 
être  dépossédée  ;  2*  pour  toute  personne  ayant  des  propriétés  non 
allivrées  dans  le  livre  de  la  communauté,  de  les  déclarer  dans  le 
courant  du  mois,  si  non  elles  seront  données  à  cens  et  à  acapte  à 
qui  les  demandera.  —  Acte  à  Aubagne. 

Reg.  de  J.  Durand,  n*  d'Aubagne.  —  M*  de  Laget,  n*  de  Mars. 

1725  1410  -  14  juin. 

Divers  habitants  de  Cuges  nomment  des  procureurs,  en  présence 
d'Antoine  Roger,  viguier  d'Aubagne,  et  de  Bertrand  Bonifay,  bailli 
ordinaire  de  Cuges,  pour  défendre  en  justice  les  affaires  de  la  com- 
munauté devant  la  cour  d'Odon  de  Villars,  en  sa  qualité  de  mari 
d'Alix  de  Baux.  —  Acte  à  Cuges  dans  la  vigne  des  frères  Rampa- 
lin. 

Reg.  de  J.  Durand.  —  M*  de  Laget,  n"  de  Mars. 

172G  1410  —  22  septembre. 

Nouvelle  transaction  entre  Bertrand  de  Larabesc,  seigneur  usu- 
f  mctuaire  de  Cassis,  procureur  d'Odon  de  Villars  et  d'Alix  de  Baux, 
dame  de  Cassis,  et  les  recteurs  de  la  confrérie  du  Saint-Esprit,  au 
sujet  de  diverses  propriétés  léguées  à  ladite  confrérie  par  Etienne 
Martin  en  1381.  Les  recteurs  déclarent  reconnaître  la  haute  seigneu- 
rie d'Alix  sur  ces  propriétés,  et  l'obligation  de  payer  tous  les  7  ans, 
le  droit  de  trezain,  qui  est  de  7  gros  d'argent,  et  chaque  année  le 
cens  ordinaire.  —  Acte  à  Cassis. 

Reg.  de  J.  Durand,  n'  d*Aubagne.  —  M"  de  Laget,  n'  de  Mars. 

1727  1410—6  octobre. 

Testament  de  Guy  de  Saint- Martial,  seigneur  de  Beaujeu  et  de 
Miremande,  coseigneur  de  la  baronnie  de  Lers,  de  Bellebuissonne 
au  diocèse  d'Orange,  et  du  péage  et  gabelle  du  sel  de  Digne,  en 
faveur  de  son  neveu  Guillaume  de  Laudun  de  Baux,  fils  de  Ray- 
mond de  Laudun,  seigneur  de  Rochefort,  et  de  Catherine  de  Baux, 
dame  de  Camaret  et  de  Sérignan,  et  de  sa  nièce  Catherine  de  Rôque- 
feuil,  dame  de  Montfrin,  femme  de  Guillaume  de  Laudun.  — 
n*  Giraud  Ebrard  d'Orange, 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 


!5  novembre 

Jean  deChâloiis  etMarie  de  Baux,  princes  d'Orange,  rachëteot 
au  prix  de  300  florins  d'or  de  Raymond- Bertrand  Flameuqui  la 
part  du  droit  de  leyde  qu'il  percevait  à  Orauge. 

Le  26,  ils  rachètent  de  Jean  Fillet,  au  prix  de  160  florins  d'or,  le 
droit  perçu  h  Orange  sur  toutes  les  marchandises  qui  se  vendent  à 
lamesure,  àTexception  dusel;  et  de  la  9"  partie  du  môme  droit 
sur  les  langues  de  bœufs  :  tous  droits  aliéiii^s  de  la  haute  seigneurîM 
du  prince  parsoii  prédécesseur.  ÎH 

Mss.  itu  U'  M,  Millt'I.  V 

1729  UIO  — 3  décembre. 

Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  dame  d'Aubagne  et  de  sa  val- 
lée, autorise  les  syndics  de  la  ville  h.  lever  une  rêve  sur  les  habi- 
tants pour  subvenir  aux  affaires  de  la  communauté.  —  Acte  k 
Aubagne. 

Hng,  lie  J.  Durand.  —  M*  do  L,iffet;  n*  de  Murs, 


1730 


1411  —  24aYril. 


Protestation  des  cnseîgneiirs  de  Barlientnnne  contre  la  venlp  faite 
par  noble  Anglic,  delà  troisiiMOC  partit^  iIps  droits  ipfil  pos^ùde  sur 
le,  port  de  cotte  localité,  à  Oilnii  <le  \"Iltars  et  h   Alix   .le   Baux. 
seip;neiii's  des  Bau\  et  coseigneurs  de  Barbent.inne. 
I'TOloi.-olles(iTiliiiii  Auili,\  11-  ili;  H.-irli.'iilMum-. 


i:;ii 


lUl  —   l^  mai. 


Af:lo  de  pri't  de  trois  mille  lloriiis  d'or  pai-  O^lon  de  Villm-s  e 
Alix  de  Baux,  ;i  la  reine  Yolande,  qui  leur  donne  on  gage  le  châ- 
teau de  Barbentanni', 

Ri'g.  hiveiit.  it.  mr).  —  H.-iiii-ri, 


17:i-3 


1112—  28  juillet. 
'Aubagdc,    ordonne  à 


Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin, 
son  viguier  Antoine  Roger,  de  défendre  ù  Saure,  abbesse  du  monas- 
tère delà  Manarre  et  de  Saint-Pons,  de  s'éloi^iierde  la  ville  d'Au- 
bagne sans  sa  penoission.  sous  peine  dune  amende  de  lOl)  marc: 
d'argent  fin.  —  Arli>  à  Aubngne. 
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1733  1412  —  16  octobre. 

Odon  de  Villars,  mari  d'Alix  de  Baux,  approuve  la  vente  faite 
par  Jean  Bonifay  d'Aubagne  à  Etienne  Saleton  de  Marseille,  d'une 
plàtrière,  située  dans  le  territoire  de  Saint-Marcel,  au  lieu  dit  Cor- 
porières,  confrontant  une  autre  plàtrière  et  le  chemin  d'AlIauch.— 
Acte  à  Aubagne,  en  présence  d'Etienne  Jourdan,  vicaire  de  la 
paroisse. 

Hcg.  de  VEcêché  n*  53,  f  28.  —  B.-du-R. 

1734  1412  —  16  octobre. 

Garson  Bonani,  juif,  clavaire  d'Odon  de  Villars  et  d'Alix  de 
Baux,  comtesse  d'Avellin,  dame  d' Aubagne,  donne  quittance  de  la 
somme  de  six  florins  d'or  payée  par  Jacques  Michel  d'Auriol,  fer- 
mier du  domaine  de  la  Destrousse,  au  territoire  de  Peypin.  —  Acte 
à  Aubagne. 

Reg.  de  J.  Durand.  —  M"  de  Laget,  n*  de  Mars. 

1735  1412  —  10  novembre. 

Odon  de  Villars  et  Alix  de  Baux,  comtes  d'Avellin,  nobles  Paul 
Triboulet  et  Georges  de  Barbentane,  coseigneurs  de  ce  lieu,  pro- 
testent contre  les  dommages  portés  à  leurs  droits  par  le  che- 
valier Jean  de  Génoard,  conseiller  du  Roi,  et  noble  Guillaume  Cres- 
pin,  commissaires  députés  par  le  sénéchal  de  Provence,  et  nom- 
ment des  procureurs  pour  poursuivre  leur  procès.  —  Acte  à 
Aubagne  dans  la  cour  du  château,  en  présence  d'Etienne  Jourdan, 
vicaire  de  l'église. 

Reg,  de  J.  Durand,  n*. 

1736  1412  —  12  novembre. 

Odon  de  Villars  et  sa  femme  Alix  de  Baux,  seigneurs  d'Aubagne, 
ordonnent  à  leurs  officiers  de  mettre  en  liberté  Etienne  Baume, 
comptable  de  la  commune,  poursuivi  pour  une  somme  de  9  florins 
par  la  veuve  d'Hugues  Jourdan,  ancien  trésorier  de  la  ville  d'Au- 
bagne. Il  est  mis  provisoirement  en  liberté^  absout  par  le  juge 
Bertrand  Gombert,  et  condamné  en  appel  le  8  février  1413,  par 
Honorât  Bonil,  juge  commissionné  par  les  seigneurs.  — Acte  à 
Aubagne. 

Reg.  J.  Durand  n' 


1  décembre. 

Les  syndics  de  Barbenlanne  nommcnl  tics  procureurs  k  l'efTet  de 
dresser  un  livre  de  tailles  et  de  lever  d'autres  imposilions  pour  les 
besoins  de  leur  communauté,  par  ordre  de  Guillaume  de  I-îttera, 
aictiidiacre  de  Marseille,  viguîer  de  Barbenlanne  pour  Odon  de 
VlUars,  seigneur  des  Baux,  qui  détient  cette  loralilô  par  droit  de 
gage  et  y  exerce  toute  juridiction  au  nom  du  vdi  deSiinle,  (|uoiqu'elle 
soit  sous  la  dépendance  de  la  mense  épiscopalc  d'Avignon.  —  Acte 
il  Barbentuuiie.  ^Ê 

Itetc,  d'Urbnlii  Aiiiii-^',  ii'.  —  M-  Luiiroiit,  ir  du  lieu.  ^M 


17:i8 


Uli 


-  Il  décembre. 


En  présence  de  Guillaume  de  Litltira,  archidiacre  de  Marseille, 
viguier  de  Barbentane  pour  Ddon  de  Villars,  seigneur  dtjs  Baux, 
les  sjndics  de  la  ville  déclarent  au  jti^!»-'  que  le  dun  fait  dBrnière- 
inent  au  seigneur  des  Baux,  pour  le  Récompenser  des  peine^^  prises 
en  ramenant  la  paix  parmi  les  liubllûiils,  ne  doit  préjudlcier  en 
rien  aux  franchises  elUhertèsduHeu,  et  qu'ils  ne  doivent  ritjn  payer 
d'après  leurs  statuts,  à  Udou,  à  l'évéquc  d'Avignon,  au  sént^hal, 
auroi,  ni  &  toute  autre  personne  qui  commandera  dans  cette 
lité,  pour  ["ciili'éo  ou  sortie  de  leurs  niareliandises  et  denrées. 
Acte  à  Darbontiume. 


17:0 


il3  —  -2   février- 
Ikij^iu'    et    lie  .SI 


Ali.vL  de  Uau\,  eumlcssû  d'Avellin,  d;iiiie  <rAu 
I)aroiniic,  raliliu,  ;ivec  le  ennseiiLMiLeiil  de  snntuar!,  la  ti-aris;(i:t(oii 
du!)  août  1300.  passée  entre  B^rlrand  de  HaiiN.  mude  .rAvelliji,  el 
les  syudies  d'Aubajfne.  —  Acte  à  Aidia^nie  dans  rO;,'li:sc  SaiiLt- 
Sauveur. 


174)1 


lli:t  —  ]  ' 


Mari^ucrile  de  Baux,  veuve  d'Iiui^ues  de  Saluées,  lutriir'.e   .le   ses 
enfants,  lierlraïui,  Frauroi.s  el  Jean  .le  Saluées,  liériliera  de  Ren- 
ier l'iOll  molaire  iieor-e  Hauinli  de 
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Le  22  mars  1414,  Jean  Rigaud,  en  vertu  de  cette  procuration, 
prête  hommage  à  Reynîer  Pot,  chambellan,  conseiller  du  roi, 
gouverneur  du  Dauphiné,  pour  les  châteaux  et  villes  d'Heyrieux  et 
de  Rochegude.  —  Acte  dans  la  salle  du  Conseil. 

Hommages  de  Ponet,  6"*  livre,  f'  89.  —  Isère. 

1741  1413  —  18  mars. 

Reconnaissance  du  domaine  de  la  Visclède  par  divers  proprié- 
taires en  faveur  d'Odon  de  Villars  et  d'Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  suivant  la  teneur  de  Thommage  fait  à  Bertrand  de  Baux, 
comte  d'Avellin,  le  20  juillet  1299,  par  les  frères  Bertrand,  Jean  et 
Charles  Aube  de  Tarascon.  —  Acte  à  Arles. 

Reg.  de  Guill.  Olivari,  n*  d'Arles.  —  Mss.  Noblesse  de  Provence 
aux  mains  de  M.  Paul  Arbaud,  d'Aîx. 

1742  1413  —  25  mars. 

Procuration  donnée  par  la  communauté  d'Aubagne  aux  syndics, 
de  poursuivre  devant  toutes  cours,  Alix  de  Baux,  comtesse  d*Avel- 
lin,  dame  d*Aubagne,  qui  prétend  obliger  les  habitants,  possé- 
dant des  terres  franches  et  non  franches,  à  lui  faire  reconnais- 
sances de  leurs  biens.  —  Acte  à  Aubagnesur  la  place  du  château, 
en  présence  de  plus  des  deux  tiers  de  la  population  de  la  ville  et 
de  son  terroir. 

Cliarte  aux  arch.  munie,  d^Aubagne. 

1743  1414. 

Sentence  arbitrale  entre  les  syndics  d'Orange  et  Marie  de  Baux, 
princesse  de  cette  ville,  au  sujet  de  la  contribution  réclamée  des 
habitants  pour  la  rançon  de  son  mari  Jean  de  Châlons,  fait  prison- 
nier par  les  Armagnacs.  —  Orange. 

Mémoire  d'avocat.  —  Série  EB." —  Arch,  munie.  d'Orange. 

1744  1414  —  12  mai. 

Noble  Huguette  de  Baux,  veuve  de  Pierre  Bellon,  déclare  avoir 
reçu  en  diverses  fois,  pour  ses  besoins,  la  somme  de  cent  flo- 
rins d'or,  des  mains  de  noble  Bertrand  Geoffroy,  gouverneur  de 
la  principauté  d'Orange,  et  renoncer  à  tous  les  droits  sur  les  reve- 
nus de  Tencan  de  cette  ville,  suivant  la  transaction  du  10  février 
1394,  passée  entre  son  mari  Pierre  Bellon,  seigneur  d'Ojo/^'/o,  au 


diocèse  de  Die,  et  Jean  de  Cliàlons,  prince  d'Oiau^iî,  —  ici 
Orange,  dans  le  magasin  de  draperie  deJcaii  Calvon. 
Reg.  du  u*  P.  Hercier,  d<03.  — VaucluHe. 


1745 


iil4  —  9  juin. 


L 


En  présence  de  Bertrand  Geoffroy,  gouverneur  de  la  principauté 
d'Orange  pour  Jean  de  Cliâtons  et  Marie  de  Baux,  Bertrand  de 
Carabriliis,  chanoine  de  Saint  Rul',  prête  hommage  et  acrniPiit  de 
fidélité  en  qualité  de  prieur  dn  monastère  Sainte  Marïe-du-bon 
Hepos,  alicM  de  Montfavet,  puur  une  partie  du  bâtiment  et  terri- 
toire de  Marlignan,  possédés  autrefois  par  Raymond  Ozaseclie, 
seigneur  de  cette  localité,  sous  la  condition  que  les  princes  ne 
pourront  lever  aucune  taille  sur  SCS  domaines,  si  ce  n'est  pour  le 
couronnement  de  l'Empereur,  ou  la  captivité  du  prince,  son  sei- 
gneur suzerain.  —  Acte  à  Orange  dans  la  rue. 
ItcK-  <^  !*■  Hercior,  w  911.  —  Vaucluse. 

i:4f;  1114— 20jailk'l. 

Guillaume  Rolland,  seigneur  d'Ancezune,  Condorcet,  Rochebruna 
et  Ksparron,   déclare  sous  serment,  devantHugaes  Vincent,  jusc 

(l'Oraii-e,  qu'Otanl  ài;i;' de  plus  do  ■.'.'>  ;uis  vl  tnujmirs  m;il;iile,  il  faîl 
iliinalioii  lIc  Unis  SCS  IJÎi'iLS,  iloniaiiies  il  ilroils,  cliàli'aux,  villes  et 
f.:irti;resses.  à  sa  parente  Marie  de  Baux  elâs'inlils  Louis  de  Clià- 
loiis,  en  considératiiin  des  .sorviires  rendus  à  ^■»i  i»Ore  Inliel  et  ;i 
Ini-nuMiie,  et  pour  ohi'ir  :i  la  voloiitO  du  son  aieul  iiiateriR-l  (iuil- 
l:fume  de  Bau\,  qui  tui  avait  sub-tilué,  en  cas  de  prii'dOcùs.  Sun 
frère  r.ayniuiid  V  (Il  ses  desi:eudaiit-:.  OLte  diinalinii  sera  nulle. 
si  au  moment  de  «i  mort,  il  laisse  iiuplrpie  culUnt  màlu  ;  s'il 
n'aiiucdc.s  lilles,  elles  seront  l'IcvOes  ot  marices,  sLii\ant  leur 
condition.  Le  donataire  se  réservi^  riisnfi-iul  lirs  lùcns  .lonnôs, 
la  pOSSes.siou  de  tunt  n;  ([ni  lui  l'-^l  dû,  cl  sip.'cialcinciil  la  dulh.' 
contractée  envers  lui  par  la  comiiiHuaulô  'U:  (lailcruussi.'.  —  Acte  ii 
Orange  d;tns  l'aidicv^-e  do  IWii^o. 

Le  môuic  Jour  (iuiltauitm  lîollaml.  .sci-noin-  do  Cundorcel, 
Noveysan,  Hocliehrune  et  i^sparron,  recunnail  If.nîr  ces  châteaux 
et  leur  juriiliclion,  en  (lernoi)le  ul  franr,  des  princes  d'Orange,  et 
leur  prOte  lioinniage  l'I  scrjuonl  de  lidélilô. 
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1747  1414  -  13  août. 

Donation  à  Colin,  à  titre  d'acapte  par  Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  d'une  plàtrière,  située  dans  le  territoire  de  Saint-Marcel, 
au  lieu  dit  à  Corporières  ;  confrontant  celle  de  Jean  Boniface,  le 
vallon  des  religieuses  de  Saint-Sauveur  ,  les  terres  d'Antoine 
Malet,  et  le  domaine  appelle  Denboc,  au  cens  annuel  de  50  sous 
de  royaux. 

Reg.  Invent  B.  12o9.  —  B.-du-R. 

1748  1415— juin. 

La  reine  Jeanne  II,  voulant  récompenser  les  nombreux  services 
que  lui  ont  rendus  Marie  d'Enghien,  son  mari  Raymond  de  Baux 
des  Ursins,  prince  de  Tarente,  comte  de  Soletto,  et  Jean  Antoine 
de  Baux  des  Ursins,  leur  fils  aine,  confirme  l'achat  fait  par  eux, 
au  prix  de  mille  ducats,  de  Caserte  et  de  plusieurs  autres 
châteaux  de  la  terre  d'Otrante,  vendus  par  Balthazar  de  Larath 
de  Caserte,  avec  tous  leurs  droits  et  dépendances  ,  sous  la  réserve 
expresse  de  certaines  obligations  envers  la  Cour.  Elle  autorise 
Marie  d'Enghien  à  partager  ses  biens  par  égales  parts  entre 
tous  ses  enfants,  avec  le  consentement  de  Gabriel  de  Baux  des 
Ursins,  frère  cadet  de  Jean  Antoine  de  Baux.  —  Acte  à  Naples. 

Reg.  ang.  372,  f'  77.  —  G.  arcli.  de  Naples. 

1749  1416  —  2  janvier. 

Les  nobles  et  les  roturiers  duThor  prêtent  hommage  au  juriscon- 
sulte Pierre  de  Loubière  et  à  Jean  de  Saint-Michel,  nommés  pro- 
cureurs d'Alix  de  Baux  d'Avellin,  dame  du  Thor  et  de  Cauraont, 
par  lettre  datée  du  château  des  Baux,  le  13  décembre  1415,  et 
se  déclarent  vassaux  de  la  comtesse  et  soumis  à  sa  juridiction.  — 
Acte  dans  le  château. 

Reg.  B.  1.  —  Arch.  iniinic.  du  Thor. 

1750  1416  — 22  mai. 

Testament  de  Marie  de  Baux,  princesse  d'Orange,  dame  d'Arlay, 
comtesse  de  Genève  ;  elle  veut  être  ensevelie  dans  la  chapelle 
du  monastère  du  Mont-Sainte-Marie,  diocèse  de  Besançon,  où 
sont  inhumés  les  membres  de  la  famille  de  son  mari  ;  elle  fait  un  legs 
au  couvent  des  frères  mineurs  d'Orange,  et  institue  son  fils,  Jean 

33 


deChâlons,  héritier  du  château  de  Condorcet;  elle  donne  h  son 
fils  Hugues  la  ville  de  Jonquiùres  ,  et  lègue  500  florins  d'or  à 
chacune  de  ses  niles  Alix  et  Marie.  —  Elle  donne  à  viager  à 
son  raari  Jean  de  Chùlons,  la  principauté  d'Orange  et  les  chftteaux 
de  Courtheson,  Jonquières,  Gigondas,  el  nomme  pour  héritier 
universel,  après  sa  mort  el  celle  de  son  mari,  son  flls  Louis  de 
Châlons,  seigneur  d'Argueil  et  de  Montfaucon,  pour  la  principauté 
d'Orange  et  le  comté  de  Genève,  et  si  le  prince  Louis  meurt  sans 
enfants,  elle  lui  substitue  Jean  de  Châlons,  son  antre  fils,  et  ses  d( 
cendants.  —  Acte  au  châleau  de  N'ozeroy. 

L.  ï,  —  PrinçîjiaHti  it'Oranoe.  —  Vauclusu. 


1 


1751 


UIO  - 


■  28  mai. 


Jean  de  Chàlons  et  Marie  de  Baux,  par  la  grikce  de  Dieu,  princes 
d'Orange,  confirment  i;t  promulguent  les  statuts  de  la  communauté 
de  Courtheson  devant  les  nobles  et  les  roturiers  de  la  ville  convo- 
qués sur  la  place  publique.  —  Acie  à  Courllieson. 

L.  'M.  —  rvinripauti  d'Qrangc.  —  Vaiichise, 


1752 


1416  —  3  novembre. 


Sentence  prononcdn  par  Onillaume  rîros,  b^iilli  el  notaire 
d'Egnilles,  au  nom  (iWlix  de  Baux,  comtesse  d'Avclliii,  danic  de 
cette  ville,  sur  la  demande  de  Marguerite  de  Jonques,  veuve  dv 
Jacques  Séna,  jurisconsulte  d"Aîx. 


cil.  du  Saii< 


175:! 


'dl  ~i  fùv 


Ordonnance  de  Jeanne  II,  roine  de  Sicile,  ;uiloris:int  Jaunies  de 
Baux,  son  conseiller,  à  faire  répai'Of  Villanova  et  quelques 
châteaux  de  la  province  d'Otrantc,  ayant  ap|»arloiiu  à  son  pèro 
el  à  SCS  ancùtres,  qLii  les  tenaient  sousla  ninnvancode  la  Cour;  les- 
quels châteaux  ravagés  et  détruits  pir  les  soldats,  sont  iniia- 
bités  depuis  plus  de  20  ans.  —  Denné  au  cliâleau  neuf  de  Naples. 

lU'S.  aiig.  y,i.  i'  373,  —  G.  ;urh.  de  Nitpli'-^. 


1754 


iii8. 


Jean  Antoine  de  Baux  des  Ursins,  comte  do  Soiello,  (ils  aint;    de 
Raymond  de  Baux  des  Urains,  pi'incc  de  Tarente  el  de  Marie  d'En- 


—  499  — 

Jeanne  II,  lui  confirme  la  possession  du  comté  de  Lecce  et  des  ter- 
res de  Mesagne,  Corigliano,  Acquaviva,  du  comté  de  Soletto,  etc. 

StudiStorici  su*fascicoU  angiovini  del  archivio  dt  NapoU,  par  C. 
Mlnieri  Ricclo,  Napoli  1863,  p.  43. 

1755  1418  — 13  août. 

La  communauté  de  Marignane,  assemblée  devant  la  porte  du 
château,  avec  le  consentement  et  en  présence  de  son  seigneur 
François  de  Baux,  donne  procuration  à  Dominique  Cartier  et  à 
Monnet  Jean  pour  poursuivre,  devant  toute  Cour,  le  procès  civil 
existant  entre  elle  et  Guillaume  de  Montolieu,  aumônier  de  l'abbaye 
Saint- Victor,  qui  refuse  de  payer  sa  cote-part  du  vingtain  imposé 
par  le  conseil  communal  sur  tous  les  possédant  biens  dans  le  ter- 
ritoire, et  sur  ceux  qui  gèrent  les  propriétés  de  l'aumônerie. —  Acte 
à  Marignane. 

Reg.  Extens.  de  J.  Aberti.  —  M«  de  Laget,  u*  de  Mars. 

1756  1418  —  novembre. 

Lettre  commîssionnelle  domiée  par  Yolande,  par  la  grâce  de 
Dieu,  reine  de  Jérusalem  et  de  Sicile,  à  nobles  Vitalis  de  Cabanes, 
Jean  Bruni,  Jean  Reynaud  et  Antoine  Suarès,  docteurs  en  droit, 
pour  terminer  les  différends  survenus  entre  Conrad,  sa  femme 
Alix  de  Baux  d'Avellin,  comte  et  comtesse  de  Neuchâtel  et  de  Fri- 
bourg,  et  les  coseigneurs  de  Barbentanne. 

Reg.  iQveût.  B.  1209.  —  B.-du-R. 

1757  1419  —  7  mars. 

Guillaume  de  Laudun,  altos  de  Baux,  damoiseau  de  Lers,  sei- 
gneur de  Rochefortet  de  Sérignan,  reconnaît  devoir  à  noble  Antoine 
Bon  de  Montibus  de  Florence,  procureur  de  Nicolas  Ruffo  de  Cala- 
bre,  marquis  de  Corton,  comte  de  Catanzaro,  seigneur  de  la 
baronnie  de  Berre  et  du  Martigues,  la  somme  de  16  mille  florins 
d'or,  pour  sûreté  de  laquelle  il  donne  en  gage  au  marquis  sa  baronnie 
de  Sérignan  et  tous  ses  revenus  ;  il  s'oblige  à  faire  prêter  serment 
d'observer  le  contenu  de  l'acte,  par  tous  les  habitants  des  châ- 
teaux et  les  possesseurs  des  terres  engagées,  jusqu'à  entier 
payement.  —  Acte  à  Avignon. 

L.  7.  —  Principauté  d'Orange,  —  Vaucluse. 


1419— 22aoûL 

Ordonnance  de  la  reine  Jeanne  II,  confirmant  la  vente  £aîte  par 
Johel  Zérulus  de  Naples,  comte  de  Saint-Ange,  à  la  princesse 
Marie  d'Engliien  et  ù  son  fils  Jean  Antoine  de  Baux  des  Ursins, 
du  château  de  Guardia-LoinJjardi  avec  tous  ses  droits  et  dépen- 
dances, sous  l'obligation  du  service  militaire  envers  la  Cour, 
—  Acte  à  Naples. 

Ileg.  ang.  371,  !•  i^.  —  0.  urcli.  de  Naiiles, 


1759 


UI9  — liseptei 


'inbti^^H 


Procès  devant  les  maltres-ratioiiaux  d'Aix  entre  Honorât  de 
Favas,  seigneur  de  CliâleauneuMes-Martigues,  et  Kraiiçoîs  de 
Baux,  seigneur  de  Marignane,  et  son  frère  Guillaume,  à  propos  de 
la  possession  d'un  bourdigue  dépendant  du  territoire  de  Château- 
neuf,  au  lieu  dit  Jay,  dont  les  seigneurs  de  Baux  s'étaient  emparés 
injustement.  Les  maltres-rationaus,  avant  de  prononcer  leur  sen- 
tence, nomment  un  curateur  qui  recevra  les  revenus  du  bourdi- 
gue, eten  vendra  le  poisson,  —  Acte  ù  Aix, 
,  ,aW.B.  m.  ('3U3.  ~U.-du-n. 


i760 


1419  —  36  septembre. 


Donation  par  Alix  de  Baux,  comlessc  d'Avellin  ,  de  Boaufort,  de 
Fribourg  et  de  Neucliâlel,  de  tout  ce  que  possodaiL  son  p^re  Ray- 
mond 11,  en  Provence,  dans  le  Couitat  et  le  DauphiriLi  à  Guil- 
laume de  Cliàlon.s,  lils  alnii  (ie.  Louis,  prince  d'Oraiij,'!.',  à  la  con- 
dition de  porter  à  perpéLuité  le  nom  et  k's  armes  des  Baux,  et  à 
sou  défaut  à  Jean  de  Cliùlons,  oncle  du  premier  donataire,  ou  à 
Hugues  frère  de  Jean  et  à  .son  premier  né.  Kilo  lait,  ;i  défaut  de  ces 
derniers,  la  munie  donation  en  faveur  du  vicomte  de  Xarboiine,  et 
se  réserve  la  faculté  de  laisser  des  legs  pour  leuvrcs-pies,  et  eu 
faveur  do  soji  mari  Conrad,  comte  de  Kribourj^.  et  de  sa  sœur  natu- 
relle Borguelte,  et  le  pouvoir  de  révoquer  la  iii-ést.'ntc  donation.  — 
Acte  au  château  dus  Baux. 

Ileg.  U,  U,  l'W&W  -  H.-da-H. 


ITGi 


lili)  —  5  octobre. 


Lettre  de  la  reine  Yolande  ordonnant  à  Guillaume  de  Baux  de 

i::iianc.  r\a  ^ç  tran.^norler.  -^iiivi  d'hoiiinic^  L-apulMcs. 
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divers  quartiers  des  territoires  de  Lambesc  et  du  Vernègues,  et 
d*en  décider  la  limitation  pour  terminer  les  différends  existant 
entre  les  seigneurs  et  les  deux  communautés.  —  Donné  à  Aix, 

Reg.  B.  271.  ^  34  V.  —  B.-du-R. 

1762  1419  —  7  octobre. 

Ordonnance  de  la  reine  Yolande  nommant  Guillaume  de  Baux 
de  Marignane,  viguier  de  Marseille,  sous  l'obligation  de  se  rendre, 
au  jour  convenu,  dans  cette  ville,  d'y  prêter  serment  d'observer 
toutes  les  constitutions  municipales,  et  de  ne  quitter  les  fonctions 
de  sa  charge  qu'avec  l'agrément  de  la  Reine. 

Lettre  du  môme  jour  au  clavaire  de  Marseille  pour  le  prévenir 
qu'il  relève  de  ses  fonctions  de  viguier  noble  Bernard  Gornaud, 
qui  a  dignement  exercé  sa  charge  à  la  satisfaction  des  Marseillais 
et  de  la  Cour,  et  qu'elle  lui  donne  pour  remplaçant  son  écuyer  Guil- 
laume de  Baux^  auquel  elle  accorde  une  augmentation  de  gages 
de  500  florins,  qui  lui  seront  assignés  sur  le  produit  de  la  claverie, 
en  sus  des  gages  de  500  florins  payés  jusqu'à  ce  jour.  —  Donné 
à  Aix. 

Reg.  B.  271.  f*  44  et  44  v.  —  B.-du-R. 

1763  1420  —  15  janvier. 

Le  gouverneur  du  Dauphiné  informe  le  Dauphin  de  la  négli- 
gence ou  mauvaise  volonté  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  à 
prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  pour  les  terres  qu'elle  pos- 
sède dans  la  province,  et  qui  avaient  été  reconnues  par  ses  prédé- 
cesseurs. 

Docum.  Inédits  sur  le  Dauphiné,  de  M.  l'abbé  Chevalier,  p.  260. 

1764  1420  —  26  mars. 

Procuration  donnée  par  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin, 
de  Fribourg,  Neuchatel  et  Beaufort,  en  présence  et  avec  le  con- 
sentement de  son  mari  Conrad,  seigneur  des  Baux,  à  Guignes  de 
Spîna,  coseîgneur  du  Poët,  son  capitaine  des  Baux  et  autres  terres, 
à  l'effet  de  prêter  hommage  et  serment  de  fidélité  au  prince 
Charles,  en  sa  qualité  d'héritière  de  son  oncle  Bertrand  de  Baux, 
d'Avellin,  pour  les  châteaux  de  Plaisians,  Villefranche,  Guibert, 
le  Poët  et  le  domaine  du  Buis.  —  Acte  aux  Baux. 

Carton  2630.  —  Isère. 


La  reine  Jeanne  II  voulant  récompenser  son  capitaine  et  c 
1er,  François  des  Ursins.  du  service  qu'elle  en  a  reçu,  en  se  renfer- 
mant avec  ses  hommes  dans  lechûteau  de  la  Reine,  lorsqu'elle  était 
assiégée,  par  terre  et  par  mer,  par  son  ennemi  Louis  d'Anjou, 
déclare  détacher  de  la  principauté  de  Tarente,  déjà  donnée  à  Jean 
Antoine  de  Baux  des  Ursins,  la  terre  de  Massafra,  et  l'autorise  ù 
l'aliéner  au  prix  de  cinq  mille  ducats,  ou  à  la  Itîguer,  s'il  meurt 
sans  enfonts,  à  l'un  de  ses  neveux.  — Acte  au  cbàleau  neuf  de 
Naples. 

StwiCStorici  nu'  fa'riroU  <ielf  arfhicin  lUNapnU.  parC.  Minkffi 
»lccio.  Napoli  IW. 


1706 


1420  — 1"  septembre. 


Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  révoque  la  donation   de  ses 
biens,  faite  au  fils  aîné  de  Louis  de  CbiUons,  prince  d'Orange,  et 
ses  Iiéritiers,  ainsi  qu'à  ceux  qui  lui  ont  éli?  substitues,  — 
au  château  des  Baux. 

Heg.  B,  t-  30S  \'.  —  B.-da-R. 


B  ses 

% 


J7(!7 


1-121  . 


5  janvier. 


Marguerile  de  Bans,  dame  de  Suze-la-Rousse,  vend  à  viager, 
au  prix  de  cent  florins,  tout  ce  qu'elle  possède  en  terres  et  droits 
dans  le  lieu  de  Saint-Donat,  lesquelles  terres  et  droits  avaient 
appartenu  à  Béatrix  de  Geiiôvi.'.  —  Acte  à  BolU'ne. 

A'ch,  munir,  de  Bollctip.  cominiiiiicatioii  île  M.  de  Fanclu'', 


17(18 


1422  —  23  avril. 


Testament  de  François  de  Baux,  duc  d'Andrie  :  il  nomnnc  pour 
liérilicr  universel  son  fils  aîné  Guillaume  de  Baux  ,  né  de  sa 
femme  Suève  des  Ursins,  et  déshérite  son  lils  cadet  Bianciiino  de 
Baux,  né  de  la  même  Sitéve,  parce  qu'il  est  homme  de  mauvaise 
vie,  joueur  et  coupable  de  beaucoup  de  méfaits.  Il  veut  èlre  inhumé 
sans  pompe  dans  l'église  d'Andrie,  et  fait  des  legs  en  faveur  de 
diverses  chapelles,  iiopitaux  et  monastères,  et  pour  le  mariage  de 
20  filles  pauvres  ;  il  donne  à  Emile  de  Baux,  comte  d'Alcssano,  son 
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Gabriel  de  Baux,  son  parent,  et   divers   autres  personnages. 
—  Fait  à  Andrie  —  M"  Antoine  Montagnone. 

Ardu  privées  de  M.  Ra3rmond  del  Balzo,  duc  de  Pressenzano,  à 
Naples. 

1769  1422  -  29  avriL 

Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  donne  aux  frères  mineurs 
d'Avignon  douze  saumées  de  blé,  à  prendre  annuellement  sur  les 
terres  qu'elle  possède  à  Avignon,  Barbentanne,  Cavaillon  et  autres 
lieux. 

Reg.  Invent,  des  frères  mineurs  d'Avignon.  —  Vaucluse. 

1770  1422  -  27  octobre. 

Vente  volontaire  par  François  de  Baux,  seigneur  de  Marignane, 
fils  et  héritier  de  Guillaume,  à  Yolande,  reine  de  Sicile,  du  château 
de  Marignane,  confrontant  les  territoires  de  Chàteauneuf,  VitroUes, 
et  Gignac,  avec  tous  ses  droits,  appartenances  et  juridictions,  pour 
le  prix  de  six  mille  florins  d'or,  valant  chacun  16  sous  de  proven- 
çaux, sur  lesquels  il  déclare  avoir  reçu  1,000  florinspour  ladot  de  sa 
fille  Alix  de  Baux,  et  2,000  florins  donnés  à  sa  femme  Urbaine 
d'Agout.  —  Il  abandonne  le  restant  de  la  somme  de  six  mille  florins 
à  la  Reine,  sous  la  condition  d'être  entretenu,  sa  vie  durant,  à  la 
Cour  et  aux  dépens  de  la  Reine,  avec  son  domestique,  ses  deux 
chevaux,  et  une  pension  annuelle  de  125  florins.  Urbaine  et  sa 
fille  approuvent  la  vente.  —  Acte  à  Aîx. 

Série  D  D.  ch.  32  bis.  —  Arch,  munie,  de  Mars. 

1771  1423. 

Jean-Antoine  de  Baux  des  Ursins,  déclare  à  noble  dame  Filan- 
gieri,  comtesse  d'Avellin,  qu'il  attaquera  le  château  de  Melfi,  si 
elle  ne  consent  à  le  lui  abandonner. 

Reg.  ang.  1423.  —  G.  arch.  de  Naples. 

1772  1423  — 5  juillet. 

Protestation  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin  et  dame  d'Au- 
bagne,  contre  les  syndics  et  le  Conseil  de  Marseille  qui  reçoivent 
les  Aubagnens,  ses  vassaux,  comme  citoyens  de  leur  ville,  avec 
injonction  de  mettre  en  liberté  ceux  qui  sont  détenus  à  Marseille 


1773 


l«i. 


Lettre  de  Sigismoii'1,  Empereur  des  Romains,  ratifianl.  â  la 
demande  d'Alix  de  Bans,  comtesse  d'Avelliii,  tous  les  privîlég» 
accordés  à  ses  prédécesseurs ,  et  principalement  celui  de  battre 
une  monnaie  qu  i  aura  cours  dans  tout  l'empire,  et  depuis  les  Al| 
jusgues  au  Rtiône  et  il  la  mer, 

Re(î.  liivoQl.  S.  laOî.  —  B.-dii-R. 


1774 


Autre  lettre  de  Sigismond,  Empereur  des  Romains,  donnant  p( 
voiràAlix  de  Baux,  comlessed'Avellin, de  créer  desfoires,  une  fois 
par  an,  au  Thor,  à  Caromb,  aux  Baux,  el  dans  toutes   les  villes 
ijui  sont  sous  sa  juridiction. 

Hcg,  iQvonl,  I).  IÎ09.—  B.-du-B. 


177; 


1424  —  10  ma». 


Noble  Armand  Scarpini,  vlsîuîer  général  des  domaines  d'Alix  de 

Raux,  coiiitesHO  d'Avellin,  de  Nouf,'li;'ilel  .>t  de  Beaurort,  .lani.' 
dWubasne,  prùtc  lioiiiinaKe,  au  mnu  d'Ali\,  aux  chanoines  lie  îa 
Major  assembli>s  devant  le  grand-autel  ,  pnnr  les  châteaux 
d'Auljagne,  Roquefort,  Jullaiw,  (^n^i^s  et  la  Bastide  devant 
Allauch;  il  promet  de  payer  aniuicUcinent  six  livres  de  royaux 
coronals  pour  Aubague,  ■2i\  sous  de  la  même  monnaie  pour 
Roquefort,  et  11  .sous  pour  Ciiges.  —  Acte  à  Marseille,  iiot.  Guil- 
laume Barbani. 


17' 


Fmprunt  de.  :!,OllO  iloriiis  d'nr  l'ait  par  Alix  do  Baux,  conilesso 
d'Avellin,  Fribuurs,  Xenfchàlel  et  Beauluit,  à  l.nitis  do  Cliiiluns. 
priîice  d'Orange;  Alix  promet  de  rendre  celli>  soinnu-  dans 
trois  ans,  donne  Ions  ses  biens  en  j^'aranlieet  princ-ipaleinent  1^ 
eliàlcau  de  Branles,  qu'elle  livre  an  prince  pour  en  touclier  li>s 
revenus  jusqu'à  entier  remboiu'senieiit  de  la  sonnne  eiiipriint'''0. 


—  SOS  — 

1777  1424  —  29  mai. 

Procuration  donnée  par  Alix  de  Baux,  comtesse  d*Aveilin,  de 
Fribourg,  Neufchàtel,  Beaufort  et  dame  des  Baux,  à  Jean,  comte 
de  Fribourg  et  de  Neufchàtel,  à  Bertrand  de  Saluées,  seigneur 
d'Anthon,  et  à  Henri,  seigneur  de  Basseranges,  pour  recouvrer 
du  Prince  de  Savoie,  de  Jean  de  la  Baume,  seigneur  de  Valufin, 
et  de  Guigonet  de  Montbel,  seigneur  d'Entremont,  héritiers  d'Odon 
de  Villars,  son  premier  mari,  les  châteaux  et  lieux  de  Gordan , 
de  Saint-Sorlin-de-Grichet. . .  etc. . .  —  Acte  à  Marseille,  n'  GuilK 
Olivarv. 

Répert.  Verariy  t.  1".  —  Arch.  munie,  d'Arles, 

1778  1423  —  14  juin. 

Noble  Guillaume  de  Baux  de  Marignane,  habitant  de  Tlsle,  et 
Bernard,  évoque  deCavaillon,  nommés  ambassadeurs  vers  le  Pape 
par  TAssemblée  des  trois  États  donnent  quittance  de  certaines 
sommes  taxées  par  cette  Assemblée. 

Reg.  de  Comptes,  c.  9,  f"  12.  —  Vaucluse. 

1779  1425  —  1"  novembre. 

Lettre  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  de  Fribourg,  Neuf- 
chàtel et  Beaufort,  dame  d'Aubagne  et  de  sa  baronnie,  ordonnant 
à  ses  officiers,  et  principalement  à  ceux  de  Saint-Marcel,  à  la  solli- 
citation de  la  communauté  des  juifs  de  Marseille,  de  cesser  l'en- 
quête commencée  en  1419,  et  toute  poursuite  contre  quelques-uns 
de  leurs  correligionnaires  qui  ont  eu  l'audace  de  prendre  sur  ses 
terres,  pour  le  transporter  à  Marseille,  le  cadavre  de  Bonnet 
Dandua,  qui,  voyageant  avec  sa  mère  et  un  autre  juif  de  Trets, 
s'est  noyé  dans  Tlluveaune,  près  le  pont  rompu  de  Saint-Marcel  ; 
elle  déclare  pardonner  à  tous  les  coupables,  à  l'exception  de  la 
mère,  à  cause  de  leur  soumission,  et  de  leur  pauvreté  récente 
occasionnée  par  la  dernière  guerre  et  la  destruction  de  Marseille. 
—  Donné  aux  Baux. 

Reg.  Extens.  d'EIzcar  Georges.  —  M-  de  Laget,  n*  de  Mars. 

1780  1426  —  7  octobre. 

Testament  d'Alix  de  Baux,  dame  des  Baux,  comtesse  d'Avellin, 
de  Fribourg ,  Neuchâtel  et  Beaufort ,  vicomtesse  de  Turenne. 


KUe  veut  être  inhumée  d 
et  laisse  ù  ce  couvent  2,000  llorins  pour  sa  sépulture,  et  pour  lu 
Mtisse  (l'une  chapelle  où  seront  dites,  à  perpétuité  et  tous  les  jours, 
des  messes  pour  son  père  et  elle-même.  Elle  donne  à  cette  chapelle, 
oùson  corps  et  celui  de  son  père  seront  transportés,  des  robes  de 
velours  noir,  brodées  de  perles,  pour  ornements  sacerdotaux,  sa 
grande  coupe  d'or  pour  custode,  son  gobelet  d'or  pour  en  faire 
une  croix  ou  des  burettes,  et  une  coupe  pour  calice.  Elle  lègue  à 
sa  cousine,  Marie  de  Foresta,  une  robe  de  drap  de  soie.  Du  pro- 
duit de  la  vente  de  ses  raeulïlcs,  joyaux  et  vaisselle  d'argent,  on  don- 
nera 2.000  florins  pour  marier  de  pauvres  filles  ou  des  demoiselles, 
et  pour  distribuer  à  des  hôpitaux  et  églises  pauvres,  à  la  volonté 
de  ses  exécuteurs  testamentaires.  Elle  lègue  h.  son  petit-nevea, 
Jean  de  Chàlons,  fils  du  prince  d'Orange,  les  10,000  florins  qui  lut 
sont  dus  par  le  duc  de  Savoie,  sur  les  châteaux  de  Saint-Sorlin, 
Laignieu  et  le  Val  d'Ambronay,  et  fout  ce  que  lui  doivent  les  seî- 
l^neurs  de  Villars,  d'Entremont  et  de  Vallufin  ainsi  que  ses 
possessions  en  Touraine,  à  Marigny,  Bussi,  Osfes  et  Aures  d<œt 
elle  a  hérité  de  son  premier  mari,  Odon  de  Villars.  Elle  laisse  à 
son  neveu  Louis  de  Chàlons,  prince  d'Orange,  loul  ce  qui  peut  lai 
âtra  dû  de  son  douaire  par  les  héritiers  de  son  deuxième  mari, 
Conrad,  romfo  d<?  l'i-ibnnrg,  les  10,000  flnrins  do  la  dot  de  ?a 
mère,  dus  par  le  fils  de  (iuyde  (-linuvisny,  deuxième  mari  de 
Jeanne  de  Bcaurort,  et  de  plus,  l'héritage  de  sa  cousine  germaine 
Antoinette  do  Tiironne,  comtesse  de  Boaufort,  maréchale  de 
France,  à  l'exception  de  Ro/olset  Fay,  qu'elle  lègue  à  son  neveu, 
le  seigneur  d'Apcliier.  Fille  déclare  ratifier  par  avance,  en  faveur 
de  Péronnetto  du  Trenililay,  tiièno  du  eardinal  d'Ostîe,  Jean  de 
Brogni,  dame  d'Kspagny  et  veuve  de  l'ancien  seigneur  du  Thor, 
tout  ce  qui  lui  sera  accorde  par  l'arbitre  nommé  pour  régler  leurs 
différends;!  propos  de  mou  douaire.  Elle  donne  :i  viager  iiBorguette 
de  Baux,  sa  sœur  naturelle,  les  lieux  de  Malaucêne,  Villerranche,  et 
tout  ce  qu'elle  possède  au  Buis  et  au  PoOt  en  revenus  et  droits  de 
juridiction,  et  lègue  l'i  son  cousin  Charles  d'Urgel,  évèque  de 
Tortose,  500  florins,  et  tout  ce  qu'olte  possède  en  juridiction  à 
Barbentanne.  Alix  fait  d'autres  legs,  et  donne  200  florins  à  Sîlïroy 
de  Gigondas,  son  capitaine  du  château  îles  Baux,  qu'elle  cliarge 
expressément  de  ne  livrer  ce  cliàleau  qu'à  son  héritier  ;  elle  nomme 
pour  son  héritier  universel  (iuillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
1  plus  proclie  parent,  el  :'i  ^ntt  déraul.  ■)enn-Aiitoino  de  Bau\  des 
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Ursias,  son  neveu,  prince  de  Tarente,  ou  Gabriel,  son  frère;-  et  en 
cas  de  non-acceptation,  elle  leur  substitue  Louis  de  Châlons,  son 
neveu,  prince  d'Orange,  à  la  condition  de  porter  les  armes  des 
Baux.  —  Acte  au  château  des  Baux. 

Reg.  B.  1197.  —  B.-du-R. 

1781  1426  —  12  octobre. 

Prise  de  possession  de  la  baronnie  d'Aubagne,  après  le  décès 
d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  par  Guillaume  de  Littera, 
archidiacre  de  Marseille,  au  nom  du  prince  Charles,  frère  de 
Louis  in,  conïte  de  Provence  ;  suivie  de  la  promesse  de  nouvelles 
franchises  et  libertés  à  accorder  à  tous  les  membres  de  la  baron- 
nie. —  Acte  à  Aubagne. 

Ch.  15.  —  Arc/j.  munie,  d' Aubagne. 

1782  1426  —  14  octobre. 

Inventaire  des  meubles  et  objets  trouvés  dans  le  château 
des  Baux  après  la  mort  d'Alix,  comtesse  d*Avellin,  dressé  par  le 
notaire  Brissy  Leroy  en  présence  de  divers  commissaires  députés 
par  le  prince  Charles,  lieutenant- général  du  comté  de  Provence. 
—  Acte  aux  Baux. 

Reg.  h.  1197  et  B.  13.  —  B.-du-R.  —  Revue  des  Sociétés  savantes, 
t.  VI 1877.  par  le  D'  Barthélémy. 

1783  1426  —  19  novembre. 

Noble  Rodolphe  de  Travaillans  prête  hommage  à  Albaron  de 
Laudun,  alias  de  Baux,  en  présence  de  son  tuteur  Bertrand  Pierre, 
pour  toutes  les  terres  qu'il  possède  à  Sérignan,  Camaret  et  Tra- 
vaillans, dont  Albaron  de  Laudun  est  seigneur  suzerain,  et  déclare 
s'en  rapporter,  pour  la  formule  de  Tacte  à  Thommage  du  4  mars  1398 
fait  par  R.  Giraud  à  son  aïeul  Raymond  de  Laudun,  père  et  admi- 
nistrateur des  biens  de  Guillaume  de  Baux.  —  Acte  à  Sérignan. 

Mss.  des  titres  de  Sérignan,  f*  162.  —  Bibliot.  de  Mars. 

1784  1426  —  29  novembre. 

Hommage  et  serment  de  fidélité  de  noble  Guillaume  Fillet,  en 
son  nom  et  pour  ses  frères,  à  noble  Albaron  de  Laudun,  alias  de 
Baux,  seigneur  de  Sérignan,  Camaret  et  Travaillans,  en  présence 
de  son  tuteur  Bertrand  Pierre,  seigneur  de  Pierrefeu  et  de  Lers, 


pour  tout  ce  qu'iU  possèdent  en  (lef  dans  les  territoires  deo 
localités.  —  Acte  à  Sérignan. 

il  d'Orange.  —  Vauolusc. 


1785 


Ï437 


■  2!  février. 


Charles  d'Urgel,  év^i^ue  fie  Tortose,  et  Siftroy  de  Gîgondas, 
remettent  le  château  dos  Baux  à  Jean  (i'Arlatati,cotomissairo  député 
par  le  prince  Charles,  lieutenant  général  en  Provence  pour  Louislfl, 
roi  de  Sicile. 

Bee,  iDVoni.  R.  l30a.-Il.-(lu-H. 


hel,  goO^ 


1786  1427  ■ 

Lettre  du  roi  Louis  111,  ordonnant  à  Jean  de  Saînt-Miehel 
verneur  du  château  des  Baux,  de  livrera  Jean  d'Arlatan  ou  à 
mandataire,  une  fourrure  de  vair  ou  de  gris,  qui  fut  d'Alix  de 
Baux,  comtesse  d'AvelIin,  et  fait  partie  du  mobilier  de  ce  ctiûle^a, 
confié  k  sa  garde.  ~  Donné  à  Averse. 
Beg.  0. 13.  ^  113  V.  —  I).-du-B. 


1787 


142T. 


■17  mal. 


Allemand  Rivetles,  t//'/.';  d'Orango.  pore  et  administrateur  de 
Jean  nivelles,  neveu  et  liériticr  universel  de  noble  Guillaunie  de 
Baux  d'Oi-ansic,  seigneur  de  Sainl-Roinan-de-Malesarde,  décéiié 
au  mois  de  inai'sdornior,  reconnaît  que  son  tîls  lient,  sous  la  suze- 
raineté du  Pape,  les  château,  ville,  fort  cl  icn-itoire  de  Sa  int-Romaii- 
dc-Mate^arde.  —  Actii  à  Carpentras. 


1788 


527- 


-  28  juin 


Lettre  de  Louis  III,  roi  de  Sicile,  nommant  Joan  d'Arlatan,  bailli, 
capitaine  et  notaire  du  château  des  Pennes,  qui  avait  appartenu  à 
(îeoirroy  l,emaini,'re  de  Boucicaul,  avec  assi5,ma!ion  de  la  somme 
de  1,000  lloi'ins  à  prendre  sur  les  revenus  de  ce  cluiteau,  pour  le 
récompenser  de  s  être  saisi  proiiiplemenl,  eu  faveur  de  la  Cour, 
et  avec  l'aide  de  qnckjnes  iidi'los  sujets,  des  domaines  iPAlix  de 
Baux,  comtesse  d'Avellin,  —  Penné  à  Averse. 
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1789  1427  —  5  août. 

Procuration  donnée  par  Guillaume  de  Baux ,  duc  d'Andrie , 
comte  de  Montescaglioso,  héritier  universel  et  testamentaire  de  sa 
cousine  Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  à  Richard  Infancioli  de 
Brîndes  et  à  noble  Louis  de  Castro-Mediano,  pour  prendre  posses- 
sion des  terres  à  lui  léguées  par  la  comtesse  d'Avellin.  —  Acte 
dans  le  théâtre  de  Lecce,  devant  le  château. 

Gh.  aux  arch.  privées  do  M.  de  Laborde-Caumont.  —  Copie  aux 
arcli,  de  Vauclnse, 

1790  1427  —  21  août. 

Lettre  du  roi  Louis  III,  ordonnant  à  son  frère  Charles,  gouver- 
neur de  Provence,  d'aliéner  ou  de  délivrer,  pour  un  an,  au  plus 
fort  enchérisseur,  tous  les  revenus  et  droits  sur  les  châteaux  et 
localités  qui  avaient  appartenu  à  Alix  de  Baux,  comtesse  d*Avel- 
lin  et  à  Geoffroy  Lemaingre  de  Boucicaut,  à  l'exception  des  châ- 
teaux du  Luc,  de  Boulbon  et  des  Pennes,  dont  il  a  déjà  disposé.  — 
Donné  à  Averse. 

L.  B.  584.  —  B.-du-R. 

1791  1427  —  15  novembre. 

Le  roi  Louis  III,  comte  de  Provence,  voulant  récompenser  les 
services  rendus  par  Siffroy  de  Gigondas,  lui  abandonne  pour  trois 
ans  les  cens,  revenus  et  droits  que  Tévéque  de  Tortose  tenait  de 
la  comtesse  d'Avellin,  dans  Barbentanne  et  son  territoire.  —  Acte 
à  Castro villari. 

Reg.  B.  11,  f*  67.  —  B.-du-tt. 

1792  1428  —  14  août. 

Catherine,  fille  d'Inhel  Rolland  et  d'Anne  de  Baux,  fait  donation 
des  biens  de  ses  père  et  mère,  et  de  son  château  de  Condorcet, 
confisqués  par  le  prince  d'Orange,  à  son  mari  Pierre  de  Vesc,  sei- 
gneur de  Béconne.  —  Acte  à  Béconne. 

Le  14  juin  1439,  Catherine,  veuve  de  Pierre  de  Vesc,  renouvelle 
cette  donation  en  faveur  de  son  filsHugonin. 

L.  E.  1893.  —  Drùme. 

1793  1428  —  27  août* 

Les  syndics  du  Thor  présentent  à  Richard  Infancioli  et  à  Louis 
de  Castro-Mediano,  procureurs  de  Guillaume  de  Baux,  duc  d'An- 
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drid,  bérïÛer  d'Alix  de  Baux,  comtesse d' A vellio,  un  acte  conlc 
les  franchises,  privilèges  et  libertés  de  leur  communauté,  qui  (m 
donne  la  faculté  d'élire  un  capitaine  pour  la  garde  de  leur  ' 
de  percevoir  U  moitié  des  bans  pour  les  dommages  causés  par  1m 
troupeaux,  étrangers  paissant  sur  leur  terriloire,  et  de  ne  payer 
aucun  droit  sur  leur  blé  récollé.  Les  procureurs  du  duc  d'Andrie 
jurent  de  respecter  ces  francliises,  et  promettent  de  les  faire 
coDlirmer  par  le  nouveau  seigneur. 

Les  nobles  et  syndics  du  Thor  promettent  k  leur  tour  de  recon- 
naître Guillaume  de  Baux  comme  leur  seigneur,  sous  la  réservedo 
ta  part  de  suzeraineté  du  Pape  sur  leurs  terres.  —  Acte  au  Thor, 
sur  la  place  do  l'église  Sainte  Marie  du  Lac.  ^ 

Ittife-.  ti.  1,  ("261%-.  —  SOrieM.  l.  —  .ii-cl>.  uiun.V.  du  Tltai:        "^Ê 


1794 


1428- 


>  septembre. 


L 


Les  procureurs  de  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Aiidrie,  héritier 
universel  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  après  avoir  pris 
possession  de  Caumoul,  diocÈse  de  Cavailloii,  et  des  autres  terres 
et  droits  ayant  appartenu  à  la  comtesse,  conQrment  aux  syndics  de 
Ift  communauté  la  jouissance  des  libertés,  ^nchises,  coutumes  et 
privi!t>i;iis  du  Ill'u.  —  Acte  à  Cnumont,  ilatis  la  miiisoii  cfc  -Ictu  -le 
Muiitaux. 


170.-. 


1  !■.'«  - 


'  sc]itombiV 


Traiis;iclii»i!  par  huniclle  I.uuis  lll,  rui  ilc  Sicile,  l'ouile  de  Pro- 
vence, runonrc  en  faveur  de  Guilkuinie  lie  Baux,  duu  û'Aiidrii',  à 
loLites  ses  prOlentions  siu-los  IjIl'iis  iTAlix  dt;  ISaux  eu  Provenci^. 
à  rcxceptioii  du  cliùteaii  des  B;u!x,  et  l'anlurùsi'  à  en  prendre  pos- 
session comme  liûrilier  de  la  comtesse  d'Avidlin. 

H,-.  liivciJl.-.y.-;-. /J'VC:.»,  uu\  iu:ùiis.|ii  Li'M.  MUIi'l. 


17'J0 


!  i2S  —  octobre. 


LcllrcdeLoui.sIll,  onlomianl  à  Picnv  do  lîoniaii,  seiL,Mieur  d<- 
Coudfay,  et  à  Pliilippe  de  Victe,  Ircsoi'ier  ^a'néral  des  cunités  lii' 
ProvcTiee  et  de  Forçai r{i lier,  de  vendre  tous  les  biens  meubles  et  les 
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que  blés,  vins,  huiles ,   troupeaux ,  vases  d'or,  d'argent,  perles, 
joyaux...  etc. ..  —  Donné  à  Averse. 

Reg.  B.  13,  ^  108.  —  B.-du-R. 

1797  1428  —  12  novembre. 

Louis  de  Castro-Mediano,  procureur  de  Guillaume  de  Baux, 
duc  d'Andrie,  héritier  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  est  admis, 
sur  sa  demande,  à  faire  reconnaissance  et  hommage  au  recteur  du 
Comtat,  au  nom  du  duc  d'Andrie,  pour  les  châteaux  de  Caromb, 
Brantes,  Sarrians,  Saint-Léger,  Guibert  et  Alauson,  ayant  appar- 
tenu à  Agout  de  Baux,  qui  avait  refusé  de  les  reconnaître  au  Pape, 
et  pour  les  châteaux  de  Saint-Hippolyte,  la  terre  de  la  Baume, 
Caumont,  Beaumont  et  le  Thor.  —  Acte  à  Carpentras. 

Regr.  9,  f"  140  et  suivants.  —  Vaucluse. 

1798  1429  —  6  septembre. 

Lettre  de  Louis  III,  comte  de  Provence,  ordonnant  à  ses  officiers 
de  mettre  Louis  de  Châlons,  prince  d'Orange,  en  possession  des 
châteaux  et  biens  du  Comtat,  ayant  appartenu  à  Alix  de  Baux,  com- 
tesse d'Avellin,  comme  héritière  de  ses  oncles  Antoine  et  François, 
et  de  son  père  Raymond ,  héritier  lui-même  par  suite  de  diverses 
substitutions,  des  châteaux  de  Brantes  et  de  Plaisians,  qui  lui 
furent  légués  par  son  oncle  Amédée  de  Baux,  lequel  en  avait  hérité 
de  son  frère  Bertrand  et  de  Giraud-Amic,  seigneur  du  Thor,  dont 
le  testament  est  du  11  mai  1348. 

Ces  châteaux  et  biens,  à  l'exception  du  comté  de  Turenne,  sont 
cédés  à  Louis  de  Châlons  par  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
héritier  de  la  comtesse  d'Avellin,  sous  la  condition  de  lui  donner 
une  certaine  somme,  et  de  payer  les  dettes  d'Alix  de  Baux. 

Mss.  du  D'  M.  Millet. 

1799  1430  —  17  février. 

Lettre  de  Louis  III,  donnant  à  viager  à  Siffroy  de  Gigondas  tous 
les  droits  et  revenus  possédés  à  Barbentanne  par  Alix  de  Baux, 
comtesse  d'Avellin,  pour  le  récompenser  des  services  rendus  à  la 
Cour,  et  spécialement  pour  s'être  emparé,  au  péril  de  sa  personne, 
du  château  des  Baux.  —  Donné  à  Rossano. 

Reg.  B.  Il,  f  68.—  B.-du-R. 


1800 
Leltre  du  ■ 


i  Loi 


1431  —  l"avi 

s  m,  ordoimaiU  h  son  sénéchal  Pierre  de  E 


levai  et  aux  tnaltres-rationaux,  de  faire  une  enquête  sur  les  n 
Mes  et  immeubles  des  cliâteaux  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Ave! 
et  spécialement  dans  ceux  des  Baux,  Aubagne  et  Puyricard ,  et  i 
^ire  restiluer  par  les  détenteurs  tout  ce  qui  a  été  subrepticerE 
enlevé  au  préjudice  de  la  Cour.  —  Donné  àCosenza. 
L.  I).  CIO,  — B,-du-H' 

im\  1433  —  tGjai 

Richard  Infancîoli,  pi'ocureui'  de  Guillaume  de  Baux,  duc  d'A 
drie,  fait  hommage,  rËCOriiiaissancc  et  serment  de  fldélité  au  t 
leur  du    Comtat  pour  les  châteaux  et  territoires  de  13rantes  i 
Caromb.  —  Acte  k  Carpentras. 

Hcg.  9,  [•  159.  —  Vauïliisi;, 


m-i 


1433—  15  novembre. 


Les  syndics,  nobles  et  roturiers  de  Caumont,  convoques  pour 
prêter  serment  de  fidélité  à  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Audrie, 
comte  de  Montescagtioso ,  exposeut  au  lieutenant  de  GuiUauint^^ 
Tristan,  seigneur  de  Clermont-Lodève,  gouverneur   de  tous  !«*' 

domaines  du  (loiiUal  ap|):irleii,'iiil  ;iu  ducd'Aiidiie.  r|ue  k's  anciens 
gouverneurs  de  la  comtesse  des  Baux  leur  uni  conlisquù  les  privi- 
lèges dont  ils  jouissaient  de  luiilc  aiilinuité,  iroiiiuie  habitants  du 
lieu,  cl  ceux  de  l'aire  iKiilrc  liJjrcmenl  leurs  truupeaux  dans  le 
territoire  de (^aumoid,  d'im|iosor  des  cens  sur  lus  propriétés,  sous  In 
seule  obligation  de  l'aire  recuii naissance  aux  seigneurs,  de  couper 
du  bois  dans  le?  isoles  de  la  Dm-ance  et  d'y  chasser. . ,  etc.. 
etc.  Les  témoins  entendus,  le  lieuteiianl  dn  ^'oiiveriu'iir  réin- 
tègre les  hahitanls  dans  leurs  anciennes  liberlés. —  Acte  à  Qnnuoiil. 

C!i.  au.,  a, -ri..  >nii;'::'.ye  M.   l.:il,..M'.l..-(:iiLi m,  ouiiirmiiii.iii^' ■  i.iir 


180:J 

Louis  de  Chàlons.  prince  ilOrai 
session  du  lieu  de  Brajites  justiu'ii 
de  3,00Ullonns,  prêtée  le  2.'.  avril 
dAvellin,  baronne  de  lîrantes, 
d'Andrie,  actuellement  en  italie.  i 
Mss.  du  IJ'M.  Miij.i. 
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180i  1437 —29  janvier. 

Procès  de  Philippe  de  Levis,  sieur  de  La  Roche,  contre  Louis  de 
Chàlons,  prince  d'Orange,  et  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrîe, 
héritier  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  qui  refusent  de  lui 
abandonner  la  baronnie  de  Brantes,  malgré  la  donation  faite  en  sa 
faveur  par  Alix  de  Baux  et  son  mari  Odon  de  Villars.  (Mention 
d'acte). 

Mss.  du  D'  M.  Millel. 

1805  1437  — 9  juin 

Marguerite  de  Baux,  religieuse  du  monastère  Sainte-Claire  de 
Marseille,  fille  et  héritière  de  François  de  Baux  de  Marignane  et 
d'Urbaine  d' Agout,  nomme  des  procureurs,  avec  le  consentement 
de  labbesse  Sancie d'Escalis  et  des  autres  religieuses  de  Sainte- 
Claire,  à   reflet  de  recouvrer  tout  ce  qui  lui   est  dû    en  cens, 

revenus etc par  divers  débiteurs.  —  Acte  dans  l'église 

du  monastère. 

Reg.  de  Pal.  Vinalier,  ('  134.  —  M'  Dêcormis,  n'  de  Marseille. 

1806  1438  — 10  avril. 

Cession  par  Albaron  de  Laudun,  alias  de  Baux,  seigneur  de 
Sérignan,  Montfrin  et  Rochefort,  fils  de  feu  Guillaume  de  Laudun 
de  Baux  et  de  Catherine  de  Roquefeuil,  au  prince  d'Orange 
Louis  de  Chûlons,  des  châteaux  deCondorcetetdeCourthesonavec 
toutes  leurs  dépendances  et  juridictions,  sous  la  condition  de 
racheter  pour  le  prix  de  16,600  sous,  la  seigneurie  de  Sérignan 
donnée  en  gage  à  Polixène  de  Coutron,  dame  de  Saint- Vallier,  et 
de  la  lui  céder  incontinent  ou  de  lui  remettre  cette  somme, 
prêtée  pour  le  rachat  des  places  engagées. 

Le  même  jour,  par  suite  d'un  accord  survenu  avec  la  dame  de 
Saint- Vallier,  Louis  de  Châlons  remet  à  Albaron  de  Laudun  la 
baronnie  de  Sérignan  pour  la  tenir  en  précaire  au  nom  du  prince 
d'Orange. 

Mss.'du  D'  M.  Millet. 

1807  1438— 10  avril. 

Échange  entre  le  prince  d'Orange,  Louis  de  Châlons,  et  noble 
Albaron  de  Laudun,  alias  de  Baux,  seigneur  de  Lers.  Le  prince 
Ii\Te  à  Albaron  les  châteaux,  terres  et  seigneuries  de  Condorcet  et 

34 


[,  et  ce  dernier  lui  abandonne  les  cliùteaux,  terres  ela 
gneurie  de  Lers,  sui-  Its  bords  du  Rliûne,  la  terre  de  Roquemaure, 
son  droit  de  péage  sur  le  Rhône  et  Châteauiieuf-le-Calceriiier.  — 
Acte  à  Orange. 

L.  Ï8.  —  Pri'tviiiauté  d'Oranije.  —  VjucJuse, 


1808 


1139- 


- 18  septembre. 

Noble  Jacques  de  Passis,  marchand  Qorentin,  cîtûyen  de  Mar- 
seille, et  sa  femme  Alix  de  BauxdB  Marignane,  nouiiiie  ni  (tes  pro- 
cureurs â  l'effet  de  comparaître  devant  toutes  eours,  el  de  pour- 
suivre jusqu'il  sentence  dùlliiitive  la  terminaison  de  divers  procès. 
—  Acte  àMarseiie,  devant  la  maison  de  Jacques  de  Passîs. 
Reg.  de  P.  Viunlior  ir.  ("  1  jî  v.  —  Elude  Jw  M-  Esiran^iu. 


ie( 


U3i)  - 


5  déceiahl 


Donation  en  iief  par  te  roi  Kené  à  son  sénéchal  Jean  d'Arlatti 
du  château  de  Barbenlanneetson  territoire,  qui  avait  apparfenij 
AUx  de  Baux,  comtesse  d'AvelIin,  et  des  droits  si  revenus  de  i 
château,  donnés  à  viager  par  Louis  lU  à  Siffroy  de  Gigondas.  • 
Acte  à  Naples, 

Rpj.  B.  lî,  fM8.  —  R.-tlii-n, 


tSIU 


■  I7i 


?mbiv. 


Alix  de  Baux,  femme  de  Jaccjucs  de  Passis,  citoyen  de  .Marseille, 
donne  à  viagL'r,  avec  i'agrénienLdc  son  inari,  tous  les  biens  du  taux 
qu'elle  possède  à  Avignon,  à  Tarascun  cl  dans  d'autres  localili-- 
situées  hors  de  Marseille  et  de  son  teiriluire,;i  Michel  deCrudacio. 
Par  le  nit'mc  acte  Jacques  de  Passis  renoiicf  Jilnulerùpétilion  pour 
dépenses  failes  au  sujet  du  recouvrement  ik's  biens  de  feu  iioblf 
Albert  de  Crudaciu.  —  Mi.<d  à  Marseille. 

Dans  un  acte pricvdcit,  fait  le  inéiiiejoin-el  non  teriulné,  il  ts! 
gueslion  du  /'ittar  Jiiai'rage  d<:  Louise,  liUc  d'Aliy  de  Baux,  acec 
Andréa  Dandolo,  rinilii-n. 


1811  1H(J—  z>i  mars. 

Marguerite  de    Baux   de   Marignain" ,   abbûssc    du    monastère 
Sainte-Claire  de  Marseille,   rceoit  rccoNnais.san<!e  de   Pierre  Ar- 
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Moatjuif,  dans  le  territoire  de  Marseille.  —  Acte  devant  la  porte 
du  monastère. 

Reg.  de  G.  d'Olières.  —  Not.  de  Laget. 

1812  1453  —  19  juin. 

Convention  par  laquelle  le  roi  René  cède,  pour  trente  et  un  ans, 
à  Guillaume  de  Bs^ux  de  Marignane,  héritier  substitué  de  Guil- 
laume de  Pontevès,  dernier  seigneur  de  Lambesc,  ses  droits  sur 
le  péage  à  la  montée  et  descente  des  marchandises  par  le  Rhône 
à  Tarascon,  à  Texception  de  celui  qui  est  perçu  dans  cette  ville,  à 
Laurade  et  à  Saint-Gabriel.  Guillaume  de  Baux  abandonne  au  Roi 
tous  ses  droits  d'héritage  et  de  juridiction  sur  les  châteaux  de 
Lambesc,  La  Roque,  LaBarben,  Janson,  Villelaure  et  Tresemines. 
Il  s'oblige  à  donner  une  pension  annuelle  de  40  florins  aux  religieuses 
de  Tarascon,  à  fournir  au  Roi  tous  les  actes  concernant  ses  droits 
d'héritier,  à  la  condition  que  ce  dernier  acquittera  toutes  les  dettes 
et  charges  que  Guillaume  de  Pontevès  avait  imposées  sur  ces  châ- 
teaux. —  Acte  à  Marseille,  dans  la  maison  des  héritiers  de  Jean 
de  Forbin. 

Reg.  B.  2i,  f  407  v.  —  B.-du-R. 

1813  1454  —  9  mai. 

Le  pape  Nicolas  V  condamne  Louis  de  Chàlons,  prince 
d*Orange,  à  restituer  à  Antoine  de  Levis,  sieur  de  La  Roche,  les 
châteaux  de  la  baronnie  de  Brantes,  à  lui  obvenus,  en  vertu  de 
la  donation  faite  â  son  père  Philippe  par  Alix  de  Baux,  comtesse 
d'Avellin,  avec  le  consentement  de  son  mari  Odon  de  Villars  ;  en 
cas  de  refus,  Louis  de  Chàlons  sera  excommunié,  et  le  roi  René 
et  tous  les  autres  princes  seront  tenus  d'observer  Tinterdit  lancé 
contre  le  prince  d'Orange. 

Mss.  du  D'  M.  Millel. 

1814  1458  —  13  avril. 

Marguerite  de  Baux,  abbesse  du  monastère  Sainte-Claire  de 
Marseille,  approuve  la  nomination  de  procureurs  faite  par  les 
sœurs  Rixende  et  Sancîe  d'Escalis,  religieuses  de  son  couvent, 
pour  poursuivre  un  procès  devant  le  tribunal  de  Saint-Lazare.  — 
Acte  dans  l'église  Sainte-Claire. 

Le  18  janvier  1459,  Tabbesse  Marguerite  de  Baux  autorise  les 


I 

L 


soeiïre  OMCalis  à  poursuivre  leur  procès.  —  Acte  devant  " 

du  couvcnt- 

]W.e.  de  Pierm  (illly  u\  f  55  v  cl  laî.  —  M-  BsU-niigiii,  n*  d«  M«M. 

1815  115B —  Il  juin. 
ProcurationilûuiiL'n  pai-GuillauiiH!  Bluiii,  chanoine  de  Toulon, 

vicaire  ofRcial  de  Marseille,  recteur  d'une  cliapellenîe  fondée 
dans  l'église  de  Pertiiis,  diocèse  d'Aix,  par  feu  Béatrix  de  Baux 
de  Meyrargues,  pour  percevoir  en  son  nom  tous  le»  revenus  de 
celle  cliapellenîe.  —  Acte  à  Marseille. 

Bog.  du  I'.  aiUy.  C  9!.  —  M*  Eïtruiigiu,  u*  <io  Maru. 

1816  1459  — 29  janvier. 
Pierre  de  Naples,  moine  du  monastère  Saint- Victor  de  Mar- 
seille, reconnaît  tenir  sous  la  seigneurie  de  Marguerite  de  Baux, 
abltesse  du  monastère  Sainte-Claire  de  Mai-seilie,  une  vigne  a 
Piépicon,  territoire  de  Marseille,  soumise  au  cens  annuel  de 
2Ô  sous  de  royaux.  —  Acte  ii  Marseille. 

Keg.  de  P.  (Ully,  f  1B7.  —  M=  Usiraugui.  a-  àv  Mars. 

1817  1460  —  14juUteU^ 

Marguerite  de  Baux,  abbesse  de  Sainle-Clairi\  ci'.'rle  une  terre 
seiTile  à  son  couvent  appelle  /"  Clans  de  Saiw(a-Clara-la- 
Vielha,  située  à  Marseille  ilaiis  le  bourg  de  Sainte-Claire,  et  reçoit 
eu  écliaiige  d"Angè!e  de  Kcuij^an,  abbessc  du  monastère  de 
Siou,  un  cens  annuel  de  -ii  deniev-s  sur  une  maison  cunfrontaiil 
le  cimetière  de  la  paruisse  Suiiit-Marliii,  et  la  rue  de  ce  nom.  — 
Acte  à  Marseille. 


1818 


l'il 


-  '2G  aoùl. 


Le  Trésorier  royal  diuinc  ;i  noble  Aj,'iiùs  do  'l'et^riii,  feiniiit;  de 
Jean  de  Baux  de  Marignane,  le  droit  de  toils  sur  une  vigne,  située 
dans  le  territoire  de  Sanmanes,  au  lieu  dit  le  Plan.  —  Acte  à  Sau- 
manes. 

Hot;.  B.  VM':  I'  7.  ~  V:iiil'1ii-i'. 
1S19  116(1  à   14110. 

Lettre  de  noble  Guillaume  de  Baux  'le  .Marij,niaiic  suppliant  Ir 
roîRpné  daircppler  la  H>in,Tlinn  lîps  quatre  p;îrlics  ilr  In  seign^ni  i-" 
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et  du  territoire  de  Lambesc,  dont  il  est  sur  le  point  d'être  exproprié 
par  les  sieurs  de  Sénas,  de  Montclar  et  de  Roque-Martine,  posses- 
seurs de  la  cinquième  partie,  à  la  suite  d'une  transaction  passée 
entre  ces  coseigneurs,  avec  prière  de  payer  ses  dettes,  suivant  la 
valeur  des  propriétés  données,  afin  d'éviter  à  une  noble  famille 
malheureuse  le  déshonneur  d'une  expropriation.  (Charte  sans  date, 
ni  nom  du  lieu  où  l'acte  est  passé), 
Reg.  B.  15,  f  120  —  B.-du-R. 

1820  1471  —  5  mars. 

Contrat  de  mariage  de  Louis  Saure,  fils  de  noble  Pierre  Saure, 
marchand  de  Marseille,  avec  Marguerite  de  Baux,  fille  de  Guil- 
laume de  Baux  de  l'Isle,  au  Comtat-Venaissin.  Jean  de  Baux,  en 
vertu  de  la  procuration  donnée  par  son  père  le  27  février,  constitue 
en  dot  à  sa  sœur  la  somme  de  1,200  florins  de  royaux,  valant 
chacun  32  sous.  —  Pierre  Saure  et  Antoinette  Arnaud  donnent 
à  leur  fils  une  maison  toute  meublée  dans  la  rue  du  Change,  et 
une  propriété  dans  le  territoire  de  Marseille,  au  lieu  dit  le  Rodier, 
—  Acte  à  Marseille. 

Kq^.  de  P.  Gilly,  £•  178.  —  M-  Estrangin,  n«  de  Mars. 

1821  1474  —  31  mai. 

Noble  Antoinette  Arnaud,  fille  de  noble  Georges  et  de  Raymon- 
dette  d'Aix,  femme  de  Pierre  Saure,  marchand  de  Marseille,  fait 
donation  de  ses  biens  présents  et  à  venir,  à  l'exception  de  ses 
joyaux  et  vêtements,  à  sa  belle-fille  Marguerite  de  Baux,  fille  de 
noble  Guillaume  de  Baux  de  l'Isle ,  femme  de  son  fils  Louis 
Saure.  —  Acte  hors  de  la  ville  de  Marseille. 

Reg.  Ext.  A.  ^  172.  de  Guill.  Pages.—  M«  Estrangin,  n*  de  Mars. 

1822  1478  —  18  juillet. 

Lettre  du  roi  René  au  juge-mage  et  au  trésorier-général  de  Pro- 
vence, pour  leur  rappeler  que  Guillaume  de  Baux  de  Marignane  lui 
ayant  donné  toutes  ses  possessions  dans  les  châteaux  de  Lambesc, 
Janson,  La  Barben,  La  Roque,  Villelaure,  Suze  et  Tresemines, 
reçut  en  échange  ses  droits  sur  le  péage  du  Rhône  à  Tarascon,  et 
le  produit  des  confiscations  provenant  de  ce  péage  pendant  31  ans  ; 
que  par  une  autre  convention,  Guillaume  de  Baux  abandonna  ses 
droits  seigneuriaux  et  devait  recevoir  en  compensation  pendant 


25  ans  une  pension  île  500  (Inrlns  répartie  sur  les  n 
Lambeac  pour30u  florins,  et  sur  ceux  (le  Tavascon  pour  2Û0.  Sur 
les  plaintes  de  Guillaume  de  Baux,  qui  louche  peu  régulière naent 
«ta  pension,  le  roi  René  accorde  au  platernant  et  ù  ses  béritiers,  la 
Rommc  annuelle  de  300  florins,  à  prendre  sur  les  revenus  de  l'impAt 
des  laines  h  Sisteron.  —  Acte  à  Tarascon. 

Heiî.  h.  1».  (•  75  y.  -  B.-da-B. 


18311 


1478  —9  octobre. 


Noble  Guillaume  de  Baux  di^clare  àBalUiaxar  Aetiartl,  Juge  du 
papeSixte  IV  h  l'Isle,  que  le  roi  René,  par  sa  lettre  du  1 4  Juillet  I4~ë. 
vient  de  lui  assigner  une  pension  annuelle  de  300  livres  sur  le 
produit  de  l'inipAt  des  laines  à  Sisteron,  et  demande  que  l'or- 
donnance du  Roi  soit  enregistrée  dans  les  archives  de  la  Cour. 
~  Acte  il  risic. 

lliiK,  B,  IS,  I-  7S  V,  —  B.-du-R. 


18-34 


150!)  —  IG  nvril. 


Frère  Bernardin  de  Baux,  chevalier  de  Saint-Jean-de-Jérusalem, 
capitaine  du  navire  le  Saint-Pierre,  frète  à  frère  Bérenger  de 
Llouse,  aussi  (^valier  de  Saint-Jean,  pour  trois  mois  et   plus,  si 

l'orrlre  1p  juiie  h  iiriipus,  nii  pris  incnsufl  de  :!'?ri  ri-ns  <\\<v  <.<A.  <  ■■ 
navire  appela  Safiit-Frow-o'-s.  |iourvu  ilo  lous  ses  fiyi-i>s  et  artil- 
lerie, muni  de  viHemoiîts  rt  de  vicUinitIcs  pour  un  équipage  île 
lîO  hommes,  floiit  ili!i  bomljardîers,  pour  faire  le  voyage  d'Orient, 
et  aller  à  Rhodes,  il  In  nondilion  que  Claudo  BnraparcI  coinman- 
dera  ce  navire,  que  nprnardin  de  Bans  raeconipaffnera  jusques 
aux  lies  de  Pomè.:!Ucs  et  dans  les  ports  de  Bnue  et  d\\ii!;ucs-Mortes 
pour  prendre  cart;aîson.  Le  capitaine  Bnmpard  sera  oblii^ê,  pen- 
dant la  traversOc,  de  fournir  le  fou  et  l'eau  anx  paF;s,Tirer.=;  aux  frais 
de  Bernardin  de  Baux.  —  Acte  à  Maiseillo, 


1835 


1512. 


Cnnipie  du  clavaire  d(;  Marseille,  constatant  que  frère  Bernardin 
de  Baux  a  achetij  des  héritiers  de  Jean  Bouquier  une  maison  sur 
le  port  au  prix  de  lOilO  êcus  d'oi'  au  stileil,  valant  3000  florins,  et 
qu'il  a  été  dispensé,  pai'  ordre  supérieur,  de  payer  le  droit  de  lods 


—  S19  — 

1826  1512  —  3  janvier. 

Lettres-patentes  du  roi  Louis  Xn  à  ses  conseillers  et  maitrei^ 
rationaux  de  Provence ,  à  propos  de  certains  différends  survenus 
entre  les  avocats  du  Roi  et  frère  Bernardin  de  Baux,  chevalier  de 
Rhodes  et  capitaine  de  ses  galères,  Guillaume  d'Andrie  et  ses 
compagnons.  Il  ordonne  que  les  marchandises  saisies  et  sujettes  à 
détérioration  soient  vendues  ;  qu'une  partie  du  prix  soit  donnée, 
suivant  l'avis  des  experts,  au  patron  du  navire  portugais  capturé, 
une  seconde  à  Guillaume  d'Andrie  et  aux  hommes  de  Saint-Jean 
de  Marseille  qui  ont  aidé  leur  capitaine  à  s'emparer  de  ce  navire, 
naviguant  dans  les  eaux  de  cette  ville,  et  que  le  restant  soit  remis 
dans  les  mains  de  son  archiviste,  parce  que  Bernardin  de  Baux  a 
fait  don  au  Roi  de  la  part  qui  lui  revenait^  en  considération  d'une 
récompense  qu'il  en  a  reçue.  —  Donné  à  Blois. 

Reg.  B.  u*  15.  —  B.-du-R. 

1827  1512 —  29  mars- 

Le  roi  Louis  XII,  étant  en  guerre  avec  la  république  de  Gônes, 
ordonne  à  son  archiviste  de  la  Cour  des  Comptes  de  Provence,  de 
donner  à  frère  Bernardin  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  sa  part  du 
droit  de  prise  de  diverses  marchandises  génoises  embarquées 
sur  un  navire  portugais,  capturé  près  du  port  de  Marseille  par 
un  galion  faisant  partie  des  galères  de  Bernardin  de  Baux,  après 
en  avoir  retenu  la  somme  de  six  mille  livres.  —  Donné  à  Paris. 

Reg.  B.  2551.  M.  —  B.-du-R. 

1828  1513  -4  mai. 

Lettre  du  roi  Louis  XII,  comte  de  Provence,  à  son  grand  séné- 
chal et  autres  officiers,  pour  leur  déclarer  qu'il  affranchit  de  tout 
droit  les  navires  et  galères  qui  sont  sous  les  ordres  de  son  conseil- 
ler et  maître  d'hôtel  frère  Bernardin  de  Baux,  chevalier  de  l'or- 
dre de  Saint-Jean-de-Jérusalem,  capitaine  de  ses  galères  et  autres 
navires  en  son  pays  de  Provence.  —  Donné  à  Blois. 

Reg.  B.  25,  ^  149.  —  B.^u-R. 

1829  1513  — 4  mai 

Lettre  de  Louis  XII,  comte  de  Provence,  donnant  à  viager  à 
son  conseiller  et  maitre-d'hôtel  frère  Bernardin  de  Baux,  cheva- 
lier de  l'ordre  de  Saint- Jean-de- Jérusalem,  capitaine  de  ses  galères 


en  Provence,  pour  le  réoiripenser  des  grands  services  rendus  au 
royaume,  les  chiUeau,  place,  terre  et  seigneurie  des  Baux,  el  Idus 
les  droits  et  revenus  qui  eu  dépendent,  sous  les  charges  et  ooodi-_ 
tions  accoutumées.  -^  Donné  b  filois. 
Ro(t.  B.  ïs,  c  tJi.-a-du-n. 

1830  1513  — âjuilli 

Prise  de  possession  rliichùtcau  des  Bauxparfrère  Beniardîn  i 
Baux,  chevalier  de  S.^înl-JeaD-de-Jé^usatem ,  conseiller,  c 
bellan  et  maltre-d'hfttel  du  Roi,  en  vertu  du  don  que   lui  en  i 
le  roi  I..0U1S  Xn  ;  furent  présents  les  viguîer,  clavaire  et   tréi 
rter  de  la  ville.  —  Acte  ii  la  porte  du  cMteau  des  Baux.  - 
Piretli,  n*  d'Arles. 

IWnort.  Vcritn.l.  t".  p.  !fW,  —  .\ri-/'.  mvnii:  rfAHc. 


\RM 


1515  —  21  octc 


Donation  vingiVrc  par  i'ram-ois  I",  roi  de  France,  it   frère  1 
nardin  de  Baux,  son  conseiller  el  maitre-d'iiûtel,  eu  considératii 
de  nombreux  services  rendus  à  son  père  Louis  xn  et  à  lui-i 
d'unjarâiii  et  maisons  contigus,  dans  Marseille,  dont  ses  prt 

cesspiirs  les  Rois,  comtes  dp  Provence,  avaient  fail  don  h  Rn^tpjr* 
lie  Horonpiiu  et  ;i  s;t  reniiur  .ieaiini.'.  --  Donnû  h  Milan, 
iicp.  II.  'ri,  !■  3i>i.  —  ii-.iii-rt. 


18;i-: 


1551  —  eO  juin. 


Frère  Bernardin  dp  Bans.  si.Mj;:nPur  îles  B,^vl^:.  précepteur  de 
Saint-Vincent,  nnmnic  pour  sps  procureurs  Gaspard  Laurent,  Jean 
de  Cépèdo  et  .lean  de  Baux,  liabilants  df  Marseille,  :i  l'etTet  de 
poursuivre  devant  la  Cour  lesniandalaircsde  l'ordre  de  Saînt-Jean- 
de  Jcrusalcni,  qui  avaient  noliséson  navire  appelé  la  Bracosa, 
pour  le  transport  du  hli\  —  Acte  à  Marseille,  dans  la  chambre 
de  Bernardin  de  Baux, 

Le  7  avril  15^7,  frère  Bernardin  dp  Banx  Pt  ses  procureurs  Tout 
appel  devant  le  grand  sênéclial  de  Prnvonec  d'une  condamnation 
prononcée  i)ar  la  Conr  d'Aix  dans  leur  procès  l'ontre  l'écouonie 
cl  procureur  de  Tordre  de  Saiot-Jean-de-Jénisalein.  —  Acte  à 
Marseille. 

ItojT,  de.l.  M:iss:iii>lliili>r;iii  l.vîs,  f"  y,,' ,4  :i:t|.  -  M- de  Lm~oI.  ti'Ue 
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1833  1526  —  17  septembre. 

Frère  Bernardin  de  Baux,  seigneur  des  Baux,  précepteur  de 
Saint- Vincent,  nomme  pour  son  procureur  Jean  de  Cépède  de 
Marseille,  à  l'effet  de  recevoir  du  secrétaire  royal  et  du  grand 
trésorier  de  Provence,  les  sommes  ordonnancées  par  le  commis- 
saire du  roi  pour  le  nolisement  de  son  navire  appelé  la  Brava, . . 
etc.  —  Acte  à  Marseille,  dans  la  chambre  de  Bernardin  de 
Baux. 

Refç.  de  Jean  Massatelli  de  l'an  1528,  f*  131.—  Etude  de  M»  de  Lagel, 
n-  de  Mars. 

1834  1527  -  11  décembre. 

Extrait  du  testament  de  Frère  Bernardin  de  Baux,  par  lequel  i 
lègue  à  Pierre  Baud,  écuyer  d'Arles,  la  somme  de  200  écus, 
un  cens  acquis  du  sieur  de  Pierrefeu,  une  maison  aux  Baux  et  une 
terre  dans  son  territoire.  —  Acte  à  Marseille.  —  M*  Jean  Massa- 
telli. 

Reg.  d'arrêts  cfe  l'année  i56S,  C.  des  Comptes,  —  B.-du-R. 

D'après  le  reg.  Invent,  des  Prêcheurs  H.  n*  4,  /^74  (B.^u^R.),  Bernar- 
din de  Baux  institue  pour  héritier  le  roi  François  1,  et  ordonne  qu'il 
soit  ynis  en  dépôt  dans  le  couvent  des  Prêcheurs  une  caisse  fermée  con- 
tcnatit  iO,000  écus  d'or  pour  acquitter  les  legs  indiqués  dans  son  testa- 
meyit,  et  pour  servir  ensuite  à  la  bâtisse  de  Véglise  qu'il  a  fondée,  et  dqni 
H  a  posé  la  première  pierre. 

1835  1528  — 26  janvier. 

Le  Chapitre  de  la  Major  de  Marseille,  débiteur  d'une  somme  de 
300  écus  d'or  envers  Jean  Osmont,  imprimeur  de  la  ville  de  Lyon, 
pour  la  valeur  de  deux  cents  missels  et  bréviaires,  déclare  qu'on  se 
servira  pour  payer  cette  somme  du  legs  fait  à  son  église  par  Ber- 
nardin de  Baux,  seigneur  du  château  des  Baux  et  capitaine  de 
François  I",  pour  la  fondation  d'une  messe  perpétuelle.  —  Acte  à 
Marseille,  en  présence  d'Auguste  Simon,  vicaire  de  l'église  d'Al- 
lauch.  —  M*  Jacques  Alphantis,  n*  de  Marseille. 

Ch.  de  la  Major.  —  B.-dn-R. 

1836  1528  — mars. 

Donation  de  François  I"  à  Anne  de  Montmorency,  maréchal  de 
France,  des  biens  meubles  et  immeubles  de  feu  Bernardin  de 
Baux,  capitaine  de  galères,  consistant  en  galères,  galions,  barques 


et  attires  navires,  artîllerii?,  miniitionset  .irmements,  et  tous  autrea 
biens  sur  terre  et  sur  mer  ,  auxquels  l'ordre  de  Saint-3ean  a 
[■énoncé,  el  dont  le  roi  s'est  saisi  par  droit  d'aubaine,  parce  que 
Bernardin  de  Baux  esloit  «ati-aiigier  Albain,  né  hors  du  royaume, 
illégitime  et  inceatueiix.  —  Donné  ji  Saint-Germain -en- Laye. 
Reg.  B.  28,  f  Ï9Î  %-.  —  B.-du-B. 


1  Ba- 


isse —  20  juin. 


Honorât  Kydoux,  prieur  du  couvent  des  Prêcheurs  de  Marseîlte, 
assisté  de  ses  religieux,  se  conformant  h  une  transaction  passée 
entre  le  prieur  el  les  gens  de  la  maison  du  roi  de  France,  qui 
réduit  à  300  écus  d'or  sol  le  legs  de  3000  écus  d'or  fait  au  couvent 
par  Bernardin  de  Baux,  donne  quittance  de  cette  somme  à  Jean 
de  Cépi'de,  payant  au  nom  d'Anne  de  Montmorency,  grand-maltro 
de  France  et  capitaine  des  galères  du  Roi,  et  promet,  en  vertu  de 
cette  transaction,  d'employer  cette  somme  t  l'usage  exclusif  de 
l'église  du  couvent.  —  Acte  à  Marseille,  n*  Verdillon. 

(ouverture  on  [larchemin  iJes  i-es-  21  et  1h  ilu  (omis  de  VKy^rhè  Je 
MfirgeiUe,  -  B.-du-B. 


SUPPLÉMENT 


1  1130. 

Raymond  de  Baux  I,  de  Berre,  assiste  comme  témoin  au  ser- 
ment de  fidélité  prêté  par  Alphonse,  comte  de  Toulouse  et  de  Foix, 
à  Roger,  à  Raymond  de  Trancavel  et  à  Bernard-Aton,  vicomtes 
de  Béziers,  fils  de  Cécile,  et  à  la  promesse  faite  de  les  défendre, 
de  ne  pas  leur  déclarer  la  guerre,  ni  de  s'emparer  de  leurs  châ- 
teaux et  domaines. 

Hist.  du  Languedoc,  de  D.  Vaîssete  (preuves),  N.  É.  t.  5,  p,  963. 

2  1132. 

Raymond  de  Baux  I,  de  Berre,  est  présent  au  traité  de  paix 
passé  entre  Alphonse,  comte  de  Toulouse,  et  Guillaume,  seigneur 
de  Montpellier,  touchant  le  comté  de  Melgueil. 

1135.  —  Le  môme  Raymond  est  présent  au  traité  passé  à 
Moulinas  entre  Bérenger-Raymond ,  comte  de  Provence ,  et 
jGruillaume,  seigneur  de  Montpellier,  touchant  le  môme  comté  de 
Melgueil. 

Hlst.  du  Languedoc,  de  D.  Vaissette,  t.  5,  p.  988  et  lOll. 

3  1140. 

Raymond  de  Baux  I,  de  Berre,  et  son  fils  Hugues,  assistent  à 
l'acte  par  lequel  Alphonse,  comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne 
et  marquis  de  Provence,  confirme  au  monastère  Saint-André 
diverses  églises  données  par  son  père  à  ce  monastère.  —  Acte  k 
Pernes. 

Hist.  du  Languedoc,  de  D.  Vaisette,  t.  5,  p.  990. 

4  1143. 

Raymond  de  Baux  I,  de  Berre,  assiste  au  serment  prêté  par 
Alphonse,  comte  de  Toulouse,  duc  de  Narbonne  et  marquis  de 
Provence,  à  Raymond,  archevêque  d'Arles,  pour  la  conservation 
de  son  église,  des  villes  d'Arles,  Salon  et  Saint-Cbamas. 

Hist.  du  Languedoc,  de  D*  Vaissete,  t.  5,  p.  1072. 


Bertrand  de  Baux  I,  seiRneur  de  Berre,  assiste  comme  téni 
ail  traité  de  paix  survenu  entre  le  mi  lldefonse,  raarquis  de  [ 
veiice,  et  Boniface  de  Castellane,  qui  vient  à  Grasse  se  mettii 
ta  merci  de  son  suzerain,  et  lui  prête  tiommafie  et  serment  | 
Mi^Iité,  ainsi  qu'à  son  HIs  Alphonse,  comte  de  Provence.  —  Ad 
Cirasse. 

I,.  B.  393.  —  B.-du-R. 


Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  et  son   frère  Hugues, 
assistent  comme  témoins  au  traité  de  paix  conclu  par  la  médiation 
(le  Barrai ,  vicomte  de  Marseille ,.  de  P.  Rigaud ,  maître  d«  J^h 
milice  du  Temple. . .  etc. . .  entre  Raymond  V,  duc  de  Narbonne!^ 
comte  de  Toulouse,  mnrqiiis  de  Provence,  et  Ildefansc,    roi  d'Ara- 
Kon.  —  Acte  ù.  l'iJe  de  .larno.îiues. 


1-}(1-;- 


1" 


i  (flale  fausse 


Raymond-BérenKer,  i*omlect  marquis  de  Provence,  accorde  au\ 
habitants  d'Aix  la  racnllé  de  mener  paître  leurs  troupeaux  el  d; 
couper  du  lioif  sur  toutes  les  terres  cultes  et  incultes  existant  à  la 
distance  de  cinq  lieues  de  leur  ville,  pour  les  récompenser  du  ser- 
vice rendu  lors  de  la  prise  de  Raymond  de  Baux,  seigneur  de 
Berre,  et  de  ses  partisans.  —  Acte  ;i  Aix,  dans  le  palais. 


i) 


1313   _  3ç>  avri!. 


IIuKUCsde  Baux  I.  vicomte  de  Marseiib,  et  sa  femme  Barrale. 
donnent  à  perpÉlinlé  au  monastère  Saint-Michel  de  Krigolet  elà 
son  prieur  Pons  Giraud,  la  faculté  de  traverser  leurs  domaines 
I  di'oH,  niTi'anchissf'ntli'  cnrivetit  'le 


—  525  — 

de  cens  et  services  pour  ses  possessions  dans  le  bourg  neuf  d'Arles, 
Tautorisent  à  acquérir  et  à  posséder  à  titre  d'achat,  de  legs,  dona- 
tions et  permutations,  tous  biens  mobiliers  ou  immobiliers  sur 
leurs  terres,  et  déclarent  prendre  sous  leur  protection  et  sauve- 
garde tous  les  biens  du  monastère.  —  Donné  à  Marseille,  dans  le 
Tolonée,  par  Hugues  de  Baux,  et  immédiatement  après  par  Bar- 
raie,  dans  réglise  Saint-Jacques. 

Reg.  B.  38,  f«  119  v.  —  B.-du-R. 

10  1230  —  2  octobre. 

Plainte  de  la  milice  du  Temple  et  de  la  maison  de  Saint-Jean 
portée  devant  Odon  de  Montbelliard,  connétable  du  royaume 
de  Jérusalem,  et  demande  de  saisir  les  navires  et  marchandises 
des  Marseillais  dans  le  port  de  Saint-Jean-d'Acre,  comme  indem- 
nité d'une  perte  de  plus  de  2000  marcs  d'argent,  occasionnée  à  leurs 
maisons  par  les  exigences  de  la  commune  de  Marseille,  laquelle 
Commune  refuse  de  reconnaître  le  privilège  de  tenir  dans  son 
port  des  navires  pour  Timportation  et  l'exportation  des  marchan- 
dises  et  le  transport  des  marchands  et  des  passagers,  qui 
leur  fut  concédé  par  les  vicomtes  de  Marseille  Roncelin, 
Hugues  et  Raymond  de  Baux,  Giraud-Adhémar,  par  les  femmes 
des  vicomtes  et  par  Raymond-Geoffroy  de  Trets.  —  Suit  la  tran- 
saction entre  les  plaignants  et  les  députés  marseillais,  ayant  plein 
pouvoir  de  la  ville  de  Marseille  et  de  Raymond  VU,  comte  de  Tou- 
louse, qui  porte  qu'à  l'avenir  chacune  de  leurs  maisons  pourra  tenir 
dans  le  port  de  Marseille,  deux  fois  par  an  seulement,  au  mois 
d'août  et  à  Pâques,  deux  navires  pour  le  transport  des  marchan- 
dises et  des  voyageurs;  que  chacun  de  ces  navires  pourra  prendre  à 
son  bord  tous  les  marchands  qui  se  présenteront,  mais  ne  pourra 
recevoir  plus  de  1500  passagers.  Les  maisons  du  Temple  et  de 
Saint-Jean  s'obligent  à  payer  tous  les  droits  exigés  par  la  commune 
de  Marseille,  et  les  députés  marseillais  à  faire  ratifier  cette  tran- 
saction par  le  Conseil  de  leur  ville.  —  Acte  à  Saint-Jean-d'Acre, 
en  présence  d'Odon  de  Montbelliard. 

Suit  l'approbation  d'Hugues  Vivaud,  syndic  de  la  Commune  de 
Marseille,  avec  le  consentement  du  Conseil  général  de  la  ville.  — 
Acte  à  Marseille,  dans  la  salle  verte  du  Palais  communal. 

Codice  diplomatico  del  sacro  militare  ordine  Gerosolimitano, 
fonds  del'orde  de  Malte,  vol.  in-^,ch.  116.  —  B.-du-R. 


ereiH 


raille  de  Utir.(an,  commtssau'e  ddiiutii  do  rrédûric,  emperem 
(les  Rotiiains,  choisi  pour  arbitre  &  l'etTet  de  déterminer  les 
ditîons  d'une  trôve  ontre  Raymond  VII,  (^onite  de  Toulouse, 
Marseillais  de  la  ville  inférieure,  Guillaume,  comte  de  Foi 
quicr,  les  seigneurs  de  Ba<i\  et  Giraud  Ainic  d'une  part;  et 
Raymond-Bérengev  V,  marqiiia  et  comte  de  Provence  et  de  Fiw- 
calquier,  la  ville  d'Arles,  Anselme  Fer  et  tous  les  bannis  de 
Marseille  ,  déclare  accorder  une  trêve  générale  aux  combal- 
tanbi  jusqucs  à  la  fôte  de  Saint-Micbei  de  l'an  1334.  Pendant 
ce  temps  les  biens  et  les  jiersonnes  seront  respecltîs  de  part  et 
d'autre  ;  chanuu  des  chefs,  et  même  le  comte  de  Provence,  ou 
leurs  procureui"»,  ceuK  d'Hugues,  de  Raymond  de  Baux  U.&eigDeur 
de  Berre,  et  des  frères  Raymond  I  et  Guillaume II  de  Baux,  prince^ 
co-prince  d'Orange,  se  rendront  auprès  de  l'Empereur  auxfôlesfl 
Pâques  pour  se  conforniei'  Ji  ses  prescriptions.  11  urdoiii>e  que  M 
Marseillais  dtitenteurs  à  Marseille  et  dans  son  territoire  d'iuuueu- 
bles  et  revenus  ayant  appartenu  â  dos  bannis,  les  restiluoruDt  A 
Anselme  Fer,  ou  à  tout  autre  exilé  ;  que  ces  derniers  jouiront  dat 
reveons  de  leurs  biens,  mais  ne  pourront  entrer  dans  la  vilteqiQ 

niitorisalinn;  que  h.'iirs  épnnscH,  iiirn^s  ri  smnrsT.rf  leurs  llls  ot  filles 
lises  de  Tiioiiis  du  dix  ans.  pdurninl  y  haijitorjusfjuesii  l'entrée  du 
carême.  Le  comte  de  Tniiloiiye  ul  lu  vij,'uier  de  Miirseille  seront 
Icnusde  ]trolOj{i'r  les  |>ro|iriélés  dt'sbaniii.s  ,  chacune  iTes  partie^ 
s"oblif:era,par  iirdre  du  rKmiiL'reui',  àobOir  aux  ordres  tie  Pan'O- 
val  Duri;i,  Podestat  d'Avigiinit,  les  pi'isuiuiiei'S  dos  dtrux  i-aiiiji^ 
scninl  mis  iiiiiHédiali'inun'.  en  liliurté,  lu  cnnitu  du  l'urcalquitT. 
Hii^ueset  liayiiiniul  du  BauN  ruiidiMiil  nu ^i  exilés  marseillais  t! 
aux  soldats  du  comte  de  l'njvuncu  et  du  la  vdlc  d'Arles  loiil  eu  qui 
leur  a  été  saisi,  et  l;i  délîvraiiuu  sous  caiilioii  d'Huym.'s  de  Haui 
-sera  pruluni^ée  jusqucs  aux  fûtes  de  IVupics.  — Acte  au  lioi;  dit 
Internuiii'fo.  entre  la  ville  d'Aîx  ol  l'uyrirard,  en  présence  de 
Benoit  d'Alignaii" ,  évéque  du  Marscillu  et  d'autres  témoins. 

L.  T!.  :i-21  — H,  (lu-H,— Dûcuiu.   iii^dib,  ii:ii-  M.  Kdouard  Winkel- 
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d'Hugues  de  Baux  et  de  son  fils  Gilbert,  et  promet  de  le  rendre 
lorsqu'il  sera  payé  de  la  somme  de  30,000  sous  de  royaux 
coronats,  moins  200,  pour  l'assurance  de  laquelle  on  lui  a  cédé  les 
châteaux  du  Castellet,  La  Cadière,  Ceireste  et  leui's  dépendances 
pour  le  terme  de  66  ans,  suivant  le  contenu  de  l'acte  de  prêt.  — 
Acte  à  Aix. 

L.  B.  326.  -  B.-du-R. 

13  1252  —  8  novembre. 

Sibylle,  veuve  de  Gilbert  de  Baux,  dame  de  Toulon,  confirme, 
avec  le  consentement  de  son  mari,  Boniface  de  Castellane,  les 
privilèges  accordés  par  ses  prédécesseui's  à  la  ville  de  Toulon. 

Série  A  A.  —  Avch,  munie,  de  Toulon, 

1 4  1236  —  17  décembre. 

Barrai  de  Baux,  seigneur  des  Baux  et  Bernard  Gasqui,  procu- 
reur de  la  ville  de  Marseille,  nomment  pour  arbitre  frère  Laurent, 
pénitencier  du  Pape,  à  l'effet  de  terminer  les  différends  existant 
entre  Barrai  et  la  ville,  et  promettent  d'obéir  à  la  sentence  quelle 
qu'elle  soit,  sous  peine  d'une  amende  de  cinq  cents  marcs  d'argent. 
Bertrand  de  Baux,  fils  de  Barrai,  promet  deratifier  toutce  qui  sera 
décidé  par  l'arbitre.  —  Acte  devant  la  bastide  du  Château  de 
Saint-Marcel. 

L.  B.  353.  —  B.-du-H. 

15  1262  —  30  août. 

Sentence  arbitrale  de  Raymond  de  Mévouillon  qui  termine 
les  différends  survenus  entre  Barrai  de  Baux,  seigneur  des 
Baux,  et  Dragonet,  seigneur  de  Montauban,  en  condamnant  Barrai 
à  donner  à  son  neveu  Bertrand  de  Baux  de  Pertuis,  incontinent 
après  son  mariage  avec  Dragonette  de  Montauban,  les  châteaux, 
territoires  et  appartenances  de  Mirabel,  Vinsobres  et  Nyons  qui 
lui  ont  été  cédés  par  l'abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  sous 
l'obligation  d'en  recevoir  l'investiture  et  d'en  passer  hommage  et 
reconnaissance  au  monastère. 

Ch.  orig,  avec  sceau  de  Barrai  de  Bauœ*  —  Isère; 


Aulurisatiou  doanée  à  Berlraud  dii  Baux  de  Pertuis  de  taïit 
transporter  cil  Sicile  six  cent  saumécs  dti  blù  pour  l'usage  de  n 
maison. 


HeK- »og- lie  1249,  t°  123.  —  brcvi  Nolizir.  cj^rattef   ilf»   aitAi^ 
iniricpini'^ile  S'aplcf .  iiiir  C.  Minieri  Riccio.  —  Xapolt.  WGÎ. 
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Sentence  arbitrale  de  l'archevêque  d'Arles  terminant  le  pn 
intenté  par  Hostaing  de  Sainl-Jal,  prieur  du  monastère  de  Sa 
Saturnin  du  Port,  contre  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  1 
prétendait  avoir  le  droit  de  suzeraineté  sur  les  châteaux  de  ! 
riaus  et  de  Piécard,  cl  celui  de  lever  des  tailles,  d'exiger  des  caM 
cades,  cent  sauniées  de  blé,  et  6  livres  melgoriennes  pour  < 
d'albergue  ;  l'arbitre  déboule  le  comte  d'Avellin  de  toutes  ses  l 
tentions,  reconnaît  la  légitimité  des  titres  duprieiu-à  la  possessiô™ 
des  deux  cbAteaux  et  de  leurs  dépendances,  et  déclare  que  ce  der- 
nier payera  au  comte  2,000  livres  de  tournois,  et  lui  donnera  quil- 
tance  des  3,000  sous  de  la  même  monnaie  qui  lui  soat  dus.  Brfî^ 
Irand  de  n;iii\  s'eii^'a;;!^  ;i  Tain::  rnlilu^r  l;i  sriUi;:iii'f  par  sa  m<>re 
Sibyllu  et  :i  obleiiir  d'elle  l;i  riMionciiiliuii  ;ï  luus  les  droits  (lu'elle 
pourrait  avoir  sur  Siirrlaiis.  —  .Acte  ;"i  Beavieaire. 


-Hiiilit) 
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22  avril. 


Philippe  de  Laveiiij  déclare,  eu  présence  du  juge  de  Gap  ,  daib 
sotiprocès  conirc  Galbiir;,'e,  dame  de  Laehan,  lilie  «le  Hertraml 
de  Mévouillon,  seigneur  de  Miauii,  et  de  Béalrix,  que  la  mère  dt 
Galburgc  a  doimé,  par  ordre  de  so  lilie,  à  feu  Bjirral  Je  BauK, 
seigneur  des  Baux,  la  somme  de  500  mares  d'argent  fin  ;  cette 
somme  était  ducàce  dernierpour  dépenses  faites  par  suite  d'un 
projet  de  mariage  entre  son  neveu  Bertrand  de  Baux  de 
l'ertuis  et  Gaibnrge,  qui  liy|]n|liéipia  ses  biens  et  roveiins  en 
faveur  de  Philippe  de  Lavcm).  —  Aele  à  l|iaix. 
L.  B,  ,>7,).  -  B..-rli]-K 
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19  1295  —  12  février. 

Charles  II,  roi  de  Sicile,  devant  quitter  momentanément  ses 
états,  nomme  son  fils  Charles -Martel,  vicaire  général  du 
royaume,  et  lui  donne  le  15  avril  un  conseil  de  régence  composé  de 
Tarchevéque  de  Naples,  de  Jean  de  Montfort,  de  Raymond  de 
Baux,  fils  du  comte  d^AvcUin,  et  de  Raymond  d'Avella,  son  amiral. 

Hcg.  aiig.  1295  1).  f"  180.  —  G.  arch.  de  Naples.  —  Dei grandi 
ufflziali  del  regno  di  Sicilia,  par  G.  Miuieri  Riccio.  — Napoli,  1872, 
p.  168. 

20  1305. 

En  considération  de  la  cession  du  royamiie  de  Vienne  et  d'Arles 
faite  par  Raymond  de  Baux  I,  prince  d'Orange,  à  Charles  I  d'Ar\jou, 
sous  la  promesse  par  ce  dernier  de  lui  donner  en  compensation  la 
haute  et  basse  juridiction  de  la  partie  d'Orange  possédée  par  les 
chevaliers  de  Saint-Jean,  si  le  prince  consent  à  reconnaître  le  Roi 
comme  seigneur  suzerain  de  la  principauté  et  des  châteaux  de 
Visan,  Mérindol  et  Condorcet;  le  roi  Charles  II  cède,  à  la  demande 
de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange,  fils  de  Raymond,  la 
portion  du  territoire  de  Valréas,  située  hors  des  comtés,  qui  touche 
les  domaines  du  prince,  et  donne  Tordre  au  sénéchal  de  Provence 
de  traiter  avec  riiopital  de  Saint-Jean,  pour  la  cession  au  Roi,  à 
titre  d'échange,  des  possessions  des  hospitaliers  dans  la  ville 
d'Orange. 

Rog.  aiig.  1302  G,  (•  272.  —  G.  arcli.  de  Naples.  —  Studi  Storiri 
sopra  S^  registri  angioini  deW  arc/iivio  di  Napoli,  par  C. 
Minieri  Riccio.  —  Napoli  1870,  p.  11.  Gi  et  99. 

21  1305—  16  août: 

Lettre  de  Ricard  de  Gainbatesa,  sénéchal  de  Provence,  ordon- 
nant aux  viguier,  juge  et  clavaire  d*Aix,  d*autoriser  Raymond  de 
Bauxl,  seigneur  de  Puyricard,  à  demander  àses  vassaux  le  service 
obligatoire  qui  doit  lui  être  payé  en  cas  de  guerre,  suivant  les 
conventions  passées  entre  lui  et  l'archevêque  d'Aix,  et  à  l'exiger, 
si  cela  est  nécessaire,  afin  d'éviter  tout  retard  dans  l'envoi  en 
Piémont,  de  deux  chevaux  équipés  pour  le  service  du  Roi.  — 
Donné  à  Digne. 

L.  B.  m.  —  B.-du-R. 

35 


Amiel  de  Baux  il'Uraiige  ilécluri;  ii  Charles  II,  roi  de  Sicile,  qull 
tient  en  (ief  de  la  Goui.depuissoii  luariage  avec  Fr;ini;oîsc  tl'Avel- 
la,  le  cliàteau  de  Suponara,  situé  à  l'extréuiitc  du  ressorl  jutiiciaire 
delaBasilicate,  quececMleuueslcunijtaiiiment  habile  parles  joges. 
au  grand  détriment  de  ses  vassaux,  obti{{és  par  cette  résideitee  â 
des  dépenses  diverses,  etprielelloi  d'unir  Saponara  à  I;i  prînci- 
liautô  citérieure.  Cliarles  II  fait  droit  ,'i  cette  demande  el  onloiiiie 
que  dans  un  an  les  olllciera  de  la  principauté  citérieure  sefxint 
seuisâ  percevoir  ii  Saponara  les  revenus  dus  à  In  Cour.  —  Acie 
il  Naples. 

îks.  H.iua.  l-n.  —  U.-du-H. 
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1316  —  5  airàt. 


Le  roi  Robert  accorde  la  somme  de  130  onces  au  chevalier  I 
Irand  de  Baux  de  Berre,  comte  de  Montecaveoso,  pour  aller  hors 
(kl  royaume  avec  plusieurs  ijrauds  personnages  au   devant  de  la 
duchesse  de  Calabre. 

HeK.aug.  laiG  K,  M65.  -li.  iiicli.  d"  SniûfS.^  Stttili  Storicî  fi 
sopfa  8i    l'ifjiftri   unijiniiii   (Ml'  nivhivio   lit    Xafioti, 


uii  de  la       || 

torieifmu      I 
>/i.  par  04^ 


Ordonnance  du  roi  Rnbcrl  nunniiant  pour  atnha^^sadeiu's  l'arche- 
vêque de  Tr.ini,  Hertnnid  de  l!;iiix,  coinfo  de.  Montecaveoso,  Jac- 
ques de  Sairil-Sûvorlii  el  Philippe  do  Saiij^'iiiLi,  son  sênûcliiil  de 
I'rovi.Mii'<',  à  lelletde  jiu'fr  au  iiumiiau  p:ipc  Bunoil  XII  i'Iiuiiiniagt 
etscrnuMil  (le  tidùlilO  qui  lui  suid  dus,  suivant  les  ciiiivcntiuiis  i«s- 
sùes  entrn  son  aïeul  Chariot  1  el  ré^disc. 


It.!^;.  :iJi; 
fnlU  .■ 


rrhhiotli  ,\\>f.ol,. 


2h  l:ii(j  —  8  janvier. 

Lettred'nuguesdeBauxll,coinled'Avelliii,st;né(;!ialde  Provence. 
ordonnant  aux  chevaliers  André  C.i'ola,  niaitro-raltoiuil,  et  à  Guil- 
laume d'EsparroK,  professeurs  en  droit  irivil,  de  retenir,  au  nom 
de  la  Cour  et  pendant  un  mois  le  aalin  iippellé  Mci\'/iie  fif.turenqiie. 
situéduns  le  lerritoire  de  Notro-Dunio  de-Ui-nn-T,  et  lu  sol  fabriqué 


—  :>3i  — 

Albert  Alfaiii  et  Tuciiis  Bicqui  de  Florence-,  et  de  faire  une  enquête 
sérieuse  pour  le  maintien  des  droits  de  la  Cour  sur  ce  sel,  afin  de 
terminer  le  procès  commencé.  —  Donné  à  Avignon. 

Reg.  B.  1 125,  f  128  y\  -  B.-du-R. 

26  1350— !•' octobre. 

Ordonnance  du  roi  Louis  et  de  la  reine  Jeanne  suspendant  l'effet 
de  toute  assignation  de  sommes  sur  les  gabelles  du  royaume,  à 
cause  de  leur  prochain  voyage  en  cour  de  Rome,  par  suite  du  traité 
de  paix  passé  avec  le  roi  de  Hongrie  ;  contenant  obligation  pour 
les  clavaires  d'en  verser  le  produit  dans  la  caisse  des  trésoriers, 
pour  l'entretien  de  leur  fille  Françoise,  et  le  paiement  desdépenses 
à  faire  par  leur  lieutenant  François  de  Baux,  ducd'Andrie.  —  Acte 
à  Procida. 

StiuliStorici  sa  fascicoliauffioini  delV  avchioio  di  Napoli,  par  C. 
Miiiicri  Riccio,  —  Napoli  1863,  p.  55. 

27  1352  —  il  janvier. 

Bronde  de  Grignan,  veuve  de  Raymond  de  Baux  II,  seigneur  de 
Puyricard  etd'Eguilles,  déclare,  en  présence  du  sénéchal  Raymond 
d'Agout,  seigneur  de  SoUiers  et  de  la  Valdoulle,  faire  hommage 
et  serment  de  fidélité  au  roi  Louis  et  à  la  reine  Jeanne,  pour  le 
château  et  le  territoire  d'Eguilles,  sa  juridiction  et  ses  revenus, 
qu'elle  possède  à  viager  en  vertu  du  testament  de  son  mari  Ray- 
mond, pris  par  M'  Raymond  Monîer,  le  17  mars  1349.  —  Acte  à 
Aix  dans  le  palais  du  roi. 

Reg.  B.  759,  f  31  \'\  —  B.-du-R. 

28  1371  —  11  avril. 

Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  baron  des  Baux,  assiste 
comme  témoin  au  traité  de  paix  survenu  entre  Nicolas  Spinelli, 
sénéchal  de  Provence,  Louis  Marquesan  de  Salerne,  juge-mage 
des  comtés,  procureurs  de  la  reine  de  Sicile,  et  l'évéque  de  Mende, 
chancelier  du  duc  d'Anjou,  Pierre  Flandrin,  secrétaire  du  pape^ 
et  procureur  du  duc.  —  Acte  à  Avignon. 

Reg.  B.  209* -B.-du-R; 


1393  — 2tl  octobre. 

Noble  Aymon,  b;Uai'JiJe  Baux,  donne  iiuiltaiice  à  Jean  de  Ch4- 
lons,  prince  (l'OrangB,  de  la  scminii:  du- 'JOO  Horiiis,  eu  déduction 
de  la  |)ension  que  le  prince  lui  fait  aiinuelleiiient. 

fiog.  Iiiveut.  de»  atli»  du  o'  iVul  Mercier.  —  Vnucluse. 
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1394  —  28  dOceiubre. 


Investiture  et  prise  de  pussessïon  par  Guillaume  de  Sault, 
viguier  de  Marseille,  du  ctiûteau  de  Gaudissart,  situé  dans  le  bail- 
liage de  Sisteron,  dévolu  à  la  Cour  par  le  décès  sans  enfant  de 
Cathei'iiie  de  Baux  de  Courlheson,  dernière  dame  de  Gaudissarl: 
lequel  château  aval  t  été  donné  à  fief  à  Guillaume  par  Mariu  de  Bloîs, 
mère  et  tutrice  de  Louis  II.  roi  de  Sicile,  par  acte  à  Marseille  du 
l'il  mars  de  lamtiiiie  aimée.  —  .\cle  àSisteruu. 

rti-s-  H.  11,  I-  ilii  13.  — H.-(Ui-H, 
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llOt  ■ 


■  18  avril      ' 


Requête  préseuléuà  l'Assemblée  des  Irois-Etats  par  Guillaume 
le  Baux,  frère  et  procureur  du  seigneur  de  Marignane,  au  nom  dhm 
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1 U9  - 


octobrtv 


Lettre  do  la  reint^  Voland^î  déclarant  anx  maifres-ralionaux  et 
mx  archivaires  d".\ix  qu'elle  vietU  di>  nommer  viguier  de  Mar- 
seille, son  éi;iiyer  TruilkunLr'  ilr-  Ran\,  sons  l'obliRalinii  dp  foonir. 


—  îm  — 

pour    cautions  des  hommes  solvables  pris    parmi  ses   sujets, 
et  qu'elle  les  rend  responsables  de  leur  suffisance.  —  Acte  à  Aix. 

Reg.  B.  271,  fo  38.  —  B.-du-R. 

33  1435 -14  décembre. 

Antoine,  citoyen  de  Marseille,  reconnaît  devoir  à  François  de 
Baux  de  Marignane  la  somme  de  cinq  florins  du  roi,  qu'il  déclare 
avoir  reçus  à  titre  de  prêt,  et  promet  de  les  rendre  à  Pâques.  — 
Acte  à  Marseille  dans  la  maison  d'habitalion  de  François  de  Baux. 

Reg.  Extens.  de  L.  Durand,  ir  d'Aubagiie.  —  M'  de  Laget,  Marseille , 


DEUXIEME  SUPPLÉMENT 


34  1216 —  14  mars. 

Ratification  par  Hugues  de  Baux  de  la  transaction  passée  entre 
son  frère  Guillaume  I,  prince  d'Orange,  et  la  maison  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  à  propos  de  la  succession  de  leur  mère  Tiburge, 
veuve  de  Bertrand  de  Baux.  —  Acte  à  Orange. 

Ch.  orig.  —  L.  B.  HU9.  —  B.-du-R. 

35  1218  — 9  juillet. 

Bulle  d'Honorius  III  annonçant  à  Hugues  et  à  Raymond  de  Baux, 
vicomtes  de  Marseille,  qu'il  vient  de  confirmer  lacté  par  lequel 
révoque  de  Marseille  casse  la  confrérie  du  Saint-Esprit,  formée 
à  son  préjudice  et  au  leur  parles  Marseillais.  —  Donné  à  Latran. 

nuJJ.  (Vfinnoriu:*  JU,  t.  I.  p.  2«0.  —  Arch.  du  Vatican. 

\\\j  1220  — 29  juin. 

Sentence  arbitrale  de  Bermond,  archevêque  d'Aix,  et  du  vicomte 
Raymond  de  Baux,  établissant  les  droits  respectifs  au  comté  de 
Korcalquier  de  Garsende,  comtesse  douairière  de  Provence,  de 


L 


son  (lia  Raymond  Bérenger  V,  el  île  Cuillaunie  V  de  Sabraâ, 
comte  de  Forcalquier.  —  Acte  au  château  de  Meyrargues,  daits 
Téglise  Sainte-Marie. 

L.  li.  31-3.-B.-da-ll. 


BiiIIp  criTiinorius  ITI  h  son  légat  Constantin,  «vt^qne  tle  Porto.  Hii- 
gvies  de  Bans  ,  apr&s  avoii-  représenté  an  papo  qne  lui  el  son  rpt-w 
Guillauine  de  Baux,  prince  d'OranRe,  fidèles  aux  exhortatioas 
d'Innocent  lU.  ont  combattu  le  conile  de  Toulouse  el  .ses  pai-U- 
sans,  qu'Us  y  ont  perdu  plusieurs  cMteaux,  éprouvé  de  grands 
dommages,  que  son  frère  a  été  assassiné  par  les  Avignonats  avec 
une  cruauté  inouïe,  demande  l'envoi  d'un  légat  spécial  en  Provence 
pour  le  protéger  lui  et  les  siuns.  Le  pape  n'en  reconnaissant  pas  la 
néc&ssilé,  ordonne  de  payer  à  Hugues  de  Baax,  en  dédomma- 
gemenl  de  ses  perles,  500  marcs  sur  la  somme  versée  par  les 
Marseillais,  et  600  marcs  sur  les  collectes  que  l'on  fera  en  dei.-â  du 
Rhône.  — Donné  au  palais  de  Latran. 

Bull.  iVmnoyi»x  tll.  l.  :i,  t-  l:!l.—  Arcli.  riu  V;lli^^an. 
M  I3?I  —  :i  Jnin.^ 

Bullo  d'Hnnniin^i  [Il  à  son  U'-^-Jl  Onii-l;iiiliii,  rvi-que  d..'  Porlo. 
Hugues  de  Bans,  ('■L;nit  venu  ;i  lîomi.',  a  ■■x|insi'  :ivi  pajio  ([ue  ses 
neveux,  lils  di^  (iLiillaunic  1,  prince  d'Onmi^e,  possOilf  nt  le  cliùteait 
de  Conrlliosnn,  imù^  quo  l'r'glisc  apparlenanl  aux  i-luinoines  d'Avi- 
gnon, qui  y  rO(;nivoHt  lour  évoque  ctunt  des  rapports  fréquents  nvpc 
les  Avii,'iiùiiaLS.  il  est  r't  i'i-ainilri'  que  i.m.'s  r.lianuinfs  my  livrenl 
le  cli;ltean  h  leurs  conr.iloyens.  qui.  aprrs  avoir  ass/issiiié  Ip  jiôre, 
clierciionl  ;i  ruiner  SOS  eiifanls.  Le  prqie  nnlonne  de  l'aire  sorlii' 
de  Cûurlhesnn  tons  los  chanohu'-'fsiispt^cts  aux  princes  d'Oranj::e  el 
de  faire  desservir  celle  église  par  dos  prôlrcs  qui  ne  pui.ssent  ôtre 
.soupçonnés  de  eomiivcnce  avi'c  les  Avignonais.  —  Donné  â  Saint- 
Jean  d(^  I.alran. 

Ihi'l.-rilon-n;,:^  II!    I.  :(    r   i:il.  -Aivli.ihp  \rilir;in. 


,).JO    

femme  Sibylle,  nièce  du  comte,  des  châteaux  de  Monteux,  Sarrians, 
Lorîol,  Caromb,  Bedoin  et  Entraigues.  —  Acte  à  l'Isle. 

Cet  acte  est  confirmé  par  une  bulle  dlnnocent  IV  donnée  à  Lyon 
le  20  octobre  1246. 

Bt'lL  rVInnocent  TV,  1. 1.  !•  332.  —  Arch.  du  Vatican. 

iO  1241  —  19  décembre. 

Barrai  de  Baux  appose  son  sceau  a  lacté  d'hommage  prêté  par 
les  seigneurs  et  consuls  de  Ménerbes  à  Guillaume  V,  comte  de 
Forcalquier.  —  Acte  k  Ménerbes. 

Ch.  orig.  —  L.  B.  n»  335.  —  B.-dn-R. 

41  1249— 29  juin. 

Bertrand  de  Baux  fait  sceller  de  son  sceau,  à  la  demande  d'Agnès, 
femme  de  Guillaume  de  Moustiers,  seigneur  d'Entrevennes,  l'acte 
par  lequel  elle  donne  au  monastère  de  Silvacane,  avec  le  consente- 
ment de  son  mari,  le  domaine  et  les  droits  seigneuriaux  qu'elle 
possède  dans  le  territoire  de  Puyricard.  —  Acte  devant  la  porte  de 
la  tour  du  château  de  Puyricard. 

Ch.  de  Silvncanc.  —  B.-du-R. 

43  1254  — 7  juin. 

Pierre  Jean,  bailli  de  Barrai  de  Baux,  confirme  la  vente  d'une 
terre,  située  dans  le  territoire  de  Monteux,  faîte  par  Guillaume 
Grailler,  avec  l'approbation  de  sa  femme,  en  faveur  d'Isnard 
Gar rosse.  —  Acte  à  Monteux. 

Ch.  orig.  t.  2,  n°  202  du  CartuL  da  Vflvêv.ké.^  Bibliot.  de  Garpentras. 

i;{  132G  — 1"  juillet  > 

Quatre  bulles  de  Jean  XXII  accordant  à  Agout  de  Baux,  seigneur 
de  Branles  : 
l*  Une  indulgence  plénière  à  l'article  de  la  mort; 
'1"  Un  autel  portatif; 

3'  La  permission  de  faire  dire  la  messe  avant  l'aurore  ; 
V  L'autorisation  de  la  faire  célébrer  dans  les  lieux  interdits. 
Donné  à  Avignon. 

Bull,  de  Jean  XXII,  an  11,  n*  2023.  —  Arch.  du  Vatican. 


!3:n  —  :,  iléeeirOtre 

Bulle  de  Jean  XXU  iJurUul  dispense  de  mariage  entre  Raytnonil 
de  Baux  de  Courtheson  et  Marguerite,  comtesse  rrAscoli,  parc* 
qu'il  y  avait  entre  eux  un  empêchement  de  parenté  au  troîsiêfnc 
degré;  Catherine  de  Lagonesso,  première  femme  de  Rayaioiid. 
Étaot  cousine  germaine  de  Tht^odora  de  San-Sévérino,  mère  de 
Marsuerile.  —  Dnniit''  ii  Avignon. 

Hi'll.'lr.l.-a.<  XXII.  au  10,  ii-ÎM.i.  —  Arcli.ilii  YiilU-an. 
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1335  —  1 


a  janvier. 

Bulle  de  .iean  XXU  ficcordaiit  un  autel  portatif  à  Siiève  de 
Baux,  fille  d'Ifuaues,  comte  de  Soletto,  et  femme  de  Robert  des 
Ursins,  comte  de  Noia,  —  Donnù  k  Avignon. 

Il"ll.'h-Jr,n,  .V.\7/,  an  lli,  ir  jjfi.  —  Aivli,  rtii  VaUcaii. 
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1332  —  ISaoùt- 


Bulle  de  Jean  XXII  accordant  ii  Hugues  de  Baux  II,  comte 
d'Avellin,  l'aulorisatioii  d'avoir  un  aniel  portatif.  —  Donné  à 
Avignon.  ^^ 


/i-.';.' 


r  -YAV;,  n 


-  Arcli.rlii  V;ilîp;n 


Vi:M 


1  novenilm'. 

Bulle  do  Jean  XXri  duniinut  à  Cuilhinnio  de  Randoii.  seigneur 
du  Luc,  an  diorêsi^  <{<•  M.'ndf,  et  à  Béati-ix  di;  Baux  (fOrange.  sa 
femme,  la  permission  de  idmisir  ini  confesseur  ijui  leur  doiiriiMa 
l'indulgence  plt'uii'rc  ;i  lartielc  do  la  niorl.  —  Dontu?  :i  Avignon. 

Ih'll..',-.h;,,.  XXll.-Mt   17,  (!■  Oîl.  — Aivh.,i,i  \;itl,v,n. 


Bnllede.lPnnXXIl  o 
drie,  doiil  le  cnnlesson 
1res  œuvres  de  piéto.  - 


I:i3:î  _  7  i 

do  Maiio  do  B;uix.  comtoise  i 
risé  ;i  oonnnnor  los  viPiix  i>ii 
i  Avr^;iion. 


Bullo  de  Jean  XXII  qui  perniot  ;i   Borlraiid  de  Baux 
Montecaveoso,  el  ;i  sa  femme  Mnri^norife  d'Anlnay  '\c.  ch 
ni  leur  cfinfossenr 


—  :>37  — 

5U  1333 -14  juillet. 

Bulle  de  Jean  XXII  accordant  à  Hugues  de  Baux,  comte  de 
Montfort,  et  à  sa  femme  Reine  de  Budos,  la  faculté  d'avoir  un 
autel  portatif  pour  faire  dire  la  messe  en  leur  présence.  —  Donné  à 
Avignon. 

Bull,  (h  Jean  XXIf,  an  17.  n-^SôG.  —  Arch.  du  Vaticiin. 

Til  1338  —  9  septembre. 

Bulle  de  Benoit  XII  conférant  à  Amiel  de  Baux  un  canonîcat  de 
Téglise  de  Genève,  possédé  par  Jean  II  avant  sa  nomination  à 
révôché  de  Grenoble,  avec  dispense  en  faveur  d' Amiel,  pour  une 
période  de  six  ans,  de  Tobligation  d'entrer  dans  les  ordres.  — 
Donné  à  Avignon. 

BhU.  de  Boioft  XII,  an  4.  n»  M'A).  —  Arch.  du  Vatican. 

52  1345- 18  juin. 

Bulle  de  Clément  VI  donnant  dispense  d'âge  pour  posséder  des 
bénéfices  ecclésiastiques  à  Dragonet  de  Baux,  âgé  de  17  ans, 
étudiant  en  droit  et  clerc  du  diocèse  de  Gap,  fils  d'Agout  de  Baux 
d'Avellin,  seigneur  de  Branles.  —  Donné  à  Villeneuve-les- 
Avignon. 

HuU.  do  cil' ment  V7.  an  i,  C  '253.  —  Arch.  du  Vatir.aii. 

53  1345  — 18  juin. 

Bulle  de  Clément  VI  donnant  dispense  d'âge  pour  posséder  des 
bénéfices  ecclésiastiques  à  Raymond  de  Baux,  âgé  de  16  ans,  étu- 
diant en  droit  et  clerc  du  diocèse  de  Gap,  fils  d'Agout  de  Baux 
d'Avellin,  seij^neur  de  Branles.  —  Donné  à  Villeneuve-les- 
Avignon. 

fivll.  de  Clément  V/.  an  i,  ("  îô.j.  —  Arch.  du  Vatican. 

54  1352  —  29  janvier. 

Bulle  de  Clément  VI  permettant  à  Raymond  de  Baux,  comte  de 
Soletto,  camerlingue  du  royaume  de  Sicile,  d'envoyer  à  Alexandrie 
un  bâtiment  chargé  de  marchandises,  pourvu  qu'il  ne  contienne 
point  d  armes,  ni  autres  choses  prohibées,  —  Donné  à  Avignon. 

Bidl,  de  Clément  V/,  an  10,  f  69,  —  Arch.  du  Vatican. 


-  3n  aoû!. 

Bulle  de  Jean  XXIII  comniellaiil  l'évèqua  de  Nimes  pour  juger  1p 
procès  entre  Astorge  de  Peyre  et  Alix  de  Baux,  comLesse  d'Aveliin, 
qui  prélendait  se  faire  adjuger  le  château  de  Bedoin  dont  Astorge 
i':tait  en  possession.  La  cause  avait  été  commise  antérieurement 
par  Benoit  XIII  à  Pierre,  évoque  de  Maguelonne,  recteur  du  comtai 
Venaissin,  ensuite  par  François  de  Conzié,  archevêque  de  Nar- 
bonne,  vicaire  du  Saint-Siège  à  Avignon,  â  Jean,  êvèqiio  de  Valencg— 
pl  dfi  nie.  —  Donné  îi  Rome.  il 

flull.-k'Jenn  .VA"///.  Ulï.  au  2.f-  ]M.—  Aivli.  de  la  Uaterîe.         H 


:.c, 


1113  —  25  mars. 


Bulle  de  Jean  XXIII  par  laquelle,  sur  la  réclamation  d'Alix  de 
Baux,  comtesse  d'Aveliin,  le  pape  charge  François  de  Conzié, 
archevêque  de  Narbonne,  de  faire  une  enquête  sur  l'incorporation 
de  l'abbaye  de  Rainl-Ponsa  celle  de  La  Manarre,  faite  parordre  de 
Benoit  Xm.  Alix  représentait  que  le  monastère  de  Saint-Pons 
avait  été  doté  par  ses  ancûtres,  qu'elle-même  était  dâcîdée  it 
ir  largement  6  sa  restauration,  que  son  union  à  l'abba^Y 
ryères  ayant  é\r  ri'-sr>]uf  sur  'le  fnn-i-^rs  filli^^iition^,  elle  pu 
lemnndait  hi  rOvoi:;ilinn.  i.''  |i;ii)0  luilorisf  !";ircln'ViH[iif  ix  rC-tablir 
les  cliiiM's  dans  Ifur  ancien  iHat.  —  Dnnni;  it  lîonie. 


■>'•  \i'i~  —  17  dinreiiilirp, 

Urf)aine  ii'Af,'inil,  d;irni>  de  Miiristi.-uif",  fi'iiiino  de  Fraiirois  de 
Baux,  acht-le  de  Ganteinio  Martin,  hnlo  de  .Marseille,  au  prix  de 
HO  llorins  de  rni.  une  inaifion  wiLuéesur  la  piaeedu  niarclié  de  cette 
ville,  confrontant  autre  maison  dTi-baine  et  le  barri  vieux,  —  Acte 
à  .Marseille. 


Bulle  do  Martin  V  emifiaid  le 
vèqnc  de  N'arbonne,  de  savoir 
eat  morte  sous  le  coup  d' 


:i  l'Vaneoi^  de  Gonziê.  arcbe- 

.    de  Baux,  comtesse  d'Aveliin. 

excommunication  pour  désobéissance 


—  :;;i9  — 

Di'donne  de  lui  accorder  la  sépulture  ecclésiastique  et  de  recom- 
mander son  âme  aux  prières  des  fidèles,  si  elle  a  donné  des  signes 
de  repentir  avant  sa  mort.  —  Donné  à  Rome  aux  Saints-Apôtres. 

Bull  de  Martin  V,  an  11,  f»  68.  —  Arch.  de  la  Daterie. 

59  1428  — 25  mars. 

Bulle  de  Martin  V  à  François  de  Conzié,  archevêque  de  Nar- 
bonne,  chargé  de  terminer  le  procès  existant  entre  Alix  de  Baux 
et  Perronnette  du  Tremblay,  continué  ensuite  après  la  mort  de 
la  comtesse  par  son  héritier  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie. 
Si  le  procureur  du  duc  n'est  point  cause  de  la  non-terminaison 
de  ce  procès,  Tarchevôque  devra  mettre  Guillaume  de  Baux 
on  possession  du  Thor.  —  Donné  à  Rome  aux  Saints-Apôtres. 

Bull,  de  Martin  V,  an  11,  f*»  G9  \^,  —  Arch.  de  la  Daterie. 

00  1428  — 25  mars. 

Bulle  de  Martin  V  ordonnant  à  son  camerlingue,  Tarchevéque 
de  Narbonne,  gouverneur  d'Avignon  et  du  comtat,  de  mettre 
Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie,  ou  ses  procureurs,  en  possession 
de  Caroml)  et  des  autres  châteaux  et  terres  qu'Alix  possédait  dans 
le  Venaissin,  quoiqu'il  ne  soit  point  encore  parvenu  à  accorder 
le  duc  avec  noble  Perronnette  du  Tremblay  sur  le  testament  de  la 
comtesse  d'Avellin.  —  Donné  à  Rome  aux  Saints-Apôtres. 

Bull,  de  Martin  V,  an  11,  f  69.  —  Arch,  de  la  Daterie. 

01  1428  —  25  mars. 

Bulle  de  Martin  V  adressée  k  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie, 
héritier  universel  d'Alix  de  Baux.  Le  prince  Charles,  gouverneur 
de  Provence,  frère  du  roi  Louis  lil,  s'étant  emparé,  après  la  mort 
de  la  comtesse  d'Avellin,  de  tous  ses  biens  et  principalement  du 
château  des  Baux  où  étaient  ses  titres  et  documents;  le  pape 
défend  de  mettre  en  cause  le  duc  d'Andrie  devant  un  tribunal  quel- 
conque avant  deux  ans,  à  moins  qu'il  n'ait  pu  recouvrer  auparavant 
les  pièces  qui  lui  sont  nécessaires  pour  établir  ses  droits.  —  Donné 
ù  Rome  aux  Saints-Apôtres. 

BulL  de  Martin  V,  f  70.  —  Arch.  de  la  Daterie. 


U28  —  20  inar>. 


Bulle  dû  Martin  V  aniioii(.'aiU  k  Pierre,  êvéque  Je  Castres,  qu'il  i 
chargé  l'arcbev^que  de  Narbonne  d'accorder  Giiillaume  de  Baux- 
duc d'Andrie,  héritier  iinivBPsel  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin, 
etPerroiinelteduTrflmbtay  au  sujet  du  testament  d'Alix,  sur  leque' 
il  y  a  trois  semences  conropmes  et  lettres  exciîutoires.  Kn  c:is  àti 
discorde,  on  devra  mettre  le  duc  tl'Andrie  en  possession  du  Thor,  de 
Caromb  et  d'autres  chAteaux  et  terres  du  Venaissin.  Si  la  vieillesse 
ini  fa  mort  empêchaient  l'archevôque  d'exécuter  sa  coramissîon, 
l'évoque  de  Castres  est  rhargé  de  le  suppléer.  —  Donné  à  Ronus 
aux  Saiuls-ApiHres.  ^M 

thill.,1-  SU,rii„  V.  n,i  ll.ViiS.  — Arcli.d'-liiUnlPvic.  ^| 


63  1440—  1-avra 

Sentence  arbitrale  de  Jacques  de  Passis  condamnaiil  Honorât 
Balp  de  Marseilln  h  payer  à  Marguerite  de  Baux,  religieuse  du 
monastère  Sainte-Clairfl  de  Marseille,  dont  Sancie  d'Escalis  est 
abbesse,  la  snmme  de  M  Qoriiis  pour  dépenses  faites  en  faveur  «le 
laAile  de  Balp,.reUgtous&  de  cecotivent.  Suit  la  quittance  k  la  date 
du  S  avril.  —  Aclf  Ji  Marseille,  ft  TenlfL^c  ilti  mnna^tiTp. 
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—  341  — 

(i()  1455  —  24  septembre. 

Bulle  de  Calixte  III  dans  laquelle  il  est  rapporté  que  la  ville 
d'Ascoli,  renversée  en  grande  partie  par  un  tremblement  de  terre, 
fut  rebâtie  sur  une  montagne  voisine  éloignée  'd'un  demi- mille,  et 
que  sa  cathédrale,  demeurée  hors  de  la  ville  nouvelle,  fut  démolie 
par  ordre  de  Gabriel  de  Baux  des  Ursins,  duc  de  Venosa,  pour 
empêcher  qu  en  temps  de  guerre  les  ennemis  ne  vinssent  s  y  éta- 
blir. —  Donné  à  Saint-Pierre. 

Bull,  de  Calixte  III,  reg.  de  li55.  f»  205.  —  Arch.  de  la  Daterie. 


CHARTES  CONCERNANT 
les  lembres  de  la  famille  de  Banx  doit  la  iOiatioD  doos  est  inconine. 

67  1031. 

Confirmation  par  Aniiel  de  Baux,  à  la  demande  de  Tabbé  Isarn, 
du  don  d'une  partie  de  la  dime  sur  la  pêche  dans  Tétang  de  Mari- 
gnane, fait  à  Tabbaye  Saint-Victor,  par  Pons,  archevêque  d'Arles. 

Cavt.  Saim-Virtur,  di.  210. 

68  1147. 

Pons  de  Baux,  procureur  du  Chapitre  d'Arles,  assiste  à  la  con- 
vention passée  entre  Hugues  de  Linage,  sa  femme  et  ses  fils,  et  le 
Chapitre,  pour  la  conversion  du  cens  imposé  sur  certaines  maisons, 
situées  devant  Thôpital  de  Sainte-Marie  de  Beaulieu,  possédées 
par  Hugues  et  sa  famille. 

Lf'c.  autheixt.  d'Arles,  f  lli  v.  —  B.-du-H. 

69  1 150  —  septembre. 

Pierre  Isnard  de  Baux  est  témoin  de  Tacte  par  lequel  Raymond 
Bérenger  U,  comte  de  Barcelone,  marquis  de  Provence  et  prince 
d'Aragon,  confirme  au  Chapitre  de  la  Major  de  Marseille,  la 
possession  du  bourg  Saint-Julien,  du  château  des  Pennes,  et  du 
territoire  d'Allauch,  avec  faculté  de  construire  un  château  dans  cette 


ilei-iiléi-e  lucalilù,  eLil'y  fjiircLoules  les  aiiiélinratloiii 
Iront  convenables.  —  Acte  ii  Arles- 

CliHrleB </t  la  Majtii:  —  B-du-Il. 


70 


1158 


Raymond,  archevêque  d'Arles,  donne  à  l'abbé  de  Saint-Gilles, 
avec  l'asscnthnent  des  clianoines  et  de  Pons  de  Baux,  préceiiteiir, 
la  liante  seigneurie  et  tous  les  droits  qu'il  possède  sur  les  terres 
qui  s'étendent  de  la  Lonc  Adclard  jusçues  à  la  pierre  qui  sépare 
la  terre  allodiale  de  Salnl-Tropbime  de  celle  de  Saiiil-Gilles,  etc.. 
sous  le  cens  annuel  de  2U  livres  de  ciie.  —  Acte  à  Arles. 


(,  i/'.lrii's,  f>aî(3  V 


1165  - 
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Pons  de  Baux,  préccntaur  de  l'église  d'Arles,  assiste 
lémoin  à  la  sentence  arbitrale  de  Raymond,  ai-cbevèque    d'ArleS,* 
réglant  les  différends  soulevés  entre  l'rédol,  abbii  de  Saint-Victor, 
et  les  cUanoines  artésiens,  à  propos  des  églises  Saint-Honoral, 

ifgd  et  Saiiit-Baclie,  des  cimetières,  des  legs  des  d6fiinlqH| 
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liiscopal. 
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'■.'  t-.'-i7  —  -.^S  décembre 

IVapri'S  la  i-niivunLIon  |i:issi!'r  cntri.'  l'iiiynuDid-Béreii^er  et  tes 
yi'titilsliomnics  de  Sistcrun,  lî;iyiiiond  do  Huun,  stjîyneur  (l'Hiilre- 
piurres.  est  oÎjli;;é  de  l'ournir  auCoinlL'  de  Pruvcncc  los  L-avalc;»de> 
sur  ce  cliiUcan  aveu  nu  riievaliLT  cl  un  ciiev;i!  éipiipés.  —  Acte  y 
Sisleroii. 


73 

1351  —  mars. 
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—  543  — 

l'ici-es  et  sœui's,  sur  le  château  et  territoire  de  Bergon,  dans  le 
iiiùnie  diocèse.  Jean,  archevêque  de  Vienne  approuve  cette  dona- 
tion. —  Acte  à  Vienne. 

Ch.  orig.  —  L.  IG.  —  Fonds  de  la  Principauté  d'Orange.  —  Vaucluse. 

74  1257  —  30  juin. 

Hugues  de  Baux,  seigneur  d'Allemagne,  confirme  la  vente  d'un 
pâturage  à  Aurafrède,  faite  par  Bertrand  de  Saint-Julien  au  prix 
de  dix  livres  tournois  en  faveur  de  Geoffroy  de  Saint-Julien.  — 
Acte  à  Allemagne. 

Rpg.  B.  U19,  f^  loi  \'\  —  B.-du-H. 

75  1258  —  21  juin. 

Sentence  arbitrale  dé  Boniface,  évoque  de  Digne,  réglant  les 
différends  survenus  entre  nobles  Boniface  de  Castellane,  Hugues  de 
Baux,  leurs  sœurs Béatrix  de  Mison,  Sibylle  et  Aicarde,  héritiers 
de  leur  père  Boniface  de  Castellane,  et  de  leur  mère  Agnès  de 
Spata,  et  Foulques,  évéque  de  Riez;  celui-ci  s  attribuait  le  droit  de 
suzeraineté  et  la  perception  des  revenus  sur  les  châteaux  et  bourgs 
de  Riez,  Saint-Étienne  et  Brunet,  pour  avoir  acquis  en  1245,  avec 
Tapprobation  du  sénéchal  Amalric  de  Turrio,  de  leur  frère 
Augier,  chanoine  de  Riez,  sa  part  d'héritage  sur  ces  localités, 
moyennant  la  pension  de  cent  livres  de  rayraondins.  L'arbitre 
déboute  les  plaignants  de  toutes  leurs  prétentions,  et  décide,  pour 
assurer  la  paix  entre  les  parties,  que  Tévêque  de  Riez  donnera  ci 
Boniface  de  Castellane  la  somme  de  800  livres  tournois,  à  la  con- 
dition de  faire  ratifier  cette  sentence  par  Hugues  de  Baux ,  et 
cessera  de  demander  au  nom  du  monastère  de  Sainte-Catherine  de 
Sorps,  les  5000  sous  qui  lui  furent  légués  par  Parise,  première 
femme  de  Boniface  de  Castellane.  —  Acte  â  Digne. 

Reg.  B.  88,  f«  617.  019  v  —  B.-du-Il. 

76  1263— 20  juillet. 

Transaction  entre  Foulques,  évéque  de  Riez,  et  noble  Hugues 
de  Baux,  par  laquelle  ce  dernier  approuve  le  compromis  passé 
avec  révéque ,  par  son  frère  Boniface  de  Castellane,  au  nom  de 
ses  sœurs,  la  sentence  arbitrale  de  1258,  prononcée  par  l'évoque  de 
Digne,  et  tous  les  actes  de  donation  faits  à  l'évéque  de  Riez  par 
les  membres  de  sa  famille.  Il  déclare  tenir  en  flef,  sous  la  suze- 


raiaclé  de  Foulques,  sa  pari  d'héritage  de  ses  i>èro  et  me! 
les  châteaux  de  Riez,  Saîiil-Éticiuie  el  BruiieL  l'oulques,  en  recun- 
iiaissanco  de  toutes  les  faveurs  accortlces  ii  son  église  par  les 
ancêtres  d'Hugues  de  Baux,  lui  duniic  la  somme  de  cent  livres 
tournois  qui  est  imuiëdiateniËnt  versùe  dans  les  mains  Je  son 
créancier  Brunot.  —  Acte  h  Hiez,  dans  la  chambre  de  l'évûque. 


leTii- 


-  IG  fûvr 
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Les  frères  Rostaing  et  GeolTroy  de  Venasquc. .  etc...  Guillau- 
melte-AittouInc  Bellon,  veuve  de  Raymond  de  Baux,  et  Raymond 
de  Baux,  fils  de  Pierre  de  Baux,  font  reconnaissance  et  {irétent 
serment  de  tldélilé  à  révêquude  Carpcnlras  pour  tous  les  droits 
seigneuriaux  qu'ils  possèdeut  sur  lu  teriilciire  de  Venasque  et  de 
Sainl-Didier.  —  Acte  à  Carpcnlras,  dans  la  maison  de  l'âvôque. 

f.Vijf.  di'  VEo.  Ue  Carp^ntra*.  I.  .t.  f-  Mit.  —  Bîbtiot.  do  I»  ville, 
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Aybeline  de  Baux,  religieuse  du  monastère  de  Molégûs,  n'ayant 
pu  assister  à  la  séance  capitulaire  de  ce  jour,  approm'e 
entièrement  la  déclaration  d'Eudiai-de  de  Porccllet,  son  abbesse. 
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i;iii;l  — 30  soplonibrt 


Raymond  Cliubau'l,  procurour-Jurû  li'llugnos  de  Baux,  seigneur 
crAllcma;;ue  et  coseifiiieur  (TAuralV^df ,  ordonne  aux  habitaiils  de 
cette  dernière  locaiiti;  de  taire  reeMiniaissanre  de  leurs  biens. 

I.e  (î  dreeuibrc  i;iiil,  llusuus   île  Baux,   seip;neur  (l'AlIemagm.' 

.■lr,-,s..i-iKur>r\MrNrHM,..  ihhi ■  p.i'ir  julv  ['ierir  d.-    Moustlei-s, 


—  545  — 

et  lui  confie  tous  les  procès  soulevés  dans  cette  localité.  —  Acte  à 
Auratrède. 

Reg.  B.  1119,  f  106  v*.  et  108.  —  B.-du-R. 

81  1320  —  27  avril. 

Dans  une  convention  passée  entre  les  coseigneurs  d'Entrepierres, 
pour  le  partage  des  bans,  pâturages,  cavalcades  et  autres  droits 
seigneuriaux,  il  est  question  d'Allemand  et  de  Guillaume  de  Baux, 
dont  les  parts  de  seigneurie  sont  divisées  entre  Raymond  et  Ber- 
trand de  Baux,  et  sous-divisées  entre  Hugues,  Pierre,  Sibylle  et 
Huguette  de  Baux.  —  Acte  à  Entrepierres,  dans  le  cimetière  Saint- 
Pierre. 

D'après  la  contexture  de  l'acte,  il  n'est  pas  possible  d'indiquer  la 
filiation  des  membres  de  la  famille  de  Baux^  coseigneurs  d'Entre- 
pierres, 

L.  15.  —  Fonds  Nicolaï.  —  B.-du-R. 

82  1336  —  2  mars. 

Bertrand  de  Baux,  prieur  de  BoUène,  affranchit  les  habitants  de 
cette  ville  de  tout  péage  et  des  divers  droits  qu'il  percevait  sur  la 
vente  et  le  transport  de  leurs  denrées  et  marchandises,  en  sa  qua- 
lité de  coseigneur  de  cette  localité.  —  Acte  à  Bollène. 

Arch,  munie,  de  Bollène» 

83  1338  — 13  mars. 

Compte  de  Jean  François  de  Baux,  bailli  et  juge  du  château 
d'AUan,  constatant  que  Philippe  de  Sanginet,  sénéchal  de  Pro- 
vence, a  acheté,  au  nom  de  la  Cour  et  sous  certaines  conditions,  de 
Giraud-Adhemar,  seigneur  de  Monteil,  onze  parts  sur  dix-huit  des 
droits  et  juridiction  sur  AUan.  —  Suivent  les  droits  vendus. 

Reg.  Bi  2007.  —  B.-du-R. 

84  1339  —  3  novembre, 

Guillaume  Amie  de  Saint-Julien,  appelé  comme  témoin  dans 
Tenquéte  faite  sur  les  droits  dû  Roi,  comte  de  Provence,  à  Aura- 
frède,  déclare  avoir  vu,  il  y  a  40  ans,  Hugues  de  Baux,  seigneur 
d'Allemagne,  père  de  Boniface  de  Castellane,  seigneur  actuel  de 
cette  localité,  exercer  ses  droits  seigneuriaux  à  Aurafrède. 

Reg.  B.  1119,  ^  91.  -  B.-du-R. 

36 


85  1340  —  10  I 

Jean  Gasquî,  ûvèque  de  Marseille,  donne  procuration  è  Bertrl 
de  Baux,  son  bailli  et  vice-vignier  de  la  vallée  de  Signe, 
demander  reconnaissance  à  tout  possédant-biens  dans  ce  lerritol 
et  forcer  les  récalcitrants  k  faira  déclaration  de  leurs  propriâtét 
Acte  à  Marseille. 

Keg.  01.  M.  -  Fonde  d^  VEwrhi  du  MamiUc.  —Sîgtu.\ 


86 
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Acte  constalanl  que  noble  Luquette  de  Baux,  femme  de  Deydier, 
seigneur  de  Bésignan,  doit  un  cens  annuel  de  quatre  sauuives 
de  blé  à  Raymond  de  Saint-Martin,  cessionnaire  des  droits  de 
Guillaume  de  Laudun, seigneur  de  Montfaucon,  mari  de  DrasouetU 
de  Montdragon,  pour  mi  domaine  rural  sîtuii  dans  le  terroir 
d'Orange,  au  lieu  dit  le  Clauson,  qu'elle  a  acheté  le  2  juin  1361. 
—  Acte  il  Orange. 

Heg.  du  n'  Castotlaa,  —  Vauclusd. 
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140G  —  3  Juin- 


Deydiâr,  seigneur  de  Bésignan,  mar!  al  maître  de  la  dot  de  HKÊ 

feiiLniel.iitiiiette  de  Briux.  p-ntrsuî!  le  payement  de  In  soinnie  r^e 
20  florins  d'or  qui  lui  sonl  dus  par  la  princesse  d'Orange  ;i  la  siiile 
d'un  jnsemetit  jn-ononcê  par  la  Cour  delpliinalc  du  Buis.  —  Acte  à 
Orange. 

llcg.  du  u'  Casldlau.  —  Yaiicliisi}. 


88 


140G  —  1"  septembre. 


Jean  Maître,  secrétaire  du  roi  et  son  trésorier  général  pour  la 
perception  de  l'impût  de  troia  gros  parquiiital  de  sel,  accordé  par 
l'assemblée  des  trois  Etats  an  roi  Louis,  ordonne  à  noble  Elzêar 
de  Baux  d'Aîx.  de  parcourir  les  comtés  de  Provence  et  de  Forcal- 
quior,  et  de  poursuivre  toute  persomie  ayant  fraudé  les  droits  du 
Roi  en  prenant  le  sel  dans  les  salins  et  gabelles  royaux,  sans  eu 
acquiUur  l'impôt. 

Si'riu  E.  IJ.  —  ArLii.  mi,.uc.  de  La  CWit',v. 

89  1413  —  19  mars. 

;  et  liérilier  de   noble  Bliiiiclie   de   Bauï. 
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couvent  royal  de  Notre-Dame  de  Nazareth,  dont  Catherine  de  Jou- 
ques  est  prieure ,  déclare  abandonner  cette  terre  au  monastère, 
parce  qu'elle  lui  est  plus  nuisible  que  profitable.  —Acte  à  Aix. 

Ch.  de  VEgllse  SaintSauveui'  d'ALv,  n«  58.  —  Ë.-du-R. 

90  1426  —  29  mai. 

Lettre  de  frère  Bertrand,  chevalier  de  Saînt-Jeàn  de  Jérusalem,  à 
Etienne  de  Baux,  prêtre  claustral  de  la  maison  de  Saint-Jean  de 
Valdrome.  —Avignon. 

Ordre  de  Malte.  —  Reg.  II.  Chap.  de  1421-1426,  f  31  v*.  —  B.-du-R. 

91  1449  —  23  février- 
Jeannette  Gracieuse,  veuve  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de 

Châteauneuf-de-Mazenc,  s'étant  dépouillée  de  ses  biens  en  faveur 
de  Jean  de  Montrigaud  de  Tlsle,  et  d'André  Albanelli,  habitants  de 
ce  château,  avec  promesse  d*étre  nourrie  et  entretenue,  déclare 
que  les  donataires  se  sont  mal  acquittés  de  leur  obligation,  ôt 
qu'elle  abandonne  la  moitié  de  tous  ses  biens  pour  la  réparation 
de  Téglise  du  lieu,  sous  la  réserve  de  la  moitié  de  l'usufruit,  en 
reconnaissance  des  nombreux  services  que  lui  ont  rendus  les  habi- 
tants. —  Acte  ù  Chàteauneuf-de-Mazenc. 

L.  E.  3332.  —  Drôme. 

92  1522-  11  juillet 

Noble  Donat  de  Baux  refuse  de  recevoir  au  nombre  de  ses  soir 
dats,  dix  hommes  qui  lui  sont  présentés  pour  le  service  du  Roi 
par  les  syndics  de  SoUiès,  en  vertu  d'une  lettre  du  Grand  Sénéchal 
de  Provence,  et  leur  conseille  de  les  conduire  à  Marseille  où  se 
trouvent  les  galères  royales,  ou  dans  la  ville  d'Aubagne.  —Acte  à 
Toulon  dans  la  rue. 

Repr.  des  protocoles  du  !!•  J.  Pavés  E.  675,  f"  107.  —  Var.  —  Revue 
des  Sociétés  savantes,  t.  7,  f^  447,  1878,  —  Ck)mrminicatiou  de  M. 
le  chanoiue  Albauès. 


93  1376  —  21  septembre. 

Raymond  de  Baux  III,  seigneur  de  Suze  et  de  Chabrières,  co 
seigneur  de  BoUène,  accorde  aux  habitants  de  cette  dernière  loca- 
lité, moyennant  une  indemnité  de   130  florins,  lautorisation  de 


■,  pScIier,  raener  paître  leurs  troupeaux  dans  les  li^nD 
de  Chabrières  et  de  Bauzoïi,  et  d'y  couper  du  bois.  11  se  réserve 
la  chasse  aux  b^les  sauvages  et  aux  lièvres,  la  faculté  d'avoir  des 
viviers,  et  maintient  la  dêfeuse  faites  ses  vassaux  d'empoîsonncf 
les  cours  d'eaux  pour  la  prise  du  poisson. 

Rostaing  de Saint-Reslitut,  coseigueur  de  Bauzon,  approuve  les 
franchises  et  libertés  concédées,  sous  la  réserve  du  ses  droits  sei- 
gneuriaux et  de  30  florins  k  prendre  sur  la  somme  payée  par  la 
commune  de  Boliène  à  Raymond  de  Baux.  —  Acte  à  BollÈne. 

Afc'i.  munie,  de  BoUcne.  — Cominuui(]iK  par  M.  P.  <Je  Fauché. 
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15  juin. 

Hommage  prêté  par  Roslaing  de  Saînt-Reslitiit  à  Uayniond  de 
Baux  m,  seigneur  de  Suze,  et  à  Godefroy  de  Cadris,  seigneur 
d'Agrain,  coseigneur  du  château  de  Bauzon,  pour  la  paK  de 
seigneurie  qu'il  possède  sur  cette  dernière  localité.  —  Art*  ï 
BolIèQe. 

noUi-ne. 


SIGILLOGRAPHIE 


DES  DIVERSES  BRANCHES  DE  LA  FAMILLE  DE  BAUX 


La  sigillographie  de  la  famille  de  Baux,  qui  a  brillé  au  premier 
rang  de  la  noblesse  provençale  par  son  patriotisme  et  sa  richesse, 
est  restée  jusqu'à  ce  jour  tout  à  fait  inconnue  dans  son  ensemble  et 
ses  détails.  M.  Louis  Blancard,  archiviste  des  Bouches-du-Rhône, 
est  le  premier  auteur  qui  ait  donné  quelques  sceaux  de  cette  Mai- 
son dans  son  bel  ouvrage  d'iconographie  tirée  des  archives  de  son 
département;  les  écrivains  qui  l'ont  précédé  et  ceux  qui  l'ont  suivi 
n'ont  publié  généralement  que  des  sceaux  tellement  bizarres  qu'ils 
paraissent  être  souvent  le  produit  de  l'imagination  de  l'artiste,  ou 
trahir  son  inhabileté. 

Pour  rendre  notre  travail  aussi  complet  que  possible  et  lui 
donner  un  cachet  de  certitude,  nous  n'avons  admis  dans  notre 
collection  que  les  sceaux  déjà  publiés  par  M.  Louis  Blancard, 
dont  les  originaux  existent  dans  les  archives  des  Bouches- 
du-Rhône;  tous  les  autres  sont  complètement  inédits  et  se  trouvent 
aux  Archives  nationales,  à  la  salle  des  titres  de  la  Bibliothèque  de 
Paris,  et  dans  divers  musées  et  collections  particulières. 

La  vérité  et  la  pureté  de  reproduction  sigillographique  sont 
garanties  par  l'habileté  bien  connue  de  notre  dessinateur , 
M.  Laugier ,  conservateur  du  Musée  de  numismatique  de  Mar- 
seille. 

Le  blason  des  Baux  ne  remonte  pas  au-delà  du  XIII*  siècle,  et 
rétoile  à  seize  rais,  que  Ton  admet  généralement  comme  le  signe 
distinctif  de  cette  Maison,  n'était  pas  son  apanage  exclusif.  Le 
prévôt  de  l'église  de  la  Major  de  Marseille ,  Pierre  Bermond , 
la  portait  dans  ses  armes  en  1214  (Ch.  de  la  Major,  arch.  des 
B.-du-Rh.),  et  les  Blacas  de  Beaudinard  en  1233  (L.  Blancard, 
pi.  29  et  30).  Plus  tard,  cette  étoile  fut  écartelée  avec  les  armes 
des  Puget  et  des  Almeran  d'après  Robert  de  Briançon,  avec  celles 


-  sso  - 
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des  Rivettes  d'aprës  Arlefuui),  et  arec  les  armes  des  princes  i 
Litxerabourg,  coroles  de  BrienrM,  et  des  seigaeurs  de  Fieiities,  < 
la  m^fOe  famille,  d'aprè-s  le  père  Anselme. 

Nous  ignorons  cofnplélero<'nt  rorigine  da  blason  commun  &]j 
Cariillle  des  Baux  «t  in  C«lle9  du  prévit  Bennand  et  des  Blacas  4 
Beaudioard,  dont  les  sceaus  datent  de  la  m^me  époque.  l.a  caot 
de  l'écartelurc  de  l'étoile  A  IC  rats  avec  les  armes  des  Pugct  et 
des  Alraeraa  nous  est  également  inconnue,  aucune  alliance  n*ayant 
existé  entre  ces  familles  et  celle  «les  Baux.  Nous  n'en  dirons  pas 
nutanl  des  Rivelles,  qui  joignirent  leurs  armes  au  blason  tles 
B«ux  à  cause  du  mariage  d'Allemand  de  Rivettes  avec  Cathe- 
rine, Qlte  de  OuiUaunw  de  Baux  d'Orange,  seigneur  d'Arpavon  et 
de  Coodorcet.  Le  mariage  ds  Pierre  de  Luxembourg,  comte  de 
Brienne,  en  UD5,  avec  Margaorile  de  Baux,  fille  de  Krançots, 
du<:  d'AndrIe,  niolîva  l'adoption  de  rûtoila  dans  le  blason  de  cette 
famille  (Pitliiui-Curth  et  le  pèru  Anselme). 

Avant  do  plisser  ù  la  description  des  sceaux,  il  nous  pm-ait  utile 
da  Tairti  remarquer  quo  nous  ne  coimaissoiis  aucun  blason  des 
Baux  avant  la  mort  de  Bertrand,  qui  réunit  dans  ses  maitis  toutes 
les  possessionâ  de  la  famille  et  devint  prince  d'Orango  par  son 
mariage  avec  Tiburge,  fille  et  héritière  de  Guillaume  d'Orange. 
possesseur  li'iine  partie  de  la  ]iriin:i|iaulL'. 

Ce  iiest  qiiii  plus  de  trente  aiif  après  la  mcwl  .le  i-e  Bertraml  de 
Baux,  survenue  en  llôO,  ot  le  parlagc  de  ses  domaines  entre  ses 
enfants,  que  nous  voyons  apparaître  pour  l:)  première  fois  les 
ai'rues  qui  servirent  à  distiriKner  d'une  manière  p!.M'inaiieiite  les 
liiverses  branches  de  cette  maison,  Guillaume  de  Baux  I,  ii!s  tt 
successeur  de  Berfraiid.  adopta  le  cornel  des  princes  d'Oranf;e. 
llut*iies  de  Baux,  son  autre  iils,  ot  Raymond  11,  seigneur  de  Berre, 
pelil-lils  de  BLTtrand,  tous  les  deux  vicomtes  de  Marseille  par  li'ur 


>ns  ]inr 


!iiari;3.::e,  prireid  l'éloile  à  .seize  raïs,  comme  nous  le 
leurs  .sceaux  de  1214  et  de  13;'0. 

Barrai,  après  le  décès  de  s  m  père  lluj^iics,  seigneur  des  Baux, 
modilia  le  blason  de  sa  famille  eu  iijoiitanl  à  ses  armes  la  croix 
de  Tuulou.^e,  vers  12i3,  probablement  en  s:i  double  qualité  de 
sénécliat  et  de  neveu  de  Itaymond  Vil,  comte  de  Toulouse,  par  son 
iuariage  avec  Sibylle  d'AndLiiie,  mais  il  iiabandonna  jamais  l'Otuile 
à  seize  rais,  et  ses  descendants  de  la  branche  aînée,  les  comtes 
d"Aveliin,  et  de  la  branche  cadette,  les  seigneurs  de  Qrantes  et  de 
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distinctifs  de  leur  blason  avec  écartelure  souvent,  mais  toujours 
sans  brisure,  à  l'exception  toutefois  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur 
de  Brantes,  qui  brisa  Tétoile  avec  le  cornet  d*Orange  à  cause  de 
son  mariage  avec  Catherine  de  Baux  de  Courtheson. 

Les  seigneurs  de  Berre,  de  Meyrargues  et  Puyricard,  et  de  Mari* 
gnane,  sont  les  seuls  membres  de  cette  famille  de  Baux  qui,  à 
notre  connaissance,  aient  constamment  porté  les  armes  primitives 
de  leur  maison,  sans  mélange  connu  jusqu'à  ce  jour. 


Branche  des  Seigneurs  de  Baux ,  Comtes  d' Avellin ,  et  Seigneurs 

de  Brantes  et  de  Plaisians. 


PI.  I.  — N*  1.  —  Hugues  de  Baux,  Ticomte  de  Marseille. 

Av.  *  SIGILLUM  VGONIS  DE  BAVaO. 

Dans  le  champ,  le  vicomte  de  profil,  portant  un  bonnet  de  fer, 
tient  Tépée  levée  et  galope  à  gauche.  Sur  l'écu  et  le  caparaçon , 
rétoile  à  16  rais. 

^  Même  légende,  étoile  à  16  rais. 

Se.  att.,  cire  jaune.— 13  aoûtl214.— B.  303,  B.-du-Rh.— iV*  160 
de  mon  Inventaire  des  Chartes  —  publié  par  M.  Louis  Blancard, 
Iconographie  des  arcb.  des  B.-du-Rb.,  pi.  25,  n*  3. 

PL  n.  —  N*  2.  -*  Le  même. 

Av.  *  SIGILLVM  VGONI  :  DE  BAUQO. 

Cavalier  de  profil,  galopant  à  gauche,  vêtu  du  haubert  et  coiffé 
du  bonnet  de  fer,  tenant  de  la  main  droite  une  lance  en  avant  à 
pennon  et  de  la  gauche  un  écu.  Le  pennon,  l'écu  et  le  caparaçon 
du  cheval  sont  chargés  d'une  étoile  h  8  rais. 

^  Môme  légende,  étoile  à  16  rais. 

Se.  att.  plomb.  —  14  mars  1216  —  B.  309,  B.-du-Rh.  —  N*  34 
du  supplément  de  mon  Inventaire  —  publié  par  M.  L.  Blancard, 
pi.  25,  n*  1. 


A\'.  *  i  SIGILLVM  :  VGONÏS  ■  DE  BAVQO  ! 

Dans  !e  champ,  sur  un  cheval  au  pas,  lourné  à  gauche,  Hugues, 
bonnet  de  fer  en  tèle  et  vêtu  du  haubert,  tient  d'une  main  une 
épée  large  et  courte  et  de  l'autre  un  ôcu  à  une  étoile  à  12  rais. 

H)  Môme  légende,  étoile  à  Ifi  rais. 

Se.  ait.  plomb  —  27  novembre  1220  —  B.  345,  B.-du-Rh.  — 
A''  199  de  mon  Invenlaire.  —  M.  L.  Blancard,  pi.  25,  n*  2. 
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FI.  IL—  N*  4.  —Barrai  de  Baux,  fils  de  Hugnes. 
Lôg,  *  SIGILLVM  BARRALI  DOMINI  BAVCIT  : 

Dans  le  champ,  une  crois  d'or  vidée,  cléchôe  et  pommel 
lettres  conjointes  A  et  L  du  mot  Barrali. 

Se.  att.  cire  jaune,  — 10  décembre  1341  —  B.  335,  B.-du-Rh, 
N'  40  du  atijiplénieni  de  mon  Invent.  —  M.  L.  Blancard,  pi, 
nM. 


Lép 


FI.  U.  —  N'  S.  —  Le  mAme. 

*  SIGILLVM  BARRALI  DOMINI  BAVCII  : 


Dans  le  champ  ,  une  croix  d'or  vidée,  clécliôe ,  pommelée  et 
cantonnée  de  i  étoiles  à  8  rais,  lettres  conjointes  A  et  L  du  mot 
Barrali, 

Se.  att.  cire  jaune  —  21  juin  1251.  — B.  3-15,  B.-du-Rh.— ,V  35" 
rie  mon  liment.  —  M.  L.  Blancard,  pi.  25,  n'  5. 


PI.  III.  —  N'  6.  —  Le  même. 

Lég,   Hf  SIGILLVM  :  DARR.iLI  :  DOMINI  :  BAVCII. 

Dans  le  champ,  croix  vidée,  cléchéc  et  ponunetée,  accompa- 
gnée de  8  étoiles  ;ï  8  rais,  cantonnée  d'aiglettes  déployées,  dont 
la  téie,  tournée  h  gauche,  est  surmontée  d'un  B. 

Se.  att.  cire  jaune —  19  novembre  1251  —  B,  ;IIj.  B.-du-Rh.— 
A'-  361  de  mon  Invcnt.  —  M.  L.  Blancard,  pi.  25,  n'  G. 

Un  autre  exeniphiire  du  mémo  sceau,  moins  bien  conservé, 
existe  dans  les  arch.  de  riaére.  —  X°  13  di<  supplément  démon 
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PI.  III.  —  N"  7.  ^  Le  même. 

Lég.  *  SIGILLVM  BARRALIS  DE  BAVQO. 

Parti  au  premier  à  une  étoile  à  16  rais,  au  second  à  la  croix 
vidée,  cléchée  et  pommetée,  publié  par  Ruffl,  Hiat.  de  Marseille^ 
t  2,  p.  372. 

PI.  III.  —  N"  8.  —  Le  même. 

Av.  *  SIGILLVM  .  BARRALI  •  DOMINI  •  BAVXn. 

Croix  cléchée,  vidée  et  pommetée. 

^  Même  lég.,  étoile  à  16  rais. 

Se.  dét.  plomb.  —  Il  fait  partie  de  ma  collection. 

PL  IIL  —  N*  9.  —  Le  même. 

Av.  *  s.  BARRALI  D  BAVCIO  DNI  D'MONTILIS. 

Croix  vidée,  cléchée  et  fortement  pommetée. 
^  Même  lég.,  étoile  à  16  rais. 

Se.  dét.  plomb,  provenant  du  cabmet  de  M.  Nogent-Saint-Lau- 
rent  (dessin  de  M.  G.  Vallier,  de  Grenoble). 

PI.  IV.  —  N*  10.  —  Le  même. 

Av.  *  :  S  :  DNI  :  BARALIS  DE  BAVSQO. 

Croix  vidée,  cléchée  et  pommetée. 

^  *  SIGILL'  DNI  BARRALIS  DE  BAVS  ;  QO  i  —  étoile  à  16 
rais. 

Se.  att.  plomb  —  7  juin  1254  —  cart.  de  Tévêché  de  Carpentras, 
t.  2,  f  202,  Biblioth.  de  la  Ville.  —  N"  42  du  supplément  de  mon 
Invent, 

PL  IV.  —  N*  11.  —  Le  même. 

Av.  *  BVLLA  i  BARRALI  D  BAVCIO  D  MONTILUS. 

Ecartelé  :  aux  1*'  et  4*  à  Tétoile  à  16  rais  ;  aux  2"  et  3*  à  la  croix 
vidée,  cléchée  et  pommetée. 

f^  S'  BARALI  .  D  BAVaO  .  DNI  D  MONTILLIS.  Étoile  à  16 
rais. 

Se.  dét.  plomb,  au  Musée  d'Avignon. 


—  554  — 
FI.  XV.  (Supplément)  N'  45.  —  Le  mAme. 

Av.  *  S  :  DOMINI  :  BAHRALI  DOMINI  :  BAVCII  : 
Croix  vidtJe,  clochiie  et  pommctiie. 
ti  Mônie  li^t^etide,  étoile  à  IC  rais. 

Se.  att.  plomb  —  24  mai  1261.  —  Cartul.  de  l'Évôclié  de  Carpt 
tras,  t.  2,  f215,Biblioth.  de  la  ville.  — A'Mfiï  rfe  mon  Invent. 

Que.lqiies  variés  que  soient  les  sceaux  de  Barrai  tje  Baux  i 
le  rapport  de  la  légende  el  do  Vécu,  il  en  est  un  que  nous  n'»\-oi 
pu  retrouver,  et  qui  est  dL-cril  de  la  manière  suivante  dans  D 
vidimô  de  l'année  1308  (Cliartrier  de  Meyranea,  n*  96  —  Arcb.  i 
B.-du-Rh.).  Guillaume  Drogoli,  n*  d'Arles,  déclare  avoir  \-u  dans 
un  acte  du  IC  octobre  12."i5,  relatif  au  droit  de  pâturage  des  habi- 
tants de  Saint-Marlin-de-Crau,  une  bulle  de  Barrai,  qu'il  décril  de 
ta  manière  suivante  :  «.  Kx  parte  una  erat  quedani  imago  impt-essa 
«  ad  instar  mllitisarmali  supra  equuinequitantisarmatum,  lenen- 
a  lis  lanceam  in  directe,  elscutumanlo  pectus,  atque  supra  caput 
u  capcllinani  ;  ex  altéra  vero  parte  ipsius  bulle  erat  quoddani 
<i  liignuni  ad  siinililudinem  stelle.  Est  quoque  sciendiun  qaod 
«  predietorumtam  ei}ui  quaa  militia  armaugoo  Brant  simili  st6itei>^ 
"  .signata,  et  in  utriusquo  partis  bulle  Inijus  modi  circunirerencia. 
"  rruce  iiamque  proposila  erat  scriptuin  :  ^igillLim  Barralîs  de 
.  Baucio.   " 

PI.  IV.  —  N'  12.  —Bertrand  de  Baux,  Comte  d'Avellin, 
fils  de  Barrai. 

Av.    .  ET  ;  COMITIS  ;  AVF.l.LIXI. 

Cavalier  galopant  ;\  gauche,  l'Opéc  ;i  ta  main,  la  tête  couverte 
d'un  heaume,  l'ôcu  cl  le  caparaçon  du  cheval  ornés  de  la  croix 
vidée,  ch'i'hi''C  el  pounnctùi;. 

fi  *  ■  S-BEHTIÎAXDI   ■  DOMIXI  ■  BAVCII.  ]-:ioile   :i    10   rais. 

So.  dét.  pinml),  il  se  ti'ouve  au  Musée  d'Avignon.  M,  !..  Blaii- 
rard  .1  [nLl)lii:  le  nuMim  aciiau  ilaiis  la  planche  :?6,  n*  1  ;  mais  son 
cxeiiiplau'e  est  eu  as^e/  mauvais  état  de  conservation. 

PI.  V.  —  K'  13.  —  Agout  de  Baux  d'Avellin,  Seigneur  de  Brantes 
et  de  Flaisians,  fils  de  Bertrand,  Comte  d'Avellin. 


—  SS8  — 

Cavalier  galopant  à  droite  sur  un  cheval  caparaçonné ,  tenant 
de  la  main  gauche  un  écu,  et  de  la  droite  une  épée  levée  retenue 
à  la  ceinture  par  une  chame.  La  tête  est  enfermée  dans  un 
heaume  orné  par  derrière  d'une  étoile  à  16  rais,  à  visière  baissée 
par  devant  et  grillagée.  L*écu  et  le  caparaçon  mi-parti  au  1"  à 
rétoile  à  16  rais,  au  2"'  à  la  croix  vidée,  cléchée  et  poraraetée.  La 
tête  du  cheval  est  ornée  d'une  sorte  de  tête  de  coq  avec  sa  crête. 

Se.  att.  —  7  janvier  1340,  —  carton  J,  624.  Hommages,  ch.  29, 
Arch.  nation.  —  A^'  1178  de  mon  Invent, 

PL  T.  —  N*  14,  15, 16*  —  Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  Seigneur 

de  Brantes  et  de  Plaisians ,  fils  d'Agout. 

Légende  nulle  pour  le  n*  14,  brisée  aux  n"  15  et  16. 

Sur  les  trois  sceaux  att.  c.  r.  une  étoile  à  16  rais,  ajourée  en 
cœur,  et  une  croix  vidée,  cléchée  et  pommelée  en  abtme. 

N*  14-26  février  1343,  collect.  Clairembault,  t.  11,  n»  677, 
Biblioth.  nation.  —  N*  1219  de  mon  Invent. 

N"  15.  —  27  juillet  1355,  ibidem,  f  679.  —  AT*»  1350  de  mon 
lavent, 

N-  16.  —  novembre  1355,  ibidem,  t  677.  —  AT*  1351  de  mon 
Invent. 

PL  ZV.  —  (Supplément)  N*  47.  —  Le  même. 

Av.  :  t  siGiLLVM  DOMiNi  bertranDI  DE  BAVTIO. 

Écu  écartelô  en  sautoir,  aux  1*'  et  4*  à  une  étoile  à  16  rais;  aux 
2*  et  3*  à  un  cornet  lié.  L'écu  est  posé  sur  une  rosace  à  six  lobes. 

1^:*  MILITIS  :  DOmini 

Cavalier  galopant  à  droite,  la  tête  enfermée  dans  un  heaume 
à  visière  baissée,  tenant  Tépée  de  la  main  droite,  et  de  la  gauche 
un  écu  fruste  qui  parait  semblable  à  celui  de  Tavers. 

Se.  dét.  plomb,  en  mauvais  état,  appartenant  à  la  collection  de 
M.  Nogent-Saint-Laurent. 

PL  T,  —  N*  17,  —  Amé  de  Baux  d*AvelUn,  fils  d'Agout,  Seigneur 

de  Brantes  et  de  Plaisians. 

Lég.  brisée.  Animal  accroupi,  accolé  d'une  écharpe,  mi-partie  au 
1*' à  la  croix  vidée,   cléchée  et  pommelée;  au  2*  à  Tétoile  à 


;.  à  moitié  brisée.— AMEDEvs  DK  BAvcio. 

Étoile  à  16  rais  njoitréû  en  coeur,  et  une  croix  vidée,   cléchée  j 
pommetée  en  abime.   L'écu  timbré  d'un  eastrue   taré  de 
quarts,  soraïaé  de  deux  cornes  et  supporté  par  deux  lé\TÏers, 

Se.  att.   c.  r.  —   15  mai  136!). —  Reg.  231,  pièces  origioalfli 
cU.  17,  18. 19,  20,  Biblioth.  nation.  —  JV-  1473  de  mon  Invent. 


Uranclie  des  Caus,  Seigneurs  de  Derrc,  de  Meyrargues  et  Poyric 

et  de  Maricraane. 

^  J 

PI  TI,  —  Iî°  19.  —  Raymond  de  Bani  II,  Seigneur  de  Berre,^^ 
Vicomte  de  Marseille. 

Av.  *.  SIGILLVM  RAIMVNDI  DK  BAVCIO. 

Cavalier  casqué  de  fer  et  vOlu  du  haubert,  galopant  â  gaucli?. 
tenant  de  la  main  droite  une  lance  en  avant  ;i  pennon  et  de  is 
gauche  un  t'cu.  L'écii,  le  pennon  et  le  caparaçon  du  cheval  ornés 
d"unc  étoile  à  1-^  rais;  derrière  le  cavalier,  un  cornet  enguidié, 
lie  et  virole,  fixé  à  droite  au  grenotis. 

ft    Mônic  lég.,  étoile  à  16  rais. 

Sc.aU.c.  jaune. —29  juin  12-3ft,—B.  31-;,  R.-du-Rh.  —  A'-  30 
du  niipjilémenf  de  mon  Inveut.  —  M.  L.  Blancard,  pi,    20,  n'  3. 

Deuxième  exemplaire  en  mauvais  état  —  octobre  Iil3,  —  B,  Z^. 
B.-du-R}].  — -V"  }:)9  de  mon  Inrcnl. 

PI.  Vil.  —  N"  20.  —  Bertrand  de  Baux,  Seigneur  de  Meyrargues 
et  de  Puyricard,  fils  de  Raymond,  Vicomte  de  Marseille. 

Av.  — I-é,L;.  et  sceau  brisés,  ravalicr  allant  :iii   pas,    vêtu  Ju 


—   OOi    — 


1^    BERTR ,  étoile  à  16  rais, 

Sc.^att.  c.jaune.— 29  juin  1249,  —  ch.  de  Silvacane,  B.-du-Rli. 
—  iV'  41  du  supplément  de  mon  Invent.  — M.  L.  Blancard,  pi.  26, 
ir  3. 

Deuxième  exemplaire  en  très-mauvais  état,  —  6  juillet  1248, 
Cil.  de  Silvacane,  B.-du-Rh.  —  N"  343  de  mon  Invent. 

PI.  VU.  —  N*  21.  —  Eudiarde,  Dame  de  Roquevaire,  femme 

du  précédent,  et  fille  de  Giraud  Adhemar  de  Honteil 

et  de  Habile,  Vicomtes  de  Marseille. 

Lég.  *  S  :  IIEVDIARDE  :  D  :  RAVCHAV. 

Dans  le  champ,  Eudîarde  debout,  tient  la  main  gauche  sur  la 
poitrine  et  de  la  droite  levée  une  fleur  de  lis. 
Se.  att.  c.  r.  —  15  avril  1247.  —  M.  L.  Blancard,  pi.  27,  n'  i. 

PL  VII.  —  N'  22.  —  Guillaume  de  Baux  I,  Seigneur  de  Berre, 

fils  du  Vicomte  Raymond  de  Baux. 

Lég.    7   SIGILLVM  RAIMVNDI    DE    BAVCIO. 

Dans  le  champ  une  étoile  à  16  rais. 

Se.  att.  c.  j.  —  19  décembre  1256,  —  Chartrierde  Saint-Césaire, 
t.  7,  ch.  35,  B.-du-Rh.— iV"  403  de  mon  Invent. — M.  L.  Blancard, 
pi.  27,  n-  4. 

Cet  acte,  passé  par  Guillaume,  est  scellé  du  sceau  de  son  pèrCy 
Raymond^  vicomte  de  Marseille,  décédé  en  1236. 

PL  VII.  —  N'  23.  —  François  de  Baux,  Duc  d'Andrie, 

Comte  de  Berre. 

Av.  —Légende  et  champ  du  sceau  aux  deux  tiers  brisés.  Étoile 
à  16  rais  sur  le  caparaçon  du  cheval. 

1^  t  s.  FRANC  •  DUC  anDR  •  COMIT  •  Berre  ,  —  dans  le  champ 
un  écu  portant  Tétoile  à  16  rais  et  posé  au  milieu  d'une  rosace^ 

Se.  att.  c.  r.  20  mai  1351.  —  B.  540,  B.-du-Rh.  —  iV^  1322  dé 
mon  Invent.  —  M.  L.  Blancard,  pi.  27,  n*  5. 

D'après  Pithon-Curth  (Hist.  de  la  noblesse  du  ComtatJ,  les  sei- 
gneurs de  Marignane,  branche  cadette  de  celle  de  Berre,  portaient 
l'étoile  à  16  rais,  sans  brisure  ni  écartelure. 


Branche  des  Baux,  Princes  d'Orange  et  des  Seigneurs  de  CourUiesoii._ 

de  Suze  el  de  Camaret. 


PI,  Vin.  —  N°  24.  —  Gaillaume  de  Baux  I,  Prince  d'Orange,  fils  A 
Bertrand  et  de  Tiburge, 

Av.  i"  -sioJLLvu  oviLi,Ei.Mi  DE  BAVao. 

Datis  lo  champ,  cavalier  vêtu  du  haubert,  galopant  in  gaw 
tenant  une  épùe  de  la  niaîn  droite,  et  de  la  gauche  un  écu.  L'^ 
et  le  caparaçon  ornOs  d'uti  cornet  lie. 

^  ...  AVRASIcB.  —  Cornet  \îè  dans  le  champ. 

Se,  att.cj.  —  JuinlI93,— B,  394,  B.-duHli.  —  A*  198 de  n 
Iiiveni.  —  M.  L.  Dlanc;ird,  pi.  21!,  n*  4, 

PI.  VIII.  —  N*  25.  —  Guillanine  de  Baax  III.  Coprince  d'On 
fils  de  Guillaume  II  et  de  Précieuse  N 

Lég.  ^  H.  W  :  DE  BAVaO  PIUNCIPIS  :  AVkasice. 

n;iiis  U-   rli;im|i,  iwiirl  Vw  sin-moiil,'  il'lllio  tHnile  h  ^î   n 
Se.  M.   c.  j.  —  l";ioùf  l-.Tifi.  —  B.  Jri-2,  B.-ilu-K!i.  —  .V  .lilSa 
:i'.l9  de  mou  Inccni.  —  M.  I,.    Bhuicai-.l,  [)1.  "^7,  n    -J. 

PI.  VIII.  —  N°  26,  —  Galburge  de  Mévouillon,  femme  du  précédent. 

I.L-    ;i  moitié  hrisiJi;,-  ....  GAI.BERGE 

Dans  le  i.:haiiip,  la  priiiiiî.ssu  de  prolll,  le  lioaume  en  tiMe,  galoiie 
à  gau'-he,  tenant  une  épC'C  du  la  iii;iin  druitu,  t't  do  la  frauche  iiii 
(■x\\  sans  armes  apparente^:. 

Se.  !itl.  C.  r.  —  1"  acil'it  13."iG.  —  IJ.  :ij-.',  ll-du-Hh.  —  X-  3'.IS 
C'i^iUi)  de  mon  Ln-cn(.~  M.  L.  Blaii.-ard,  pi.  27,  ni!. 


PL  VIII.  —  N"  27.  —  Guillaume  de  Baux.  Prince  d'Orange. 

Av.  *S.  W.  DE  BAVCIO  PHINCIPIS  AVKASICE.  .. 
Cornet  lié  h  trois  pendants. 
ù  ■;&.  S,   liOSPITAl.S  S"l  .  lOlliS  .  IN  AVHASICK  .    dans  le 


—  5o9  — 

Se.  dét.  plomb,  provenant  d'un  moulage  en  plâtre,  donné  par 
M.  G.  Vallier  (collection  Nogent-Saint-Laurent). 

PI.  XV.  (Supplément)  N*  46.  —  Raymond  de  Baux  I, 

Prince  d'Orange. 

Lég.  *  S'  R'  DE  BAVCIO  PRINCIPIS  AVRASICE  ;• 

Dans  le  champ,  cornet  lié  à  deux  pendants,  surmonté  d*une 
étoile  à  8  rais. 

Se.  att.  c.  j.— 2  juillet  1255,  —  Transaction  entre  le  sénéchal  du 
Venaissin  pour  Alphonse  de  Poitiers  et  Télu  de  Viviers,  —  Arch. 
nation.  J,  312,  n"»  56. 

PL  IX.  — •  N'  28.  — Le  même  et  Guillaume  son  frère,  on  son  neveu. 

Av.  *  S  :  R  i  ET  i  G  :  D  i  BAVCIO  i  PRINCIPVM  i  AVRA- 
SICE. 

Dans  le  champ,  cornet  lié  à  deux  pendants. 

1^  t  S'  HOSPITAL  S'  IHNS  IN  AVRASICE.  Croix  pattée  de 
Saint-Jean-de-Jérusalem. 

Se.  dét.  plomb,  provenant  du  cabinet  du  D'  M.  Millet,  d'Orange. 

PL  IX.  —  N"  29.  —Raymond  de  Baux  I,  Prince  d*Orange. 

Av.  Lég.  brisée.— Cavalier  galopant  à  gauche,  vêtu  du  heaume, 
et  coiffé  d'un  casque  de  fer  à  aigrette  par  derrière,  il  tient  de  la 
main  droite  une  épée  levée,  courte  et  large,  et  de  la  gauche  un  écu 
fruste.  \ 

î5  *  .  S  -  R'  .  DE  BAVCIO  PRINCIPIS  AVRASICE.  Dans  le 
champ,  cornet  lié  à  trois  pendants. 

((  1253.  Sentencia  lata  per  Raymundum,  principem  Aurasice 
«  super  facto  castri  Dalmaceni  inter  Aymarum  de  Pictavia  et 
tt  Lambertum,  dominum  Montilli.—  Cart.  valent,  ad  annum  1252. 
—  Publié  par  Valbonnais  (Hist,  du  Dauphiné). 

PL  IX.  —  N*  30.  —  Le  mfime  et  son  neveu  Raymond  II, 

Coprince  d'Orange. 

Av.  *  S  .  R' .  1  •  R'  •  D  .  BAVaO  PRINQP VM  AVRASICE. 
Dans  le  champ,  cornet  lié  à  4  pendants. 


—  îifiO  — 

«  *  PRINCEPS  AVRASICE,  cavalier  coiffé  d'un  casque  tle  fi 
galopant  à  gauche,  tenant  une  long'ue  lipée  de  la  main  droite 
de  la  gauche  un  Ccii  fruste,  La  croupe  caparaçonnée  du  chen 
ornée  d'un  cornet  lié. 

Se.  ait.  plomb.  —  16  juillet  1216.  L.  52,  —  Arcli.  de  Vaaclu 
—  JV*  5Ï5  de  mon  Invenf. 


L 


PI.  X.  —  N'  31.  —  Raymond  de  Baux,  par  la  grâce  de  Diao, 
Prince  d'Orange. 

Av.  *  RA  DE  BAVCIO  DEI  GRA  PNCEPS  AVRASÏCE. 

Cavalier  portant  un  casque  de  fer  k  visière  baissée  ,  galopaol  j 
gauche,  tenant  l'épée  levée  de  la  main  droite,  et  de  la  gauchoi 
écu.  L'écu  et  le  caparaçon  du  cheval  sont  ornés  d'un  cornet  lié.  ' 

Q   Môme  lég.  Cornet  lié  et  engiiiché  à  4  pendants. 

Se,  dét.  plomb,  provenant  du  cabinet  du  D'  M.  Millet,  d'Orange. 


PI.  X.  -  N-  32. 


■-  Raymond  de  Baux,  par  la  grâce  de  Dieu. 
Prince  d'Orange. 


Av.  *  RA  •  DE  :  BAVTIO  :  DEI  :  GR  :  PNCIPIS    :    AVR. 

Cavalier  coiffé  d'un  casque  de  for  ;i  visiOre  baissée  et  grillagée, 
■.galopriiitii  gauche,  tenant  répéi; 


avec  aigrette  llotlanle  par  derv 


levée  de  la  main  droite  et  de  la  gauctie  l'écu  ;  écu  et  caparaçon, 
ornés  du  cornet  lié. 
*})Î<BVLI.A-  K.\IMVNDI;  DE  BAVTIO  PNCIPIS-  AVR".   Dans 

le  champ  cornet  lié  et  enguicbé  à  4  pendants. 

Se.   ilC't.   jilonih.  provenant  des  moulages  en  plâtre    de    M.   G 
Vallicr.  ("Ci)llei-tion  de  M.  Xogeat-Saiiit-Laurcnl.) 


PI.  X.  ■ 


■  N'  33. 


-  Raymond  de  Baux,  par  la  grâce  de  Dieu, 
Prince  d'Orange. 


Av.  *  RA  DE  BAVCJO  DEI  GRA  P\CKPS  :  AVRASÏCE. 

Cavalier  galopant  ;i  gauche,  coiffé  dun  casque  de  fer  à  visière 
baissée  ;  il  tient  de  la  main  droite  une  longue  épée  ,  et  de  la  gau- 
che un  écu.  L'écu  et  le  capara(;-on  du  cheval  ornés  du  cornet  îiê. 
A  la  partie  supérieure  et  gauche,  entre  les  deux  rangs  de  grenetis, 
un  petit  cornet  accosté  de  trois  petites  étoiles. 


—  561  — 

i^  Même  lég.  dans  le  champ,  un  cornet  lié  et  enguicbé  à  4  pen- 
dants. 
Se.  dét.  plomb,  môme  collection. 

PI.  XI.  —  N*  34.  —  Raymond  de  Baux,  Prince  d*Orange. 

Av.  *.  S  :  RAIMONDI  :  D.  BAVCIO  : 

Dans  le  champ,  cornet  lié  à  5  pendants. 

^  *  PRINCIPIS  :  AVRASICE  :  • 

Cavalier  galopant  à  gauche,  tenant  Tépée  levée  de  la  main  droite, 
et  de  la  gauche  un  écu  fruste.  Le  caparaçon  du  cheval  orné  d'un 
cornet. 

Se.  dét.  plomb,  même  collection. 

PL  XL  —  N"  35.  —  Bertrand  de  Banx  IV,  Prince  d*Orange, 

fils  de  Rajrmond  I. 

Av.  *S.  B  .  D  .  BAVTIO:  PRINCIPIS  •  AVRASICE. 

Dans  le  champ,  cornet  lié  et  enguicbé  à  4  pendants. 
1^  t  S'  •  HOSPITALIS  •  SCI  •  lOHlS  •  AVRASICE.  Dans  le  champ, 
croix  pattée  de  Saint- Jean-de- Jérusalem. 
Se.  dét.  plomb,  même  collection. 

PL  XL  —  N'  36.  —  Le  même. 

Av.  *•  S\   BERTRANDI  :  DE  BAVQO  : 

Cornet  lié  et  enguiché  à  4  pendants. 

^  *  MAIGRIS  PRINCIPIS  :  AVRASICE. 

Cavalier  coiffé  d'un  bonnet  de  fer  à  visière  baissée,  galopant  à 
gauche,  tenant  Tépée  levée  de  la  main  droite,  et  de  la  main  gauche 
un  écu.  L'écu  et  la  croupe  du  cheval  caparaçonné,  ornés  d'un 
cornet  lié. 

Se.  dét.  plomb,  même  collection. 

PL  XII.  —  N*  37.  -—  Bertrand  Itl,  coprince  d'Orange,  Seigneur  de 
Suze  et  de  Courthéson,  fils  de  Rajrmond  II  et  de  Dame  Signe. 

Av.  *  .  S'  *  B'  DOMINI  BREVIS  AVRASICE  : 
Cornet  lié  et  enguiché  à  2  pendants. 
^    :.  PRINCEPS  *  AVRASICE. 
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Cavalier  galopant  k  gauche,  la  tête  enferméQ  daos  un  hesame 

de  forme  qiiadrangulaire  a  visière  baissée,  tennnt  son  écu  d'une 

raaîn  et  de  l'autre  brandissanl  une  longue  épée.  L,'éca  orné  d'un 

cornet. 

Se.  dét.  plomlj,  —  même  collection. 

PI.  XII.  —  N'  3S.  —  Bertrand  dfl  Baux,  Prince  d'Orange. 

Av.  *  S  B'  D*  B.WCIO  :  PRINCIPIS  !  AVRASICE. 

Cornet  lié  et  engiiicliû  a  i  pendants. 

fl  --..  PRINCKPS  :  AVRASICE, 

Cavalier  galopant  à  gauche,  tenant  une  longue  lipôe  levée  d 
main  droite,  et  de  la  g.mclie  un  écu.  L'écu  elle  caparaçon J 
cheval,  ornés  d'un  cornet  lié. 

Se.  dét.  plomb,  même  collection. 


PI.  xn. . 


-  N'  39.  —  Bertrand  de  Baux  IV,  Prince  d'Orange, 
&Ie  de  Raymond  I. 


Av.  *  ::  B*  D'  BAVaO  •  PRINCIPIS  t  AVRASICE  : 

Cornet  lié  et  enf^uiché  &  4  pendants. 

lî   4-  PRIN'CKPS  *  AVRASICK. 

Cavalier  galopant  ;'i  franche,  la  tùLc  couverte  du  heaiinif  ii 
visière  baissée,  tenant  \i\]e  longue  épée  de  la  main  droite  et  de  la 
gauche  un  écu.  L'écu  et  la  croupe  du  cheval  caparaçonné,  ornés 
d'un  cornet  lié. 

Se,  att.  plomb.— 2  juin  158j,~L.  15,  du  fonds  de  la  principaulii 
d'Orange,  Vaucluse.  —  N'  (iôi  de  mon  fiwe"t. 

Indépendamment  des  SL-e:iu\  de  Bertrand  de  Baux  IV  que  nous 
venons  de  décrire,  il  en  existe  un  en  cire  rouge,  dont  nous  n'avons 
pu  trouver  ;mcun  exouiplaire  ;  il  esl  mentioimé  dans  un  vidimé  ai 
l'an  1351.  Par  cet  acte,  Guillaume  Gautier,  procureur  de  iïavmo«'l 
de  Baux  IV,  priui'e  d'Oiange,  demande  à  Rostaing  de  Moruas, 
prieur  de  Saint-Klienne-do-Sors  et  ollîcial  de  Tévéque  d'Orange, 
la  transcription  d'une  convention  passée  le  32  mars  1309  entre  !t' 
roi  Robert  et  Bertrand  de  Baux  IV.  Il  déclare  que  cette  charte  est 
muniededeux  sceaux,  el, après  avoir  décrit  celui  du  roi,  il  ajoute: 
(1  In  a!io  verosigillo,  in  ejus  niedio,  crant  scripte  arme  domiiii 
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«  medîo  Stella  cum  uno  Castro  juxtaipsam  stellam  flgurato,  et  in 
a  circumferencia  ipsius  sigilli  ab  lUa  parte  erat  scriptura  talis  : 
«  S.  Bertrandi  de  Baucio,  princîpls  Aurasice.  »  —  B.  437,  B.-<iu- 
Rh.  —  N'  929  de  mon  Invent. 

PI.  XIII.  —  N"  40.  —  Raymond  4e  Baux  V,  Prince  d'Orangç^ 

fils  de  Raymond  IV. 

Av.  *  RA  DE  BAUaO  BEI  GRA  phinCEPS  :  AURASICE. 

Cavalier  coiffé  du  heaume  à  visière  baissée  galopant  à  gauche. 
Le  prince  tient  de  la  main  droite  une  longue  épée  et  de  la  gauche 
un  écu.  L'écu,  le  cou  et  la  croupe  du  cheval  caparaçonné  portent 
un  cornet  lié,  la  tête  du  cheval  est  ornée  de  trois  plumes  ;  après 
la  légende ,  un  cornet  lié  accosté  de  4  points. 

1^  *  R A  DE  BAVCIO  PRINCEPS  AVRI.  Cornet  lié  et  enguiché  à 
4  pendants 

Se.  att.  plomb. —30  octobre  1341.  —  L.  15,  du  fonds  de  la  princi- 
pauté d'Orange,  Vaucluse.  —  N*  1200  de  mon  Invent. 


Seigneurs  de  Camaret. 

PL  XIII.  —  N"  41.  —  Bertrand  de  Baux,  Seigneur  de  Camaret, 
petit-fils  de  Bertrand  IV,  Prince  d'Orange. 

Av.  *  S-  BTRANDI  De  BAvaO  DNI  CAMARETL 

Dans  le  champ,  cornet  lié  et  enguiché  de  quatre  pièces,  termi- 
nées chacune  de  trois  glands  ;  brisé  en  chef  d'un  lambel  de  cinq 
pendants  du  même. 

^  Môme  lég.  Dans  le  champ  une  croix  grecque. 

Se.  att.  plomb,  —  29  novembre  1326.  —  Arch.  munie,  de  Cama- 
ret. —  A^"  1064  de  mon  Invent. 

PI.  XIII.  —  N*  42.  —  Guillaume  de  Baux,  Seigneur  de  Camafêt, 

frère  du  précédent. 

Av.  *S'  •  G  .  DE.  BAVaO  •  DNI  •  CAMARETL 

Cavalier  coiffé  du  heaume  à  visière  baissée^  galopant  à  droite^ 


ain  droite  une  épée  levée  et  de  la  gauche 
L'écu  et  le  cou  du  cheval  caparaçonné,  ornés  d'un  cornet  lié. 

«  *  S'GVILLE  .  DE  BAVCIO  ■  DNI  ■  CAMARETI.  Coroel 
cnguichéetliéde  4  pioces,  terminées  chacune  par  trois  glands; 
brisé  en  chef  d'un  lambel  de  cinq  pendants  du  même. 

Se.  dét.  plomb,  provenant  de  la  collection  de  M.  L.  Valentia  à_ 
Montélimar  (frappe  défectueuse  à  l'avers). 


ectueuse  à  l'avers).  ^^M 

Seigneurs  de  Suzc.  ~^^H 

-  Raymond  de  Baux,  Seigneur  de  Saze.     ^H 

VCIO  :  DOMINI  ;  SVSE.  ^M 

âau  donjontié.  ^^H 

lié  dans  le  champ.  ^^H 

e  collection.  ^^^H 


PI.  Xir.  —  N'  43.  —  Raymond  de  Baux, 
Av.  *  S'  R  :  DE  BAVCIO  :  DOMlNl  ;  SVSE. 
Dans  le  champ,  cliEUeau  donjonné. 
ft  Même  lég.  Cornet  lié  dans  le  champ. 
Se.  d&L  plouib,  même  collection 


Seiijneur^  do  CouTlliesoii. 

PI.  XIV.  —  N'  44.  —  Catherine  de  Baux,  Dame  de  Courtheson, 

femme  de  Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  Seigneur    de    Brantes 

et  de  Plaisians. 

I.ég.  y  KATKUINE  D'  BAVCIO  DE  CVUTEDONE ,  (dernier 
mot  illisible). 

Sceau  écarlclc  en  sautoir  au\  1"  et  4"  d'une  étoile  ;i  16  rais, 
aux  2"  et  3'  au  cornet  lié;  le  sautoir  palté  brocliantsur  le  tout. 

Se.  att.  cire  roufic.  —  1  '  avril  1388.  —N'  10-,>3  tle  mon  Invon. 
—  Sceau  en  ma  possession. 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 
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A ,  abbesse  de  Saint-Césaire  d* Arles,  749,  754. 

Abruzzbs  (les),  provinces  dltalie,  914, 1292. 

AccouLBS  (Eglise  des),  (Ecclesia  de  las  Accoas),  à  Marseille,  117. 

ACERNO,  Italie,  P.  de  la  principauté  citérieure,  709. 

ACKRNO  (Jean  d').  709,  mari  de  Jacquelte  de  la  Marra,  961. 

AOHAiE  (principauté  d'),  Grèce,  523. 

ACHARD  Balthazar,  juge  de  l'Isle,  1823. 

ACHAROLis,  sénéchal  de  Sicile,  1576. 

ACQUAVivA,  Italie,  province  de  Bari,  1754. 

Adalacie  ou  Alasacie  N.  . .,  abbesse  de  Sion  de  Marseille,  603,  675. 

Adalmodis  N  . . . ,  femme  de  Gilbert  de  Baux,  seigneur  de  Marignane,  875. 

Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Monteil  et  vicomte  de  Marseille,  mari  de 

Mabile,   127,  155,  156,  159.  —  Supplément,  10. 
Adhemar,  llls  de  Giraud  Adhemar  et   de  Mabile ,  vicomtes  de  Mar- 
seille. 347,  410. 
Adhemar  Gaucher,  seigneur  de  Cereste,  588. 
Adhemar  Gaucher,  fils  d'Hugues  Adhemar,  seigneur  de  Monteil  et  de  la 

Garde,  et  d'Etiennette  de  Baux,  d'Orange,  marié  à  Jeanne  d'Aspre- 

mat,    1394,  1487. 
Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Grignan,  313. 
Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Montélimar.  588.  Seigneur  de  Grignan, 

712,  738. 
Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Grignan  et  d'Aps,  1206,  1443. 
Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Monteil,  marié  à  Tassette  de  Baux,  fils 

d'autre  Giraud  Adhemar,  1224,  1269.  Testament,  1373. 
Adhemar  Giraud,  seigneur  de  Monteil,  fils  de  Tassette  de  Baux,  1373, 

1383,  1513. 
Adhemar  Aymar,  fils  de  Giraud  Adhemar  et  de  Tassette  de  Baux,  1373. 
Adhemar  Louis,  seigneur  de  Monteil,   fils  de  Giraud  Adhemar  et  de 

Tassette  de  Baux,   1373, 1404. 
Adhemar  Guignes  et  Hugues,  frères  de  Giraud  Adhemar,  seigneur  de 

Monteil,  1224. 
Adhemar  de  Monteil,  Lambert,  mari  de  Tiburge  de  Baux,  178,  211,  313. 


w 


ASQBlUk  da  lIoDlcU.  Idmberi,  coseigneur  de  Moatélimar,   S8S. 

Ai>aBiuKHq{n)cs,s«ifpiear  JcClaosayes.  7S3,  'h\.  HallredesTempliEil 

774. 
MtBBUAt  Bogues,  seigneur  do  la  (iard^AdlMotiir  et  MnDlâlîmar.n: 

BlieaiKUe  a«  Baux,  tille  d«  Bertra  ml  1 V,  piTiocc  d'OraoB».  93e.  1 1 13.  lin 
ADaxMAK  Ou^ue».  ooci  fils,  aiigatar  de  la  Gsrde  et  MoDleil,  lièrîlicr  à 

son  trèn  Gaucber  Âdhemar,  HSl. 
AlDHHilAli  Blonde,  tille  de  Qiraad  Adheoar,  seigneur   rie  Uonlett,  | 

riée  en  1366  à  Bertrand  de  Baux  d'OrRnge.  seigneur  de  Giponjas.  151 
AmKiuH  Bronde.  fille  de  Giraud  .Vdhemar,  seigneur  de  Grignaild 

d*Aps,  mariée  A  Hapnond  de  Baux  D,  seigneur  de    Puyrîeard,  1 

-~  Supplèinenl.  '21. 
Adhsmar  Élèonore,   fille  de  Hugues  Adbemar.  seignear  do  la  Gu 

Abemar  et  Monl^limar,  renve  de  Jean  de  Slontlucl.  1398.  Dama  ri 

Montrigaud,  1339.  H87. 
ADHBUiH  Budiord^.  fille  de  Giraud  Adht^nar  et  de  Sfabilc,  viconiM  i 

Harsotlla,  marlèo  A  Bcrlranri  de  Baux  de  Berrc,  seigneur  de  Ifoyrt 

guw.  IM.  Îi6.  a;0.  3K'.  —  Tosl»mcDt.  IIP, 
AuiiKUAH  de  Moiiteil,  GIroude,  vftuTO  de  Guillaume  Aacnlmis,   fille  de 

Giraud  Adbemar  et  do  Mabilo.  vlcomlo*  de  Marseille,  3*7.  4fli9.17t.  4fe 
.\i>SBMA]t  d(>  Monteil.  Marie.  HIIo  da  Mabilo,  \ioomtessc^  de   MarMilie, 

religieuse  de  baint-Pons  de  OcmeQris.31T.  Abbesse.  485. 
kTMsiitM  Sibylle,  ûlle  do  Giraud  Adbemar  et  de  Tassette  de  Baux,  137), 

im.  im.  m 

AlATiiE,  vpiiv^rl.'P-Tlrr^n.lfli-nnAiN.r.-.ml.'.rAvollIn  n.'o\v  îlrvojflMnT^ 
A'iEN.  l.nl-rt-Uaro .■.  I^n:. 
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AiaRBMOKT  (C.  de  Acrimonie),  B.-A.,  arroad.  de  SIsteron,  canton  de 

Noyers,  812. 
AiGUEBELLB  {Aquabelld),  monastère  de  religieux  de  Tordre  de  Citeaax, 

Drôme,  diocèse  de  Saint-Paul-Trois-Ohâteaux,  619. 
AiGUEBLANCHE  (Jean  d'),  jurisconsulte  d'Aix,  1036. 
AiGUEDiNE  (Allemand  d*),  procureur  de  Bertrand  de  Baux,  11-28. 
AiQUES-MoRTES    (villa  Aquarum   mortuarum),  Gard,    arrond.    de 
•  Nîmes,   1251,  1824. 

AiMERi  Hugues,  évoque  de  Saînt-Paul-Troîs-Châteaux,  1300. 
AiMEDRUS.  Donation  à  Saint-Victor,  7. 

Aix  (civit as  de  AquisJB.'dM-R,,  46, 421,  515,789,1491,1617.— SupplômS  8. 
Alain,  évoque  de  Sisteron,  544,  550. 
Alais.  (C.  Alesii)  Gard,  1229. 
Alamanon  (Imbert  d';,  viguier  de  la  Cour  d'Alx,  1324. 
Alasacie  ou  Adalasie,  fille  de  Hugues  Geoffroy  III,  vicomte  de  Mar- 
seille, femme  de  Raymond  de  Baux  H,  seigneur  de  Berre,   157,  166, 

208,  217,  218,  221,  222. 
Alauson  (C.  de  Alauaone),  H.-Alpes,  arrière-fief  dépendant  autrefois 

de  la  Roche-sur-le-Buls,  1052,1111,1181,  4242,  1285,  1797. 
Albamunet,  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  1088, 1169. 
Albanelli  André,  de  l'Isle.  —  Supplément,  90. 
Albanet  (Territorium  Albanheti),  Vaucluse,  1400. 
Albaron  (C  de  Alharono),   hameau  en  Camargues,  Com.  d'Arles, 

B.-du-R.,  19,  91,  94,  172,  257,  1160. 
Albaron  (François  d'),  seigneur  de  Montfrin  et  de  Lers,  1212. 
Albaron  Marquise,  mariée  à  Guillaume  de  Baux»  seigneur  de  Camareti 

1677. 
Albe  (Aube)  de  Tarascon,  297,  426. 
Albe  Bertrand,  seigneur  de  Roquemartine,  524. 
Albe  Bertrand,  Jean  et  Charles,  frères,  damoiseaux  de  Tarascon,  801. 
Albe  Charles  1526.   Seigneur  de  Pierrerue,  1712* 
Alberona,  Italie,  P.  de  la  Capitanate,  978. 
Albert,  Empereur  d'Occident,   Roi  des  Romains,  887, 
Albbrti  Gillibert,  seigneur  du  Thor,  1697. 
Albi  Isnard,  chanoine  d'Orange,   606. 
Albioso  (C.  de  Albiosco),  B.-A.,  arrond.  de  Digne,  788. 
Albon  (C.  de  Albon€)j  Drôme,  arrond.  de  Valence,  1017, 1140. 
Albornos  Gilles,  cardinal,  fait  un  prêt  à  la  reine  Jeanne  I,  1425. 
Alburon  (C.  de  Alburone),  Vaucluse,  627. 
Alboret  Abraham,  clavaire  de  Berre,  1535,  1539. 
Alessano,  Italie,  P.  de  la  terre  d'Otrantei  1768. 
Alexandre    IV,  pape,  458. 
Alix,  N.  . .,  deuxième  femme  de  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Meyrar^ 

gués,   460,  464,  467,  480,  515.  516,  528,  529,  633,  692»  698,  873. 
Alix,  N...,  dame  de  Roquemartine,  618. 
Allaman  Barthélémy,  de  Florence,  trésorier  de  Provence,  1380. 
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ALLAH  (C.  âe  Alhndo),  T>tùmt!,  arrond.  da  Monl^llmar,  1394,    1H 

1388.  —  Supplément.  83. 
Allauch  (C.    do    Allaudio),    B.-du-R.,  nrrond.   de   Marseille. 

im.  tlO.  Bastide  devant  Allauch,  îîîO,  607,  MS.  697.    743,   851.  1 

1339.  1722.  17^5.  —  Supplément,  G9. 
ALLBicn^  (C,  dû  Ali'jna),   B,-du-R.,    arrond,    d'Arles,  420, 
ALI.EHAO^'E  (C.  deAliamaniaJ,  B,-.Mpes,  arroud.  de  Digne,  788, 


I 

L 


Alphant  Quillaumo,  chfltolain  do  Bertrand  de  Baux,  6B7,  682. 

Ai-PSANT,  prieur  de  Saint-Oonte,  1507. 

ALPH0S3B,  comte  de  Provence.  —  SupplÉmetit,  6. 

AiTHONSE  Jourdain,  comte  de  Toulouse,  32,  39,  60.  — Supp!.,  î,  3,  4.  1 

Alphonse  IIT,    roi  d'Aragon,    Cil. 

Alphonse,  frSre  de  Raymond  V,  comte  de  Toulouse,    60,   61 . 

Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  de  Toulouse,  flls  de  Loois  vni.  rolJ 

France,  345,  367.  368,  369,  371,  37".  379,  380,  383.  193,    504,     543. 
Alquier  Jean,  marcbaud  de  Montpellier,  800. 
AXQCIBR  Camoli,   jugo  d'Aix,    831. 
Altamiira,  Italie,  P.  de  la  terre  do  Bari,    1520. 
ALTAvès,  quartier  rural  de  la  commune  de  Tarascon,    484. 
Alta villa  (Ricard  d'),  notaire,   1085. 

Altegrinia  de  Luco,  mariée  à  Barrai  de  Baux  d'AvelIin,  1093. 
Ahalpi,  Italie,  P.  de  la  principauté  cltérieure,  1581.  . 

AuAUuc  de  TdkuO]  sânécfaal  de  Provence.  —  SupplAment,  76.         ^^H 
Amat   Guillaume,    113.  ^^ 

Amhlahd  Jeaii,  iiotairo  dos  Baux,   017. 

A.\ikdi':e  IV,  conitodi:  !>avoic,  mari  de  Cûcilc    do  Baux,    311,  3G6,  r,S. 
AuÉDÉE  V.  comte  de  Savoie,  SIO, 
AuÉDKE  VI,  ronile  de  Savoie,   iri:!0. 
Amédée  VIII,  comte  de  .Savoie,    1081,  1090,  (f.95. 
AmédÉG  III,  comte  de  Ocnùve.    1374. 
Amendolara,  Italie,  P.  de  la  Calabre  cit6riom-o,  IHO. 
Ambndoi.ara  (Jean  d'),  marié  à  Jeanne  Rullo   de   Calabre,  1135. 
Amk-,  éviïque  d'Orange,    211,   331,  417. 
AuiC  Giraud,  iils  de  Uiraud  Amie,  seigneur  du  Tlior,  pt    de  Tibni^o  de 

Baiix,lilledeCiui1lnume  I, prince  d'Orange, 205, 21 5. 313. —  SupplùmMl. 
Amic,  Uiraud,  commandeur  de  l'iii'ipital  St-Jcan-dc-JOrusalem,  -;m5,  331. 
Amic,    Inraud,   seigneur  do  Clilteaunouf.   3il.   I'ri.Te   de    Guillaume 

(le  Sabran,    302. 
Amic  Uiraud,  procureur  de  Bertrand  do  Eaux  IV,  prince  d'Orange,  Mû, 

Soigneur  du  Thor,  marié  â  Tiburge  de  Baux,  liile  de  Bertrand  IV,  991 
Amic,  clievalier,  lils  du  prCcâdciit,   992. 
Aine  Pierre,  seigneur  d'Evragues.    ?90. 
.   Amil:  TiburgB,  mère  de  Giraud  Adhîimnr,  seigneur  de  Montélimar.  5S^. 
Amijrosi  Rayiuond,    seigneur    d'Entraigues,   331. 
Ancklin  Pierre,  de  Florence,  iiommc-lige  du  seigneur  de  Courtheson  lOTI. 
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Anoblme  Pons,  clavaire  de  Tarascon^  542. 

Andos  (Martin  d'),  prieur  de  Saint-Gilles,   178. 

André  Hugues,  chanoine  de  la  Major,  prieur-prebendô  d'Aubagne,  469. 

André  Guillaume,  huissier  de  la  cour  d'Aubagne,   1114. 

André  de  Hongrie,  prince  de  Salerne  et  roi  de  Sicile,  mari  de  Jeanne  I, 

1218,  1237. 
Andrie,  Italie,  ville  de  la  P.  de  Bari,  1584,  1585,  1706. 
Anduze  (C.  Andusie)  Gard,  arrond.  d'Alais,    1224,  1229. 
Anduze  (Bernard  d'),  1224. 
ANDUZfi  (Louis  d'),  seigneur  de  la  Voûte,   1640. 
Anduze  (Béatrix  d'),  mariée  à  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Puyri- 

card,  1047,  1126. 
Anduze  (Tiburge  d'),   mariée   à  Guillaume  de  Baux  d'Orange,  992, 

999,  1000,  1001,  1013,  1064,  1677. 
Ange  Traza  d'Escalis,   lieutenant  de  juge  en  Italie,  1098. 
Angle  (Bourdigue  de  V)  (Burdigula  in  Angulo),  B.-du-R.,  15,  25. 
Angles  (Château  d'),  910. 
Angles  (Les)  (C,  de  Angulis),  Gard,  1299. 
Angles  (C.  de  Angulis),  B.-A.,  arrond.  de  Castellane,  1538,  1542. 
Anglic,  coseigneur  de  Barbentanne,   1730. 
Angri,  Italie,  P.  de  la  principauté  citérieure,  945. 
Anjou  (Pierre  d'),  comte  d'Eboli,  frère  de  Robert,  roi  de  Sicile,  920,985. 
Anjou  (Agnès  d'),  de  Duras,  fille  de  Charles  de  Duras,  belle-sœur  de 

Charles  III,  mariée  à  Jacques  de  Baux,   i577,  1579. 
Anjou  (Béatrix  d'),  fille  de  Charles  I,  promise  en  mariage  à  Philippe, 

fils  de  Baudoin,  empereur   de  Constantinople,  523. 
Anjou  (Béatrix  d'),  fille  de  Charles  II.   roi  de  Sicile,  mariée  à  Bertrand 

de  Baux,  comte  de  MontescagUoso  et  duc  d'Andrie,   924. 
Anjou  (Françoise  d'),  fille  de  la  reine  Jeanne.  —  Supplément,  26. 
Anjou  (Marguerite  d*),  impératrice  de  Constantinople,  fille  de  Philippe, 

prince  de  Tarente,  mariée  à  François  de  Baux,  duc  d'Andrie,  1588. 
Anjou  (Marie  d*),  fille  de  Louis  II,  roi  de  Sicile,  et  d'Yolande  d'Aragon, 

promise  en  mariage  à  Jean- Antoine  de  Baux  des  Ursins,  1709,  1710. 
Anjou  (Marie  d'),  sœur  de  la  reine  Jeanne  et  veuve  de  Charles  do  Duras, 

femme  en  deuxièmes  noces  de  Robert  de  Baux,  comte  d'AvelIin.  (P.C.) 
Anne,  femme  d'Humbert  I,    dauphin  de  Viennois,  640. 
Anne  de  Viennois,  fille  de  Guy  de  la  Tour,  seigneur  de  Montauban  et 

de  Béatrix  de  Baux  d'Avellin,  mariée  à  Raymond  de  Baux  IV,  prince 

d'Orange,  1017,  1044,   1077,   1170,  1183,  1198,  1220,  1274,   1275,  1296, 

1314,  i362, 1366. 
Annonay  (C,  Annonassii),  Ardèche,   arrond.  de  Tournon,  1364. 
Ansouis  (AnsoydiumX  Vaucluse,  arrond.  d'Apt  782. 
Anthon  sur  le  Rhône,  Isère,  177. 

Antonaves  (C.  de  Antonavia$\  H.-A.,  arrond.  de  Gap,  398. 
Antrefolch,  q.  r.  de  Saint-Julien,  B.-du-R.,  arrond.  de  Marseille.  697. 
Apchier  (Jeanne  d'),  fille  de  Garin  de  Châteauneuf,  seigneur  d'Apchier, 

mariée  à  Hugues  de  Baux  U,  comte  d'Avellin,  1103. 


AraiA  {Isalieïle d'),  flile  de  Rabra't  d'Anlnay  (>t  d'Isabelle ElândArà, i 

AeDrogoi  de  Morlet.  marîM  A  Rayinmid  de  Saux  de  CourtheeoD, 

martetaal  de  3inlb,   M4H,  UNS. 
Aps  (C.  de  Aljiibu»),  Antbetio.  arrotid.  de  Privas,  1206. 
Apt  (C.  de  Aptn).  Vaucluw,  llj9. 
AQiritA.  (Baynard  d"),  luge  de  la  Cour.  030. 
AtjuiNO,  Ilali(>,  I>.  de  la  t(>rro  d<>  Labour.  11)^3. 
AQUiSO  (Bi-rnrti  d').  1003. 
AQL'IXO  [Marguerito  d'),  inarir'^  il  KayitioiiJ  di}  BniiX,  COmtO  de  AolQ 

1096. 
AQU03A,  quartier  du  territoire  de  Marignane.  B.-da-H.,  iZ, 
AbaOOn  (l'i'ëderic  d'\  lriïr<^  du  roi  Jacques  II.  envahit  la  BicUe,  lOSQ»! 
AnBoaltB,  ville  da  Sardaifrtie.  01(1. 
Abu  (cbateau  de  1'),  ft  Oriinga,  859.  M*.  'Jîtl. 
Arohi,  Italie.  Provitic©  de  l' Abrumo  cltiirleure,  S56.  B91 . 
Arcs  (les),  (C.  de  Areubu»,  Arelip),  Var,  arrond.  d«  Dragulfintin,  C*. 
AsoussiA  deCAPRA  (Jeand"),  comte  de  Minerviiio.  1520,  1541, 
Arobmob  (Ar'jonBia),  t\.  du  territoire  d'Arles,  B.-da-R.,  2,  87,  39,  2M.  1 
Aklatan  (Jean  d'),  cApitaine  du  i^liàteau  des  Ptintic»,  seigneur  de  I 

beutanne,  sénéchal  de  Provence,  1785, 1786.  1T8S,   1809. 
ARI.AY,  Jura,  arrond.  do  Lons-lc-8amiier,  (052. 
ABLBa  (CivUas  de  Arelate).  B,-dii-R.  27.  52,  G2,  100,  123.  !3C,  Ifit,  I|| 

Royaume  d'Arles,  215,  21».  220.  225,  343,  245,  !M,  253.  Pont.  273.  î  " 
"ji,338.3«.  3û2,3&3,3à4,356,38I,*l6.436,445,< 
ift,tM.  787.801,809.834,  933. 1036.  HIO.  1115.11m" 

12fi8, 1373,  liOl.  ICdT.—  KiLiipU'.mPiit.  11. 
AliM.'kONA(;(Jpau.  ronde  il'),  liiMitciiiint  du  roi  do  France,    1310,    IJliô. 
Armand  lio  naroks,  arclicvi-qiiod'Aix.    |-?'.lf;, 

AnsiEiii.:  (C. '/(■/li'iiticKJ'),  l*''re,   arrund.  de  yaint-ïlarcellin,  CIC. 
ArnaNi':s  Jacques,  juge  d'Aix,  1.1TS, 
AHNAiro  Guillnuni.\  25Î. 
Arnaud  Jacques,  niarehand  do  Lne^nies,  fiiî. 
Ahnal'd   d'Iîguilles,  h;:1, 

ARNAun  de  l''oiigiTeïi,    arcUeviV[ije  d'.\rles,  'JliT. 
Arnaud  OuiUimme.  nelgneiir  ih'  Monlpezat,  mariii  .1    lïoatrix    de    Baux 

lille,  ,i'Hut;iies  de  Baux  de  Trebillane.  l(ir,0. 
ARSAfit  de  Via,  virnnite  de  (.'arainauie,  l'^fit*. 
Arnaud  d'ARS'AUii.  députù  lie  Tnurvos  ly  Napics,   1500. 
Arnaud  Antoinette,  mariéefi  noble  l'icrre  Saure  île  Itarsoille,  1820,  1821. 
Arpajon  (Hu^îues  d'),  elian.>Ine  de  la  Majorde  ilarscille.    1332. 
Ahpavon  (C.  !/i'ylr;i((i'o)ipJ,  Drûnie.  arroad.  de  Nvoiip,  1112,  1235   1374 

1531. 
Arria  l'oufi  de  l'uvricard,  4()r,,  4(l7,-'iOH,  Wù. 
Arscis  fHugncsd'),  sénéclial  de  Provence,   .I.MI, 
ARSCi3(Jeaa  d"),  sén6elial  du  Uomtal,  4'.);!. 
Artai;»  Fr; 
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Artaud  Catherine,  fille  d'Hugues  Artaud,  soigneur  de  Châtillon,  mariée 
à  Agout  de  Baux,  seigneur  do  Brantes,  1022,  ilH,  1131,  1285,  1295, 
1509. 

Artaud,  évoque  de  Sisteron,  camerlingue  du  royaume  de  Sicile,  1617. 

Artigues  (Artiguas),  Var,  arrond.  de  Brignoles,    159,   656. 

Artigue  Bertrand,  précepteur  de  la  maison  du  Temple,  394,  431. 

Artilhau  Pierre,  de  Plégon,  i375. 

Arvibr  Reynaud,  69. 

A^zELiERS  (C.  de  A iselcrio),   H.-A.,   arrond.   de  Gap,  398. 

AscoLi,  Italie,  Province  de  la  Capitanate,  578.  —  Supplément;  66. 

Aspremat  (Jeanne  d'),  mariée  à  Gauclier  Adhemar,  seigneur  de  Monteîl 
et  de  la  Garde,  1394. 

Astorgue,  abbé  de  Franquevaux,  182. 

ASTRENOVE  (Raymond  d'),  1516.  1607, 1619. 

Atanulphe  Raymond,  coseigneur  de  Peynier,  718. 

Atanulphe  Guillaume,  chevalier  de  la  Baume,  987. 

Atanulphe  Pierre,  rentier  duBourdigue  de  l'Ile  de  Saint-Geniôs,   1397. 

Atulphe  Jacques,  juge  d'Aubagne,    1696. 

AUBAGNE  (C,  de  Albanca),  B.-du-R.,  arrond.  de  Marseille,  156,  158, 
185,  197,  198,  199,  200,  203,  206,  213,  214,  233,  234,  238,  241,  252,  261, 
286,  302,  303,  307,  321,  347,  357,  359,  361,  409,  410,469,  470,  485,  491, 
540,  607,  642,  646,  707,  711,  730,  746,  771.  Privilèges  accordés  à  la  Ville, 
819,  834.  Vicomte  d'Aubagne,  853,  855,  857,  861,  862,  868,  991,  1023, 
1030,  1040,  1043.  1055,  1100,  1114,  1185,  1324,  1355.  1360,  1369,  1371, 
1380.  1411,  <422,  1431,  1442,  1447,  1455,  1466,  1467,  1469,  1470.  For- 
tifications, 1486,  1501,  1547,  1567,  1621,  1632,  1633,  1634,  1635,  1636, 
1637,  1644,  1679,  1692,  1693,  1696,  1703,  1704,  1724,  1728,  1732,  1736, 
1739,  1742,  1772, 1775,  1781, 1800.  —  Supplément,  92. 

AuBÉPiN  (Hugues  d'),  gouverneur  d'Orange,  1686,  1687, 1089. 

AuBERGERiE  (F)  (Albergetum),    Drôme,  commune  de  Montferrand,  802. 

AuBiGNAN  (C.  deAlbanhano),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  992. 

AuBRES  (C.  do  Arboribus,  de  Ubriliis),  Drôme,  arrond.  de  Nyond, 
280,298,714. 

AuDiBERT  Pierre,  187. 

AuDiBERT  Etiennette,  437. 

AuDiBERT  Bertrand  d'Aix,  coseigneur  de  Trans,  621 . 

AUDIBERT  et  Hugues  d'Auriol,  frères,  seigneurs  de  Roquevaire,   326. 

AUDIBERT.  seigneur  de  Roquevaire  et  de  Gémenos,  chambellan  de  la 
reine  Jeanne,   1307. 

AuDiBERT  Pierre,  chevalier  d'Aix,  1270. 

AUDIBERT  Bérenger,  son  fils,  1270. 

AUDIBERT  Pierre,  trésorier  royal,  lieutenant  du  Sénéchal,  998. 

AUDIBERT  Jacques,  d'Aubagne,  procureur  d'Hugues  de  Baux  d'Avelliû, 
1305. 

AUDIBERT  Raymond,  jurisconsulte,  procureur  de  Catherine  de  Baux  de 
Courtheson,  1298. 

AuDiFRED  (C,  do  Audifredo),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  629. 
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AinwuABS  ifaymond.  nolAirt^,  1607. 

AuDOUARD  Monet,  meunier  de  Jonquières,  1619. 

Ai^QiBR  Guillaume,  lieutenant  de  Barrai  de  Baux, 

AUHN  (C.  de  Aulati"),  Brl^lnc.  arrond.  de  Nyoi 

AuLNAY  (Gérard  d'),  seigneur  de  T6ano,   lOGfi. 

Alt-sat  (Robert  d'},  mari  de  Jacquette  del  Bosco,  1066. 

AULNAT  (Callierine  d"l,  mariâe  :  1'  à  Bertrand  de  Baux  de  CoartheuD, 

Sis  d'Amiel  de  Bau)i,    106(1,  If 35,    2*  Â  François  de  Laratb,  comta  d« 

Cascrte.  1149. 
AULNAY  (Isabolle  d).  CIlo  de  Robert  et  d'Isabelle  Etendard,    1148. 
Aulsat  (Marguerite  d'),  flUo  de  Robart,  seigneur  de  TÉ^ao,  mariée  i 

Bertrand  do  Baux  III,  seigneur  de  Berre,  duc  d'Andrle.     lûy*.  llît. 

—  Supplément,  49. 
AumOn'e  (maison  de  1'),  domaine  du  monastère  Saint-Victor  à  Aubagne, 

B.-du-R.,  491,  730. 
Aups  Cplai  d'),  (Alms,   Alb»),  Var,  arrond.  de  Draguigaan,   IM.  155, 

410,  656. 
ACRA?RBDB  (C.  do  Aurafnija),  B,-A.,   'M.  —  Supplément.  7i,  81. 
AuREiLLE  (C.  de  Auriculaj,  B.-du-R.  arrond.  d'Arles,  215,  S51,  SM. 
.MjRBtLLB  (Raymond  d'),   )3fi. 
AuREiLLB  (Gooflroy  et  Hugues  d"),  117. 
AUBiOL  Guillaume,   Ht. 
AUBiOL  Pierre,  d'Aureille,   388. 
AuHloi.  JoaQ,  vicaire  de  Roquetort,   Ibii. 
AURIOL  (C.  dâ  Aurinh).  B.-du-R,  arrond.  dé  Marseille,    1031,    l!îl, 

i3r.o,  15Î2.  i4îr,,  i\3:. 

Ai'RONS  tC.dc  Aun>„('fj,  It.-diL-R,  aiToiul.  (lAîx.  130:1. 
Aurons  (Iniljcrt  d'i,  jurisconsulte.    liO,  iji),  V.l«. 
AiTAM!  (C.  de  AïKiiniii.  Drûnic,  arrond,  dcNyons. 

ran.    laV^  !ll!,  lîl;', 
Ai;tart  (iuillaume.  (l'.l. 
Ariii.vs,  vicomte  dT/i's.    1,'jII. 
AvALT.ONrC.'/i;.li-('//'i(ir/,i"irOsdii  V.'rnrsuo 

16.  17,  37. 
AVANHJN  (C.df   Ar",i!'n,u>i.  II.-A.  nrroii.l, 
AvELLA,  Italie,  1'.  diî  la  principaulc  iilliricui 
AvKi.i.A  (Raymond  d',i,  amiral  ilc  Kicile.  — 
A\ELL\  (FrauPDise  d'),  i 

bollan  du  roi,   907,  9S^: 


une  ileVereoi- 


-i,  B.-du-R.  arrond.    d'Ark-s, 


do  Gap,  IMî. 
:.   907.  'J8-2.  1151, 
SiippiO  nient,  19. 
1  Aniiel  dP  B;ms   de  Cooniiesou,  cham- 
-  Siippli!:mi:ul,  2Î. 


ATEI.LA  (Harguoritc  d'),  nilede  Raymond,  iimira!  de  Sicile,   raariép  i 

Philippe  Etendard,   Wi. 
AvELLiN'o,  Italie,  P.  dfi  la  priiwipauté  ullùi'leurc,  j41j,  .^58,  ô':i~,  iiÙO. 
AvERONES  (lesj,   dnmnino.  H. -Ju-R.  nrronii,  d'Arles  ,    216. 
AvERSA.  Italie,  Province  de  CaMerle.  7i:>:,,  {iô(\. 
A^TîRSAN  Louis,  ciievalicr  do  Siilerne,    ITiVl. 
A.\Kixm  (Ch-'lu^  dv  Ai-ciiii-incj.  Vancluse,  IJî.   ISS,   3fi5,  -Jy-,  j.^g^  , 


—  S73  — 

Aycard  de  Marseille,  archevêque  d'Arles,   21. 

Aycard  d'Allauch,  105. 

Aycard  Foulques,  châtelain  du  Castellet,  857. 

Aycard  Pierre,  -geôlier  du   Castellet,    1324. 

Aycard  Guillaume,  bailli  de  Roquefort,  1522. 

Aygaladbs  (Aygalatis)y  village,  B.-du-R.,  arrond.  de  Marseille,  515. 

Aymar  de  la  Tour  du  Pin,  seigneur  de  Vinay,   612. 

Aymar  Henri  de  la  Tour  du  Pin,  fils  du  précédent,  marié  à  Béatrix  de 

Baux,  fille  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de   Meyrargues,  612. 
Aymar  de  la  Voûte,  évoque   de  Viviers,   1224,   1404. 
Aymar,  seigneur  de  Roussillon  et  d*Annonay,  fils  d'Artaud,  marié  à 

Etiennette  de  Baux,    1364. 
Aymar  Jean,  accusé  de  magie,  1621. 
Aymbric,  précepteur  de  Tordre  de  Saint-Jean,  180. 
Aymeric  Raymond,  bailli  d'Eguilles,  1485. 
AYM0N8  (Famille  des),  1263. 
AzÉGAT  fArcsc^umJ,  mas  en  Camargue,  commune   d'Arles,  B.-du-R., 
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B. ..  de  Saint-Etienne,  498. 

B...  évoque  de  Carpentnis,  577. 

B . . .  de  Barjols,  prévôt  de  TEglisc  d'Arles,  736 . 

Babon  (Château)  {castrum  Babonis),  situé  dans  la  ville  de  Marseille, 

127,  170,  203. 
Bada  (Campum  de),  quartier  rural  à  Aubagne.  B.-du-R.,  482. 
Badasacs,  quartier,  B.-du-R.,   arrond.  d'Arles,  69. 
Bagueras  (Port  de),  B.-du-R.,  15. 
Bagnoli,  Italie,  P.  de  la  principauté  citérieure,  1289. 
Baix  (C,  de  Bais),  Isère,  commune  de  Saint-Baudille,  278. 
Balb  Pierre,  comte  de  Vintimille,  608. 

Balaruc  (C,  de  Balaruco),  Hérault,  arrond.   de  Montpellier,  275. 
Bandol  (C.  de  Bendor),  Var,  arrond.  de  Toulon,  440,  672. 
Barbaras  devant  Courtheson  (Barbaracio),  quartier,  Vaucluse,  arrond. 

d'Avignon,  149,  377,  432,  779,  802,  1400. 
Barbaras    devant  Tulette   (Barbaracio),    quartier,   Drôme,   arrond. 

de  Montélimar,  149,  320,  377,  432,  627,  661,  738,  779,  802. 
Barbeoal  (Bcrbegal),  S.-du-R.,  commune  d'Arles,  86,  90,  110, 144,  148, 

253,  276,  332,  349,  445,  483,  539,  674. 
BARBEN(La),  (apud  Berben),  B.-du-R.,  arrond.  d'Aix,  37,    1812,  1822. 
Barbentannb  (C.  de  Berbentana),  B.-du-R., arrond.  d'Arles,  287,  1647^ 

1714,  1730,  1731, 1738,  1756, 1769,  1780,  1799, 1809. 
Barbentannb  (Georges  de),  coseigneur  de  ce  lieu,   4735. 
BARdANTO  (François  de),  prieur  de  Saint-Gilles,   331. 
Bardineto,  Italie,  Province  de  Gênes,  616. 


BÀSSOoai  Jean,  homiuagc  do  ciladiuogo,  1460. 

Babi,  Italie,  Province  de  la  BasUicate,  531,  158*. 

BABictfLLA,  Italie,  ProvincA  de  Bologne,   1011. 

Barigella.  (Guy  (le),  viuitiar  lie  Pldreiice,   1014. 

Bakjols  (C.  tic  Harjnlin),  VuP,  niTOnd.  de  BrigQolcs,    628. 

BARjnLS  (Pierre  du],  iS'i. 

Bah:40IX  (lie),  sur  le  RUdiic,  toucliKiil  le  cluttenu  Les-A-nglas,  Gard,  IÎ99- 

Babral,  vicomte  de  Maraeills,   101.  130,  —  Supplâmeal,  7. 

Barsal,  perccpLeui'  do  la  maison  du  Temple,  777. 

Barkale,  fille  du  vlconUe  Barrai,  marine  A  Hugues  de   Baax,  aaigamir 

des  Baux,  vicomte  de  HaruUle.    lUl,  130.  130,  134,  135,    f3B,   tU, 

158,  165,  170,  171.  176,  18Î,   1H5,  104,  197,  198,  199,  2O0.  20Î,  208.  2W. 

213.  214,  215,  316,  2iy,  2^3,  224,  531,  235,  233,  235.  238.  241.  —  Su|q>lô- 

ment,  y. 
Babrai-ier  Pierre,  de  Tarascon,   490, 

Barras  de  Barras,  viguier  de  Marseille.  C97.  Seigneur  do  S'-BUenno,  M8. 
Bakkas  (François  de).  Justicier  du  royaume  de  Sicile,   965. 
Barre  {Bertrand  de),  prieur  de  Saint-Gilles,  293. 
Babrbt  (C.  Bai-eli},  Vauduse,    180. 
Barri  (f.  rfe  BavrO,  Vuucluae,  arroml.   d'Orange,   commune  de  Bol- 

lène,  627,  ISOO. 
Barrière  Quillaume,  bailli  de  Roquefort,  1^2^. 
BAHTHfiLBHY  de  Pontauarosa,  I14li. 
Babilicatb,  provir.ce  d'Italie,  15B4. 


11  \,' 


•r:n\ 


1777 


NS   (Ni; 


Tauelusc. 


liASTiiT  <i\v-.uu\.    --i 

UAKTlOB-DEri-.Toil! 

Jin-ond.  iVApt.  r,16,  786.  Il.-^ll,  li3.S,  irii;',  Ijr.J, 
B.VTiE  (le  Pierrfi-Uoux   n.i.l.    Dn'mv.   -m. 
BATlii-iliis-l-'DNTW  (laj  (/i'/.<((V.f  i/o /■'l'Jii/ÈK:'),  Drûnie,   arrond.    Je  Die, 

caillou  (tu  I.uc-eu-Diois.    7;il. 
BATiiî-en-Uov\X3  (ia,i  iBuMnln    il-'    Jlni/anif),    BrOme,    1011. 
B.\TIE -de- Valence  (In).  Dninio,  arroudîïiseinenl  de  Nyons,    rJdl.    l2.i,V 
B.wcETfIcWC.  thUdUin,  C'.'/i-«<n(.'<'^.J,  Vauduse,  Lirroiul.  <le  Carpcu- 


Ir; 


1,  01,212, 


;  Baux 


lÎAiD  l'iorrc,  écuvfii-  d'Arlc;;,  liêrilier  dcBerr 

Baidoin,  criipornnr  de  Coii.-iliiiiliiiople,  ,^■^!. 

Baime  (C.  ilr  Tiali,i/:fi.  Drruno,  arrond.  de  Monlélimîir,  lui. 

BAtiiE  (.Vnipli'iux  dfi  l;0.  "'71. 

Baume  (It.-iymoud  delà),  hiiilli  dn  Triii(]iiclamf.  .V^i,  G20. 

Haumiî  (doniîiinc  liu  la).  V;jui;ltisc.  17',I7. 

Bauhe  Etienne,  comptable  d'Aiibiigiu',  17:llj. 

Baiue  d'HosTi'.N  (la),  (C.  (le  B<it„Hu/-:»0'  i,Uvijmi\  arrond.  lie  Valence, 
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Baux  (château  des),  (C.  de  Baucio,  Balcius),  B.-du-R.,  arrond.  d'Arles, 
3,  53,  66,  229,  250,  357,  359,362,  484,  564,614,787,  809,  1027.  1055, 1100, 
1134,  1185, 1348,  1420,  1440,  1593,  1626,  4634,  1674,  1774.  Inventaire 
du  château,  1781, 1785.  1795,  1799,  1800,  1829, 1830.  —  Supplément,  61. 

Baux  (les  seigneurs  de),  font  hommage  à  l'archevêque  d'Arles  depuis 
1191  jusques  en  1288,  1190. 

De  Baux  Adheraar,  seigneur  de  Bagon,  fils  de  N Supplément,  73. 

De  Baux  Adhemar,  clerc,  fils  du  précédent  —  Supplément,  73. 

De  Baux  Agout,  fils  de  Bertrand,  comte  d'Avellin  et  d'Agathe  de  Mé- 
vouillon,  986, 1010,  1011,  1016.  Seigneur  de  Brantes,  1018.  Seigneur  de 
Plaisians,  1022, 1027, 1027, 1052,  1058, 1072, 1088,  1101, 1111, 1152, 1153, 
1154.  Précepteur  de  St-Paul,  1161,  1163, 1164, 1167,  1178.  Testament, 
1181.  Sénéchal  de  Beaucaire  et  de  Nîmes,  1186,1192,1194,  de  Tou- 
louse et  d'Albi,  1202,  1219,  1236,  1242,  1259,  1266.  —  Supplément,  43. 

De  Baux  Agout,  de  Malaucône,  fils  de  N 1381. 

De  Baux  Amédée,  fils  de  Raymond,  seigneur  de  Suze,  et  de  Cécile 
de  Mévouillon,  1716. 

De  Baux  Amiel,  fils  de  N. ...  —  Supplément.  67. 

De  Baux  Amiel,  dit  bâtard  de  Baux,  fils  de  Bertrand  III,  coprince 
d'Orange,  seigneur  de  Courtheson.  827.  Chambellan  du  roi  de  Sicile, 
907.  Marié  à  Françoise  d'Avella,  907, 971, 979,984.  Viguierde  Florence, 
1014,  1048,  1078,  1079,  1116,  1135,  1137, 1144.  Seigneur  d'Avella,  1151, 
1159,  1215.  —  Supplément,  22. 

De  Baux  Amiel,  Amelin  ou  Amédée,  fils  d'Agout  de  Baux  d'Avellin. 
1181,  1357.  Amé  de  Baux,  écuyer-banneret,  1358.  Amiel,  1363, 1376, 1395. 
Sénéchal  de  Beaucaire  et  de  Nîmes,  1456,  1462,  1473,  1490,  1497, 1502, 
1509.  Testament,  1511.  —  Supplément,  chanoine  de  Genève,  51. 

De  Baux  Amiel,  seigneur  de  Suze  et  de  Solerieux,  fils  de  Raymond, 
seigneur  de  Suze  et  coprince  d'Orange  avec  son  frère  Bertrand  III, 
1138,  1169,4300,1419. 

De  Baux  Amiel,  fils  de  Jean  Théodin  et  de  N. . . ,  chambellan  et  capitaine 
de  guerre  de  Charles  III,  capitaine  d'Amalfi,  1581, 4582, 1583.  Seigneur 
de  Montelongo,  1587. 

De  Baux  Antoine,  fils  d*Huguesde  Baux,  comte  d'Avellin,  1302,  1303. 
Prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  1313,  1332,  1335,  1341,  1353,  1359, 
1367,  1368,1418. 1422,1440,1455,1462,1463.  1466,  1471,  1474.  Seigneur 
d'Aubagne,  1495,  1501.  Testament,  1512. 

De  Baux  Augier,  chanoine  de  Riez,  fils  de  Boniface  de  Castellane  et 
d'Agnès  de  Spata.  —  Supplément,  75. 

De  Baux  Aymon,  bâtard,  1659,  1660.  —  Supplément,  29. 

De  Baux  Agathe,  fille  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  mariée  à  Decan, 
vicomte  d'Uzès,  1181,  1392. 

De  Baux  Alasacie,  fille  de  Raymond  I,  seigneur  de  Berre,  mariée  à 
Pierre  de  Lambesc,  37. 

De  Baux  Alasacie  ou  Adalals,  fille  d'Hugues  ?%  seigneur  des  fiaux, 
mariée  à  Guillaume  de  Pertuis,  255, 256, 302,  309,  578. 


De  Badk  AlaSBcie,  fille  de  Raymond  de  BauiL  I,  seigneitr  de  Meyref- 
gues,  religieuge  à  N.-B.-tlu-Nazaretli  d'Aîx,  Si8. 

De  Baux  Alaye,  veuve  d'Étienno  de  Saint-Trea,  fîllo  de  N —  Sup- 
plément. 73. 

De  Baux  Alaysetle  on  Alix,  fille  de  Bertrand,  seigneur  de  Mcyrargues. 

515,  602.  en.  fiSfi.  725.  Mariée  à  Bertrand  de  Mévouillon,  807.' 

De  Baux  Alix,  religieuse  au  Nazareth  d'Aix,  fille  de  Baymond,  seigneur 

dâ  Marlgnaoe.  13S6. 
De  Baux  AUk,  comtesse  d'Avellin,  Ûlle  de  Baymond  II,  146?,  1505, 1511, 

15H,  1519.  1523,  1524,    1526,    1528,  1529,  1555,  1560,  I.168.  1510.  1601, 

leOS.  1626,  1631,  1635,  1637,  1643,  1614,   16Î6.  1648,  1640,    IfiTO.    IKll, 

1672.  1G80.  1681,  1684.  1685,  1691,  1692,   1693,  1696,    1700.    1713,  m. 

1715.  nta.   1723,    1726,  1739,  1730,  1732,  1735.  1736,  1739.  1741.   î74î. 

1747,  17(9.  Comteaae   de  Neiicliatel  et  de  Fribourg.  1756,  1760.  1763, 

1764,  1706,  1769.  1772,   1771.  177.'i,  1776,  1777,  1779.    Testament.  17S0, 

1786,  1788,   1790,  1790.  1798,   1803,  1804.  1813.  —  Supplément,  55.  56. 

68,  &9.  00,  61. 
De  Badx  Alix  ou  Alaysette,  fille  de  tiuillaume.  seigneur  de  Marignane 

1566. 
De  Baux  Alix,  fille  de  François,  seigneur  de  Marignane,  el  d'Urbftlue 

d'Agout,  marine  à  Jacques  do  Paesis  de  Marseille,  1770.  1S08,  1810.  — 

Snppliïment.  04. 
De  Baux  Anne,  fille  de  Baymond  IV.  prince  d'Orange,  ilB3.  1287. 
B'd'Ancexoae,  mie  de  Quillaume  de  Baux,  e 
àlnhel  Bolland.  1656,  1659,  1660,  1660,  16C7. 
De  Baux  Aiiloinuttc,  lilio  de  Fr;iiii;uis  île  Baux,  seigneur  de  Berre,  dui; 

d'Andricetde    Marguerite  d'Anjou,    iiiariéc   ;i    FrOdéric    III,    rai  de 

HidK  im. 
DeRAUX  Aybeliiiû,  lllle  de  N...,   religleusi?  au  mouaslùre  de  Molê'''ês. 

~  Supplémenl,  7K. 
De  Baux  Riirrnl  t.  lils  de  Hugues,  .'Wlgiieur  des  Baux,  et  do  Darrale,  t  j.V 

Iti,  lîlll,  'JiKl,  ÎO-J,  -.W,  ?0;,  •:i.j.  210.  219.  2:t|.  2.t2,  233.  2:3:..  251,  ÎS". 

516,  ','IM,  iî\U.  ■;:!■:.  -îri-i,  25.'>.  250,  l'arlagc  de  bicna.  300,  2G2,  2i>:!. 
204,  Séuéeliai  du  Coiulat,  205,  207,  STC,  273,  'JT-l,  270,  277,  27^'.  ÎTO. 
2St,  280,  287,  28H,  292.  29:{,  201.  295,  2%,  2'.I7.  301,  3(13,  304,'  30:.' :iO(;. 
3(17,  308,  3(19,  .310,  311,  313,  311,  3I.'-..  310,  317,  318.  3l't.  321.  322,'  321, 
325.  327,  328,  329,  330,  332.  3:ti,  :13,".,  330.  3.37,  Ml.  311,  34'.,  3ic'  34^! 
349,  351.  Podestat  d'Arles.  352,  353,  351.  .356.  -357,  .3.-/,l,  3fi0,'  361,'  3C.;, 
3f;3,  365,  367,  368,  309,  379,  371,  372,  373,  374,  375,  376,  379.  38o'  38l! 
382,  383.  381.  385,  380,  .387,  388,  389,  390,  391.  39-:!,  394,  300,  397  30:< 
400.  401,  402,  109,  412,  413,  411,  415,  410.  419,  4211.  421,  423*  424'  4V 
420,  428,  431,  430,  437.  4W,  145,  446,  447,  419,  4.50,  451.  452  453"  4-,l' 
4Q1,  465,  466,  408,  409,  470,  471.  472,  4"4,  475.  4T'i,  4SI.  482  48:ï'  481 
485,  486,  487,  488.  4M9,  490,  491,  493.  490,  49:.  598,  499.  50o'.  502!  50i! 
Podeslat  de  Milan,  505,  507,  509.  510,  511,  514.  519,  522.  Grand 
iluslicier  de  Sicile,  523,  527,  531.    Cocidile  de  son  testament,    534.  — 
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be  Baux  Barrai,  fils  de  Bertrand  III,  coprince  d'Orange,  seigneur  de 
Courtheson,  827. 

De  Baux  Barrai  II,  seigneur  de  Monteux,  fils  de  Bertrand,  comte 
d'Avellin,  891,  9'*5,  980.  Commandeur  de  l'ordre  de  Saint-Jean  h 
Gap,  980,  993,  998,  1009,  1016,  1020,  1129.  1181. 

De  Baux  Barrale,  fille  de  Guillaume  I,  seigneur  de  Berre,  mariée  à 
Barrai  de  Pontevès,  570. 

De  Baux  Baucelin,  fils  de  Bertrand  III,  coprince  d'Orange,  seigneur  de 
Courtheson,  religieux  de  l'abbaye  de  Cluny,  d'après  P.  Curt,  827. 

De  Baux  Baucie,  mariée  à  N . . . ,  1G27. 

De  Baux  Berardet  et  François,  fils  de  Jean  Théodin,  1135. 

De  Baux  Bernardin,  fils  illégitime  de  N...,  capitaine  des  galères  du 
Roi,  chevalier  de  Saint- Jean-de-Jérusalcm,  1824,  1825,  1826,  1827, 
1828.  Seigneur  des  Baux,  1829,  1830,  1831.  Précepteur  de  Saint-Vin- 
cent, 1832,  1833,1834,  1835,  1836,  1837. 

De  Baux  Bertrand  I,  comte  d'Avellin.  fils  de  Barrai  de  Baux,  marié 
à  Philippine  de  Poitiers.  313,  359,  360,  361,  362,  371,  386,  402, 
493.  524,  525,  535,  539,  540,  541,  543,  544,  545,  548,  550,  551,  553,  558, 
559,  564,  565,  577.  578,  581,  583,  58î,  585,  586,  589,  597,  599,  600,  604, 
607,  608,  609,  610,  011,  615,  616,  618,  619,  620,  622,  623,  628,  632,  635, 
638,  639,  640,  642,  646,  647,  648,  650,  654,  655,  658,  667.  668,  669,  672, 
673,  674,  679,  682,  683,  690,  697,  699,  700,  703,  704,  705,  706,  707,  708, 
711,  713,  719,  721,  724,  726,  727,  729,  730,  733,  735,  736,  741,  743,  745, 
747,  749,  752,  753,  754,  761,  766,  770,  771,  773,  774,  775,  777,  781,  783, 
786,  787,  791,  792,  793,  794,  801,  803,  804,  805,  806,  808,  809,  811,  816, 
818,  819,  821,  823,  82^  826,  829,  831,  834,  852,  853,  854,  855,  856,  860, 
861,  862,  867,  871.  —  Supplément,  17. 

De  Baux  Bertrand,  fils  d'Agout  de  Baux  d'Avellin,  marié  à  Catherine 
de  Baux  de  Courtheson,  1142,  1155,  1181,  1182.  Ecuyer-banneret, 
1219,  1279.  Seigneur  de  Brantes  et  de  Caromb,  1280.  Seigneur  de 
Courtheson,  sénéchal  et  capitaine  général  en  Saintonge,  1294, 1297, 
1306.1316.  Bailli  de  Senlis,  1350,  1351,  1363,  1392,  1395,  1424,  1502, 
1506,  1509,  1511,  1519. 

De  Baux  Bertrand,  de  Pertuis,  seigneur  de  Troja,  fils  de  Guillaume 
de  Pertuis  et  d'Alasacie  de  Baux,  530.  Capitaine  en  Campanie,  538, 
545, 547,  549,  556,  557,  560.  Testament,  578, 579.—  Supplément,  15, 16, 18. 

De  Baux  Bertrand  I,  seigneur  de  Bcrre,  fils  de  Bertrand  I,  prince 
d'Orange,  C8.  75,  77,  78,  79,  81.  8 1,  80,  93.—  Supplément,  6. 

De  Baux  Bertrand  II,  seigneur  de  Berre,  Châteauneuf,  etc.,  fils  de  Guil- 
laume I,  512.  Justicier  des  Abruzzes,  520,  521,  525,  532,  553,572, 
579,  590,  591,  592,  593,  594,  634,  643,  644,  645,  652,  656,  6.57,  671,  678, 
680,  688,  691,  693,  698,  701,  715,  716,  718,  720,  722,  755.  757,  762.  764, 
772,  785,  789,  797,  798,  800,  806,  820,  829,  843,860,  861,  871,  876,  890, 
910. 

De  Baux  Bertrand  III,  seigneur  de  Berre,  comte  de  Montescaglioso  et 
Montecaveoso,  fils  de  Bertrand  11,920,  921.  Duc  d'Andrie,  922,924» 
935,  936;  963.  1062.   Capitaine    général  en  Toscane,  1069,  1083,    1084, 
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1085.  1083,  1081,  llW*.  llrtlT,  110G,  11U8,  !Hî.  1118,  1119,  1!«J,  Hîl, 
1133.1121,1133.1136,  116r,,  1190.  1338.  1250,  1251,  1257,  1261,1577, 
1381.  — SupplCmenl,  23.  34. 

Oe  Baux  Bertrand,  coseigneur  de  Borre.  seigneur  de  Meyrargut»  el  «le 
Pu;ricard,  fils  doBaymûnd  de  Baux,  vicomte  de  Uarseîllc,  150.  198, 
217,  218,  232,  336,  ?27,  2)5,  2à0,  251,  262.  363,  283,  ÏSO,  391,  312.  338, 
312,343,317,355,359.  362,  375,  376,381.  38o,  389,  393.  10G.  *07.  408. 
411,  431.  422.  127,  435,  443,  441,  155.  456.  157.  459.  460.  464.  467,  478, 
479,  480,  500.  Testament,  rilj.  --  Siippliiment,  41. 

De  Baux  Bertrand  II,  aeigueur  de  Puyricard,  flia  de  Rsyiiioiid  I.  sei- 
gneur de  Meyrargues,  976,994.  Testametil,  1008. 

De  BA.IJS  Berlraïul  el  Hriymomi,  HI»  imturels  d'Hugues  de  Riux,  seigucur 
de  Moyrargucs,  884. 

De  Bkvx  Bertrand,  llls  naturel  de  Hugues?  bailli  de  Hoqae^-aire,  836. 

De  Baux  Bertrand,  coscigneur  de  Marignane,  Als  de  Gilbert  de  Bsut, 
739.  Testament.  875,938,  917. 

De  Baux  Bertrand,  111b  de  N...,  bailli  et  viee-viguier  de  Signe. —  Supplé- 
ment, n'8&, 

De  Baux  Bertrand  I.  prince  d'Orange,  HIs  de  Baymond  I,  seigneur  de 
Serre,  33,  II,  45.  10,  47,  49,  57,  58,  59.  61,  6,5,  G6,  67,  68.  69,  70,  71,  Tî. 
73,  76. 

De  Baux  Bertrand  II,  prinre  d'Orange,  filii  de  Guillaume  I,  5ll.  SS8, 
236. 

De  Bavs  Bertrand  III,  coprince  d'Orange,  seigneur  de  Courtheson. 
nis  de  Raymond    II   et    de  dame  Blgne,  5C6,  013,    fiU,  C16.  C-^v  r;:, 

De  ISai  \    ]t.'LliMiiif  IV.  piiiiL','  ,H>i;iUi;i',  lil^a.'  liaynioi:,!  1  ,m  de  Mail"'  - 
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De  Baux  Bertrand,  fils  de  N.. .,  prieur  de  Bollène,  coseigneur  de  cette 

localité.  —  Supplément,  82. 
De  BAUxBianchino,  fils  de  François  de  Baux,  duc  d'AndrIe,  et  de  Suève 

desUrsins,  1768. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Bertrand,  seigneur  de  Meyrargues,  mariée  à 

Henri  de  la  Tour-du-Pin,  515.  612,  725. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Bertrand,  comte  d'Avellin,  j  mariée  à  Guy, 

baron  de  Montauban,  943,  9U.  Veuve,  1011.  Testament,  1041,  1077. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Hugues,  seigneur  de  Trébillaiie,  mariée  :  1*  ù 

Bertrand  Porcellet  ;  2*  à  Guillaume  Arnaud  de  Montpezat,  954,  1060. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Bertrand  IV,  prince  d'Orange,  mariée  k 

Guillaume  de  Polignac,  seigneur  de  Randon,  992.  —  Supplément,  47. 
De  Baux  Béatrix,  de  Mison,  Sibylle  et  Aicarde,  filles  de  Boniface  de 

Castellane  et  d'Agnès  de  Spata.  —  Supplément,  75. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Puyricard,  religieuse 

au  Nazareth  d'Aix,  1386,  1472,  1540,  1668,  1815. 
De  Baux  Béatrix,  fille  de  Bertrand  de  Baux  d'Orange,  seigneur  de  Suze. 

mariée  à  Guillaume  de  Grandis,  1603,  1625, 1665. 
De  Baux  Blanche,  fille  de  N. . .  —  Supplément,  89. 
De  Baux  Borguette,  fille  naturelle  de  Raymond  de  Baux  H,  comte 

d'Avellin,  1462, 1760,  1780. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Bertrand  IV,   prince  d'Orange,  mariée  à 

Raymond  de  Céva,  seigneur  de  Venasque  (P.  C),  992,  1183. 
De  Baux  Catherine,  fille  d'Amiel  de  Baux,  grand  justicier  de  Sicile, 

mariée  à  Guillaume  Scott,  1177,  1191,  1207. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Raymond  de  Baux  IV  d'Orange,  1183,  1184. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Bertrand  de  Baux  de  Courtheson,  mariée  à 

Bertrand  de  Baux  d'Avellin,  seigneur  de  Brantes,  1142,  1143,  1155, 

1163,  1181,  1182,  1279,  1280,  1296,  1298,  1299,  1321,  1381,  1430,  1433, 

1435,  1437,  l'i38,  1439,  1444,  1445,  1446,  1459,  1478,  1479,  1480,  1482, 
^  1506,  1521,  1569,  1589,  1596,  1605,  1606,  16Q7,  1612,  1613,  1615,  1619, 

1641.—  Supplément,  30. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Camaret,  1503. 
De  Baux,  Catherine,  fille  de  Jean  de  Baux,  seigneur  de  Camaret  et  de 

Florencie  de  Saint-Martial,  mariée  à  Raymond  de  Laudun,  1503, 1563. 

Dame  de  Saint-Ferréol,  1564,  1676,  1677. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Guillaume,  seigneur  d'Ancezune  et  de  Con- 

dorcet,  mariée  à  Allemand  de  Rivettes,  1787. 
De  Baux   Catherine,   fille   naturelle  de  Jacques  de  Baux,  prince   de 

Tarente,  1588. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Raymond,  seigneur  de  Marignane,  religieuse 

à  N.-D.  du  Nazareth  d'Aix,  1386. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Bertrand  III,  seigneur  de  Berre,  comte  de 

Montescaglioso.  mariée  à  Honoré  Gaétani,  comte  de  Fondi,  1573. 
De  Baux  Catherine,  fille  de  Raymond  de  Baux  des  Ursins  et  de  Marie 

d'Enghien,  comtesse  de  Cupertino,  du  chef  de  sa  mère,  mariée  à  Bar- 
thélémy Guilhem,  baron  de  Clermont-Lodève.  (P.  Curt),  1707. 


DéBimc  Cénile,  fille  (ieUugucR  I.gcigueur  «les  Baux,  191. 

De  Baux  Cécile.  lillo  île  Barrai  I,  soigneur  des  Baux,  282.  283,  î 

315,  306.  158. 
De  Biux  CAcîIe.  ilite  Hasciase.  fille  rie  Bertnmd.  comte  «l'AvolJi 

im,  1130,  lias,  iijfi, 

De  BKiTi  C^'iiil»  lie  Baux,  fllii'  r^'A^imt  de  Baux  d'Avedin,  1 1Xt. 
De  Baux  Coiislaime,  Hllc  do  Raymond,  seigneur  de   Uarlguan 

gleuse  à  N.-D.'du-Naiiarclli  d'Aix,  13S^}.  1Bri9. 
De  Bkv\  Donal.  flis  do  N . . .  —  Supplément,  'JS. 
Do  Baux   Dragoiiet.   seigneur  de   Vil  le  franche,   Rk  d'Agoai  il 

d'AvoUin.  H81.  1387,  im.  —  Supplément,  5Î. 
De  Baux  Elzî>ar,  d'Alx,  lli»  de  N  , ,  M  de  Blanche  N. ..  —  Buppi 

88,  89. 
De  Babx  Emile,  corate  d'Alesenoo,  fils  do N,...  llrtR. 
De  Baux  Rtienne,  tlls  de  N . . . ,  prélre  clnustr;il  de  Ui  maison  de 

Jean  do  Valdrome.  —  Wupplôraent,  9(1. 
De  Baux  Eltonore.  llllo  de  Baymeni),  seigneur  de  Marignane,  k 

Guillaume  de  Baux  II,  seigneur  de  Qerrc,  1016,  t  I8fl. 
De  Baux  Eléoiiore,  1111e  do  Ifaymond  IV,  prince  d'Orange,   rellj 

Haiiit-AiidrA  de  Hamiéres,  !I83. 
De  Baux  Elifie.  fille  de  Raymond  I  de  Meyrargues.  marjôe  :  l'a  ! 

gâiid  de  Sabrnn  ;  2"  à  Jean  Kuffo  de  Subiaco,  738,  Ob5,  904,  97» 
De  Badx  Etlennette,  fille  de  N...,  mariée  A  Bertrand    I,   aolm 

Bem,  18?,  SOI.  "^ 
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De  Baux  Floretle,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Puyrlcard,  religieuse 
au  Nazareth  d'Aix,  1386,  1472,  i540. 

De  Baux  Gabriel,  des  Ursins,  fils  de  Raymond  de  Baux  et  de  Marie 
des  Ursins  d'Enghien,  1748.  —  Supplément,  66. 

De  Bat:x  Gilbert,  fils  de  Raymond  1,  seigneur  de  Berre,  et  d'Etiennette, 
35,  45,  40,  47,  49,  50,  57,  58.  50. 

De  Baux  Gilbert,  fils  de  Hugues  I,  seigneur  des  Baux,  185,  194,  199,  200, 
202,  206,  215,  216,  219,  223,  231,  232,  233,  235,  238,  240,  241,  248, 
250,  252,  254,  255,  256,  257,  258,  261,  263,  284,  293.  302.  Testament, 
303,  309.  —  Supplément,  12. 

De  Baux  Gilbert,  dit  lo  Dous,  seigneur  de  Marignane,  fils  du  vicomte 
Raymond  de  Baux,  232,  290,  355,  413,  430,  528,  529,  601. 

De  Baux  Gilbert,  dit  le  jeune,  coseigneur  de  Marignane,  fils  de  Gilbert  I, 
947,  1041. 

De  Baux  Gilbert,  fils  de  Raymond,  seigneur  de  Marignane,  4079. 

De  Baux  Guillaume-Hugues,  fils  de  Hugues  et  d'Enaurs,  5, 13,  14, 15, 16, 
47,  19,  20,  21,  22,  23,  24,  25. 

De  Baux  Guillaume,  fils  de  Guillaume-Hugues  et  de  Vierne,  26. 

De  Baux  Guillaume,  fils  de  Raymond  de  Baux  I,  de  Berre,  et  d'Etien- 
nette, clievalier  de  St-Jean-de- Jérusalem,  33,  45,  46,  47,  49,  50. 

De  Baux  Guillaume-Hugues,  fils  de  Bertrand  I,  prince  d'Orange,  et  de 
Tiburge,  chanoine  de  Saint-Trophime  d'Arles,  82. 

De  Baux  Guillaume  I,  seigneur  de  Berre,  fils  de  Raymond  de  Baux, 
vicomte  de  Marseille,  217,  218,  222,  245,  246,  250,  251,  262,  263,  266, 
270,  289,  290,  299,  340,  358,  359,  360,  362,  364,  378,  389,  403,  404,  405, 
438,  439,  441,  442,  500. 

De  Baux  Guillaume,  évoque  de  Troja  (Italie),  fils  de  Guillaume  I,  sçi- 
gneur  de  Berre,  916. 

De  Baux  Guillaume  H,  seigneur  de  Berre,  fils  de  Bertrand  H,  marié  à 
Eléonore  de  Baux,  937,  940,  946,  973,  996,  1006,  1019,  1026, 1028,  1032, 
1036,  1046.  1080,  1091,  1115,  1160,  1170,  1173,  1189,  1225,  1230. 

De  Baux  Guillaume,  baron  de  Berre  et  de  Mison,  fils  de  Bertrand  III, 
seigneur  de  Berre,  1465,  1468. 

De  Baux  Guillaume,  duc  d'Andrie,  comte  de  Montescaglioso,  fils  de 
François  et  de  Suève  des  Ursins,  1768,  héritier  d'Alix  de  Baux  d'Avçlr 
lin,  1780  1789,  1793, 1794,  1795,  1797,  1798,  1802,  1803,  1804.  —  Supplé- 
ment, 59,  60  61,  62. 

De  Bax:x  Guillaume,  seigneur  de  Puyricard  et  d'Eguilles,  fils  de  Ray- 
mond I  et  d'Eustachie  Etendard,  976,  1033,  1047,  1051, 1055. 

De  Baux  Guillaume,  chanoine  d'Aix,  fils  de  Gilbert,  seigneur  de  Mari- 
gnane, 637,  696,  745.  Testament,  832,  962. 

De  Baux  Guillaume,  seigneur  de  Marignane,  fils  de  Raymond  de  Baux 
de  Marignane,  1319,  1462,  1477,  député  des  trois  Etats,  1481,  1488,  1494. 

De  Baux  Guillaume,  fils  d'autre  Guillaume,  seigneur  de  Marignane, 
coseigneur  de  Lambesc,  La  Barben,  etc.,  1566, 1622,  1657,  1682,  1^83, 
1694,  1761,  viguier  de  Marseille,  1762,  1778.  —  Supplément,  31,  32.  • 


L 


De  BAtfX  Ouillaame,  Ac  l'Itilo,  lils  d'autre  Ouillaums  de  Marif^.iiie,  sei^ 
gneur  de  Maillante.  I,ambeRC,  etc..  mnrié  k  Hélène  de  Sade,  d'aprts 
Pithon  Curl.  vomi  ses  doinniiies  an  roi  Heiif.  )SÎ5.  1SI9,  1822,  1853. 

De  Baux  Guilbume  1,  prince  iVOrangc.  Dis  de  Bertrand  et  de  Tîburgp. 
68,  "Â.  78.  79.  80.  81.  84,  fi«.  93.  SB,  103.  JOli,  10<,  106.  107.  108,  llî, 
IH,  115,  118,  128,  i?g,  130.  laS.  137.  139,  HO,  I^î,  IIP.  I  17.  H9,  KO. 
Ifi2, 167,  lfi9,  173,  n*.  178,  188.  -   Supplément.  34. 

DaBAnx  Outllaume  n.  prluc*  d'Orango,  flia  de  Goiltaume  T,  178.  Ifffl. 
211.!28,2S0.  23S,—  Kilpplémen!,  11. 

fie  Baux  Guillaume  lII,  copriiice  d'Orange,  Cl«  de  Ouitlaume  II,  inarii 
i  Oalburge  de  Mévouillon,  S81,  28ô,  295,  ;i3fl,  33i.  33.1.  TesUmcnt, 
3(1,  360,  3fi2,  377,  3'.tH.  399.  .^01. 

De  Badx  Guillaume,  fils  de  Itaymond  I  et  de  Mnlberjonc,  323.  537.  619. 

De  Bacx  Guillaiime.  clievalier  de  Saint-Jean  fP.CO,  fils  de  Bertrand  111. 
coprince  d'Orange,  8Î7, 

De  Bit'x  Guillaume  IV,  fils  aîné  de  Bertrand  IV,  prince  d'Or&nge.  mari* 
&  Tiburge  d'AnduzB,  909.  929   053,  992. 

De  Baux  Guillaume,  seigneur  d'Arpavon  cl  de  Condorcet,  fils  de  Ray- 
mond IV.  prince  d'Orange.  1(8.1.  118*.  1314,1375,138?.  1390,  ItSl, 
l*7fi,  viguier  de  Marseille,  H91,  1531.  )r,59. 

De  Baux  Guillaume  I,  seigneur  de  Camaret  el  Sfirignan,  (ils  de  Guil- 
laume d'Orange  et  de  Tiburgo  d'Anduze,  992.  1063.  lOBâ,  1170,1175. 
12U,  1212.  1252,  1298.  1301,  13H,  132G,  i.'129,  1677. 

De  Baux  Guillaume  n,  baron  de  l^érignan,  flis  naturel  de  Jeau  de  Bani. 
Beignenr  de  Camarel.  l'iOS.  1601. 
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m,  125,  1-27,  128,  130,  131,  133,  134,  135,  136,  137,  138,  139,  143,  ihS, 
145,  148,  150,  151,  152,  153,  154,  155,  156,  158,  160,  161,  164,  165,  168. 
170,  171,  172,  176,  177,  178,  179,  181,  185.  186,  190,  191,  197,  198,  19^.», 
200,  202,  204,  206,  207,  208,  209,  210,  211,  213,  214,  215,  216,  219,  220, 
223,  224,  225,  229,  231,  232,  233,  234,  235,  236,  237,  238,  239,  240,  241, 
242,  243,  248,  250,  252,  25:^  254,  255,  256,  257.  258,  262,  263,  267,  269, 
278.  —  Supplément,  7,  9,  10,  11,  12,  34,  35,  38. 

De  Baux  Hugues,  fils  de  Bertrand,  comte  d'Avellin,  marié  à  Cécile  de 
Sabran,  831,  844,850. 

De  Baux  Hugues  II,  seigneur  des  Baux,  comte  d'Avellin,  fils  de  Ray- 
mond I,  969,  1030,  1031,  1034,  1043,  1045,  1051,  1054,  1055,  1061, 1095, 
1100,1114,1117,  1127,  1134,  J185,  1210,  1218,  sénéchal  de  Provence. 
1221,  1223,  1231,  1232.  1233,  1239,  1240,  1243,  1244,  1247,  1248,  1249, 
1250,  1253,  1256,  1258,  1260,  1263,  1264,  1265,  1267,  1271,  1272,  1288, 
1305,  1307.  Testament,  1308,  1309,  1310,  1318.  -  Supplément,  25,  46. 

De  Baux  Hugues,  seigneur  de  Meyrargues,  fils  de  Bertrand,  coseigneur 
de  Berre,  342.  385,  410,  464.  479,  515,  pardonné  par  Charles  d'Anjou, 
548,  596,  630,  636,  643,  652,  656,  657,  664,  665,  671,  685,  691,  693,  698, 
701,  712,  715,  717,  725,  731,  739,  741,  748,  750,  755,  757,  769,  776,  795, 
796,  828,  829,  830,  836.  Testament,  840,  842,  845,  872,  881,  882,  883,  884, 
892,  900. 

De  Baux  Hugues,  de  Berre,  fils  de  Bertrand  II,  seigneur  de  Berre,  906, 
913,  914,915.  chambellan  du  roi,  925,  926,  seigreur  de  Montfort,  941, 
954,  974,  996, 1026,  1040, 1049, 1060, 1107, 1110,  1119.  —  Supplément,  50. 

De  Baux  Hugues,  seigneur  de  Trebillane,  fils  de  Gilbert,  seigneur  de 
Marignane,  637,  676,  710,  723,  832,  837,  890,  892,939,  946,  1099. 

De  Baux  Hugues  de  Courtheson,  fils  de  Bertrand  III,  coprince  d'Orange, 
seigneur  de  Courtheson,  827,  841,  851,  comte  de  Soletto,  864,  866,  870, 
874,  880,  897,  898,  902,  905,  sénéchal  de  Sicile,  908.  913,  918,  919,  923, 
928,  929,  sénéchal  de  Sicile  et  du  Piémont,  959,  mari  de  Jacquette 
délia  Marra,  961,  972, 975,  983,  990. 

De  Baux  Hugues,  seigneur  d'AUeiflhgne,  fils  de  Boniface  de  Castellane, 
et  d'Agnès  de  Spata,  788,  899.  — Supplément,  74,  76,  coseigneur  d'Au- 
rafréde,  80,  84. 

De  Baux  Huguette,  alias  Bauceta,  fille  de  Hugues,  seigneur  de  Trébil- 
lanne,  mariée  à  Blacas  de  Beaudinard,  coseigneur  du  plan  d'Aups, 
1099. 

De  Baux  Huguette,  fille  de  Bertrand  de  Baux  d'Orange,  seigneur  de 
Suze,  mariée  à  noble  Pierre  Bellon,  seigneur  d'Optgio,  1625,  1651, 
1688,1744. 

De  Baux  Isabelle,  fille  de  Bertrand  IV,  prince  d'Orange,  992. 

De  Baux  Isoarde,  fille  de  Raymond  IH,  coprince  d'Orange,  seigneur 
de  Courtheson  et  de  Suze,  promise  en  mariage  à  Hugues  de  Baux, 
de  Berre,  913,  1047. 

De  Bat;x  Izarde,  fille  de  Bertrand  III,  seigneur  de  Berre,  mariée  h  Pon5 
•le  Mauvoisin,  seigneur  de  la  Penne,  1293. 


Dt  Badx  Jaeqaes.  filsalilé  dr.  liorral  de  Uaux  U  d'AvelIio,  1093. 

De  Baux  Jacques,  empereur  dp  Cuiistantlnopk,  despote    de    Roman», 

prince  d'Acliaie  et  Taroule,  ûls  de  t'raur.uii^  do   lïaux,  duc  d'Autlrte, 

marié  à  Agnès  de  Duras.lJiîn,  if.7t,  [r.TT,  157H,  IIJTfl.  Testamont,  ISSS, 
De  Bal's  Jaciiues,  conseiller  de  In  reine  Jeanne  II.  lils  naturel,  d'après 

PitboQ'Curl,  de  Jac(|ucs  de  liaux,  empereur  de  Coiislantîuople,  ITÏt. 
Ds  Badx  Jean-Tliëodin.  Ula  d'Amiet  do  Qaux  d'Oranf^e,  1 135- 
De  Baux  Jean,  Qt»  de  Haymond  IV,  prince  d'Orange,  1)83,  1184. 
De  Baux  Jean,  seigneur  de  Caniaret,  liisde  Guillaume  I,  deCamarct 

IMO,  H08.  1414.  lirie.  l«l'.l.  Testament,  1503.  1BT7. 
Do  Baus  Jean,  comte  d'Aveltiu,  fils  posthume  de  Raymond  ÏI.  seigneur 

des  Baux,  J50:>.  1514. 
De  Baux  Jean,  fils  de  N viguier  général  de  François  de  Baus,  sei- 

gn<ïur  d'Aubngne.  1562. 
De  Baux  Jean,  llis  de  Guillaume  de  Baux,  de  risle.«  d'Hélène  rf«  Sa*', 

d'après  P,  Curt.  marié  à  Agn^s  de  Tégrin,  1818,  1«20.  1832. 
De  Baux  Jean-François,  juge  d'Allau,  ÛlsdeN.   ..  —  Supplûmcnl.  83. 
De  Baux  Jeanne,  tllle  d'AmIel  de  Baux  d'Orange,  mariée  à  Nicolas  d« 

Jninville.  11*5, 1H6,  llCC,  138ïi. 
De  Baux  Louis,  tils  d'Âgout  de  Baux  d'AvcIlin  1181. 
De  Baux  Léonie,  Ulle  de  Haymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Itleyrargues. 

et  d'Eustauhie  Ktendard,  97(i. 
De  Baux  LuqnelEe,  fille  de  N ,  mariée  &  Deydier,  soigneur  de  B*si- 

goan-  —  £iupplément,  86,  SI-  .   ^ 

De  Baux  Honet,  fils  de  Raymoad  I,  lîeigneur  de  Meyrar^ues.  et  d'EnsI»-^ 


De  ]lu\  M^iliilr.  lilli'    il,-    llmlrai»!    111,    co  |iiiiin^    ii't)r.'ni^'o,    -iri-'isii 

di-  Ci'iirllic^nn.  r,'ii-i..4i^e  ;ï  rat.l.ayi-  •]■■  lîoiirljut,  .l";ipr.->s  1>.  Uurl.  >:: 

IK-  Hvrx  M:iK.lilriiir,  liNu  n.iliirullu  û<:.  Jjf.|ucs  ,1l-  lîaux,  priiioi;  li 
Ti.Lvnl.Tl  .I-Ai-h.-.Jr,  i:,.s, 

ni'lt.M  \  M;ir;^itriUr,  lillo  ilc  !iri'lr;iii.l  i\",  priiiCL'  .1  ()i-ani,-o.  iiviii-'.' 
UiTirrnjil  ,]■■  I!iiu\,  .-o-ri-iinif  .le  l'„i]d)i>'>i.n,  W.'-!.   Ins'.l. 

Ik'  lîvrx  .M;,r^'iii'nlc,  lilli'  .le  li:iyiiJOLid   !\',  |>riiu'U  d'Oriuiyc,  r^■li.'U-u^ 


lAi-Irs,  11^-1,   IlS'i. 


■c-l.   1,-.. 


.ll^  llugii.-s  do  S.^lai-.'s.  [Tir,,  17-^1.    I71(t.  lîCT. 
De  B\v\  M;irguerilp,  lille  do  Krani-ois.si'itrii'HU'  de  Mariaimnc,  et  dlr- 
l)niiifid'As>iut.  rilil)£-ise  de  y^iiite-fl.iiie  du  M.irsi'ilh-,   iSH.",,    IMl,  1*1'.. 
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De  Baux  Marie,  des  Ursins,  fille  de  Raymond  et  de  Marie  d'Enghien, 
mariée  à  Antoine  Acquaviva,  d'après  P.  Curt,  1707. 

De  Baux  Marie,  comtesse  d'Andrie,  fille  de  Bertrand  III,  seigneur  de 
Berre,  mariée  à  Humbert  II,  dauphin  de  Viennois,  1037,  1038,  1106, 
1109,  1140,  1141,  1147,  ii52.  1174,  1205,  1217,  1222,  1226,  1227,  1229, 
1237,  1238,  1241,  1251,  1254, 1262,  1277, 1291.  —  Supplément,  4S. 

De  Baux  Marie,  fille  de  Raymond  V,  prince  d'Orange,  1559,  mariée  à 
Jean  de  Châlons,  1597,  1615,  1651,  1652,  1653,  1654,  1655,  1658.  1687, 
1689,  1705,  1718,  1728,  1743,  1746.  Testament,  1750,  1751. 

De  Baux  Marquise,  fille  de  Barrai  de  Baux  I,  mariée  à  Henri,  fils  du 
comte  de  Rodez,  400. 

De  Baux  Marquise,  fille  de  Jean,  seigneur  de  Camaret,  1503. 

De  Baux  Marthe,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Puyricard,  religieuse 
de  Sainte-Claire  d'Aix.  1353. 

De  Baux  N ,  fille  de  Hugues  de  Baux  de  Courtheson,  seigneur  de 

Gaudissart,  mariée  à  Reforciat  de  Castellane,  898. 

De  Baux  N ,  fille  du  précédent,  mariée  à  Foulques  d'Agout,  1458. 

De  Baux  N ,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Camaret,  mariée  au 

comte  de  Mileto,  1503. 

De  Baux  Pierre  Isnard,  fils  de  N —  Supplément,  69. 

De  Baux  Pierre,  fils  de  N ,  marié  à  Bertrande  N —  Supplément. 

77,  79. 

De  Baux  Pierre,  fils  du  précédent,  79. 

De  Baux  Pons-Hugues,  fils  de  Hugues  de  Baux  et  d'Enaurs,  5,  9,  16, 
17,  19,  20,  22. 

De  Baux  Pons,  précenteur  de  Téglise  d'Arles,  fils  de  N —  Supplé- 
ment, 68,  70,  71. 

De  Baux  Phanette,  fille  de  Hugues  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  mariée 
à  Guibert  Terrici  de  Saint-Marcel,  135i. 

De  Baux  Phanette,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Marignane  ,  mariée 
à  Isnard  de  Pontevès,  seigneur  de  Lambesc,  1694. 

De  Baux  Philippine,  fille  de  Raymond  I,  comte  d'Avellin,  mariée  à  Garin 
de  Châteauneuf,  seigneur  d'Apchier,  1061,  1325,  1331. 

De  Baux  Précieuse,  fille  de  Guillaume  II,  prince  d'Orange,  320. 

De  Baux  Raymond  I,  seigneur  de  Berre,  fils  de  Guillaume-Hugues, 
marié  à  Etiennette,  fille  du  comte  Girbert  25,  27,28,29,  30,  31,  32,  33, 
34,  35,  37,  38,  39,  40,  42,  43,  45.  —  Supplément,  1,  2,  3,  4,  8. 

De  Baux  Raymond,  fils  de  Hugues,  64.  Testament,  65,  66,  72. 

De  Baux  Raymond  II,  seigneur  de  Berre,  vicomte  de  Marseille,  fils  de 
Bertrand  de  Baux  I  de  Berre,  102, 108,  109,  120, 128,  137,  139,  141,  143, 
157, 159,  160,  164,  166,  175,  178,  182,  183,  184,  187,  190,  192,  193,  198, 
201,  207,  208,  209,  217,  218,  221,  222,  226,  227,  239,  245,  247,  250,  251, 
259,  300.  —  Supplément,  10, 11,  35,  36. 

De  Baux  Raymond,  fils  de  Raymond,  vicomte  de  Marseille,  222,  434. 

De  Baux  Raymond-Hugues,  fils  de  Bertrand  de  Baux  I,  seigneur  de 
Berre,  270. 


Bo  Baux  Raymond  I,  seigneur  de  Heyrargues  et  Puyrlcarcl.  (ils  de  E 
trand  de  Meyrargues,  4S0,  Tilà,  511»,  52B,  Uariage,  5ô3.  5(i3.  580,  Ô!?i<. 
G05.  filT.  G2I.  633,  649. 6fiO.  66?,  lîfiï,  6fl5,  «70.  677,  GSi.  e32.  C93,  6!W.  7ÎS, 
737.  739,  7iO.  748,  76U,  75i.  756.  '.bh.  767.  768,  776.  vîgwicr  do  Mar- 
seille, 778,  7HÏ,  784,  785.  gliO.  829.  832,  863,  871.  873,  890.  893,  «H.  931, 
916.  948.  9dS,  1006,  lOÎS  —Supplément,  21. 

De  Baux  Haymoiid,  prévât  de  Qlandâve,  fils  de  Raymond  1,  seigneur  de 
Meyragues.  lOy»,  liOn,  12H.  1215.  1334, 

De  Bwx  RRyinoiiil  II,  seigimur  de  Fuyricard,  Qls  de  GuilIauDiP,  (SOS, 
1224,  122». 

De  Daus  Bayinoiul,  strigneiir  de  Marignane,  &ls  de  Gilbert,  637,  GV3,Ç9S, 
753,  760,  763,  8'JÎ. 

De  Baux  Raymond,  de  Marignane,  lils  du  précédent,  marir^A  Mario,  flUc 
de  Bertrand  de  Marseille,  1263.  Testament,  1301. 

De  Baux  Raymond  I,  comte  d'AvelIin,  &lsde  Bcilrand,  'i.13.  .i76.  709. 
732,  759,  785,  799,  8U5,  851,  853,  868,  869,  889,  89S,  SiH.  ma.  «Ol.  917. 
923,  932.  933,  958.  900,  968,  970,  991,  995,  sénéchal  de  Provence,  'm. 
1003,  1001,  1005.  1023,  1021,  1027.  -  Supplément.  19. 

De  Daux  Raymond  II,  comte  d'Avellin,  flls  de  Hugues  de  Baux  II 
dAvoliin.l3il,  1313,  1315,  1318, 1319.  1353.  1351,  1355,  1351'..  13IW.  13ÛI. 
1365,  1370,  1371,  1J72.  1378,  1379,  1380.  13((9,  1393.  iiOîl,  Uli.  MU, 
1415,  Ul G,  1U7,  UÎO.  U22.  1431.  11.12,  1110,  un.  1*12.  1449.  IWO. 
Tealament,  1462,  1464,  1166.  1107,  1169,1470,1172.  1173.  UK.t.  sei- 
gneur d'Hguillos,  1185,  1486,  1505.  —  Supplément,  28. 

De  Baux  Raymond,  dit  de  Mulaucèue,  tils  d  jVgout  de  Baux  d'Avellin. 
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De  Baux  Raymond  V,  prince  d*Orange,  fils  de  Raymond  IV,  1170,  1183, 
1198.1200,1-201,1211,1220,  1234,  1235,  1246,  1275,  seigneur  de  Suze, 
1286, 1287, 1296,  4298, 1314, 1340, 1347, 1360.  marié  à  Jeanne  de  Genève, 
1374,  Baron  d'Ancezune,  1375,  1377,  1382,  1390,  1391,  1398,  1399,  1401. 
1402,  1403,  1421,  4123,  1428,  1429,  1430,  1435,  1437,  1438,  4439,  1443, 
1444.  1446,  1448,  li54,  1459,  1460,  1461,  1476,  1478,  1479,  148'M48?, 
1487,  1489,  1490,  1491,  1492,  1493,  1498,  1507,  1511,  1530,  1531,  1533. 
1536,  1543,  1552,  1557,  1558,  1559,  1565,  1575,  1590,  1591,  1591,  1597, 
1598,  1599,  1602,  1614,  1615,  1617,  1624,  1625,  1628,  1655. 

DeBAUx  Raymond,  de  Courtheson,  comte  de  Solelto,  fils  de  Hugues,  1021, 
1050,  1056,  1092,  1096,  1098,  1104,  1139.  1148,  1162.  Maréchal  de  Sicile, 
1176,  1193,  1195,  1199,  1208,  1290,  1292,  1310,  1315.  Seigneur  de  Miner- 
vino,  1317.  1333,  1336,  1339,  1343,  1344.  1345,1346.1352,1397,1425. 
1427. 1430, 1434,1437, 1457,1458,  1479,  1482,  1484,  4500.  1516,1520,  1527. 

—  Supplément,  54. 

De  Baux  Raymond  III,  seigneur  de  Suze.  fils  d*Amiel  de  Baux  d'Orange, 
•    marié  à  Cécile  ou  Fillette  de  Mévouillon,  1394.  1600.  1608,  1610,  1643. 

—  Supplément.  93,  94. 

De  Baux  Raymond,  seigneur  d'EntrepIerres.  fils  de  N . . .,  271. 
De  Baux  Raymond,  bâtard  militaire, fils  de  N.. .,  1335.  1341. 
De  Baux  Raymond,  fils  de  N. . .,  marié  à  Ouillaumette  Bellon.  —  Sup- 
plément 77. 
De  Baux  Robert,  comte  d'Avellin,  fils  de  Hugues  de  Baux  II,  1308.  1330, 

1337.  1338. 
De  Baux  Rixende,  fille  de  Raymond  II,  coprince  d'Orange.  827. 
De  Baux,  Sancie.  fille  de  Bertrand,  seigneur  de  Meyrargues,  mariée  à 

Pierre  de  Cadaval,  478,  1008. 
De  Baux  Hancie,  fille  de  Bertrand  de  Baux,  de  Berre,  comte  de  Monteca- 

veoso,  projet  de  mariage  avec  Aymar  de  Poitiers,  dit  Terçolet,  1237, 

mariée  d'après  P.  Curt  à  Jean  d'Enghien. 
De  Baux  Sibylle,  fille  de  Bertrand,  comted'Avellin,  mariée  à  Aymar  V, 

comte  de  Valentinois.  1044,  1077,  1122,  1179,  1255.  1276.  1508. 
De  Baux  Sibylle,  fille  de  Raymond  I,  comte  d*Avellin,  mariée  à  Jacques 

de  Savoie,  prince  d'Acliaie,  1396. 
De  Baux  Suève,  fille  de  Hugues  de  Courtheson,  comte  de  Soletto,  mariée 

à  Robert  des  Ursins,  1520.  —  Supplément,  45. 
De  Baux  Tassette,   fille  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrar- 
gues, religieuse  au  Nazareth  d'Aix.  8î8. 
De  Baux  Tassette,  fille  de  Guillaume,  seigneur  dePuyricard,  mariée  à 

Giraud  Adliemar,  seigneur   de  Monteil.    1224,    1228^  1269,  1373,  1383, 

1388,  1404,  1407,  1513.  Testament,  1640. 
De  Baux  Tiburge,  fille  de  Bertrand  de  Baux  I.  prince  d'Orange,  mariée 

à  Lambert  de  Monteil,  178. 
De  Baux  Tiburge,   fille   de  Guillaume  I,   prince  d'Orange,   mariée  à 

Giraud  Amie,  205. 
De  Baux  Tiburge,    fille  de  Bertrand  IV,  prince  d'Orange,  mariée  à 

Giraud  Amie,  seigneur  du  Thor,  992. 


De  Baux  Tiburge,  lille  de  Guillaume  de  Baux  d'Orange  et  de  Tiburge 
d'Auduze,  992. 

De  Baux  Tiburge,  fille  de  Raymond  IV,  prince  d'Orange,  1183,  H'.6. 

De  Baux  Vierne,  fille  de  Gilbert,  seigneur  de  Marignane,  957.  1370. 

Bi.tzos  (C.  Bosonis,  Buxedoni),  Vaucluse,  commune  de  Bollène,  5*ï, 
G2~,  1012.  —  Suplément,93,  94. 

Bazarino  (Gaillard  de),  chevalier,  1376. 

Bayle  Isnard-Léon,  lieutenant  du  bailli  d'Aubagne,  730. 

BéABN  (Gaston  de),  comte  de  Foix,  1567. 

BÉATRix  N. . . ,  femme  de  Bertrand  de  Mévouillon,  Î81 . 

BéATRix,  fille  de  Raymond-Bérenger  V,  comtesse  de  Provence,  mariée 
à  Charles  I  d'Anjou,  317,  318,  365.  430,  i'A.  Testament,  bii. 

BÈATRix  de  Savoie,  fille  du  comte  Pierre,  mariée  ;i  Guigues  VII,  dau- 
phin de  Viennois,  458,  012. 

BÉATRix  >■'...,  veuve  de  Honcelin  seigneur  de  Lunel  et  Moiitauban.TJ^ 
753,  754. 

BÉATRix  N...,lemmede  Pierre  Giraud,  833. 

Bbaucairb  (C.  Bellicadri),  Gard,  arrond.  du  Nimes.  S'.lj. 

Beaudinard  (Guillaume  de),  bailli  du  chapitre  d'.Vrle»,  01.8. 

Beaudinard  (BfUodinari),  q.  r.  d'Aubagne,  B.-du-R.,  arrond.  de  Miir- 
seille,  86?. 

Beauport  (Guillaume-Roger  de),  vicomte  rie  Beaufort,  13fi5,  1437, 1511, 
15)9,  1521,  1523,  1524,  1528,  1539,  1536,  153".  1548,  1561,  1626. 

Beaitort  (Raymond-Roger  de),  vicomle  de  Turonne,  1631,  1692. 

Beacfoht  (Antoinette  de),  vicomtesse  do  Turennc,  mariée  à  Jean  I^ 
maingre  de  Boucicaut,  178(1. 

Beaufort  r  Jean  ne-Hogcr  rie),  fille  de  Gnillaume-Roger.  vicomte  de  Tu- 
renne,  mariée  :  1"  à  Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  seignear 
des  Baux,  2"  à  Guy  de  Cliauvigny,  1463.  1505.  1514,  1534. 

Bbaulieu  (Guillaume  rie),  procureur  du  lioi  d'Aragon,  07. 

Beaulibu (.Simon  del,  'J82. 

Beaumost(C'.  di-  Bi-Homoutf).  Drôme,  arrond.  de  Die,  813. 

Bkaumont  <C.  de  Hellomonle).  Vaucluse,  arrond,  d'Orange,  1797. 
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Belleponse  (Corsoriumde  Bellapensa),  Coussoul  en  Crau,  B.-du-Rh. 
489. 

Belleval  (Pierre  de),  sénéchal  de  Provence,  1800. 

Bellon  Pierre,  seigneur  d'Opigio,  marié  à  Hiiguette  de  Baux,  fille  de 
Bertrand  d'Orange,  seigneur  de  Suze  et  de  Gigondas,  1G51,  1688,  1744. 

Bellon  Guillauinette-Antonine,  femme  de  Raymond  de  Baux.  —  Sup- 
plément, 77. 

Bendich-Ahyn,  médecin  juif  d'Arles,  1488. 

Benevent,  ville  d'Italie,  508. 

Benesech  (Tcrritoriu)n  Bencsceti),  près  de  Barbaras,  Vaucluse,  1400. 

Benivay  (Benivayn),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  813. 

Benoît  d'Alignano,  évoque  de  Marseille.  234,  420.  —  Supplément,  11. 

Benoît  XII,  pape,  1141.  —  Supplément,  24,  51. 

Benoît  XIII,  pape.  —  Supplément,  31. 

BÉQUET  Cécile,  de  Marseille,  080. 

BÉRARD  Bertrand,  jurisconsulte  de  Marseille,  719. 

BÉRARD  Guillaume,  de  Bagnols,  822. 

BÉRARD  François,  de  Nola,  1074. 

Berenger, précepteur  de  la  maison  de  Saint-Jean  ù  Manosque  et  Aix, 

Berenger  II,  de  Mazan,  évéque  de  Carpentras,  980. 
Berenger  Gandin,  coseigneur  de  Chûteauneuf-Ies-Martigues,  720. 
Berenger  Raymond,  comte  de  Provence.  45.  —  Supplément,  2. 
Berenger  Robert,  seigneur  de  Malignan,  juge  d'Aubagne,  1447,  bailli 

d'Eguilles,  1485. 
Berenger  de  Séguret,  prévôt  de  La  Major  de  Marseille,  206. 
BerengèreN.  . .,  mariée  à  Bertrand  de  Baux  II,  seigneur  de  Berre,  574. 
Berengère,  mariée  à  Bertrand  de  Baux,  coseigneur  de  Marignane,  875. 
Berengère,   dite  Pellagalle,  fille  de  Hugues  Berenger  de  Gardanne, 

veuve  de  Hugues  de  Baux  de  Meyrargues,  833,  892,  893,  900. 
Berengère.  fille  de  Capriti  dcTrets,  mariée  à  Laurent  de  Lingris,  1338. 
Berengier  Pierre  et  Bertrand,  65. 
Berénius  (Gilles  de),  bailli  de  Sisteron,  494. 
Bermond,  précepteur  de  l'hôpital  Saint-Thomas,  131. 
Bermond  Pierre,  prévôt  de  La  Major  de  Marseille,  127,  155.  165,  166.  — 

Supplément,  archevêque  d'Aix,  36. 
Bermond  Pierre,  chevalier,  1031. 

Bermond  Raymond,  coseigneur  de  Goultet  des  Baumettes,  12.57. 
Bernard  I,  archevêque  d'Arles,  34. 
Bernard  II,  de  Languisel,  archevêque  d'Arles,  577,  58."). 
Bernard,  abbé  de  Montmajour,  610,  620. 
Bernard,  évéque  de  Cavaillon,  1778. 
Bernard  Hugues,  maître  rational  d'Aix,  1.54  J,  1542. 
Bernard  Raymond,  bailli  de  Gardanne,  895. 
Bernisson  (Philippe  de),  recteur  du  Comtat,  714. 
BÉROARD  Hugues,  prévôt  de  La  Major  de  Mar.seille,  106,  170.  archevêque 

d'Arles,  238. 
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Brhouid  Bertrand,  seigneur  de  Jullans,  juge  d'Aubagne,  86S. 
Bbrhe(C.  deBcfca),  B.-du-R.,  arrond.  d'Aix,  29,   46.  65,  93,   184,  18Î, 

351.289,364,  442.  512,  ÎOI,  ètablissemcnl  de  foires  et  marché.  716,  795, 

933,  937,  1091,  1201,  1311.  1312,  13i*,  1320,  1323,  1537.  1538,  1539,  1513, 

1571,  1586,  1G23. 
Bbbre  (Laurent  de),  13ôC. 
Bbrrb  (Honorai  de),  maitrc  rational  d'Aix,  1451. 
Bbrtaud  (Domu^  Ber(«urft),  monastère  de  femmes  de  l'ordre  de  Citeaux, 

H.-Alpes,  commune  de  Venlavon.  141,  193,  526. 
Bertrand  comte  de  Toulouse,  21. 

Bertrand  de  Pierrelatte,  évéque  de  Saint-Paul-Trots-Chilteaux,  104. 
Bertrand  de  Marseille,  frère  du  vicomte  Hugues-Geolîroy,  17_l. 
Bertrand  Pierre,  syndic  de  Marseille.  20H. 
Bertrand,  seigneur  de  CavalHon,  Villars  et  HouRsillon.  367. 
Bertrand,  seigneur  de  Château neuf-les-Martigues,  378. 
Bertrand,  prévùt  de  S'-Paul -du- Mausolée,  387. 
Bertrand,  archevêque  d'Arles,  451,  4G5.  406,  525.  536.  009.  615. 
Bbrtrand  de  Clansayes,  évoque  de  Sahil-PauI-trois-Clidleaux.  566,  .i83- 
Bertrand  BucIos,  chevalier  d'Orange.  .575. 
Bertrand,  Abbé  de  Sénanques,  891. 
Bertrand  de  Roquevaire,  jurisconsulte,  767. 
Bertrand  de  Marseille,  chevalier,   904. 
Bertrand  de  Malsang,  abbé  de  Monlmajour.   1006. 
Bertrand,  vicomte  de  Lanlrico,  1137. 
Bertrand  Pons,  clavaire  de  Oattierinede  Baux,  1605. 1612, 1616,  1619, 

1641. 
Bertrand   Pierre,  seigneur  de  Rochefort,  Lers  et   Pierreleu.   tuteur 

d'AlbaroJi  de  I.audun,  alias  de  Baux.  1783,1781. 
BÉSiQNAN  fC.  lie  Besrgnnnol,  Drôme,  arrond.  de  Nyons.  — Supplément, 

86,  87. 
BÉSiGNAN  (Ouillaunic  de),  1152. 

BÉsiQNAN  (Deydier  de),  mari  deLuquette  deBaux.— Supplément,  86, 8T. 
Béton  Pierre,  bailli  et  notaire  de  Boquevaire,  895. 
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Blois  (Marie  de),  veuve  de  Louis  I  d'Anjou,  roi  de  Sicile  et  comte  de 
Provence,  Jr)92,  1593,  4594,  i595,  1611,  1633,  1645,  1650.  —  Supplé- 
ment, ;^o. 

BocALACOSA,  marais  près  du  mas  de  Tort,  B.-du-Rh..  commune  d'Arles. 

BoLLARD  Guillaume,  maréchal  de  Sicile,  marié  à  Cécile  de  Sabran,  896, 
967. 

BoLLKNE  (C.  de  Abolena),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  1600. —  Supplé- 
ment, 82,  93. 

BOLMON  (étang  de)  {Bulmonc),  B.-du-H.,  commune  de  Marignane,  15,  73, 
718,  720. 

BoMPARD  Guillaume,  de  Marseille,  1467. 

BOMPARD  Claude,  capitaine  de  navire,  182^. 

Bon  Pierre,  chanoine  de  Toulon,  832. 

Bon  Antoine  de  Montibus  de  Florence,   1757. 

BoNAFOS,  prieure  du  monastère  Saint-Césaire  de  Nyons,  449. 

BoNANi  Garson,  juif,  clavaire  d'Odon  de  Villars,  1734. 

BoNARD  Raymond,  viguier  général  de  Robert  de  Ba'ux,  comte  d'Avellin, 
1330,  1337,  1338,  1341. 

BONFiLS,  abbé  de  Saint-Victor,  202,  231. 

BoNFiLS,  Guillaume,  452. 

Bonhomme  Pierre,  chapellain  de  la  Destrousse,  1680. 

BONIFACE,  abbé  de  Sénanques,  183. 

BONIFACE  VIII,  pape,  802,  817.  —  Boniface  IX,  1638. 

BoNiFACE,  évéque  de  Digne.  —  Supplément,  75,  76. 

Boniface  Jean,  prieur  de  l'église  de  Saint-Julien,  743. 

Boniface  Amiel,  député  de  Marseille,  1440, 1450. 

Boniface  Jean,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  1632,  1636. 

Boniface  d'Alauson,  1266. 

BoNiFAY  Bertrand,  bailli  de  Cuges,  1725. 

BoNiFAY,  Jean,  d'Aubagne,  1733. 

BoNiL  Honorât,  juge  d'Aubagne,  1736. 

BoNNEMÈNE  (Jcau  de),  juge-mage  de  Provence,  481,  496,  502. 

BoNSiGNOUR.  —  Vente  de  la  maison  d'Huveaune,  482. 

BoNNEVAL(C.  de  Bonavallc),  Drôme,  arrond.  de  Die,  323. 

BoNVALLET  Sibylle,  d'Orange,  veuve  de  Pierre  de  Caritat,  seigneur  de 
Causans,  1477. 

BoRELLi  François,  inquisiteur  des  hérétiques,  1567. 

BoRELLi  Raymond,  d'Orpierre,  fermier  du  château  de  Gaudissart,  1605. 

BoRELLi  Jacques,  de  Valréas,  juge  d'Orange,   1614. 

BoRGONHi  Rostaiug,  précepteur  de  Saléges,  restitue  deux  romans,  1682. 

BdRisiACO  (Philippe  de),  justicier  des  Abruzzes,  521. 

BoRMES  (C.  de  Bormaj,  Var,  arrond.  de  Toulon,  64. 

BoRMES  (C.  de  Borma)  B.-du-R.,  421. 

BoRNAN  (Pierre  de),  seigneur  de  Coudray,  1796. 

Borne,  Drôme,  arrond.  de  Die,  323. 

BoRNiziEr.  arbitre  pour  la  limitation  de  Derboux,  492. 
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BoRELLO,  Italie,  P.  de  l'Abruzze  citérieure,  926. 

BoâA  (cliâteau  de),  Sardaigoe  CIC. 

BosAN  (Pierre  de),  ardiidiacre,  1388. 

Bosco  (Jacquette  del).  veuve  de  Gérard  d'Aulnav,  f«igneur  deTéano, 

iOG6. 
BOSCODON  (BoBcodonum),   monastère  de  Bénédictins,  H. -Alpes,  diocéee 

d'Embrun,  33,  19,  97. 
BOSON,  comte  d'Arles,  et  satemme  Folcoaro,  n.  I. 
Bouc  (C.  do  Burn),  B.-du-R.,  commune  des  Martigues,  389,  1824. 
Bouc  (Bouc-Albertas),  (C.   de  Baro),  B.-du-R  ,  canton  de  Gardaune, 

J379. 
BouCHBT  (MondSk-ritini   Boscheti),  monastère  de  l'ordre  de  Citeaai, 

Drôine,  arrond.  de  Montèlimar,  619,  627,  COJ,  1300. 
BouciCAUT  (Geoffroy  Lemaitigre  de;,  .leigaeur  des  Pennes,  1788,  1790. 
BouLDOS  (C.  de  Bulbone),  B.-du-B.,  arrond.  d'Arles,  1244,  1790. 
BouLBON  {Raymond  de),  abbè  de  Montmajour,  1230. 
BouLBON  (Berenger  de)  seigneur  de  Boulbon,  1244. 
Boule,  Drôme,  arrond,  de  Die,  323. 
Boulogne  (Malliilde  de),  lille  de  Robert  III.  comte  d'Auvergne  et  de 

Boulogne,  mariée  A  Amédée  III,  comle  de  Genève,  1374. 
BouQUtER  Laurent.  1041,  —  Jean,  marcliand  de  Marseille,  1820. 
BouRDONMBRE  (la)  (Bourdonneriu),  q.  d'AllaucIi.  B.-du-R.,  arrond.  de 

Marseille,  702. 
BouRO-NKUF  d'Arle.s,  B.-du-B.  49,  123.  lîô,  134,  276,   317,  539. 
BoUBO  de  Gênes  (BurQutn  Janunsiutn),  Italie,  52. 
BouRJUiF  (Guillaume  et  Raymond  de),  seigneurs  de  Crochan,  965. 
Brantes  (C.  de  BrantitUe}.,  Vaucluse,  arrond,  d'Orange,  380, 638.  I0î9. 

1143, 1153,  I39.-1, 1DÛ2, 15.'..>,  IGOI,  1692, 1776.  1797,  1801. 1803.  1804. 18I3. 
Bra3  (Bracio,  Brade),  Var.  arrond.  de  Brignoles.  64. 
Bravet  Bertrand,  d'Arles,  1107. 
Bredula  (Jacques  de).  1317. 

Bbéqancon  (Bregimsnni),  Var.  commune  de  Bormea,  207. 
Brezannb,  q.  r.  de  Sainl-Remy,  B.-du-Rli.,  arrond.  d'Arles,  -6. 
Briancie,  fille  de  Pierre  Arlilliau  de  Piégon,  (3Î5, 
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Bqdos  (Raymond-Guillaume  de),  seigneur  de  Budos  et  de  Loriol,  fils 

du  précédent,  1131,  1132. 
Budos  (Bertrand  de),  fils  de  Raymond-Guillaume  et  de  Cécile  de  Baux, 

seigneur  de  Budos  et  de  Loriol,   1131,   113*2.  Seigneur  de  Montclus, 

llôS,  1181. 
Budos  (Reine  de),  mariée  à  Hugues  de  Baux  de  Berre.  —  Supplément, 

50. 
Buis-les-Baronnies  (le)  (C.  de  Buxo),  Drôrae,  arrond.  de  Nyons,  1016, 

1058,  1180,  1297,  1306,  1392  1764,  1780. 
BuRGONDiON.  seigneur  de  Puyloubier,  1025. 
Burgondion  Pierre,  de  l'Isle,  1601. 
BuRLAC  (Jean  de},  sénéchal  de  Provence,  G08,  628. 
Bussi  (Etienne  de),  capitaine  d'Aubagne,  1644. 
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Cabace  Guillaume,  de  Trinquetaille,95. 

Cabanes  (Foulques  de),  abbé  de  Montmajour,  95. 

Cabanes  (Vitalis  de),  docteur  en  droit,  1756. 

Cabassoi.e,  q.  r.  de  la  commune  de  Camaret,  Vaucluse,  417. 

Cabassole  (Jean  de),  juge-mage  des  Comtés,  857,  871,  893. 

Cabassole  (Philippe  de),  cardinal,  1478.  1479. 

Cabassole  (Guillaume  de  Real  de),  coseigneur  de  Barbentanne,  1714. 

Cabriès  (C.  de  Caprcriis),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  954,  1554. 

Cadarache  (C.  Cade7'oche),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  1477. 

Cadaval  (Pierre  de),   marié  à  Sancie,  fille  de  Bertrand  de  Baux  de 

Meyrargues,  605,  1068. 
Cadenet  (Insula   de    Cadeneto),   sur-le-Rhône,    Vaucluse ,    arrond. 

d'Oiange,  833,  1329. 
Cadenet  (Pierre  de),  1232,  1233,  1262. 

Caderousse  (C.  Caderosse),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  264,  849, 1746. 
Caderousse  (Pierre  de),  350,  651. 
Cadière  (La)  (Catedra),  Rivière  qui  se  jette  dans  l'Etang  de  Marignane. 

6,11. 
CADiÊRE{ha)(C.deCaderia),  Var,  arrond.de  Toulon,  156,214,233.  248, 

302,  303,  317,  318,  440,  469,  498,  672,  G83,   781,  834,  857,  861,  970,  1040, 

1051,  1171,  1325,    1349,    1367,    1368,  1378,  1379,  1422,  1426,  1432,  1635, 

1648,  1049,  1671.  —  Supplément  12. 
Cadolet  (Roslang  de),  228. 

Cadris  (Godefroy  de),  seigneur  d'Agrain.  —  Supplément  94. 
Cahors,  déparlement  du  Lot,  1259. 
Cairadel.  (moulin  de),  au  Terroir  d'Orange,    562. 
C  AIR  ANNE  (C.  de  Quayrana),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  162. 
Caire  (Bastide  du)  (Bastida  de  Caire),  B.-du-Rh.  q.  de  Cliâteauneuf- 

le*-Martigues,  718,  720. 
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Cauos'  iRaymoiii)  lie),  procnreurde  Rafmond  de  Bans*  iSOL'l 

CALÂ0A8PAC.  prâtr»  (le  Salon.  1360. 

Calposa,  q,  r.  du  terriloire  de  Marseille,  1313. 

CAt.t3Si.yis  tConorium  CaiissancJ,  B.-du-Rh.,  cominuiie  iTbtA 

Cautri.  Itali*?,  principauté  ultérieure,  ^!l. 

CaLixte  II.  pape,  33.  —  Calixte  III,  supplément  66. 

Cal VI.  llalie,  P.  de  ta  Terre  Labour.  5il),  354,  â81,  M";.  6l>0,  85Î. 

Camarda,  llalie,  P.  del'Abruzxe  ultérieure,  950,  931. 

Camakbt  (C.  de  Camaretnj,  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  180,  18 

377.  il7,  «î.  501,  575,  738.  779.  802.   9.i6.  9K.  1000,  1039.    106 

nOO.  H3C. 
Cauahbt  (nobles  Giraud  frères,  de),  575,  803. 
Camabst  (Guillaume  de).  587.  —  (Blcau  Oiraud  de).  IGfil, 
Cauarrt  (Galburgo  de).  10()l. 
CAMAROtTESfCamoryiiVj,  B.-du-Rh-,  arrond.  (l'Arles,  78.  2â6,  317 
C'AUBRit.t.ift  (Berlrand  de),  chanoine  tïa  S'-RuI,  prieur  du  moaa.tt 

MonUnvel.  IIV). 
Caufidrl,  q.  r.  de  Berrn,  U.-du-Rli..  644. 
<;ampasib,  p.  dltaliR.  1575, 
CA«P-CABA880N(nij'  Canip*-Cnb<ig?oh).  (j.  r.  de  S' -Marcel.   B.-d 

nrrond.  de  Marsdlli;,  697. 
Cakp-Cohtal,  q.  r,  du  territoire  d'.\ix,  B.-du-Rh.,  "23. 
Camp-Major  (Campu»  Mnjor).  q.  r,  d'.A^ubagne,  B.-du-Rh.,  2fll, 
Camprbduns  {Campus  Hotundot).  q.  r,.  commune  de  l'Isle,  J^ 

llAMLm;  (PiL'iTe  '\-}.  iil<ln'' .le  Mniiliniiidur,  l!7;i. 

('AVMiirt  (/',•,">■/>:/.    S'-Viiir'^tit-il.-lVitiurpis.   .'oinmune   d*^    Jn»,, 

(rirr!,  Itltîl, 
r^n:~T\s,;ou  IUdsunk   (I'mtiv  ll;,Mimii,l  ,!■■),  s^n.'-rl,^]   ,1..  To. 

L'ACni  K.  Ilnlii',  I'.  .!.■  ki   IVn'..  iii>  l.^ilp,nn'.  "T,",'!,  iirlrmv  i)i>  Saii.l-.lea 
Cvcuiii   rli.valMTil.'Tivls.  lil-i.L-  Hi^iviigi-r  ije  TrcU     i:\3fi. 
(Mniin  AI.Hai'i.'.fi'iiiituMJi.'  Li-i-tniiii!  -ir  Mniiloii^u,  i?t  lii^rcng.'rc.  I 

d.-  I..Miivnl  ,\-  I.iiiL;ii.j.  d[iiii(>>di-  hl  Hii^lidc  d'-\.ilaii<:li,    13:18 
('M'I.riMA  lllrl'v.'v  di-],   ll)-^, 

('\iiTT\Ti  Malidfii.  vlKiiiiM-df  Ik'rlLMiid  .!.■  liji]\,  n.iiUe  ,1'AvvilJi, 
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Caritat  (Pierre  de),  seigneur  de  Causans,  raariA  à  Sibylle,  fille  de  Guil- 
laume Bonvallet  d'Orange,  1477. 

Caritat  (Bertrand  de),  veuve  de  Pierre  Hugues,  Decane  sa  sœur  et 
Pierre  leur  frère,  1477. 

Carluc  (Carilocus),  prieuré  dépendant  de  Montmajour,  B. -Alpes, 
arrond.  de  Forcalquier,  658. 

Caromb  (C,  de  Carumbo),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  380,  986. 
1129,  1132,  1158,  1502,  1511,  1601,  fontaines  de  la  ville,  1685, 1774,  1797, 
1801,.  —  Supplément,  39,  60. 

Caromb  (Ricau  de),  seigneur  de  Suze,  103,   517. 

Caromb  (Guillaume  de),  seigneur  de  Suze  et  de  Châteauneuf-le-Redor- 
tier,  1543. 

Caromb  (Agnès  de),  dame  de  Causans,  519. 

Caronte  (étang  de)  (Stognum  de  Caronte),  B.-du-R.,  arrond.  d'Arles, 
126,  187. 

Carpentras  (Civitas  Carpentoracti),  Vaucluse,  279,  986,  987,  988. 

Carpignano,  Italie,  P.  d'Otrante,  1754. 

Carri  (C.  de  Carrio),  B.-du-R.,  arrond.  d'Aix,  378,  800,  1536,  1538, 
1542. 

Cartier  Dominique,  et  Monet  Jean,  procureurs  de  Marignane,  1755. 

Casasana,  près  de  Castellammare  di  Stabia,  Italie,  1038. 

Caserte,  Italie,  P.  de  la  Terre-de-Labour,  1149, 1748. 

Caslar  (Adélaïde  de),  abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  487. 

Cassano,  Italie,  P.  de  la  Calabre  citérieure,  1124. 

Cassis  rC.  Cassitis),  B.-du-R.,  arrond.  de  Marseille,  1043,  1567,  1635, 
1636,  1692,  1700,  1726. 

Castel-Raybaud,  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1028. 

Castellammare  di  fetabia,  Italie,  P.  de  Naples,  897,  908,  921. 

Castellan  Guillaume,  bailli  de  la  Vallée  de  Mouriôs,  383,  394,  401. 

Castellane  (Boniface  de).  —  Supplément,  6. 

Castellane  (Boniface  de),  fils  d'autre  Boniface  et  d'Agnès  de  Spata.  — 
Supplément,  75,  76. 

Castellane  (Boniface  de),  fils  de  Hugues  de  Baux,  seigneur  d'Allema- 
gne, et  de  N . . .  —  Supplément,  84. 

Castellane  (Boniface  de),  seigneur  de  Fos,  1528, 1529,  1567. 

Castellane  (Raymond-Geoffroy  de),  oncle  de  Reforciat  de  Castellane, 
874,  880. 

Castellane  (Reforciat  de),  marié  à  N. ..,  fille  de  Hugues  de  Baux  de 
Courtheson,  seigneur  de  Gaudissart,  709. 

Castellane  i^Reforciat  de),  fils  d'autre  Reforciat,  874,  898. 

Castelet  (le)  de  Montmajour  (Caséeletum),  B.-du-R.,  commune  d'Arles, 
359,  360. 

Castellet  (le)  (C.  Castelletti),  Var,  arrond.  de  Toulon,  156,  214,  233, 
248,  302,  303,  317,  318,  469,  472,  781,  834,  857,  861,  1040,  1185,  1324, 
1325,  1328,  1367,  1368,  1380,  1422,  1593,  1648,  1649,  1692.  —  Supplé- 
ment, 12.  .      • 

Castellet  (C.  CaUclleiti),  B.-Alpes,  arrond.  de  Digne,  788. 


Castellet (Guillnump  du),  priVeplniir  (ip laumflnerie S 

fleille.  730. 
OaSTISUO-^B.  Ilali'V  P.  dt;  \n  prlncipriulô  ullÈricurc,  869,  896,  9£ 
C48TILLON  fC.  de  CaitiUionej.  B.-Ju-R..  commune  d'Arles,  j 

2î9,  357,  *81.  <91>,  3fi4.  7Î1,  7î4,  787.  10-.S,  1185.  1656.  J67*|  ' 
CA8TILI.0N  (Luc  de).  ni2. 
Casthionano.  IUlie,  P.  dOIraiitc.  Wl.  1096. 
CieTRo  Mkdiano  fLniils  de;,  prncureijr  dr  Oiiillaume  de  Bbox,  il 

drio,  1789,  1793,1797. 
Castro  VIL  LAKi.  Italie,  P.  do  In  Cnlabre  citiirleurc,  17B1. 
Catalan  Bernard,  Mrnmnndour  de  l'Ordre  du  Tomple.  91. 
Catalan  Matliinu.  châtclnln  de  Boquafort,  lliî'i. 
Catanzaro.  Italie,  P.  de  la  Caiabre  ultérieure,  1757. 
CÀTnKRifiR.  fille  de  Pierre  (ioorges  de  Digne,  l.ïSfi, 
Cathrrimb.  lllle  d'Inhel  Rolland,  pelite-tllle  d'Anne  A^.  Baax. 
('ATHRHtNa  de  ViemioK  H3H. 

Catqerinb,  impiltratrice  de  Constaritl nople,  princesse  do  Tarée 
Cacmont  (C.  de  Cai'U  Montibuej,   Vauciuse,  nrrond.  d'ATign 

179),  1797.  1802. 
Causaxs  (C  de  Causans),  Vauciuse,  arrond.  d'Avignon,  11, 

518,  519,  fin,  8li5.  flSfl.  9,il,  1183,  1477, 165Î,  1653. 
Cavaillon  (C.  Cabnlltnnis).  Vauciuse,  arrond.  d'AvignoUj^ 
Cavaillon  (Guillaume  de),  378,  —(Bertrand  de),  1723. 
CÉCILE  do  Tarasoon.  prieure  de  Snint-Ctoalre  d'Arles,  403, 
CBiRHSTErC.  de  Scrarisln),  Var,  arrond.  de  Toulon.  156,ï 
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Chalons  (Hugues  de),  seigneur  d'Arlay,  oncle  de  Jean,  1597,  1599. 
Chalons  (Jean  de),  fils  de  Jean  et  de  Marie  de  Baux,  seigneur  de  Con- 

dorcet,  1750,    760. 
Chalons  (Huguenin  de),  son  frère,  seigneur  de  Jonquières,  1750,  1760. 
Chalons  (Louis  de),  seigneur  d'Argueil  et  de  Montfaucon,  fils  de  Jean 

et  de  Marie  de  Baux.  17^6,  1750,  1766, 1776,  1780,  1798.  1803, 1804,  1806, 

1807,  1813, 
Chalons  (Guillaume  de),  fils  aîné  de  Louis,  prince  d'Orange,   1760.— 

(Jean  de),  son  frère,  1780. 
Chalons  (Alix  et  Marie  de),  filles  de  Jean  et  de  Marie  de  Baux,  1750. 
Chamaret  (C.  Chamareti),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  104. 
Champ-Meyer.  q.  r.,  Drôme,  arrond.  de  Die,  1022. 
Champsaur  fC.  Campisauri),  H.-Alpes,  1152.  1205.  1226,  1229. 
Chanousse  (C.  de  Conossa),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  398. 
Chanuel  Jean,  trésorier  des  guerres,  1316,  1350,  1358. 
Chantemerle  (C.  de  Chantamcrlo),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar, 

627. 
Chapitre  d'Aix.  400,  407,  408,  421,  516,  677,  715,  731,  873.  1019,  1028, 

1485,  1639. 
Chapitre  d'Arles,  719,  735,  736.  —  Supplément,  71. 
Chapitre  de  Die  et  de  Valence,  323,734.  742.  877,  1081,  1180,  1388 
Chapitre  de  la  Major  de  Marseille.   471,   540,  607,  648,  697,   711, 

713,  784,  853,  854,  855.  1239,  1256,  1332,  1418,  1474,  1632,  1630,  17.55, 

1835.  —  Supplément,  69. 
Chapitre  d'Orange.  417,  433,  006,  1507. 
Charles  I  d'Anjou,  comte  de  Provence,  marié  à  Béatrix,  fille  de  Ray- 

mond-Bérenger  V,  336,  338,  345,  356.  357,  359,  360,  361,  302,  363,  365, 

369,  381,  399.  413,  415,  418,  419,  420,  421,  4\2,  464,  481,  494,  495,  496. 

500.  504,  507,  508,  509,  520,  521,   523,  531,  532,  538,  542,  54i,  545,  546, 

517,  548.  5'«9,  551.  554.  555,  556,  557,  ,558,  559,  560,  505,  567,  568,  570, 

571.  572,  573,  574,  576,  581,  583,  584,  586,  589,  590,  591,  592,  594,  597, 

600.  608. 
Charles  II  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  fils  de  Charles  I,  558,  563,  579,  639, 

700,  709.  715,  716,  717,   723,  728,  731,  732,    741,  744,  747,  755,  756,  759, 

763,  707,  708,  775.   780,  781,  784,  785,  780,  791,  792,  793,  794.  795,  799, 

804,  831,  840,  841,  848,  803,   S04,  806,  869,  870,  871,  874,  875,  879,  880, 

882,  888,  890.  897,  898,  89'.).  904,  905,  906,  909,  910,  911,  912.  914,  915, 

918,  919,  920,  921,  922.  923,924,   925,  926.  Testament.  928,  929,  931, 

932,  933.  -  Supplément,  19,  20,  22. 
Charles  Martel,  fils  de  Charles  II  d'Anjou,  vicaire  général  du  royaume 

de  Sicile.  --  Supplément,  19. 
Charles  Rol3ert(C/iaro6cr^),  fils  de  Charles  Martel,  roi  de  Hongrie,  759. 
Charles  d'Anjou,   dttc  de  Calabre,  fils  aîné  du  roi  Robert,  961,  990, 

1024,  1025,  1033,  1045,  1062,  1069,  1070,  1075,  1078,  1079,  1118. 
Charles  d'Anjou,  comte  du  Maine,  lieutenant-général  du  comté   de 

Provence,  frère  de  Louis  III,  roi  de  Sicile,  1781,  1785.  Gouverneur  de 

Provence,  1790.  -*-  Supplément,  61. 
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Chablrs  ni  de  Duras,  roi  de  Sicile,  lâ"0,    1571.  1573.  1574,    1576,  1577, 

1578,  1579,  1580,  15«1,  1582, 1583.  1584,  1585, 1587. 
Charles.   Daaphîa.   fils  de  Jean  II,  roi   de  France,  ISOfî.   Baron  de 

Mévoaillon.  l:îiW.  136;.  — Boi  de  France,  1456. 
CaASLES  VI,  roi  de  France,  1568. 

Charles  rv.  roi  des  Romains  et  de  Bubâme,  1438,  1429. 
Chakxkta  l'Etienne  de),  vignier  général  de  Raymond  V,  prince  d'Orange. 

1558. 
Chatkac  Vf  L'ABC  à  Orange.  569. 859. 
CBATKAr  Har^eîlULi.  thîO. 

CHATSAr-BiBOV  sitné  dans  la  ville  de  Marseille.  127,  170.  203. 
Châtia rNKcr-DE-BoBiwiTK.  Drùme,  arrood.  de  Nyons.  1101. 
CBATK.»r^Œrr-LK-CALCKK>iEB  iC.  de  Casironora)  Vaucluse,   arrand. 

d'Oran^  1W7 . 
CHATSACîïEtT,  en  Camargnes.  B.-dn-Rh.,  commune  d'Arles,  15. 
CHATKAr^EiT-DE-CH.iBBE  'C  'if  Caftronorn)  H  -Alpes,   arrond.  de 

Gap.  398. 
Chateau-Goïibbrt  fC.   Sanrfi-C-.Jiiberti),   B.-du-Rh.  arrond.  de  Mar- 
seille. 702. 
CHATEAVNEiy  f^C.  (/<?  CnJ-iroitomi,  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,   65,  îl'. 

551,  ïa9,  37".  (04.  4-38,  441,    ite.  512,573,680,701,718,720,876,93:. 

1536.  15-38,  l.-)i2, 1759. 
Cbatbaunbi.'P-db-Mazenc,  Driime.  arrood.  de  Montélimar.  —  Supplé- 
ment, 91 . 
CHATEALNBCP-bE-KEDORTiER    (C.    .Vorum  de  Rodorlcrio),    Vaudose, 

arrond.  d'Orange,  320,  6;J1,  929,  951, 1039.  1183,  1543. 
CHATBAi.NKf.K-DK-THÉMBHS  (C.  .VocMiii  Tkenearum),    B.-Alpes.  Ii3* 

1542. 
Chatkaiinki;f  i:a  Valromey.  Suisse,  1690. 
CiiATKAr;.NKi;i'-flrR-VoLO>'NE  (C.  Novum  supra  Volonnum),  B.-Alpes. 

1542. 
Ciiatkaijnbiik-i,B9-Uartigue8  (Nicolas  et  Bertrand  frères  de),  378,  (M, 

4:t8,  441,  f/JI!. 
CiiATKAONKtiF  (Garln  dej,  seigneur  d'Apchier,  marié  à  Philippinf,  S"' 
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CiOTAT  (la)  (C.  Burgi  Civitatis),  B.-du-Rh.,  arrond.  de  Marseille,  1378, 

1422,  1426,  1432,  1671. 
CisoNis  (Albert  de),  juge  de  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin,  1023. 
CiSTERNiNO,  Italie,  P.  de  la  Terre  de  Bari,  1074. 
Clansayes  (C.  de  Clahensays),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  566. 
Clarem AN  (Guy  de),  prieur  de  S*-Saturnin-du-Pont,  seigneur  de  Sarrians, 

865. 
Clarensac  (C.  de  Clarenzaens),  Gard,  137. 
Claret  (Armand  de),  271.  —  (Bertrand  de),  coseigneur  de  Mouriès,  396. 

—  (Pierre  de),  396. 
Clauson  (le),  q.  r.  d'Orange.  —  Supplément,  86. 
Clausonne  (Bermond  de),  abbé  du  monastère  Saint-André-d'Avignon, 

205. 
Clavon,  précepteur  de  Notre-Dame  du  Nazareth  d'Orange,  1507. 
Clément  IV,  pape,  504,  505,  507,  509,  510,  511,  527,  537.  —  Clément  V, 

942,  986,  987. 
Clément  VI,  1218,  1233,  1240, 1243,  1245,  1291, 1309, 1332.— Supplément, 

52,  53,  54.  —  Clément  VII,  1630,  1643. 
Clermont-Lodève  (Guillaume  Tristan  de),  gouverneur  des  domaines 

d'Alix  de  Baux.  1802. 
Clumanc  (C.  de  C/umanceo),  B. -Alpes,  arrond.  de  Digne,  1542. 
Cocullat  Hugues,  donataire  de  Hugues  de  Baux  de  Meyrargues,  685, 691 . 
Codolet  (Codoletum),  q.  hors  de  la  ville  d'Orange,  835;  1347. 
CODONEL  Pierre,   bailli  de  Mouriès,  431,  448,  476,  503,   526. 
CoDONEL  Martin,  religieux  du  monastère  de  Cruis,  535. 
CoLMiEU  (Pierre  de),  envoyé  du  pape,  260. 
Colombier  (C.  Co tomber ii),  Isère,  1140. 

CoLONNA  (Pierre  de),  cardinal-diacre,  943.  —  (Pierre  de),  neveu  du  pré- 
cédent, prévôt  de  La  Major  de  Marseille,  1030. 
Colle  de  Lentil  (Colla  de  Lentilli),  colline  du  terroir  de  la  Penne, 

B.-du-R.,  702. 
Colle  (Bertrand  de),   fils  de  Berenger  de  Trets,  seigneur  de  la  Bastide 

d'Allauch,  1338. 
CoLLOBRiÈRES  {Villa  de  Colluhreira),  Var,  arrond.  de  Toulon,  64. 
CoLLONGUES-Simiane  (C.  de  Caudalongua),  B.-du-R.,  canton  de  Gar- 

danne,  1722. 
Combe  (terre  de  la)  [Comba),  B.-du-R.,  commune  de  Saint-Remy,  81. 
COMiNAL  (fief)  (Feudum  Cominale),  en  Camargues,  territoire  de  Trin- 

quetnille,  242,  348. 
CoMis  (Raymond-Ruffo  de),  juge-mage  de  Provence,  634,  740,  viguier 

d'Aix,  748.  —  (Jean  de),  abbé  de  Saint-Victor,  672. 
CoMPS  {Villa  de  Comis),  Var,  arrond.  de  Draguignan,  64. 
CoMTAT  Venaissin,  368,  370. 
Comte  (Canal  du),  aujourd'hui  Canal  du  Roi,  entre  Martigues  et  Fos, 

B.-du-R.,  187. 
CoNDÉ  (Jean  de),  lieutenant  des  guerres,  1219. 
CoNDiLLAC  (C.  de  Condillaco),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  1388. 


CONDOBOST  (C.  Ue  Condorceeio},  DrAme.  srrond 

513,  "H.  092.  lOia.  IClâ3.  il80.  ll»a.  13U,  1103,  I4Î8,  1*43.  15! 

)6I>0,  1746.  1750,  1703,  1806,  1807. 
CoNFOUx  (C.  de  Covfaux.),  B.-du-B.,  commune  do  Cavaillon,  61 
CoNi,  Italie,  Plùmont,  930. 

CoNQVÉTB  de  J(iruB.nlem,  pnr  Oodetroy  de  Bouillon  (rotnan),  IS 
Conrad  Itl.  empereur  d'Occident,  40. 
Conrad  VTl.  CDtnte  de  FHIiourg  pl  Noufchalel,  mari  il'.Mix  < 

comtesse  d'Avellin.  nsfi,  1760,  170), 
Conrad  Antoine,  do  Nouera,  1587. 
Constantin  Aruiré.  cliivaîre  d'Aubagiic,  1413,  1117. 
Constantin,  il-vi^quo  de  Porto,  Ifgat  du  Salnt-Siêge.  —  Supplém 
CoNTBS  (C.  de  Comptas),  comté  de  Nice,  S30. 
CONZA,  Italie,  Principauté  cilérlmire,  W,,  1&70. 
CosaA  (François  dej,  arcbevéque  de  Nftrbonae,  vicaire  du  Salr 

—  Supplèmenl,  àh,  d6,  QS,  ^9.  Gouverneur  d' Avignon  et  du 

130,62. 
CoBAOE  Antoine,  père-gardien  des  frère»  mineurs  d'OrauRe.  ICI 
CoRASOLO  (Nicolas  de),  rapltaino  général  des  Âbrazzes,  1t08. 
CoRBARA,  Ilalie,  Province  ultérieure,  .^56. 
CORCROSB  (Corforitim  de  Coreroaae),  CousSdul  dans  la  Crau  ( 

ries.  B.-du-Rh.,  iS5. 
CoRDOLon   /Castrunx  de),  localllè  des  B.-du-Rb.,  entre  Saiot- 

Éguilles  et  Venelles,  46. 
COBFOU.  Iles  lonniennes.  donnée  A  Jacques  de  Baux  pour  la  à 
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1459,   1478,  1480,  1482,   1516,  1565,   1569,    1590,  1597,  1605,  1751,  180G, 

1807.  —  Supplément,  38. 
CouTRON  (Polixène  de),  dame  de  Sainl-Vallier,  1806. 
CoYROL,  q.  r.  près  d'Orange,  confrontant  les  territoires  d'Orange  et  de 

Piolenc.  1591. 
Craco,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  920,  921. 
Crau  (La)  (Cravo).  arrond.  d'Arles,  B.-du-Rh.,  66,  78, 192,  259,  266, 276, 

289,  390,  414,  416,  424,  445,  496,  674,  1225. 
Crau  (La)  d'Istres,  340,  512,  789,  937,  946,  973. 
Creisson,  juif,  receveur  du  péage  du  Rhône,  1213. 
Crémieu  (C.  de  Crimiaco),  Isère,  arrond.  de  La  Tour-du-Pin,  1140, 1174. 
Crespin  Guillaume,  député  du  Sénéchal,  1735. 
Crest  (C.  de  Creicos),  Drôme,  arrond.  de  Die,  734. 
Crestet  (C.  CrestUi),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  813. 
Crète  (Ile  de),  Grèce,  133. 

Crochan,  q.  r.,  arrond.  d'Orange,  près  de  Piolenc,  965. 
CROTA(Jean  de),  jurisconsulte  d'Aix,  881.  —  André,  maître  rational.  — 

Supplément,  25. 
Crudacio  (Albert  et  Michel  de),  1810. 
Cruis  (Monastcrium  Crossiense),  monastère  de  religieux  de  l'ordre  de 

Saint-Augustin,  B. -Alpes,  diocèse  de  Sisteron,  535,  812. 
CuGES  (C.  de  Cuja),  B.-du-Rh..  arrond.  de  Marseille,  200,  238,  241,  252, 

302,  303,  307,  540,  607,  711,868,  901,  1005,  1030,  1100,  1534,  1629,  1636, 

1672,  1719,  1725,  1755. 
CuRBANS  (C.  de  Corbano),  B.-Alpes,  arrond.  de  Sisteron,  812. 
CuRNiER  (C.  Curnerii),  Drôme,  arrond.   de  Nyons,    1200,  1234,  1246, 

1275,1374,1454,  1599,  1689. 
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Dacigne  Pierre,  sénéchal  de  Provence,  1711. 
Dalmas,  bailli  de  Hugues  de  Baux,  127,  155. 
Dalmas  de  Châteauneuf,  313. 
Dandolo  Andréa,  vénitien,  1810. 
Dandua  Bonnet,  juif,  noyé  dans  l'Huveaune,  177^. 
Dardaillon  Trimont,  chanoine  d'Orange,  1665. 
Dauphin  (Château),  B.-Alpes,  arrond.  de  Forcalquicr,  1542,  1545. 
Decan,  abbé  de  Saint-Michel  de  Cluse,  495. 
Delaporte  Mathieu,  juge  d'appel  d'Aix,  1171. 
Delavau  Jean,  capitaine  de  Courtheson,  1569,  1589. 
Delilb  Jourdan,  baron  de  Trogessana  dans  les  Abruzzes,  547. 
Delorme  Geoffroy,  chevalier-bachelier,  1351. 
Déodat  Pierre,  de  Marseille,  975. 

Dbrboux  (C.  de  DarbuBsio),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  492,  627,  779, 
802,  992,  1012, 1015,  1183. 
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DB8T80U38K (Eglise  delà)  (Dcetrotfn).  commune,  sirond.  de  Usi 

B.-«lu-Rh..  1680.  -  (Domaine  de  la).  1731. 
Destruction  de  la  \ille  de  Troyes  (roman),  1(182, 
BEtiDE,  mnttre  de  la  maison  de  Ridicr^ndifls,  1)8.  ^h 

Devance,  q.  de  la  commune  d'Arles,  18.  ^^M 

DBTorEH  Pierre,  de  Marseille.  Hll.  ^^M 

Die  fC.  de  Din),  Dr.ime,  clieMlcu  d'arrond.,  3S3,  742.  ^B 

Dieu  (Pierre  de),  précepleur  de  Sainl-Gllles,  172. 
DiBuLKFiT  (C.  Deifecil,  Deusfccit),  Drûme,  arrond.  de  Montëllmaj 
Disse  (C.  de  Digna).  B.-Alpea.  17S7. 
DoNAUniA,  q.  au  terriloirc  d'Arlcw,  853. 
DoRiA  Parceval,   podestat  d'Arles,  S13,  SIS.   —  Supplément.    p< 

d'Avignon,  H. 
Douce,  mariée  à  Raymond-Bércngcr  I,  comte  de  Provence.  28,  25 
Douce,  veuve  de  Hermond  de  Arata,  coseigneur   de    Ch.lteauni 

Roux,  720. 
Draguionan  (C.  DragvijUiianï),  Var,  chef-lieu   d'arrond..  I3'G 
DraGONET.  —  (Voir  Montanban).  —  Dragonette.  —  (Voir  Montdn 
DhasoniÈRB  (C.  de  Dragoneria).    Italie,   marquisat  de   Salaces, 

120i,  1223. 
DnoooLi  Jean,  seigueur  des  Pennes-Saint-Julicn,  maître  rational 

1714. 
DuàBA,  jurisconsulte,  791. 

DOVOUR  Etienne,  clavaire  d'Alix  de  Baux,  1679.  ^^^^^H 

nr-FfU'R  V'r.-itvoi^,  vlr;iiiT  de  l'Epli^e  de  Cns^i-S,  1700.     "^^^^^ 


llrpoKT  i'uKS,  lUIl']. 

DupiiHT   Aiilif-'iniir,  «l'igiirHU-   iln    (Ti-.tin.'iKif.  ]>rui;iiretir    ,|...     Hiu'i 

Uau-t  II  il'Avelliii,  UUH,  l^'::).  l:i-Jl- 
Utwprt  rie-in.    d'Auhngn''.    iniirn'' à   Ciillu.'i  iin'   Vivaiul.  -jynr    .1 

giiOMi'  dcCiiBefi,  l-'hiil. 
HTr(i!rr.u.  îlo.ssi\  juil  de  roiirlli.-^nn.  UWH 
D^l'|■v(illill;llJlHl^  juK"  du  l';il:iis  .h>  "Mai'-i'illi\  7^1. 
1)1  ]MY  (liiillnuitir-,  vr.|iil  Mi'Tliiiliil.  M  i, 

1)1  M  V  liaslpl,  lumiiiii^-Iijîrdii  ll.iniiiiiiMli'Vivniii.js.   IZ,\;,   iî.i;l. 
1)1  iTV  Hi'ni^icd.  HuUiin'  d\rii>^,  H.!;:, 
1)i'(hmt;/'-"vjI'»/i.  vin>T.',  H-.lu-iili.,    iKiniiir'    sur  la  ln.raiic 

-,::s,  :,-ii,  :'i),  l'risr  ir.';iu,  :.-.".i 

1)1  iM\t>  l'uTiv,  l,;,i||!  ,|l>  L(;in'Lil  d<'  l'iinx,  '.:'l 

1)1  iiwii  ri-rc,  |itvfi>ii|i';ir  'l-  kl  ii;:u>^ Ii-  Hi'rliiiid.  ,-,CI'., 

llti-v\n(;ill>'-^.;nvii-,'.,k.  vinl.r.':^, 

l):-.i  \Mi  d  ■  Tr.W.niidi.s  ry--'\n.-  '1''  M:ir-^filii\  7is, 

|)itî\M).li'!i:j,  dnpirr  d'\i\.  |ti>i.,'iMviinU-  Hl.'ic.'is.k-   BeauJinard 

1);  ti.iMK  iliiii'iv  irAiili;ij;ii(M'lin|ieliiiii  il  Mfifsciilf,  l-^fJO. 
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Durand  de  Durand,  médecin  juif  de  Couriheson.  ImrauDités  des 
Juifs  d'Orange,  1602,  1607. 

DuRANE  (Durana),  q.  du  territoire  d'Aix,  B.-du-Rh.,  710. 

Duras  (Robert  de),  petit-fils  de  Jean  de  Duras,  frère  de  Robert,  roi  de 
Sicile,  1292,  1348. 

Duras  (Agnès  de),  mariée  à  Jacques  de  Baux,  1577.  Don  deTîIe  de  Cor- 
fou  pour  dot,  1579. 

Duras  (Marguerite  de),  veuve  de  Charles  III  de  Duras,  roi  de  Sicile, 
mère  de  Ladislas,  roi  de  Sicile,  1638. 

DuRBON  {Durbonum),  chartreuse  d'hommes,  H. -Alpes,  291,  312. 

DuRFORT  {C.de  Dîtro/br^/),  aujourd'hui  Saint-Vincent-de-Durfort,  Ardè- 
che,  arrond.  de  Privât,  278,  1179. 


E 


Kboli.  Italie,  P.  de  la  principauté  citérieure,  985. 

Ebrard  Guillaume,  jurisconsulte,  833, 1326,  1329. 

Ebrard  Guillaume,  archidiacre  d'Aix,  929. 

Ebulo,  Italie,  P.  de  la  principauté  ultérieure,  1209. 

Ebulo  (Nicolas  d'),  comte  de  Trivento,  sénéchal  du  Piémont,  1209 

EauiLLES  (C  de  Agulla,  Aculea),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  73,  227, 
247,  250,  251,  355,  376,  725.  934,  1033,  1393,  1485,  1593,  1631, 1674,  1692, 
1752.   —  Supplément,  27. 

Eguilles  (Geoffroy  d')  et  Torquise  sa  sœur,  782. 

Eguilles  (Arnaud  d').  823. 

Eléoxore,  femme  de  Bertrand  de  Baux  IV,  prince  d'Orange.  —  Voir  : 
Genève. 

Elie  (frère),  moine,  procureur  du  monastère  de  Silvacane,  917. 

Elphant,  évéque  d'Apt,  17. 

Emmanuel  (frère),  prieur  de  l'hôpital  de  Saint-Gilles,  211. 

Enaurs,  mariée  à  Hugues  de  Baux,  fils  de  Pons-le-Jeune,  5,  7,  8,  12,  17, 
18,  22. 

Enghien  (Marie  d*),  fille  de  Jean  et  de  Sancie  de  Baux,  fille  de  Ber- 
trand III,  seigneur  de  Berre,  mariée  à  Raymond  de  Baux  des  Ursins, 
1702,  1706.  Princesse  de  Tarente,  de  Lecce,  comtesse  de  Soletto,  1708, 
1709,  1710    1711,  1712,  1748,  1758. 

Entraigues  (C  de  Intcraquis),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  325, 
334,  337,  380,  829.  —  Supplément,  39, 

Entraigues  (Raymond  d'),  492.  —  (Ponsd),  1513. 

Entrepierrks  {AnirepeiraiO,  B. -Alpes,  arrond.  de  Sisteron,  271.  —  Sup- 
plément, 72,  81. 

Entressen  (Etang  d'),  (Stagnum  de  Trensens),  B.-du-Rh.,  commune 
d'Islres,  270,  1115,  1160. 

Entrevennes  (C.  de  Antravenis),  B.- Alpes,  arrond.  de  Digne.  342. 

Entrevennes  (Isnard  d'),  frère  de  Foulques  de  Pontevès,  362. 
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EpiXK  Cl")  (C.  de  Spina).  H.-Alpes,  arrocid.  de  Gap,  1052. 124Î. 
Ermenoaud  N  , . . ,  mari  de  Mabile,  flUe  de  Bertrand  de  Baux  de  Meyrar- 

gues,  515. 
Ermbssendb,  abbesse  de  Saint-Césairc  d'Arles,  14G,  449. 
KscALis (Rixende  d'),  1814.  —  (Sancie  d),  abbesse  de  Sainte-Claire  de 

Marseille.  1805,  1814.  -  Supplément,  63. 
KscLANS,  q.  r.  du  territoire  d'Orange,  173,  330,  569, 
ESPORCIER  Guillaume,  chanoine  d'Aix,  C06. 
ESMBMARTz.  —  Voir  :  Ermengarde  de  Mévouillon. 
EsP.VRRON  de  Verdon  (C  de  Sparrono),  B.-AIp.,  arrond.  de  Digne,  "8S. 
ESPARRON  (la  Bastide  d'),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1201. 
EsPARRON  (C.  de  Sparrono),  H, -Alpes,  arrond.  de  Gap,  1531,  1746. 
EspARRON  (Guillaume),  procureur  de  Catherine  de  Baux  de  Courtheson, 

1290.  —  Supplément.  25. 
ESPARBOK  (Hugues  d)',  de  Marseille,  1359,  1360. 
E9PARRON(Monetd'),  coseigneur  de  Peypin,  1680. 
EspinaSsi,  notaire  de  Uarseille,  1547. 
EspiNOUSE  (Guillaume  d'),  évêque  d'Orange,  684,  838, 
EsPiNOUSB  (Ganlelme  d'),  prieur  de  Sa int-Gîniéz-I es-Marseille,  1451. 
EsTOfBLON  (C.  de  Stoblono).  B. -Alpes,  arrond.  de  Digne,  949. 
Etendard  (Guillaume  L"),  maréchal  de  Sicile,  553.  563. 
Etendard  (Guillaume  L'),  maréchal  de  Sicile,  fils  d'autre  Guillaume. 

728,  connétable,  848.  —  (Philippe  L"),  mnrié  â  Marguerite  d'Avella,  98Î. 
Etendard  (Eustachie  L').  mariée  â  Raymond  de  Bauxl,  seigneur  de 

Meyrargues,  553,  563,  728.  Testament,  976. 
Etendard  (Marie  et  Gabitose  L'),  sœur  et  fille  de  Guillaume,  connélablf 

de  Sicile,  religieuses  au  Nazareth  d'Aix.  846. 
Etienne,  abbé  de  Pierredon.  185. 

Etienne,  précepteur  de  l'hôpital  Sainl-Thomas  de  Tri  n  quêta  il  le.  SfiS,  390. 
Etienne  (de  Monteareno).  abbé  de  Moiitmajour,  654, 669, 690, 699,701,  TW. 
Etienne  Hugues,  chevalier  de  Berre,  1060. 
Etienne,  archevêque  d'Arles,  1309.  1318. 
Etiennette,  fllle  du  comte  Gilbert  et  de  Gerberge ,  mariée  à  Raymond 
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Eyguières  (Pierre  d'),  recteur  de  l'Eglise  Saint-Roman  de  la  vallée  des 

Baux,  B.-du-Rh.,  727. 
Eyragues  (C.  deAiraga),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Arles,  290. 
Eyragues  (Guillaume  d'),  prieur  du  prîeurédes  Baux,  1134. 


F 


Fabre  Paul,  juge-mage  de  Provence,  771. 

Fabri  Guillaume,   d'Aix,  procureur  de  Raymond  de  Baux  II,  comte 

d'Avellin.  1475. 
Falquier  Pierre,  procureur  de  Raymond  de  Baux  IV,  prince  d'Orange, 

1015. 
Fangayre  Laurent,  d'Orange,  donation  à  Guillaume  de  Grandis,  1603. 
Faramia  Nicolas,  juge  deTarascon,  481,  496,  497,  502. 
Fare  (la)  (C.  de  Fara),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,   65,  701,    1538,  1542» 

1618,  1692. 
Faucigny  (C.  Fucigniaci),  Drôme.  —  (Baronnie  de),  1017. 
Faussonier  de  Altu,  de  Marseille,  1547, 1562. 
Fa  VAS  (Honorât  de),  seigneur  de  Châteanneuf-les-Martigues,  1759. 
Fer  Hugues,  viguier  de  Marseille,  127,  151,  155,  157. 
Fer  Anselme,  de  Marseille,  163,  214.  —  Supplément,  11,  12. 
Fermo.  Italie,  P.  d'Ascoli-Piceno,  527. 
Ferrari  et  Isoard,  frères,  chevaliers  de  Puyricard,  467. 
Ferrassières  (C.  Ferrasserii)^  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1029,  1142. 
Ferréol  Pierre,  prieur  de  l'église  Sainte-Croix  d'Arles,  353. 
Fbrrier  Bernard,  procureur  de  Tabbé  de  Montmajour,  654. 
Ferrier,  damoiseau  de  Châteauneuf-les-Martigues,  688. 
Ferrier  Franconi,  bailli  de  Mouriès,  1003. 

Fbrrières  (C.  de  Ferreriis),  partie  de  la  ville  des  Martigues,  1352, 1520. 
Fbrrières  (Guillaume  de),  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  711,  743,  709. 
Ferrières  (Pierre  de),  archevêque  d'Arles,  chancelier  de  Sicile,  871 . 
FiLANGiÉRi  (dame),  comtesse  d'Avellin,  1771. 
FiLETTO,  Italie,  P.  de  l'Abruzze  citérieure,  556. 
Filin ARiNi  LoflFred,  député  du  roi  Robert,  1026. 
FiLLET  Jean,  d'Orange.  1316,  1728.  —  Guillaume,  1784. 
Finaud,  G.,  juge  de  Marseille,  603. 
Flamenqui  Raymond-Bertrand,  d'Orange,  1686,  1728. 
Flandrin  Pierre,  secrétaire  du  Pape. —  Supplément,  28. 
Floriège  (Monasterium  Floregie\  monastère  de  religieux  de  l'ordre 

de  Citeaux,  Var,  diocèse  de  Fréjus,  36, 
Florence,  Italie,  907, 1069,  1083, 1084, 1085, 1086,  1087. 
Florencie,  abbesse  du  monastère  Saint-Césaire  d'Arles,  270. 
Florent,  archevêque  d'Arles,  512. 

Flotte  (Bernard  de),  damoiseau  de  Roquevaire,  830,— (Alasacie  de),  828. 
FoLCOARB,  femme  de  Boson,  n^  1. 
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PoNDi,  Italie,  P.  de  Oaete,  1573 

Fos8-d'Alp8,  Vaucluse.  sources  dans  le  territoire  de  Carorab,  ven 

au  pape  Clément  V.  98C,  987,  088. 
FontanaroSa.  Italie.  P.  de  la  principauté  ultérieure,  1146. 
FoNTi^'iLLK  (OdoQ  de),  sénéclial  de  Provence,  398. 
FoRCALQuiKR  (Comlù  de).  Don  de  terres  à  Charles  I  d'Anjou ,    Il  5, 

—  Supplément,  36. 
FORCALQi'iER  (Louis  de),  seigneur  de  Céreste,  1029,  1567.  —  fPierre 

médecin  ,  1Q6G. 
FoRBSTA  ("Marie  de),  alliée  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'AvelIio,  iTSft 
FoRBSTiBU  Auditrert.  735. 

Forez  (Ciuy,  comte  de),  il5),  —  N,..,  comte  de  Forez,  1351. 
FoRMiouBT,  q.  r.  de  Courtlicsou,  1516. 
F0ROUVII.LB  (OulIIaumo  de),  prévôt  de  l'église  de  N. . . ,  533. 
Fos  (C.  de  Foêti*),  B.-du-B,,  arrond,  d'Aix.  29,  \H,  187,  389. 
Foa  (Amiet  de),  H.  — (Pons  riti),  31.  — (Berlrandde),  1383. 
FoB  (Honceliu  de),  maître  de  l'ordre  du  Temple  en  Provence.  SUf.' 
KOULQUBS  do  Caille.  6v&]uc  de  Riez.  -  SuppU'ment,  75,  76. 
FouRN-iiJtT  (S(«j)nwm  tle  l-'orvales).  étang  louchant  celui  de  Valo 

B.-du-R!i..  35,  095. 
F0URQUE8  (C.  de  Furcha).   Gard,  arrond.  de  Nîmes,  27.  —  poc 

Foorcjues.  27G,  445.  539.  8Î1.  —  Pont  de  Fourques.  735,  73S. 
Franc,  —  Donation  &  Saint-Victor,  1 1. 
r^AMO  Jeao,  prèceptenr  de  l'ordre  de  Saîal-Jean,  91. 
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Frigolet,  q.  r.  de  Piolenc,  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  149,  320,  377, 

432.  627,  779,  802,  1326,  1400, 1664. 
Frontignan  (C.  de  Frontiniano\  Hérault,  arrond.  de  Montpellier,  275. 
FuciNO,  aujourd'hui  lac  de  Célano.  dans  la  vallée  de  Marsio,  P.  de  la 

terre  de  Labour,  974. 
FuRANE  (La)  (Afurana)y  mas  en  Camargue  dans  la  commune  d'Arles, 

31,  58,  319.  568. 
FuSTiER  Jacques,  1325. 


G 


G. .  ..évoque  de  Glandèvc,  744. 

Gabelle  Tmaison  de  la),  à  Aubagne  1673. 

Gachon  (mas  de),  B.-du-Rh.,  commune  d'Arles  91,  172. 

Gabtani  Honoré ,   comte  de  Fondi ,  marié  à  Catherine  do  Baux  de 

Berre  (P.  C). 
Gageron  (Gajaron),  —  Domaine  en  Camargue,  B.-du-Rh.,  452. 
Gaillard  Jean,  clavaire  de  Catherine  de  Baux  de  Courthcson,  1641. 
Gaillet  (C,  de  Gaylcto),  q.  r.  du  territoire  de  Tourves,  Var,  1315, 1317, 

1333,  1336,  1339,  \\\\%  1313,  1344,  1346,  1520. 
(talagaubik  (bois  de),  —  Vaucluse,  1183. 

Galbert  Hugues,  bailli  de  Bertrand  de  Baux  H  de  Berre,  797,  800. 
Galburge,  abbesse  de  S^  Césairc  d'Arles,  5. 
Galfarin  de  Tarascon,  1376.  Député  du  comte  d'Avellin,  1410. 
Gallard  Soumate,  viguier  de  Charles,  duc  de  Calabre,  fils  du  roi 

Robert,  961. 
Galle  (château  de  la)  (Caslrum  de  La  Gala),  B.-du-Rh.,  65. 
Gallègues  (Gallcguas).  q.  de  Trinquetaille,  B.-du-Rh.,  242,  628,  735. 
Gallura,  ville  de  Sardaigne,  616. 
Galtier,  vicaire  général  de  l'Empereur  pour  le  royaume  d'Arles  et  de 

Vienne,  288. 
Galtier,  juge  de  Lauro,  984. 
Gambatesa  (Ricard  de),   sénéchal  de  Provence,  788,  789,  841,  860,  863, 

871,  876,  878,  882,  885,  892,  893,  929,  93/i.  -  Supplément,  21. 
Gamel  Raymond  du  Castellet,  1331. 

(lANTELMi  RosTANG,  chevalicr  de  Gardanne,  643.  —conseiller  de  Char- 
les n,  935.  —  Bertrand,  322,  395.  —  Pierre,  prieur  de  l'église  Sainte- 

Magdeleine  d'Aix,  696. 
Gantelmi  (Guillaumette  de),  veuve  d'Henri  de  Lagonesse,  1207. 
Gantelmi  Catherine,  dame  de  Beaudlnard,  fille  de  Baucie,  1627. 
Gantelmi  Marie,  veuve  de  Raymond  Gantelmi,  coseigneur  de  Vitrolles, 

678. 
Gap(C.  Vapincil  H.-Alpes,  41,  1226,  1617. 

Gapençois  (Vapincensis),  don  de  terres  à  Charles  I  d'Anjou,  415,  950. 
Gappo  (Jacques  de),  juge  royal  d'Avignon,  1283. 
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GutBiÈs,  s(ce  UoDt-Juil,  territoire  de  Marseille,  1811 

Gabdannb  (C.  de  Gardana).  B.-du-Rti,  arrood.  d"Aix,  156,  153,  Î27.— 

Consulat  aboli,  385,  410,  5'JG,  613.  652.  656  691,  725.  757.  879,  888, 895. 
Garde  (la),  B.-du-Rh.,  commune  d'Eguilles,  65. 
Garde  ^A.lphant  de) ,  chevalier,  395. 
Gaade  (Bernard  de),  maître  ratioiial,  procureur  de  Raymond  de  Baux, 

comte  de  Soietto.  1317, 1339,  seigneur  de  Pëiissane,  1450. 
Gabde  de  Monlhrison,  prélre.  1516. 

Gabde-Adhemab  ^-a)^  Drôme,  arrond.  de  Montélimar.  1398. 
Garde-Pabéol  (La)  (C.  Gardc-Pareoli),  Vauciuse,  arrond.  d'Orange. 

627,  779,  80-3,  1128,  1400,  1414,  1664. 
Oarin  Geoffroy,  bailli  de  la  maison  de  l'aumùne  S'  Victor,  261. 
Garmer  Pierre,  65.  —  Guillaume,  juge  de  Marseille,  438, 
Garnikr  Jean,  jurisconsulte  d'Ain,  juge  d'Aubagne.  1621. 
Garbende,  comtesse  douairière  de  Provence.  —  Supplément,  36. 

GarSendeN mariée  â  Hugues  de  Baux  de  Meyrargues,  464,  656. 

Garsende,  prieure  du  monastère  de  S'  Ponsile  Gèmenos,  1.58. 
Gascogne,  Province  de  France,  1202, 1219.  1340. 
Gasqui  Bernard,  procureur  de  Marseille.  —  Supplément.  U. 
Gasqui  Jean,  procureur  de  l'arclicvèque  d'Aix,  670. 
Gasqui  Jean,  évoque  de  Marseille.  —  Supplément,  85. 
Gassoli  Amiel,  chevalier  de  S'-Maximiu,  1336,  i33'j.  Viguier  de  Ray- 
mond de  Baux,  comte  de  Soietto,  1344. 
Ga8t  (G«s8tuinJ,— q,  r.  d'Aubagne.  B.-du-R,,  arrond.  de Uarseille,  Mit. 
Gastinbl  Guillaumette,  mariée  à  Jacques  de  S' Denis.  H98. 
Gaudèques  (Palus  de  Godegues),  —  Patis  prés  de  Barbegal,  comnitM 

d'Arles,  483. 
Gaudin  Bérenger,  coseigneur  de  CtiâleauneuMes-Marligues.  750. 
Gaudissaht  (C.  rfe  Gaudeyssardo), —  B.-.AIpes  à  2  kilom.  de  Pîerrt- 

vert,  canton  de  Manosque,  811,  913.  1128.  1143,  1155,  I53).)59fi.  I60S, 

1606.  —  Supplément.  30. 
Gautier  Jean,  n*  d'Avignon.  1253.—  Guillaume,  procureur  de  Karmonrf 

de  Baux  IV  d'Orange.  10.15. 
Gavaiîdan  Raymond,  viguier  de  Raymond  II,  comte  d'AvelIin,  1334. 
Gayet,  procureur  de  Hugues  de  Baux,  comie  d'AvelIin.  1171. 
GÉUBNOS  (C.  de  Gi-mcnai').—  B.-du-Kb.  arrond.  de  Marseilie.  156,  159, 

238,  241.  410,  656,  76'J,  879.  883.  892.  895.  900.  1307,  1318. 
Gëmenos  (Pons  de),  et  sa  lillc  Al.isie,  883. 
GÈNES  (Bourg  de),  —  (Burijuin  Jonweniîiuinl,  Italie.  52. 
GfiNBS,  Ilalic,  100,  133,  —  (République  de),  1827. 
GâNBS,  Vauciuse,  arrond.  d'Orange,  1424. 
GÉNESTBSio  (Guillaume  de),  prieur  de  Mont-Didier,  1613. 
Genève  (comlôde),  1C81,  1690,  1695,  17.10. 
GBNévB  (Guillaume,  comte  de).  227.  —  (Pierre,  comte  de),  mniiion  ri" 

son  testament.  1695. 
Genève  (Élëonore  del,  mariée  fi  Hurlriuul  de  Hau\  iV,  prince  d'Oranit*- 

W12, 
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Genkvb  (Jeanne  de),  lille  du  comte  Amédée  III  et  de  Mathilde  de  Bou- 
logne, mariée  à  Raymond  de  Baux  V,  prince  d'Orange,  1374,  1490, 
1493,  4620. 

Genève  (Mathilde,  grande  comtesse  de),  1597. 

GÉNOARD  (Jean  de),  conseiller  du  roi,  1735. 

Gensac  (C.  de  Gensiaco),  B.-Alpes,  arrond.  de  Sisteron,  812. 

Geoffroy  de  Trets,  vicomte  de  Marseille,  88. 

Geoffroy,  prévôt  de  Baijols,  628.  —  Pierre,  syndic  de  Bédouin,  351. 

Geoffroy  Guillaume,  chevalier  de  Gardanne,  643,  652,  757. 

Geoffroy,  évoque  de  Grasse,  911. 

Geoffroy  de  Laincel,  évoque  de  Gap,  948. 

Geoffroy  Bermond  et  son  frère  Geoffroy  ,  damoiseaux  d'Aubagne,  1043. 

Geoffroy  Urbain,  seigneur  de  Collongues,  1722. 

Geoffroy,  noble  Bertrand,  1655.  Capitaine  de  Courtheson,  1605.  Gou- 
verneur d'Orange,  1721,  1744,  1745. 

Gerano  (Guy  de),  prieur  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  î'i  Angri,  Italie,  945. 

Gerberge,  comtesse  de  Provence,  40,  62. 

Germinacis,  Vaucluse,  domaine  dans  le  territoire  du  Thor,  1690. 

Gesualdo  (Mathieu  de),  896,  sénéchal  de  Provence,  1380.  —  (Louis  de), 
sénéchal  de  Sicile,  1570. 

Gibelin,  archevêque  d'Arles,  27. 

GiGLio,  tle  de  la  mer  de  Toscane,  1062. 

GiGNAC  (C.  de  Ginhaco),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  1536,  1538, 1542. 

GiGNAC  (Jean  de),  abbé  de  Saint-Rambert,  1154. 

GiGONDAS  (C  Gigondacii),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  41,  320,  518, 
613,  619.  920,  951,  992,  1183,  1198,  1428,  1459,  1597,  1750. 

GiGONDAS  fSiffroy  de),  capitaine  du  château  des  Baux,  1780,  1785,  1791, 
1799. 

Gilles  Raymond,  juge  d'Aix,  845. 

Gi'S ASSERVIS  (Genacervciras),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  159. 

Giradatz  Guillaume-Bernard,  216. 

Girard  Benoît,  de  Florence,  nommé  bailli  et  clavaire  d'Avignon,  1278. 

Girard,  précepteur  de  l'Ordre  du  Temple  d'Arles,  284. 

Girard  Guillaume,  737. 

GiRAUD,  évéque  de  Cavaillon,  595. 

GiRAUD,  évéque  de  Vaison.  753. 

GiRAUD  Guillaume,  coseigneur  de  Martignan  et  de  Causans,  1172,  1653. 

GiRAUD  Pierre,  abbé  du  monastère  de  Cruis,  812. 

GiRAUD  Pierre,  damoiseau,  833,  839. 

GiRAUD  Pierre,  procureur  du  monastère  Sainte-Claire  d'Aix,  1353. 

GiRAUD  Pons,  prieur  de  Saint-Michel  de  Frigolet.  — -  Supplément,  9. 

GiRAUD  Pons,  damoiseau  d'Avignon,  accusé  d'homicide,  858. 

GiRAUD  Raymond,  429,  724.  —  Ricau,  de  Camaret,  1661,  1606. 

GiRAUD  Bertrande,  mariée  h  Bertrand  de  Baux  III,  coprince  d'Orange, 
seigneur  de  Courtheson,  827,  833,839. 

Gilbert,  comte  de  Provence,  29,  62. 

Glandage  (Glandofjium),  Drôme,  arrond.  de  Die,  323. 
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Glaxdève,  B. -Alpes,  1090. 

Glaudb  (Nitond  de),  13!j2.  Bailli  des  baronniesde  Mëvouillon  et  Moa- 

tauban,  1391. 
Gluiras  (C.  de  Glnyraco),  Ardèclie,  arroud.  dePri\'as,  1179, 
GouTzii.  cbdteau  en  Toscane,  Italie,  1063. 
Gqubebt  Bertrand,  de  Marseille,  120.  —  Pierre,  vîguier  d'Aix,  845,858. 

—Antoine,  notaire  de  Tourves,  1344.— Bertrand,  juge  d'Aubagne,  1Ï3G. 
GoMAC  (Pierre  de).  d'Orange,  859. 

GoRDAN  (Gordanis),  au  diocèse  deLyon,  ïthdne,  1681,  1690. 
GOBNAtD  Bernard,  viguier  de  Marseille,  1762. 
Goi  (Bertrand  de),  vicomte  de  Lomagne,  980. 
GOTTIFRED.  vicomte  de  Pise,  151 

GoULTfC.  de  Agoulo).  Vaucluse,  arrond.  d'Apt,  646,  867, 1189. 1257, 1543. 
Gour-db-Garilh,  q.  de  Cliateauneuf-les-Martigues,  797. 
Gracieuse  Jeannette,  veuve  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur  de  Cbâ- 

teauneuf-de-Mazenc.  —Supplément,  91. 
Graille   Antoine,  clavaire  de  François  de  Baux,  seigneur  d'Auliagiie, 

1604. 
GRAI3IVAUDAN  (Graystvodani),  Isère,  1140,  1164. 
Grandis  (Georges  de),  prévôt  de  l'église  d'Orange,  1665. 
Grand,  ou  de  Grandis  (Guillaume  de),  mari  de  Bèatrix  de  Baux,  ICOS. 

coseigneur  de  Valréas,  1665. 
Gras  Arnaud,  18ii.  —  Guillaume  et  Pierre,  de  Berre,  1491. 
Grasse  (C.  rfc  Grasm),  Var.  —  Supplément,  6. 
Grasse  (Raymond  de),  Commandeur  de  l'ordre  de  S' Jean,  569, 629, 630. 
Graveson  (C.  de  Grarcsono).  — B.-du-Kh.  arrond.  d'Arles,  128. 
GRËaoïRB,  évoque  de  Vaison,  308. 
Grégoire  IX  pape,  282.—  Grégoire  XI,  1501.  1530. 
Gres-de-Saint-Jeas-de-Gres  (Gresîtim  Sanli-Joliannis  de   Graio). 

q,  r.  du  territoire  de  Montpaon.  B.-du-Rh.,  451,  453,  468,  542,  568. 
Gre^ctti»,  q.  r.du  terriloire  des  Baux,  1134. 

Grionan  (C.  de  Graynano),  —  Drôme,  arrond.  de  Montelimar,  347. 
Grionan  (Adiiemar  de),  313. 
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Baux,  282,  283,   415.  Légitimation   de  son  mariage  avec  Béatrix  de 

Savoie,  458. 
GuiGUES  VIII,  Dauphin  viennois,  comte  d'Albon,  seigneur  de  la  Tour, 

1058,  10:7,1088,1101,1111. 
Guillaume  V,  prince  d'Orange,  fils  de  Tiburge,  41,  160. 
Guillaume,  abbé  de  Boscodon,  ^9. 
Guillaume  le  Gros,  vicomte  de  Marseille,  90. 
Guillaume-Raymond,  maître  de  Thôpital  S*-Thomas,  98. 
Guillaume  de  S"-Marie,  111. 
Guillaume,  évéque  de  Montpellier,  112. 

Guillaume  de  Nîmes,  sous-précepteur  de  l'ordre  du  Temple,  145. 
Guillaume  de  Sauso,  abbé  de  S' •-Ma rie  de  Pierredon,  2^0. 
Guillaume  de  Bonnieux,  abbé  de  Montmajour,  237,  329. 
Guillaume  Béroard,  évoque  de  Carpentras,  279,  377,  379,  380. 
Guillaume,  cMtelain  de  Mouriès,  390. 
Guillaume  de  Saint-Laurent,  délégué  du  Pape,  577. 
Guillaume,  abbé  de  Silveréal,  695. 

Guillaume,  seigneur  de  Saint-Martin,  frère  de  Tiburge  d'Anduze ,  1013. 
Guillaume  Gibelin,  évéque  de  Gap,  1020. 
Guillaume  de  Péon  ou  de  Jacon,  1088,  1169. 
Guillaume,  abbé  du  monastère  de  Monte-Virgine,  Italie,  1151. 
Guillaume  de  la  Garde,  archevêque  d'Arles,  1450. 
Guillaume  de  la  Voûte,  évoque  de  Marseille,  1474. 
Guillaume  II,  vicomte  de  Narbonne,  1700. 

GuiRAMAND  Mathieu,  notaire  d'Aix,  clavaire  deBerre,  1538,  1541,  1542. 
GuiRAND,  précepteur  de  la  Maison  du  Temple  d'Arles,  258, 309. 
Gtjirand  Guigues,  coseigneur  d'Arpavon,  1375. 
GuiSANS  (Gasans),  Drôme,  arrond.   de  Die,  992,  1013,   1143,  1180,  1183, 

1211,  1503. 
GuMiANE   (C.  de  Gumiano),  Drôme,   arrond.   de  Die,  992,  1013,  1180, 

1183,  1211,  1503. 
GuRZAN  (Caille  de),  envoyé  de  l'Empereur  Frédéric,  24 ^  245,  248,  249, 

250.  —  Supplément,  11. 
GuTTiER  Jean,  de  Grasse,  1104. 
Guy,  seigneur  de  Miliaco,  365. 
Guy  de  Bouc,  procureur  du  comte  de  Provence.  617. 
Guy  de  la  Tour,  Dauphin,  fifs  d'Humbert  I,  seigneur  des  baronnies  de 

Montauban,  marié  à  Béatrix  de  Baux   d'Avellin,  dite  Pontessona, 

640,  913.  Capitaine  en  Lombardie,  990.  Testament,  1010,  1013. 


H 


Hauteville  (Nicolas  de),  capitaine  général  du  Comtat,  1561. 
HÉLIE  Guillaume,  trésorier  de  Marseille,  1471. 
Henri  VI,  empereur  des  Romains,  89. 
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Henri,  fils  de  Hugues  IV,  comte  de  Rodez,  marié  à.  Marquise,  fille  de 

Barrai  I,  seigneur  des  Baux,  400,  Gil. 
Hbrin  (HercntisJ,  rivière  de  la  Drôme,  1300. 
Hhyrikux,  Isère,  arrond.  de  Vienne,  1740. 
HONOHiug  III,  pape.  188.  189,  304.  —  Supplément,  35,  37. 
HdPiTAL  des  .allemands  (H.  de  l'Ordre  teutonique  d'Arles),  commone 

d'Arles.  434. 
HOPITAL  Saint-Esprit  de  Marseille,  IH,  t54,  1114.— D'Arles.  186.— D'Au- 

bagne.  114. 
Hôpital  du  Ponl-Saint-Geniès,  Martigues,  154, 
Hôpital  Saint-Thomas  de  Trînquetaille,  de  l'Ordre  de  Saint-Jean,  58, 

85,  89,  OS,  131,  180.  ?I6,  223,  319,  358,  395. 
HoRONQL'o  (Masque  de},  1831. 

HOSTAOER  (Jacques  et  R.iymond  d'),  de  Vitrolies,  1441. 
HuQOLBS  Bellinde,    mariée  à  Guillaume  de  Baux,  seigneur   de  Mari- 
gnane, I5G6,  163-2,  1639,  1647,  1C82. 
HuGOLiN  Bertrand,  de  Marseille,  195. 
HuauBS  Geoffroy  et  son  (rire  Raymond,  vicomtes  de  Marseille,  seigneurs 

deTrets,  90,  157,  171,  ' 

Hloues  Geoffroy  I,  vicomte  de  Marseille,  171. 

Hugues  Geoffroy  le  Sarde,  flis  de  Geoffroy,  vicomte  de  Marseille,  171. 
HtiOUES  Béroard,  arclievèqiie  d'Arles,  191,  192,  19i,  311. 
HuorES,  prèvilt  de  l'église  d'Orange,  606. 
Hugues  Aimeri,  évéquedeSaint-Paul-trois-Ch.lteaux,  1300. 
Hugues  Geoffroy,  évéque  de  Carpenlras,  1329. 
HUMBBRTl,  Dauphin  viennois,  640.  817,  887. 
Ht^MBBRT  II.  Dauphin  viennois,  fils  du  dauphin  Jean,  marié  ik  Marie 

de  Baux,  fille  de  Bertrand,  comte  de  Montescaglîoso  et  d'Andrie.  1010. 

1037,    1038,  1058,  1106,   1109,  1140,  1141,  1143,  1147,  1153.  1161,  ll&t. 

1170,1300,1301.  1305.  1317,  1S32.  1330,1334.  1235,   1237.    i:38,  1241. 

1342,1246,1354,  1363.    1274.  1375.    Testament,    1277,1291.  Baron  de 

Mévouillon,   129.5,   1296,    1397. 
HuxoN  Sanche,  fils  du  comte  Sanche,  neveu  de  Raymond-Béranger  H'. 
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Imbert,  archevêque  d'Arles,  90,  100. 

Imbert  Bertrand,  de  Pertuis,  791. 

Imbilota  Guillaumette,  femme  du  chevalier  G.  Carbonel,  324,  33*2. 

Infantuli  Roger,  juge  du  royaume  de  Sicile,  1317. 

Infaxcioli  Richard,  de  Brindes,  procureur  de  Guillaume  de  Baux,  duc 

d^Andrie,  1789,  1793,  1801. 
Innocent  III,  pape,  416, 130, 136,  169.  —  Innocent  IV,  supplément,  39. 

—  Innocent  VI.  1388. 
ISARN,  abbé  de  Saint-Victor,  supplément  67. 
ISERNiA,  Italie,  P.  de  Molise.  —  (Alfierio  de),  maître  rational,  1045.  — 

(Jean  de),  seigneur  de  Sternatia,  1139. 
ISLE  (V)  (C.  de  insula),  Vaucluse,  arrond.  d'Avignon,  1823. 
ISNARD,  évoque  de  Carpentras,  212, 
ISNARD,  moine  du  Thoronet,  263. 
ISNARD,  prieur  des  Baux,  318,  397. 
ISOARD  d'Aix,  seigneur  de  Châtillon,  280.  323,  463.   • 
IsoN  (C.  de  Isone),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  398. 
ISTRES    (C.    de  Istrio),    B.-du-Rh.,  arrond.    d'Aix,  65,   66,  184,   251, 

259,  266,  270,  340,  442,  512,  701,  937,  1006,  1036,  1468,   1538,  1542. 
Itier  Raymond,  seigneur  de  Gémenos,  769. 
Itier  Raymond,  bailli  d'Aubagne,  1324. 
Izeron  (C,  Iscronis),  Isère,  arrond.  de  Saint-Marcellin,  1217,  1226. 


J...,  cardinal  de  Saint-Côme  et  Saint-Damien,  53S,  549. 

Jacob  Pierre,  de  Suze,  rend  hommage  à  Raymond  IV,  d'Orange,  1039. 

Jacques  I,  roi  d'Aragon,  275,  294. 

Janson  (C.  de  Jansono),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  1812. 

Jarente  (Guigonet  de),  seigneur  de  Gémenos,  trésorier  de  Provence, 

1556,  1611,  1618,  1643. 
Jarnkgues  (Insula  Gcrnica),  aujourd'hui  terre  ferme,  faubourg  de  Ta- 

rascon.  B.-du-Rh.,  250,  305.. 
Jaufret  Pierre,  chevalier  d'Arles,  273. 

Jay,  q.  r.  de  Chûteauneuf-les-Martigues,  arrond.  d'Aix,  1759. 
Jean  de  Burnino,  archevêque  de  Vienne,  légat  du  pape,  260. 
Jean  de  Montlaur,  évoque  de  Maguelone,  275. 
Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles,  253,  259,  266,  276,  289,  290,  295,  300, 

304,  305.  339,  352.  351,  363,  391. 
Jean  Baussan,  archevêque  d'Arles,  1225.  1267,  1271. 
Jean,  cardinal  de  Saint-Laurent-in-Lucina,  346. 
Jean  Alain,  évéque  de  Sisteron,  544,  550. 

Jean  Pierre,  archiprôtre  de  la  collégiale  de  Saint-Didier  d'Avignon,  433. 
Jean  de  Genève,  évéque  de  Valentinoîs  et  de  Die,  742. 
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Jean  I,  Dauphin  viennois ,  817.  —  Jean  II,  Dauphin  viennois,  comte 

d'Albon,  seigneur  de  La  Tour,  943,  944,  950,  iOli,  1016,  1017.  1W8. 

1044,  1072,  1077. 
Jean  Raymond,  bailli  de  Giimenos,  895. 
Jean,  chevalier  d'Aubagne,  procureur  de  Raymond  de  Baux,  comte 

d'Avellio,  970. 
Jban  XXII,  pape,  dispense  de  mariage  pour  Humbert  II,  1037,  1046.  — 

Supplément,  43,  44,  45,  46.  47,  48,  49.  50.  —  Jean  XXIII.  Supplément, 

55,  5G. 
Jean,  duc  de  Normandie,  fils  de  Philippe  VI,  roi  de  France,  1178,  118C, 

1251,    1259.   1582. 
Jean,  cardiuai-prôLre  de  Saint-Marc,  1433. 
Jean,  cardinal-évequede  Sabine,  1532. 

Jean  de  Poitiers,  évèque  de  Valence  et  de  Die.  —  Supplément  55. 
Jean,  comte  de  Fribourg  et  de  Neulcliâtel,  procureur  d'Alix  de  Baux, 

1777. 
Jeanne  et  Marie,  filles  de  Charles,  duc  de  Calabre,  petites-filles  du  roi 

Robert,  1090.  1097. 
Jeanne  I.  reine  de  Sicile,  fille  du  duc  de  Calabre,  fils  du  roi  Robert, 

1218,  1232,  1233.  1237, 1239,  1240,    1243,  1244,  1250,  1258.  1265.  1572, 

1281,  1289,  1290,  1292,   1302.  1303.  1307.  1310,  1315.  1320,  1333,  1345. 

1346.  1348,  1371,  1372.    1379,  1389,  1109,  1427,  1432,    1437,  1438,  1441, 

1448,  1457.  1484,   H89.  1490,  1491.  1492.  1493.  1496,  1505.  1510,  1520, 

1527,  1.537,  1538.  1S44,  1545,  1548,  1550,  1551,  1553.  1554,  1.556.1575 

—  Supplément,  26. 
Jeanne  II.  reine  de  Sicile,  lille  de  Charles,  duc  de  Duras,  1748, 1753, 

1758.  1765. 
JoiNViLLE  (Nicolas  de),  comte  de  Terranova  et  de  S.  Angelo,  Italie, 

1137,  1145.  1289. —(Nicolas  de),  fils  du  précédent.  1166. 
JoNARU,  procureur  de  B..  évéque  de  Carpentras,  577. 
JONQUiÈBBS,  (C.  de  Jonqueriis),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  41,  115, 

118.  320.  501.  518.  519,  587,  738.  909,  929,  951.  952,  902, 1065,  1183,  14-t9. 

1476,  1498,  1028.  1750. 
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JuLLANS  (C.  de  Julans,  Julhanis),  q.  r.,  B.-du-R.,  arrond.  de  Marseille, 

156,  206,  238,  241,  252,  307,  540,  607,  711,  1030,  1100,  1636,  1755. 
JuLLANS  (Guillaume  de),  67. 
JusT  Raymond,  coseigneur  de  Jonquièrcs,  587. 


Laborel  (C.  de  Laborcllo),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  398; 

Lachamp(C.  de  Calma),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  1388. 

Lachau  (C.  de  Chalma),  DrOme,  arrond.  de  Nyons,  880. 

Laconia  (Raymond  de),  grelïier  du  Pape,  1329. 

Ladislas,  roi  de  Sicile,  fils  de  Charles  III,  duc  de  Duras  et  de  Margue- 
rite de  Duras,  1638. 

Lagnieu,  Ain.  arrond.  de  Belley,  1780. 

Lagonesse  (Guillaume  de),  sénéchal  de  Provence,  544,  548,  550,564,  568. 

Lagonesse  (Guillaume  de),  1125.  — (Henri  de),  marié  à  Guillaumette 
Gantelmi,  1125. 

Lagonesse  (Catherine  de),  femme  de  Raymond  de  Baux  II,  seigneur  de 
Suze,  1125.  —  Supplément  41. 

Lagopesole  (Lacicmpcnsilcrn),  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  1120. 

Lagoy  (Alloijades),  q.  delà  commune  de  Saint-Rémy,  B.-du-Hh.,  454. 

Lagurga  (fleuve),  Italie,  P.  de  la  Calabre  citérieure,  1124. 

Lalaupie  (C.  di  Laupia),  Drôme  arrond.  de  Montélimar,  485. 

Lamanon  (C.  de  Amaiionc),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Arles,   1363. 

Lambert  Raymond,  juge  de  Molans ,  814.  —  Philippe,  seigneur  de 
Villelaure,  1537. 

Lambesc  (C.  de  Lambisco),  B.-du-Rh..  arrond.  d'Aix,  1761,  1812,  1819. 

Lambesc  (Pierre  de)  et  ses  fds,  marié  à  Alasacie  de  Baux,  37, 05,  66,  263. 

Lambesc  (Bertrand  de),  seigneur  usufruitier  de  Cassis  et  de  Roque- 
fort, 1507.  Capitaine  de  Montpaon,  1572,  1700,  1726. 

Lambesc  (Alasacie  de),  abbesse  de  Saint-Césaire  d'Arles,  835.  944. 
—  (Catherine  de),  dame  de  Barbentanne,  1647.— (Philippine  de),  1647. 

Lambruisse  (C  de  Lambrusca),  B.- Alpes,  arrond.  de  Digne.  1542. 

Lampourdier  (parties  Lamporderii\  au  territoire  d'Orange,  1658. 

Lanciano,  Italie,  P.  de  l'Abruzze  citérieure,  591. 

Lançon  (C.  de  Alnnsono),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  65,  81,  143,  389, 
412,512,  701,  937,  1019,  1538,  1542. 

Lanet  (Gautron  de),  seigneur  de  Téano,  586.  —  (Jean  de),  viguier  du 
comte  d'Avcllin,  1469. 

Lansac  (villa  Lansacis),  B.-du-Rh.,  commune  de  Tarascon,  255,  297, 
426,  484,  49x 

Lantar  (Jourdan  de),  viguier  de  Marseille,  246. 

Larath  (François  de),  comte  de  Caserte,  marié  à  Catherine  d*Aulnay, 
veuve  de  Bertrand  de  Baux,  1149.  —  (Balthasar  de),  1748. 
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LattbS  fC.  de  Latis),  Hérault,  nrrond.  de  Montpellier,  ;*5. 

Laudus  (C.  de  Lauduno),  Gard,  arrnnti.  d'Uzès,  1397 

Laudux  (Jean  de),  vigiiier  de  Raymond  de  Baux,  comte  de  Soletto,  139'ï. 

1130.  1437. 
Laudis  (Guillaume  de),  seigneur  de  Monllaucon,  tuteur  de  Catheritw 

de  Baux,  H~,3,  1563,  15ij1.  —  Supplément,  86. 
Laudlx,  (Raymond  de),  marie  A  Cutlierine  de  Baux,  fille  de  Jean,  flcJ- 

gneur  de  Camaret,  1663,  1666. 1676, 1677. 
Laidus  (Guillaume  de),  atias  de  Baux,  fils  de  Raymond  et  de  Cathe- 
rine de  Baux,  marié  à  Catherine  de  Roquefeuil,  1663.  1666, 1676,  1677, 

1727.  Damoiseau  de  Lers.  seigneur  de  Rochefort  et  de  Sérignan,  1757- 
Laitïln'  (.\lbarou  de),  alias  do  Baux,  seigneur  de  Camaret,  fils  de 

Kaymond  et  de  Catherine  de  Baux.  1666. 17H3.  Seigneur  de  Sérignan* 

Montlrinet  Roclielorl,  1836,  1807. 
Lavoirr.  précepteur  de  l'hôpital  de  Saint-Thomas  de  Jérusalem,  58. 
Laihade  (rilla  Lauratc),  q.  de  la  commune  de  Tarascon,  B.-du-nb., 

Ô\\,  18IÎ. 
Laurb,  femme  de  Guillaume-le-Oros,  vicomte  de  Marseille.  159, 411. 
I-Ai"KB.  fille  d'Aymar  Adhemar,  seigneur  de  Grignan.  mariée  à  Riy- 

monddeBaux  II,  prince  d'Orange,  seigneur  de  Suze,  &G6. 
I.\i"RKST  (frèret,  pénitencier  du  Pape.  402.  —  Supplément,  U. 
I.AVBBNT  Oa^iard.  procureur  de  Bernardin  de  Baux,  1833. 
Lairet  Kerre,  .V.. 

I.AVBiTt>.  Italie.P.  de  In  principauté  ci  ter  ieure,  8ôl. 
I..U'Ri>,  Italie.  P.  delà  principauté  utlëneure,  546.597,600,  831,811, 

«»>.  %8.  969.  985.  1127. 
lAfS-V  vmoulîu  tic  la).  &  Orange.  1401. 
I  wuT  (le>  (C.  lie  Lau:e(o).  B.-AIpes,  arrond.  de  Barcelonnette.  l!6i. 

I*t-.s. 
l.vvAUXK  i  Albert  de),  podestat  d'Arles,  3.19. 
l.  vVAt-BBMTK-DE-BBKS8iRU  (Abbave  de),  monastère  de  roligiBiiw 

oW^rciounes.  Is^re,  150. 
l.  WKNO  (HoU'rt  ilcl,  seigneur  de  Serres.  567.  —  (Philippe  de),  sénèd»! 
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LiQNANE  (C  de  Ledinans,  Lcsegna)^  q.  r.  au  territoire  de  Puyricard, 
B.-du-Rh.,  46,  670. 

Levis  (Philippe  de),  seigneur  de  La  Roche,  neveu  d'Odon  de  Villars, 
1692,  1804.  —  (Antoine  de),  fils  de  Philippe,  1813. 

Lez  (Licii),  rivière  du  dép.  de  la  Drôme,  1300. 

LiEUTAUD  Bertrand,  du  Castellet,  excommuuié,  1327. 

LiNAGE  (Hugues  de).  —  Supplément,  68. 

LiNiÈRES  (Isabelle  de),  fille  de  N . . . ,  mariée  à  Amiel  de  Baux,  sénéchal 
deBeaucaire^  1511. 

LiousE  (Bérenger  de),  chevalier  de  Saint-Jean,  1824. 

LiTTERA  (Guillaume  de),  archidiacre  de  la  Major  de  Marseille,  1737, 
1738.  Prend  possession  de  la  baronnie  d'Aubagne,  1781. 

LoMAGNE  (vicomte  de)  {Lcomania),  comprise  aujourd'hui  dans  la  H.  Ga- 
ronne et  le  Gers,  980. 

LoMBARDiE,  province  d'Italie,  1203. 

Lone-Adelard  (fossé,  canal),  B.-du-Rh.,  territoire  d'Arles.  —  Supplé- 
ment, 70.  —  Lone-Juliane,  87.  —  Lone-Longuo ,  sur  les  confins  du 
Valcarès,  219. 

LoNNES,  Suisse,  diocèse  de  Genève,  1690. 

LoRETO,  Italie,  P.  des  Abruzzes,  923, 1093. 

LoRiOL  (C.  Aurioli),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  380,  493,  773, 
783,  824,  829,  1131.  —  Supplément,  39. 

LouBiÈRE  (Pierre  de),  jurisconsulte,  1749. 

Louis  de  Sicile,  duc  de  Duras,  fils  du  roi  Charles  II,  1250,  1292. 

Louis  I,  d'Anjou,  fils  de  Jean  II,  roi  de  France,  marié  à  Marie  de  Blois, 
devenu  roi  de  Sicile  et  comte  de  Provence  par  adoption  de  la  reine 
Jeanne,  1496, 4497, 1575,  1588. 

Louis  II  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  fiis  de  Louis  I,  marié  à  Yolande  d'Ara- 
gon, 1593,  1594,  1595,  1596,  1611,  1650,  1674,  1702,  1706,  1707,  1708, 
1710,  1711. 

Louis  III  d'Anjou,  roi  de  Sicile ,  fils  de  Louis  II,  marié  à  Marguerite  de 
Savoie,  1781,  1786,  1788,  1790,  1791,  1795,  1796,  1798,  1799,  1800. 

Louis  XII,  roi  de  France,  1826,  1827, 1828, 1829. 

Louise  de  Baux,  abbesse  de  LaManare,  fille  de  Guillaume  deL'Isle(P.  C.) 

Loup  Supramont,  podestat  d'Arles,  251. 

Loupe  (Raoul  de  la)  {Loupjtcyo),  gouverneur  du  Dauphiné  pour  le  roi 

de  France,  1453. 
Luc  (le)  (C.  de  Luco),  Var,  arrond.  de  Draguignan,  1790. 
LucERA,  Italie,  P.  de  la  Capitanate,  1176. 
Luire  (Guirand  de),  524. 

Lunel,  Hérault,  arrond.  de  Montpellier,  753,  754. 
LuNEL  (Guise  de^,  mariée  à  Guillaume  de  Baux,  fils  de  Raymond  I, 

prince  d'Orange,  619. 

Lunel  Samuel,  juif  d'Aubagne,  clavaire  de  Saint-^Marcel,  1341. 
LvqmER  (Corsorium  de  Luqucrio).  coussou  de  la  Crau  de  Mouriés, 
B.-du-Rh.,  358,  388,  447. 
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LtiBB  ^Abbati»  rio  Lwra).  monasU'ie  de  Bénédictins,  B. -Alpes,  «M 

de  Saint-Étieane-I es- Orgues,  503,  r>35. 
LusfiANS  (Ouillaumc  de),  procureur  de  IfnymoQd   de    Bnnx   T, 

d'Orange,  14M. 


Mabilb,   vicomtesse  de  Marseille,  filio   de  Guillaume-Ie-Gn 

à  Qiraud  Adhemar,  aeigaeur  de  Uoitlcil,  159,   170,  238,  ; 

ment,  3-17. 
Madualoni,  Italie,  P.  de  [a  Terre  de  Labour,  9ti4. 
Maqublonne  (JWnffwnîoîinn),  Hérault,  commune  de  VUlenci 
Majastrbb  (C.  de  AtttjnuCrîs),  B. -Alpes,  arrond.  do  Castellane,  9 
Uaillank  (C.  t/e  Afatiinna),  B.-du-Hli,,  arrond.  d'Arles,  16i3, 1 
Uainfroy,  roi  de  Sicile,  battu  à  Bonûvont,  508. 
Maiba  fJean  de),  r.Si. 

Maître  Jean,  secrétaire  el  In'isoritT  du  roi.  —  SiippI6nicnt.  88, 
Major  (Église  de  lai,  de  Marseille.  165.101).  t7l,  238.241,  2->3,  S07 

l'art.  ChapilreJ. 
Malauoânb  (C.  de  Malauccna),  Vaucluse.  arroiid.  d'Oraage,  i 

1381,  1543,  1780- 
HALBABnT,  q.  du  twritoire  d'Arles,  B.-âu-Bh.,  311. 
Malberjone.    fille   dlsoard  d'Aîx.  damp  de  ChfVtîlloii,  mariC'p 

iiioij.l    lie    n:M\    1,    i.rir^L'i'iJ-nn.u^r,  -^sn,   ■J-'S,   ii,.;,  :,!..-;,  ,.i.^    ;[ 

a::,  •mu.  losi,  ll^L!. 

MAUtiB  (C.  (/('  Miilciiri.  K.-Alpcs  aiTond.  du  Siateroii,  81-;;. 
MAi,fR.Y?SET  (Maugrassct)  [coussou  UeJ  iCursnriwn    dtj   ^fal.- 

H.-Caniargui!,  rninmutii;  il'Ark'.s,  i(\l, 
MAi.iîMfiKT  (C.  'h'  Miihiiiii},-!f\    Vauclu:^r,  aiToini.  de    Carpeiili 

li-:.  57i). 
MALiJAï  (BaMiila,n>h-  M.dij.i-j).  Vr.UL-kiso,  commune  de  Joii." 

•H'.].  Aiiui  Su;(L'lle,  118:1.  l:i'.t(i, 
Mcilnni,    chilloau   C\i   Toscniio,    lOiVl 

Mai,i.Emobt(C.  c/.:  MvU'imi'i-U-).  B.-iiu-lîli.,aiTond.  d'Arles,  M' 
MALTii  (llodfj,  13;). 
MALMif^SASE  OU    MauiiiMsaui!  (eitia  'le    ^fl'■,uiffin)le),     q.    on   I 

gne,  priïs du  l'ûtang  du  ValcavL's,  B.-du-Hii.,  Sr"i7,  \8i,  ô(js.  78". 
3!A>iAKRE  (la).  aljbayiMlfiviiîîieuscs  de  rOnirc  de  Cileiiiix,  Vnr. 

plûmciU,  .nu, 
JfA>,DAfi>)T(tîny  (h'},  prii'unli'  t'iiirar.  l'iO.—  (HnnoiiLîaml  doi,  cl 

dcN.-D.-des-ijonis,  Ki'ili.  —  f-le:i'i   Uri.  seigiieui-    de    t'aïuiois  i 

Cianle-Paréol,  iOCA. 
MASDtîNiî  (Berti'aud  do),  procurfilir  de  Boi'ral  do  Baux  d'Avollifl 
Mandoli  Jaccjuea,  IjourReois  dy  Nlnii!B,  IIT^!. 
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Mansella  Mathieu,  de  Salerne,  seigneur  dePlati,  1166. 

Marguerite  de  Baux,  fille  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Meyrar- 
gues,  mariée  à  Giovanni  Clignete,  diaprés  M.  Minier i  Riccio,  direc- 
teur des  G.  archives  de  Naples.  (Des  Grands  Officiers  du  royaume 
de  Sicile,  art.  Etendard,  page  225,  Naples). 

Marguerite,  comtesse  d'Ascoli,  femme  de  Raymond  de  Baux  II,  sei- 
gneur de  Suze  et  de  Solérieux.  —  Supplément,  44. 

Marie,  fille  de  Guillaume,  seigneur  de  Montpellier,  mariée  à  Pierre  II, 
roi  d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  112. 

Marignane,  (C  Marinhane),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  40, 11,  12,  14, 
15,  22,  25, 36,  65,  72,  251,  413,  938,  947, 1091,  1301, 1595, 1755.— Vendue, 
à  la  reine  Yolande,  1770.  —  Supplément,  67. 

Marins  de  Marseille,  1826. 

Marle  (Georges  de),  sénéchal  de  Provence,  1617. 

Marquan  Jacques,  procureur  de  Tabbô  de  Saint- Victor,  1171. 

Marquesan  de  Salerne,  juge-mage  de  Provence.  —  Supplément,  28. 

Marquis  Pierre,  de  St-Gilles,  161. 

Marquise  d'Ancézune,  mariée  à  Guillaume  de  Baux  d'Orange  (P.  C.) 

Marra  ^.Pierre  de),  citoyen  de  Gènes,  639. 

Marra  (Jacqueline  de),  veuve  de  Jean  d'Acerno,  mariée  à  Hugues  de 
Baux,  sénéchal  de  Sicile  et  du  Piémont,  961,  977. 

Marsanne  (C.  de  Merssana),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  280,  485. 

Marseillais  (château)  (C.  Marcellensium),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix, 
1346. 

Marseille  (Civitas  Massilie),  B.-du-R.,  88,  96,  133,  157,  214.  217,  218, 

.  221,  222,  224,  226,  231,  232,  233,  234,  235,  239,  244,  245,  246,  249,  250» 
203,  277,  286,  317,  321,  328,  357,  359,  361,  365,  392,  402,  420,  548,  693, 
697,  702,  722,  743,  820,  843,  860,  863,  995,  997,  1023,  1041.  12.32,  1249, 
1256,  1264,  1272,  1320,  1334,  1359.  1360,  1361,  1363,  1365,  1368,  1369, 
1370,  1371,  1372,  1389,  1405,  1410,  1411,  1412,  1413,  1415,  1416,  1417, 
1430,  1440,  1463,  1466,  1467,  1468,  1469,  1470,  1471,  1475,  1486,  1491, 
1547,  1549,  1586,  1693,  1702,  1772.  —  Supplément,  10,  11,  91. 

Marseille  (Bertrand  de),  seigneur  d'Evenos  et  d'OlllouIes,  1283.— (Marie 
de),  fille  de  Bertrand,  mariée  à  Raymond  de  Baux  de  Marignane,  1283» 
1301. 

Marseille  (Guillaume  de),  alias  de  Roquevaire,  prieur  de  N.-D.-du-Na- 
zareth  d'Aix,  1386. 

Martignan  (Martiniano),  domaine,  ancien  fief  sur  les  bords  du  Rhône. 
Vaucluse,  arrond,  d'Orange,  107,  180,  285,  377,  509,  650,  822,  1172, 
1653,  1745. 

Martigues  (Marticum),  B.-du-R.,  arrond.  d'Aix,  184,  289,  718,  720,  937, 
973,  1006,  12-25.— (Etang),  1352  (V.  Sl-Geniès  et  le  Pont  des  pêcheries). 

Martin  V,  pape.  —  Supplément,  58,  59,  60,  61.  62. 

Martin  Etienne,  don  à  la  confrérie  du  St-Esprit  de  Cassis,  1700. 

Martin  Jean,  juge  de  la  principauté  d'Orange,  1533. 

Martin  Pierre,  bailli  de  St-Martin-de-Crau,  499.  —  Pierre,  bailli  dé 
Cliâteauneuf,  1363. 
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V-Tvr-Tr.c   i''  -■■_. .  .-f ..  l.;iSi2-e.  ciiïii-Jiei]  d'aimiiâ..  14T>r^ 
yiji-Trr'    it     '.' .  X'  f.?^.'  -'■  '  .  Garii.  arronii.  d'AlaLs.  JJÏS*. 

l^^ffi.  ?ii!:7'£-..  df  Graiiiaiic ,  u-ilairt  de  Sicile.  5;H".  —  Jngf-  ISSf. 

V^9S:?  CTiiliiEHrof  Bemiiri  de.,  iSr.. 

V-a*-x^-   ,..ri.f  2îf^, (if.r. -■ .  l>rCiiue.  arTnnd  de  Uomêlîmr.  3».  *C 

iliTij^iNi  ïncnei!  ôï .  i»rêT-;i:  dn  riu^itre  de  MwseiJle.  WT. 
ItiTEu    ^sti.  ùi .  îoniaienr  ôp  Jordre  des Triniîaîpes  pour  lenelnt 

SlAnx^^  "SîrirEni  ôt ..  seif  lienr  àe  Caosaos  M  MontmiraiL  5IT,  5iS. 

K4-:-«i.\-r    r  r":  .V,i:ps.')<r,  .B.-dn-B  .  tanloQ  deSl-Kemy.  W.  IW. 
KiTT:csr<  ?P2?âe   K-;Fiieiird£îaPenDfclsère.AssaasJDr pwaleime 

JtAxrv   ■înJiE-.iîii.  j?    Cifiva;re  dAii.  1W3. 

ïiT.'i  Ci :.u:ir;.  riiïTLier  àf-  G&rdsQiie-îil'l. 

Kat:x  ;îir\?i::j!'    a  r    îl  jerrlioire  dAnbapne.  l*;, 
îtA:;jiT-:^-.-i5   .V-T..-\-.'f  .Tjl-.  Errond.  de  Bripn.:.îes.  ir-P.  3i:. 
3ir.?:.~.  A:>er-_  îi^ss-L-vre  ie  Raymoad  de  Mêrouilicn,  f-^T.  SU. 
iirr*;.-;  0;^!:-i  ;•;<  :-ii5  :;A2«1.  donne  Mérindo!.  Hl. 
Mr^:.~  Ki.-f3?r.ie.  i.:;e  i.Wter..  •:.*:. 

itast  l^    C    :t  yS-i.'  .  B--.\Jr'e*-  arrond.  de  Digne.  1?6"..  li'V. 
ilF:MiîS".Tm    C   if  .W^i-m^hc!;*  .  Tar.  arrond.  de  Brjpnole^  4M. 
!dF.'i.N   -Vf-/.-.,-.* .  3  -  de ia comnijne  d'ArJcs.  B-dn-Rh.  !îl. 
^l£:A^-I:^   ■/    .;  Afr -.-■.;>.  i-'ac^Lant  Ji-Unç  du  TalcArès  en  Camw?» 

^% — .j  .-:  Ar:eft  ??.  ;•;.  îrf.  ?'*-  i'â":.  50*.  ^4-  3''4.  îi'ï'.  aîî'- 

«K.  is    r.  :.■:  Mr.  :  .-  .  B.-Alpe*.  arri»nd.  de  Oigne.  S^. 
Mg-r:.  1-^.f -  ?  âflaBa*;-.:»!*.  !;.>?.  J5.S3.  !"). 
>ïrii:i:i   ,',-^:ï  .-^e    Jf  ■:ii,:i.ii ,  H^ranlL  —  SuppK-menl. -. 
3i!ÊX7xi)E5   C-  :f  Af:-  .f^r-  .  Tajdnse.  aiToud.  dApt.  301.  —  Sofflb- 


«fn?-e\-Tk:ïa-e  c    -V:'-. 


..  Trr. 


..  Drôme.  lî?'". 


—  621  — 

Mesnil-Raynard  (C.  de  Mesnilio  Raynardi),  Seine-et-Oise,  553. 
Mesnil-Reynard  (Eustache  ot  Hugues  de).  —  (Pétronille  de),  femme  de 

Guillaume  Etendard,  553. 
MÉvouiLLON  (C.  de  Medullone),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1016,  1246. 
MÉvouiLLON  (Bertrand  de),  seigneur  de  Mison,  281,  341.— (Bertrand  de), 

marié  à  AUk  de  Baux  de  Meyrargues,  807. 
MÉVOUILLON  (Raymond  de),  père  d'Ermengarde,  115,  162,  298.  —(Ray- 
mond de),  fils  du  précédent,  religieux  de  l'Ordre  des  Prêcheurs,  449. 

—  Supplément,  15. 
MÉVOUILLON  (Raymond  de),  beau-frère  de  Bertrand  de  Baux,   comte 

d'Avellin,  coseigneur  de  Brantes,  638,  687,  813,  814,  815,  817,  1016. 
MÉVOUILLON  (Raybaud  de),  seigneur  de  Saint-Laurent,  près  de  Siste- 

ron,  1394. 
MÉVOUILLON  (Agathe  de),  femme  de  Bertrand  de  Baux,  premier  comte 

d'Avellin,  635,  825,  886.  Dame  de  Caromb,  986,  987,  988. 
MÉVOUILLON  (Béatrix  de),  veuve  de  Sicard  Alaman-le- Vieux,  dame  de 

Visan,  635,  687. 
MÉVOUILLON  (Ermengarde  de),  femme  de  Guillaume  I,  prince  d'Orange, 

li5,  211. 
MÉVOUILLON   (Filette  ou  Cécile  de),  fille  de  Raybaud,   seigneur  de 

Saint-Laurent,  mariée  à  Raymond  de  Baux  d'Orange,  seigneur  de 

Suze,  1394,  1643. 
MÉVOUILLON  (Galburge  de),  fille  de  Bertrand,  mariée  à  Guillaume  de 

Baux   III,  coprince  d'Orange,   seigneur  de  Mison  et  de  Courthéson, 

281,  341,  398,  399,  494,  495,  567.  —  Supplément,  18. 
Meyffred  Raymond,  bailli  d'Aubagne,  1030. 
Meyrargues  (C.   Mayranicarum),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  46,  65, 

159,  247,  251,  355,  421,  427,  430,  480,  515,  529,  580,  633,  657,  665,  670, 

671,  691,710,  715,  717,725,  731,  741,  755,  832,  837,  872,  878,  879,  1105. 
Michel  Jean,  de  Draguignan,  juge-mage  en  Piémont,  959. 
Michel  de  Mouriés,  archevêque  d'Arles,  110, 12L  144,  163. 
Michel  Guillaume,  bailli  et  clavaire  de  Jullans,  1717. 
Michel  Jacques,  d'Auriol,  fermier  du  domaine  de  la  Destrousse,  1734. 
MiGLiANico,  Italie,  P.  de  l'Abruzze  citérieure,  556. 
MiGNOLA  Guillaume,  bailli  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Puyri- 

card,  681. 
MiLET  (Robert  de),  fils  du  comte  de  Milet.  neveu  de  Jean  de  Baux,  sei- 
gneur de  Camaret,  1503. 
MiLHAU  (Aviilliavum),  Gard,  arrond.  de  Nîmes,  92. 
MiLHAU  (Bertrand  de),  prieur  de  l'hôpital  de  Saint-Gilles,  92,  94. 
MiLON,  légat  du  Saint-Slége,  137,  139,  142,  143,  147. 
MiMET  (C.  de  Mimeto),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  836. 
MiNERViNO,  Italie,  P.  d'Otrante,  1195,  1208,  1520. 
MiRABEL  (C.  de  Mtrabcllo),  Drôme,  arrond.   de  Nyons,  446,  454,  487, 

609,615,  749,  752,   753,  754,  826,  835,  943,  944,  1011,  1017,   1274,  1362, 

1382.  —  Supplément,  15. 


arroc-J.  d'Aii,   44,  65,  ilâ. 

>v.    rs-   i-*.  -1-^.  t^30. 
[:-_f-T  ~r-=2xi  ie  .  Tignierde  Tarason.  1*1. 
iiTE-'-i    '   '    jT-i-j.'.!?  .  ffiirault.  .irTOB.i.  d»  Voatpellier,  275. 
^3ii:.'Cï   ,'  i-   -3*  -  iî'n"''-;:.  Dnïme.  arroai. Je  Valence,  1388. 
^  '-  -^~  ■    •  3--i;pe9.  arrood.  de  Sîsteroo.  *SI,  494,  495, 1381 

.•.-.   _  >s,  -f-ï.  --"^  1  >J».  15ii  rîij. 
£st^    'îsrztsz.  X  .  S^-  —  Béatrii  iie\  —  Sapplimeot,  75, 
t  ■_  .  *   J  i'  .Cl-  i .  tr.'me.  arrooil.  de  Nyons, 

I — .^S2S  a.T=ast^  ie  r^iîgieases  Ctstercieones,  B.-du-Rh.,  arrond. 

r  ifEcitreveaiies,  3lî. 
■ie  TrùiqQ«aiIle.  I68Ï. 
Sir-.  fiiùa^Te.  îfTÎ, 
.-t  i  ;rxi.  --:.i±r:ii:aat  te  coassera  i!e  Pieiredon,  B.-du-Bh., 

.*     i^  ¥-^^- -jv-ir-' ,  DtOtne,  arroaJ.  de  Montélimar,  350, 4î!, 

.•,^;i  â> .  çxùl  zariR  de  ilti^ital  St-JeaD-de-JérusaleD, 

C   ;   -Vis--  ,-.j.f.*.j ,  DrOme,  oiroad.  de  Nyoos,  Baronnie 
L'art  t>  •,-  Ki'. 
.■ïT^^nwt  5; .  tS.  tT3.  Îï7,  ?K.  398,  330, 449, 487, 578, 950. 

■>a^  :=a;i:  ie .  iJs  liî  Praponet,  173. 

lluyŒoœ:  x.  i^  dtsoanl  d'Aix,  setgnear  de  Châtilloa, 

i;irrTa,-ini-«,îecfc?T.  »ignenrde\  609. 
"."r^^ietaî  ie  ,  miriie  ;  I*  &  Bertrand  de  Baus  dfi  Pertote; 
;   ^  :::ei2;i^    «i^eiirde  Rochemaure,  coseigiieur  de  Uoi>- 
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MoNTCLUS  (C.  Montisclv^i),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  1158. 
MoNTDEVBRQUES  (Mofis  Alvcmegum),  Vaucluse,  arrond.  d'Avignon,  267, 

1419. 
MoNTDRAQON  (C.  de  Moutc  Drachone),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  462. 
MoNTDRAGox  (Dragonet  de),  podestat  d'Arles,  66,  139,  220,  223,  224.  — 

(Arnaud  de),  coseigneur  de  Derboux,  492. 
MONTDRAGON  (Pons,  Bcigueur  de).  462. 
MONTDRAQON  (Dragouette  de),  fille  de  Dragonet,  mariée  à  Isoard  d'Aix, 

seigneur  de  Chûtillon,  280,  298.  513. 
MONTDRAGON  (Dragouetto  de),  mariée  à  Guillaume  de  Laudun,  seigneur 

de  MonLfaucon.  —  Supplément,  86. 
MoNTECAVEOSO,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  920. 
MoNTEFusco,  Italie,  Principauté  ultérieure,  1144. 
MoNTÉGLiN  (C.  de  Monte  aiglino),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  398. 
MoNTBiL  (C.  Montilii),  Ardèche,  1224. 

MONTÉLIMAR  (C.  Montilii  Ademarii),  Drôme,  159,  588,  1388, 1640. 
MONTELONGO,  Italie,  P.  de  Molise,  1587. 
MoNTBNÈs,  domaine  dans  le  Comtat,  Vaucluse,  582. 
MoNTEPELOSO,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  920,  921. 
MoNTESCAGLioso,  Italie  (comté),  P.  de  la  Basilicate,  920,  921, 1544. 
MoNTEUx  (C.  de  Montiltis),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  260,  296, 

cession  du  consulat,  335,  373,  379,  461,  543,  577,  891,  980,  — Supplé- 
ment, 39,  42. 
MoNTEUx  (Jean  de),  381.  —  (Raymond  de),  chanoine  de  Marseille,  1030. 
MoNTEUX  (Resplendine  de),  veuve  de  Pons  d'Atys,  562. 
MONTFAUCON  (C.  de  Montcfalconc),  Doubs,  arrond.  de  Besançon,  1750. 
MoNTFAVET  (mouastèro  de),  ou  Sainte-Marie-du-Bon-Repos,  Vaucluse, 

commune  d'Avignon,  1745. 
MoNTFLEURi  (C.  Montis  floriti),  Isère,  commune  de  Corenc,  1140, 4164, 

1205, 1217,  1226,  1237. 
MoNTPORT  (C.  Monteforùie),  B.-Alpes,  arrond.  de  Sisteron,  572, 701, 1538, 

1542,  1550. 
MoNTFORT  (C.  de  Monteforte),  Isère,  1140,1164. 
MoNTFORT  (Jean  de).  — •  Supplément,  19.  —  (Philippe  de),  509. 
MoNTFRiN,  Gard,  arrond,  de  Nîmes,  1806. 
MoNTiCELLi  (baronnie  de),  Italie,  P.  de  la  terre  de  Labour,  1136. 
MoNTJAY,  Piémont,  1628. 

MoNTJOiE  (Montegaudio),  (Louis  de),  maréchal  du  Pape,  1561. 
MoNTJOUx  (C.  Montejovis,  Monjoci),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar, 

2â0,  298. 
MoNTLAUR  (Pierre  de),  évoque  de  Marseille,  169,  —  (Hugues  de),  maître 

de  l'ordre  du  Temple,  254,  255,  256,  —  (Jean  de),  évoque  de  Mague- 

lone,  275. 
MoNTLUEL  (Jean  de),  mari  d'Eléonore  Adhemar  de  Montell,  1399, 1487. 
MONTMAJOUR  (Monasterium  Moniia   majoris),    B.-du-R.,    commune 

d'Arles,  1,  3,  44,  128,  237»,  255,  290,  340,  622,  654,  657,  668,  682,  686, 

1173,  1230,  142T,  1617. 
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MoRT-DU-JuiP  (Morte  del  Jusieu\  q.  r.  du  territoire  de  Saint-Marcel, 

B.-du-Rh.,  arrond.  de  Marseille,  702. 
MoTiER  Raymond,  bailli  de  l'Ile  de  Saint-Geniès,  1397. 
MoTTB  (La)(C.  de  Motta),  près  du  Rhône,  Vaucluse,  arrond.  d'Orange, 

1400. 
Motte  (Pierre  de  la),  syndic  du  prieuré  de  Saint-Gilles,  650. 
Moulinas  (Molinas)^  Hérault,  commune  de  Mauguiou.—  Supplément,  2. 
MouRiÈs  (C.  de  Moreriis),  B.-du-Rh. ,   arrond.  d'Arles,  119,  185.  240, 

317,  322,  383,  390,  391,  395,  396,  397,  412,  423,  424,  431,  437,  450,  465, 

406,  475,  470,  484,  524,  526,  535,  568,  604,  673,  719,  726,  787,  910,   1003, 

1055,  1267,  1271,  1450,  1674. 
MouRiBS  (Rostaing  de),  coseigneur  de  Mouriès,  327,  398. 
MouSTiERS  (C  de  Mosicriis),  B. -Alpes,  arrond.  de  Digne,  899. 
MousTiERS  (Guillaume  de),  seigneur  d'Entrevennes.  —  Supplément,  41, 

(Pierre  de),  juge  d'Aurafrède,  80. 
MovTE  (La)  (Molendinum  de  Mata),  q.  r.  de  Saint-Marcel,  B.-du-Rh., 

arrond.  de  Marseille,  697. 
MOYSSAO  d'Aix,  chevalier  de  Gardanne,  411,  643,  652,  757. 
MuRiNAis  (C.  de  Murinays),  Isère,  arrond.  de  Saint-Marcellin,  612. 
MuRViEUX  (Adhemar  de),  mari  de  Tiburgette  d'Orange,  41,  68. 
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Nans  (C.  do  Nantis),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  30. 

Naples  (Barthélémy  de),  960,  —  (Pierre  de),  moine  de  Saint-Victor, 

1816. 
Nazareth,  monastère  de  religieuses  à  Aix,  B.-du-R.,  791,  848,  888,  892, 

1068, 1257,  1346,  1386,  1472,  1668,  1669.  —  Supplément,  89. 
NÉiAN  (Neianum),  clos  de  Negadis,  commune  d'Arles,  H.-Camargue, 

B.-du-R.,  257. 
^EQLES  (Vallis  dai  Negla),  q.  r.  de  Gémenos,  B.-du-R.,  883. 
NÉouLES  (C.  de  Neulis),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  420. 
Nerpol  (C  Nerpodii),  Isère,  arrond.  de  Saint-Marcellin,  612. 
Ners  (C.  de  Nercio),  ancien  fief  des  B.-du-Rhône,  commune  d'Allauch, 

420. 
Neuohatel  (C.  Novtcastri),  canton  de  la  Suisse  occidentale,  1736. 
Nice  (C.  de  Nicia),  Alpe*-Maritimes,  1491. 
NiCHOLAVE,  abbesse  de  St-Pons-de-Gémenos,  326. 
NicoLAï  Raymond,  1590. 
Nicolas  V,  pape,  1813. 
Nicolas  N.  . ,,  prieur  de  Loriol,  397. 
Nîmes  (C.  de  Nemauso%  Gard,  1186. 
NocERA,  Italie,  Principauté  ci  ter  ieure ,  1448,  1492,  1587. 
NoLA,  Italie,  P.  de  la  terre  de  Labour,  1133. 


NowJtRSS  (C.  lia  Nanerii»),  Drùme.  commuai  de  Tfw 
Nothr-Damk-[)B3-Pallhïrh3.    ohapella  situûn  près  du    mooaa 

Noti-e-Damc-dcs-Romlùrca  et  fiùua  sa  dépendance.  Vaucluse,  oo 

do  Gigonda».  1it<:i. 
No\*BY8AN  (C.  Notcijsani).  DriSmp,  arrood.  Nyons,  280, 298,  350,  ( 

802,  1015.  1200,  1331,  l'iilj.  1391».  145*.  1531.  i&99,  174G. 
NozBROT,  Jura,  cliuMieii  du  canton,  1760. 
Ntons  (C.  Nyonh),  Drômc.  chef-lieu  d'arrood..  \\&,  4*a,  154.  * 

615,  719,  Î53,  753,  VA,  83G.  835.  913,  341,  1011 ,  1017  .  IÎ97, 
15. 


OcTAvioîi!  (C.  lie  Oclavis),  DrCimù,  coramuiie  de  CliAtillun-St-Jei 

&%,  G37. 
Odin,  prieur  du  tit-GilIea,  73, 
Odoli  Guillaume,  do  8t-Reroy,  procureur  dp  Raymond  de  Baux  Q 

d'Avelliu,  iW. 
Odopb  {Me  d"),  voir  Roque  d'Odour. 

OoiBR  Jean,  procureur  de  Catheriao  de  Bans  de  CourtbesoD,  15^ 
OiSANS  (C,  de.  Oyfcncio],  Isère,  arrood.  de  Grenoble,   iHQ, 
Olliciitles  (C.  (>'■  OitinliK).  Var,  arrond.  do  Toulon,  1283. 
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DnAMiE  {Cù-ilu^   ,h',-<(/iv),   Vaurliisi\  11,  CH,  SI,   1I8,    llî,    ISO,  î 

;i:il,  Jli,  W),  vu.  ITT,  TtCI,  M'.l.  i>ll.  (illi,  (;îT.  Etiililissemfnt  d 

suiai,  luu,  (Mil,  iir.ri.SNT,  iHii,  oiîu,  uril,  %i\.  '.m,  yii-j,  11157.  110 
uns,  iisii.  ii:ii.  i;i47,  MT7.  niuii,  MOI,  i-m,  nn.  iv::!.  i\-2> 

14U,    |.l:.9,    IKiU,   iriOT,   Ki.V;,    I5.j7,    lâ'Jl.  1J9T.  IjUIS.  lOli,  liil 

iiiôi,  iii.M.  )7-JM.  iTi;i.  iTii.  nr.ii. 

Oratoe  (Eb'lipe  d').  811,    IJ-J,   iM.  2-:S,  A3:i,  GW,  15l)7,  —  (.Uiilvcr 

Û3G, 
ORAStii':  ;H,iyitioinI  il*!,  i''i:uypr  dû  Hugues  do  lîaus  do  Ben-e,  954, 
Orgox  iC.  '/'•  <ir-/iiii"),  It.-dii-lî,,  arrond.  d'Arles,  2S,  iôO,  1435. 
Or(îukil   fillii  ■!■'  Or'jf-IUf).   Tar]i-ut-G.'ivoiiiie,   ui-rond.    de 

Sarrasin,  271. 
OblaC,  .Ii:an,  du  Moulpi'liii'r,  2T7. 
Orme  l'Cuussou  df  l'I,  {Ciiri'irima  de  Ulmo),  dans  la  Crau  de  ii 

a.-du-U..^5.->. 
ÛRPtEKiiE  IC.  '/(■  Aiirn i,i'ti-<i),  H.-Alpop,  fiiTiinil.  de  Unp,  J9S,  ir.3 
Orto?sa,  llnlii',  P.  di;  l'Alii'tiKiï^s  ulltri^urQ,  lOW. 

OfiMuNT  .Irai),  idipriiuenr  do  l.voii.  Is3:., 
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Ottombïlis,  Grèce,  Principauté  d*Achaie,  H50 

Othon  IV,  empereur  des  Romains,  128. 

OvYÈZE  (Ovidia,  Ovcza),  rivière  du  dép.de  Vaucluse,  60,  333,  694,  prise 

d'eau  d'arrosage,  865. 
OzASÈCHE  Raymond,  seigneur  de  Martignan,  1745. 


Pagier  Bertrand,  prisonnier  à  Istres,  1468. 

Palavioini  Hubert,  ancien  podestat  de  Milan,  505,  5i0. 

Paléologue  Micliel,  empereur  de  Constantinople,  523. 

Palud  (La),  (Palus),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  627. 

Parise,  première  femme  de  Boniface  de  Castellane.  —  Supplément,  75. 

Passis  (Jacques  de),  marié  à  Alix  de  Baux  de  Marignane,  1808,  1810.  •— 

Supplément,  63. 
Pavie  ou  Pabie  {villa  de  Pahia,  loca  de  Pavin),  localité  située  entre 

Saint- Victoret  et  Marignane,  B.-du-Rh.,  413, 1091. 
PÉLEGRiN  Guillaume,  bailli  et  clavaire  de  l'Ile  St-Geniès,  1231. 
PÉLISSANB  (C.  PelissancX  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  1363. 
Penne  (La),  (C.  de  Pennis),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1293. 
Pennes  (Les),  (C.  de  Permis),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  1790.  •-  Sup- 
plément, 69. 
Pennis  (Jean  de),  médecin,  prieur  de  l'église  St-Jérusalem-de-Piscaria, 

1303. 
Peregrin  (mont),  montagne  de  Syrie  27, 
PÉRIGUEUX,  Dordogne,  1202. 

Pernes  (C.  de  Paternis),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  260. 
PÉROUSE,  Italie,  P.  de  l'Ombrie,  866,  874. 
Perpignan  (C,  Perpiniani),  Pyrénées-orientales,  763. 
Pertuis  (C.  Pertusii),  Vaucluse,  arrond.  d'Apt,  128,  290,  300,  360,  361, 

578,  610,  620,  622,  646,  654,  657,  669,  699,  704,  744,  747,  792,  793,  795, 

1815. 
Pertuis  (Guillaume  de),  marié  à  Alasacie  de  Baux,  fils  de  Guillaume  de 

Sabran,  comte  de  Forcalquier,  360,  361,  362,  578,  599,  610,  620,  646. 
Pescina,  Italie,  P.  de  TAbruzze  ultérieure,  1049. 
Petit-Rhône  (H/iodaneium) ,  bras  du  fleuve  traversant  la  Camargue.  — 

(Port  du),  73,  90,  110, 134,  168,  253,  276,  539. 
Pettorano,  Italie,  P.  de  TAbruzze  ultérieure,  732,  932,  933. 
PÉTRONiLLE,  mariée  à  Guillaume  TEtendard.  —  (Voir  Mesnil-Reynard). 
Peynibr  (C,  do  Podionerio),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  718. 
Peypin  (C.  Podiipini),  B.-du-Rh.,  arrond.  de  Marseille,  1004,  1031, 

1680. 
Pbyre  (Astorge  de).  —  Supplément,  55. 
Peyrins(C.  de  Peyreniisjy  Drôme,  arrond.  de  Valence,  1200. 
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I^YROLtJBS  (C.  lie  PatroUs),  B.-du-Rli..  arrond.  d'Aîx,  4SI,  SS9, 
PmtiPPB.  flla  de  Baudouin,  empereur  de  CoustaatÎQoplc.  Pro 

mariage  avec  Bùiitrlx  d'Anjou,  Slle  de  Cliarles  I,  523. 
Philippe,  ardievéque  d'Alx.  375.  376.  385,  389. 
Pbilippb  VI,  roi  de  France,  11C7.  H78. 1103,  1227.  1282: 
Philippe  de  CABASSOLB.i^véquodaCavaUlon.  vic«-chaticelM 

me  de  Sicile,  1318.  (Voir  U.iliassole,  cardinal). 
Philippe,  eardinnl  d6  Genève,  118Î. 
Philippine,  comtesse  d'Albe,  97i. 

PiCOiANO,  Italie,  P.  de  i'AbrUKziî  nllôrieure.  Mfî,  915,  97*.  116."». 
PlCHAURia  (C.  dp  Piidio  Huri'J,  B.-du-Rh.,  commune  d'Atlaudi, 
PiteuiD  (C.  Pndii  Ayi-ardi),  Vaucluse,  arroiid.  de  Carpeiitnu 

Supplômcnt,  17. 
PiÉoori(C.  rfe  Podio  Cni<jone,  ow  Hu^onix),  Drôrae,  arrt 

1011. 
PiÈvicoN,  quartier  rural  du  territoire  de  Marseille,  1816, 
Pierre  Isnàsd  de  Baux.  35,  51. 
PiBRKB  leiNARD,  arclievâque  d'Arles,  8G. 

Pierre,  rnl  d'Aragon,  112.  Seignuur  deMonlpellier,  111,  |16. 
Pœrhk,  précepteur  de  l'iiùpital  f>aint-Jeau  de  Calissaaâ,  3M. 
Pierre,  évoque  do  Marseille,  171. 
PiBRRK.  éviiquc  d'Orunge,  477,  ô3C. 
PiEBRB,  âviïquc  de  Corpentras,  5'J5, 
PtBUiB  de  Manosque.  bailli  de  Trinquclaillc  pour    Bertr 

d'AvcDin,  r.lT 
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Plaisians  fC.  de  Playssiano),  Drôme,  arroad.  deNyons,  1052,  Hll, 
1143,  1153,  4242,  1297,  130G,  1395,  1692, 1764. 

Plaisians  (Gôrenle  de),  1111. 

Planes  (Les),  q.  r.  entre  Tarascon  et  Arles.  (Voir  Trébon). 

Plati,  Italie,  P.  de  la  Calabre  ultérieure,  1166. 

Plujalax  (Pucjalacs).  q.  r.  au  territoire  du  Grès-de-Saint-Jean- de- 
Grès,  B.-du-Rh.,  terroir  de  Montpaon,  310. 

POBT  (Le)  (C.  de  PoJGto),  H.-Alpes,  arrrond.  de  Gap,  398. 

Poet-Laval  {C,  Pogcti-Vallis),  commanderie  de  TOrdre  de  Saint-Jean, 
Drôme,  arrond.  de  Montéliraar,  485,  1022. 

P0ET(C.  de  Po^c^o;,  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1111,  1142,  1170,  1297, 
1306.  1764,  1780. 

Poitiers  (Aymar  III  de),  comte  de  Valentinois,  278,  313,  543,  598.  — 
(Aymar  IV  de),  fils  du  précédent,  891.  —  (Aymar  V  de),  marié  à 
Sibylle  de  Baux,  fille  de  Bertrand,  comte  d'Avellin,  1044,  1077,  1122.  — 
(Aymar  VI  de),  1388,  1508. 

Poitiers  (Aymar  Louis  de),  comte  de  Valentinois  et  de  Die,  fils  d'Ay- 
mar V  et  de  Sibylle  de  Baux,  1179,  1181,  1194,  1236,  1237.  —  Terçolet, 
fils  du  précédent,  1161,  projet  de  mariage  avec  Sancie  de  Baux,  1237. 

Poitiers  (Philippine  de),  fille  d'Aymar  III,  comte  de  Valentinois  et  de 
Florie  de  Bcaujeu,  mariée  à  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  313, 
386.  473,  485,  486,  543,  598. 

PoLiGNAC  (Guillaume  de),  seigneur  de  Randon,  marié  à  Béatrix  de  Baux, 
fille  de  Bertrand  IV  d'Orange,  992.  —  Supplément,  47. 

PoMARico,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  920,  921. 

PoMÈGUES,  lies  de  la  rade  de  Marseille,  1824. 

POMET  (C.  Pomcti),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  398,  495. 

PoNOiAC  (Jean  de),  trésorier  du  Dauphinô,  1152. 

Pons  le  jeune,  1,  2,  3,  4,  7.  —  Pons,  clerc,  fils  de  Pons.  (Voir  l'Intro- 
duction.) 

Pons  Amilio  et  sa  femme,  4. 

Pons  Pérégrin,  16. 

Pons  de  Baux,  témoin  d'un  acte,  38. 

Pons,  abbé  de  Montmajour,  44, 

Pons  de  Lavallette,  59. 

Pons,  archevêque  d'Arles.  —  Supplément,  67. 

Pons,  abbé  de  Sylvacane,  198,  199. 

Pont  des  pêcheries  (Pons  piscatorius),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  21, 
23,  25,  259,  266.  (Voir  St-Geniès  et  Martigues). 

Pont  sur  le  Rhône  ù  Arles,  B.-du-Rh.,  316,  381,  642,  647,  821.  —  Saint- 
Esprit,  commune  de  La  Mothe,  Vaucluse,  619.  —  Saint-Benoît  d'Avi- 
gnon, 619.  —  Sur  rOuvèze,  près  de  Jonquiéres.  Vaucluse,  619. 

Pontecorvo,  Italie,  P.  de  la  Terre  de  Labour,  1078. 

Pontemignano  (château  de),  Italie,  P.  d'Otrante,  1151. 

PoNTEVÈs  (Fouques  de),  362.  —  (Barrai  de),  marié  à  Barrale  de  Baux, 
de  Berre,  570.  —  (Blacas  de),  seigneur  de  Chàteaurenard,  1627.  — 
(Fouquet  de),  1640. 
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PuYMERAS  (C.  de  Podio  almcracio),  Vaucliise,  arrond.  d'Orange,  992, 

liOO. 
PuYRiCARD  (C.  Poc?û*  i^icardO,  B.-du-Rh.,  65,  247,  251,  342,  355,  375, 

376,  384,  421,  427,  430,  435,  443,  444,  459,  460,  515,  516,  580,  596,  605, 

.621,  665,  670,  681,  710,  725,  785,  790,  832,  837,  1365,  1393,  1593,  1800. 
PuTRiOARD  (Bérenger  de),  chevalier,  247,  375,  384,  393,  408,  443,  455, 

621. 
PuYRiCH  (Podiorichus),  syndic  du  monastère  de  St-Pons  de  Gémenos, 

482,  seigneur  de  Trébiiiane,  676. 
Put-Saint-Martin  (C,  Podii  SH-Martini),  Drôme,  arrond.  de  Die , 

485.  1113. 
Puy-Sainte-Réparade  (C.  de  Podio  Ste-Reparate),  B.-du-Rli.,  arrond. 

d'Aix,  421,  528,  529,  657,  0G2,  665,  725,  741. 


Q 


QuiNSON  (C.  de  Quinsono),  B.-Alpcs,  arrond.  de  Digne,  788. 
QuiRiEU  (C.  Quiriaci),  Isère,  arrond.  de  La  Tour-du-Pin,  1140. 


R 


Raimbaud,  archevêque  d'Arles,  10,  17. 

Raimbaud  IV,  prince  d'Orange,  41.  Testament,  68,  71. 

Raimbaud  V,  d'Orange,  106,  107,  118,  180. 

Raimbaud,  évoque  de  Vaison,  115. 

Ramel  Aycard,  fermier  du  péage  d'Aubagne,  1679. 

Rameyron,  q.  r.  de  la  commune  de  Sôrignan,  Vaucluse,  1175. 

Randone,  femme  de  Raymond-Geoffroy,  seigneur  de  Montauban,  609. 

Raqun  Bertrand,  procureur  de  Bertrand  de  Baux,  comte  d'Avellin,  809, 

816,  818,  819,  878. 
Raoul,  précepteur  deTiiôpital  Saint-Esprit  de  Marseille,  111. 
Rapine  Geoffroy  et  sa  femme  Garsenne,  31. 
Ravel  (C\  de  Hcvello),  Drôme,  arrond.  de  Die,  323,  734,  1002. 
Ravel  (Guillaume  de),  seigneur  de  Ravel,  1002* 
Raybaud  Pierre,  liommageau  prince  d'Orange,  631. 
Raybaud,  seigneur  de  Saint-Laurent,  près  de  Sisteron,  1394* 
Raymbues  Guillaume,  clavaire  d'Aubagne^  1030. 
Raymond-Geoffroy,  vicomle  de  Marseille,  3i.  —  Supplément j  10. 
Raymond-Gkoffroy  de  Fos,  126, 184,  187. 
Raymond,  comte  de  Saint-Gilles,  27. 
Raymond  de  Saint-Privat,  56. 
Raymond,  évoque  de  Carpentras,  60,  61. 
Raymond,  prieur  de  Saint-Michel  de  Frigolet,  81. 
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Baymokd  de  Moiirond.  archevêque  d'Arles,  39,  43,  SÎ.  —  St^^ 

70,  -A. 
RA.TMOSD  de  Bollt\nÉ,  arutievâque  d'Arles,  61. 
RATuo?(D-BiiBEN(îKB  I.  (»)iute  do  Provence  et  de  Barcelom.  38 
BiLTuoxD-BBRBNGURlI,  SU)  du  pr6câdcut,  ccimtc  de   Barcek 

Provence,  ii.  40.  46.  47.  4».  49.  50.  il.  5:1,  51.  55,  56. —  Suppté 
BAîMOND-BBRHSfiER  III.  coitttc  do  Provcnce.  fils  de  1 

4f..  47,  4W,  51),  51,53.  Si.  M,  63. 
Bavmoxd-Berbnobr  IV,  (ils de  Raymond-Bâreng«r  It,  9S>-^ 
Ratmond-Bbhbnobr  V.  enraie  de  Provence.  )iH,   207,         _ 

244.  2*5,  213,  249,  25",  3lU,  271.  302,30:1.— SuppIémeoU  11.  1 
Ratuond  V,  conitv  de  Toulouse,  M,  61.  Duc  de  Narbontic!,  tn 

Provoncc.  —Supplément,  7. 
Baymosd  VI,  duc  de  Narbonue,  comte  de  Toulouse  et  marqut 

vence,  101.  143.  HT.  IW,  ICO. 
Hatuond  VII,  comte  de  Toulouse,  213,  333,  seigneur  de  Ham 

244,  245,  246,  340,  2ô0,  2G3.  2C1.  ÎGô.  307.  368.  r:\,  275.  Î71, 

283,  567,  288,  292,  294,  205,    305.  308,  313.  314.    3IG.  344,  - 

meiil,  10,  11,  3ti. 
BAyMOKD  dc3  Monts,  précoplcur  do  l'hôpilal  Saint-Jean  d'Oraoi 
Raymond  Etienne,  bnilli  du  Barrai  àa  Baux  &  Monteux. 
Raymond,  chevalior  de  Gardanne.  3î<5, 
Raymond,  priicepteur  de  l'hûpital  Saint-Joau  de  Triuqi 
Raymond  Guillaume,  coselgneur  d'Ëntralgues,  33T.:' 
lUïMON-n,  rrr\'>l  ^l'Arles,  W,. 


Jean  d'Oraoi 
■jeux.  373.  J 

riuqueMdM 

-«H 


.■  i;>- 


H  \\  MitMi.  abi'<:  lie  JIuiitiiiajuLii'. 


H.UMd 


-, 33'.),  3.i0,  35  0. 

I'  IViiilbciii.  ;]bbi'  Uii  MciiilniîTJoQr,  i''30. 

l'iii,  [irisiiiiiHci'  de  Frani;ûis  de  Baus,  baron  il'Aiibai 


Haymhmi  Hugui.-H,  iiiii-i'-ii  hailli  cl  L'kivaiiL'  de  Piiyruor.if;,   1003. 

H.VYVAin  Jd;iii,  doi^bîur  fii  druîl,  ITTiU. 

K.vvssËTEi,  i/i'ci'S'  'h-  J{.'ii.'.^.'l<'ll.i),    (j.  r.  (lu  territoire  de  Toiir^ 


.  131: 


Bazol  liertruiid.iivoi'uivurac  Hugues  de  Hau\  (rAvclIin.  lîdî. 
Hkiioj.h  Pierre,  b^.illi  ih-  Hii-iies  de  !i;iiis  .ia  Meyrai-guRs.  j'.tG. 
HKnijKTiEas  fC.  'Ir  ilv<l.'rr  -r/.i},  H.^AI]ies.  arrorid.  de  Forcakii 
KlîGINA  fJeniulei,  1137, 

KEILI.AXK  (C.  ■!'■  /(■'Il'mn').  IL-Alpes,  iiri'oud.  de  Forcaîq; 
Rkili  -         -     —    - 


Iraiid  il 


iidoiir  du  l'Ordre  du  ^>jiiut-J( 
de  Bertrand  de  Baux,  conitt 


IiEIL!,ANE  lHullJfaee  ilei,   p 

liii,  (irj.-i.ffi.i,  m\.  IIS;'.  i.'Jll,  -.u',. 
H!:iLL\NE  (dirauddei,  iiruE^uruiir  du  Itei'uarJ,  ablic  Ul-  Monimuj 
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Rbillane  (Roger  de),  coseigneur  de  Rognac  et  viguler  de  François  dé 
Baux,  seigneur  de  Bcrre,  4311, 1363. 

Remezan  (Angèle  de),  aibbesse  du  monastère  de  Sion,  1817. 

Rbmoles  (Guy  de),  seigneur  de  Majastres  et  d*Estoublon,  949. 

Remoles  (Guy    de),  chanoine    d^Arles,    prieur  de  Saint-Vincent    de 
Canois,  1082. 

René,  roi  de  Sicile,  comte  de  Provence,  1809, 1812, 1813, 1819, 1822, 1823. 

Bevest  {villa  de  Hevest),  Drôme,  diocèse  de  Die,  115. 

Revest  Jean,  maître  rational,  1189,  1218. 

Reynaud  Jean,  docteur  en  droit,  1756. 

Reynier,  évoque  de  Marseille,  176. 

Rhodes,  île  de  Grèce,  1277. 

Rhône  (péage  du),  909,  929,  9ô2.  992,  1065,  1183,  1490,  1812. 

RiANS  (C.  de  Hlans),  Yar,  arrond.  deBrignoles,  159. 

RiANS  (Geoffroy  de),  fils  de  Pons  le  Jeune.  —  (Pons  de),  clerc,  frère  du 
précédent.  (Voir  l'introduction). 

RiANS  (Pons  de)  et  sa  femme  Adalgarde,  13. 

Ricard,  bailli  de  Barrai  de  Baux,  497. 

Ricard  Béreilger,  syndic  du  monastère  de  Sion  de  Marseille,  603. 

Ricard  Bertrand,  bailli  de  Saint-Marcel,  1646. 

Ricard  Huguette,  mariée  à  Guillaume  de  Baux  de  Marignane,   sei- 
gneur de  Villelaure,  La  Barben,  etc.,  1720. 

RiCAU  Bertrand,  syndic  de  Montélimar,  588. 

Ricau  Geoffroy,  de  Marseille,  propriétaire  à  Aubagne,  1466. 

Ricci  Pons,  syndic  du  monastère  de  Saint-Pons  de  Gémenos,  439. 

Ricci  de  Bari,  médecin,  1162. 

Richard,  duc  de  Cornouaille ,  empereur  de  Rome,  roi  de  Sicile  et  de 
Jérusalem,  428. 

Richerenches  (C.  Rlclicrencie),   commanderie  de  l'Ordre  des  Tem- 
pliers, Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  118. 

RiCHiER  Bertrand,  seigneur  de  Contes,  230. 

IRiRz  (Civitas  Rcgii),  B.-Alpes,  arrond.  de  Digne,  415,  950.  —  Supplé- 
ment, 76. 

RiGAUD  P.,  maître  de  la  milice  du  Temple.  •—  Supplément,  7. 

RiGAUD  Jean,  procureur  de  Marguerite  de  Baux,  veuve  de  Hugues  de  Sa- 
luées, 17^0. 

Ripa  Teatino,  Italie,  P.  de  TAbruzze  citérieure,  550. 

RiPERT  Hugues,  seigneur  du  Puy-Saint-Martin,  1113. 

Ripier  Armand,  juge-mage  clu  Grêsivaudan,  887. 

RiQUiER  Hugues,  seigneur  de  SolUès,  partisan  de  Charles  UI  de  Duras, 
1592.  —  Jean,  procureur  d'Alix  de  Baux,  1715. 

RivETTEs  (Allemand  de),  marié  à  Catherine  de  Baux,  fille  de  Guillaume 
d'Orange,  seigneur  d'Ancczune  et  de  Condorcet,  1787. 

RiVETTES  (Jean  de),  neveu  et  héritier  de  Guillaume  de  Baux,  seigneur 
de  Saint-Roman-de-Maiegarde,  1787. 

Roanas  (Marguerite  de),  mariée  à  Bertrand  de  Baux,  seigneur  de  Cour- 
theson,  1299, 

42 
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RfiBKKT  d'Anjou,  duo  ds  Calabre,  fils  aiuô  d«  Oharlea  H,  ^  4 
690,  893.  903,  906.  9im,  IHG.  Comte  du  Piémont.  927,  930,  Hot  d 
935,  936.  9i5,  946.  847.  919,  950,  951.  953,  953,  9S8.  9r,i(,  900,  9 
D67,  368,  TA,  972,  974.  975,  «77,  978,  979,  982.  B83.  OKI,  9M,  tf 
1014,  1033.  1038.  10)8,  104^).  1050.  10b6.  1073.  I07i,  1(170,  lOt 
1092.  1003,  1096,  1097,  1098.  1100,  1101,  H06,  1108.  1109.  Ili 
1117,  1118,  1119,  1130,  ll'2i,  1124,  1125,  11?T,  1133.  1135,11! 
H:W,  1139,  1144.  1145,  ma,  U51.  1159,  1160,1162,  Il8â,  11» 
1191,  119.].  1195,  119G,  11911,  1Î07,  ISOS.  1ti09,  1210,  12H,  121 
—  Supplément,  33,  24. 

RoBHRT.  chapelain  ot  bnilli  de  Vuquiàras,  476. 

HoBBBT  de  Manosquc,  bailli  du  comte  d'Avellin.  608. 

RomoNe,  Vauduse,  arroDd.  d'Avignon,  154. 

RoonBiiELLB  (C.  de  Hoccabclla),  VauduHe,  arrond.  d'Oraag< 

RoOHBBLAVB  (C.  KnptB  blami),  UrAine,  comm*.  de  Monloltaa,  9 

RocBEDBUNB  (C.  Hupià  brunr),  Drflme,  arrond.  de  Nyoïis.  Itl 
1531,  1716. 

RocHBFORT  (C,  rfn  WorAn/nrirt).  Uunl,  arrond.  d'Uzès,  1727,  I7Ï 

RocHBOVDB  (C,  Rupi»  aciite),  OrAme,  arrond.  do  MontAllmar,  I 
802.  1Û88.  1109,  1400.  1740. 

RoonBUAtiRi!(C.  (/e  AaccaiiiauroJ,  Ardëche,  arrond.  do  Priva: 
1404,  1640. 

BoCHE-DB-ljLtrs  (C.  Rappis  vtive},  sur  le  Rhdiie,    Drûme,  arc 

r-AUBAW  (Ln)  (C.  lie  liiipetin,  de  Rupcruta 

limiiA).  DroMii',  m:.-?,   IM'l,   II.-').   iJi  ' 
liOCHE-SlIR-I.!t-BlI:J    (L:0    (<'■     Hi' fii-   .-Hju'ii    lh>r„,n>.     Hr.iijif, 

lie  NyuiiM.  Ki.V^,  1111,  115.1,  lii-:,  v:i\:>.  i-i^:.,  i,.".ir,.  lôiKi. 
RoiHii.i'UH  .Tenu,  deCourllidsoii,  li>6'.). 
HdPi'ii.AL-  (Uiiillaunif  (liï),  n.'claui- du  Comtal,  l;iyw. 
RoijKii  Aiitijiiie,  viguiw  d'Alix  do  Baux  A  Auliagne,  lu'-ifi    iT-"" 

I7a'>. 
HnOEn  Jvnn,  damoiseau  de  l'ernes,  1091.—  l'ierio,    bailli    de  H: 

Baux,  'Jm.  ~-  Puns,  rm,  512. 5:,-;, 

RnovAC  (C.  <!<■  Ii'>f'7ilutf;}.    B.-iln-llIi.,  arroud.    d'Aix.    2,-,l     2 

HA-A,  l:t7;i,  1494,  irAi. 
RoONESlC.  •!!■  Ro-jni.'^}.  B.-du-B!i,.arronU.  d'.>.ix,  -J-17, 
RoLt.,i_su   luliol,   scigLiuui'   d'.Vncèzuiic,  mari  d'Aiirio  de  Baux, 

Ciiillauiiie  (IcBauxirOraugrt,  165G,  IKÎI.JGGO,  lfjS7. 
R(ii,LAM>  lluiliaume,  soigneur  d'Aiicezuuc,  Cniiilnrcot,  t'in..    (al 

tioiuii;  SIS  blaijs  ù  Alarip  de  Uaiix,  prirKTsse  il'Oraiifçe,  ITlfi. 
RoLLAMiCiilherine,  ClIed'IiiliL'iel  d'Auucdc  Baux,  dame  de  Coi 


BOMAMi:  iBL'rtmiid  do,  pi'oiiiii'our   du  Barrai  de  Buu« 


SAS.    ,1 


,  Di'iJiue,  arfuiid.  diï  Vu 
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RoMÉLiE  (Romania)^  proVinCe  de  la  Grèce,  1535. 

RoNCELiN,  vicomte  de  MarBeille,  112,  116.  127,   130,  151,  156,   156,  176, 

200,  221,  234,  235  238.  -  Supplément,  10. 
RoNCELiN,  seigneur  de  Lunel  et  de  Montauban,  719,  752,  753,  754.  Testa- 
ment, 838. 
Roque  (noble  Bertrand),  coseigneur  de  Fuveau,  1540. 
RoQUB  d'Antheron  (La)  (C.  de  Roca),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Alx,  1812. 
ROQUEBRUSSANE  (C.   de  Rocha  de  Brossan),  Var,  arrond.    de   Bri- 

gnoles,  420. 
Roque  d'Odour  (La),  {Insula  odoris)^  B.-du-Rh. ,  arrond.  d'Aix,  1346, 

15-20. 
ROQUBFEUIL  (Catherine  de),  mariée  à  Guillaume  de  Laudun,   alias  de 

Baux,  dame  de  Montfrin,  1727,  1800. 
Roquefort  (C.  de  Roquafortc),  B.-du-Rh.,  arrond.   de  Marseille,   156, 

206,  214,  234,  238,  241,  252,  286,  302,  307,  318,  321,  540,  607,  711,  1030, 

1043,    1055,1100,1185,  1368,1369,1380,1422,1522,    1525,1567,    1635, 

1636,  1678,  1692,  1715. 
Roquefort  (Aycard  de),  procureur  de  Hugues  de  Baux  II  d'AvelIin, 

1318.  Châtelain  du  Castellet,  1324,  1327,  1328, 1331,  1522. 
Roquefort  (Hugues  de),  1331. 
Roque-Martine  (C.  de  Rocca  Martina),  B.-du-Rh.,  commune  d'Ey- 

guiôres,  524. 
Roquemaure  (C,  de  Roccamaura),  Gard,  arrond.  d*Uzès,  1807. 
RoQUEMAURE  (Dalmas  de),  486.  —  (Jean  de),  clavaire  de  Marseille,  806. 
RoQUEMAUKE  (Philippe  do),  receveur  fiscal  en  Provence,  811.  —  (Haynal- 

Raymond  de),  54. 
Roque V AIRE  (C.  de  Rocavaria),  B.-du-Rh.,  arrond.  de  Marseille,  156, 

226.  326,  411,  465,  515,  656,  769,  776,  796,  828,  830,  836,  879,  883,  895, 

1307. 
Roque V AIRE  (Bertrand  de),  910.  —  (Pelet,  coseigneur  de),  776,  796,  828, 

830,  836,  842,  845. 
BosELLO,  Italie,  P.  de  TAbruzze  citérieure,  926. 
RossoLiN,  moine  de  Saint-Victor,  305. 
Rostainq,  abbé  du  monastère  de  Pierredon,  423. 
Rostaing  de  Noves,  archevêque  d'Aix,  649,  785. 
RoSTAiNG,  œil  de  bouc,  8. 
Rostan  de  Capra,  archevêque  d'Arles,  673,  674,  733,  752,  753,  816,  818, 

821,  824,  826. 
Rostan  Geoffroy,  prévôt  de  la  Major  de  Marseille,  469,  470,  —  Bertrand, 

chanoine,  1313. 
Rostan  de  Saint-Hilaire  de  Tarascon,  387. 
ROTOND  d'Aubagne,  213,  233. 
Rouergue  (Le),   province  du  Languedoc,   actuellement  le  dépt.   de 

l'Avcyron,  1251. 
Rouet  (Le),  (C.  de  Rot),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  378. 
RouME,  chevalier  d'Aubagne,  643,  862. 
Rousset  (Rocct),  B.-Alpes,  commune  de  Gréoux,  159; 


m 


ncmsaiBU  (C.  de  Rossievf),  Ordmo,  arrond.  de  Nyons,  162. 
RoiisBiLLON  (C.  Hossillionig),  Isère,  arrond.  de  Vienne,  !3ij4. 
BouBTT  CRow»()'(J,  q,   r.   du  territoire  de  Trinquetaille,  B.-du- 

161,  563. 
RovB  (apud  Itoovum,  palus  Rovi),  q.  r.  de  l'arrorid.  d'Alix,  H. 


RovoN  (C.  de  Rovone),  iKâre,  arrond.  de  Baint-Marcollia,  1311 

RouvifiRB  [Pierre  de).  01. 

RoYAtfMBB  DR  ViB.NNB  ET  d'.Vrlsb.   cossion  &  Charles  I   d'A 

Raymond  de  Baux  I,  princ«  d'Orange,  118,  *I9. 
Hvvvi  Jean,  notaire  et  bailli  de  Marignane,  IGGT. 
RUPVO  Benoit,  juge-raago  d'Avorsa  (Italie),  lOQt.— Raymoad,  ]a 

718,  83<i. 
RuFPO  Charles,  de  Calabre,  grand  justicier  du  royaume  de  SIei 
HuFPt)  Nicolas,  de  Calabre,  raarquisda  Cortou,  aeiguettr  do  Bc 

Barbeolaone,  1711,1757. 
RuFFO  Jeanne,  de  Calabre,  mariée  à  Jean  d'Àineadolara, 
^UiULLY  (C,  Rumilliaci),  H.-Savoie,  1718. 
RtiNA  Pierre,  de  Bé dos,  552. 
RcsncAcio  (Albert  de),  824. 
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ili;  );t  maison    Saitit-M 


Saih  i.i  -•  VriLicIusc.  arrond.  d'Orange,  1^0,  ,'i37. 

Sii»,.r.  ,1 -  .C.  ^..bt.inrràiriiin).  Isil-ru',  1110. 

H.viiRvN  il-;i/i>iir   ilu),  seigneur  d'Kntraigiiys,  S::'.  —  fElxéar  il 

,IAn:irKi,  Itijl,  9G7. 
Sinaw  (!^riiiL'Lii,'au[i  dn),  eoinlù  d'Arinno.  niariù   ;ï    Elise  de  B 

de  Baymuiid  I.  «eignciir  de  Mcyrargutî^;,  Tis.  8;il,  '.13:.,  9(il. 
Sahra>"  'fluillaumc  di-),  'i'i,  .ji,  iiii, 
Sahran  (Guillaume  d.-J.  eumte  iltiKorcalqnier.  |-:s,    ii\,    -jj-,, 

271),  iw.  -l'-n.  -mi.  ;!ui.3[:i,  iiir,.  ;!(;■-'.  uio.  — ï>iiiipiénit>iit.  \i\ 

yABHAN  (■Gnilliiuiii«  iko,  KOigiienr  dfs  Taillaao-s  ',95.  il-Jô,    Oïiî! 
dABK.^s'  (Guillaunif  <h'].  ibniU:  d'Arianu.  iiii.  l-^ln.   1-?.13. 
SAHTiA>i  rHoslahiKili'K  niarir''  à  Adatiik.ilis  do  Baux,  d'api-O-.s  P. 
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SiBBlS ( 

Sacresi-a 

jiraiide  tic  .  ahbcssij  du  Boiicliel,  Cfd. 
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Sahune  (C,  de  Anseduna),  Drôme,  arrond.   de  Nyons,   1201,  1235, 

1246,  1275,  1454. 
Sahune  (Guillaume  de),  fils  de  Reybaud,  660.—  (Raymond  de),  477,  666. 
Saint-Alban  (C.  Sancti  Albani),  Isère,  arrond.  de  Vienne,  278. 
Saint-André,  Isère,  nrrond.  de  Saint- Marcell in,  41. 
Saint-André,  Saint- Vincent  et  Saintb-Marib,  églises  du  château  des 

Baux,  74. 
Saint-Andrk-des-Ramières,  monastère  de  religieuses  de  l'Ordre  de 

Saint-Bruno,  Vaucluso,  commune  de  Gigondas,  77,  153,  320,  613,  619, 

929,  %1,  1515. 
Saint-André,  monastère  de  Bénédictins  à  Vil leneuve-les- Avignon,  174, 

205,  236. 
Saint- André,  église  d'Aix,  745. 
Saint-André  (C.  Sancti  Andrée),  q.  r.  de  Rochegude,  Drôme,  arrond. 

de  Montélimar,  1088,  1169. 
Saint-Ange,  cardinal-légat  du  Pape,  232. 
Sant-Angelo,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  1145. 
Saint-Antoine-de-Viennois,  abbaye  de  TOrdre  de  Saint-Augustin, 

129, 1503. 
Sant-Antonio-de-Plantonibus,  Italie,  P.  de  la  Capitanate,  1289. 
Sant-Archangelo,  Italie,  P. delà  Basilicate,  1112. 
Saint-Auban  (C,  Sancti  Albani),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  578. 
Saint-Benoit  (^Vmc^ifs  Bcnerfidus  de  Salinis  f),YsiT ,   arrond.   de 

Toulon,  commune  d'Hyères,  64. 
Saint-Cannat  (C.  Sancti  Cannati),  B.-du-Rh.,  arrond;  d'Aix,  247,  420, 

1357. 
Saint-Césaire,  église  du  Vernègues,  16. 

Saint-Césaire-de-Bozaringe,  église  en  Camargue,  comm.  d'Arles,  20. 
Saint-Césaire,  monastère  de  Bénédictines  à  Arles,  5,  78, 152,  269,  270, 

403,  454,  487,  826,  943,  1273.  —  Supplément,  15. 
Saint-Ciiaffre  dit  le  Monastier,  (abb.  Sancti  Theofredi),  abbaye  de 

Bénédictins,  H. -Loire,  diocèse  du  Puy,  458. 
Saint-Chamas  (C.  Sancti  Amancii),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  43, 86. 
San  Chirico,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  1112. 
Saint-Damien,  prieuré  du  monastère  Saint-Victor  de  Marseille,  à  La 

Cadiôre,  Var,  781. 
Saint-Denis  (Jacques  de),  1498. 
Saint-Didier  (villa  Sancti  Dcsidcrit),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpen- 

tras,  61,  212,  279. 
Saint-Donat  (Sancti  Donati),  Isère,  diocèse  de  Vienne,  1767. 
Saint-Esprit  (Confrérie  du),  à  Cassis,  1700,  1726. 
Saint-Esprit  (Confrérie  du),  à  Marseille.  —  Supplément,  35. 
Saint-Étienne-d'Arles,  (église),  2. 

Saint-Étienne  (C.  Sancti  Stephani),  B.-Alpes.  —  Supplément,  75,  76. 
Saint-Étienne-des-Sorts  (  Ecclesia  de   Sancto  Stephano  de  Sors) , 

prieuré  de  l'Ordre  de  Cluny,  Gard,  arrond.  d'Uzès,  1035. 
Saint-Etienne  de  Sérignan  (église),  Vaucluse,  1503. 
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Sakt  EcBaVM.  TUIte,  P.  ae  l'Abriiize  ciUrieiint.  SEfi. 
aAIXT-FÊllX  (filla  Sonrfi  Felifi»),  Tatiduâe,  arroui),   d«  Car] 

eouunuais  d«  Ualitinnrt,  Cil,  ;|3,  ïtS. 
S&DtT-FxitKiOL  (C  Saftfli  Fnrreatij,  Drdmn,  orrond.  de  Dfe,  ù 

992.  1013.  IISO.  lias.  ISH.  I»M.  là&L 
SàCtr^FiaK^L  (Nicolas,  eoselgoaur  de)  fifiO. 
É^AtirT-GAimTBl.  (C  ^anrtt  Gakrirtlù),  R.-dn-IUi:.  lUTaad.  d'Arl 

tu.  (100.  IBIS. 
Sahît-Pront  (C.  Stnrti  Fr^tnWtX  àaaa  le  raarquisal  d«  Salaei 
-SAnïT-GBxiÈaCC.  Sancli  Ofnùtii),  U.-tla-Itta.,  arroml.  d'AIx,  6S. 

tn.  VA,   260.  513,  513.  «88.  789.  ffîi,  953.  937,  9T3.  1031,  l«! 

1S68,  1316.  i3M.  1à;0.  (Tair  MAfligiieâ  «t  Pont  âe»  pAchoriea). 
SAlKr-OBOHOBS-PK-BOKMffTTK ,    (itijourdliai  Saint-Goorge»-â«- 

(Sauftut  O^trgiu»  de  Bormat,  Var.  sitdi»].  lia  TonJon.  84. 
S*lXT-QRiiVAts-LBtf-Fo3  (oM.  5<in<-ti  GoTDOfii't,  abtaya  de  I 

titiK,  B.-du-Rh..  23. 
Sut  Orutasio,  lutie.  P.  ds  U  Bftsillcale.  1120. 
âAtxrOiLLH  (Port  Je)  (portM  Sanfli  Eaidii),  Oard.  «•« 

Kfi,  89,  90.  110.  131,  415. 
Ku!rr<liu.Bfl  (Oatltanni*  de),  procuroitr  de  lUrseiU».  1411 
SuxT'^ïiMKz-i.BS-MfcBSBiiXB.  vilUgc  daits  ia  baalieiie  i 

du-nh .  1451. 

ftàS  Onmoio,  iMlie,  P.  des  Abnuxes,  5nG. 
gjUKiwRiPMLTiBtC.  â'mwft  H<p;K>/yfO>  Vanclose,  arrofid,! 

fms.  Kfl!.  CriT, 
SAi\r-!l'>.Nor.\T   (■    ■/,■  .s.',,.--.//.,.  .r.-.>  ,B.-A!| 
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Sain't-Laurent  (Pons  de),  officiai  et  juge  de  i'archevôchô  d'Aix,  692. 

Saint-Léger  (C.  de  Sancto  Laugerio) ,  Vaucluse ,  arrond.  d'Orange, 
380,  1029. 

Saint-Léger  (C.  Sancti  Legerii),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  1424, 
1555,  1797. 

Saint-Louis  (couvent  de),  à  Marseille.  —  Supplément,  64, 

Saint-Marcel  (C.  Sancti  Marcelli),  B.-du-Rh.,  arrond.  de  Marseile, 
156,  204,  214,  302,  317,  491.  697,  706,  743,  861,  1040,  1055,  1185,  1341, 
1354. 1356,  1359,1360,  1369,  1372,1389,1412,1413,1415,  1417,1422.  1593, 
1604,  1646,  1692,  1779.  —  Supplément,  Bastide  de  Saint-Marcel,  14. 

Saint-Marcel  (Raymond  de),  chevalier,  746. 

Saint-Marcellin (C.5an^tMarcc//int),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  41» 

Saint-Marcellin  (C.  Sancti  Marcellini),  Isère,  ch.-l.  d'arrond..  162. 

Saint-Martial  (château  de),  près  de  Sumône,  Gard,  1727. 

Saint-Martial  (Guy  de),  seigneur  de  Beaujeu  et  de  Miremande,  1729. 

Saint-Martial  (Florencie  de),  mariée  à  Jean  de  Baux,  seigneur  de  Ca- 
maret,  1503,  1677. 

San  Martino,  Italie,  Principauté  ultérieure,  1177,  1191,  1207. 

Saint-Martin  (église  de),  de  l'Ordre  de  Saint-Jean,  H.-Alpes,  989,  1020, 

Saint-Martin-de-Crau  (Sanctua  Martinus  de  palude  majori)^  B.-du- 
Rh.,  commune  d'Arles,  391,  448,  499. 

Saint-Martin  (P.  de),  gouverneur  d'Aubagne  pour  le  comte  d'Avellin, 
746. 

Saint-Martin  (Raymond  de),  d'Orange,  1591.  —  Supplément,  86. 

Saint-Maximin  (C.  Sancti  Maximini),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  29, 
1376. 

Saint-Menbt  (Sanctua  Meneaiua),  hameau  près  de  Marseille,  B.-du- 
Rh.,  1354. 

Saint-Michel-de-Cluse  (Abbatia  Sancti  Michaêlis  de  Cluaa),  Hérault, 
diocèse  de  Maguelonne,  495,  1532. 

SAiNT-MiOHEL-de-FRiGK)LET  (Sanctua  Michael  de  Frigoleto),  monasK 
tore  de  religieux,  q.  r.  de  Graveson,  B.-du-Rh.  —  Supplément,  9. 

Saint-Michel  (Jean  de),  procureur  d'Alix  de  Baux  d'Avellin,  1749, 1786. 

San  Minlato,  Italie,  P.  de  Florence,  1084. 

Saint-Mitre  (Eccleaia  Sancti  Mitrii),  hameau  dans  l'arrond.  de  Mar- 
seille, B.-du-Rh.,  702. 

Saint-Nazaire  (C.  Sancti  Nasarii  in  Royania),  Drôme,  arrond.  dd 
Valence,  1011,  1140. 

Saint-Nicolas,  église  Marignane,  38.     , 

Saint  Nicolas  de  Baro  (prieuré),  Italie,  P.  de  ? 1302. 

Saint-Paul-du-Mausolée,  église  de  Saint-Remy,  B.-du-Rh.,  arrond. 
d'Arles,  26,  74,  1420. 

Saint-Paul-trois-Cfiateaux  (C.  Tricaatinum),  Drôme,  arrond.  de 
Montélimar,  104,  1197,  1286. 

Saint-Pierre,  église  de  Brignoles,  Var.  64. 

Saint-Pierre,  monastère  de  la  vallée  de  Vaison,  Vaucluse,  arrond. 
d'Orange,  619. 
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Sâist-Pisrrk  bt  eA.isïE-MARre-DE-L'Ii£  (EfflisA  Je),  prés  c 

Conte,  B.Hlii-Bh.,  H.1. 
Saikt-Pierre-du-Pwy  (Sancliis  PetruB  du  Podto).  monastère  d< 

cienne»  h  Orange,  1183. 
SiiNT-PiKunB-ti'ENTBBMONT.prieurù.  près  de  Tarascnn.  B.-(la-R 
San  Pietru  ix  Galatina.  Italie,  P.  d'Otranle,  Sfifi,  '.til2,  ÏOSl. 
Saint-Pisbhs-dB'I.A-Manarrb  {Abb.  Sancti  Pétri  titt  La  M» 

abbaye  de  religieuses  CiaLercieunes,  Var,  arrond,  (l*Hyère8, 1' 
Saint- PiERRE-DKa-PBN NES,  Vaucluae,  arroml.  de  UarpeaLras,  1 
8aist-Pibrrb-dal-Pez')1.  (Eglise  de],  prieuré  dépendant  de  l'ai 

Montmajour.  Gard,  95. 
•Saint-Pons  {Abb.  Sancti  Ponrii),  abbaye  do  Cisterciennes,  B, 

arroitd.  de  Marseille,  commune  de  Gëmenoe,   158,  258.  303.  î 

410,  439,  4B2.  840,  1732.  —  SupplémetlL,  Sfi. 
Saini^Rbuy  (C.  Sanrli  Rumigii).  B-du-Rli,,  armiid,  d'Arles,  9 
SAiNT-RKariTUT  (C.  Sancli  Res(ituti),  Dri^me.  arr.  de  Uoalélln 
SAiNT-BBSTirrr  (Guillaume  de),  procureur  de   Itaymond   T 

d'Orange,  1298, 1326. 
SAixT-RssriTirT  (Rostaing  de),  coseîgneur  de  Bauzon.  —  Sup 

M,  Ul. 
Saint-Rouan,  église  de  la  vallée  des  Baux,  B.-du-Rli.,  727. 
Saint-Kouan-de-Malboardii (C.  Sancti  Kamani  rie  Malai/ard 

cluse,  arrond,  d'Orange,  ITM,  1787. 
Saint-Satiirnis  {C.  de  Sancto  Saturnine),  Vauduse,   arroo^ 

260.  380.  .V 

Smm'-S;t;  i;M\-r-T--P,iBT,    aiii'iiir.niui   !'nul-Siiiiit-K-Aprt(     (C. 

Snn<r,n.>:  ■!.■  /■n,-ni.<).  moij^L-.lriv   .!.■  li/MiO.lirliiis  .t  i,,:;  o.nto 

i;aiil,  iu-vond.  d'U^Os.  i:>():i.  —  Siipplt-iiici][,  17. 


d'.Vix.  0!,'list 


s:J-i,  S  1(1, 


1270.    —    Don 


.iiNï-S.u:vKi:R  .io  Marseille,  ahhayc  de  reliîtii 
.\iNr-r?i;vEiiiN(.\iilijiiM;clei,  iii.'irii:-,  dapivs  1'. 

lillo  d-  IWIraiid  lli.  sei-n.Mir  de  Itenv. 
.viNT-MÊviîRiN(Jai-i(i[es  do*.  —  Sii|ipli!'nioiit.  ; 

(Unbert  dn).  o.mlo  d-^  Milelo,  LMCI.  -  (Hor. 

-us,.;;  Hénôdi 
-Ciirt,  à  Is.dj 

:i.-(Huin;rt 
■r  d.M,  dôfuit 

,-,iNT-.Si;vinuN  (Louise    •\c).    m;iriiV.    .Vni,,-.- 
Baus,  siiitciÉ.-ur  ,li>  lti-nv\  -  iTlii:'..doiM  di-J.  i 

k'-S.'^O  ri-.V3C.di.  —  Sll]i|ilrini|lt,  11, 

AiNT-yoKi.iX  (C.  S.'.ini  S"n:r.iùi>i.  Ucrc.  .i 

^  P.  eut.  à 
iii.'T.-  (1,-  M.-ir 

rriuid,  rl.M.a 

Saint-Sï  \: 
Sain-t-Thui 
San  Vall" 


—  641  — 

Saint- VÉRAN,  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  commune  de  Baumes,  41. 
Saint-Victor,  abbaye  de  Bénédictins  à  Marseille,  7,  8,  H,  12,  18, 19,  20, 

30.  64,  4  30,  ;^31,  234,  235,  440,  491,  498,  608,  672,  683,  713,  778,  781,  834, 

857,  970, 1051,  1171,  1221,  1378,  1422,  1426,  1427,  1432,  1449. 
Saint- Victoret(C.  Sancti  Victoreti),  B.-du-Rh., arrond.  d'Aix,  938, 947. 
Saint-Vincent  (vignes  de),  en  Camargue,  comm.  d'Arles,  B.-du-R.,  81. 
Saint- Vincent  (C.  Sancti  Vinccncii),  B.-Alpes,  arrond.  de  Sisteron, 

812. 
Saint-Vincent-de-Canois  (Eglise)  (Sancti  Vincencii  de  Canots),  en 

Camargue,  diocèse  d'Arles,  1082. 
San  Vincenzo  a  Volturno,  Italie,  P.  de  Molise,  559. 
Saint-Zacharie,  monastère  de  Bénédictines,  Var,  arrond.  de  Brignoles, 

1340. 
Sainte-Catherine,  monastère  de  Cisterciennes  à  Avignon,  Vaucluse, 

1503. 
Sainte-Catherine-de-Sorps  ,   monastère  de  religieuses  Augustines, 

Var.  —  Supplément,  75. 
Sainte-Cécile,  église  de  Châteauneuf,   dans  le  territoire  d'Arles,  B.- 
du-Rh.,  24. 
Sainte-Cécile  (C.  Sancte  Cecilie),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  1157, 

1414. 
Sainte-Claire  (monastère  de),  à  Naples,  Italie,  1125. 
Sainte-Claire  (monastère  dc\  à  Aix,  B.-du-Rh..  1353,  1288. 
Sainte-Claire  (monastère  de),  à  Marseille,  1805, 1816,  1817. 
Sainte-Colombe  (C  Sancte  Columbc^,  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  398. 
Sainte-Jalle  (C.  Sancte  Galle),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1201,  1235, 

1314. 
Saikte-Marie,  église  d'Istres,  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  4. 
Sainte-Marie,  église  de  Marignane,  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  38. 
Sainte-Marie   (Sancta  Maria  de  Cabaça),   église  de   Cabasse,   Var, 

arrond.  de  Brignoles,  64. 
Sainte-Marie,  q.  r.  du  territoire  d'Orange,  Vaucluse,  569. 
Sainte-Marie  du  château  des  Baux  (chapelle),  1462. 
Sainte-Marie-de-l'1le  (Port  de)  {Sancta  Maria  de  Insula),  N.-D.-de- 

rinsola,  près  de  l'étang  du  Conte,  B.-du-Rh.,  83,  387. 
Sainte-Marie-de-l a-Grand  (C.  Sancte  Marie  de  Grandis),  H.-Alpes, 

arrond.  de  Gap.  398. 
Sainte-Marie-Magdeleine  (Eglise  de),   à  Saint-Maximin,  Var,   637, 

1462, 1503. 
Sainte-Marie-Magdeleine,  église  d'Aix,  B.-du-Rh.,  696. 
Sainte-Marthe  de  Tarascon  (église  de),  B.-du-Rh.,  1462. 
Saisson,   q.    r.   du  territoire  de  Tourves,  Var,    1333,1336,1339,1342, 

1343,  1344,  1346. 
Salaise,  (Prieuré  de)  Isère,  aiTond.  de  Vienne,  1385. 
Sale  (La),  campagne  dans  le  territoire  de  Marseille.  —  Supplément,  65. 
Sale  (Bernard  de),  chevalier,  seigneur  de  Vergons,  1551. 
Saleran  (C.  de  Celeran),  H.-Alpes.  arrond.  de  Gap»  398. 


SALnim  (C.  de  Salerni»],  Vnr,  arroad.  de  titan 
SAL^ifi,  moulin  dans  In  Inrritoiro  d'Orange,  t(, 
Salbton  Ktit-niie.  do  MaMûill«,  1733. 
SAI.LIRRS  iSaUegiwn),  hiinteau,  B.-(iu-U)i.,  H. 

d'Arles.  9(.9i,  26i. 
Salon  (C.  de  Snllonr).  B—du-Rli.,  arrond.  d'Ain 
HAi.ONfl(Farallla  des),  1Î13. 
Salkcsb  (Thamas,  marquis  ilo),  1203.  1304,  I3?3.- 

de  Bollfrnc,  IGOO,  1(106,  1(ÏI0. 
Salucrs  (Hugues  de),   seigneur   de  MoDljay,  m 

Raux,  fille  dn  Derlrniid  d'Orange,  162»,  1G43,  la 
8AI.I10K8  (Rftrtrand,  FrançoU  el  Jean  de),  fils  du  l 
HALi'CBg  (Dcrtriiiid  dn),  achftUî  loua  les  droits  el  i 

sa  m6re.  Marguerite  do  Baux,  A  SHint'Oonat,  I 
Sambuc  (Lb)  (C.  rfi7  Sartiburn),  B.-du-Rb..   comm 

S55,  376,  «I,  127.  178.   (80,   515,  580.  667.  6G5. 

mu. 

SamsoN  (Bailidade  Samsnna),  Vaucluao,  arrom 

eu.  eîW,  1189. 
Banqub.  comte  de  Provenco,  oncle  de  Pierre  n,  r 
SASOfB,  veuve  de  Robert,  comte  de  Provence  et  ro 
SxNCts,  Ulle  de  pLiyricb.  seigneur  de  TrâblUano, 

Baux  de  Marignane,  67G,  710. 
Sanoin'ft  d'Iiilipp»»  'li>),  Sf'iiiéRlial  do  Provence, 

tir.ri,  fi^'i  i-M-^,  1  '■;■;  -  suppir'mi'nt.  ei,  83. 
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i;.Ô,"..  17117,  —  Suiipli'itioiit,  17,  X'.h 
Kaiii.es  fmussnii  di'H).  i],  r.  de  la  l'amarsiie.  B.-ilii 
Sai  j.t  fdiiillaiiini'  -ii'),  vifiuiT  ikMiir.S'.'illP.  —  Su 

Iniiis  di.'),  adi^'iicur  di'  l'Inisiaii.s  cl  GuIIktI,  IJui 
S\i'-M\M!rt  iC-  ili'  Siii',.1",,.'),  Y;LiK-liLsr',  an-oii.i.  ' 
y,U'liF.  Louis.  inaiTlj.'iiiii  tir-.  Mari^i^illP.  ni.'iriù  :ï  Ma 

du  (.iiiilInuMi.'  de  !(;ius  dn  l'islc  I.Sil),  IN'H, 
SiTTiE  Uayniniiii,  |ui''f<'pt.fUrderiiOpital  yaiiil-Tli 

431. 
S.vr-Tir.  Alibi-iisi!  du  Sanil-Pori.=i  dp  (Kimonos  el  de  I 
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Sauzbt(C.  de  Sauscto),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  485,  1388. 
Savoie  (Jacques  de),  prince  d'Achaïe,  marié  !•  à  Sibylle  de  Baux,  fille 

de  Raymond  de  Baux  I,  comte  d'Avellin ,  2°  à  Marguerite  de  Beaujeu 

le  13   juillet  13G2,  1138.    Testament,    1396.  —  (Philippe  do),  fils  du 

précédent.  139G. 
Savoie  (Blanche  de),  comtesse  de  Genève,  marquise  de  Saluées.  Testa- 
ment, 1718.  —  (Mathilde  de),  fille  d*Amédée  VII  de  Savoie,  1718. 
Savoillans  (C.  de  SaoUano),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  380,  1142, 

1424. 
Sayssio  (Guillaume  de),  fait  donation  d'une  partie  du  chdtcau  d'Arpa- 

von,  1375. 
SCAFiNi  Fouques,  damoiseau  d'Ansouis,  782. 
SCALETA  (RaynalddeJ,  sénéchal  de  Provence,  1036,  1054,  1065. 
ScARPiNi  Armand,  viguier  d'Alix  de  Baux,  comtesse  d'Avellin,  1775. 
SOHAPFOUSE  (Scafusa),  Suisse,  887. 
ScoT  Guillaume,  marié  à  Catherine  de  Baux,  fille   d'Amiel  de  Baux 

d'Orange,  1177. 
SÉDBRON  (C.  Saderoni),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1674. 
SÉouELAS  Guillaume,  de  Saint-Saturnîn-du-Port,  1213. 
SÉGUIN  Bertrand,  chevalier  de  Saint-Jean,  1339. 
SÉauRET  (C.  Sccureti),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  189,  320,  537. 
Seilloxs(C.  Sellonis),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  156,  317. 
Seillons  (Geoffroy  de),  notaire  d'Aix,  juge  d'Aubagne,  1431,  1445,  1446. 
SÉNANQUE  (Sinanqua),  abbaye  de  Cisterciens,  Vaucluse,  93, 183. 

Supplément,  79. 
SÉNAS  (C.  de  Senacio),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Arles,  102. 
SÉNERi  (Henri  de),  prieur  de  Romain-Moutier,  diocèse  de  Lausanne, 

vice-recteur  du  Comtat,  1561. 
Sbptêmes  (C.  de  Scptemis),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  702. 
SÉRiGNAN  (C.  Serignani),   Vaucluse,  arrond.  d'Orange.   180,  189,  268, 

377,  429,  537,  575,  738,  779.  802,  956,  992,  999,  1000,    1042,  1059,  1063, 

1175.  1252,  1400,  149.),  1757,  1806. 
Sérig.v:an  (Pierre  de),  prévôt  de  l'église  d'Orange,  228. 
Serrallier  Pierre,  117. 

Serres  (C.  de  Scrreta),  Vaucluse,  arrond.  de  Carpentras,  260. 
Serres  [C  de  Serre),  H. -Alpes,  arrond.  de  Gap,  398,  567.  1509. 

Serres  (Raymond  dej,  viguier  général  de  François  de  Baux  d'Andrie, 
1536. 

Servan  Jacques,  rentier  des  moulins  d'Aubagne,  1442. 

Seyssel  (Humbert  de),  procureur  d'Amédée  IV  de  Savoie,  315. 

Sibylle,  fille  de  Geoffroy,  seigneur  de  Trets,  vicomte  de  Marseille,  ma- 
riée à  Gilbert  de  Baux,  203,  303,  306,  780.  dame  de  Toulon,  veuve 
de  Boniface  de  Castellane.  —  Supplément,  13. 

Sibylle,  fille  de  Pierre  Bermond  de  Sauve,  seigneur  d'Anduze,  et  de 
Constance  de  Toulouse,  mariée  à  Barrai  de  Baux  I,  493.  —  Supplé- 
ment, 17,  39. 
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SiSTLtB  d'Anrluse,  mariâe  A  Raymond  de  Baux  m.  cop?lnee  d*C 

sRigiieur  de  Cnurtliesnii,  827. 
Sicile  (Corsaires  de),  133. 

SlGlKULPA  Barlhf-lomy.  de  Naples,  comte  diî  TerliXKÎ,  905,  91 4, 
Skhbmono,  empereur  des  Rotûaitis,  fllsdc  Charles  IV.  1773.  ITl 
BlflKRBfC.  Je  Si'jnit  deli  Barairenn.  C.  de  Signa  la  Btanckt 

arrond.  de  Toulon.  120.  —  Supplément.  85. 
SiBKBS  (Uujilaume  de)  ai  son  Qls,  !(i3.  —  (aalUaumede).^ 

Isoarde.  138.1. 
yiooTTiBR  (C.  Sigotcrii).  H.-Alpcs,  orroud.  de  Gap,  398. 
Sii.VACANR.  abbaye  do  CistercienB.  B.-du-RIi. .  dlocteo  d'Aix,  «, 

198,  199.  269.  3^2,  34.'i,  âir.,  317.  994.  1126.1301,1512.  1567. 
Sii.vK-BâNiT8  (Sylva  Beniidicta),  monastère  de  CistercieDs,  H 

diocèse  duPiiy,  87. 
Silve-Bbai.  (monns(.  Sylvi'  Ht^gnlif),  motinstËre  de  Cisterciens, 

rut  uni  Ulmel.  B.-du-Rh.,  diouèse  d'Arles,  695. 
SiLTius  et  ses  llis.  3, 
SiMiANE  (Berlrand-Rambaud  de),  coselgneur  d'Api,   marié,  d'à 

Curt  k  A  lais  de  Baux  de  Meyrargues, 
Simon  Augualc,  vicaire  de  l'Églisud'Allaucb,  1835, 
Simon  Ala^ncic,  de  Ubilteàiineuf,  TiS. 
SiON .  abbaye  de  Cisterciennes  â  Mars»,ille,  675,  817. 
HiRi  Pierre,  tailleur  des  Uls  naturels  de  Hugues  de  Baux,  i 
SiRMAKD  Bernard,  mattre^liôtel  da  duo  de  Normaadie  et  éS^ 
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Spoleto  (noble  dame  Sibylle  de),  1536. 

Squillace,  Italie,  P.  de  la  Calabre  ultérieure,  963. 

Stagnol,  q.  r.  près  de  Suze-la-Rousse,  Drôme,  627,  1300. 

Sternatia,  Italie,  P.  delà  terre  d'Otrante,  851,  S70,  1021,  1139,  1162. 

Strata  (Taurel  de),  260. 

Suarès  Antoine,  docteur  en  droit,  1756. 

SuBBiACO,  Italie,  P.  de  Rome,  978. 

SuBBiACO  (Jean  Ruffus  de),   marié  à  Elise  de  Baux,  fille  de  Raymond, 

seigneur  de  Meyrargues,  978. 
SuccÉDON  (Rubina  de  Succedone),  B.-du-Rh.,  près  du  Martigues,  15. 
SuRDEL  (Donation  par  Barrai  de  Baux  à),  392. 
SuRiAN  Atanulphe,  1137. 

SuRREXiNA  (Spine  de),  podestat  de  Marseille,  209,  213,  217. 
SuzE-LA-RousSE  (C.  de  Su^a),  Drôme,  arrond.  de  Monlélimar,  41,  566, 

627,  631.  951, 1012,  1183,  1300,  1461. 
SuzE  (Guillaume  et  Paul  de),  738. 
SuzETTE  (C.  de  Suscita),  Vaucluse,  arrond.  d*Avignon,  320,  929,    1039, 

1183,  1543. 
Syracuse  (Comté  de),  Sicile,  133. 


Tabla  (Guy  de),  procureur  du  roi  Charles  II,  741. 

Tabléar  Raymond,  acheteur  d'un  domaine  à  Mouriès,  474. 

Tafo  (Simon  de),  juge  de  la  terre  de  Labour,  586. 

Taillades  (Les)  (C.  do  Tallatis),  Vaucluse,  arrond.  d'Avignon,  625. 

Tallard  (C.  de  Talardo),  H.-Alpes,  arrond.  de  Gap,  1020,  1133. 

Tallard  (Alasacie  de),   religieuse  du  Nazareth,  d'Aix,  1540. 

Tallard  (Constance  de),  femme  de  Raymond  V,  prince  d'Orange,  1183. 

Tarascon  (Civitas  Tarasconi),  B.-du-Rh.,  245,  246,  249,  488,  496, 
502,  541,  514,  565,  568,  618,  787,  848,  1160,  1258,  1268,  1459,  1684,  1812, 
1822. 

Tarascon  (noble  Bertrand  de),  1607. 

Tarente,  Italie,  P.  de  l'Abruzze  citérieure,  1706,  1707,  1708. 

Tarente  (Philippe  de),  prince  de  Tarente  et  d'Achaïe,  frère  du  roi  Ro- 
bert, marié  à  Catherine  de  Valois,  impératrice  de  Constantinople, 
1097,  1108.  Vicaire  général  du  roi  de  Naples,  1372.  —  (Robert  de), 
prince  de  Tarente,  1707. 

Tarente  (Louis  de),  mari  de  la  reine  Jeanne,  1307,  1310,  1315,1320, 
1333, 1345,  13'i6,  1371,  1372, 1379,  1389. 

Tartonne  (C.  de  Tartona),  B.-Alpes,  arrond.  de  Digne,  701,  1538,1542. 

Taulignan  (C.  de  Taulignano),  Drôme,  arrond.  de  Montélimar,  627, 
653. 

Taulignan  (Adhemar  de),  seigneur  de  Rochefort,  1300.  — (Bertrand  de), 
350,  653. 
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ûe  de),  Abbesse  de  N.-D.  de  fioucbî 
Tàvâs  (AUam»),  q.  r.  dâ  la  commune  île  Tarasoon,  B.-du~Kli., 
TÈASO,  Italie,  P.  de  la  Terre  de  Labour,  551.  —  ComtA  (le  Tôt 

TÈaam  fÂgoës  de),  mariée  à  Jean  de  Baux  de  l'Isle,  1K18. 

Tbil  [La).  Ardûclie,  arrond.  de  Privas.  lî2V  1513. 

Tkmplk  (Ordre  du),  145.  i'i.  251,  S5S,  2S1,  309,  395.  —  (Uaiso 

Marseille,  Ull.  —  Supplômeiil,  10.  "* 

Tbna.ni>,  seigneur  de  Flnyosc.  lieutenant  du  sûaûclial, 
TBIILI221,  Italie,  P.  de  la  Terre  de  Bari,  905. 
Tbrbanovà,  Italie,  P.  do  la  BasUicatQ,  1137. 
Tehbici  Ouibert.  bailli  de  SalntrMarcel,  13)i.  Moi-iA  A  Ptu 

l.'iÛ*,  1350,  11(13.  H95.  i:.17. 
mïTOR  Hayinoftd,  de  CliAteau neuf- le s-Marti gués,  198. 
Tkvssi&bks  (C.  de  Taj/sseriig),  BrOme.  arrond,  de  Montâllmar. 
TuÊATB  (Mtttlilos  de),  recteur  du  Comtat.  815,  817,  829, 
TnéNiBBa  (ValUs  Theneiiî),  Var.  arrond.  de  Toulon,  1378. 
Thoihb,  nom  d'une  ancienne  farteresas  dans  la  commuué  do  U 

Ain,  arrond.  de  Kantus,  lli95. 
TnoR  (Le)  \C.  du  TAoro),  Vaudusc,  arrond.  d'Avigiioo,  I6V7.  Il 

1723,  1750,  1774,  1793, 1797.  -  Supplément.  03. 
Thoron  (Raymond  de),  cbevalier  d'Aubagoo,  'J91, 
TmuROB  d'Orangiî,  vouvcdcUairabamiGuirao.  Testament,  M, 
TiBUK&B,  princesae  d'Orange,  mariée  à  Bertrand  de   Baax  J 

d'Orange.  W.  Veuve,  71.  75.  77,  HO.  Rî,  87.  —  Bapplêmeot,  31 
TinrniiK.  frmmr-,l.-.niLl]liuimi',|.:HAiix  .rOra.w.  (Voir  Aruhi/* 
T[iiiuiii;rn:,  lill.' ili;  Tihiii--.',  (iriiicussiMlOiniige,  niariôe  à  Aiibi 
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Trancavel  (Raymond  et  Roger  de),  et  Bernard-Aton,  vicomtes  de  Bé- 
ziers.  —  Supplément,  1.  —  (Raymond  de),  fils  de  Bernard-Aton.  — 
Supplément,  5. 

Trans  (C.  de  Titans),  localité  située  entre   Saint-Cannat,  Egullles  et 

Venelles,  B.-du-Rh.,  46,  375,  384,  407,  621,  785. 
Trans  (Guillaume  de),  384,  443. 
Travaillans  (C.    Tremllani),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,   268,   377, 

423,  537,  606,  779,  802,  956,  992,  1000,  1042, 1059, 1063, 1175, 1400,  1436, 

1666. 
Travaillans  (Rodolphe  de),  1783. 
Trébillane.(C.  de  Trebullana),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  commune  de 

Cabriès,  627,  676,  939. 
Trébon  (I.e)  (Triboncius),  q.  r.  de  la  commune  d'Arles,  entre  Tarascon 

et  Arles,  488,490,  542,  568,  1110. 
Tremblay  (Perronette  du),  dame  d'Espagny,   1780.  —  Supplément,  59, 

60,  62. 
Trbschenu  (C  Très  Canutis),  Drôme,  arrond  de  Die,  323,  734. 
Trêsémines  (C.  Trhim  cminarum),  Vaucluse,  commune  de  Villelaure, 

646,  1189,  1548,  1812,  1822. 
Tressauses  (De  tribus  salicibus),  q.  r.  en  Camargue,  B.-du-Uh.,  138. 
Trets  (C.  de  Tritis),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Aix,  157,  406. 
Trets  (Bérenger  de),  seigneur  d'AUauch,  648,  854,  855,  1338. 

Trian  (Castellum  de  Triano),  Italie,  P.  de  la  Terre  de  Bari,  1133,  1136, 
1196. 

Trian  (Arnaud  de),  vicomte  de  Tallard.  1133,  1136.  1196.  -  Constance 
de  Tallard,  fille  du  précédent,  mariée  à  Raymond  de  Baux  V,  prince 
d'Orange,  1183. 

Triboulet  Paul,  coselgneur  de  Barbentanne,  1735. 

Trinitairbs  de  Marseille,  108. 

Trinquetaille  (C,  de  Trincatalliis),  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Arles,  45, 
46,47,48,49,51,53,54,55,  56,  82,86,90.91,110,  134,153,161,  168, 
177, 181,  491,  197,  210,  219,  242,  253,  256.  257,  258,  272,  276,  284,  358. 
Corrège  de  Trinquetaille,  372,  445,  484,  539,  568,  585,  642,  047,  729, 
733,  775,  787,  804.  Vente  de  Trinquetaille,  809,  810,  818,  821,  824,1190. 

Tristan  Guillaume,  seigneur  de  Clermont-Lodève,  gouverneur  des  ter- 
res de  Guillaume  de  Baux,  duc  d'Andrie,  1802. 

Trivento,  Italie,  P.  de  Molise,  1209. 

Trivières  (C  Trivlurum),  Isère,  arrond.  de  Grenoble,  1205. 

Trogessana,  Italie,  baronnie  dans  les  Abruzzes,  547,  579,  592,  594. 

Troja,  Italie,  P.  de  la  Capitanate,  530,  916. 

Trouille  (Trnlia),  palais  de  Constantin  à  Arles,  332,  804. 

Truilîias,  noble  Pierre,  99. 

Tulbio,  Italie,  P.  de  la  Basilicate,  1112. 

Tulette  (C.  Tuellete),  Drùme,  arrond.  de  Montélimar,  41,  115,  149, 
320,027,  029,951,  1183,  1400. 

Turenne  (Comté  de),  1631. 


TrSHXL  BertrRDd,  procureur   de  GuillBume  de  Baux  1 

Borre,  H73. 
Turubl  Hugues,  luge  des  terrea  de  Hugues  de  Baux,   il'Av^U. 


I 


1 


UBRlBtrxfC.  Uprilii).  Drdmc.  commune  du  Bulfl.  I2tt7.  131 
UcraUX.  Vaucluse.arrond,  d'Orange.  IW,  377,  «2.  625, 

1400. 
Ugouso,  Italie,  1'.  d'Otrante.  92Ct,  !I21. 
Clieria,  q.  r.  dans  Iti  coralé  d'Arlps,  t. 

Ulhbt  (.VlmeUim).  momiHtôru  de  Uifilon:i«us  en  CaiDargue^jl 
DNivRBflîTé  d'Orange,  1133,  1459. 
UviA  (Guillaume  d'),  coseigncnr  de  Coadorcet.  1402. 
Uhrain  y  (de  Orlmoard).  pape,  1114.  1418, 1431,  i422.  1433,  H 

ma,  1478,1479,  1480. 
Uugbl  (Cliarleâ  d'),  évt^que  de  Torlose,  couâin  d'.Mîx  de  Baux,  i 

d'AvelIin.  17S1),  1785. 
Drbins  (François  des),  conseiller  de  la  reine  Jeanne  H,  17C5. 
Ursins  (Gabriel  do  Baux  des),  duc  do  Venosa,  Û!s  de  Itaytuoait 

deaUrsinaet  de  Marie  d'Kaghien,  comteitae  de  Lccce,  1707*^^ 

1780.  « 
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Vacqukyras  (C.  de  Vaqueirassio),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  149. 

Vadaillac  (Etienne  de),  lieutenant  du  maréchal  du  Comtat,  1015. 

Vague  Jean,  clavaire  du  Castellet,  1328. 

Vaison  (C.  Vasionis),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange,  308,  1157. 

Val  d'Ambronay,  Ain,  arrond  de  Belley,  1780. 

Valbarelle  (Vallis  Barella),  q.  r.  de  Saint-Marcel,  B.-du-Rli.,  arrond. 

de  Marseille,  697. 
Valbonnais  rVfl///.s  bonc),  Isère,  arrond.  de  Grenoble,  117i. 
Valbonnette  (C.  de  Vallehoncta),  B.-du-Rh.,  commune  de  Lambcsc 

420. 
Valcarks  (Etang  de)  (De  Valcaresio),  B.-du-Rh.,   en  Camargue,   153, 

179,  215,  219,  502,  1273. 
Valclos  Pierre,  achat  du  château  de  Puyricard,  459,  4G0. 
Valdrome  (C.  de  Valdroma),  Drôme,  arrond.  de  Die,  323. 
Valence  (Bastide  de)  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1201. 
Valensole  [C .  de  Valcnsold),  B.-Alpes,  arrond,  de  Digne,  7Gi. 
Valésio  (Gérard  de),  seigneur  de  Bouc  et  de  CoUongues,  procureur  de 

Raymond  de  Baux  II,  comte  d'Avellin,  1349,  1379. 
Valfin,  Jura,  arrond.  de  Saint-Claude,  1777,  1780. 
Valfin  (Jean  de  La  Baume,  seigneur  de),  1777,  1780. 
Valois  (Catherine  de),  impératrice  de  Constantinople,  mariée  à  Philippe 

d'Anjou,  prince  de  Tarente  et  d'Achaïe,  1150. 
Valput  (C.  de  Valputo),  H. -Alpes,  arrond.  de  Briançon,  1077,  1274. 
Valréas  (C.  de  Valrtaco,  Villa  rcgalis),  Vaucluse,  arrond.  d'Orange, 

115,  162,  377,  432,  627,  1015.  —  Supplément,  20. 
Valsainte  (Vallis^  Sanrt(i),   monastt'.rc  de  Cisterciens,  Vaucluse,  dio- 
cèse d'Apt,  34:L 
Valabrkcîues  (Insula  in  Volobricis),  aujourd'hui  terre  ferme,   Gard, 

arrond.  de  Nîmes,  54,  56. 
Vallet  Guillaume,  frère  du  monastère  de  Lure,  535. 
Vaquikres  (C.  de  Vaquer  Us),  B.-du-Rh.,  commune   d'Arles,  229,  391, 

465,  466,  47.%  673,  719,  72i,  1003,  1267,  1271,   1450. 
V arène  (Jean  de),  auditeur  de  la  Chambre  apostolique,  1613. 
Varey  (Guillaume-Raymond  de),  bailli  et  clavaire  de  l'Ile  de  Saint-Ge- 

niès,  123i. 
Vastalla  (Jacques  de),  juge  d'Aix,  737. 
Vassal  Pierre,  de  Trinquotaille,  372. 

Vatillieu  (C.  Vatilliaci),  Isère,  arrond.  de  Saint-Marcellin,  612. 
Vatcltse  (C.  Vallifi  C/^n/.'îcj,  arrond.  d'Avignon  (Vaucluse),  287. 
Vauve>i'argles /'C.  c/c    Valle  VayraniciJ,  B,-du-Rh. ,  arrond.  d'Aix> 

1068. 
Vayentor  Raymond,  187. 

i3 
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\k(3K  fGuilliiuiue  de),  iri'^ti'.';,  marié  &  Marguerite  de  Baus 

triiiid  d'Orangp,  sofgneiir  de  Suze,  1CÎ8. 
VèLjwiB  (vilta  Vclayii),  Vaucluse,  arrond,  d'Orange,  G06. 
VELAtix  (Irabort  de),  procureur  de  Bertrand  de  Baux  de  Berre. 
VKNASQUe  (C  da  Vendasca),  Vauoltise,  arrond.  de  Carpentras, 
VRSASQtiB  (Berlraud  de),   seigneur  de  Cliâteanrenard,  flls  de  Bl 

PontnvÈs,  I0?7.  — fHaymond  da),  seigneur  de  Pernes,   Ifiî". 
VjjNASQiB  (Haynioiid  do),  «80,  —  (Rostaing  et  Oeoffrov,  frères, 

gaeurs  de),  'm.  373,  379,  461. 
Vrxasqii!  (Âlasacie  de),  prieure  du  monastère    N.-D.-ila-Na 

d'AU,  154(1.  ^ 

Vknbu.b  (C.  <h  VmeniH),  U,-du-Bli,  arrond.  d'Aix,  717.  ^| 
Ventaurkn  (f;.  Ventabreni).  B.-du-Rh.,  arrond.  d'Alx,  65.  ^H 
Ventabbkn  (Raymond  de),  W,  411.  ^1 

Vbntkroi.  (C.  de  Ventayrolioj,  Drôma,  arrond.  de  Nyons,  280, 
VsNTiCANi,  Italie.  P.  de  laCalabraultërioure  1M9. 
VBNTOrx  (uionlagne  du),  Vauclusu,  arrond.  de  Carpentras.  351- 
Wbsok9[.a8,  roi  des  Homaiiiset  deBoUt-^me,  1630. 
Vruooiban  (C'.cfp  Vrrj/iitVniioJ.Drômp.  arrond.  de  TVyons.  H« 
Vbrdbl  (Giruud  do),  jurisconsulto  d'Avignon,  57.'i.  Scignoor  dT 

625,  030.  lOfii. 
"VaRDiÈRR  (La)  (C.  de  Verdcrid),  Var,  arrond.  dt:  Brigaoles,  (517 
VaRDUS,  Taru-ot-Garouiie,  1216. 
Vbrobk  (Guillaume  de),  seigneur  de  Ulrabcl,   lieutenant  ^a 

Charles,   1383.  1383,1387,  1391.  1407.  ^ 
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ViLLARET  (Foulques  de),  hospitalier  de  Saint-Jean,  lieutenant  de  l'Ordre 

dans  le  prieuré  de  Capoue,  945. 
ViLLARET  (Guillaume  de),   grand-prieur  de  Saint-Gilles,  recteur  du 

Comtal,  505,  609,  635,  650. 
ViLLARS  (C.  de  Villariis),  Vaucluse,  arrond.  d'Apt,  367. 
ViLLARS-LES-DoMBES  (C.   dc  Vîllariis),  Ain,  canton  de  Saint-Trivier, 

1275. 
ViLLARS  (Arnaud  de),  lieutenant  d'Agoutde  Baux,  sénéchal  de  Toulouse, 

1210. 
ViLLARS  (Boniface  de),  trésorier  du  Piémont  et  de  la  Lombardie,  1187. 
ViLLARS  (Henri   de),  régent  du  Dauphiné,  évoque  de  Valence,   1174. 

Archevêque  de  Lyon,  1275,  1276,  1293. 
ViLLARS  (Humbert  de),  comte  de  Genève,  1620.  Seigneur  de  Thoire  et 

Villars,  1681,  1690,  1695. 
ViLLARS  (Louis  de),  évéque  de  Valence,  1388. 
ViLLARS  (Odon  de),  fils  d'Humbert,  seigneur  de  Thoire  et  Villars,  et  de 

Béatrix  de  Châlons,  sa  seconde  femme,  premier  mari  d'Alix  de  Baux, 

comtesse  d'Avellin,  1.560,   1561,    1568,1601,  1626.  Nommé  recteur  du 

Comtat,  1630,  1634,  1635,  1636,  1637,  1642, 1644,  1645, 1649, 1670, 1671, 

1672,  1673,  1674,  1678,  1681,  1685,  1690,  1692,  1695,   1697,   1698,  1699, 

1703,  1704.  1714,  1719,  1722,   1725,  1730,  1731,  1733,   1735,  1736,  1738, 

1741. 
ViLLARS  (Éléonore  de),  mariée  à  Philippe  de  Lévis,  1692. 
Ville  Pierre,  auditeur  apostolique,  1501. 
ViLLEBOis  (C.  de  Villabosco),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  398. 
ViLLBFRAXCHE  (C.  de  Villafranco),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,  1052, 

1111,  114-2,  1212, 1297,  1306,1387,  1406.  1764,  1780. 
ViLLEHARDOiN  (Guillaume  de),  prince  d'Achaïe  et  de  Morée,  523. 
ViLLELAURE  (C.  de  VUlalaura),  Vaucluse,  arrond.  d'Apt,  646,  1189, 

1537,  1812. 
Villb-de-la-Mer  (Les  Saintes-Mariés) ,  B.-du-Rh. ,  arrond.  d'Arles, 

1337. 
Villeneuve  (Raymond  de),  65. 

ViLLEXEuvE-LES-AviGNON  (Chartreusc  de),  Vaucluse,  174. 
VillExNBi:vr-en-Camaroue  (C.   de   Vtllanova),  B.-du-Rli.,  commune 

d'Arles,  S\,  181,  219,  220,  256,  257,  258,  284,  293,  304,  539,  568,  787,  808. 
Villevieille  (C.  Ville  retcris),  Gard,  arrond.  d'Alais,  1229. 
ViNAY  (C.  Vupunjri)^  Isère,  arrond.  de  Saint-Marcellin,  612. 
ViN'CENT  Antoine,  seigneur  de  Jullans,  1452. 

Vincent  Bertrand,  de  Marseille,  procureur  de  François  de  Baux,  1528. 
Vincent  Hugues,  procureur  dc  Raymond   de  Baux  V,   1599.    Juge 

d'Orange,  1740. 
Vincent  Jean,  nommé  notaire  par  le  roi  Robert,  1210,  1328. 
ViNON  {Vinos),  Var,  arrond.  de  Brignoles,  159. 
ViNSOBRES  (C.  de  Vinsobrio),  Drôme,  arrond.  de  Nyons,   4i6,  454,  487, 

609,  615,^749,  752,  753,  754,'  826,  835,  943,  944,  1011,  1017.  —  Supplé- 
ment, 15. 
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VisTiMii.LK  (Pliilippine  do),  ilame  île  In  VunîU'-rc,  inariûe 

Unux  (l'Avellin,  seîgaeur  d"Aubagn«,  1567,  t63ï,  1G33. 
Violés,  Vaucluso.  arroud.  d'Orniigo.  320.  929,  aji,  1183, 
VisAN  (C,  du  Afifiino),  Vaucluse,  arrond.  d'OraDg^,  454 

770.774.  777,933,  1017.  1072. 
Vi8Ci.ftDB  {r»«e/('!io),  {{.  r.,B.-du-Rli.,  commuae  de  Tara 

Î97,  330,  81)1,  ir,36,  1-41. 
ViT.«U9  lïonnet,  juif  de  MarBcUlo,  1313.  —  (Guillaume), 

gne.  1*31. 
ViTBOLLKS  {V.  rff  VUrola),  B-du-Rli.,  arrond.  d'Aix,  53 

361,  290,  381),  *12,  678.  701,  lltl,  1538.  151S,  iUhK. 
ViVAUD  Antoine  et  Jacques,  seigneur  de  Cuges,  1323- 
ViVAtTD  Bèrengor,  flla  de  Barthélémy,  lfi70. 
VivAUD  QuiUaume,  88.  —  OuUlaurac,  seigneur  àv.  Cuges 

dent,  300,  —  Guillaume,  seigneur  de  Cuges,  668,  OUI,   ] 
D  Hugues,  syndic  de  Mai'seîlle,  —  Supplément.  10- 
VivAim  Jean,  seigneni'  de  Cuges,  162'.l. 
VivAuo  Raymond,  procureur  de  Guillaume  Vivaad.  sei^^i 

901.  a 

ViVAtîD  Catherine,  suiiir  du  seigneur  de  Cuges,  153t^ 

deCugcs,  femme  de  lièrenger  dePontevès,  1710. 
V[VArDDB  LA  MuRK.  de  Marseille,  232. 
Viy,Tr,Liî  (C,  ih-  Vh>n.i\  isi'T".  .-irroud.  dv  Orrnoble. 
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APPENDICE 


BRANCHE  DES  BAUX,  JUGES  D'ARBORÉE  (SARDAIGNE). 


Après  la  défaite  de  Raymond  de  Baux  I,  seigneur  de  Berre,  et 
la  restitution  à  ses  enfants  par  Raymond  Béranger  II  d'une  partie 
des  biens  de  la  famille,  Hugues,  fils  aîné  de  Raymond,  devint  sei- 
gneur des  Baux  et  de  Trinquetaille,  sous  la  suzeraineté  des  com- 
tes de  Provence.  Désirant  améliorer  par  le  commerce  le  sort  de 
ses  vassaux,  il  négocia,  de  concert  avec  Tarchevôque  d* Arles,  en 
1155,  un  traité  d'alliance  avec  desseigneursGônois(Lîôcr  Jurium^ 
t.  2,  cil.  5,  —  MonUmenta  patriœ)  pour  réglementer  la  navigation 
des  navires  de  Gênes  sur  le  Rhône,  la  conservation  des  marchan- 
dises et  la  sécurité  des  équipages  dans  la  ville  d'Arles.  Les 
contractants  jurèrent  de  se  prêter  un  mutuel  appui  pour  leurs 
navires  naviguant  en  pleine  mer. 

En  1157,  nous  trouvons  Hugues  de  Baux  assistant  à  Oristano, 
capitale  du  judicat  d'Arborée,  en  qualité  de  mandataire  de 
Raymond,  comte  de  Barcelone,  à  la  donation  de  diverses  terres 
faite  par  Bareson,  fils  du  juge  de  Torre,  à  sa  femme  Agalburge, 
fille  de  Pons  de  Cervera  et  parente  du  comte  Raymond  {Cod. 
diplomaticus  Sardhiiœ,  1. 1,  ch.  62,  Monum,  patriœ). 

Après  quelques  années  de  paix,  Hugues  voulant  de  nouveau 
tenter  le  sort  des  armes,  s'allia  au  comte  de  Toulouse  et  rechercha 
l'appui  de  l'empereur  Frédéric  Barberousse  ,  qui  lui  confirma 
l'investiture  du  comté  de  Provence,  donnée  à  son  père  par  Conrad 
en  1145.  Muni  de  cette  inféodation,  avec  le  prestige  de  laquelle  il 
espérait  soulever  la  Provence,  il  prit  ouvertement  les  armes 
contre  son  suzerain,  mais  il  fut  bientôt  vaincu  par  les  comtes  Bôren- 
ger-Raymond  et  Raymond-Bérenger,  qui  vinrent  en  personne 
l'assiéger  dans  son  château  des  Baux  en  février  11  GO. 

Nous  ignorons  complètement  les  conditions  imposées  à  Hugues 
après  sa  défaite  ;  le  18  août  nous  le  retrouvons  à  Turin,  à  la  Cour 
de  l'Empereur,  où  s'était  rendu  le  prince  catalan  pour  faire 
juger  d'une  manière  définitive  les  droits  respectifs  des  prétendants 
au  comté  de  Provence.  Ce  recours  des  deux  rivaux  au  jugement 
de  Frédéric  dut  singulièrement  flatter  son  amour-propre,  car  il 
consacrait  les  prétentions  de  suzeraineté  sur  la  Provence,  que  les 
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empereui"»  (l'Allemagne  avaient  toujours  cnnsidï^r^^e  com 
impi^riale,  sans  y  avoir  jamais  possédé  un  pouvoir  effe 
(lâciaion  du  jiiKefut  prompte,  radicaleet  dictée  par  les  iotét 
tiques  dti  Tt-mpire  ;  Frédéric  fit  donation  du  comté  à  Ra 
Bérengi^r  UI  et  lui  accorda  sa  nifïce  Hicbilde  en  mariage.  Hu 
la  douleur  de  voir  révoquer  la  double  investiture  donné 
père  et  fi  lui-même,  sous  le  ridicule  pr(.Hexte  que  Conrad, 
Jamais  vu  Kaymund,  ij'avail  pu  lo  mettre  en  possession 
du  Comté,  et  que  lui-même,  en  (confirmant  la  première  invi 
no  savait  pas  que  les  terres  du  comte  (tilberl  et  tle  sa  femt 
Iwrîte  comiiosaient  le  comté  de  Provence. 

Depuis  cette  fatale  journée.  Hugues  n'apparall  plus  qu'u 
fois  dans  nos  chartes  de  Provence  ;  11  assiste,  on  mai  tl 
acte  de  donation  de  diverses  églises  du  Var.  faite  pa 
d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  aux  religieuaesde  La  Celle, . 
rail  do  la  scène  politique  et  de  la  Provence  en  y  laissant  u 
nom  de  Raymond,  né  d'une  femme  iucomme,  Ce  Oernier 
sans  alliance  en  1 173,  et  nomma  pour  héritier  son  oncle  Be 
prince  d'Orange. 

Nous  ne  connaissons  pas  d'une  manière  certaine  le  i 
l'exil  volontaire  de  IIukiips  :  cependant,  si  l'on  veiit  biei 


|i;(Uiuiiiiiii.' .  iiii  .:fii(i|ircii(lr;i  ricilcniL'iil  (|u"il  ilfv;iit  saisir 
iiiiiT  |iri''li'!ili' qui  s'olTrivail  il  lui  puuv  combattre  la  puii 
i'tniiperi'ur  et  lui  svtsi'iler  des  oiuiciiiis.  Nous  rruvuns  <|iio 
l'iiisli-aiioii  d'll(i<;luusc,  n^i  d'An-<m.  cuiivoitiuU  ainsi 
aiicélivs  ia  cnuquiUcilela  Sanlat^iic,  (|ii'il  s'e\i>alri;i  |ii>nr  s 
une  iHfiivplli'  l'nrluiK'. 

I.'itivrsliliin'  (II.'  I;i  S.'jrdai^'UP,  nuconléo  le  17  avi'ij  1 
!'oi,i|ifrM(iv  IVi'ili'cir  i,  l;i  lU'>|iiil)lii|Ue  lie  Pise,  crniten;nt 
calinii  iU-  (unies  l(.>silniialir.iis  anli'rii'iiiTsdc  l'Ile  et  siiêfial. 
Mil'  laiLc  ru  fav.aiv  liu  duc  de  Sp..],.!,..  P:ir  ,-,■[  jttie,  l'K 
.■iiinulail,  .snns  la  luenliouni'i'.  la  vculedu  lilru  di>  lîoî  i;t  rj, 
M'minolL'  di-  In  Sa^!ai,^'ne,  au  pri^i  iIl'  i,UO(l  niarr^  r 
passiT  (pioiifues  niuisaupavnvanl  à  Baresou,  juge  de  Torrf 
'lu  pi'liKM?  ura^initiis,  par  sa  feuiiuc  A3nil>urge,  reine  i.V> 
C-  iMiivcl  rirl,-  .le  fouilM^vIr  de  rmléric  irrila  le  nii  IMolnn 

rnllllviriilil     k'S    vues    M  tllldl  irUSl.'S,  H  .  ,lrl.'VMliu;i     pi-nlKibi. 
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aventureux  et  entreprenant,  pour   en  faire   Tinstrument  de  sa 
vengeance  et  de  sa  convoitise. 

En  Tabsence  de  documents,  il  est  impossible  de  préciser  Tan- 
née du  départ  de  Hugues  et  son  arrivée  en  Sardaigne,  pays  avec 
lequel  il  avait  eu  des  relations  passagères  comme  député  du  comte 
de  Barcelone.  Nous  savons  seulement  qu'il  y  épousa  une  fille  de 
Bareson,  juge  de  Torre,  et  qu'il  en  eut  un  fils  appelé  Hugues,  sive 
Pondus,  lequel  était  âgé  de  moins  de  14  ans  le  2  octobre  1186 
[Cod.  diplom,,  t.  I,  p.  256),  ce  qui  porterait  sa  naissance  peu 
avant  1173,  et  l'arrivée  de  son  père  dans  Tlle  entre  les  dates 
extrêmes  de  11G7  et  1171.  Le  mariage  de  ce  dernier  fut  le  pre- 
mier acte  politique  du  prince  d'Aragon,  et  le  point  de  départ  d'une 
protection  intéressée  qui  s'accentua  après  la  mort  de  Hugues 
par  le  secours  d'armes,  et  par  la  direction  donnée  à  son  jeune 
fils,    neveu  de   la    reine  d'Arborée. 

M.  L.  Blancard,  archiviste  des  Bouches-du-Rhône,  est  le  pre- 
mier auteur  qui  ait  annoncé  dans  une  note  imprimée  dans  la 
Revue  des  Sociétés  savantes,  année  1875,  p.  438,  qu'une  branche 
de  la  famille  de  Baux  avait  régné  en  Sardaigne.  Ce  fait  est  d'autant 
plus  remarquable  qu'aucun  historien  n'en  a  parlé  jusqu'à  ce  jour, 
bien  qu'un  grand  nombre  de  diplômes  delà  chancellerie  sarde 
aient  été  publiés  par  le  Gouvernement  italien  dans  les  Momtmenta 
pati^iœ.  Nous  adoptons  pleinement  l'opinion  de  ce  savant,  et  nous 
reconnaissons  comme  lui  qu'il  est  difficile  de  ne  pas  admettre  l'iden- 
tité du  nom  latin  de  Hugo  de  Balcio,  de  Baucio,  avec  l'appellation 
lalino-sarde  de  Hugo  deBas,  Bassis,  Basso,  Bassu,  et  môme  Bassio, 
(Cod.  diplom..  Sardinier  t.  I,  p.  283).  Cette  identité  de  nom  appli- 
quée au  même  personnage  deviendra  encore  plus  certaine  si  elle 
est  rapprochée  de  la  forme  suivante  donnée  en  langue  proven- 
çale, à  divers  membres  de  cette  famille  de  Baux  :  Hugo  de  Bas  et 
Rajpnondus  de  Bah  (\), 

Si  ces  rapprochements  ne  paraissent  pas  sufïisants  pour  faire 
adopter  l'opinion  du  savant  archiviste,  nous  fournirons  comme 
corollaires  divers  documents  qui  prouvent  d'une  manière  évidente 
que  les  Baux  de  Provence  et  du  Comtat  possédèrent  des  biens  en 
Sardaigne,  et  certains  droits  non-déterminés,  dont  il  nous  est 
impossible  d'indiquer  l'étendue  et  la  nature.  Le  premier  en  date 


(1)  Licro  noir  fV  Arles  f  42.  —  Ch.  incd.  de  Saint-Victor,  n»  525, 507  —  Cart. 
(le  Saint-Victor,  n'BUS.  —  Arch,  des  B.-du-Rh. 


se  trouve  dans  la  PoiypUqns  de  Cliaries  i  rl'Anjon,  qui  c 
l'énumi'Tatinn  des  drnits  et  revenus  de  la  Cour  en  Provt 
y  est  du  il  iiropos  du  chAteau  des  Contes  Ccouité  de 
predictum  castruin  fuit  dominorum  de  Baiido...,  poatn 
transacio  magno  t empare^  renit  GuilMmw  de  Batu 
itsit  in  Sardiniam.   nominv  Buorum  et  aliorum  dominât 

Baucio.  et  recuperavit  castruin  de  Cwnplùa ,   etc.  (R( 

ni-cA.  des  Bouciieii-du~Rh6iie).  Or,  ce  même  Guillaun 
coprince  d'Orange,  lègiie  par  testament  du  1"  Juin  124B, 
qui  naîtra  de  sa  fenime  enceinte.  Gatbur^e  de  M(ïvouiIIon,  X 
biens  qu'il  possède  en  Sardaigne, 

Guillaume  i5tant[mort  sans  posliîrilé,  ses  neveux  Bertran 
Baymniid,  lUs  et  liériliers  de  Raymond  II,  coprince  d'Oranf 
gnonr  de  Suze  et  de  Courtlieson,  fédèrent  le  'A  octobre  1280 
cousin  Bertrand  de  Bans,  comte  d'Avellin,  tous  les  droîL 
possédaient  aur  la  terre  de  Bardiuetto,  dans  la  province  dcG^ 
dans  le»  Judicats  de  Torre,  Arbordc  et  Gallura,  ainsi  que  le  c 
de  Bosa.  Cette  cliarte  est  niallieureuseinont  perdue,  mats 
trouve  la  mention  ii  lapa^e  78  de  l'tiistoire  d'Orange  par  La  î 
une  courte  analyse  dans  un  manuscrit  du  siècle  dernier  qu 
avons  eu  souvent  l'occasion  deciler  dans  la  première  pa 


■  ik'  Meyrarpiics,  fait   ilu 

■  Ben'p,  de  lous  les  lii 


N.iiiv  ,l,.niici-  .luruiiinil  s  is,- 
laqui'lli'  llusui'.s  de  Baii\,  si>it;u 
;i  siiii  cousin  BiM'lraiid,  si'i^'uenr 
liroilfi  f[u'il  possèdi?  L'U  Sardiiifîtie  .■  —  jum  seu  rntionci  cohi^ 
Un,  rrl  i/ii'rrj.i.iiictrrt'  j>rjf,n-riiiil  ni  t>-rra  S'iriUnie...  ~ 
■m,  (irrlK  '/(■«  IS;m-ht-«^>li,-lfhùi<v.  \ 

Punr  Ijtrililor  ]'intellijî.Mu-r  dis  cliartes  donl  nous  dnnm 
l',^llalysl^  uuns  croyons  îndisiieiis.Tiile  de  rappeler  i[iig  hioii 
rari'iw''!'  (Ir  lloLfinjs  lii'  liaus  l'ii  Sanlaîgne.  celte  ile,  divi 
i|iKdre  cirfoiii^criplinns,  on  Judicats,  était  Rouvernt^e  \m 
SiiMVL'iviiiis  |i.iilanl  le  iinni  de  justes,  un  demis,  qui  l'Uiienl  iiu 
(laids  les  nus  ih-s  ;iiiii'Os,  si>ns  In  suzeraineti}  des  Pape: 
Jndieats.  connus  sons  le  iioiiid'AHjoriie,  Gallura,  Ca;îliarî  dt  ' 
avaient  pour  capitales  Drislano,  Terranova,  CasUari  et  S: 
Leurs  pelils  primes  vivaloiil  entr'cnx  dans  ilu  é  lai  de  triievre 
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faire  tomber  la  Sardaigne  sous  leur  domination  ou  leur  protec- 
torat. 

A  la  fin  du  XII*'  siècle  survint  un  autre  compétiteur  plus  dange- 
reux pour  rindépendance  de  Tîle  que  les  républiques  italiennes  ; 
nous  voulons  parler  d'Ildefonse,  roi  d*Aragon,qui  inaugura  sa  poli- 
tique ambitieuse  par  l'envoi  en  Sardaigne  de  Hugues  de  Baux. 
Nous  savons  déjà  que  ce  dernier  eût  de  son  mariage  avec  la  fille  de 
Bareson,  juge  de  Torre,  un  fils  portant  le  nom  de  son  père  et  sur- 
nommé JPo;^c^««,  qui  par  son  mariage  avec  N...,  devint  neveu 
d'Agalburge,  reine  d'Arborée,  parente  du  prince  Aragonaîs.  Il  suc- 
céda à  sa  tante,  décédée  en  1192,  et  forma  la  dynastie  des  Baux  de 
Sardaigne  qui  se  perpétua  jusqu'à  la  fin  du  XIV*  siècle. 

Les  archives  de  la  chancellerie  sarde,  quoique  incomplètes, 
nous  permettent  de  connaître  la  prépondérance  prise  sur  les  autres 
juges  par  les  princes  d'Arborée,  à  dater  du  XIII"'  siècle,  sous 
l'influence  de  leur  ambition,  dirigée  par  les  conseils  intéressés  des 
rois  d'Aragon.  Cependant,  ce  ne  fut  pas  sans  combat  que  la 
dynastie  naissante  réussit  à  concilier  son  intérêt  privé  avec  les 
exigences  de  la  Cour  romaine  et  les  prétentions  des  républiques  de 
Gènes  et  de  Pise,  rivales  du  Saint-Siège.  En  effet,  depuis  Innocent  III 
jusqu'à  Grégoire  X,  les  Papes  ne  cessèrent  de  réclamer  la  supré- 
matie sur  la  Sardaigne,  et  de  soutenir  la  lutte  contre  les  princes 
Sardes,  les  Génois  et  les  Pisans,  pour  la  conserver  en  leur  pouvoir; 
tandis  que  ces  derniers,  sous  prétexte  de  protéger  leurs  nationaux 
établis  dans  l'île ,  se  mêlaient  activement  à  toutes  les  dissensions 
survenues  entre  les  Juges  afin  d'obtenir  de  nouvelles  concessions 
de  terres,  et  affermir  ainsi  leur  puissance  aux  dépens  des  uns  et 
des  autres. 

Ces  guerres  incessantes  entre  les  républiques  italiennes  et  les 
rois  Sardes  amenèrent  à  la  fin  du  XIII"*  siècle  la  disparition  des 
judicats  de  Torre,  Gallura  et  Cagliari,  au  profit  du  juge  d'Arborée, 
qui  agrandit  ses  domaines  de  terres  considérables,  appartenant 
aux  anciens  juges.  Les  Génois  s'emparèrent  à  leur  tour  d'une  partie 
des  Judicats  de  Torre  et  Gallura,  tandis  que  les  Pisans  occupant 
une  bonne  part  de  celui  de  Cagliari,  fortifiaient  cette  dernière  ville, 
Bosa  et  Iglesias. 

Le  pape  Boniface  VIII,  voyant  que  la  souveraineté  de  l'île  allait 
lui  échapper,  passa  un  traité  d'alliance  avec  Jacques  II,  roi  d'Ara- 
gon, lui  donna  l'investiture  de  la  Sardaigne,  sous  la  condition  de 
foi  et  hommage,  et  s'engagea  à  lui  faciliter  la  conquête  de  Tile. 
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Géaef,  et  PUe  refu.«èi«nt  de  caler  aux  aiUiritalioRS  da  Pape  ;  Œdt 
dernière  républùTMarraa  secrètement  pour  «iéfendrescseooqnètes 
«mire  le  imureau  Roi  :  mais  Manamis  de  Bsox  0.  v-nnvtni  des 
Ksans.  EUi^it  ivsolumpnt  le  parti  de  Jacques  n  qui  loi  arait 
promis  la  rooseiratioo  du  jodicat  d'Arfaoré«.  Soo  âl$  Hugues  de 
Baux  m  eut  U  gloire  de  battre  les  Pisans  et  de  s'emparer  avec  ses 
troupes  de  Ca^iari  et  dlglésias  ;  il  fat  récompensé  de  sa  valeur 
par  le  dm  de  direrses  terres ,  et  par  la  tacollê  de  créer  des  apo- 
Bages  eu  Eaveor  de  ses  fils,  et  de  disposer  pour  eux  des  titres  de 
cootes,  Ticooiles  et  marquis. 

Malgré  les  eonqoéles  des  princes  aragonus  aa  nord  et  au  midi 
de  nie.  avec  le  secours  des  armées  génoises  et  satdes.  leur  soove- 
rainetè  n'avait  point  encore  pris  ractite  en  Sardaigne.  elle  était 
entourée  d'ennemis  qui  n'aspiraient  qu'à  chasser  le  prince  étran^r 
di  fomccon  parti  Battooal.  Le  rci  lierre  [\\  d'Aragon,  tn^ 
«nMï^T  des  services  rendus  à  son  royaume  par  les  juges  d'At^ 
fcwée.  oonsnt  U  bote  de  refuser  à  Mariantis  m  le  don  d'AIgliem, 
h  BtM  eo  liberté  de  son  &cre  Jean,  et  la  reslitutiou  à  ce  prince  de 
sa  MJgjiiiiii  de  Montacuto.  Cet  acte  impolilique  détermina 
Hiriuios  de  Baux  à  ^iand>i>nner  le  parti  du  Roi  et  à  se  ménager 
MCii'Irmmt  des  alliances  a^tc  les  Doria  et  les  Malespioa,  grands 
proprîétaites  de  l'Ue.  quoiqu'il  eût  refusé  en  1353  la  souveraineté 
de  laSUdaâfDe  ifue  lui  EU  oOrir  le  Doge  par  son  amiral  Antoine  de 
CkiBsUL  ■  fiMnmrnta  avec  ses  seules  forces  une  nouvelle  guerre 
9^  M  M  pas  iKareose,  et  se  termina  quelques  années  après  par 
MB  mile  de  paix  avec  le  rot  ISerre. 

CeW  paix  oe  (lit  pas  de  kngae  durée  ;  Hugues  IV,  tlls  de  Maria- 
itas.  pf*nd  d*  '-^ïiy^'î  te  anoe*.  se  fait  chef  du  parti  t\tù  aspirai! 
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son  despotisme  ;  les  provinces  du  judicat  se  soulevèrent  à  leur 
tour  et  se  constituèrent  en  république  sous  le  protectorat  de  Gènes. 
La  princesse  Eléonore,  femme  de  Brancaléon-Doria,  et  sœur 
du  dernier  juge  d'Arborée,  se  trouvait  alors  à  la  cour  du  Roi. 
Elle  revint  en  toute  bàle  pour  comprimer  la  révolte,  soutenir  les 
droits  de  son  fils  aîné  Frédéric,  et  faire  prêter  serment  de  fidélité 
au  jeune  prince  par  ses  grands  vassaux.  Elle  se  mit  résolument 
à  la  tète  des  bataillons  sardes  pour  continuer  la  guerre  et  obtenir 
la  délivrance  de  son  mari,  détenu  prisonnier  en  Espagne  au  mépris 
des  anciens  traités.  Elle  combattit  pendant  deux  ans  et  força  par 
ses  victoires  le  roi  Pierre  à  revenir  sur  les  accords  passés  en  1386. 

Un  nouveau  traité  de  paix  signé  en  1388  par  Jean  I,  lils  et  suc- 
cesseur du  roi  Pierre,  ne  fut  pas  de  plus  longue  durée.  Eléonore 
reprit  les  armes  après  la  mort  de  Frédéric  pour  défendre  la  cou- 
ronne de  son  fils  cadet  Marianus  de  Baux  IV  ;  elle  tint  en  échec 
les  troupes  aragonaises  pendant  quelques  années,  et  serait  par- 
venue avec  Tappui  de  ses  sujets,  qui  détestaient  la  domination 
étrangère,  à  chasser  les  princes  espagnols  de  la  Sardaigne,  si  la 
mort  n'était  venue  la  surprendre  en  1404.  Son  fils  Marianus 
demeura  sous  la  tutelle  de  son  pèl'e  Brancaléon,  et  mourut  peu 
d'années  après. 

La  succession  au  trùne  d'Arborée  fut  disputée  à  Brancaléon  par 
Guillaume  II,  vicomte  de  Narbonne,  petit-fils  de  Béatrix  d'Arborée, 
sœur  de  Hugues  de  Baux  IV ,  laquelle  avait  épousé  le  vicomte 
Aymeric  IX.  Guillaume,  proclamé  juge  d'Arborée  par  une  assem- 
blée générale  des  nobles  du  judicat,  tenue  à  Oristano,  accourut 
avec  un  bon  nombre  de  soldats  se  mettre  à  la  tète  des  troupes 
sardes.  Il  fut  encouragé  dans  sa  lutte  contre  le  roi  d'Aragon  par 
les  principales  familles  de  Sardaigne,  mais  le  sort  des  armes  lui 
fut  défavorable  ;  vaincu  dans  plusieurs  combats,  il  fut  assiégé 
dans  sa  capitale  et  retourna  en  France  pour  chercher  de  nouvelles 
troupes  (i). 

Les  Arboréens  n'espérant  plus  aucun  secours  de  Brancaléon- 
Doria  fait  prisonnier,  ni  du  vicomte  de  Narbonne,  choisirent  pour 
nouveau  chef  Léonard  Cubello,  allié  par  ses  ancêtres  aux  anciens 
juges  d'Arborée. 

(l)  La  nionnai<^  (rapp»!'e  par  ce  juge  pst  rl*uue  cxtréfue  raretr.  M.  Albert 
do  La  Marmora  en  a  pnblii^  un  exemplaire  (Revue  de  Numinni.,  I8ii,  p  4il).  H 
représente,  d'un  côté,  un  arbre  avec  ses  feuilles  et  ses  racines,  avec  la  légende 
G*  jiDEX  AUBOiuoE,  ct  (le  l'autre  côté,  une  croix  pattée.  accostée  d'un  G  et  d'un 
éru,  avLM!  la  légende  v  et  vïcecomes  narboe  (pour  Narbonne). 


Sui'jueurs  de  Baux,  Juges  d'Arbwée  (Sardaignc). 


I 
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Le  vicumlc  Hugues  (i!e  Baux]  assiste  en  qualité 
jjué  di!  UayiuuiKi.  omulûde  Harceloue,  à  la  donation  d< 
leiTes  tic  Saittaigue  ïaiUï  par  Baresoii,  fils  et  sticceasenri 
juge  d'Arborée,  à  su  rcmme  Agalburg«,  lllle  «le  feu  Poe 
vera,  et  parente  du  caïute  Kaymunil.  —  Acte  iOristano 
tuA'.t  rfi/JoiHOiK»»  Sariit'iie.  X.  I..  ch-  62,    p.  SO.—  , 

■2  IIM  — 

Agaibnrge,  reine  il'ArborC'e,  fctiimcen  deuxièmes  noc 
Ilareson,  deitiande  du  accours  îi  ta  cuiuiimiic  de  Giînes 
PIsans,  seseniientis.  Arnaud  f  alatin  et  Raymond  Gilib 
du  comle  de  Foîx,  jurent  au  nom  île  la  Reine  etdesoDi 

■!<•  IIt!:,'iif*si1('  TinuK  O'i-  /l^(-^^■;y,  (II'  reinplirlescan.lilinna 


,!  llH(i_;{iUi 

Ihii'l'oiiriL',  r.ihrAn-.m,  r l.^  ilr.  Il.nivolniio  fl  uiavciiii 

\L>iiri',  cinilii'iiie  iiii\  C"Ii^mN  '{■•  (li''in.'S  les  |iraiiicriSfs  faiU 

\<v iviirElu-LT-liriii.M'.l    II  iiiM'  s.,iisl:i  Ini.lii  .^eniKMit 

liivli;  |>LirsiJii  iii;m(l:il;iiif  I'hiisiIû  Cerverla.  df  dùlemlre  . 
iiiiiiie  lîiKili'i!  ics  l'isi'iiis,  on  Imil  iinlrL'  l'iineiiii,  ii  Tesc 
ri-'.ni]>"ivin'.  Si  (iiiies  esl  ;iLLM7Ui''e  ii  caiise  ilu  dernier 
;(\(r  s;i  iii,''co  ,\-:ilhMr-i'.  i'1  llusiies  ilu  Hawa.  !  de  D  assis) 
iiirlln.'  .:ii  |ti.is-.-.?s^iiin  lin  .Indii-at  d'Arljoit-'e,  il  idilera  i 
;iM'i'   si'S   hviuiiu'^,    |hL']iil;uit  la  dnrOe  de  la  giieri'e.  —   I 


—  663  — 


1191  —  ? 


Convention  par  laquelle  Comita  II,  roi  de  Torre,  et  son  fils 
Marianus  se  reconnaissent  citoyens  génois,  et  promettent  au 
député  de  Gênes  de  faire  la  guerre  aux  Pisans  et  de  payer  annuel- 
lement à  la  commune  de  Gênes  la  somme  de  100  livres,  s'ils  peu- 
vent conquérir  la  partie  du  judicat  d'Arborée  qui  avait  appartenu 
à  Hugues  de  Baux  (de  Basso).  —  Sans  nom  de  lieu  où  Tacte  est 
passé. 

Codex  diplom.  Sardinie,  1. 1,  p. 270.  —  Monum,  patriœ» 

5  1192  —  20  février. 

Promesse  faite  à  la  commune  de  Gênes  par  Hugues  de  Baux 
(de  Basais),  roi  et  juge  d'Arborée,  avec  le  consentement  de  son  oncle 
paternel  et  curateur  Raymond  de  Turrigia,  de  protéger  les  sujets 
Génois  sur  ses  terres  et  de  les  défendre  contre  leurs  ennemis.  Il 
promet  de  donner  annuellement  à  cette  commune  la  moitié  des 
revenus  'de  son  royaume  et  de  son  patrimoine,  ou  la  somme  de 
1. 000  livres,  et  de  lui  concéder  à  Oristano,  au  lieu  dît  Porl  de 
Gênes,  le  terrain  nécessaire  pour  construire  des  églises,  des  cime- 
tières et  100  magasins.  —  Acte  dans  la  basilique  de  Saint-Michel, 
à  Oristano. 

Cod,  diplom,  t.  t,  p.  273.—  Liher  Ju}iHm,i.  1,  p.  391.  '■^Monum, 
patrirr. 

6  1192  —  20  février. 

Compromis  entre  Pierre  I,  juge  d'Arborée,  fils  de  la  première 
femme  de  Bareson,  et  Hugues  de  Baux  (de  Basais),  appelé  Poncet, 
lils  de  feu  Hugues,  assisté  de  son  oncle  et  curateur  Raymond  de 
Turrigia,  pour  terminer  les  dilTérends  relatifs  à  la  juridiction  de 
leur  judicat  d'Arborée.  Guillaume  Burun,  consul  génois,  leur 
arbitre,  déclare  que  les  deux  princes  jureront  une  paix  perpétuelle, 
que  la  couunune  de  Gênes  percevra  annuellement  la  moitié  des 
revenus  du  royaume  d'Arborée,  jusqu'à  ce  qu'elle-même  et  les 
Génois  soient  intégralement  payés  de  ce  qui  leur  est  dû,  et 
l'autre  moitié  sera  partagée  entre  les  deux  Rois.  Lorsque  ceux-ci 
seront  dans  le  même  lieu,  ils  rendront  la  justice  en  commun. 
Si  l'un  des  deux  s'absente  du  royaume,  Tautre  jugera  seul  les 
aiïaires  civiles  et  criminelles.  Les  châteaux  du  judicat  seront  mis 
au  pouvoir  de  la  Commune,  qui  les  pourvoira  de  munitions  aux 


—  (J6i  — 


lies  liant  priaces.  Si  Pierre  meurt  sans  enfai^t  légitime,  le  I 
OBBBB  if  Arborée  appartiendra  en  totalité  à  Hugues  di;  Baux.  1 
Amiter  arrivé  à  l'âge  de  1 1  ans  confirmera  celte  conveDlion  et  I 
'Hnaucellem  la  couliriiiaUon  à  20  ans  et  à  25.  —  Acte  dans  ta  | 
Dt-»ch<eL 

i.  :iipiuin^,  t.  !,  (tiTJ. —  Munum.  fiatrin; 

1192  — l-niapti 

Je  Tturi^.  en  son  nom  et  pour  son  pupille   Hugutsl 

«  etrig?  d' Arborée,  promet  avec  sou  frère  Raymond  1 

^Guilaiime  Burm,  con^  de  Gènes,  de  garder  au  noal 

de  Série  avec  ses  dépendances,  ■ 

semblables  â  celles  des  autres  chÂ- 1 

d'Arborée,  et  de  le  défendre  coutrt  I 

ite»  Sardaigne.  —  Acte  â  Salavane.| 

Stew  L>«etr Arbora.. 

1 1,  |L  397.  —  SlonuM.  pKlri.r. 


i  11)8. 


38aoni.J 


s  Je  Baiu,  nice  Pondus,  juge  d'Arborée,  h  I 
.^fttft^lkwài^paAietat  deG^nes,  de  protéger  les  pei-soanesl 
«k  linfr  «Ikbi^  Ik  Gteoê  dans  son  Judicat  d'Arborée  et  sut! 
■MMA  feft  kl>i*s  ^11  pourra  acquérir.  Il  fera  rendre  à  ctiaque  I 
pg^/Ut^  Imtï  BBiins  iiéuots  naufragés  sur  son  douiaii 
w^tak^iMHS  fMT  ééfeodre  la  commune  de  Gènes  en  cas  dt  I 
^«■nk^nv  h»  ffeia-i.  «u  a^vc  l'un  des  juges  de  Sardaigne,  v\  I 
S k  faix  saus  soo  t-onseutement. —  Suivent  divers  | 
^wJ*»ti  ti  viliipdf  G-'nes.  —  (Ihif^ies  déclare  aii 


// 

IIGNE 


K,  jii^<'    d'Arborée,    marié  \  Benkdetta  ,  as.sassiiiée  à  rà^ço  de 
1383.  )      '20  ans.  avec  son  père. 


r  avant 

rs    II,    1 

jy^g  ^.^  mariée    à    Branxalkon- 

:     fils    ?' 
—  Mari» 
;ra. 

viconde  de  Narbornie. 


138-2  V  l'^î^" 

Fbédkric.  —  Projet  de  mariage 
avec  BiANCHiNA ,  fdle  du  Doge 
de  Gènes. 

1392  f  1407 

Marianus  IV,  juge  d'Arborée, 
sous  la  tutelle  de  son  père. 


,^. .--...'■ 


^Iir-ti  *,!■ 


/•"    «t'y*'' 
.lnAitill  -l»  *•  ' 
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Hugues  de  Baux,  juge  d'Arborée,  qu'il  s'est  séparé  d'elle  après 
avoir  découvert  leur  parenté  à  un  degré  prohibé,  et  qu'il  consent  à 
abandonner  ses  concubines,  s'il  est  autorisé  à  reprendre  sa  femme, 
ou  à  divorcer  et  à  se  remarier.  Innocent  III  donne  toute  liberté  à 
l'archevêque  de  terminer  cette  affaire  scandaleuse  au  mieux  de 
l'intérêt  de  l'Eglise.  —  Donné  ii  Latran. 

Lettres  d'Innocent  m (EdiL  Migne),  liv.  7.  leltr.  107. 

10  1206 —  9  juin. 

Lettre  du  pape  Innocent  III  annonçant  à  l'archevêque  de  Torre 
qu'il  a  appris  par  une  lettre  de  Guillaume  I,  marquis  de  Massa, 
juge  de  Cagliari,  et  d'après  la  rumeur  publique,  que  l'une  des  filles 
de  celui-ci  devait  épouser  Hugues  de  Baux,  juge  d'Arborée,  malgré 
sa  parenté  à  un  degré  défendu  par  l'Eglise.  Guillaume  demandant 
à  savoir  si  le  mariage  est  possible,  le  Pape  ordonne  à  l'archevêque 
de  prendre  des  informatioris  et  de  lui  faire  connaître  le  résul- 
tat de  son  enquête.  —  Acte  à  Ferentino. 

Lettres  d'Innocent  III  (Edit.  Mignc),  liv.  0,  Icllr.  7î). 

11  1207  —  27  octobre. 

Bulle  du  pape  Innocent  III  reprochant  à  l'archevêque  de  Cagliari 
d'avoir  autorisé  le  mariage  incestueux  de  la  fille  de  Guillaume  I, 
marquis  de  Massa  et  juge  de  Cagliari,  avec  Hugues  de  Baux 
(de  BassisJ,  Il  lui  intime  Tordre  de  se  rendre  à  Rome  après  avoir 
obtenu  du  marquis  et  de  Hugues  de  Baux  la  séparation  des 
nouveaux  mariés.— Donné  àCorneto  (1). 

Cod,  diploni,  t.  1,  p. 310. —  Monnm  patriœ, 

12  1216.? 

Comita  II,  par  la  grâce  de  Dieu,  juge  de  Torre,  et  Marianus,  son 
lils,  déclarent  au  député  de  Gênes  qu'ils  se  reconnaissent  citoyens 
Génois  et  en  rempliront  toutes  les  obligations,  pourvu  qu'ils  soient 
dispensés  d'habiter  cette  ville.  Ils  s'engagent  à  protéj^er  les 
Génois  et  leurs  propriétés  sur  toutes  leurs  terres  actuelles  et  sur 
celles  qu'ils  pourront  aecjuérir,  et  à  payer  un  cens  ammel  de  1 00  livres 


(1)  Guillaume  de  Ma^sii  eut  deux  filles  :  BenedeUa,  inarice  à  Kareson.  lils 
uni([uc  de  Pierre,  juge  d*Arl)orée,  et  de  Peregrina  de  Lncou;  2*  Agnès, 
mariée  â  Mariauus  II,  juge  de  Tori*e,  flls  de  Comita  II,  (uot.  duC.  dipl.  p.  281.) 

44 
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s'ils  peuvent  conquérir  la  partie  d'Arborée  qui  Tut  de  Hugues  de 
Baux.  S'ils  sont  aidés  dans  leurs  conquêtes  par  les  troupes  Gé- 
noises, ils  abandonneront  à  la  commune  de  Gènes  la  moitié  des 
terres  conquises.  —  (Sans  nom  de  lieuj. 

Liber  Juriuin  t  Tp.  381.  —  Moniim.  patriie. 

13  I2-22— juillet 
Bulle  du  pape  Honorius  ni  confirmant  au  prieur  de  Saint- 
Saturnin  de  Cagliari  la  possession  des  terres  et  la  jouissance  des 
libertés  accordées  autrefois  à  son  couvent  par  feu  Hugues  de 
Baux  fde  Bas)  II,  juge  d'Arborée,  par  son  oncle  P.  de  Serra  et  par 
Benédetta,  dame  de  Cagliari.  —  Donné  h  Saint-Jean-de-Latran. 

Même  conflrmalion  par  Innocent  IV  le  9  juin  1347. 

cil.  de  Saint-Victor.  ii"5ÏJ,  597,  —  Arch.  ihi  B.-i!ti~R. 

14  •  1324  —  7  septembre. 
Promesse  faite  par  Marianus,  fils  de  Coniita  n,  par  la  grâce  de 

Dieu,  juge  de  Torre  et  d'Arborée,  de  donner  àPierre  Doria,  député 
de  la  commune  de  Gènes,  un  cens  annuel  de  100  livres  de  deniers, 
s'il  peut  conquérir  la  partie  d'Arborée  qui  fut  de  Hugues  de  Baux. 
S'il  fait  la  conquête  de  toute  la  Sardaigne,  ou  d'une  de  ses  pro- 
vinces, avec  le  secours  des  soldats  Génois,  il  abandonnera  à  Gênes 
la  moitié  des  terres  conquises,  ou  payera  les  dépenses  faites  par  la 
Commune  pour  Teutretien  de  ses  soldats. — Acte  à  Arborée,  au  lieu 
dit  Furonus. 

Cwt.  rliittom.    l.  I,  ]).  337;,  Moniiin.  patrifr. 


1238—  18  janvier. 
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quedu,  au-dessus  de  l'église.  —  (Ch.  en  langue  sarde,  sans  nom  de 
lieu  où  lacté  est  passé). 

Cad.  diplom.y  t.l,  p.  342.  —  Monum,  jxitriœ. 

17  1237. 

Confirmation  par  Pierre  de  Lacon  I,  juge  d'Arborée,  vicomte  de 
Baux,  avec  le  consentement  de  sa  femme  Diane,  de  l'autorisation 
donnée  au  monastère  de  Sainte-Marie  de  Bonarcado  par  son  père 
Hugues  de  Baux  II  et  sa  mère  Précieuse  de  Lacon,  de  pouvoir 
pécher  en  mer  avec  deux  barques.  —  (Cli.  en  langue  sarde,  sans 
nom  de  lieu  où  Tacte  est  passé). 

Cad.  diplom.,  t.  1  p.  349.  —  Monum.  j^atriœ, 

18  1237.  —2  avril. 

Traité  de  paix  et  d'alliance  d'Ubald,  juge  de  Gallura  et  de 
Torre,  avec  Pierre  I,  juge  d'Arborée,  par  l'intermédiaire  du  légat 
du  Saint-Siège,  portant  obligation  pour  les  parties  de  se  prêter  un 
nmtuel  secours  dans  la  défense  de  leurs  biens  contre  tout  ennemi, 
excepté  contre  le  souverain  Pontife.  —  Acte  sur  les  confins  des 
territoires  de  Torre  et  d'Arborée. 

Cod.  diplom,^  t.  1,  p.  350.  —  Monum.  pairiœ, 

19  1237  -  3  avril 

Pierre  I,  juge  d'Arborée,  reconnaît  la  haute  seigneurie  du  pape 
Grégoire  IX  et  de  ses  successeurs  sur  sonjudicat,  et  sur  toute  la 
Sardaigne.  Il  prête  serment  de  fidélité  et  de  vasselage  entre  les 
mains  du  légat,  et  jure  de  défendre  les  droits  de  la  Cour  romaine 
contre  toute  personne.  —  Acte  à  Bonarcado. 

(Cod.  diplom.,  t.  1,  p.  351.  —  Monum.  jHxtrue.) 

20  1237  — 3  avril. 

Investiture  de  la  seigneurie  d'Arborée,  donnée  par  le  légat  du 
Saint-Siège  au  juge  Pierre  I,  vicomte  de  Baux.  Ce  dernier  déclare 
la  tenir  en  fief  de  la  Cour  romaine,  et  s'engage  à  donner  au  Pape 
un  cens  annuel  de  onze  cents  besants  d'or.  S'il  meurt  sans  posté- 
rité, -son  judicat  reviendra  au  Saint-Siège.  —  Acte  dans  l'église 
Sainte-Marie  de  Bonarcado. 

Cod.  diplom t,  t.  1,  p.  352.  —  Monum,  patriœi 


1237  — 

Prestalion  de  sernieTilde  ncli5iilé  au  Saint-Siège,  avec  pi 
(l'ubùlssance  aux  urdres  du  souverain  Poiilire  et  de  son  lé] 
Pierre  de  Baux  l.  juge  d'Arborée,  et  les  nobles  el  prélats 
royaume.  —  Acte  dans  l'église  Sainte-Marie  de  Boiiarcada 

ÇMK'lii'Iom,,  t.\.  |i.  J'ij.  —  Wonum.  jîn/i'iu-.  ^ 


22 


237^ 


Renouvelleuient  de  l'investiture  du  royaume  d'Arborée  er 
de  PieiTe  I  du  Baux  et  de  aa  femmu  par  le  légat  du  Saint 
avec  obligation  pour  le  jufie  de  donner  à  la  Cour  de  Home  i 
annuel  de  onze  cents  besants  d'or.  S'il  n'a  pas  de  poster 
judicat  retournera  au  Pape,  qui  en  est  le  seigneur  suzei 
Acle  dans  l'église  de  Sainte-Marie  de  Bonarcado. 


n 


1237  —  I 


Le  légat  du  Saint-Siège  ord"iinc  à  Pierre  I,  vicoinlu  *i( 
jugi)  d'Arborée,  de  payer  à  i'artlievèciue  d'Arborée,  les  onz 
l)esants  d'or  dus  an nuelle tuent  â  la  Cour  de  Rome,  i 
d';ilKciiri' (In    ihiir-i;,   !■[  lui  lîOfend  iW.  ciintrncler   niiciirie    r 


I rvL'Mliun  de  l'ini.'    I,   ,ju;;l' .l'Arlj.'nT,   et   dThjilu    V 

liviilrdf  p;iix  iKis^é  ciiliv  ),■  ciniili'  Hoiiiiordi  liMl-hci'i.  -...■^ 
M-^   )if\i'MN,  .1    hi   Hrimliliipir   di>    l'i,si>.    iiliisioiirs    sr'ti^n,- 

la  ninhVv.    .-1    l.'i  r.i^.-mr.  -^  Actr  <l;ins  IV-lis,.   ,!,■  I>i.,., 


|--'8i  —  1 

Il  IV  'U-  Piurn',  r.-i  iTAra-on  t't  lir  Sii'iio,  à  \\::n:i 
ni-  de  li;lli^,,jlfK(''^Al■l)ulv.■,  |i.>Nr  k'  |iri,T  de  lui  faîiv 
.s  l'is;!,is  drux  iKLviiv:,  s^ii^i-.  ]>ar  oux  dans  If  -ulf,.  ,\cC: 

{■■A  \;i!rinv. 
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2G  1286  —  1"  avril. 

Lettre  tr Alphonse,  roi  d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  à  Ma- 
rianus  I,  vicomte  de  Baux,  juge  d'Arborée,  pour  lui  témoigner  son 
désir  de  continuer  avec  lui  Tamitié  qu'il  avait  pour  son  père 
Pierre  I,  et  de  terminer  les  affaires  commencées  entre  eux.  — 
Donné  à  Barcelone. 

Cofl.  fh'plo)n.,  t.  1,  p.  390.  —  Monuni,  patrifp. 

27  1299— 24  juillet. 

Procuration  donnée  par  la  commune  de  Gênes,  en  présence  de 
Tabbé  Nicolas  Ferrari,  au  notaire  Louis  Calvo,  à  Teffet  de  conclure 
une  trêve,  ou  traité  de  paix,  entre  la  commune  de  Pise  et  Jean, 
vicomte  de  Baux  (de  BassoJ,  juge  d'Arborée.  —  Acte  à  Gênes,  dans 
le  palais  de  la  commune. 

Liher  Jui'lum,  t.  2,  p.  388.  —  Monum.  jiatviœ. 

28  1300  —  31  juillet. 

Louis  Calvo,  procureur  des  communes  de  Gênes  et  de  Sassari, 
le  chevalier  Jean  de  Panevini,  de  Crémone,  et  Jean  de  Vada, 
citoyen  de  Pise,  procureurs-syndics  de  Jean  I,  vicomte  de  Baux, 
juge  d'Arborée,  déclarent  faire  une  trêve  et  traité  de  paix  qui  aura 
la  durée  de  celui  fait  récemment  entre  les  communes  de  Gênes  et 
de  Pise.  Ils  promettent  au  nom  du  Juge  d'oublier  tous  les  dégâts, 
incendies,  vols  et  homicides  commis  de  part  et  d'autre,  d'observer 
toutes  les  conditions  de  la  trêve,  et  de  ne  porter  aucun  dommage 
sur   terre  et   sur  mer  à  aucune  des  parties.  —  Acte  à  Gênes. 

La  procuration  de  Jean  de  Baux  est  datée  de  la  ville  de  Lacon  le 
1*' juillet  (X^6er/wr^^<;?^,  t.  1,  p.  398). 

Liber  JuriumyiA,  p  394.  — Coc/.  diplom.,  t.  1,  p.  471.—  Monum, 
paiviœ. 

29  1310  —  31  mars. 

Marianus  II,  vicomte  de  Baux ,  juge  d'Arborée ,  accorde  en 
récompense  à  plusieurs  des  seigneurs  qui  l'ont  aidé  à  défendre 
le  grand  pont  d'Oristano,  l'exemption  pour  eux  et  leurs  héritiers 
de  tout  tribut,  charges  et  impositions  dont  ils  sont  redevables 
envers  lui.  —  Acte  à  Oristano. 

Cofl.  (Hplom,,  t.  1,  p.  bOb.  — Monum,  patriœ. 


30  132?  —  îO  décembre. 

Lettre  par  laquelle  Jacques,  roi  d' Aragon,  de  Valence,  de 
Sardaigne,  de  Corse  et  comte  de  Barcelone,  déclare  avoir  reçu 
de  nombreux  secours  de  Hugues  m,  \icointe  de  Baux,  juge 
d'Arborée,  pour  conquérir  la  Sardaigne  et  la  Corse,  n  promet, 
la  conquête  de  l'Ile  étant  terminée,  de  lui  rendre  ses  titres,  droits 
et  honneurs,  et  d'accorder  de  grandes  faveurs  à  luietàsesauits.  — 
Donné  à  Tarragone. 

Cod.  /liptom.,  t.  1,  p.  6J9.  —  Monum.  j«ilri> 


31  1332  — 29  décembre. 

lettre  de  Jacques,  rui  d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  etc., 
donnant  pouvoir  àHugues  Ill.juge  d'Arborée,  d'accorder  des  fiefe 
et  bénéfices,  des  franchises  et  fibertés,  et  danlres  récompenses  â 
ceux  qui  sont  disposés  à  coopérer  à  la  conquête  de  la  Sanlaîfme 
et  à  reconnaître  sa  souveraineté.  —  Donné  â  Tarragone. 

Coil.diplom..l.  I.p.  6âtt.  —  Monum.  jMtri'v. 


32 


1323  —  18  avril. 


Lettre  du  vicomte  de  Baux,  juge  d'Arhorée,  priant  Jacques,  roi 
d'Aragon,  de  tenir  sa  promesse  en  venant  promptement  en 
Sardaigne.  Il  lui  annonce  qu'il  a  empêché  les  ennemis  du  Roi 
d'armer  les  hommes  qui  sont  sous  leur  dépendance,  et  qu'il  en  a 
fait  massacrer  un  grand  nombre.  Ne  pouvant  plus  résister  tout 
seul  sans  courir  de  grands  dangers,  il  demande  un  secours  de  trois 
cents  soldats  et  de  mille  arbalétriers  dont  il  payera  la  dépense.  — 
Donné  à  Orîstano. 
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34  1323.  —  12  juin. 

Lettre  du  vicomte  Hugues  de  Baux  III,  juge  d'Arborée,  témoi- 
gnant à  rinfant  Alphonse  d'Aragon  tout  le  plaisir  qu'il  a  de  con- 
naître son  débarquement  en  Sardaigne.  Il  lui  annonce  la  prise  de 
Cagliari,  son  arrivée  à  la  ville  de  Décimo,  et  son  prochain  départ 
pour  investir  le  chàteau-fort  de  Cagliari  (1)  aftn  d'empêcher  les 
Pisans  de  se  ravitailler  ;  il  attendra  de  nouveaux  ordres  pour  conti- 
nuer ses  opérations.  -—  (Acte  sans  nom  de  lieu). 

Cod,  diplom.,  t.   I,  p.  065.  —  Cod,  diplom,  Ecclesiensis^  p.  372.  — 
Monxun.  pat  vice. 

(\)  Castellum  castri  —  appelé  raairo  par  les  Aragonals  —  castello  par  les 
Italiens  —  ca:iteddu  en  langue  Sarçie. 

35  .  1323  — 17  juin. 

Lettre  de  Tlnfant  Alphonse  d'Aragon  annonçant  à  Hugues  de 
Baux  III,  juge  d'Arborée,  le  départ  de  trois  à  quatre  cents  soldats 
pour  Villamassargia,  avec  prière  de  lui  envoyer  des  vivres  pour 
son  armée.  —  Donné  dans  le  port  de  Palma. 

Cod,  diplom.,  t.  1,  p.  G66.  —  Cod,  diplom,  Ecclesiensis,  p.  374.— 
Monum,  patviœ. 

30.  1323  —  5  juillet. 

Donation  en  ftef  du  judicat  d'Arborée  et  des  villes  et  châteaux 
qui  le  composent  au  vicomte  de  Baux  Hugues  III,  par  l'Infant 
Alphonse,  au  nom  de  son  père  Jacques,  roi  d'Aragon,  sous  la  con- 
dition d'un  cens  de  3.000  florins  d'or  de  Florence  et  de  la  presta- 
tion d'hommage  et  serment  de  fidélité.  Hugues  prête  le  serment 
demandé,  et  jure  de  reconnaître  toujours  le  roi  d'Aragon  et  ses 
descendants  comme  rois  de  Corse  et  de  Sardaigne.  —  Acte  au 
siège  d'Iglesias. 

Cod.  diplom.  t.  1,  p.  0(K).  —  Monum.  patviœ. 

37  1323  — 12  octobre. 

Lettre  de  l'Infant  Alphonse,  ftls  du  roi  d'Aragon,  annonçant  à 
Hugues  de  Baux  III,  juge  d'Arborée,  que  Ton  a  vu  en  mer  40  navires 
ennemis  naviguant  vers  le  cap  Carbonara,  et  qu'il  a  donné  l'ordre  à 
son  amiral  de  prendre  la  mer.  Il  rengage  à  préparer  son  armée,  et 
à  donner  à  ses  messagers  les  instructions  nécessaires  pour  pouvoir 


Cwt.fliplom.l.  I,p.  Oïl,  - 
Monum.  pali-iœ. 

38  1324  —  fé^ 

Lettre  du  vicomte  de  Baux  lliigiiiis  in ,  juge  d'Arborée,  an 
cant  il  Jacques,  loid'AraKon,  qu'après  un  siège  très-bien  ordt 
les  Pîsans  rÈfugiiSs  k  Iglesias,  prcssùs  par  la  famine,  ont  été  ot 
(le  se  soumettra,  tl  dcniandu  l'autorisation  de  rentrer  à  Orista 
d'y  allcndre  ses  ordres.  —Donné  à  Iglesias. 

ttiploin.  £cd(TiiVH(.tw.  p. 


CihI.  itiploiii.  i.  1.  |i.  B7Ï,  —  Cocl. 
Moiiuiii.  palria^. 


•^9 


13^4  ■ 


-  t3  fé' 


Lettre  tlennfantAlplionseaniioui;ant  h  Hugues  de  Baux  H 
Ba»»a)  (ju'il  a  laissé  à  Iglesias  TlnfanteTliérèse  et  qu'il  va'porti 
secours  aux  assiégeants  du  cliftteau  de  Cagltari.  Il  demande  au 
d'Arborc5e  l'envoi  devivres,  et  de  l'argent  pour  le  payement  d 
troupes.  —  Donné  à  la  maison  neuve. 

Cod  tliplom.  t'(;c(t'Bi'fi(»i>,  p.  386.  — Monum,  }M>ri-ùi-. 
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le  port.  La  demande  des  Pisans  fut  accordée  et  Tlnfant  fit  son 
entrée  solennelle  dans  la  ville.  —  Donné  au  siège  du  château  de 
Cagliari. 

Cod.  diplom.  t.  1,  p.  674.  ^Monum.  patriœ. 

42  1326  —  27  mai. 

Lettre  de  l'Infant  Alphonse,  priant  Hugues  de  Baux  III,  juge- 
gouverneur  de  Sardaigne,  de  favoriser  de  ses  conseils  Raymond 
deMontepaone,  qui  part  pour  prendre  le  commandement  du  châ- 
teau de  Cagliari  et  exercer  les  fonctions  de  podestat  de  Sassari.  — 
Donné  à  Barcelone. 

Cod.  dqilom    t.  I,  p.  G81.  ^  Monum.jmtriœ. 

43  1328  —  1"  mai. 

Alphonse,  roi  d'Aragon,  confirme  la  possession  du  judicat  d'Ar- 
borée doimé  par  son  père  Jacques,  en  1323;  à  Hugues  de  BauxIIL 
Il  ajoute  à  cette  donation  divers  domaines  hors  de  son  judicat, 
tels  que  les  châteaux  de  Bosa,  Goceano,  Monastir,  etc. . .  L'arche- 
vêque d'Arborée  et  Pierre  de  Baux,  fils  du  juge,  reçoivent  l'inves- 
titure des  terres  concédées,  et  prêtent  hommage-lige  et  serment 
de  fidélité.  —  Donné  à  Saragosse. 

Cod.  diplom.,  t.  1,  p.  690.  —  Momtm.  patriœ, 

44  1328  —  1"  mai. 

Autorisation  donnée  par  Alphonse,  roi  d'Aragon,  de  Sardai- 
gne,  etc. . .  à  Hugues,  vicomte  de  Baux,  juge  d'Arborée,  de  confé- 
rer à  volonté  à  ses  fils  légitimes  les  dignités  et  titres  de  comte, 
vicomte  et  marquis,  avec  retour  à  ses  héritiers,  suivant  sa  con- 
venance. —  Donné  à  Saragosse. 

Cad.  diplom. t  t.  1,  p.  691.  —  ^fonum.  patriœ. 

45  1329  —  12  février. 

Lettre  de  Louis  V  de  Bavière,  empereur  des  Romains,  inves- 
tissant Jacquemine,  femme  de  Tedeci  délia  Gerardesca,  comte  de 
Donoratico,  des  biens  féodaux  de  son  premier  mari  Jean  de  Baux, 
juge  d'Arborée,  qui  n'a  laissé  qu'une  fille  posthume  du  nom  de 
Jeanne,  décédée  en  bas  âge,  et  dont  elle  est  de  droit  héritière. 
Cette  investiture  est  accordée  :  1*  parce  que  ces  biens  sont 
revenus  à  la  cour  par  défaut  d'héritier  légitime,  sans  tenir  compte 
de  l'investiture  donnée  par  l'empereur  Henri   VII,    à    Maria- 


nuB  n,  juBflrf'Arbnrt'e,  llls  naturel  de  Jeflu  de  Baux  ;  2*  pam 

Hiigueade  BauxIÎI,  qui  ilôtlent  ces  biens  féodaux,  estenner 

rtimpin;  et  entaclié  (Je  bAtanJisc.  —  DonriL-  ;i  Pîse. 

CM.  diplom..  l.  I,  [I.  eSî.  —  Montim.  /«ilritr. 

1336  —  i 

TesUinient  de  Hugues  III,  vicomte  de  Bans  et  Juge  d'Arb 
flIsdoMarianus  11.  11  veut  ôtre  iiiliumtî  dans  lY-ylise  Sainte-Î 
d'Oristaiiû  où  reposcut  ses  prédécesseurs,  et  fait  divers  le^ 
œuvres  pies.  Il  ordonne  â  Pierre,  son  lils  aîné  et  héritier  univt 
lie  (aire  lermiriRr  une  cliapelle,  el  fait  divers  legsk  sa  femme  I 
detta  et  osa  mOre  Pnule  de  Serra;  ilronfirme  la  donation  faite 
fils  Marianus,  seii;tieur  d'Ucciani  et  de  Manuille,  celle  faite 
autre  (ils  Jean,  seigneur  de  Montaculo  el  du  Puy  de  Barinella, 
donation  ou  flef  de  plusieurs  terres  faite  à  ses  (Us  Nicolas  et  ! 
cuis,  après  leur  émancipation.  li  désire  que  sa  fllle  Marie  entre 
un  r.ouvent  de  Catalogne,  et  lui  donne  4.000  florins  de  dot;  il  1 
un  legs  à  l'enfant  dont  sa  femme  est  enceinte,  et  confirme  à  Lai 
d'Arburi^e,  son  lils  naturel,  les  biens  féodaux  déjà  donni 
rn'i(irdo  l;i  liiifiili''  i\  imis  les  esclavesdeson  royaume,  qui  sont 
-■■■!.■■■  Il     .  >--l, ,[,].■  SI  IViiiiii.'.  Il    fnil  -livoi-s    li';:;-^ -iiix    ,-Ti|-in 


!■  loiii  li-il)nt.  Il 

ciDilin 

10  :l  SCS  Mlles  IK 

lu)-< 

llesAii-iu! 

s^   les  l)ii'iisi|M' 

1  l.'iir 

il  drjii   donnés. 

Si 

I.vis  ses  en 

leiiifiil  sans  tir[ 

lilM-S  1 

ViliiiiL's,s:i  lille 

Bo 

laveiUurc. 

i:i3',l  —  11  s;epteL 

on-i!  IV,  roi  irAraunn,  l'uufêre  :i  Marianus  (rAi-honit-,  i 
ues  III,  le  liti-.'  de  r.onile  lic  Ciooeano  fii  récompense  do  sa 
fl  en  sntivenir  îles  grands  services  rendus   par  lui  t't  son 

lies,  vie.ijinle,  .le  lianx,  ,iii;4C  d'.\rh:irée,  liirs  de  la  ei>uqii." 
^rn.lai-ne  ;  il  <irdninic  :i  ses  ulliciors,  à  Sun  S'"iu\eriu>v 
;.■  et  ilr  Sanlai-tie.  el  aux  liabilanis  de  ees  iles.  île  vet-oin 
i; s  en  -iiudiléde  f.onile  sarde.  —  Donné  à  Barcchnie. 
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48  1340 --10  mai. 

Pierre  II,  vicomte  de  Baux,  juge  d'Arborée,  refuse  d'entendre 
les  réclamations  de  l'ambassadeur  de  Pise,  à  propos  de  l'occu- 
pation faite  par  les  Sardes  de  certaines  terres  de  Tlle  appartenant 
à  des  Pisans,  sous  prétexte  qu'il  est  très  occupé,  et  qu'il  ne  veut 
pas  se  mêler  de  cette  affaire.  —  Acte  à  Oristano  dans  le  palais, 
en  présence  de  son  frère  Marianus. 

Cod,  rliplom.,  t.  l.  p.  714.  —  Monuni,  patriœ, 

49  1353  —  14  février. 

Lettre  de  Pierre  IV,  roi  d'Aragon,  ordonnant  à  Marianus  III,  juge 
d'Arborée,  de  décider  définitivement  une  question  de  propriété 
entre  un  marchand  de  Barcelone  et  divers  Pisans,  habitant  la  Sar- 
daigne.  —  Donné  à  Valence. 

Cod,  diplotn.,  t.  l,p.  746,  —  Monum.  patriœ. 

50  1353  —  10  août. 

Le  Doge  de  Gênes  ordonne  à  l'amiral  Antoine  de  Grimaldi,  d'as- 
siéger Cagliari,  d'envoyer  secrètement  des  personnes  de  confiance 
auprès  de  Marianus  III,  juge  d'Arborée,  pour  savoir  s'il  veut  passer 
un  traité  d'alliance  avec  la  République,  et  de  lui  promettre,  dans  ce 
cas,  la  souveraineté  de  la  Sardaigne. 

Cod.  dijilom,,  t.  1,  p.  700.—  Monum.  patriœ. 

51  1353— 16  août. 

Marianus,  juge  d'Arborée,  seigneur  de  Goceanoet  de  Marmille, 
décide,  à  la  demande  de  beaucoup  d'étrangers,  la  création  d'un 
nouveau  Bourg  près  du  château  de  Goceano,  destiné  à  l'habitation 
de  vingt-cinq  familles  auxquelles  il  donne  l'autorisation  de  com- 
mencer à  bâtir.  Il  accorde  divers  privilèges  aux  nouveaux  habitants, 
et  promet  de  leur  donner  des  terres  à  cultiver,  et  la  place  nécessaire 
à  la  construction  de  leurs  maisons. 

Cod,  diplom,,  t.  l,p.  762. —  Monum.  patrifc. 

52  1355—14  mars. 

Emancipation  accordée  par  Marianus  III,  juge  d'Arborée,  comte 
de  Goceano  et  vicomte  de  Baux,  à  son  fils  aîné  Hugues,  avec  pouvoir 
d'agir  à  sa  volonté  dans  l'administration  de  ses  biens.  —  Acte  ù 
Oristano. 

Cod.  diplom.,  t.  1,  p.  768.  —  Mmium.  patritv. 
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3a  1355  —  8  juin. 

Lettre  de  Pierre  IV,  roi  d'Aragon,  demandant  à  Marianns  111, 
juge  d'Arborée ,  comte  de  Goceano,  vicomte  de  Bans,  la  restitution 
de  divers  châteaux  et  de  leurs  territoires,  quit  détient  injustement 
et  dont  il  perçoit  les  revenus,  parce  qu'il  veut  en  disposer  à  sa 
volonté  ;  faute  par  lui  d'obéir,  le  Roi  promet  de  lui  faire  sentir  les 
cITets  de  sa  vengeance.  —  Donné  au  cbAteau  de  Cafïliari. 

Co-K  iliplom.,  I.  I,  |j.  708.  —  Moiunn .  jialrifr. 
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14  et  15  juillet. 


Pierre  IV,  roi  d'Aragon,  ordonne  à  ses  officiers  et  gouverneurs 
de  faire  exécuter  les  clauses  suivantes  d'un  traité  passé  entre  lui 
et  Marianus  III,  juge  d'Arborée  :  le  juge  restituera  les  cliàteaux 
désignés  par  le  Roi,  et  ce  dernier  livrera  au  juge  divers  autres 
cliAteanx  avec  leurs  munitions,  et  cessera  toutes  poursuites  com- 
mencées contre  lui.  Le  roi  d'Aragon  accorderaun  pardon  général  à 
tous  les  vassaux  de  Marianus  qui  ont  pris  les  armes,  et  les  deui 
parties  mettront  en  liberté  leurs  prisonniers,  à  l'exception  de  Jean, 
fds  de  Marianus,  qui  restera  entre  les  mains  du  prince  d'Aragon. 
Le  juge  se  déclarera  vassal  du  Roi  et  promettra  de  le  ser\ir  avec 
fidélité,  etc.,  etc.  — Acte  dans  le  château  de  Cagliavi. 

Cwl.  fliplom.,  I.  1,  p.  TCO.  —Moniim.  patria: 
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33  juillet. 

Lettre  de  Pierre  IV,  roi  d'Aragon ,  priant  Marianus  m,  jusc 
d'Arborée,  de  permettre  aux  marins  du  judicat  d'entrer  à  son 
service  à  bord  des  deux  navires  qu'il  fait  armer  à  AIghero.  — 
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57  1357  — 7févriar. 

Lettre  de  Pierre  IV,  roi  d'Aragon,  priant  Marianus  III,  juge 
d'Arborée,  comte  deGoceano  et  vicomte  de  Baux,  de  laisser  sortir 
de  ses  domaines  le  blé  et  Torge  nécessaires  à  son  armée  de  Valence, 
destinée  à  faire  la  guerre  au  roi  de  Castille.  —  Daté  de  Saragosse. 

Cad.  iiiplom.,  t.  1,  p.  775.  —  Monum.  jiatvicv. 

58  1374  — 7  août. 

Par  suite  d'une  convention  passée  à  Aix,  le  21  juillet  1374,  entre 
Philippe  Reynaldi,  citoyen  de  Bosa,  procureur  de  Marianus  m,  par 
la  grâce  de  Dieu,  juge  d'Arborée,  et  Jean  Casse,  marchand  de 
Marseille,  traitant  au  nom  de  la  ville,  Philippe  s'engage  à  livrer  à 
Jean  Casse  la  quantité  de  25  à  30  mille  starelles  de  blé,  mesure 
d'Oristano,  au  prix  de  25  florins  d'or,  au  coing  de  Florence,  les 
cent  starelles  ;  plus  les  droits  d'un  gros  par  starelle,  perçu  par  le 
juge,  et  de  12  deniers  par  semblable  mesure  etc.,  etc.  Suit  la  pro- 
curation de  Marianus,  juge  d'Arborée,  comte  de  Goceano  et  vicomte 
de  Baux.  —  Acte  à  Oristano  dans  le  palaisdu  comte. 

C/tartc,  —  Série  H.  IL,  —  Archiv    munie,  de  Marseille. 

51)  1377 

Hugues  (le  Baux  IV,  juge  d'Arborée,  à  la  demande  de  Louis  I 
d'Anjou,  passe  un  traité  d'alliance  ofTensive  avec  ce  prince  contre 
le  roi  d'Aragon.  Il  le  fait  proclamer  publiquement  à  Oristano,  et 
envoie  des  troupes  sardes  au  prince  d'Anjou  pour  l'aider  à  con- 
quérir Mayorque.  Ce  traité  ne  fut  pas  observé  par  la  faute  du  prince 
français  qui  écouta  les  propositions  de  paix  qui  lui  furent  faites  par 
les  ambassadeurs  du  roi  d'Aragon. 

Co<L  (h'plom.,  t.  1,  p.  492.  —  Ki-r.  du  M<s  latin  irS^^tSdela  hihlio- 
îhèque  nation. 

60  1377  -    8  juin. 

Testament  de  Béatrix  d'Arborée,  vicomtesse  de  Narbonne, 
femme  du  vicomte  Aymar  IX.  Elle  fait  divers  legs  i)our  œuvres 
pies  aux  couvents  et  hopilaux  de  la  ville,  et  lègue  1 .000  francs 
d'or  à  son  mari  ;  elle  fait  un  legs  ù  la  nourrice  de  sa  tille  Eléo- 
nore,  et  alïranchit  de  l'esclavage,  après  sa  mort,  son  esclave 
Marcha,  à  LKpielle  elle  donne  50  llorhis  d'or  ;  elle  lègue  à  ses  fds 
Aymar  et  Pierre,  l  .000  florins  d'or,  et  2.000  florins  pour  la  dot  de 
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SfOllO  Eltonore.  Sa  fille  Béatrix  recevra  300  llorîos^edot  pi 
entrer  en  religion;  elle  m-doniie  que  l'oiipiirtai^  sesbaguea 
Joyaux  entre  ses  deux  tilles  Esmenjarde  el  Dourguïna,  et  nom 
pour  héritier  universel  son  fils  Gitillaume  (I).  Suivent  dîver 
subsUtuiioiisen  casde  mort  de  Guillaume.—  Acte  S  Narltoi 
dans  une  chambre  du  palais. 

Tliemurit*.  aneed.,  t.  I,  p.  I?50.  —  jwi-  Boni  Mattme. 

<1)  Lo  UttUinuDt  de  lîulllaunie  ost  ft  la  dal«  du  17  aiotit  1397,  <)l«me  va\T> 
p.  le».) 
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1378  —  iOa* 


Hugues  de  Baux  IV,  juge  d'Arborée,  limoigiic  son  mécont 
leuient  aux  ambassadeurs  que  Louis  I  d'Ai^uu,  lui  avait  envo 
pour  faire  uii  nouveau  traité  d'slliuitce  et  lui  duinauder  bi  utaït 
sol  nilc  Oeaedvtlu  pour  un  du  uva  lUs ,  nù  le  ~  octobre  i: 
U  leur  déclare  qu'il  n'a  nul  besoin  pour  continuer  la  guerre 
secours  d'un  prince  qui  s'usl  parjurii  une  prouiiÈre  Tuis  eui 
lui,  en  traitant  secrt-tcinent  de  la  paix  avec  son  eniieoii  k 
d'Araguii.  — Acteà  Oristano. 

r  Cori.  itiplom.  l.  t,  p.  433.  —  fjtf.  ilu  Mtt  latin  n*  8li8.  —  Bt 
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,TS  ;«v,;uil)li-i  dans  la'i-ntir  ilii  palais.  :i|ii-i'-  .i  v.iii-  im-ou-.  ^  à 
■rniiTs  riiilirli'lilO  ilii  jirinci-  par  l;t  locliiredu  prcinicM-  li-aîtij  i 
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jamais  tromper  personne,  et  qu'il  n'a  nul  besoin  de  Taide  d'un 
prince  qui  s'est  parjuré  une  première  fois,  et  pourrait  le  faire 
encore.  Il  déclare  à  Louis  d'Anjou  qu'il  renonce  non-seulement 
à  toutes  les  propositions  qui  lui  sont  faites,  mais  qu'il  se  réserve 
de  démontrer  en  temps  et  lieu,  à  tous  les  princes  du  monde,  sa 
mauvaise  foi,  et  de  leur  prouver  comment  un  duc  d'Anjou  se  fait 
un  jeu  de  la  tenue  des  traités.  —  Donné  à  Oristano. 

Cod,  diplom,,  t.  1,  p.  493,  —  Monum.  patriœ. 

64  1382  —  16  septembre. 

Nicolas  de  Guarco,  doge  de  Gênes,  reconnaît  avoir  reçu  de  l'en- 
voyé d'Eléonore  d'Arborée,  fennne  de  Brancaléon  Dorîa,  la  somme 
de  4.000  llorins  d'or,  qu'il  promet  de  rendre  avant  dix  ans,  si 
Bianchina,  fille  du  doge,  n'épouse  Frédéric,  lîls  de  Brancaléon  et 
d'Eléonore  fl).  Il  déclare  qu'il  consentira  à  celte  union  lorsque 
leurs  enfants  seront  arrivés  à  l'âge  de  puberté.  —  Acte  ix  Gênes. 

Cod.fltplom.  t.  1,  p.  814.  —  Monum.  patriœ. 
(1)  Frédéric  mourut  eu  1387. 

65  1384  —juin. 

Lettre  d'Eléonore,  juge  d'Arborée,  priant  la  reine  d'Aragon 
d'être  sa  médiatrice  auprès  du  Roi,  auquel  elle  a  exposé  la  mal- 
heureuse position  de  la  Sardaigne  depuis  la  mort  de  son  frère 
Hugues  IV,  juge  d'Arborée  (1).  Elle  la  supplie  d'intercéder  auprès 
de  son  mari  pour  qu'il  rende  la  paix  à  ce  pays  tourmenté  par  les 
factions.  —  Donné  à  Oristano. 

Cod.  di'plom.  t.  t,  p,  815.  —  Monum.  patriœ. 
(1)  Ou  croit  que  Hugues  mourut  nssasî^iué  eu  t383,  à  cause  de  sa  tyraunie. 

66  1388  — 24  janvier. 

Traité  de  paix  entre  Pierre,  roi  d'Aragon,  de  Valence  etc.,  et  les 
ambassadeurs  d*Eléonore  d'Arborée  et  les  communautés  de  Sardai- 
gne. Les  franchises  et  libertés  des  Sardes  seront  maintenues,  Bran- 
caléon Doria  etles  prisonniers  sardes,  détenus enSardaigne  ou  hors 
du  pays,  seront  délivrés,  et  leurs  biens  rendus,  etc.  Toute  personne 
pourra  quitter  les  terres  d'Eléonore  pour  habiter  celles  du  Roi  et 
réciproquement.  Les  terres  possédées  avant  la  guerre  par  le  juge 
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